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TOME     DOUZIEME, 


HISTOIRE 

GÉNÉRALE 

DE  L  A   C  H I  N  E, 

TOME      DOUZIÈME, 

Contenant  la  Table  Alphabétique  de  cet  Ouvrage;  précédée  des 
NUn-hao  ;  ou  noms  que  les  Empereurs  ont  donné  aux  années  de  leurs 
règnes  \  d'une  Nomenclature  Géographique }  6c  de  trois  Mémoires  ou 
Notices  hiftoriques  fur  la  Cochinchine  y  fur  le  Tong-king ,  &  fur  les 
premières  entreprifes  contre  les  Chinois. 

Par  m.  le   Roux   des  Hauteseayes  j  Confeilter-LcSeur  du  Roî^^ 
Profejfewr  d'Arabe   au    Collège    Royal  de    France^  Interprlte  de  Sa   Majejic 
pour  les  Langues   Orientales* 

Ouvrage  enrichi  de  Figures  &  de  nouvelles  Cartes  Géographiques  de  la  Chine  ancienne 
&  moderne j  levées  par  ordre  du  feu  Empereur  KANG^UI^  8c  gravées  pour  U 
première  fois. 


^llJ-^^l:i)>s 


^;^]:i^  A    PARIS, 

CPh.-D^  pierres.  Imprimeur  Ordinaire  du  Roi,  rue  Saint- Jacques: 

Chez  j  CLOU  S  1ER  ,  Imprimeur,  rue    de   Sarbonne  ,  attenant   celle  des 
\^     Mathurins. 

M.    DCC    LXXXIII.  ' 

AFEC  APPROBATION^  ET  PRiriLÉGE  DU  ROI. 


A  P  P  E  R  Ç  U 

Des  Mœurs  >  des  Sciences  <SC  des  Arts  des  Chinois 
confidérés  relativement  a  la  confiitution  de  leur 
Gouvernement  SC  à  leurs  Etudes. 

JLiA  publication  de  cette  Hiftoire  mettra  un  terme,  je 
Tefpète ,  à  la  partialité  opiniâtre  avec  laquelle  on  s*eft  expli- 
que jufqu'ici  pour  ou  contre  les  Chinois  j  car  sMl  eft  vrai 
que  l'Hiftoire  en  général  préfente  le  tableau  fidèle  du  carac- 
tère diftinâif  Se  des  mœurs  d'une  Nation  ,  6c  que  le  Sage 
doive  y  étudier  les  hommes ,  c'cft  fans  doute  celle-ci  qu'on 
fait  avoir  été  écrite  en  différens^  tcms  &  par  des  Hiftoriens 
titrés,  qu'Une  fage  politique  avoit  mis  à  portée  de  dire 
librement  la  vérité ,  fans  avoir  rien  à  craindre  ou  même 
à  cfpérer  du  Gouvernement, 

L'Hiftoirc  de  la  Chine  ,  conféquemment  k  cette  liberté , 
cxpofè  les  évcnemens  tels  qu'il  fe  font  paffcs ,  avec  une 
franchife  &  une  rigide  impartialité  don^t  on  voit  peu 
d'exemples  chez  les  autres  peuples  j  intrigues  de  Cour,  fautes 
des  Généraux,  vices  d'admîniftration  ,  rien  n'y  eft  déguifé, 
tout  y  eft  peint  de  Tes  propres  couleurs  j  elle  en  parle  avec 
un  fang-froid  qui  étonne  &  qu'on  admire. 

L'exaélitude  fcrupuleufe  de  ces  Hiftoriens  puMics  à  ne 
conGgnér  dans  les  faftes  de  la  Nation  que  des  faits  certains , 
fe  remarque  dans  ce  qui  arriva  au  commencement  de  l'Illuôre 
Dynaftie  des  Han.  Lorfqu'on  fît  la  recherche  des  Livres 
échappés  à  rincendie  q^u'un  Conquérant  defpote  avoit  or- 


A  P  P  E  R  Ç  U. 
donné  pour  anéantir  les  titres  des  familles  Souveraines  dont 
il  venoit  d'ufurpef  les  Etats  j  après  un  examen  critique  &C 
fcvère,  ces  Hifloriens  fle  trouvant  pas  dans  les  livtes  authen- 
tiques ,  des  matériaux  fuffifans  pour  fournir  aux  évènemens 
de  plufîeurs  règnes ,  fc  contentèrent  d'indiquer  fîmplcment 
la  durée  de  ces  règnes  ,  &  laissèrent  fubfifter  des  vuides 
confidérables  plutôt  que  Remprunter  rien  de  monumens 
fufpefts ,  ou  dont  l'authenticité  n'auroit  pas  été  incoutct» 
làblemcnt  reconnue.   - 

Malgré  ces  lacunes  défagréables  qu*on  rencontre  dans  It 
durée  des  trois  premières  DjmaiHes ,  &  qui  ont  donné 
naiffancc ,  apparemment ,  k  des  (yftémes  auffî  étranges  que 
faux  &:  mal  combinés  (i)  cette  tête  des  annales  de  la  Chine , 
grâce  aux  Ouvrages  de  Confncius  &c  de  fes  Difcipties,  à 
ceux  de  Tfo-kiéou-ming ,  de  Mong  tfé  Se  à  THiftoire  même 
des  Tfîn  (z)  >  échappés  à  la  profcription'générale ,  formé 
encore  un  morceau  d'autant  plus  intéreifant»  qu'on  y  trouve 
Torigine  de  la  plupart  des  loix  qui  forment  les  principaux 
fondemens  de  Tadminittration  de  cet  Empire;  loix  dont 
on  ne  peut  mieux  faire  fentir  Texcellence  qu'en  difant 
qu'elles  fubfiftent  encore ,  après  plus  de  quatre  mille  ans 
de  durée  ;  qu'on  s'en  câ:  rarement  écarté  ;  &£  que  fi  quelques 


(0  Tel  que  celui  qui  fait  aller  une  colonie  d'Egypte  à  la  Chine ,  fan  i  m  avant 
notre  Ere  -y  qui  prétend  que  les  Chinois  font  des  Egyptiens ,  ft  que  THiftoire  mutilée 
4es  Hîa  &  des  Chang ,  eft  une  chronique  appoaée  par  cette  Colonie  qui  regarde 
TEgypte  &  non  la  Chine  j  en£n  qui  ne  donne  d'exiftence  aux  Chinois  qu^à  cette 
époque  de  ï lit. 

(t)  tes  TJln  qui  fondèrent  la  dynaftîe  impériale  de  ce  nom  Tan  %46 ,  aTatit  notre 
Ere  »  régnoient  dans  le  Chenfi ,  comme  Princes  tribuuires ,  depuis  près  de  neuf 
Aèdes.  Ces  Tfin  avoient  leur  Hiftoire  particulière ,  &  on  s'imagine  aifémenc 
^u*slle  n'étoir  pas  comprife  dans  le  fatal  édk  du'TyxaUp 


A  P  P  E  R  ç  a 
PrUiccâ  ont  eflayé  d*en  fccouer  le  )oug,  k  plupart  ôiff  payé 
cet  aâe  de  viotence,  de  la^  perte  de  leur  autorité^  Se 
fouveot  de  leur  Co^irbime. 

La  Chifle  a  eu  le  bonheur  de  troowr  dim^  plufietit»  éd 
fcs  anciens  Monarques»  des  hommes  Vtttaeux  ,  cités  en-' 
cote  tous  les  jours  avec  éloge  comnïe,  autant  de  modèles^ 
que  les  Souverains  doivent  fuivre.  Yao ,  Chttn ,  Yu ,  Tching- 
tang  ,  Ouen-ouang; ,  Ou^ouang ,  ^Tchtng-ou^g ,  &c.  nef 
s'efFacerom  jamais  de  la  mémoire  des  Chinois ,  S£  leursf 
noms  chéris^  paieront  à  la  poltérlré  k  plus  reculée*  Ces^ 
Princes  envifageoient  k  Trône  y  fur  lequel  ils  s'étoient  affis 
avec  peine  Ss  qu'ils  rcmplifibient  avec  crainte  ,  non  comme 
un  afyle  facifé  à  Tabd  duqHcl  ils  pouvoient  Ce  livrer  k 
roifiveté  Se  aux  plaifirs ,  fans  inquiétude  fiif  le  bonheur  de 
leur  peuple  ^  mais  comme  une  pkcc  éttiinenfe  qui ,  les  élevant 
au-ddfus  des  autres  hommes,  ne  leur  kiflbit  appercevoir 
que  des  fatigues,  des  inquiétudes  à  èfluyer,  des  devoirs  à 
remplir. 

Ils  tenoient  fur  k  tcnt  la  ];4ace  du  Tien  dont  i3s  dévoient 
fuivre  les  lumières  y  c*eft  cet  augufte  Tun  qui  leur  mettoit 
k  Couronne  fur  k  tétc  ou  qui  k  leur  ôtoit  lorfqu*ils  s*cn 
rendoient  indignes.  »>Ses  décrets,  loriqu'il  diftribue  les  £m- 
>•  pires ,  ne  font  point  irrévocables ,  difoit  un  fage  Miniftre 
M  à  TEmpeur  Taï-kia  ,  ils  ne  le  deviennent  que  quand  un 
«Prince  perfévère  dam  la  vertu  (i)  w.  Comnle  fis  du  Cict 
te  fesLieutenans  fur  la  terre ,  ils  dévoient  être  auflî  fupérieurs 
aux  autres  hommes ,  par  leurs  qualités  perfonneUcs ,  qu*ik» 
rétoient  déjà  par  le  pofte  qu'ils  rempMbient. 

(i)  Hiftoire  de  la  Chiae  »  T. L  p,  184. 


•  A  P  P  JE  R  Ç  U. 

Leur  principale  occupation  étoit  de  fe  procurer  des  Mi- 
niftres  éclairés ,  fagcs  ,  fidèles  ,  défintéreffés ,  en  un  mot  des 
hommes  de  leur  trempe ,  capables  de  les  aider  à  porter  le . 
poids  du  Gouvernement  ;  perfuadés  que  la  fource  de  l'ordre 
&  des  moeurs  émane  du  Trône ,  &  que  de  tels  Miniftres  qut 
en  répandroient  llnflucncc  jufqu'aux  mers  les  plus  reculées , 
feroient  envier  aux  autres  Royaumes  le  bonheur  de  vivre 
ibus  leurs  Iqîx.  Ils  confidéroient  ces  Miniftres  comme  leurs 
meilleurs  &  leur^  plus  proches  voifîhs  de  qui  ils  attendoient 
les  feçours  les  plus  promis ,  les  plus  efficaces  ^  &  avec  lefquels 
ils  ne  formoicnt  qu'un  feul  Corps.  »  Vous  êtes  mes  pieds 
>^&  mes  mains,  mes  yeux  &  mes  oreilles,  mes  plus  pro- 
>r*ches  voifins  ,  difoit  TErtipereur  Chun  à  fcs  Miniftres  &  à 
>3  Yu  qu'il  avoit  aflbcié  au  Trône  j  je  dois  avoir  foin  de 
13  vous  &  veiller  fur  tout  ce  qui  vous  regarde  j  mais  les 
M  bras  &  les  pieds  ,  les  yeux  &c  les  oreilles  ne  doivent  agir 
M  que  fuivant  le  mouvement  que  la  tête  leur  imprime  (i)  ce. 

Le  titre  de  fils  du  Ciel  qu'on  leur  donnoit ,  les  engageoit 
aux  devoirs  naturels  d'un  fils  à  l'égard  de  fon  père ,  &c  de-là 
1-union  du  fiiccrdocç  &  de  l'Empire.  On  remit  entre  leurs 
mains  le  dépôt  facré  de  la  religion  dont  ils  devinrent  les 
fpuverains  Ponpfes  :  &  le  pouvoir  d'^ofFrir  des  facrifices  au 
TUn^  réfervé  à  eux  fcMls,  devint  un  de  leurs  plus  glorieux 
attributs  (i).  V^  en  offrpient  lors  de  leur  inauguration  au 
Trône ,  ainfi  qu'aux  4eyu>c  équinoxes  &  aux  deux  folftices  pour 
demander  la  prpipérité  des  moiifqns,  ou  pour  préfenter  les  pré- 


{\)Iiem.  p.  114  11^. 

(z)  Il  écpit.d^£uMlu.aittcJ?flûCCfr  Taffiuix  tfoflrir  ces  facrifices,  (bas  jdnc  i:ttttr 
traités  comme  des  rebelles- 

mices» 
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:H»}ces  <î*unc  abondante  récolte  &  en  rendre  grâces.  Ils  s'ac- 

.  V-<luittoient  également  de  ce  devoir  religieux  avant  que  d'aller 

•  .*>  iaire  la  vifîte  de  TEmpire  ;  lorfqirtk  fe  difpofoientk  une  expc- 

.-dition  militaire,  ou  qu'il  étoit-Viueftion  d'appaifer  la  colère 

.  du  Ciel  j  &  de  détourner  les  calamités  dont  le  .{peuple  étoit 

menacé.      ... 

•  ** 

Cette  aiîgiifte  cérémonie  fe  faifoit  avec  une  pompe  &c 
une  majefté  extraordinaires  ,  &c  encore  à  préfent ,  le  jour  {i} 
ou  l'Empereur  facrifie  au  Tun  eft  peut-être  celui  où  il  paroî]; 
le  plus  grand  Monarque  du  monde.  La  multitude  des 
Princes,  des  Seigneurs ,  des  Grands  ôc  des  Of&ciers  dont  U 
eft  environne. i  le  jeûne,  la  continence,  la  retraite,  pap 
lefquels  ils  fe  préparc  à  ces  facrifices  ;  le  choix  des  vic- 
times y  les  vafes  précieux  qu'on  y  employé ,  les  ÎAftrumeps 
de  nwfique,  le  filence  rcfpedueux  des  affiftans,  tout  an- 
nonce la  grandeur  du  fils  du  Ciel  qui  les  oiFrc ,  &  Tidéç 
qu'on  a  de  la  toute  -  puiflancc  du  Tien  à  qui  on  les 
offre. 

Comme  chef  de,  la  Religion  6c  pcrc  de  la  Patrie  il  eft 
encore  obligé  d'enfeigner  fes  fujets ,  &  c'eft  pour  cela  qu'i 
certains  tems  marqués  il  affemble  les  Seigneurs  &  les  Gtands 
de  fa  Cour ,  8c  qu'il  leur  fait  un  difcours  inftrudif  fur  quelr 
que  point  important  au  Gouvernement ,  dont  le  texte  eft 


(i)  L'Empereijr  ne  4loiine  point  d'audience  ces  JQurs-là ,  &  les  Tribunaux  n*expé« 
dicnt  point  d'affaires.  Les  mariages ,  les  funérailles ,  les  réjouiffances ,  les  fcftins  » 
les  fêtes  font  défendus  s  les  Mandarins  du  Tribunal  des  crimes ,  &  tout  bfficier  qui 
a  été  noté ,  ne  peuvent  avoir  de  fonâion  dans  cette  Cérémonie.  Rien  de  fi  grand  que 
t'Empereor  lorfiju'il  Ct  rend  au  lieu  du  Sacrifice  ',  8c  riea  de  &  abaiffé  8c  d*aj^di 
ifiifii  lorfqa'il  Toffre.  Mémoire  concemioit  les  Chinois ,  T#  lY*  xyz. 
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pris  dans  les  Livjfcs  iîàîfîtjucs!  Et  afin  que  tout  l^Eia^féèf  ^ 
participe  à  ces  inftriiAiôiè.vâi..çft  enjoint  aux  Gouverfkîi.i»;.'!^ 
d'affembler  le  peuple  cfeîifo'fois  par  mois  &  de  fair^  jrfé.i*/:^ 
Semblables  difcours  fur  des  fdjets  qu'il  leur  a  dîclés  lui-mcmcV'  ;•: 
dans  feize  Ordonnances  ;  ils  font ,  à  l'exemple  du  Souverain  >  .  ;; . 
l'office  d'un  père  de  famille  qui  cnfcighc  fes  enfitfi?.  .  ;  V. 

Un  Prince  deftiné  au  Trône  ,  le  Tdi-tfé  ou  llî^^gr^nd  fils  y  ^  ' 
comme  l'appellent  les  Chinois ,  reçoit  une;  éducation» 
proportionnée  aux  travaux  qui  doivent  un  jour  occupct 
tous  les  momens  de  fa  vie.  Il  eft  continuellement  crivi- 
fonné  de  Gouverneurs  &  de  Maîtres  qui  l'inûruifeat  dé  tout 
ce  qui  eft  néceflfaire  à  un  Souverain  :  tc«itcs  fés-  iàèiires  iQht 
marquées  ,  &  il  n'en  a  point  une  à  perdre;  car  un  Empèr  V  ^ 
rcut  de  la  Chine  eft  cenfé  n'ignorer  de  rien  &  coflftéùitc^  . 
ment  il  devient  le  plus  habile  homme  de  fon;£m]pfté;(r).- 
A  quatorze  ans  révolus  on  le  conduit  àzxi%\i^\'litiaù  oii 
Temple  deftiné  à  honorer  fes  ancêtres  >  &  là  ,  «après  les 
cérémonies  ordinaires  ^  on  fait  celle  de  lui  donner  le  Bonnet. 
On  l'avertit  alors  de  jcnoncer  k  to«r  uc  qui  reflent  le  jeune 
homme ,  &  de  ne  rien  faire  d'indigne  du  caraftère  qu'il  prend  ^ 
&  dont  ce  nouvel  ornement  eft  le  fignal  ;  on  lui  rappelle  fes  de- 
voirs à  l'égard  du  Tid/z  ;  on  Texhorte  à:  faire  le  bonheur  de  ife$^ 
fujcts  en  ne  s'écarÉaût  pas  des  exemples  laifles  par  fes  ancêtres 
en  préfencc  dcfquds:  il  coatraôc  ces  engagçmcns  facrés  (i)^ .  • 

Le  Gouvernement  de  la  Chine  eft  fondé  en  entier  fur  lat-    . 
piété  filiale ,  &  c'cft  cette  vertu,. plus  que  la  force  des  armes,,  . .  '.  { 


(j)  VoycadansJcTomçIidcçcjBttcHiftflîrc;,  à-Tw»  iifj  av»t  nottçÈrc,  téd^r» 

cadon  du  jeujie  Empereur  Tchutg--ou^i{^,  V      ;*'•/./ 

Cl)  Yoyçx  iW</.  pag,  iS4  fie  i8j»  •     .  .        V-,  /'  ". 
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APPERÇU. 
qui  Ta  fauvée  au  milieu  des  terribles  révolutions  qu*elle  a 
éprouvée  depuis  un  grand  nombre  de  fièclcs.  L'Empire 
Romain  a  difparu  fous  les  coups  dès  Barbares  qui  ont  dé-* 
membre  fcs  Provinces  &:  lui  ont  fait  perdre  jufqu'à  ià  langue  i 
Tes  loix  Se  Tes  ufages  ;  la  Chine ,  depuis  quatre  mille  ans  i 
réfifte  à  ces  n>emes  Bgrbards ,  Se  quoique  deux  fois  elle  ait 
fubi  leur  joug  ,  Jamais  les  Mongous  ni  les  Mmtthéotu ,  qui  en 
ont  fait  la  conquête ,  n'ont  rien  change  au  fond  de  l'ad^ 
miniftration  j  ils  fe  font  fournis  eux-mêmes  à  tout  ce  qui 
y  étoit  établi  :  à  peine  s'appercevroit-on  de  ces  derniers  dans 
la  Chine  fans  la  précaution  que  ces  étrangers  ont  prife  de 
inettre  dans  les  Tribunaux  autant  d'Officiers  de  leur  Natioa 
qvC'ïl  y  en  avoit  de  Chinois. 

Le  iîls  du  Ciel  appelle  le  pire  &  la  mère  de  fes  fujets ,  fait 
confifter  toute  fa  gloire  à  mériter  ce  titre  chéri  Se  à  rem- 
plir toutes  les  obligations  qu'il  lui  impofe.  Lorfqu'au  milieu 
de  fon  Palais ,  il  reçoit  les  hommages  des  Princes  tributaires  » 
des  Princes  de  fon  fang ,  des  Grands  de  l'Empire  Se  des 
principaux  Magiftrats  ,  le  cérémonial  qui  s'obferve  en  cette 
occafion ,  ne  prend  point  fon  origine  dans  un  defpotifmc 
odieux  y  mais  dans  la  piété  filiale^  Ces  Grands  Se  ces  Ma* 
giftrats  repréfentent  la  Nation  entière ,  Se  c'eft  au  nom  de 
la  Kation  qu'ils  s'humilient  Se  font  hommage  au  père  corn* 
mun  de  la  Patrie ,  comme  ce  Monarque  lui-^mêmes 'humilie,- 
torfqu'il  facrifie  au  Tien ,  au  nom  de  cette  même  Patrie; 
Ce  n'eft  pas  l'adulation  vile  Se  rampante  d'un  cfclave  vîs-àt-vis 
d'un  Maître  impérieux^  mais  les  devoirs  réglés  d'ufiTfiis  ref- 
peftueux  k  l'égard  de  fon  père.. 

L*efprit  de  ce  cérémonial ,  qaï  choque  û  fort  nos  idées 
Européennes ,  fe  majCûfeftc  dans  ce  qui  fc  paûe  au  Palais  > 
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ivant  le  jour  marqué  où  on  doit  rendre  ces  hommages } 
l'Empereur  lui-même  va  avec  appareil  fe  profterner  neuf 

fois  aux  pieds  de  llmpératrice  mère  ;  &  ces  hommages  qu'il 
lui  rend  font  les  prémices  de  ceux  qu'il  doit  recevoir  en- 
fuite,  &  dont  il  lui  défère  tout  Thonneur  comme  à  Tau- 
gufte  &  à  la  première  mère  de  l'Empire.  C'eft  à  raifon 
de  ce  même  titre  qu'il  l'a  confulte  pour  avoir  fon  '  avis 
lorfqu'il  entreprend  quelque  chofe  ou  qu'il  lui  rend  grâces 
de  fcs  propres  fuccès  en  mettant  à  fcs  pieds  tous  les  hon- 
neurs de  la  dignité  fuprême.  L'Hiftoire  fournit  l'exemple  de 
quelques  Empereurs  qui ,  ayant  perdu  leur  mère  j  honoroient 
de  ce  titre  une  des  Princeffes  du  Palais  à  laquelle  ils  rendoient 
les  mêmes  devoirs ,  comme  à  leur  propre  mère.  Un  fonda- 
teur de  Dynaftic  ,  dont  le  père  vit  encore  ,  lui  donne  un 
titre  fupérieur  an  fien  &  lui  affigne  un  Palais  dans  lequel  il 
lui  renifhommage  comme  à  l'Empereur  par  excellence  j  Se 
par-la  il  trouve  le  moyen  d'accorder  la  majefté  du  Tronc 
avec  la  fubordination  naturelle  recommandée  par  la  piété 
filiale.  On  a  pouffé  la  chofe  plus  loin  encore  ;  un  Fonda- 
teur de  Dynaftic  donne  des  titres  d'Empereurs  à  fcs  ancêtres 
morts  ,  n'importe  quel  état  ils  eufiènt  quand  ils  vivoient ,  &: 
ces  titres  infcrits  fur  des  tablettes  ,  font  placés  dans  le  T^i- 
miao  élevé  en  l'honneuf  de  fa  famille  i  dans  certains  tems 
marqués  par  le  cérémonial  il  fc  rend  dans  ce  Taï-miao  & 
leur  offre  des  facrifices ,  pcrfuadé  que  leurs  âmes  viennent 
fe  rendre  dans  ces  tablettes  Se  y  prennent  part  :  il  les  con- 
fulte da^s  des  entrçprifes  importantes  ;   au  retour  d'une 
expédition  guerrière  il  leur  préfoite  les  captifs. 

Ce  refpeâ:  pour  les  parens ,  .qu'on  porte  au-delà  du  tom- 
beau^ Se  dont  on  leur  dpnne  tantdemarques  éclatantes^  s'étend 
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aux  Vieillards ,  aux  Maîtres  ^  aux  Magiftrats^à  TEmpereur, 
en  un  mot  à  tout  ce  qui  repréfente  ces  parens  ;  mais  ce  refpeâ: 
fuppofc,  un  retour  de  la  part  de  ceux  à  qui  on  en  donne 
tant  de  marques  ^  8c  par  conféquent  des  vieillards  aux  jeunes 
gens,  des  Magiftrats  à  ceux  qui  font  fournis  à  leur  Gouverne- 
ment, de  l'Empereur  à  fes  fujetsj  &  de-là  ces  expreilîons 
employées  fouvent  dans  THiftoire ,  en  parlant  d*un  Empe- 
reur, qu'il  environne  Ces  peuples  de  fa  bienfaifence,  qu'il 
cmbraflc  dans  fon  fein  paternel  tous  les  peuples  de  l'Univers*' 
Par  tout  ce  que  l'on  vient  de  dire ,  il  eft  vifible  que  le 
Gouvernement  de  la  Chine  eft  modelé  fur  celui  d'une  grande 
famille  &  que  tout  s'y  règle  par  l'autorité  paternelle  ;  mais 
quelqu'étcndue  ,  quelque  facrée  que  foit  cette-  autorité , 
comme  il  eft  des  conjondures  où  un  père  peut  s'oublier  6c 
donner  dans  des  excès  capables  de  ternir  fa  réputation ,  6c 
qu'il  eft  d'un  fils  honnête  6c  bien  né  de  l'en  avertir ,  de-là 
eft  venue  l'origine  des  Cenfeurs  publics  6c  d'Office  que  la 
loi  donne  aux  Empereurs  6c  dont  le  miniftère  regarde  fpé* 
cialement  ce  Monarque  qu'ils  fuivent  dans  fa  vie  publique 
comme  dans  fa  vie  privée }  ils  l'animent  fans  ccffc  k  fou- 
tenir  avec  dignité  ce  qu'il  doit  à  fa  gloire,  à  fcs  ancêtres, 
à  fes  dcfccndans,  à  fes  OflSlciers ,  à  fes  Peuples  ,  à  l'Univers 
entier.  Us  l'avertiflcnt  de  fes  défauts  j  lui  indiquent  le  bien 
qu'il  peut  faire  ,  &  ce  qui  pourroit  être  avantageux  à  l'Etat  ; 
ils  étudient  le  caraaère*&:  la  conduite  de. fes  Officiers  6c 
de  (es  Miniftres  pour  lui  en  rendre  un  compte  fidèle ,  6c  le 
prémunir  contre  les  intrigues  6c  la  cabale  (i).  Anciennement 

(i)  Confucius  nous  apprend  dans  fort  Hiao-king  on  traita  de  piété  filiale,  qu'un* 
Empereur  avoit  anciennement  fept  S^e$  pour  Cen&ursj'un  Prince  cinq,  ttaGnodlc 
de  l'Empire  fxois»  hiinu  coacwianc.  les.  Cbiaois^  Tt  IY«  p»  ^9* 
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CCS  Ccnfcufs  n*ctoîent  que  fcpt  j  mais  depuis ,  eu  égard  k 
leurs  occupations  multipliées  ,  on  a  porté  leur  nombre 
jufqu'à  quarante. 

Le  miniftère  de  ces  Cenfeurs  rfeft  pas  renfermé  dans  les 
murs  du  Palais  Impérial  :  il  slétend  fur  tout  TEmpire  ôc 
cmbrafle  tout  ce  qui  peut  touclier  les  loix ,  la-  doftrine , 
les  mœurs  ,  le  bien  public  ;  ces  Cenfeurs  font  même  ref- 
ponfâblcs  jufqu*à  un  certain  point ,  des  abus  qui  peuvent 
fc  commettre  fur  ces  objets  :  on  les  croiroît  complices 
d'un  crime  impuni  qu'ils  auroîent  pu  favoîr  &  qu'ils  n'au* 
roient  pas  dénoncé.  Ils  ont  chacun  leur  diftrid  &  font 
inftruits  de  tout  par  leurs  émiflaires  répandus  [dans  les  Pro- 
vinces, ils  fc  rendent  redoutables  même  à  un  premier  Prince 
du  fang  qui  devient  un  fimple  citoyen  dès-lors  qulls  le  de* 
noncent  à  l'Empereur. 

On  conçoit  aîfémcnt  qu'un  emploi  de  cette  importance 
ne  peut  être  rempli  que  par  des  hommes  d'un  grand  mérite  y 
auffi  ne  confie-t-on  l'office  de  Ccnfcur  qu'à  des  Lettrés  con- 
fommés  ,  recommandables  par  leur  probité ,  ainfi  que  par 
leur  pénétration  &  leur  défîntéreffement.  Les  Tu-tché  qui 
icompofent  le  Tribunal  appelle  Tou-tcha-yuen ,  font  tous  de 
cette  trempe.  »3  Placés  tour  à  tour  entre  le  Ciel  &c  le 
%y  Souverain  y  entre  le  Souverain  &:  les  Mandarins  y  entre 
M  les  Mandarins  Se  le  Peuple ,  entre,  le  Peuple  &  les  Familles  ; 
M  entre  les  Familles  &c  les  Particuliers  ;  ils  font  chargés  ^  au 
M  nom  de  la  Patrie^  de  défendre  la  vérité  y  l'iimocence  8c 
f>  la  juftice  contre  la  malice  &c  la  fatalité  des  conjonétures  , 
^  contre  toute  npvation  enfin  y  toute  négligence  &c  dépé- 
M  riflement.  Leur  intrépidité  doit  croître  à  proportion  des 
>d  difgraces  que  la  fermeté  de  leur  zèle  leur  attire  >  s'animer 
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)9  à  la  vue  de  Téchafaud,  6c  faire  tomber^  en  fucccmibant^  ceux 
»  qui  les  écrafent  >  la  mort  de  Tun  eft  le  fîgnal  du  combat  pour 
»)  le  fuivant  >  &  tous  les  autres  eufîent-iis  jonché  de  leurs  car 
))  davres  les  avenues  du  Trône  ^  celui  qui  refte  doit  les  fouler 
>y  aux  pieds  pour  s'en  approcher ,  étever  la  voix ,  affronter 
M  ks  fupplices  ,  écrire  avec  fon  fang  ce  qu'il  iïc  peut  plus 
»dire>&  combattre  encore  par  fon  derniei  foupircc» 

Indépendamment  de  ces  Cenfeurs  en  titre  d'office  dont 
la  principale  fonûion  eft  de  furveiUer  les  Mandarins ,  Ôç 
d'examiner  s'ils  s'acquittent  pôndueilement  des  devoirs  dç 
leurs  charges ,  les  Mandarins  eux  -mêmes  font  tenus ,  par 
la  loi ,  de  propofer  leurs  vues  k  TEmpereur  ,  Se  de  lui  faire 
leurs  repréfentations  concernant  les  affaires  de  leurs  diftrids; 
le  Monarque  ks  encourage  fans  ctiSù  à  lui  donner  leurs 
avis  fur  tout  ce  qui  peut  contribuer  à  la  majeflé  du 
Trône  &  au  bonheur  de  fes  fujets.  Et  dans  le  cas  que  les 
correfpondans  du  Tribunal  des  Cenfeurs^  vinflent  à  fe  né* 
gliger  ^  ou  dans  la  vue  d*éviter  la  connivence  qu'un  trop 
long  féjpur  dans  un  dîftciâ:  pourroit  faire  naître  ,  on  envoie 
de  tentis  en  rems  de  nouveaux  Vifiteorf  extraordinaires  qui 
t'informent  fecrettement  û  tout  eft  dans  l'ordre. 

On  ne  connoit  point  de  Noblefle  héréditaire  (i)  à  la 
Chine  ,  &  tout  s'y  accorde  aU' mérite  >  non?  à^  la  naiffance; 
cft-ce  un  btcn  y  e(b-ce  un  mal  î  c'eft  ce  qtie  je  laiffe  à  difr 
cuter.  »  On  ne  veut  pas  que  cetix  qu'en  nomtïie  aux  emplois  » 
»>  reflemblent  à  ces  hautes  montagnes  qui  c^v^hent  leurs 
»>  têtes  dans  les  nuager>  mais  qui  ne  rapportent  ni  herbe  ^ 


(i^  ir  faul  ezceptei  ccfeniznz  les  dcfcenJans  ic  Confacîiis  dont  U  fisntUe  tit 
fi  andeonc  à  la  Chinc^  &  les  Pnoces  de  lafamilk  régoantCi. 


A  P  P  E  R  Ç  U. 

>rni  fruit,  &  dont  la  ftérilité  fait  maudire  rélévatîon  (i)cc 
XJn  Officier  a  le  plus  grand  intérêt  d*exerccr  fa  Charge  avec 
dîftindion  s'il  veut  Ta  confervcr,  parce  qu'aucune  n'étant 
vénale ,  l'Empereur  qui  y  nomme  qui  il  veut ,  peut  l'ôter 
quand  il  veut  dès  qu'il  n'eft  pas  content  de  la  conduite  de 
celui  qui  l'exerce.  Un  autre  raifon  qui  éguillonne  encore 
davantage  cet  Officier  à  faire  le  bien  public  ou  du  moin^ 
à  ne  s'attirer  aucun  reproche ,  c'eft  l'efpérance  d'avoir  part 
aux  promotions  &:  de  pafler  de  fa  Charge  à  une  autre  plus 
confidérable. 

Un  point  qui  contribue  encore  infiniment  à  l'excel- 
lence du  Gouvernement  Chinois  ,  c'eft  fans  contredit 
l'adminiftration  gratuite  de  la  Juftice,  Avec  quel  emprelfe- 
ment  ne  doit-on  pas  s'occuper  à  débrouiller  les  procédures 
les  plus  compliquées  &  à  les  juger  fans  partialité  !  Quelle 
reffource  n'y  trouve  pas  le  pauvre  contre  l'opulence  d'un 
adverfaire  qui  le  veut  opprimer  !  Si  la  caufe  en  mérite  la 
peine  &, qu'on  fe  croie  mal  jugé,  on  peut  en  appeller  d'un 
Tribunal  inférieur ,  au  Gouverneur  ou  même  au  Vice-Roi  de 
la  Province ,  &  de  ce  Vice-Roi  aux  Cours  Souveraines  établies 
à  Pékin.  Ces  Cours  Souveraines  portent  leur  Jugement  après 
en  avoir  conféré  avec  un  des  Colao  ou  des  Miniftres  de  l'Em^ 
pereur  -,  celui-ci  en  inftruit  le  Monarque  qui  donne  fa  dé- 
cifîon  :  elle  eft  irrévocable  &  envoyée  au  Vice-Roi  qui  la 
fait  exécuter.  Le  grand  nombre  d'affaires  qui  paffent  par 
les  mains  de  l'Empereur ,  femble  devoir  lui  emporter  tout 
fon  tenSs,  &  on  a  peine  à  croire  qu'il  puiffe  y  fuffircj 
mais  elles  font  fi  bien  préparées  &c  dans  un  ordre  fi  admi-» 

tt)  "Sxift  de  l'Empiic  Ottoman ,  pat  Ricaut.  Liv.  I,  Ch.  Y. 

jaWç 
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table  qu^un  coup-d'œil  lui  fuffit  pour  les  juger  conformément 
aux  Loix  (i). 

Mon  dcflcin  n*eft  pas  de  développer  le  Gouvernement 
Chinois  dans  toutes  fes  parties  ^  &  il  me  fufGt  d*en  avoir 
indiqué  quelques  principes  fondamentaux  :  les  vertus  fociales , 
la  piété  filiale  en  font  la  bafe }  &  U  ne  faut  que  jetter  un 
coup-d'œil  fiir  THlftoire  de  la  Chine  pour  en  être  convaincu. 
Or  >  il  le  Gouvernement  influe  néceifairement  fur  les  mœurs , 
celles  des  Chinois  doivent  être  précifement  telles  qu*on 
nous  les  annonce  dans  les  relations  publiées  par  des  voya- 
geurs inftruits  >  telles  qu'elles  étoient  du  temps  de  Pline  le 
Naturaliile  ,  qui  les  fait  connoitre  par  leur  douceur; 
enfin ,  telles  que  Thifloire  nous  les  dépeint  plus  de  deux 
mille  ans  avant  Pline.  Uefprit  de  fubordination  réglé  pat 
l'âge  y  le  mérite  &:  la  qualité  ;  les  devoirs  mutuels  que  cette 
fubordination  autorife  Ôc  exige ,  T^mour  du  bon  ordre ,  de 
la  paix  &  de  la  tranquillité  qui  en  font  les  fuites  naturelles 
&c  inféparablcs ,  tout  cet  enlemble  qui  compofe  le  carac^ 
tère  eflTentiel  des  Chinois ,  les  diftingue  réellement  des  autres 
hommes  (i) ,  &:  c'efl  fur  cela  fans  doute  qu^eft  fondé  en 
partie  rcfprit  d'averfion  qu'ils  ont  pour  les  étrangers  à  qui 


(i)  Le  P.  le  Comte  amibuç  à  U,  fiqsplicité  des  Lok  de  la  Chine»  cette 
haUitè  àa  Monarque  dans  reyamen  des  [a&ires  d'un  Empire  aaflt  vafte.  U 
ajoute.  »Deux  heures  tous  les  jours  fuififent  à  cç  Prince,  poi^  rcgier  par  lui«' 
••  mtme  un  Etat  où  trente  Rois  pojinoient  èaç  utilement  eipploy^  ,;£  d'autres  loix  y 
wéioîeot  en  n(àge,  tant  il  çft  vrai  que. celles  dont  on  fè  feit  k  la  C^e,  Cob% 
affliges»  fimples,  bien  entendues  &  parfaitement  proportionnées  à  l'efprit  6k 
M  au  caïaâère  particulier  de  cçt(e  Motion,  Mém»  fur  titsu  prifçnt  dp  U  Chin§ 
Lettre  J2(» 
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ils  ne  permettent  paint  de  s'établir  chez  eux ,  &:  avec  Icfqueb 
ils  ne  veulent  aucune  liaifon  de  commerce  (i). 


(i)  Un  étranger  qui  ne  connoit  point  leurs  Loix  &  qui  ne  (ait  point  fê  conformer  k 
leurs  ufages  eft  regardé  comme  un  barbate  dont  le  commerce  ne  peut  introduirez 
parmi  eux  que  la  corruption  8c  le  défordre  ,  êc  les  Chinois  raifbnnent  fur  celu^ 
conformément  à  la  fagelTe    de  leurs  principes  5  d'ailleurs  ils  confidèrent  que  le 
commerce  étranger  ne  pourroît  leur  être  d'aucune  utilité  qu'autant  qu*il  leur 
procurcroit  des  chofes  néceflaires  ou  d'ulage  5  &  non  l'argent ,  ni  ces  précieufes 
bagatelles  que  les  TailTeauz  Européens .  portent  à  Canton.  La  population  eft  fi. 
prodigieu(ê  dans  cet  Empire  que  les  Provinces,  quelque  fertiles  qu*clles  foicnt^ 
fuâUent  à  peine  à  nourrir  les  habitans»  Ce  (ont  des  chofes  de  première  nécef-^ 
fit^  qui  leur  conviendroient  5  du  grain ,  du  bois ,  des  beftiaux ,  en  échange  dcf^ 
quels  ils  donneroient  volontiers  leur  fuperflu  j  m;ds  ni  Tor  ni  l'argent  ne  les» 
enricfaiflcnt  pas  5  &  les  bagatelles  qu'on  leur  porte  ne  font  qu'alimenter  le  luxe: 
que  le  Gouvernement  cherche  à  extirper.  Les  ftieries ,  le  thé ,  k  porcelaine  qu'il» 
'donnent  en  échange  augmente  le  prix  de  ces  marchandifes  dans  les  Provinces  ,  êc^ 
leur  eft  réellement  défàvantageux.  Voyez  dans  les  Mémoires  concernant  THiftoire^ 
îcs  Sciences,  &c.  des  Chinois,  le  traité  fur  l'intérêt  de  l'aident,  T.  IV, p.  514,. 
315;  D'après  ces  réflexions,  on  ne  fait  comment  qualifier  ce  que  dit  l'Auteur 
moderne  d'un  yoyage  aux  Indes  &  à  la.  Chine,  qui  attribue  au  fentîment  que 
les  Chinois  ont  de  leur  propre  foibleffe  ,   les  entraves  qu^ils  mettent  à  toute 
liaifon  fuivie  avec  les  étrangers.  »  Si  les  Chinois  ,  dit-il,  eufTent  laiffé  établir  les 
•»  Européens  parmi  eux  ,  ils  n'auioient  pas  tardé  à  (ufcitcr ,  par  leur  caraâère  mé^ 
»  fiant ,  I  des  querelles  qu'un  petit  nombre  de   ces  étrangers  ,  robuftes  &  fiers  ». 
»  auroit  aifément  terminées  8c  prévenues  pour  jamais  «.  Ces  paroles  renferment 
une  véritable  gâfconnade  ;  car  fi  les  Chinois  (ont  aufiî  bienfaits ,  aufli  leftes ,  auflr 
forts  8c  auffi  exercés  à  fe  battre  qu'il  nous  les  repréfente  eufuite ,  croira-t-on  aifé^ 
ment  qu'une  poignée  d'étrangers  les  in(ultat  impunément  8c  qu'ils  ne  renonceroient- 
pas  au  fang-froid  &  à  la  parience  dont  ils  fe  piquent ,  s'ils  ne  craignoient  Tanimad- 
tetfion  des  Magiftrats   prépofés   à  la  Police  >  le  les  fuites  qui  pounoient  en 
téfuker  T  Tout  ce  que  <fit  le  même  Voy^^eur  fur  les  Chinois,  qu'il  ne  connoit 
pas,  eft  de  la  même  forcé.  Il  prend  le  centre-pied  de  tout  le  bien  qu'on  ea 
à  écrit  8c  Teut  les  faire  pailèr  pour  le  peuple  le  plus  méprifable  6c  le  plu^ 
ignorant  qu'il  y  ait.  Enfin ,  l'humeur  quMl  a  contre  les  Chinois  le  conduit  jufqu'ii 
fttfpeâer  l'Hiftoire  de  la  Chine  d'être  touvr^  des  Jéfuites.  Je  répondrai  aux 
invcâivcs  qu'il  a  raffembléés  (ur  cet  Empire  8c  qu'il  débite  avec  tant  de  confiance 
ce  que  dit  le  P.  Amiot  en  pareille  occurrence.  »  Que  peuyent  favoir ,  fiir  un* 
m  Empire  comme  celui  de  la.  Chine  >  des  Matins  ou  des  Marchands  qui  ne  l'ont 
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Cette  urbanité  cft  commune  à  tous  les  états  ;  les  petfonnes 
du  plus  bas  étage  font  plus  policées  &  obfcrvent  entre 
elles  plus  de  cérémonies  qu'on  n'en  remarque  dans  les 
plus  grandes  Villes  de  TEurope  connues  pour  donner  le 
ton  aux  autres  ;  mais  il  n'y  a  que  nos  cérémonies  publiques 
ôc  rétiquette  obfervées  dans  les  Cours  les  plus  polies  ^  qui- 
puifient  donner  une  idée  de  celles  qui  font  en  ufage  à  la 
Chine  entre  les  Grands  &  les  Officiers  ^  foit  de  robe  >  foit 
d'épéc  ;  tout  s*y  fait  par  poids  &c  par  mcfurc  ,  tout  y  cft^ 
réglé  î  chacun  fait  ce  qu'il  doit  &:  ce  qui  lui  eft  dû  \  ce 
qu'il  doit  dire  &c  même  ce  qu'on  doit  lui  répondre  :  tout  efl; 
prévu  &:  il  ne  règne  ni  embarras  ni  confufion^  quoique  le 
manège  fort  compliqué  demande  beaucoup  d'ufage.  Va 
étranger  peut  s*en  moquer ,  mais  il  apprête  à  rire  à  fcs  dépens 
s'il  ne  fe  fait  inftruîre  avant  que  fe  commettre  en  public: 
des  Maîtres  de  cérémonies  exercent  pendant  quarante  jours 
des  Àmbafladeurs  qui  fe  préparent  à  une  audience  de  l'Em* 
pereur  &  c'eft  ce  Monarque  lui-même  qui  les  leur  envoie. 
Comme  en  France  y  ik>us  avons  infiniment  rabbatu  de  la 
politeflc  &  des  ufages  pratiqués  fous  le  règne  de  Louis  XIV, 
nous  fommes  fort  éloignés  d'approuver  le  cérémonial  Chi- 
nois 'y  mais  nous  devons  convenir  au  moins  qu'il  eft  parfai- 
tement approprié  au  Gouvernement  de  cettte  Nation ,  & 
qu'il  contribue  k  y  entretenir  Tefprit  d'ordre  &  de  douceur 
qui  Font  toujours  diftinguée. 

Je  dois  dire  un  mot  des  études  qui  leur  îfont  particulières 
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m  VU  que  4c  leur  TaUTeau  ou  dans  on  Ban  de  Canton ,  qui  n*ont  pa  coc^verf^ 
I»  que  par  Interprète  avec  des  gens  de  Comptoir  ?  «Nouveaux  Mùaoirçt  CiÛQôtii 
T»  IL  p.  j«7,  .       : 
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6c  dont  cette  urbanité  fait  partie.  U  eft  malheureux  que 
les  Chinois  n'aient  pas  eu  pour  inftituteurs  des  Grecs  ou 
des  Romains}  ils  les  auroient  pris  pour  modèles,  &  ils  mé-^ 
riteroient  peut  *  être  aujourd'hui  tous  nos  fuf&ages  \  mais 
les  Tartares  &  les  Indiens  n'ont  jamais  été  en  état  de  leur 
infpirer  du  go&t  ^  ni  de  leur  donner  cette  émulation  qui  dans 
Toccident  a  été  la  fource  des  plus  grands  progrès.  Les  Chinois 
ont  tiré  tout  de  leur  propre  fond  >  ^  le  peu  d'eftime  qu'ils 
ont  marqué  d«  tout  tems  pour  les  étrangers  ^  les  a  empêché 
de  profiter  de  leurs  connoiflances. 

Ce  oui  touche  de  près  à  la  conduite  de  Thomme  ;  aux 
avantages  &  aux  liens  de  la  fociété  >  Tétude  de  leur  langue , 
celle .  de  leur  Hifloire  y  la  morale  ^  la  politique ,  les  loix  ^ 
l'agriculture >  le  commerce  intérieur  de  la  Chine,  les  manu* 
faûures  utiles  >  les  arts  de  befoin  j  voilk  les  feules  chofes  que 
le  Gouvernement  protège  &  encourage,  les  feules  par  con* 
féquent  qui  faifent  U  principale  occupation  de  la  plupart 
des  Chinois. 

Les  études  font  Tunique  moyen  de  parvenir  aux  honneurs, 
aux  dignités  ^  k  la  fortune  >  auffi  le  nombre  des  Chinois  qui 
entreprennent  cette  longue  carrière  eft-il  incroyable  ^  ils  y 
entrent  dès  Tige  te  plus  tendre ,  mais  ils  ne  font  admis  à 
concourir  pour  lesgrades  qu'après  avoir  dévoré  long- tems  les 
livrés  claflîques  &  s'être  mis  en  état  de  les  réciter  de  me* 
moire  d'un  bout  à  l'autre.  Il  faut  que  les  Candidats  aient 
fait  des  progrès  étonnans  dans  l'étude  de  leur  langue  pour 
compoièr  fur-le-champ,  &  fans  aucune  efpèce  de  fecours^ 
des  pièces  éloquentes  fur  tel  objet  d'Hiftoire  y  de  Morale  ou 
de  Jurifpmdence  qu'on  leur  didle  \  travail  inoui  !  que  les  per* 
Tonnes  qui  connoiflent  les  difficultés  de  la  Langue  Chinoifc 


A  P  P  E  R  Ç  U. 

peuvent  feules  apprccier,&:  auquel  ils  renonceroient  fans  doute 
û  le  puiffant  motif  qui  le  leur  fait  entreprendre  n'étoit  capable 
d'alimenter  fans  ceffe  leur  émulation.  Us  confumcnt  à  cette 
étude  ingrate  lesplus  belles  annéesde  leur  vie,&:  peut^tre  gagne- 
roient-ils  beaucoup  s*ils  renonçoient  à  leurs  King,  àJeur  lan- 
gage &  à  leurs  fîgnes  y  pour  s*en  tenir  à  la  langue  Ôc  à  l'écriture 
des  Tartares  >  il  eft  certain  au  moins  qu'ils  pourroicnt  donner 
aiix  Sciences  &:  aux  Arts  une  partie  du  tems  qu'ils  ne  donnent 
qu'à  l'étude  des  mots  *>  mais  il  n*y  a  pas  de  Nation  au  monde 
plus  attachée  à  fcs  anciens  ufages  »  &:  d'ailleurs  les  Livres 
clafGques  qu'on  leur  met  entre  les  mains  contiennent  à 
peu  près  ce  que  le  Gouvernement  exige  qu'ils  appreijncnt. 
On  reproche  à  plufieurs  Auteurs  de  relations,  &  en  parti- 
culier aux  Miifionnaires  qui  ont  eu  tant  d'accès  à  la  Cour 
de  Pékin,  d'avoir  trop  exalté  les  connoiffances  des  Chinois; 
mais  ne  pourroit-on  pas  foutenir  ,  au  contraire ,  qu'ils  no 
leur  ont  pas  toujours  rendu  aflez  de  juftice,  en  ne  faifîflanc 
que  le  moment  où  ils  le&  peignoicnt  fans  conûdérer  que 
les  diverfes  révolutions  arrivées  dans  leur  Empire  ont  boulo« 
verfé  plufîeurs  fois  ces  coxmoiiFances ,  Se  qu'à  différentes 
époques  il  leur  a  £dlu  travailler  de  nouveau  pour  les  recréer 
s'il  m'eift  permis  de  m'exprimer  ainfî.  Les  Sciences  ont  voyage 
d'Egypte  &  de  Babylonne  en  Grèce  »  de  Grèce  elles  ont  paâe 
4ans.  TEmpire  Konoiain  où  elles  furent  étouffées  pat  ces 
nombreux  efiains  de  Barbares  qui  envahirent  TOccident. 
Depuis  François  premier ,  appelle  le  père  Se  le  reftauratcur 
des  Lettres ,  on  iie  s*eft  occupé  qu'à  lutter  contrôle  mau- 
vais goût  &  à  propofer  pour  modèles  les  chef-d'o^vrcs 
d'Athènes  Se  de  Rome  échappes  à  la  Barbarie.  Tous  les 
îottis  encore  la  Icâore  réfléchie  de  ces  monumejos  nous 
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prouve  que  ces  anciens  peuples  avoient  poufle  leurs  décou** 
vertes  plus  loin  que  nous  ne  le  foupçonnions  (i) ,  &  nous 
fommes  forces  de  ks  regarder  comme  les  premiers>uteurs 
d'inventions  que  nous  nous  attribuons ,  parce  qu*en  eâcl: 
iious  les  avons  trouvées  de  nouveau  &c  fans  leur  iècours. 
Il  eft  aifé  d'appliquer  à  l'Empire  de  la  Chine  ce  qu'on 
vient  de  dire  des  révolutions  littéraires  arrivées  en  Occident 
Les  MiiSonnaires  ont  fait  fbnner  bien  haut  les  obligations 
que  l'Empereur  Kang-hi  avoir  contradées  avec  eux,  en  fai- 
fant,  devant  ce  Prince ,  des  expériences  d'optique,  de  catop- 
mq^e ,  dé  perfpeâive,  de  ftatique  &  d'hydroftatiquej  &  c'cft 
après  leur  avoir  montré  les  efièts  de  la  lanterne  magique 
&  de  la  chambre  obfcure ,  que  les  Chinois ,  difent-ils ,  regar-^ 
dèrent,  pour  la  première  fois ,  les  Européens  cooune  leurs 
maîtres.  Mais  le  plus  grand  fervice  qu'ils  aient  rendu  à  ce 
Monarque  a  été ,  ce  me  femble ,  de  lui  fondre  beaucoup 
de  canons  avec  leTquels  il  vint  à  bout  de  légitimer  fes^  droits 
au  Trône  de  la  Chine,  &:  de  vaincre  fes  ennemis  traités  de 
•rebelles  dans  Thiftoire,  parce  qu'ils  ont  du  ïe  malheur  de 
fuccomber  contre  (c%  Tartares.  Au  refte^  parce  que  les 
Mantchéous  ont   employé  des  mains  Européennes  à  ces 
divers  ouvrages,  eft-ce  une  preuve  qu'on  ne  pût  trouver, 
parmi  les  Chinois ,  des  Ârtiftes  afiez  habiles  pour  en  faire 
autant }  L*ufage  de  la  poudre  à  canon  eft  fort  ancien  à  la 


(z)  Comme  la  peinture  à  Tencauftiqae  doiit  il  eft  parlé  ^s  Pline  le  Natiui. 
lifte.  La  perfpeâiye  qu'ils  poffédoicnt  ainfi  qu'on  n'en  peut  douter  par  les  fouillas 
iHcrculanûM.  Lp  fyAéme  du  retour  périodique  des  «Comètes ,  tenouvetlé  p^  ngc 
Aftronomes  modernes ,  étoit  connu  des  Chaldéens ,  comme  Diodore  de  Sicile  .& 
AppoUoniUs  de  Myndc,  dcé  dans  les  quefUons  naturelles  ou  Sénèqué,  nous  TiHtt* 
ïuni  Sec»  te  -•:....• 
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Cbmc ,  de  Favcu  de  ces  mêmes  Miffionnaîres  ;  &  IcrfquMte 
entrèrent  k  Nankin ,  pour  la  première  fois ,  ils  trouvèrent 
encore  quelques  anciennes  bombardes  braquées  fur  les  portes 
de  cette  Villes  il  eft  d'ailleurs  plus  que  probable  que  les 
Mongous  Se  tes  Kin  firent  ufage  de  bombes ,  de  grenades  Se 
de  canons  aufiégcde  Caï-for^g-fou  y  en  iz^t,  comme  on  a 
pu  le  remarquet  k  cette  époque  dans  THiftoire  de  la  Chine* 
'  Il  en  eft  ainfî  de  rAftrouomie  }  cette  fcience  eft  très* 
ancienne  à  la  Chine  &c  la  pteuye  eft  confîgnèe  dan&  fe$ 
annales  à  Tan  1159  avant  notre  Ere.  A  cette  époque  on 
punit  de  mort  deux  A(bonomes>&  leprincipal  motif  de  leur 
difgrace  étoit  d'avoir  manque  une  éclipfe  de  foleil.  Les  Chi- 
nois ont  eu  de  tout  tems  un  Tribunal  de  Mathématiques 
occupé  nxiit  &c  jour  à  obferver  les  monvemens  céleftes 
&  à  en  drefler  des  cartes  j  &c  nous  lui  fommcs  redevable^ 
d'une  longue  fuice  d^bfervations  >  comme  cela  eft  démontré 
par  les  recherches  du  P.  Gaubil  j  &  par  THiftoire  de  la  Chine. 
Mais  en  quelqu'cftimc  qa'^t  été  FAftronomie,  &  quoi- 
qu'elle entrât  même  dans  réducâtîon  d'un  Souverain  (1)  j  elle 
fut  très-négligéc  vers  la  fin  de  la  troifième  race  r  6c  on  ne 
penfa  à  réparer  fcs  pertes  queibus  le  règne  de  Han-Outi^ 
après  deux  fîècles  de  troubles*  £ile  ne  le  fut  pas  moins  fous 
ks  Song  y  Se  ks  annaks  n'offrent  point  de  Dynaftie  fi  peu 
fertile  en  habiks  Autonomes  {i).  Depuis  réta&Ufkmentde» 
Tartarcs  Mantchéous  à  la  Chine ,  Tidée  d'entretenir  l'émula* 
tion  parmi  les  Aftrcmomes  Chinois,  &: d'autres  rations  poli^ 
tiques  (3)  ont  Eût  admettre  des  Européens  dans  k  Trîbunaf  ^65: 

f  I     "■  ■'  >'  ■    '  ■  ■  .■*■'■     ■  ■      ■  .  ■    ■  "     '  ■  ■  1 .1 M  i|  1. 1 1   ij  I     m  "» 

(i):  Hift.  de  II.  Ciûoe  »  Tomie  I.  à  {*^ui  ii  f|  aviuit  nprnç  I^c^     ;  ^ 

Cl)  Voy.  îèicL  Tome  VUL  aux  années  1168  &  11^^  de  noue-  £ce«. 
(|)  Nouveaux  Mém;  Cfain^  Tome  II.  page  440^ 
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c'cft  la  dcrnîèrc  révolution  qu'ait  éprouvée  cette  Science  chez 
les  Chinois. 

Les  King  qu'ils  étudient  font  plus  propres  k  faire  des  Phi-, 
lofophcs  que  des  Soldats  ^  &  c'eft  ici  où  leurs  détrafteurs 
triomphent.  >i  Le  henniffement  d'un  cheval  Tartare  fuffît^ 
w  difent-ils ,  pour  mettre  en  déroute  toute  la  cavalerie  Chi^ 
>»  noife  «s  Cela  peut  çtre  vrai  >  après  un  iiècle  de  repos  >  mais 
que  ceux  qui  s'expriment  ainiî  jettent  les  yeux  fur  THiftoire 
de  la  Chine ,  &  qu'ils  jugent  s'il  ne  s'y  trouve  pas  des  traits 
auilî  fréquents  de  valeur  >  de  courage  &  d'héroifme  que  dans 
celles  des  peuples  les  plus  renommés  par  leurs  vertus  guer** 
rières.  Les  Chinois  entendent  parfaitement  laTaâique ,  &  ils 
cntd'excellens  Ouvrages  fur  l'Art  Militaire  qu'ils  étudient  & 
fur  Icfquels  on  les  examine  lorfqu'ils  fe  deftinent  aux  armes. 
Quand  ils  ont  été  conduits  pat  des  Capitaines  expérimentés,  nb 
tementils  ontfuccombé  dans  leurs  entreprifes.  Liéou-pang, 
Han-fin ,  Tchang-léang,  Tchang-çulh  ,Pong-yueï,  Hiang-yu  ^ 
Han-Outi,Pan-tchao,Yo-feï,  Yong^o,  Tchukouo-léang, 
Kouo-tféry  >  Tfao-tfao  jLî-tfi ,  Tan-taotfi ,  Li-tfing,  Tangrtat 
tfong,Sfé-ma-y,Liéou-yu,Ché-king-tang  &  beaucoup  d'autres 
que  je  pourrois  citer ,  ne  le  cèdent  pas  à  nos  plus  grands  Gé^ 
néraux  »  &  fous  de  tels  Chefs  les  Chinois  ont  fait  voir  qu'ils 
etoient  capables  de  réuffir  dans  les  expéditions  les  plus  har-f 
dies  &:  les  plus  difficiles. 

Je  finis  :  on  peut  parcourir  ainfî  toutes  les  autres  coiv 
noilTances  des  Chinois  dans  les  Sciences  6c  dans  les  Arts,  Sa: 
on  trouvera  toujours  àrpeu-près  les  mêmes  époques  de  pro^ 
gris  &  de  décadence,  d'où  je  conclus  qu'il  y  a  de  rinjuftice  à 
]Ç9  jujgec  aujourd'hui  fur*tout  d'après  l'état  actuel  de  rEu):o|>e9 
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ou 

Des  noms  que  les  Empereurs  de  la  Chine  ont  donné 
aux  années  de  leurs  règnes. 

JL  N.D  Ê  p  B  N  D  A  M  M  E  N  T  des  tîtrcs  quc  les  Empereurs  Chinois  prennent 
en  montant  fur  le  Trône,  Tufage  s'cft  introduit  depuis  Tan  1^3  avant 
TEre  Chrétienne  que  l'Empereur  Ouen-ti  fut  abufé  par  un  Tao-fsé, 
(  comme  on  peut  le  voir ,  à  cette  époque ,  dans  THiftoire  de  la  Chine  y 
Tome  II ,  page  çéx  )  de  donner  ,  aux  années  de  leurs  règnes,  des 
noms  particuliers ,  empruntés  de  quelqu'évènement  mémorable  ,  ou 
de  pure  fàntaifie.  Ces  noms  ont  changé  autant  de  fois  qu'il  leur  a  plû  , 
parce  qu'il  [dépend  de  l'Empereur  feul  de  continuer  un  nom  ou  d'eii 
prendre  un  nouveau  lorfque  quelque  révolution  confidérable  fembla 
l'inviter  à  ce  changement.  Ces  noms  d'années  ^  compofés ,  pour  l'ordinaire, 
de  deux  mots ,  tiennent  lieu  de  date  dans  les  Lettres ,  dans  les  Livres; 
de  compte ,  dans  les  AlmanacKs  &  dans  la  converfation.  L'Hiftoire  les 
marque  avec  exaâitude  ,  &  ils  s'y  trouvent  toujours  accompagnés  de 
la  note  cyclique  de  l'année.  Les  Jappnois ,  imitateurs  des  Chinois ,  en 
ont  introduit  l'ufage  dans  leur  Empire  l'an  650  de  l'Ere  Chrétienne. 

Cette  multiplicité  de  noms  qui  femble  donner  plus  de  certitude 
aux  époques  de  l'Hiftoire  y  jetteroit  la  plus  grande  confufion  fi -on 
ii*avoit  l'attention  de  dreffer  des  Tables  exades  pour  les  réduire  aux, 
années  de  notre  Ere  ;  ainfi,  par  exemple,  fi  je  trouve,  citée  dans 
quelque  livre  Chinois ,  la  cinquième  année  dite  Koufing-liQ  de  l'Eni- 
pereur  Ling-ti  des  Han  ;  il  faut  que  je  fâche  que  ce  Prince ,  monté 
fur  le  Trône  l'an  Méou-tchîn  ^  ou  45*  du  48*  cycle,  c'cft-à-dire,  Tan 
168  de  l'Ere  Chrétienne  ,  a  changé  quatre  fois  de  noms  de  règne  dans 
Tefpace  de  2X  ans  qu'il  a  occupé  le  Trône  j  qu'il  prit  d'abord  le  nom 
de  Kicn-ning  qu'il  garda  quatre  ans;  enfuite  celui  de  iîf-/7f/z^,c'eft-à-dire  ^ 
joie  égale  qu'il  confèrva  pendant  fix  ans  ;  qu'à  la  onzième  année  de 
(pu  règne  il  prit  le  nom  de  Kouang-ho  ou  d'illuflre  concorde  qu'il  quitta 
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après  fix  ans  pour  prendre  celui  de  Tchong-ping  ou  ait  féconde  concorde 
qu'il  confcrva  fix  autres,  c'eft-à-dire,  jufqu'à  fa  mort,  arrivée  Tan  189. 
Au  moyen  de  ce  petit  calcul  néceflaire  je  fais  que  la  cinquième  année 
dite  Kouang'ho  eft  la  quinzième  année  du  règne  de  TEmpereur  Ling-tip^ 
&  par  conféquent  Tan  i8x. 

Comme  depuis  Tan  163,  avant  l'Ere  Chrétienne,  jufqu'k  préfent, 
les  Ecrivains  Chinois  ne  connoiffent  guères  d'autre  méthode  d'indiquer 
les  époques ,  on  fent  combien  il  eft  indifpcnfable  pour  nous  d'avoir 
continuellement  fous  les  yeux ,  non-feulement  une  idée  exafte  du  cycle 
Chinois  ^  mais  encore  un  catalogue  des  Nien^hao  avec  leur  rapport 
aux  années  de  notre  Ere ,  avant  &  depuis  Jefus-Chrift. 

Le  P.  de  Mailla ,  il  eft  vrai ,  a  négligé  ces  cycles  &  ces  Nien-haù 
dans  fa  tradudion  du  Tong-kien  Kang-mou ,  &  fi  Ton  confidère  qu'il 
auroit  multiplié  inutilement  les  difficultés  aux  yeux  des  Européens  pour 
qui  il  travailloit  ,  on  conviendra  qu'il  a  bien  fait  ;  mais  quoique  la 
fradudion  Françoife  des  annales  puilTe  s'en  pafTcr ,  &  que  notre  mé- 
thode foit  plus  fimple  &  beaucoup  plus  commode  ,  néanmoins  j'ai 
penfé  qu'on  verroit  ici  avec  plaifir  ces  cycles  &  ces  Nien-hao  y  Ce 
que  j'épargnerois  un  grand  travail  à  ceux  qui ,  obligés  par  état  de  lire 
les  Chinois,  foit  dans  les  originaux,  foit  dans  des  traduûîons,  feroient 
forcés  de  fe  drefler  des  Tableaux  de  réduction  ,  fans  lefquels  il  feroit 
tmpoffible  de  s'affurer  d'aucune  époque. 

Kia-ifé  ou  cycle  Chinois  de  60  ans. 

Ce  cycle  eft  compopfé  de  dix  caraârères  appelles  Ché-kan  ou  les  di« 
Troncs,  &  de  douze  autres  appelles  Ché-eulh-tcki ,  les  douze  branches ^ 
favoir  : 

I.  Kia.  i.  Y.  3.  Ping.  4.  Ting.  5.  Ou.  6.  Ki.  7.  Keng.  8.  Sin, 
5.  Gin.  10.  Koueï. 

I.  Tfé.  X.  Tchéou.  3.  Yn.  4.  Mao.  ç.  Tchcn.  6.  Sfé.  7.  Ou.  8.  Ver. 
9.  Chin.  10.  Yéou.  11.  Su.  ix.  Haï.  Ces  dix  Troncs  &  ces  douze 
branches  liés  enfemble  alternativement  de  la  manière  fuivante  :  Kia-tfé 
Y-tchéou  ,  Ping-yn  ,  Ting-mao,  &c.  ne  reviennent" à  leur  premier  point 
qu'après  éo  &  forment  par  conféquent  la  période  de  60  années  ;  voici 
cette  combinaifon. 


I.  Kia-tfé. 

n.  Kia-fu» 

21.  Kia-chin. 

51.  Kia-ou. 

41.  Kia-tchen.. 

fi.  Kia-yn. 

1.  Y-tchéou. 

II.  Y-haï. 

22.  Y-yéou, 

32.  Y-v.eï. 

4X.  ï-feé. 

y 2.  Y-mao. 

5.  Ping-yn. 

ij.  Ping-tfé, 

2j.  FiDg-fu. 

33.  Ping-chin. 

43.  Piog-ou. 

13.  Ping-tchen. 

4.  Ting-mao, 

14.  Tingccbéou. 

24.  Ting.haï, 

34.  Ting-yéou. 

44*  Ting-veï; 

Sf.  Ting-fsé. 

y.  Ou-tchen, 

ly.  Oi>-yn. 

if.  Ou-tfé. 

3y..0u-fu. 

4i'-  Ou-chin. 

51 .  Ou-ou, 

6.  Ki-fsé. 

i5.  Ki-mao. 

26.  Ki-tchéou. 

16.  Ki-haï. 

45.  Ki-yéou. 

j(î.  Ki-veï.  ^ 

7.  Keng-ou. 

17,  Keng-tchen. 

27.  Keng-yn. 

37.  Keng-tfé. 

47.  Keng-fu. 

j'7.  Keng-cfein, 

8.  Sin-veï. 

38.  SiorJ'sé. 

28.  Sin-mao. 

38,  Sin-tchéoa. 

48.  Sin-haï. 

j8.  Sin-yéou. 

9*  Gin-tchin. 

ip.  Gin-ou. 

25.  Gin-tchen. 

39.  Gin-yn. 

49.  Gin-tfé. 

jp.  Gin-fu. 

fo.  Koueï-yéou. 

io.  Kouei-veï. 

30,  Koûci'tfé. 

40*  Koûei-mao, 

j'o.  KoUei-tchéou. 

<îo.  Koûci-haï. 

Selon  plufieurs  Ecrivains  Chinois  ,  ce  cycle  eft  de  la  plus  haute 
antiquité ,  puifqu'ils  en  attribuent  Torigine  à  un  certain  Ta-nao  qui 
fleuriffoit  fous  le  règne  de  Hoang-ti  ;  mais  fans  nous  arrêter  a  difcuter 
ce  point  de  critique  qu'il  ne  fera  jamais  poffible  de  déterminer,  il  nous 
fuffit  de  favoir  que  les  Hiftoriens  s'en  font  fervi  comme  d'une  échelle 
pour  remonter  aux  premiers  tems  de  la  Monarchie  Chinoife,  &  y 
appliquer  les  divers  évènemens  de  THiftoire.  Le  premier  cycle  com- 
mence Tan  2697  avant  l'Ere  Chrétienne,  première  année  du  rpgne 
de  Hoang-ti.,  &  depuis  cette  époque  jufqu'^  la  préfente  année  lySx  on  en 
compte  foixante-quinze  moins  %i  an.  Voici  la  fuite  de  ces  cycles  avec 
les  années  de  notre  Ere  qui  y  correlpondent. 


Cyc. 

av.  J.  C. 

Ann. 

I. 

x697- 

i.du 

t. 

»<S37- 

61. 

3- 

^S77' 

II. 

4- 

1.J17. 

«0. 

S- 

HJZ- 

S7' 

6. 

»J97. 

ÎP« 

7. 

»?Î7- 

XI. 

». 

1177. 

81. 

9. 

1117. 

19- 

JO. 

"S7- 

3- 

II. 

1097. 

aj. 

IX. 

10J7. 

4- 

IJ. 

1P77. 

4- 

14. 

1917. 

î- 

ly- 

i8y7. 

13. 

itf. 

1797. 

12. 

17- 

I7Î7- 

17. 

18. 

itf77. 

If- 

IJ>. 

itfi7. 

AI. 

des  Empereurs  m 
lègde  HoANG-Tl. 
de  HOANG-TI, 

de  Chao-hao. 
de  Chao-hao 

de  TCHOUEN-HXO. 

de  Ti-co. 
de  Yao. 
de  Yao. 
de  Chun^. 

de  TcHONGHfCHANG. 

de  Han-tcho* 
de  Ti-HOAï. 
de  Ti-pou-KlANG. 
de  Tr-KïONG. 

de  KONG-KIA. 

de  KiÉ. 
de  Taï-kta. 
de  Taï-keng. 
de  Tivï-oi;.  . 


Cyc. 

av.  J.  C. 

Ann 

20. 

iy5-7. 

6. 

XI. 

1497- 

10. 

22. 

Ï4S7- 

49. 

aj- 

1377- 

»y- 

»4. 

13 17. 

8. 

ar- 

1257. 

X. 

Z6. 

1197. 

X. 

17- 

II 37. 

18. 

a». 

1077. 

'  X. 

ap. 

1017. 

iS- 

ÎO. 

9S7- 

4/. 

î'. 

«97- 

13. 

î*. 

«37. 

4*- 

î^- 

777' 

f- 

34. 

717. 

i- 

s-f- 

6f7- 

20. 

16. 

S97' 

10. 

37- 

y37- 

8. 

*«. 

477. 

43- 

des  Empereurs, 

de  TcHONG-TïNd. 
de  Tsou-siN. 
de  Tsou-riNG. 

de   POAN-KENG. 

de  Ou-TING. 
de  Tsou-KIA. 
de  Ou-Y. 
de  TcHÉou-STN'. 
de  Kang-ouang. 
de  TcHAo-ouANcr. 

de   MOU-OUANG. 

de  HiAo-ouANG. 
de  Li-ouANG. 
de  Yéou-ouang. 

de   HOUON-OUANG. 
de  HOEÏ-OUANG» 
de  TiNG-OUAXG. 

de  KING-OUANG. 

de  King-ouang. 
a  îj 


4 

Cyc.  av.  J.  Ce  Afin.  As   Empêfiarh 

S9^  4X7-  9* 

40.  3  y/.  12. 

4^.  2p7.  i9. 

42*  Z37.  io« 

45*  177*      3* 

44.  117.  14. 

4f.  J7-  »7- 


4^^ 

47. 
48. 
49- 
yo. 

$•4. 


de  OuEï-LlÉ-otTAÏTC. 

de  HiEN-OUANG. 

de  Nan.ouanc?. 

de   TSIN-CHI-HOANG-TI. 

de  OuEN-Tl. 
de  Ou-Ti. 
de  SruEN-rr. 


Cyc.dp.J.C   Ann.   dis 


4- 

64. 
124. 
184. 
144. 
304. 
354. 
414. 
484. 

544- 
do4. 


Depuis  tEre  Chrétienne. 

de  HiAO-PING-Tr. 
de  MiNG-Ti. 
de  Ngan-ti. 
de  LiNG-Ti. 
de  HÉou-Ti, 
de  TçiN-HoEï-TK 
de  Ngaï-ti. 
de  Chao-ti. 
de  Ou-xr. 
de  LÉANG-Oir-TT. 
de  Souï-OuEN-Ti» 


4. 

7- 
18. 

17- 

20* 

2* 
2* 

40. 
If- 


f7. 

«««4. 

sa. 

7*4. 

S9^ 

7H' 

60. 

844. 

61. 

904. 

61. 

9«Î4- 

«J. 

1014. 

«4. 

1084. 

«f- 

1144. 

tf(î» 

1204. 

«7. 

12^4. 

68. 

I}i4. 

6s,. 

1384. 

70. 

1444. 

71. 

1J04. 

7»- 

iy(J4. 

7î. 

1614. 

74. 

1P84. 

7y. 

I744. 

7<î. 

1804. 

14. 

12. 
J- 

4* 
14^ 

2. 
17. 

10» 

40, 


de 
de 
de 
de 
de 
de 
de 
de 
de 
de 
de 
de 


16.  (17)  de 
».  (9)   de 

17.  de 
43-          de 

4*  de 

23.  de 

9^        de 


Emperturf» 

KAO-TSONtf; 

HlUEN-TSONCf; 

TÉ-TSONG. 

OU-TSONG. 

TCHAO-tSON<7. 

Song-Taï-tsoxj".. 

GiN-TSONG. 

Chin-tsong. 
ï::ao-tsong. 
Nin'g  tsong* 

Ll-TSONG. 

Taï-tsong. 

MlNG-TAÏ-TSûtr» 

Ing-tsong. 

HlAO-TSONG. 

Chi-tsong» 

Hl-TSONG. 

Kang-hi. 

KlEN-X0N(7* 


SUITE    DES    NIEN^HAO. 

Depuis  Fan  i6j   avant  tErc  Chrétienne^ 
^    LES    H  A  N. 

iTan  i?J  3  OUEîT^TT  à  qui  une  Infcriptian  fairiquée  par  un  Tao-fsé  promtttoït  une 
longue  vie\,  voulut  que  cette  année  j  la  dix-feptième  de  fan  règne  ,  fui  regardée 
comme  la  première  ^  &  il  lui  donna  le  nom  de  Héou^  c'efi-à-dire^  poftérieure ,  fuivanre 
donnant  h,  entendre  par  cette  exprejfwn  qu'il  regardait  C€tte  année  comme  lapremièrc 
d'un  nouveau  règne.  Ce  Monarque  ejl  le  premier  qui  ait  introduit  Vufage  de  ce^ 
Nieiv-hao  ou  titres  dannées\. 


OtTEN  -  TT. 

KiNG-Tl*   . 


TcHAO-II. 


Hiou.  ;    ;    ,     .    . 

7  ans. 

Ou-yn-    .    • 

Tchong 

6     .     . 

Gin-tchin.    . 

Héou.    .     •     .     ^    . 

J'    .     .. 

Ou-fu.  .     .    • 

Kien  "yutn.    .     ,  -  , 

6     .     . 

Sin-tchéou.    • 

Yuen  -  kouang*     .     , 

S    .     . 

Ting-veï.  .    . 

Tuen-fo 

6    .     . 

Koueï-tchéQu. 

Yuentchéou»     •     .     , 

6    .     . 

Ki-veï.  .    .    . 

Yuen  -  ting.     •     , 

6     .    . 

Y-tchéouv .    • 

Yuen  'fong,     »    . 

6     .    . 

Sin-veï.    .    . 

Taï'tfoit,  .     .     . 

.      4    .     . 

Ting-tchéou. 

Tien^kan*  •     .     . 

»       4    *     • 

Sin-fsé.    .    . 

Tai<hi.     ,     ^     ^ 

.      4    •     . 

Y-yéou.    .    . 

Tching-  ko^     •     . 

.       3     .     . 

Ki-tchéou.    . 

Héou'^uen^    •     *    , 

2     .    • 

Koueï.fsé. .    . 

Tçhi   yuen»     •     . 

.       (5    .     . 

Y-veï.  .    .    . 

Yutn-fong.     ,     . 

<5     .     . 

Sin-tchéou.     . 

Yuçn'ping.    »    » 

.       ï     .     , 

Tinsrvcï,  .    . 

i6i, 

149. 

143. 

140* 

IÎ4- 

122. 

n^. 
iio», 
104. 

100^ 

S?2. 

88. 

80. 
7^ 


MVOÎt  défà  té^ 

ené  16  an» 
avoit  déjà  t€*- 
ené  7  «Ht.. 


SUBlf-TI- 


VaEN-TI. 


TCHING-Tl. 


Ngàï-ti. 


Ten-ckr,      • 

Ti'tfiém  .       • 

Yuen-kang. 
Chinrtfio.  • 
Ou'fong.  . 
Kan-lou.  . 
Hoang-longn 
Tfou'juen. 
Yong  -  kouangi 
Kttn  tckao, 
King-ning, 
Kien-chi,  • 
Ha-ping.  . 
Yang'Jo.  • 
Hong-kîa,  . 
Yong'chi,  . 
Yttc«  -  yen, 
Soui'ho»  . 
Kiert'ping, 
Yuenrçhiou. 


Ere  Chrétienne. 


PlKG-TÏ.    r    •     #    r    -         Tuenrcht^  . 

Kiu*nit.     • 
TfoU'cki,   . 

OUANG-MANG.  .     .     .  C/ti-kien-koue 

Tieri'-fong,  . 
Ti'hoang,  • 

T^HIVEN.      .     .     -r    .        Keng^hi.'  . 

KOUANG-OU-TI,     .     -         Kurtrou.     . 

TVAo/ig-ytten. 

MïNO-Tl Yong^ping. 

TCHANG-TÏ.  *     .     .     .         Kien-tfou.. 

Yuen-ko.     • 
Tekang'kQ. 

Ho-TI.  .....     r         Yeng-yuen. 

Ynen-ning, 

ChaNG-TIt     .     .     .     •  Yen-pingre 

NgaN-TI Yong'tjou. 

Yuen  -  tfou. 
Yong-ning. 
Kun'-kouang 
Yen-  kouang. 

ChUN-TI.  •    .     ►     '  ^^         Yong'kien. 

r  Yang-kia.  • 

Yong-ho.     iT 

Hûfl  -  ngan, 

Kieh  -  *ûrt^. 

TCHONG  TI.  .     r     .    ^         Yong'kia.  • 

TCHÉ-TI Pen-tfou.    . 

HOUON-Xr.     .     •     .     .         Kien  ho.    . 

Ho-ptng,    • 
Yuen-kia.  . 
Yong-hing. 
Yong^chéou, 
Yen  -  Ar.     . 

Z«ING-XI  jj     :     »     ;         Kien-ning, 

Hi'j^ingft     • 


4  ans. 

Ou-chîn.  .    : 

73- 

4.    .    • 

Gin-tfé.     .    . 

69. 

4.    .    • 

Ping-tchen.    . 

6S. 

4*    •     • 

Keng-chin.     . 

61. 

4.     .     • 

Xia-tfé.    .    • 

S7* 

4.    .     . 

Ou-tchen.    . 

SI' 

t.     •    • 

Gin-tchin. .    . 

49- 

j.     .    . 

.    Koueïyeou,  . 

48. 

f.     .    . 

Ou-yn.    .    • 

4f- 

j.     .    . 

Kouei  -  veï.    * 

38. 

I.    .    « 

Ou-tfé.     .    . 

33' 

4.     .    . 

Ki-tchéou.     . 

l^' 

4.    .     . 

Koueï-fsé.     . 

18. 

4.     .    . 

4.    •    * 

Ting-yéou.  ' . 
Sin-tchéou.    . 

4.    . 

.        Y-fsé.   .    .    , 

16. 

4*     • 

Ki-yéou.    .    . 

1x0 

X.     •      < 

t       KotieUtchéott. 

8. 

4.     . 

Y-mao.    .    . 

6. 

2.      .      . 

Ki-veïr 

2, 

ine. 
S  ans. 

Sin-y^ou.  .    : 

/. 

X.     .     . 

PiDg-yn.    .    . 

6. 

I.    .    . 

Ou-tchen.    • 

8. 

S'    •    • 

Ki-fsé.  .    .     . 

9* 

6.    .     . 

Kia-fu.  .    •    « 

14^ 

3.     .     . 

Kehg-tchen,  . 

20, 

Z.      •       fl 

KoUei-veï.    • 

»î; 

31.     .     . 

Y-yéou.     .    . 

*y. 

1.     .     . 

Ping-tchen.    . 

i^. 

I».     .     . 

Ou-ou.     .    , 

5». 

8.     .    . 

Ping-tfé.  .    . 

76. 

J.    • 

Kia-chin-^   .    , 

94. 

z.    . 

Ting-haï.  . 

«7. 

i<^.    . 

Ki-tchéou. 

89. 

!•      . 

.        Y-fsé.    .     . 

lOjT. 

I.      . 

Ping-otf.    . 

loS. 

7.      • 

Ting-veï.  . 

107. 

tf.     . 

Kia-yn.    . 

114. 

I.      . 

Keng-chin,     , 

Ï20. 

I.         .r 

Sin-yéou.  .    , 

III. 

4-    • 

Gin-fu.    •    , 

122. 

<5.         . 

Ping-yn.    . 

Il5. 

4*     • 

Gin  -  tchin. 

13». 

6.     . 

.        Ping.tfé.    .    . 

135. 

2.     . 

Gin-ou.    r 

H2r 

r.    . 

Kia-chin.   . 

Ï44. 

I.    . 

Y-yéou.     . 

145. 

I.    . 

Pipg-fu.    . 

146^ 

5-    - 

Ting-haï.  . 

147. 

I.    • 

Keng-yn.  . 

IJO. 

1.    . 

Sin-mao.   . 

IJI- 

2.    . 

r       Koueï-fsé. . 

153. 

3-     • 

Y-veï.  .    . 

iSS^ 

9'     • 

Ou-fu.. .    . 

158. 

I.     • 

.        Ting-veï.  . 

i<Î7. 

4*     • 

Ou-chi».    . 

168. 

<s.  . 

.        GiiKfé^     . 

17^ 

HlEN-TI. 


TCHAO-LIÉ-TT. 
HÉOU-TCHU. 


Kouang'he^ 

Tchong'ping, 
7 fou  -ping, 
Hing-ping, 
KUn^ngaru 


6  ans. 
6.    . 
6.    . 
1.    . 


Oa-oa. 

Kia-tfé. 

Keng-ou. 

Kia-fu. 

Ping-t«. 


LES    CHO-HAN    du    San^koué. 


Tchaag  -  ou* 
Kicn  -  hing. 
Yen-  hL  . 
Kingyao.  . 
Ycn^hing.  • 


2  ans. 

20.       . 

S'    • 
I.    . 


Sin-tchéou, 
KoQei  mao. 
Ou -ou.  . 
Ou  -  yn.  . 
Koaei-veï. 


LES     O  V  El    du   San.  koué. 


OUEN-TT, 
MiNG-TI.  . 


Tl-FANG. 
Tl-MAOU. 
VUEN-TI. 


Hoang^tfou. 
Taï'ho,  . 
Ifing'long. 
King.tfou.  . 
Tcking^chu 
Kia-ping»  . 
Tchin^-yuen* 
Kan'lou.  . 
King^yuen, 


LES     O  \i    du    San-koue^ 


7  ans 

4 

2< 

9 
S 

2 

4 
4 
I 


Ta-ti. 


HOEÏ-KI-OUANCJ.     .     . 


KlNG-TI 

Oy-XCHINC'HÉOV.     p 


Hoang  -  ptf , 
Hoang'iong, 
Kid^ko, 
Tcké^niao, 
Ta-y  uen.    . 
Kien-king, 
Ou'fong.    . 
Taï'ping,    , 
Yong^ngan, 
Kan-lou,    . 
Pao^ting,   . 
If /Vn  r  Atf /rgr. 
Fong-hoang. 
Tien-tfê.     . 
Tw/x  -77.     . 
Tieri'kL      , 


7  ans. 
S 

z 

X 
z 
6. 
%' 
5 
$ 

3 
I 

z 


Keng-tfé.  . 
Ting-veï.  . 
Koaei-tchéou 
Ting-fsé,  . 
Keng-chin. 
Ki-fsé.  .  . 
Kia-fu.  .  . 
Ping-tfé.  . 
Keng-tchen 
Kia*chin,  • 


Gîn-yn. 

Ki-yeou. 

Gin-tfé*. 

Ou-ou. . 

Sin-veï. 

Gin-tchin 

Kia-fu.  . 

Ping-tfé. 

Ou  -  yn. 

Y^yéou. 

Ting-haï. 

King-tchéou 

Gin-tchen 

Y-veï.  . 

Ping-chin 

Ting-yéou 


Otr-TI.  .    ,    •    .    , 


HOEÏ-TI. 


HoAï-Tr. 


Werfriing. 
Taï-kang,  , 
Yong'kL  . 
Yueri'-'kang, 
Yong-kûng, 
Yong'rting» 
Taï'figan,  . 
Yong  -  hing, 
Kouang'hi, 
Yong-kr'tîm  . 
Kia  hing^  • 


10.  an$. 

10. 
I. 

9- 
t. 
z. 

2. 
2. 
I. 
6. 

4- 


LES     T  Ç  I  N     Occidentaux. 


Y-yéou.  . 
Y-veï.  .  . 
Keng-tfé.  . 
Keng-fu.  . 
Sin-haï.'  . 
Keng-chin. 
Sin-yéou.  . 
Gin-fu.  .  . 
Kia-tfé.  . 
Ping-yn.  . 
Ting-raao. 
Koueï-yéôu. 


178* 
ipo» 

IP4r 


221; 

22;. 

258^ 
25a. 

2<5î» 


220; 
227. 

2J5* 

257, 

240» 
249» 
»T4- 

2(^0. 
2^4. 


A 12; 

229, 
232. 
23?. 
251. 
23*2. 

2;4. 

2J(^« 
253. 
2^5'. 

157. 
259. 

271. 

275. 
277. 


275. 
280. 

2po. 
291. 
300. 
301. 
302. 
304. 
305. 
307. 
313- 


YrSlf.TX.  ;    •    •    •    •       KUn^ou.  . 

Taï'htng.    • 

Yong-tchang, 

T^Uning^  . 
TCHING-Tr.    ....         hien-ho.     • 

Hien  -  kang* 

KaNC-TI Kien-yuen. 

MOU-TI.     .....         Yong-^ho,     . 

Ching-ping* 
NgAÏ-TI Long'ko.     • 

J//;i^  .  ning, 

Fl-TI r^ii-Ao.      . 

KlBN.OUEN-Tt.  .  .  .  Hien-ngan. 
HiAO-OU-TI.     .     .     ♦         Ning'kang. 

Taï-yuen.  • 
XIgAX*TI.  •     •     .     •     •         Long-ngan* 

Yueifhing. 

Y  hL  .  • 
EONG-TI Yutn-ki.     . 


t  ans» 

4- 
I. 

5- 

9- 
Z. 
t. 

I. 
§• 

S' 

a. 

II. 

14 
I. 


LES     SONG    du    Nan-^pé-tchao. 


Ting-tchéoa. 
Ou-yn.    . 
Gin-ou. 
Koueï-veï. 
Ping-fu.    . 
Y^veï.  .    . 
Koueï^mao. 
Y-fsé.  .    . 
Ting-fsé.  . 
Gin-fu.     • 
Koûei-haï. 
Pingyn.    . 
Sin-veï.    % 
Koaei-yéoa. 
Ping-tié,  . 
Ting-yéou. 
Gin-yn.     . 
Y-lsé.  .    . 
Ki-veï.  #    . 


Otj-tt.  .    .    . 
Chao-ti.  .    . 

OUEN-TI.    .      , 

HiAo-ou-n. 


Fl-TI.     . 
MiNG-TI. 


TSANG-NGOU-OITANG. 

Chun-ti.    .    .    .    . 


Yong^tfou* 
King'ping» 
Yuen-kia»  . 
Hiao  *  hien. 
Ta-ming.  • 
King'ko*  . 
Tûï-cki»  , 
Taii-fiang,  • 
Yucn  -  hoeu 
Cklng-ming* 


l  ans. 
I. 

lu. 

3- 
8. 
I. 

7- 
I. 

4- 


Keng-chîn. 
KoClei-haï. 
Kia-tfé.  . 
Kia-ou.  »  . 
Ting-yéou. 
Y.fsé.  .  . 
Y-fsé.  .  . 
Gin-tfé.  . 
Koilei-tchéou, 
Ting-fsé.   . 


LES     T  S  I     du    Nan-pé'tchao, 


Kao-tl 

OU-TI.  . 
MïNG-TI. 


TONG-HOEN-HÉOU. 
HO-TI 


Kttn-yuen. 
Yong-ming, 
Kienou,  . 
Yong  toi.  m 
Yang^utn, 
Tchong'hing, 


4  ans. 

XI. 

4- 
I. 

1. 
I. 


Kî-ve'f.  .  i 
Kotiei-haï. 
Kia-fu.  .  • 
Ou  -  yn.  . 
Ki-mao.  . 
Sin-fsé.    . 


LES     LEANG     du    Nan^pé-tchao. 


QU-XX Tîen-Jtien.  , 

Tfin  -  tong, 


KïBN-OUEN-TI. 
YUEN-TI.   .      . 
KiNG-XI,   •     . 


Ta-tong, 
Tclwng  tartong. 
Ta-tong,     .      • 
Tc/tong  tû'tong, 
Taïtfing,   .     , 
Ta  pao,       •     • 
Tching^ching^ 
Tchao  -  taïm     • 
Taïping.    .     . 


x8  ans. 
7- 

2. 

6, 

II. 

I. 

3- 

h 

I. 
I. 


LES     TCHIN     du    Nan- 


pe 


OU-Tt.   . 
OUEN-TI. 


Yong'ting* 
Tien  kia» 
Tiin-kang. 


l  ans. 
6.    . 


Gin.ou.  ; 
Kcng-tfé.  . 
Ting-veï.  . 
Ki-yéou.  . 
Y-mao.  . 
Ping-yn.  . 
Ting-mao. 
Keng-ou.  . 
Gîn-tchio.  « 
Y-haï.  .  . 
Ping-tfé.   . 

•  tchao. 

Ting-tchéoa. 
Kengtchen,  . 
Ping-fu.    •    . 


3ï7- 

î»3- 

116. 

3îy. 

343. 
145' 

3f7- 

%66. 

37Ï- 
575- 
J7(f. 

3P7. 

40Z. 

4oy. 
419* 


420. 

4^3» 

4x4. 

4jr4- 

457- 

4<îy*' 

4<5y. 

47** 
473- 
477» 


47P- 
483. 
4Î^. 
498. 

4P9. 
$QU 


fia 

J^7* 

53r. 

J4<î. 
5'47- 

ii9. 


jtfo. 


s 

SlUEN-TI.     '. 

Héou-tchu. 


TCôuang-tal 
Taï'kîen.  . 
Tchî-té.  . 
Tchinming, 


2  ans. 

14.     . 

4-    • 
a.     • 


Tiûg.haT.  •  è 

Ki-tchéou.  • 

KoUei-mao.  • 

Ting-veï.  .  . 


LES    YUEN-ÔUEI    du    Nan-pc^tchao. 


TAO'otr-Ti. 


MlNG-YUEN-XI. 

Taï-ou-xi.    .    . 


OUEN.TCHING-TL  i 

HiEîf-ouEN-Ti,    ;  ; 

HlAO-OUENTI.  .     •  , 

SiuEN-ou-Ti.   .   ;  • 

HlAO-MING-TI*  .     .  . 


HlAO  TCHOAKG-TI. 
TSIE-MING-TI.     .     • 
NGAN-TtNG-OUANG. 
HlAO-OU-TX.  .     .      . 
HlAO-XSING-TI.       . 


Otteît.ti. 

Fl-TI-     . 
KONGTX. 


Teng  '  koui, 
tioang"  chi. 
Tien  -  hingé 
Tienfsê^     . 
Yong'king. 
Chin  ckoûL 
Taï^tckang. 
Chi-kouang, 
Chin-kia*    • 
Yen- ko. 
Ta'Lyen. 
Ta  ï'ping-tchifi'^iim 
Hzng'ngan, 
H/ng  kouang, 
Taï'ftgan,  • 
Ho'ping.     , 
Tien  -  nean, 
H0ang-ning, 
Yen-king.  . 
Tching  ming, 
Tai'ho.     , 
King  mîng. 
Tching  chi, 
Yong'ping, 
Yen-uhang, 
Hi'ping.     . 
Ckin-kouéïm 
Tching- kouang 
Hiao^cchang, 
Yong-ngan» 
Tfin-tau     • 
Tchongking. 
Yong  ni,    • 
Tien'ping,  . 
Yuen  ftang^ 
Hing-ho,     m 
Outing.     . 
Ta-tong.    • 
Tchu'kin»  . 
Kong'ti.    • 


10  ans. 
z, 
6. 

/• 

2. 

8. 
4- 
4. 
S* 

y- 

II. 

2. 
I. 

y- 

<5. 
I. 
4. 

5- 
I. 

4. 
4- 
4. 
4- 
2. 
2. 

J- 

4- 

2. 

X. 

2. 
2. 

4. 
!• 
4. 

8. 

17- 

z. 

4- 


Ping-fil.  . 
Ping -chin. 
Ou-fu.  .  • 
Kia-tchen. 
Ki-yéoii.  • 
Kia-yn.  • 
Ping  tchen. 
Kia-tfé.  • 
Ou -tchen. 
Gin-chin.  . 
Y-haï.  .  . 
Keng-tchen» 
Gin -tchen. 
Chin-ou.  . 
Y-veï.  •  .  ^ 
Keng-tfc.  . 
Ping-ou.  . 
Ting-veï.  . 
Sin-haï.  • 
Ping-tchen. 
Ting-fsé.  . 
Keng-tchen. 
Kia-chin,  • 
Ou-tfé.  • 
Gin-tchen- 
Ping-chin. 
Ou-fu.  .  . 
Keng-tfé.  . 
Yfsé.  .  . 
Ki-yéou.  . 
Sin-haï.  . 
Sin-haï.  • 
Gin-tfé.  . 
Kia  -  yn.  • 
Ou  -  ou.  . 
Ki  -  veï.  . 
Kouel-haï. 
Kia-yn.  . 
Gin  -  tchin. 
Kia-fu.  .    • 


LES     PÉ-TSI     du    Uan-pé-tchao. 


OUEN-SIUEN-TI. 

Fl-TI 

HïAO-TCHAO-TI. 

ou-tching-ti. 
Hbou-tchu.    ; 


STi^ou^^TCHU. 


Tien^pao.  . 
Kieng^ming, 
Hoang-kien, 
Taï-ning,  , 
Ho'tjing,  . 
Tien  -  tong, 
Ou'ping.  . 
Long' ho  a.  • 
Tching' kouan^^ 


10  ans. 
I 
I 

I 
3 

S 
6, 

I 


Keng-ou.  . 

Keng-tchen. 

Keng-tchen, 

Sin-îsé. 

Gin-ou. 

Y-yéou.    . 

Keng-yn.   . 

Ping-tchln. 

Ting-yéou. 


$69. 
,83. 
587. 


38(f; 
395. 
398.: 
404. 
409.' 

414* 
416. 
424. 
4i8« 
432* 
45y* 
4404 
4J1. 

454*' 
455- 

45a. 
4tf5. 
457. 

471- 
475. 

477- 
joo. 
504. 

J08. 

5*12» 

SiB, 

fi9. 
J3I- 
«r- 
J32, 

534- 

559* 
SU* 

544- 

î;4* 


$6%. 
S6f. 

S70^ 
$76. 

LE 


1  E  s    P  Ê-T  C  H  -É  O  U   du   Nan^pé-tchaû. 


IWlïlG.TÏ.   . 

Ou-xi.  .    . 


SUEW-TI.  .... 
TSING-XI.     .     .     , 


Ou  -  rcA/;ff  • 

Kienté, 
Suen-tching. 
Ta-Jiang.  « 


2  ans, 

z. 

5- 

6. 


LES    SOUL 


OxTBif  xr. 


Yang-xt.  .    . 

KONG-XI.   L    . 

XoNc-xr.  IL. 


Kaï^hoang. 
Gin-chiou. 
Ta^nii.  • 
Y^nitfg.  . 
Hoang  -  rtf /. 


20  ans. 

4-  •  • 

13.  . 

ï.  •  < 

3.  .  . 


LES    T  A  N  G, 


KAo.xsotr. 

Taï-xsong. 

Kao^xsong. 


TclfCNG-TSONG. 
JOUI-XSOHG.      • 


Tching-kouotti 
Yong^hoei, 
HUib'ktng.  • 

è;^":  : 

Kîenfong,  • 
Tfong^tchàttg, 
Hien^hing, 
Chang'yucn, 
T^fong.     . 
iiao'-loa,   « 
Y9ng'long* 
Kaï-yao,    , 
Yong-chun. 
Hong-tao,  . 
Sé'ching.    i 
Ckifi'Iong, 
Kîng'iongi 
King-yun. , 
Taï'kL  . 


9  ans, 

S. 

a. 
a. 

a. 

4- 

1. 

3» 

I. 
I. 

I. 
I. 
I. 

ai. 

2. 

4- 
I. 
I. 


Ting-tchéou 
Ki-mao.  • 
Sin-fsé.  . 
Ping-fu.  . 
Gin-tchen. 
Ou-fu.  .  • 
Ki-haï.  .    . 


Sin-tchéou. 
Sin-yéou.  • 
Y-tchéou. 
Ou  -  yn.  . 
Ou-yn.    . 


Ou-yn. .  ; 
Ting-haï.  • 
Keng-fu  . 
Ping-tchen. 
Sin-yéou.  . 
Kia-tfé.  . 
Ping-yn,  . 
Ou-tchen. 
Keng-ou.  • 
Kia-iu.  •  . 
Ping-tfé.  • 
Ki-mao.  . 
Keng-tchen. 
Sin  -  fsé.  . 
Gin-ou. 
Kodei-veï, 
Kia^chin.  . 
Y-fsé.  .  . 
Ting-veï.  . 
Sin -haï.  . 
Gin-tfsé.    . 


*  Après  la  mort^le  Kao-tfong ,  Ton  fils  Tchong-tfong  fut  mis  fur  le  Trône,  mais  il  fut 
deuxième  Lune  par  rimpéraxrice  You4iéou ,  femme  de  l^i^clong ,  qiii  prie  fa  place  &  régna 
noms  de  règne  furent  : 

yoy-HÉOV Kouan^^tfé.    ...  1 

Tckoui'kong,  .    •    •  4* 

Yong'Ukang,  •  • 
Tieri'xkéou,  •  • 
Tchang'chiou»  • 
Ytn^tfaï.  .  .  . 
Tien'tfé-aaan'fouL 
Ouanfaui'tong  tUn, 
Chili' kong.  •  • 
Chîng'lié.  .  .  . 
Kieott'cki,  m  .  • 
Tckang^ngan, .    • 

Après  cette  Impératrice ,  Tchong-tfong  efl  rétabli 


ans.         Kia-chin*    • 

Y-yéou.     . 

Ki-tchéou. . 

Keng-yn.    . 

Gin-tchen. 

Kia-ou.  •    • 

Y-veï.  .    . 

Ping-chin. 

Ting-yéou. 

Ou-fu. .    . 

Keng-tfé.  . 

Sin-tchéou. 
&  r^ne  cinq  an^* 


yf7- 
$66, 

S79' 


f8i. 
601.. 
60  f. 

4x8. 


627, 
6$o. 
€$6. 
«I. 

66^ 

666. 

66B. 

6jo. 

674. 

6j6. 

679. 

6Z0. 

6%i. 

6B2. 

6S^  *. 

684. 

7oy. 

707. 

711. 

71Z. 

d(^pofè  à  la 
XI  ans.  Ses 

624. 
62$. 
62g. 
6go 
6gz. 
694* 

696. 
697. 
6i^S. 
700. 
70/. 


HlUEN-TSôNC.i 
So-TSONG.     .     • 


Taï-tsong.  ; 


Chun-tsong. 
mou-tsong^, 

KiNG-TSONG. 
OUEN-TSONG. 


OU-TSONG,     . 
SlUEN-TSONG. 
Y^TSONG.   .     . 
Hl-TSONG.      . 


TCHAO-XSONG.  .     .     • 


TCHAO-SIVEN-TÎONG. 


Kaï-yutn. .' 

Tcki'té.      . 

Kan-yuen, 

Chang-yuen. 

Pao^ng.    . 

Kouang<Cm 

Yong'tuL  . 

Ta-lU.  .     . 

Kien-tckong. 

Hing  yuen. 

Tchîn^-^uen. 

Yuen-ho.    • 

Tckang^kiang 

FaoMi.     . 

Tûïhoé 

Kaïtcking. 

Hoet't  change 

Ta-tc^ong. 

Hiintong. 

Kienfou,   . 

Kouang^ming 

Tchong'ho. 

Kouang'kL 

Ouen^té» 

Long'ki, 

Ta-chun»   • 

King'fou,  • 

Kien-ning. 

Kouang-koût 

Tten-feou,  . 

Tien-hou*  . 


%9  ans. 
14- 
2. 

2. 
2. 
I. 
2. 
I» 

4- 

X. 

21. 

4- 

2. 

9. 

S' 
6. 

î4- 
<;. 
I. 
4- 

r. 
I. 

2. 

2« 

4. 
3. 

3- 
4. 


Kouei-^dbéoaî 

Gin-ou.     . 

Ping-chim . 

Ou-fu.  .    . 

Keng-tfé.  • 

Gin-yn.    . 

Koueï-mao. 

Y-fsé.   .    . 

Ping-oa.    . 

Keng-chin. 
^Kia-tfé.  . 
*^Y-tchéou  • 

Ping-fu.     . 

Sin-cchéou* 

Y-fsé.   .    . 

Ting-veï.  . 

Ping-tchen. 

Sin-yéou.  . 

Ting-mao. 

Keng-tchen, 

Kia-ou.    . 

Keng  -  tfé. 

Sin-tchéou. 

Y-fsé.  .     . 

Ou-chiti.  . 

Ki-yéou.     . 

Keng-fu.    . 

Gin-tfé.     . 

Kia-yn.    . 

Ou  -ou.    . 

Sin-yéou,  . 

Kia-tfé.     . 


7ïr- 

742. 

7yJ. 
758. 
7^0; 

752. 
763. 
75;- 
76^.- 
78or- 

784. 
78;.. 

821^ 

825. 
827. 
S^6. 
841. 
847.^ 
B60. 
874. 
88o. 
88i« 
SSf. 
888. 
889; 
8pOi 
891. 

894. 
898. 
901.. 
904. 


HÉOU    OU    TAI 


Ou  Us  cinq  Dynajiies  pojléricurcs  ,  Us  Héou^Léang ,  Us  Héou^Tang  ,  Us  Héou^Tfc,. 

Us   Héou-Han  &  Us  Hcou^Tchéou. 


L  E  S    H  è  O  U-L  É  A  N  G. 


TAT-TSOtr.     .    • 
TCHU-XIB».  .     . 


Kaï'pmgé  . 
Kienhoa»  • 
KUn-hoa,  . 
.  Tching  ming. 
Long-té,     . 


4  ans. 

X.  • 

2.  •  < 
6.  .  . 

3.  .  . 


Ting-mao* 
Sin-veï.     . 
Kouei-yéou. 
Y-haï.  .    . 
Sin-fsé.    • 


LES    H  É  O  U-T  A  N  G. 


ans. 


TCHOANG-TSONG.     .         Tonghouang. 
MiNG-TSONG.    .     .     .         Tientchtng. 

Tchang  ning. 

MïN-TI In^'chun.    . 

LOU-TI Tfing'tai.    . 

LES    H  É  O  U-T  CI  N. 

KAO-TSOU.     ....         Tnen-fou.    . 
TCHU-TCHONG.      .     •        KaUyun.   . 


8  ans. 
3-    •    • 


Kia-chin. 
Ting-haï» 
Keng-yn, 
Kia  -  ou. 
Kia-ou.  . 


Ping-chin. 
Kia-tchen. 


P07; 
911.- 
915- 

92  ik 


924. 

927. 
910. 
934* 
954- 


9l6. 
944- 


il. 


LES    H  É  O  U-H  AN. 


Yw-Ti.  ;   . 


Tien  fou. 
KUnJtou. 
Kieft'kou, 


I  ans. 
I.    • 
3.    . 


LES    H  É  O  U-T  C  H  É  O  U 


Tay-tsoit. 
Chi-tsong. 


Kouang  -  chun» 
Hien-té.  .  • 
Tfang^hiun^    . 


l  ans. 
z.    . 


L  E  S^   S  O  N  G- 


TAï-Tsotr. 
Taï-tsonc. 


Tchim-tsoHg»  •   ; 


OlN-TSONG«  •     •     . 
HoEÏ-TSON6«      •     « 


Ing  TSONG 

Chin-tsong.    •    •    . 

Tché-tsong.    •    •    . 


H0EÏ.TS0NG«     .     •     . 


KIN-TSONG. 

Kao-tsong. 


HiAO-TSONG.      . 


KOUANG-TSONG.     . 
NiNG-TSONG.      .     . 


Kîen  •  long. 
Kientim  • 
Kaï-pao.  • 
Tûï'ping'hing 
Yong'ki,  . 
Touon-kong» 
Churi'hoû»  m 
■Tchi-tao.  • 
Hitfi'pingm 
King'té,  . 
Ta-tchong^tfia 
Tien-hi. 
Kiin  -  hJng* 
Tien-cking* 
Mingtao,  • 
Kihg  hou. 
Pao  yuen. . 
Kang'ting, 
King'lie.  . 
Hoang'kou» 
Tchi-ho.  • 
Kîa^hçu»  • 
Tcki  -  ping. 
Hi-ning.  ,  • 
Yuen  "fong,- 
Yuen-hou»  . 
Tchao-^hîng. 
Yutn'fou.  • 
KÀen  tchong-Tfiï 
Tfongnîng. 
Ta  -  kouon» 
Tcking'ho. 
Tchong'ho. 
Siven-ko.  . 
Tpng-kang. 
Kîen- y  en,  . 
Tchaohîng, 
hûng-hing, 
Kien-tao.  • 
Chun-hL  . 
TchaO'hL  a 

Kia-tau 
Kaï»  hi,     . 


a|r-/ÔK< 


iboiuf. 


'in^' 


8. 

4- 

a. 

4- 
9- 

I. 

p. 
a. 

4- 
a. 
I. 
8. 

5- 

a. 
8. 
4- 

lO. 

8. 
8* 
4. 


y- 

4. 
7- 
y. 

7- 
4- 

a. 
9- 

5- 
4* 


ans. 


Tîng-vel.  .    , 

947* 

Ou-chin.    .    , 

948. 

Ou-cbin.  .    . 

948. 

U. 

Sin-haï.     :    ; 

9f  I- 

Kia-yn.     .    , 

954* 

Keog-chin.    , 

»          9^0« 

Kcn-chin.  * 

9^0. 

Kouci-haï. 

p(5j. 

Ou-tchent 

P<^8. 

Ping-tfé.   .    . 

975. 

Kia^chin.    . 
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King-yen.  • 
Tfiang-king, 
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CHUN-Tcftr.    ; i    '.     .        18  ans.         Kia-chin.   •    .        1^44. 

Kang-hi.  . tfi.    .    .        Gin-yn.    .    .        i66l. 

YoNG-TCHfNô 13.    .    .       Kouei.mao,    .       1723. 

KiEN-LONtf. Ping.tchen-    .        173^ 

Ce  dernier  Prince  eft ,  cette^année  1782 ,  dans  h  <ïuarante  feptième  année  de  fon  règne. 


IS[  O  M  E  N  C  L  A  T  U  R  E 

De  tous  les  anciens  ^  nouveaux  Départemens 
de  la  Chine  êC  des  principales  Villes  qui  en. 
dépendent^ 

^'iL  eft  împoflîble  d'entendre  les  Commentaires  deCéfac 
fans  une  Nomenclature  qui  faflc  connoître  les  anciens  noms 
géographiques  des  Gaules ,  &:  les  ramène  à  ceux  qui  font 
en  ufage  de  nos  jours ,  il  eft  encore  plus  difficile  de  lire  avec 
fruit  THiftoire  de  la  Chine  dans  laquelle  ces  noms  ont 
varié  autant  de  fois  ^  pour  ainfi  dire  ,  qu'on  a  vu  de  familles 
différentes  monter  fur  le  trône  de  cet  Empire.  Non-feule- 
ment ,  les  Souverains  qui  ont  pofledé  légitimement  ce  premier 
trône  de  TAfie ,  ont  ufé  du  droit  qu'ils  tiennent  d'un  tems 
immémorial ,  de  faire  de  nouvelles  divifîons  &  de  changer 
les  noms  des  Provinces  &c  des  Villes ,  mais  leurs  VaÛaux 
&  ceux  qui  par  la  force  des  armes  fe  font  maintenus  dans 
quelques-unes  de  leurs  Provinces  ou  départemens  fe  font 
arrogés  le  même  droit.  Il  réfulteroit  delà  néceflairement 
une  grande  confufion  dans  les  Hiftoriens ,  fi ,  pour  remédier 
à  ce  que  j'ofe  appellcr  un  abus ,  ils  n'avoient  eu  l'attea- 
tion  de  joindre  à  la  fuite  de  leurs  récits, des  notes  inftruélivcs 
relativement  i  Toriginç  &c  aux  changemens  multipliés  de 
ces  noms. 

On  a  eu  la  même  attention  dans  la  traduâion  des  Ânna^ 
les  Chinoifes  :  on  a  marqué  prefque  toujours ,  au  bas  des 
pages  >  le  nom   moderne  des   anciennes  Villes  &    des* 
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Provinces  dont  on  parle.  Mais  comme  îl  auroît  feUu 
répéter  fouvent  les  mêmes  notes  3  eu  égard  à  l'emploi  fré- 
quent de  ces  anciens  noms  &  qu'on  a  voulu  éviter  ces 
répétitions  ennuyeufes ,  il  réfulte  delà  qu'il  eft  indifpenfablc 
de  donner  ici ,  &c  de  fuite ,  une  Nomenclature  générale  qui 
préfente  la  géographie  hiftorique  de  ce  vafte  Empire.  . 

On  ne  s'cft  pas  popofé  de  marquer  fcrupuleufement  le 
tems  précis  où  chacun  de  ces  noms  a  commencé  j  le  peu 
d'utilité  qui  feroit  réfulté  de  cette  exaditude  minuticufe 
n'auroit  pas  compenfélc  travail  qu'elle  auroit  occafionné; 
&  d'ailleurs  le  dégoût  inféparable  d'un  catalogue  long  &  fi 
rempli  de  noms  barbares ,  étoit  une  raifon  de  plus  pour 
ne  le  point  augmenter. 

Les  noms  de  Koué ,  de  Fou ,  de  Lou  ,  de  Klun ,  de  Tch/ou 
Se  de  Hien  donnés  aux  Villes  en  font  le  diftinûif. 

Koué  eft  le  titre  particulier  qui  défigne  une  Principauté. 

Fou ,  indique  la  jurifdidion  générale  d'un  grand  dépar- 
tement ,  de  laquelle  relèvent  plufîcurs  Tchéou.  On  remar- 
quera cependant  que  fur  les  limites  de  l'Empire  certaines 
Villes  n'ont  été  élevées  à  ce  titre  de  Fou  qu'afin  d'augmenter 
le  nombre  des  Mandarins  qui  veillent  à  leur  fureté. 

Lou ,  qui  fignifie  proprement  un  chemin ,  eft  particulier 
à  la  Dynaftie  des  Tuen  qui  défîgnoit  par  ce  titre  une  jurif- 
diftion  à-peu-prcs  fcmblable  à  celle  des  Fou,  un  peu  moindre 
cependant. 

KiUN,  indique  une  Ville-  d'armes  du  pfemier  Ordre; 
où  des  Officiers  généraux  faifoient  leur  réfidence  ordinaire. 

TcHÉou  eft  un  titre  qui  fe  donne  à  des  Villes  confi- 
dérablcs ,  mais  qui  cependant  dépendent  prcfque  toujours 
des  Fou  :  on  dit  prefque  toujours ,  par  la  raifon  qu'il  y  a 
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As  Tchcou  qui  n'en  dépendent  pas ,  &  relèvent  immé- 
diatement des  Officiers  généraux  de  la  Province  &  des 
Tribunaux  généraux  de  la  Cour  ,  ainfi  que  les  Fou.  La  diffé- 
rence entre  les  Tchcou  &:  les  Fou  ne  fe  règle ,  ni  fur  Topu- 
lence  &:  la  population  des  unes  ou  des  autres ,  ni  fur  l'étendue 
du  terrein  qu'elles  occupent ,  puifqu'il  fe  trouve  des  Tchéou 
plus  confidérables  que  des  Fou  j  mais  fur  les  titres  &  l'au- 
torité des  Mandarins  qui  les  gouvernent. 

Les  HiEN  ou  Villes  du  troifième  Ordre  ont  auffi  leuc 
jurifdiftion  qui  dépend  le  plus  fouvent  des  Fou  8c  quel- 
ques-unes des  Tchéou^ 

Les  Tghin  font  de  gros  Bourgs  dans  ïefquel's  on  trouve: 
des  auberges  où  l'on  peut  loger. 

Les  Tching  font  comparables  aux  Tchin  ,  avec  cette* 
différence  néanmoins  que  ces  bourgades  font  moins  mar  * 
chaudes  que  les  Tchin  Se  qu'on  y  trouve  rarement  des* 
aubcrgeSi 

Les  OuEÏ  &  les  Pag  ne  font,  pour  l'ordinaire ,  occu- 
pés que  par  des  foldats  ôc  gouvernes  par  des  Mandarins^ 
d'armes.  Les  Pi7o  ne  font  proprement  que  des  corps-dc-garde* 
renforcés.  Les  Ouei  font  beaucoup  plus  confidérables.- 

Les  Pou  font  des  villes  étrangères ,  foumifes  aux  Chinois ,. 
foit  volontairement ,  foit  par  la  conquête  qu'ils  en  ont  fait.. 
Aufli  la  plupart -ont-elles  bientôt  changé  de  titre  en  paffant 
fous  leur  gouvernement.. 

Les  Ko  AN  font  des  cfpèces  de  fbrtereflfes  élevées  pour 
la  garde  des  palfages  difficiles  ôc  des  gorges  de  montagnes^ 

Les  Tchai  font  auffi  des  fortereffes  fur  le  fommct  des 
montagnes  défendues  par  des  murailles  ou  par  des  paliffades.. 

Les  TcHANG  ôc  les  Chi  font  de  petites  villes  ou  gros^ 


16  NOMENCLATURE. 

bourgs  dans  Icfqucls  on  fait  commerce,  favoir:  de  tcms  Cû 
tcœs  dans  les  Chi ,  &  toujours  dans  les  Tchang. 

Enfin  les  Y  &  les  Ts  u  n  font  de  fimples  villages  i  mais 
les  r  font  les  plus  nombreux  Se  les  plus  confidérablesp 

Avec  CCS  connoiflances  préliminaires  on  peut  juger  ,  k 
la  vue  feule ,  de  la  terminaifon  des  noms  de  villes  &  de 
bourgades ,  &c.  de  quelle  importance  elles  peuvent  être  ôc 
quels  font  les  titrçs  dont  elles  jouiflent, 

La  plupart  des  villes  du  Léao-tong  ,ne  Xubfiftent  plus  ; 
cependant  on  en  fait  mention ,  relativement  à  THiftoire  des 
Khitans  ou  Leao  &  des  Kin  ou  Nutché ^  puiffances  Tartans  qui 
çoffédèrent  quelques  Provinces  feptentr-ionales  de  la  Chine 
pendant  le  règne  des  Songs.  En  compenfation  on  a  néglige 
<i'en  faire  connoître  d'aui;res  qui  fubfîftent  encore  fur  les 
limites  de  la  Chine  »  mais  qui  ne  font  d'aucune  utilit(6 
pour  la  Icûure  de  cette  Hiftoire. 

PROVINCE    DE    '^t^TQYitA.l,  autrement  Ptidng. 

On  commence  par  cette  Province  Tune  des  premières 
habitées  par  la  Colonie  qui  vint  s'établir  dans  cette  extrémité 
de  TAfie.  Elle  mérite  cette  préférence  par  la  raifon  que  les 
Empereurs  y  tiennent  leur  Cour  ,  afin  d'être  plus  à  portée 
de  maintenir  &  de  repouflcr  ces  nombreux  eflfaims  de 
Tartares  qui  de  tout  tems  ont  cherché  à  s'introduire  dans 
la  Chine  pour  y  exercer  leurs  ravages. 

Elle  produit  du  riz ,  du  froment  ^  du  millet  &  tomes 
fortes  de  grains ,  quoique  fon  terrein  foit  fablonneux  ,  &  par 
ponféquent  d'une  fertilité  médiocre.  Les  légumes  &  les  fruits 
y  croiflent  en  abondance ,  &  fes  rivières  font  poiflbnncufes. 
Comme  elle  renferme  Péking ,  la  Capitale  de  l'Empire  , 

toutes 
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toutes  les  riches  produdions  des  Provinces ,  même  les  plus 
éloignées ,  s'y  tranfportent  &  aflcz  facilement  par  le  moyen 
des  rivières  8c  des  canaux  pratiqués  par-tout  où  on  les  a 
jugés  néccflaires ,  fans  égard  à  la  dépenfc. 

Le  Pé-tché-li  paffe  a  peine  le  quarante-deuxième  degré  & 
Tair  y  cfi  tempéré  ;  cependant  {es  rivières  gèlent  tous  les 
ans  &  très-fortement  i  &  ces  glaces  capables  de  porter  les 
plus  lourds  fardeaux  y  durent  quatre  mbis  entiers ,  depuis 
le  milieu  de  Novembre  jufqu'en  Mars.  Mais,  ce  qui  mérite 
d'être  remarqué  ,  pendant  ces  glaces  qui  viennent  tout-k- 
coup  &  ne  fe  fondent  que  très  -  lentement ,  on  n'éprouve 
point  ces  grands  froids  que  l'on  fent  en  Europe,  Pour  expli- 
quer ce  phénomène  on  a  recours  aux  exhalaifons  nitreufes 
du  climat  qui  accélèrent  la  congélation. 

Cette  Province  faifoit  partie  de  l'ancien  Ki-tcheou  du 
tems  de  l'Empereur  Yao  ,  ainfi  qu'on  peut  le  voir  dans  le 
premier  volume  de  cette  Hiftoire ,  page  ^o. 

CHU  N-T  I  E  N-F  0\J  ,  ou  la  vilU  de  Péking. 
Pkemiek   Dépaktemekt. 

La  principale  ville  du  Pé-tchéJi  j  très  -  célèbre  en  Europe 
fous  le  nom  de  Péking  ou  de  Cour  du  Nord  y  parce  que  les 
Empereurs  y  tiennent  leur  (îége ,  fut  connue  dans  les  pre- 
miers tems  fous  le  nom  àzYéou-tou  &  de  Téou-tchtou,  Sous  les 
premiers  Tfin  elle  fut  appellée  Ckang-kou  Se  Yu-yang  ;  fous  les 
Han ,  Kouang-yang  &  Yen-koué^  fous  les  Tçin  &  les  Dynafties 
fuivantes  ,  Fan-yang  ,  Yen-kuin  j  Tcho-kiun  j  Sié^e fin-fou  j  Yen^ 
chanfou ,  Ta-hing-fou  ,  Ta-tou  ;  au  Commencement  des  Ming  ^ 
Pépîng'fou  ;  enfin  fous  le  règne  de  Yong-lo  ,  Chun-tien-fou , 
c'cft'k-dire,  la  Fille  qui  obéit  au  Ciel.  Voici  les  Villes  fur  lefr 
quelles  elle  étend  fa  Jurifdiftion. 
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Provinces  dont  on  parle.  Mais  comme  îl  auroît  fallu 
répéter  fouvent  les  mêmes  notes  j  eu  égard  à  l'emploi  fré* 
quent  de  ces  anciens  noms  &  qu'on  a  voulu  éviter  ces 
répétitions  ennuyeufes ,  il  rcfulte  delà  qu'il  eft  indifpenfablc 
de  donner  ici ,  &  de  fuite ,  une  Nomenclature  générale  qui 
préfente  la  géographie  hiftorique  de  ce  vafte  Empire.  . 

On  ne  s'cft  pas  popofé  de  marquer  fcrupuleufement  le 
tems  précis  où  chacun  de  ces  noms  a  commencé  y  le  peu 
d'utilité  qui  feroit  réfulté  de  cette  cxaélitude  minuticufc 
n'auroit  pas  compenfélc  travail  qu'elle  auroit  occafionnéj 
&  d'ailleurs  le  dégoût  inféparable  d'un  catalogue  long  &  fi 
rempli  de  noms  barbares ,  étoit  une  raifon  de  plus  pour 
ne  le  point  augmenter. 

Les  noms  de  Koué ,  de  Fou ,  de  Lou  ,  de  Kiun ,  de  Tch/ou 
&  de  Hien  donnés  aux  Villes  en  font  le  diftindif. 

KouÉ  eft  le  titre  particulier  qui  défigne  une  Principauté. 

Fou  ,  indique  la  jurifdidion  générale  d'un  grand  dépar- 
tement ,  de  laquelle  relèvent  pluficurs  Tchéou.  On  remar- 
quera cependant  que  fur  les  limites  de  l'Empire  certaines 
Villes  n'ont  été  élevées  à  ce  titre  de  Fou  qu'afin  d'augmenter 
le  nombre  des  Mandarins  qui  veillent  à  leur  fureté. 

Lou,  qui  fignific  proprement  un  chemin ,  eft  particulier 
à  la  Dynaftie  des  Tuen  qui  défîgnoit  par  ce  titre  une  jurif- 
diâtion  à-peu-près  fcmblable  à  celle  des  Fou,  un  peu  moindre 
cependant. 

KiUN,  indique  une  Ville-  d'armes  du  pfcmier  Ordre; 
oîx  des  Officiers  généraux  faifoient  leur  réfîdence  ordinaire. 

TcHÉou  eft  un  titre  qui  fe  donne  à  des  Villes  confi- 
dérablcs ,  mais  qui  cependant  dépendent  prefque  toujours 
des  Fou  :  on  dit  prefque  toujours ,  par  la  raifon  qu'il  y  a 
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As  Tchéou  qui  n'en  dépendent  pas ,  &  relèvent  immé- 
diatement des  Officiers  généraux  de  la  Province  &  des 
Tribunaux  généraux  de  la  Cour ,  ainfî  que  les  Fou.  La  diffé- 
rence entre  les  Tchéou  &  les  Fou  ne  fe  règle ,  ni  fur  Topu- 
Icnce  &  la  population  des  unes  ou  des  autres ,  ni  fur  l'étendue 
du  terrein  qu'elles  occupent ,  puifqu'il  fe  trouve  des  Tchéou 
plus  confidérables  que  des  Fou  \  mais  fur  les  titres  &  l'au- 
torité des  Mandarins  qui  les  gouvernent. 

Les  HiEN  ou  Villes  du  troifîèmc  Ordre  ont  auffi  leur 
jurifdiftion  qui  dépend  le  plus  fouvent  des  Fou  &  quel- 
ques-unes des  Tchéou^ 

Les  Tghin  font  de  gros  Bourgs  dans  ïefquels  on  trouve: 
des  auberges  où  Ton  peut  loger. 

Les  TcHiNG  font  comparables  aux  TcKm  ,  avec  cette* 
différence  néanmoins  que  ces  bourgades  font  moins  mar  ' 
chaudes  que  les  TchUi  &c  qu'on  y  trouve  rarement  des- 
auberges. 

Les  OuEÏ  &  les  Pag  ne  font,  pour  Tordinaire  ,  occu- 
pés que  par  des  foldats  &:  gouvernes  par  des  Mandarins» 
d'armes.  Les  Ptfo  ne  font  proprement  que  des  corps-de-garde 
renforcés.  I^es  Oucï  font  beaucoup  plus  confidérables.- 

Les  Pou  font  des  villes  étrangères, foumifes aux  Chinois,, 
foit  volontairement ,  foit  par  la  conquête  qu'ils  en  ont  fait.. 
Aufli  la  plupart -ont-elles  bientôt  changé  de  titre  en  paffant 
fous  leur  gouvernement.. 

Les  Ko  AN  font  des  cfpèces  de  fbrtereffes  élevées  pour 
la  garde  des  paflTages  difficiles  &  des  gorges  de  montagnes^ 

Les  TcHAi  font  auffi  des  fortereffes  fur  le  fommct  des 
montagnes  défendues  par  des  murailles  ou  par  des  paliffades.. 

Les  TcHANG  &:  les  Chi  font  de  petites  villes  ou  gros> 
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23.  TçuN-HOA-HiEN  qui  porta  fous  les  Song  le  nom  de 
Long-tchuen^ 

24.  PiNG-KOU-HiEN  ,  fondée  par  les  Han  fous  ce  nom  fut 
encore  appelléc  fous  diverfcs  Dynaftics  du  nom  de  Yu-^yang- 

P  A  O-T  IN  G. F  O  U. 

Deuxième   Département. 

Cette  Ville  qui  en  compte  dix-neuf  autres  dans  fon  diftrid: 
&  où  le  Vice-Roi  de  Pé-king  réfide  ,  ctoit,  fous  le  règne  de 
Yao,  de  la  Province  de  Ki-tchéou.  Du  tems  des  grandes 
divifîons  elle  appartenoit  au  Royaume  de  Tchao.  Sous  les 
Tfin  elle  faifoit  partie  du  Chang-kou  &  partie  du  Kiu-lou. 
Sous  les  Han  >  partie  du  Tcho  kiun*  Ces  derniers  l'appcl- 
loîent  la  terre  de  Sin-tou  j  les  Soui ,  TJing-yucn  ;  les  Song  » 
Pao'tchéou.  Le  nom  de  Pao-ting-fou  qu'elle  porte  aujourd'hui 
lui  a  été  donné  par  les  Ming.  Elle  compte  dix-neuf  autres 
Villes  dans  fon  diftrid:  qui  font  : 

1.  MoAN-TCHiNG-HiEN ,  avant ,  Tong-lo  kUn.  Elle  dépendit 
de  Péping. 

2.  Ngan-sou-hien,.  avant,  Siu^tchéou  Se  Ngan-fen-tcheou^ 

3.  TiNG-HiNG-HiEN  qui  dépcndoit  de  Fan-yang-hien  fous 
le  règne  des  Soui. 

4.  SlN-TCHINGHIEN  ,    avant,  Sin-tching  Se  Sin-tài. 

y  Tang-hien  ,  étoit  fous  Yao  le  Royaume  de  Tang^  fou* 
les  Tchéou  Sien-yu-y^  Sous  les  Héou-féang  Tchong-chan-hien  y 
fous  les  Héou-Tçin  Po-ling-hlen^ 

6.  Po-YÉ-HiEN  ,  &  fous  les  Han  Li-ou-hien. 

7.  NiNG-TOU-HIEN  ^  Sc  fous  Ics  Han   Ouang'tou'hicn. 

s.  KOU-TCHING-HIIN  ,  &  fous  Ics  Tang  Tfiucn-tching-hien. 
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9^  OUAN-HIEN  dépcndoit,  Vous  les  Tfin  du  Kiu-nî,  &  fous 
les  Han  du  Pé-ping.  Les  Kin  raï^elloient  Tong-ping ,  Ouan- 
tckéou, 

10,  Li-HiEN  portoit  fous  les  Han  le  nom  de  Li-ou ,  fous 
les  Tang  celui  de  LUchéou.  Elle  fut  appellcc  cnfuitc  Yon^- 
ning'kiun  Sc  Ning-tcheau. 

11.  HlONG-HlEN  ,  avant,  T-hienj  T-tching-hien  ^  Pé-y-tchéou , 
Koué'y'hicnjHiong'tchéou^Koué'Jin'hicnjXong-ting.kïun  &  Tong-tchém^ 

.  \x.  Ki-TCHEou ,  anciennement  T-fongy  Li-t/îé  ^  Pou-yn. 

ij.Chin-tsé-hien,  dont  le  nom  n'a  point  change  depuis 
les  Han. 

14.  TSE-LOU-HIEN,  avant,  Ngan-Koué-hien j Ngan-tlng ^  lou* 
tching  &  Chin-tchéou. 

1$.  NgAN-TCHEOU  ,  avant  ,  Ou^hing  &  Tang-hing. 

\6.  Kao-yang-hien,  ainfî  nonjmée  par  les  Han,  fut  con- 
nue  par  les  Soui  fous  le  nom  de  Pou-ukéou^ 

17.  SiN-NGAN-HIEN  ,  avaut ,  Sin-ngaMchcou. 
\%.  Y-TCHEOU  ,  avant  ,  Tchang-liy  Chang-kou. 
1$.   LAY-CHOUI-HIEN  ,  avant  ,  Tong^yang  ,  Kou-ngan^ 

H  O-K  I  E  N-F  O  U 

Troisième  Département. 

Etoit  fous  le  règne  de  Yao  dans  la  Province  de 
Ki-tchéou.  Sous  les  Tchéou  elle  formoit  le  Royaume  de 
Tong-yang'koué.  Elle  fut  enclavée  fucceffivement  dans  les 
Royaumes  de  Yen,  de  Tchao  &  de  Tfi.  Sous  les  Tfin  elle 
dépendit  de  Chang-kou,  puis  de  Kiu-Iou.  Les  Han  l'appel- 
lèrent  d'abord  Po-haï,  cnfuite  Ho-kUn  j  les  Soui  &  les  Tang, 
Yng-tchéou ,  &  les  Song  U-hài.  Le  nom  de  Ho-kien-fou  lui  vient 
des  Ming,  EUc  commande  à  dix-fept  autres  qui  font  : 
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I.  HiBN-HIEN  ,  avant ,  Lo^uking  ,  Lo4ing^  Kouang-tching  , 
Lo'Chéou^  King'tcking^    Chéou-tchéou  ^  Hien-tchéou. 

Z.  5.  4.  y.  tf.  7.  Féou'tchmg^  Sou-nino^  GinMcou  j  Hing^t/t  ; 
Ning^tfin ,  Kou-tching.  Ccs  cinq  Hicn  n'ont  point  changé  de 
nom. 

8.  KiAO-Ho-HiEN ,  anciennement  ^Tckong'ckouWcn. 

S.  TSING-HIEN  ,  avant  ^  Yong-ngan  j  Kien-ning  j  TJing-tchéou ^ 
Hoeï-tchutru 

10.  TsiNG-HAï-HiEN  dont  Ic  nom  n'a  point  changé  ^dc- 
puis  les  Songs. 

11.  KiNG-TCHEOU,  fous  les  Han ,  Principauté  de  King^ 
tching ,  &  enfuitc  Koan-tchéou ,  elle  a  été  appelléc  depuis  Ling- 
yuen  j  Yong-tjing  &  Koan^tcheou. 

II.  HoU-KIAOHIEN  ,  &  fous  ks  Souî  ,  Tfiang'ling'hicn. 
13.  TONG-KOUANG-HIEN  ,  fouS  Ics  HéoU-tchéoU  ,  Kong^ 
kao-hien, 

I4-  TSANG-TGHEOU,  avant ,  Po'kai-kiun^  Tfang-tchéou ^  King 
tching^  Y-tchang-kUin  j  Ckun-koa^  Heng^haï  &  Lin-hàL 

15.  Nan-pi-hien  qui  n*a  point  changé  depuis  les  Han. 

16.  Yen-chan-hier,  Village  anciennement  appelle  Fou-- 
p'^-y  que  les  Han  érigèrent  en  Ville  fous  le  nom  de  Kao^ 
tching ,  que  les  Soui  appellèrent  Féou-chouî  &  Yen-chan ,  Se 
auquel  les  Tang  donnèrent  les  noms  de  Tong^ycn-tchéou  &  de 
Yenr-hien* 

17.  KiNG-YUN-HiEN  ,  appellée  Yang-Jin-d  fous  Jes  Han  , 
VoU'pingSc  Vûu^li^hitnÇons  les  Soui}  Yung-fin-hlca  fous  les  Tang 
.&  Pao-chunrkiun  fous  les  Song. 
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T  C  H  I  N-T  I  N  G-F  O  U- 
Quatrième    Département. 

Ville  dont  le  rcffort  étciidu  comprend  trente- une  autres 
Villes  tant  ffîen  que  Tchéou.  Sous  le  règne  de  Yao  elle  ^toit 
comprife  dans  le  Ki-tchéou ,  &  s'appelloit^  fous  la  troifièmc 
Dynaftic,  Ping-uhéou  &  Sien-yu.  Elle  fut  du  Royaume  de 
Tchao ,  &  fous  les  Tfin  du  Kiu-lou.  Elle  porta ,  fous  les^ 
Tang  ,  les  noms  de  Heng-ckan  ^  Tckangckanj  de  Tcking'téj de 
Heng'-tckéou ,  de  Tchin-tchéou*  Elle  porta  encore  dans  la  fuite 
celui  de  Chun-té. 

I.  TsiN-KiNG-HiEN ,  Ville  fondée  par  les  Han  &  qui  s*ap- 
pelloit  Tfiri'tchéou  fous  le  règne  des  Tang ,  Tun-hocï  fous  les 
Song ,  &  enfuite  Hocï^tchéou. 

z.  HoE-LOU-HIEN  ,  avant ,  Cke-^y  ,  Lou-t/men  ^  Tchin-ning^ 
uhéou  2^  Si^ningHchcou^ 

3.  4.  ^.  6.  7.  8»  9.  Tuen-chij  Fou-ki ,  Nan-kong^  Tfao-klang  , 
Jao-yang  ,  Chin-tchéou  ^  Heng-chouk  Ces  fept  Hien  n*ont  point 
changé* 

10.  LiNG-TCHEou ,  avant ,  Pou^ou  &  Ten^tchéou  j  clic  étcit^ 
fous  les  Tcliéou ,  de  la  Principauté  de  Tchong-chan. 

II.  KaO-TCHING-HIEN  ,  avant,  Utn^tchéou  ht  Kaoping. 
ll.LoNG'TCHING-HI£N  ,  avant ,  Long-^y  >  Kaan^kien  &  Long^ 

ichéou^ 

13.  PiNG-CHAN-HIEN  ,  foUS  IcS  TchcOU  étOVt  Pùu-y  dc  la 

Principauté  de  Tçin.  Les  Han  rappeUèrcnt  Pou-ou ,  les  Soui 
Fang'Chan ,  les  Tahg  Ouei-tcUou  &  Ping^ekan^ 

I4.FÉOU-ÏING-HIEK  que  les  Soui  appelloient  Iltng<ang^kiun. 

I j.  TiNG-TCHEOu  ,  avants  Tchong^han  y  Po-ling^Jtiun ,  Yow- 
kiun  ,  Ting'Ou^kiun  ÔC  Tchong-chan-foiu 
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16.  SîN-LO'HIEN  ,  avant,   Sin-chi-hlen. 

17.  KiO-YANG-HIEN  ,  availt ,  Heng-yang-hien. 

18.  RiNG-TANG-HIEN  ,  avant,  To'tching  j  Hiuen^tchéou  ^ 
Tchang'OU'hien  &  Yong-tchang^hicru 

.  19.  Ki-TCHEOU  s'appclloit  Tong-yang  fou5  le  règne  des 
Tchéou ,  &c  appartenoit  aux  Tçin ,  elle  devint  depuis  une 
principauté  fous  les  titres  de  Sin-tou  j  Kouang-uhuen  ^  Ngan- 
pingj  Tchang'lo;  elle  a  porté  encore  les  noms  de  OueUtchcou^ 
de  Sin-tcu'kiun  Sc  de  Ou-ngan-kiun. 

.xo.  SiN-HO-HiEN  fut  fondée  par  les  Han  fous  le  nom  de 
Tang-yangy  les  Song  Tappellèrent .  iVi2/2-/to/2^.Aic/i  &  les  Ming 
Sin-ho. 

21.  Ou-Y-HiEN  ,  &  avant  fous  les  Soui  Koan'tfijMm. 

2Z.  TçiN-TCHÉOU  ,  avant ,  Kio-yang,  Tçie-yangSc  Koutcking-j 
c'étoit  fous  le  règne  des  Tchéou  la  Principauté  de  Kou-tfé. 

2j.  Ngan-ping-hien  étoit  fous  les  Tçin  la  Principauté 
de  Po'ling.  On  Ta  nonxmée  depuis  Chin-tchéou  j  Chin-hien ,  & 
enfin  Ngan-ping ,  nom  qu'çlle  avoit  déj»  porté  fous  les  Han; 

24.   OU-KIANG-HIEN  j   avaut  ,  Ou-foulhicn. 
zy^TCHAO-TCHEOU  ,  avant  ,  Tchao-hlun^  Long-tchéou  j  King- 

yuen-kiun^  King-yu^n-fou  &:  Fo-tchéou.  £llc  a  appartenu  fous 
la  troifième  race  aux  Tçin  &:  enfuitc  aux  Tchao. 

x6.  PÉ-HiANG-HiEN ,  anciennement  Kiao-y  6c  Kiao-hUn. 

27.  LoNG-piNG-HiEN  ,  anciennement,  Kouang-ho ^  Slangs 

tching  ,  Ta-lou  &  Tchao-king. 

;l8.  Kao-Y-HIEK  &  fous  Ics  Han  Kao-hien. 

Z9.  LIN-TCHI^G-HIEN  &  fous  Ics  Han  Fang'tfé'hicn. 

30.  Ts  AN-HOANG-HiEN  &  fous  les  Han  Orientaux  Kao-y^hicn; 

3l,NlNG-TÇIN-HIEN,  avaut,  Yang'Chij  Tng-tao  ,  Yng-yao  ; 
clic  étoit  de  l'ancienne  Principauté  tributaire  de  Tçin. 
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32.  HiNG-CHoui-HiEN,  ainfi  appcUéc  par  les  Soui  te  qui 
portpit,  fous  les  Han,  le  nom  de  Tao-hUn.  4 

CHU  N-T  É-F  O  U; 
Cinquième    Département. 

Ancien  département  de  la  Province  de  Ki-tchéou ,  &  qui 
fous  les  Tchéou  [ctoit  de  la  Principauté  de  Hing-koué  j  il 
paffa  enfuite  fous  la  domination  des  Tçin ,  puis  fous  celle 
des  Tchao.  Sous  les  Tfîn ,  les  Han ,  les  Soui ,  les  Tang  6c 
les  Song ,  il  porta  fucceflîvement  les  noms  Sin-tou-hicn  ^ 
Siang^koue  j  Hing^tchéou  j  Kiu-lou  j  Pao-y  j  Ngan-koué  &  Sin^té. 
Celui  de  Chunté-fou  qu'il  porte  aujourd'hui  lui  a  été  donne 
par  les  Ming  j  il  commande  à  huit  Villes. 

I.  Cha-Ho-HIEN  ,  avant ,  Hoen-tchéou  &  Hoen-hien. 

z.  Nan-ho-hien  Ville  fondée  fous  ce  nom  par  les  Han 
&  que  les  Tang  appellèrent  Ho-tchéou. 

3.  PiNG-HIANG-HIEN  ,  avant,   Yng-tao  y  Ping-hiang'tchéoul 
^  4.  KouANG-TsoNG-HiEN  quc  Ics  Han  poftérieurs  appellè- 
rent ainfi ,  ctoit  nommée  Tang-yang  par  les  premiers  Han  i 
Tfong-tching  par  les  Soui ,  &  Tfong-tchéou  par  les  Tang. 

J.  KlU-LOU-HIEN  ,  avant ,  KmAou-tchéou. 

6.  Tang-chan-hien  ainfi  nommée  par  les  Tçin  ctoit 
connue  des  premiers  Chinois  fous  le  nom  de  Pé-gin-y ,  &c 
des  Tang  fous  celui  de  Yao-chan.  Elle  fut  d'abord  aux  Princes 
tributaires  de  Tçin ,  enfuite  à  ceux  de  Tchao. 

7.  NiU-KIEOU-HIEN  ,  avant ,  Tchong-kiéou  Se  Tckao-ngan, 
S.  G1N-HIEN  ,  avant ,  Yucn-hiang  &  TJing-yutn. 
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K  O  U  A  N  G-P  I  N  G-F  OU. 

Sixième    Département. 

Cette  Ville  qui  ne  compte  que  huit  Jï/^n  dans  fa  dépen- 
dance ctoit ,  du  tcms  de  Yao ,  de  l'ancienne  Province  de 
Ki-tchéou.  Sous  la  troifième  race  elle  appartint  aux  Princes 
de  Tçin ,  &  enfuite  à  ceux  de  Tchao.  Elle  forma  fous  les 
Han  ,  les  Principautés  de  Kouang-ping-koué  6c  de  Ping-tfien^kou/. 
Enfin  elle  dépendoit  de  Hantan  fous  le  règne  desTfin.  Elle 
s'appella  Ou-ngan  fous  les  Soui  j  Ming-uhéou  fous  les  Tang.  Le 
nom  de  Kouang-pbig  lui  vient  des  Han. 

1.  KlU-TCHEOU-HIEN ,  avaut,  Kiu'figan  &  Pan-ngan. 

2.  Ki-TSÉ-HiEN ,  avant ,  Ki-tfc. 

3.  KOUANG-PING-HIEN  j  avant  y  Kouang'pïng'kiun  j  Kiu-^ 
léang-hien. 

4.  Han-tan-hien  ,  Cour  des  Princes  tributaires  de  Tchao> 
avant,  Han-tan-kiun. 

5.  Fey-hiang-hien  ,  Ville  ainfi  appcUée  par  les  Oueï ,  &: 
que  les  Han  nommoient  Pou-hien ,  les  féconds  Oiieï ,  iw- 
tchangJiien  j  Ics  Tang  ^  Tfing-tchang. 

6.  TcHiNG-NGAN-HiEN  ,  Ville  dout  le  nom  n'a  point 
changé. 

7.  HOÉ-HIEN  ,  avant,  Hoé-uhéou  ^  Ming^choui  ,  &  Hoc-tcheou. 

8.  TSING-HO-HIEN  ,  avant,  Kan-tfiuen-chi  ^  Tfou-hicn  ^  Sin-^ 
tching  y  Kan-lingj  Pey-tcheou  j  Nghan- tcheou  j  Li-ting. 

T  A  I-M  I  N  G-F  O  U. 

Septième   Département. 

Cette  ancienne  Ville  &  fon  département  étoient  compris  fous 
Yao ,  partie  dans  le  Ki-tchéou  &:  partie  dans  le  Ycn-tchcou» 
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Les  Chang  y  établirent  leur  Cour,  &  les  Tchéou  la  don- 
nèrent en  apanage  à  Ou-keng ,  rejetton  des  Chang.Ellepafla 
fucccffivcment  dans  le  partage  des  Princes  de  Tçin  &  des 
Princes  de  Oueï.  Les  Han  Tappellèrent  Oueï-kiun  j  les  Oucï, 
Tang'pmg  ;  les  Song  ,  Koué-hiang  ;  les  Soui ,  Ou-yang  \  les  Tang , 
Titn'yong  ,  Oueï'^tchéou  ^  Ki-tchéou  ,  Tong-king  ^  Tng^tang-fou  ^ 
Koang'tfin-fou  i  les  Song,  Ta-ming^y  Pcking,  ou  la  Cour  du 
Nord  ,  Ngan-ou'kiun  ;   &  les  Ming ,  Taï-ming-fou 

!•  Tai-ming*hien, anciennement,  Tutn-tching ^Koué-hiang 
£C  Kouang-  tfin. 

2.NAN-LO-HIEN  ,  avant  ,Lo'tckangj  Tchanglo  j  &  Fan-chouU 

3.  OuEÏ-HiEN,  que  les  Soui  appelloient  Tchang-yn-hUn. 

4.  TsiNG-FONG-HiEN ,  fous  Ics  Han  &lesTçin ,  Tun-kHou; 
fous  les  Tang,  Tfing-fong ;  fous  les  Hcou-tçin  ,  Té-tfing. 

y.Nui-HOANG-HiEN^  oùHotan-kia,  Empereur  des  Chang, 
demeuroit. 

tf.  SiUN-HiEN,  anciennement,  li-^'a/ij^,  Lî-tchéouySîun'tchéou  j 
Tong'U ,  Slun-tchuen,  Ping-tchuerij  Tong-tchcou. 

7.  HOA-TCHÉOU  ,  anciennement  ,  Tong-kiun  ,  Fan-tchcou  ^ 
Ling'tchang  ,  T-cchang^  Siuen-y  j  Ou-tching  j  Pé-ma. 

8.  ToNG-MiNG-HiEN ,  alufi  nommé  par  les  Ming. 

5.  KaÏ-tchéou  ,  anciennement,  Tan-yucn^  Tun-kiéou^  Tan- 
tchéou  y  Tan-chouij  Tchïn-nïng^  K aï-té- fou. 

10.  TCHANG-YUEN-HIEN  ,  anciennement ,  Kouang-y  ^  Tchang^ 
kou  J  Koang'tching, 

Y  O  N  G-P  ING-FO  U. 

H.U  ITIÈME     DÉPARTEMENT. 

Ville  célèbre  de  l'ancienne  Province  de  Ki-tcfacou  j  elle 
fc  nommoit  alors  Yngtchéou.  Elle  faifoit ,  fous  les  Chang  , 

d  z 
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partie  de  la  Principauté  de  Kou-tchou  &  fous  la  troifiêmc  Dy- 
naftie  Impériale  partie  du  Yéou-tchéou  :  &  enfuite  partie  du 
Chan-fong-koué.  Sous  les  Tfîn  elle  fut  enclavée  dans  le 
Léao-fi ,  puis  dans  le  Péping.  Ses  anciens  nonis  font  :  Lou-- 
long  ^  Lo'lang  y  Pingtchiouy  Péping  ,  Leao-hing  ;  Nan»king  où.  la 
Cour  du  Sud  fous  les  Kin ,  Hing-ping  ;  les  Villes  de  fon 
reiTort  font: 

I.  TSIEN-NGAN-HIEN  ,  foUS  IcS  Han  Ung'tchUhUn  ,  &  foUS 

les  Leao  Ngan^hi-kUn.  Elle  doit  aux  Kin  le  nom  de  TJicn-ngan. 
1.  Fou-NiNG-HiEN  ,  aiufî  nommée  par  les  Kin» 
'j.  TcHANG-Li-HiEN ,  anciennement ,  Yng-uhéou  ôc  Kouang'^ 

ning'hien. 

4.  LoNG-TCHÉou ,  ancienne  Principauté  de  Kou-tchou 
fous  le  règne  des  Chang  j  fes  anciens  noms  font  Ché-tching- 

hUn  j  Haï-yang'kien. 

5.  &  6.MA-TCHING-HIIN  &  Lo-TING-HIEN  dont  IcSllOmS 

n'ont  point  varié. 

S  I  U  E  N-H  O  A-F  OU. 

N  E  U  V  I  È  ME     DÉPAUTEMENT- 

Etoit  de  Tancicnne  Province  de  Ki-tchéou  j  elle  dépendit 
des  anciens  Princes  tributaires  ^c  Yen ,  &  fous  les  Tfin  elle 
étoit  comprife  dans  le  Chang-kou.  Elle  a  porté ,  fous  les 
Tang ,  les  noms  de  Ou-tchéou  &  de  Y-tchéou  j  fous  les  Léao 
ceux  de  Koui-hoa  8c  de  Té-tchiou.  Les  Kin  la  nommèrent 
Shienrhoa  ,  les  Yucn  Siucn-ning^  Chun-ning^  Siuen-té,  &  les  Ming 
Ouan^Jîuen'fou.  Cette  Ville  compte  dans  fon  arrondiffement  : 

I.  OUAN-TSIUEN-HIEN  ,  avant  ,  Siucfi'ping'hien  &  Ouan- 
t/iuen-cucL 

Z.  LONG-MEN-HIEN  ,  avant ,  Siuen-ti'bien. 
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3.  HOÀÏ-LAÏ-HIEN ,  avant,  Ti-ytn^tchéou  iC  Ouçï-tchcoït. 

4.  HOAÏ-NG  AN-HIEN  ,  avant  y  Y-hing^hUn. 

y.  Yen-king-tcheou  ,  anciennement ,  Pi-ycn  ,  Ju^uheou , 

Tfin^chan  &  Long-king, 

6.  Pao-ngan-tcheou  ,  fous  les  Han  Tcho^lou  ;  fous  les 
Tang,  .Si/x /cA^'c^tt  ;  enfuite  Ou-ûng-kiun  ,  Fong-ching^tchiou  &c  Te- 
hing-fott. 

PROVINCE  DE  KIANG-NAR 

Cette  Province  méridionale  danslaquelle  les  Empereurs  ont 
rcfîdé  fi  long-tems  eft  fort  étendue ,  très-fertile  &c  d'un  com- 
merce fi  floriffant  qu'elle  peut  être  regardée  à  jufte  titre  comme 
une  des  plus  riches  de  la  Chine ,  quoiqu'elle  foit  déchue  de 
fon  ancienne  fplcndeur  depuis  que  le  fiége  de  TEmpire  a  été 
tranfporté  àPéking.  Elle  eft  divifée  en  deux  Gouvernemens , 
Toriental  &:  l'occidental  dont  chacun  eft  fubdivifé  en  fept 
Fou* 

K  I  A  N  G-N  I  N  G-F  O  U  .  o  u    N  A  N-K  I  N  G. 

Premier   Départ  e  m  e  n  t* 

Cette  fupcrbc  Ville ,  autrefois  le  féjour  des  Empereurs , 
&  que  pour  cette  raifon  on  appellpit  Nan-king  ou  la  Cour 
Méridionale  eft  bien  déchue  de  ce  qu'elle  étoit  alors ,  fur- 
tout  depuis  que  les  fix  grands  Tribunaux  ,  qu'elle  partageoit 
avec  Pckiag,  ont  été  transférés  dans  cette  dernière  Ville,  ôc 
que  les  Tartarcs  ont  détruit  le  magnifique  Palais  &  les  tom- 
beaux des  Empereurs.  Cependant  on  y  compte  encore  plus 
d'un  million  d'habitans.  Tous  les  Ouvrages  qui  s'y  font  font 
plus  foignés  &  plus.chcrs  que  ceux  des  autres  Provinces.  Dans 
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les  premiers  tems  de  la  Monarchie  elle  ctoit  de  la  Province 
de  Yang-tchéou,  Elle  pafla  depuis  fous  la  domination  des 
Princes  tributaires  de  Ou  ,  de  Yuen  &  de  Tchéou.  Ces  der- 
niers l'appcUèrent  Kin-ling ,  c'eft-à-dire ,  Pays  dW.  Elle  porta 
encore  les  noms  de  Mo-ling  ^  Kien^é  y  ré^kUn^  KUn.kang^ 
Tan-yang-kim y  IJîang-tchéou  ,  Yang-tckiou ^  Kiangnîng  kiun ^  Chin* 
tchéou  y  KMing'fou ,  Kin-kang-hiuri ,  Kien-kangfou ,  Kun-kanglou , 
Tfié^kingAou,  Nan^king,  Yng^ting^fou.  Les  Villes  de  fon  diftriâ 
font  : 

I.  Kiu-YONG-HiEN  ^  fondée  par  les  Han  ,  fut  appellcc 
Mao'Uhéou  par  les  Tang ,  &:  Tfé-ki  par  les  Song, 

1.  Li-YANG-HiEN  ,  anciennement ,  fous  les  Yuen  Li-yang^ 

tchéou* 

3.  Ll-CHOUI-HIEN  ,  avant,  LUhouî^uhéou. 

4.  Kl  ANG-POU-HIEN  ,   avant  ,  Tang^-y. 

5 .  LOU-HO-HIEN  ,  avant ,  TfinAxuny  Liou-hO'hjLcn  ,  Hlong-^uhéou 
&  Hiong'hien. 

6.  Kao-chun-hien  ,  ainfî  nommée  par  les  Ming. 

FON  G. Y  AN  G-F  O  V. 

Deuxième  Département. 

Ce  grand  département  qui  a  foixante  lieues  de  largeur  iur 
quatre-vingt  de  longueur  fe  glorifie  d'avoir  donné  la  naif- 
fance  à  Liéou-pang  &c  à  Hong-vou  ,  Fondateurs  de  deux 
grandes  Dynafties  Impériales ,  ainfi  qu'à  Lao-tfe,  Chef  d'une 
Seûc  philofophique.  Ce  département  étoit  de  l'ancienne 
Province  de  Yang-tchéou.  Sous  le  règne  des  Hia  c'étoit  la 
Principauté  de  Tou-ckàn-koué ,  ainfi  appellée  d'une  montagne 
de  ce  nom.  Vers  la  fin  de  la  troificme  Dynaftie  Fongyang 
dépendoit  de  Ouaî-nan-kiun ,  &  faifoit  partie  du  Royaume 
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de  Tchou,  Ses  anciens  noms  font  :  Tckong-H,  Nan-yen,  Si* 
uhou'tchéou,  HaO'ichcott,  Ting^ymn^  Lln-hao  &  Têhong-tou.  Elle 
commande  k  dix-fcpt  autres  Villes  qui  font  ; 

i.LiN-HOAï-HifN ,  connue  avant  fous  les  nomsde  Tchong-H, 
de  Ngnan-U ,  de  Tou^chan. 

1.  HoAï-YUEN-HiEN  ,  ainfî  nommée  par  les  Ming  étoît 
connue  antérieurement  fous  les  noms  de  Ki-tching ,  Hoai-yum 
&  King'Chan. 

3.  TiNG-YUEN-HIEN  ,  avant^  Kiu'-yang ,  Tongtchîng  ,  Fong- 
icking  y  Ting-yutn  ,  Kouang-ngan  ,  Ta-ngan ,  Lin-hao  &  Ting^yutn. 

4»  Ou-HO-HiEN ,  ainfî  nommée  par  les  Song. 

y.  HoNG-HiEN ,  avant ,  Hia-pey  y  Principauté  du  grand  Y.uj 
Hia-kicou  &  Tçin4ingm 

6.  Chéou-tchéou  ,  appellée  ainfî  depuis  les  Ming ,  eft 
Tancienne  Liou'Uao-kouéoxi  les  Princes  deTchou  tenoient  leur 
Cour  ,  &  qu'ils  appellcrent  Ckéou-uhun-y  &  Kiéou-hiang^ktun. 
Depuis  cette  époque  elle  a  porté  les  noms  de  Hoaï-nan-kîun , 
Yang-uhiou  ,  Yu-tchiou  ,  Chéou-tchun-kian  ,  Chun^hoa^tchéou  ,  TJing^ 
ya-kîun  ,  Cheou-echun-fou  ,  Ngan-fong-kiun ,  I^gan-fong^lou ,  &  enfin 
ChcoU'4chcou ,  qu'elle  avoit  déjà  porté  fous  les  Soui  &  les  Tang , 
&  qne  les  Ming  lui  rendirent. 

7.  Ho-KiEou-HiEN  eft  l'ancienne  Rochou-y  des  premiers 
Tchéou ,  à  laquelle  les  Tçin  donnèrent  le  nom  de  Ho-kiéou^ 
tchingy  que  les  Soui  changèrent  en  celui  de  Ho^kléou-hien. 

8.  MoNG-TCHiNG-HiEN ,  ainfî  appellée  depuis  les  Tang, 
fut  connue  antérieurement  fous  les  noms  de  Chan^fang^hien , 
de  Vo-yanghicn  &  de  Feï^chouiMen. 

9.  SsÉ-TCHÉou  étoit-connue  vers  la  fin  des  Tchéou  fous 
les  titres  de  Principauté  de  Slu-ifé-koui  &  de  Sfé^choui-koué.  Sous 
les  Dynafties  fuivantes  elle  fut  appellée  Yéou-Utn ,  Sou-yu-hUn , 
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&  Sou-yu-'Hun ,  Tong-tchou-uheou  ,  Ngan^tchéou^  Hia^pey^kiun  , 
Litt'hoaï'kiun. 

10.  Yu-Y-HiEN,  appelléc  alternativement  Yu-y-kmn^  Lin^ 
hoaï'hiun  ,  Phycn-tchiou  ,  Tchao-Jin^kiun ,  Tchao-fin-lou. 

11.  TiEN-TCHANG-HiEN  ,  tantôt. au  nombre  des  Hien  Se 
tantôt  au  nombre  des  Kiun,  a  porté  les  noms  de  Kang-Ung, 
de  King'tchiou ,  de  Ché^Uang ,  de  TJUn-tJlou ,  de  Kicn-ou-kiim  Se 
de  Hiong-tchiou.  . 

II.  Sou-TCHEou  ,  ainfî  nommée  par  les  Tang  Se  par  les 
Yuen  ou  Mongous ,  étoit  l'ancienne  Principauté  de  Sowkoué , 
Se  dépendoit  fur  la  fin  des  Tchéou  des  Princes  des  Song. 
Elle  porta  depuis  les  noms  de  Soui-uhcou ,  dç  SouUnan-kiun  Se 
FoU'li'hUn. 

13.  LiNG-pi-HiEN ,  fondée  par  les  Tang,  n'a  point  changé 
de  nom. 

14.  Yng-tchéou  étoit,  fous  Yao,  des  limites  de  l'ancienne 
Province  de  Yu-tchéou  ;  fous  la  troi^cme  Dynaftie  elle  fai- 
foit  partie  de  la  Principauté  de  Hou-tfi-koué  ;  elle  dépendit 
cnfuite  du  Royaume  de  Tchou.  Sous  les  Dynafties  fuivantes 
plie  porta  les  divers  noms  de  Yu-yu-hien  Se  de  Yu-yu-kinn ,  dç 
Sin-xhiou  ,  de  Chun^tchang-'kiun  ,  de  Chun-tchang-fou  ,  de  Yu-ning* 
fou.  Le  nom  de  Yng-tchéou  lui  a  été  donné  par  les  Tfin ,  les 
féconds  Oueï  ,  les  Tang ,  les  Kin  Se  enfin  les  Ming. 

ly.  Yng-chang-hien  portoit,  fous  les  Léang,  le  nom  de 
Hia'tfaï'kiun. 

i6.Taï-ho-hien  étoit  encore  connue  ^  par  les  Song ,  fous 
la  dénomination  de  Ouan-chiou-Ucn. 

17.  Po-TCHÉou  étoit ,  vers  la  fin  des  Tçhéou ,  Tanciennc 
Tfiao-y.  Sous  les  Dynafties  fuivantes  elle  porta  les  noms  de 
ffan-yin-tchiou  y  de  Tjiao-tchèou  ,  dc  Po-kiun^  de  TJi-king-kiun  Se  de 

Po-hlen^ 
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Po-Jilen.  Le  nom  de  Po-tchiou  lui  fut  donné  par  les  féconds 
Tchéou ,  les  Tang  &  les  Kin. 

S  O  U-T  C  H  E  O  U-F  O  U. 

TroisièmeDépartement. 

Ce  département  étoit  de  Tancicnnc  Province  de  Yang- 
jtchéou  i  Taï-pe  ,  frère  aîné  de  Ouen-ouang ,  fut  le  premier 
gui  y  conduifit  une  Colonie  des  parties  feptentrionalcs  de 
la  Chine  &  en  civilifa  Içs  habitans  qui  vivoient  à  la  ma- 
nière des  fauvages.  Il  dépendit  fucccffivement  des  Royaumes 
de  Ou  ,  de  Yucï  &  de  Tchou.  Les  Tfîn  l'attribuèrent  à  la 
Province  de  Hoeïki.  Sesdiftérens  noms,  fous  les  Dynafties 
fui  vantes ,  furent  :  Ou-klun ,  Ou-echJou ,  Pin^-klang,  Le  nom  de 
SoU'tchcQu  qu'elle  porta  fous  les  Tang,  les  Ming ,  &  qu'elle 
porte  encore  aujourd'hui ,  lui  a  été  donné  par  les  Soui.  Cette 
Ville  fupérieure  à  Vcnifc  par  fa  pofition  pafle  chez  les  Chiw 
nois  pour  un  lieu  de  délices.  Elle  compte  fix  Villes  de  fa 
dépendance ,  qui  font  : 

I.  KoEN-CHAN-HiEN.  Cette  Ville  appellée  ainfî  depuis  les 
Ming  ,  fut  connue  d'abord  fous  les  noms  de  Lou-hien ,  de 
Sin-y-hien  ,  de  Kocn-chan-tchéou. 

X.  TcHANG>cHO-HiEN  ,  conuue  encore  fous  les  npms  de 

Haï-yU'bun  ,  de  Nan^cho-hien  &C  dc  Tchang^cho-^tchiou» 

3.   4.  J.   6.  OU-KIANG-HIEN  ,     KlA-TING  ,    TaÏ-TSÀNG  ; 

TsoNG-MiNG ,  n'ont  éprouvé  d'autre  changement  finon  d'être 
rangées  tantôt  au  nombre  des  TcfUou  ôc  tantôt  au  nombre  des 
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SONG-KI  ANG-FOU. 

Quatrième  Département. 

Cette  Ville  "qui,  du  tems  de  Yoa,  dépcndoit  de  la  Pro- 
vince de  Yang-tchéou ,  dépendit  fucccffivcmcnt ,  pendant 
la  durée  des  Tchéou  »  des  Royaumes  de  Ou ,  de  Yucï  &: 
de  Tchou.  Elle  changea  de  nom  &  s'appella  HoaningJùen  ^ 
SUou-tchéoa ,  Kia-hîng-fou ,  &  ctiRnSeng-kiang./ou.  Elle  ne  compté 
^ue  deux  HUn  de  fa  dépendance ,  Chang-haï  &  Tfing-poa; 

T  C  H  A  N  G-T  C  M  É  O  U-F  O  U. 
Cinquième   Département. 

Dépcndoit ,  fous  Yao  ,  de  la  Province  de  Yang  tchéoo; 
Sous  la  troifîème  Dynaftie  Impériale  elle  paffa  facceflîve- 
ment  aux  Princes  de  Ou  ,  aux  Yucï  Se  aux  Tchou.  Sous  les 
Tfin  elle  étoit  coraprifc  dans  la  Province  de  Hoeï-ki.  Se* 
divers  noms  furent  Pi-ling ,  Tçin-Ung.  Celui  de  Tchang-tchéoa 
lui  fut  donné  par  les  Soui,  les  Tàng ,  les  Yuen  8c  les  Ming, 
Cette  Ville  compte  quatre  ffun  dans  fon  didrift ,  favoir  i 
Vou-fi ,  Kiang-yn  ,  Tfing-kiang  &  Y  hing.  On  ne  parlera  que 
de  cette  dernière. 

Y-HiNG-HiEN  ,  ainfi  nommée  d'une  porcelaine  admirable 
qui  communique  une  excellente  odeur  au  thé.  Cette  Ville 
portoit ,  fous  les  Tfin  &  fous  les  Tang ,  les  noms  de  Fang» 
jSen-hien  ,  Ngo-tckéou  ,  Nan-hing-tckiott  &  Y-hing-tchiou.  Elle  eut 
alternativement  les  titres  de  Feu,  de  Tthlju  &  de  HUn, 

T  C  H  I  N-K  I  A  N  G-F  O  U. 

Sixième   Département. 

Situé  fur  les  bords  du  Kiang,  large  en  cet  endroit  d'un 
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tnîlle  &  demi ,  c'cft  une  des  clefs  de  TEmpire  très-reûomméc 
par  Ton  commerce. 

Cette  Ville  ctoît  du  tcms  de  Yao  de  la  Province  de  Yang- 
tchéou.  Elle  pafla  fucceffivement  fous  la  domination  des 
Princes  de  Ou ,  de  Yueï ,  &  de  Tçhou.  Elle  ctoit  fous  les 
Tfîn  de  la  Province  de  Hoeï-ki  ,  fous  les  Han  des  Princi- 
pautés de  King  Se  de  Kiang-tou  ,  elle  fut  nommée  Pé-fou , 
Nan^ong'haUklun ,  Ycn-ling-tchin^  Tun^tehéou ,  Tan^yang-klun^  Tchin-' 
iiaï'kiun,  Tchin-kiang-kiun  ,  Tckin^kiang-fou  ^  Tchin-kiang^lou^  KUng* 
hoaî'fou  ;  elle  ne  commande  qu'à  deux  ffien. 

1.  Tan-yang-hien  /aînfî  nommée  depuis  les  Yuen  ctoit 
connue  antérieurement  fous  les  noms  de  Yn-yang-Ucn ,  de 
Kiu'hoy  de  Yn-tchcou  Se  de  Kien^chiou. 

z.  KiN-TAN-HiEN ,  âinfî  nommée  depuis  les  Tang ,  portoît 
fous  les  Han  Orientaux  le  nom  de  Kin^kan. 

YANG-TCHÉOU-FOa 

Septième    Département. 

Fort  célèbre  par  fes  falines  &  par  fon  commerce  étoît  fous 
Yao  de  Tancienne  Province  de  Yang-tchéou.  Elle  appartint 
fucceffivement  aux  Ou ,  aux  Yueï  Se  aux  Tehou ,  &  porta 
îes  divers  noms  de  Kiang-tou  ^  de  Hoai-nan^  de  Kouang-Ung^  de 
Kouang'tcUou  ^  de  Nan-ycn-ichiou  ,  de  OiSrtchéou ,  de  Pang-uhiou  , 
de  Kouang-Iing ,  de  Chin-fsé  ^  de  Hodi-haî  Sc  dc  OiUÏ-yang. 
Cette  Ville  en  compte  huit  autres  dans  fa  Jurifdiâion^ 
I.  Y-TcBiNG-HiEN  y  ainfi  nommée  par  les  Ming,  Sf  qui 
s'appelloit  avant  Kiang-tou^  Yang'tfé ,  Yong^tching ^  KUnl^ngaa, 
Tching-uhioiu 

ê  X 
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X. Taïhing-hien  que  les  Tang  poftérieurs  appellcrcnt 
ainO. 

3,  Kao-yeou-tcheou  ,  aiîifi  nommée  par  les  Ming ,  maïs 
qui  fous  les  Dynafties  précédentes  eut  tour-à-tour  les  titres 
de  Ting ,  de  HUn ,  de  Kiun ,  de  Lou  Se  de  Fou^ 

4.  HiNG-HOA-HiEN  qui  portoit  fous  les  Tang  le  nom  de 
Haï'Ung'hïcn^. 

y.  Pao-yng-hien  connue  de  plufieurs  Dynafties  fous  les 
noms  de  Ping^ngan  ,  de  Ngan-y  y  de  Tfang-tchiou^  6c  traitée  tan- 
tôt de  Tchéou  ,  de  Kiun ,  de  Fou  &C  de  Hien. 

6.  TaÏ-tcheou  ^ue  les  Han  appelloient  Haï4ing&c  les  Tang 
Ou'ling,  a  porté  à  diverfes  reprifcs  les  titres  de  ffien ,  de  Kiua 
&  de  Lou. 

7.  Ju-KAO-HiEN  ,  les  Tang  poftérieurs  du  Midi  appellcrent 
ainfi  la  Ville  que  les  Tang  nommoient  Ju-^kao-tchia- 

8.  ToNG-TCHEOU  eft  la  même  Ville  connne  antérieurement 
fous  les  noms  de  TJing-haï'tou-tchin  3c  de  Tfing-^haï-kiun. 

H  O  A  I-N  G  A  N-F  O  U. 

,   Huitième    Département.. 

Cette  Ville  Ctuée  dans  un  endroit  fort  aquatique  déjpen- 
doit,  fous  Yao,  de  la  Province  de  Yang-tchcou.  Elle  pafla 
fucceffivement  fous  la  domination  des  Princes  de  Ou*,  de 
Yueï  &  de  Tchou.  Enfuite  elle  releva  de  Kiéou-kiang  ,  de 
Lin-hoaï ,  de  Kouang-lîng  &  enfin  de  la  Principauté  de  Hra- 
pey;  Les  Tçin  la  divisèrent  en  Pi-Jiu-tchéou  \àc  Nan-fiu-tchéou 
comme  formant  deux  Villes  diftindes.  Ses  divers  noms  ont 
été  Chan-yang ,  Pé-ytn ,  Tchou-tchéou ,   Tong-tchouHchéou  ^  Hoairyn 

ScXhun-hoa.  Les  Villes  de  fon  diftri^  font  : 
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I.  Yen-tching-hien ^  appellcc  avants  Yen-iou,  Ché-yang 
Se  Ché-tchéou. 

2.NCAN-TONG-HIEN  y  appcUéc  ZVZnt ,  Jong^pen  ,  Haï-ngani 
Licrtrchoui ,  Lien-^tchéoUm 

j.  Tao-yuen-hien  ,  auparavant,  Tao-yucn-tchin ,  K^ahmty* 

4.  Hieou-yang-Hien  ,  auparavant ,  Tong-hun^Jéou-yangSù 
jHoai'OUcn. 

f.  Hai-tcheou  fut ,  fous  la  troifièmc  Dynaftic  8c  fous 
les  Han Orientaux^  les  Principautés  de  Pan-t/c  &  de  Tong-haî*^ 
fcs  autres  noms  font  Kin-hUn  ,  Pan^hun ,  Pé'haUkiun ,  Hai- 
ning-tchéou ,  Si^haï-^chéou ,  Haï-ning-fou  ,  Haï-ning-tchéou^ 

6.  Kak-yu-hiek  ,  la  même  que  Hoaï^in-hUn  des  Tang  Mé^ 
ridionaux, 

'  7.  Pey-tcheou  ,  anciennement  lia  Principauté  de  Hia-pey^ 
Elle  fut  nommée  enfuite  Ou-tchiou^  Tong-Jiu-tçhdi  y  Hoai-yang^ 
kiun  &c  enfin  Pey-nchéou^ 

»•  Sou-TrsMN-HiEN  fut ,  forus  la  ttoifiènïc  Dynaftic  ,  U 
Principauté  de  Tchong-ou'tfé  y  puis  de  Fou-kouc  ;  fcs  autres  noms 
enfuite  furent  Hia-Jiang ,  Sicn-ytou  y  Sou-yu  8c  enfin  Sou-tjîen. 

9-.  Soup-NiNG-KiEN^  étoit  anciennement  du  pays  de  Souir 
fin,  8c  elle  porta ,  fous  les  Han,  le  nom  de  Souirling.. 

L  LU-T  C  H  E  O  U-F  O  U.- 

Neuvième   Département.- 

Ville  agréable ,  fituée  dans  un  pays  très-fcrtilé.  Dans  fe*^ 
fjremiers  teras  elle  dépendoitde  ia  Province  de  Yang-tchéou*^ 
C'étoit  l'ancienne  Principauté  de  Du-t/e  ^  que  les  Tchéotl 
appellèrcnt  Tu-ichen.l^cs  Rois  deTchéou  s'en  rendirent  maîtres 
cnfuite-Les  divers^noms^qa'clle  a  porté  ContLiu-kiangy  Ho^fey,^ 
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Tong-'UhUi ,  Nan-yu-uhéou ,  Ho^uhéou^  Paç^fin  &  enfin  Uu^uliçott^ 
tantôt  avec  les  titres  de  Koui^  de  Tchiou  »  de  Kiun^  de  Lou  S£. 
de  Fou.  Les  Villes  de  Ton  di&xïGt  prefquc  toutes  pofées  fur  le 
fameux  lac  de  Tfao  dont  elles  tirent  leur  fubûûance  Se  leur, 
agrément  fonte 

I.  Yu-TCHiNG-HiEN  qui  eft  l'ancienne  Principauté  de  Vu^ 
kcui  que  les  Han  nommèrent  Long-yu-hUn  Se  les  premières 
petites  Dynafties  Yu-hien. 

t.  Liu-KiANo-HiEN  appcliéc  avant  par  les  Léang  Siang^ 
êchioti. 

'  3.  VouK>UEï-TCHEou  étoit  >  fous  les  Chang  ,  rancienne 
Principauté  de  Tfao-koui  y  elle  a  porté  fucceiEvement  les  titrea 
de  Kiun  y  de  Tching  y  de  Lou  Se  de  Tchiou. 

4.  Ts  AO-HiEN  étoit ,  fous  les  Hia ,  la  Principauté  de  Tfao*, 
fi-koui.  Cette  Ville  porta  les  aoms  de  Tchcn-kitn ,  de  Tfao-tchéou , 
te  de  Tfao^uhin» 

y.  Lou-NGAN-HiEN  étoit  l'ancienne  Principauté  de  Lou^ 
kùui  que  Yu  donna  à  Kao-yao  fon  Miniftre.  Sous  les  Han 
«•étoit  la  Principauté  de  Lournganrkoué,  £llc  s*appdla  encore 

Ching-iang  y  Tfidthchan ,  TJiao-tchiou  SC  Lay^hoa. 

V  6.  Se  7.  Les  deux  autres  Villes  dépendantes  de  Liu-chéou 
font  Yn-chan-hien  Se  Xûao-chan-hien  dont  les  noms  n'onc 
jpoint  vatié. 

N  G  A  N-K  ÎN  G-F  O  U, 

Dixième   Département, 

Cette  Ville  célèbre  par  fes  richcflcs  &  l'étendue  de  fon 
commerce  eft  fituéc  au  Nord  du  Kiang  &  fur  les  limites  de 
jtrois  Provinces.  Elle  étoit  comprife  dans  l'ancienne  Province 
^ç.  Yan^-tchéou  ôf  c'éçoit  fous  la  troiûèmc  Dynaftic  Impé- 
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tîalc  p  la  Principauté  de  Ouan-koué.  Elk  fut  fous  la  domination 
des  Princes  de  Tchou.  Elle  a  porté  les  divers  noms  de  ffi- 
kiun  ^  Yu'tchéou^  TçinHckéoujKiang^icheoujHi'^tch/ou^  Tong^ngan^ 
Tching^toftg'kmn  ^  Té4cing4ciun  6c  Ning-kiang.  Les  Villes  de  Ion 
diftrid^  fîtuécs  dans  un  pays  ouvert,  agréable  6c  fertile j 
font  au  nombre  de  cinq. 

I.  ToNG*TCHiMG-Hi£N  j  ptès  de  laqucUc  fe  voit  la  mon« 

tagne  de  feu  »  du  fommet  de  laquelle  une  fontaine  tx>mbe  en 

cafcade  y  formoit  fous  les  Tchéou  la  Principauté  de  Yongrtoff^ 

.koué.  Elle  a  porté  les  noms  de  TJbBg^ang ,  de  Tong^ngan  ÔC 

enfin  de  Tong-uhing» 

,%.  TsiEN-cHAN'HXEK,  ainfi  nommée  par  les  Yuefir 
;    3.  Taï  hou-hien  9  connue  encore  ious  ks  noms  de  Ung^i 

nganklun  &  de  Tçén-hMen,  ; 

4.  Sou-soNG-HiEN  ^  appellée  encore  autrefois  Song^hmmi 
Kao-tang  SC  Ten^tchéoum 

y.  OuAtfO-KiANG-HiEK ,  âuCTcfois  ,5iff<ii  rTa4ey ^T-hiangi 
Ouang'kiang  &c  Tchi-tchéoUm 

T  AI-PING-F  OU. 

r 

ONXiiME    Di  P  A  fllTEMfi  XTT. 

Cette  Ville  qui  étoit  de  l'ancienne  Province  de  Yang-^ 
tchéou ,  tomba  fqcceiBvement  fous  la  domination  des  Prince* 
de  Ou ,  de  Yucï  &  de  Tchou.  Elle  fut  connue  fous  les 
noms  de  Hoai-nan  ,  dc  YuHchéou  ,  de  Nan-yu  ^  de  Tarig^tou^  dtf 
Sin-hl'tekiou ,  de  Tong-yutn ,  de  Ping-nan  SC  enfin  dc  Tai-ping^ 
Les  Villes  de  fon  diftrift  font  : 

I.  Ou-Hou-fliEN ,  connue  autrefois  fous  les  noms  de 

KiéoU'tfé-yj  de  Y-tching  &  de  Jang-éoan. 

z.  Fan-tchang-hien^  avant  ^  Chun-kowhîmt 
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N  I  N  G-K  OUÉ-F  O  U. 
Douzième   Département, 

Ville  fîtucc  fur  la  rivière  de  Von  qui  fc  décharge  dans  le 
.  Kiang ,  <:lle  étoit  de  Tandenne  Province  de  Yang-tchcou , 
&  appartint  aux  Ou ,  cnfuitc  aux  Yucï  &c  aux  Tchou.  Ses 
•difFérens  noms  anciens  font  :  Tan-yang-kian  j  Siucn^tching-kiun  y 
Hoûî'nan-klun  j  Nanryw-ichcou  ^Smcn-tchéou  ,  Ning-^koué.  Les  Villes 
de  fon  diftrid  font  : 

V    I.  NiNG-KOUÉ-HiEN  appclléc  >  du  tems  des  Han ,  Tutn-Ung^ 
hien. 

1.  KiNG-HiEN,  nommée  avant,  Ycou-tchéou  &:  Ytou-hien. 

5.NAN-LING-HIEN ,  connue  autrefois  fous  les  noms  de 

Yang-hou  &C  de  Pé-kiang. 

T  C  H  I-T  C  H  É  O  U-F  O  U. 
;  Treizième   Département. 

Cette  Ville ,  fituée  au  Midi  du  Kiang  étoit  de  rancîcnnc 
Province  de  Yang-tchéou  j  elle  appartînt  aux  Princes  de  Ou  , 
cnfuitc  à  ceux  de  Yucï  &c  de  Tchou.  Ses  diflfiérens  noms  ont 
Cf  é  Ché-tching  héou-y  ,  TJîou-pou  y  Kang-hoa.  Les  Villes  dc  fa 
Jurifdidion  ,  au  nombre  de  cinq ,  font  : 

I.  TsiNG-YANG-piEN  ,  appclléç  j  par  les  Princes  de  Ou^ 
XÀn-tching, 

1.  TONG-LING-HIEN  j  nompiée  auparavant ,  Y-ngan. 

3.  Ché-taï-hien  qui  n'a  point  changé  de  nom, 

4.  KiEN-TÉ-HiEN  ,  auparavant,  TchUi-hicn. 

j.  ToNG-Lipu-HjEN  ,  auparavant ,  Tong-Hou<hang^ 

OUEt 
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O  U  E  IT  C  H  E  O  U-F  O  U. 

Quatorzième  Département. 

Cette  Ville,  une  des  plus  riches  de  TEmpirc  par  fon 
négoce ,  par  Texcellence  de  fon  uha  ou  de  fon  thé  &  de 
ibn  encre ,  par  les  mines  d'or ,  d'argent  &  de  cuivre  qui  fc 
brouvent  dansfcs  montages,  &c.  étoit  d'abord  de  l'ancienne 
Province  de  Yang-tchéou ,  &  pafla  enfuite  fucccffivcmcnt 
fous  la  domination  des  Princes  de  Ou,  de  Yueî  &c  de  Tchou. 
Les  difFéxcns  noms  qu'elle  a  porté,  font:  Tchan^-kiun^  Tan^ 
yang y  Sin^tou  y  Sin^ngan  jSin^nîngy  Y-tchcou  y  Oui-tchiou  &  Hing* 
ngam  Les  Villes  de  fôn  reflbrt ,  au  nombre  de  cinq ,  font  : 

•I.  YÉOU-NIKG-HIEN  ,  auparavant  Haï-yang  ^  Haï*oing  6c 
Zi-yang. 

1.  Vou-YUEN-HIEN  appcllcc  tantôt  HUn  Se  tantôt  TchUu. 

3.  KiMEN-HlEN  ,  autrefois  Tchang^men^h'un. 
,  4.  Y-HiEN,  dont  le  nom  n'a  point  varié  depuis  les  Tfin. 

y.  Tci-Ki-HiEN  ,  appcUée  d'abord  Pi-yé-kicru 

KO  Û  A  N  G-TE-T  C  H  E  O  U. 

Quinzième    Département. 

Cette  Ville  &  les  trois  autres  qui  fuivent  ne  font  comptées 
qu'au  nombre  des  Tchiou.  Elle  étoit  de  l'ancienne  Province 
de  Yang-tchéou ,  àt  appartint  fucceflïvcment  aux  Princes 
de  Ou,  de  Yuci  Se  de  Tchou.  Elle  devînt,  fous  les  Han,  une 
Principauté.  Ses  noms  différcns  furent  :  Ché-fongy  Ta-Uangy 
Tchin-UcoUi  Soui-ngarij  Tao^tchéou ^  &c  enfin  Kouangti.  Elle  n'a 
ious  fa  Jurifdiftion  que  JCi^/ï-/>i/i^A/>/î. 
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H  O^TC  H  É  OU, 

Seizième    Département. 

Etoitdc  Tandcnttc  Province  dcYang-tchéou,  &paflra  fous 
la  domination  des  Princes  de  Tchou.  Ses  noms  furent  :  Xi- 
y^ngy  Ou'kiang  Sc  Nan'yu-tchéou^ 

i.  Han-chan-hien,  du  diftrid  de  Ho-tchcou  >^  a  porté 
les  noms  de  Zong^kang,  de  Ou^chéou. 

T  C  HOU-T  CHE  O  a 

Dix-septième  Département. 

De  Vancienne  Province  de  Yang^tchcou  j  &  fous  la  troi- 
fième  race  9  limites  des  Royaunles  de  Ou  &:  de  Tchou.  Ses> 

divers  noms  anciens  font  :  Nan-tJiaOy  Sin-uhang  ,  Lin^uhou^ 

Sin^ngan  ,  Yong^yang.  Elle   compte  dcux  Villes  qu'elle 
gouverne» 
,  I.  TsiuÈN-TSiAo^HiEN >  appellcc  auparavant,  PUJîofii, 

lÀn^tchou  &c  Tchour^houu 

1.  Laï-ngan-hien  ,  appelléc  auparava^nt^  Kicn-yang^  Sin^ 

tehang  j  Laï-kUou  Se  Tprig-kicou^ 

SIU-TCHEOU. 

DiXHUITlEME    DÉPARTEMETTT. 

Etoit,  fous  le  règne  de  Yaa ,  de  la  Province  de  Simc- 
tchéou>  &  forma  cnfuite  la  Principauté  de  Ta-pongn^hl.  Elle 
dépendit >  fous  la  troifième  race,  des  Princes  de  Song,  puis 
de  ceux  de  Tchou.  Ses  divers  noms  furent  :  Pong-tddng  ^ 
Pi'fu ,  Siu-tchiou  &    Ourping.  JEUc  gOUVCmc  teS   ttpis  ViU» 

fuivantes  : 


ï.  SiAO-HiEN ,  autrefois  la.  Principauté  de  Siao-koué,  porta 
les  noms  de  Ching-kaoy  de  Long-^ching  Se  de  Lin^pey. 

t.  Tang-chan-hien  ,  dont  les  divers  noms  furent  :  Tang^ 

kiunj  Liang-koui  &  Nganryang. 

j.  Pey-hien,  anciennement  la  Principauté  de  Fou-yang^ 
a  porté  les  noms  de  Yucn-tchiou  &c  de  Fong-y, 

PROVINCE  DE    CHANSL 

Ainfi  nommée  en  Chinois ,  parce  qu'elle  eft  fituée  k 
Toccident  de  la  Montagne  de  Hing,  qui  la  fépare  du  Pé- 
tché-li.  Ccft  la  plus  petite  des  Provinces  de  la  Chine,  mais 
une  des  mieux  cultivées  &  des  plus  abondantes  en  toutes 
fortes  de  grains ,  excepté  en  riz  qui  y  eft  rare ,  parce  qu'on 
n'y  a  point  multiplié  les  canaux  d*arrofement.  Elle  fournit 
du  mufc,  du  porphyre,  du  marbre,  du  ja/pe  de  diverfcs 
couleurs ,  le  lapis  armcnus ,  beaucoup  de  fer  &  d'excellens 
tainns.  Il  s'y  trouve  des  manufactures  de  foîc  &  de  tapis 
fcmblables  à  ceux  de  Turquie  &:  de  Pcrfe.  Sa  divifion  eft 
en  cinq  diftrifts  ou  départcmens  qui  ont  chacun  plus  ou 
moins  de  Villes  du  fécond  &:  du  ttoiiîème  ordre  dans  leur 
diftrid. 

T  AYYUE  N-POU, 

PHEMIEB.    DÉPARTEMENT. 

Cette  Capitale  du  Chanfi  eft  fituée  fur  la  rivière  Fuenho. 
Sous  le  gouvernement  de  Yao,  elle  appartenoît  à  la  Province 
de  Ki-tchéou.  Elle  fut  érigée  en  Principauté  fous  la  troifièmc 
race,  &  appellée  Tang-koué^  6c  enfuite  Tçin^koué ^  Tchat^ 
kouL  Elle  a  porté  les  noms  de  Ping-tchéou  &  de  Tal'yutn-kiun, 
Lorfque  les  Tang  y  mirent  le  fiége  de  leur  Empire ,  ils 
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rappcllèrcnt  Piking^  Cour  du  Hnd.  Les  cinq  petites  familles 
Tappcllèrcnt  Si-kingj^&c  les  Song,  Ho-tong^  Elle  compte  vingjt- 
fix  Villes  fous  fa  Jurifdiftioiu 

1.  Tay-yuen-hien,  anciennement  TfMi-j^tf/ï^,  &  fous  les 

Song,  Ps/Jg'tcin. 

2.  YU-TSE-HIEN,  autrefois  Tçin-yU'-chouUy  ÔC  Tcin-yang. 

3.  TaÏ-KOU-HIEN ,  avant,  Yang-y^  Hoang'tfou  &  TaUchiofi. 

4.  Ki-HIEN  ,  anciennement ,  Ki^hi-y. 

j.  Siu-KEOu-HiEN ,  dont  le  nom  n'a  point  varie. 

6.  TsiNG-YUEN-HIENj  autrement  >  Kcng-yang. 

7.  KlAO-TCHING-HIEN ,   autrement,  Ung-tchuen^tùinL 

8.  OuEN-CHOUi-HiEN,  anciennement,  Ping4ing-y^  Ta-Ung; 
eheou-yang  &:   Ouhing. 

9.  ChEOU-YANG-HIEN  ,  avant,  Ma^hiou-y^  Cheou-tckéou  Sc 
Tçln-tchéou. 

10.  LiN-HLEN,  ayznt^  Ou'ti'klun^  Taz-ko  j,  Pe-ko-tchcoUy  Lin-* 
ning  6c  Lin-fchéou. 

11.  MoNG-HiEN,  anciennement,  Tchéou-ytou-koui ^  Mong" 

pïng-yy  Mong-tchcH'-koué  ^  Tuen^kiiourtching  ^  Ou-ho  j  Mong'tchéou. 

II.  TsiNG-LO-HiEN  ,  anciennement ,  KoUn  ,  Fcn-yucn^ 
Koan^tchéou  6c  Koan-hicn. 

13.  Ho-KIU-HlEN,  avant,  Wo-chan  8C  Ngao-tchiou. 

14.  PiNG-TING-TCHEOU  ,  avant,  Chang-ngai^Si-yang-kiun;. 
Ché-ngaï  6c  Koa/mg-yang. 

ly.  LO-PING-HIEN  ,.  avant ,  Lo-ping-kiun  j  Ping'tçin^Yao- 
tchcou  &^tfa-Aitf/ï. 

i^.  HiN-TCHEou  a  été,  aînfi  que  les  deux  Villes  précé- 
dentes, fous  la  domination  des  Princes  de  Tçin,  puis  de 
ceux  de  Tchao.  Ses  anciens  noms  ont  été  Sm-hmg-kiun^ 
Tiia<çhang^  Liu-tchcou^  TingSiang  ,  KHou-yucn-fou  Sc  KUkou^ 
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17.  TiNo-siÀNG-Hi£N,  dont  Ic  nom  n'a  point  charigé. 

18.  TaÏ-TCHEOU>  avants  Ycn-mcn^  Kouang-ouy  Tchin-ou* 
kiun  &c  Taï-hun. 

19.  Ou-TAÏ-HiEN ,  avant ,  Llu-hou  ,  Taï^tçhéou. 

10.  Pan-CHI-HIEN,  avant,  Owtcheou,  Pc-ling,  Kien-echcoui 
Ho^ikn  y  Ckt'tching'hicn  ^  Ko-tehcou  ^  Pé-hlcn  thtou  ,  Ping^kéoià, 
Pc-lou^kieUp  Ko^îchioii. 

zi.  Ko-LAN-HiEN ,  autrement^  Lan-keu. 

XX.  Lan-HiEN^  avant,  Fcn-yang^  Uu-fanj  Tong-hoeUchiou^ 
Lan^ichéoUj  Uou-fan^hiun  ^  Tchin^fi-kiun^ 

,    23.  HiNG  HIEN,  avant.  Chou-fin^  Lmfiuen j^  Linrtfin ^  H^ho^ 
&  H'mg'tchiou. 

24.  Pao-TE-TCHÉOU  ,  fous  ks  Song,  Tingrkiang-kiun.. 

zy.  YoNG-NiNG-TCKEou ,  ancicnncmcnt ,  Ly-chl^  SUho^ 

koué  y  Tong-chij  Tckanghoa  ,  Hoaï-tchin  ^  Slfin  y  Ché-tchiou. 

26.  NiNG-HiA-HiANG,  appcUcc,  fous  Ics  Tchcou  poftcr 
rieurs^  ping-yMen^ 

PIN  G- Y  A  NJG-P  O  U. 

Deuxième   DiPAuxEMENT. 

Cette  Ville  célèbre  par  fon  ancienneté ,  puîfquc  Yao  y 
a  tenu  fa  Cour,  ctoit  de  la  Province  de  Ki-tchéou.  Sous- 
la  troîfième  Famille  Impériale ,  elle  a  appartenu  fucceffivc^ 
ment  aux  Tçin,  aux  Han  &  aux  Tchao..  Sous  la,  quatrième: 
Famille  Impériale,  elle  faifoit  partie  du  pays  de  Ho-tong.. 
Ses  divers  noms  ont  été  Pîng-yang ,  Tcng^yongj  Tangtchiou.^ 
Tfin^çhiou^  Ping-hoy  Lin-firiyTing^ukang  y  Tfin-ning^'L' étcndncr 

de  fon  diÛri^t  cft  très-confîdérable  ^  &  contient  trcnto>troi5> 
YiUcs. 
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!•  SlANO-LIN-HIEN  ,  avant ,  Tchéou-tehe-ySc  King^tehang-hlen. 

i.  HoNG-TONG-HiEN ,  avant,  fous  les  Tchéou ,  la  Prin- 
cipauté de  Yang-hcou  ;  depuis  ,  Tckachuhing. 

3.  Feou-chan-hien  &^^  Chin-chan. 
c     4»  TcHAo-TCHiNG-HiEN ,  donnéc  par  l'Empereur  Mou- 
lOuang  des  Tchcou  à  Tfao-fou ,  porta,  fous  les  Soin,  le 

nom  de  Ning-tfo-kiun.  • 

y.  Tai-ping-hien  ,  avant ,  Un-fen^hUn. 

r  •    6.  Yo-YANG-HIEN ,  avant,  Ngan^t^iMen. 

7.  Kiu-ou-HiEN ,  dont  le  nom  n'a  point  change. 

8.  Y-TCHING-HIEN  ,  avant ,  Kiang^y^  Pc-kiang^  Hoei-tchiou; 
T^ichéou. 

9.  Fen-si-hieît,  avant.  Lin-fin. 

10.  Pou-HiiN  j  fous  la  troifième  Famille  Impériale,  appar-» 
tcnoit  aux  Tçin,  Ses  anciens  noms  font  :  Pou-iching ,  Pou-tfi 
&  Ché'tching. 

11.  Pou-TCHEOU,  où  l'Empereur  Chun  mit  fa  Cour; 
appartenoit,  fous  la  troifième  Race  Impériale ,  aux  Princes 
de  Tçin.  Ses  anciens  noms  font  :  Pou-fan^  Ho-tong^  T/in- 
fchéou  ,  HQ^tchong''fi>tt  y  Hoeïrkoui'kiuT:^ 

II.  LiN-TÇIN-HIEN,  ZVZnt  y  Sang'fiuen  &:  Oucn-fiuca. 

13.  YONG-HO-HIEN ,  avant  ,  Fcn-yn  &C  Pao^ting, 

14.  Ni-cHi-HiEN,  anciennement,  Siun-koucy  Prîncîpaiitc 

jJc  Oucr^Ouang;  depuis,  Sang-yucn-kien. 

ly.  OuAN.siUEN-HiEN  ,  dont  le  nom  n'a  point  changé, 
16.  Ho-TSIN-HIEN^  s'appelloit  anciennement,  Keng^kou/^ 

fie  VEmpcrear  Tfou-y  des  Chang  y  avoir  fa  Cour;  elle 

js'eft  appelléc  depuis ,  Pl-chi ,  Long-men  ^  Taï-tchiou ,  &  cn/yi 

JlC'tJin. 

yj.  KiAÏ-TCHEOU  appartenoit  anciennement  aux  Princes 
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de  Tçio  >  puis  \  ceux  de  Oucï ^  &  s'appdloit  Kiài-Uang-nhing  ^ 
Cnfuite  Kiaï-hUn ,  Ngan-^tjingj  Nan-kiai^  Yu-kUng. 

18.  Ngan-y-hien,  avants  Yu-uhiouy  Yu-y. 

19.  HiA-HiEK,  lieu  où  TEmpcreur  Yu  tint  fa  Cour. 
zo.  OuiN-Hi-HiEN  >  avant ,  Tfo-y, 

XI.  PiNG-LOUHIEN,  avant,  OitHcbing  &  Ha-pi. 

zz.  Joui-TCHiN-HiEN,  avant,  Yong^îc. 

ij.  TSI-CHAN-HIEN  ,  avant ,  Kao-Umg  de  ffrun-uh/ou. 

24.  KiANG«HiEN,  OÙ  les  Princcs  de  Tçin>  fous  la  troî'^ 
fième  race ,  tenoient  leur  Cour.  On  Ta  appellce  depuis  ^ 
Nan^hiang  ^  Kiàng-^ichcotL 

z^.  HqAN*S:iu-HI£N>  avant,  TchM-kiuny  Haondùn^  Hcan^ 
bUrij  Tchao-yucTi'kiun  &c  Tchao-^ukieu^ 

z6*  Ho-TCHEov,  avant,  Yong-ngauy.Fcn^iAioMr^UuHdiimy 
JI<hy  y  Hù^chéin  ,  Liu-'Aitn. 

Z7.  LiNG-eHE-HiEN ,  dont  le  nom  n\  point  Tarie. 

x8.  Kl*TCH£OU,  avant,  Kiao-hifin^  lâng-yang , Han-fin ^  Fin*' 
ichéouy  Si^fcnHchéou  ^  Kong-tchéou  y  Ou4it^êebmg ,  Tfi^^cbiaus  Tfi^ 
bien ,  Ki-^hiang-kïun.  < 

'  Z9.  HlAKÔ-NlNG-HÎEN,âyantV  Tahpi^ ScTcUÊg-màg:. 

30.  Si-TCHEOO ,  foiis  les  Han^ JPba-iç^^'fl»  ^  cnfuite  Tchang^* 
chéou-hicn^  Long-Jîucn  y  Si-^w-^^diÙM  .j  Si^tciUu  ^  Si'tèkutu  y  Ta-^ 
ning'kiuru  .  .     '     .   »  :      i  -         '     , 

31.  TA-NiNG-Hiïnt,  avant,  Qt^tAing.' 

31.  CHE-LQfj-iMJfïf,. avant,. r««-,*àip,i^^  :...,, 

33.  YoNG-HO-HJEN >  avant,  Unrhs^ y^Tong-ho^tcUm^ 

T  A-T  O  3Sr  G-F  O  U. 

Tîioi5iIm;e  Département.^ 
Ccjte  Ville,  fitocc  au  nailieu  dçs  naottt^gt»»,  &  tt&- 


4S  NOMENCLATURE. 

importante  en  ce  qu'elle  fert  de  barrière  contre  les  couriçi 
des  Tartares,  fe  trouve  dans  le  voifinagede  la  grande  muraille. 
Elle  ctoit ,  fous  Yao  ,  de  la  Province  de  Ki-tchcou ,  & 
appartînt  aux  Princes  de  Tchao  ^  fous  la  troifîcme  race.  Ses 
noms  anciens  font  :  Yun^téhong^  Tai-ktun  ^Sin^hing-kiu/iy  Ping^ 
tching ,  Heng^tchéou ,  Pé-heng-^cchéou ,  Yun^tchiou  ,  Tun-tchong-kiun. 
Villes  de  fon  diftrid  font  : 

1.  HOAI-GIN-HIEN,  avant,  Cka-nan-^  Ta-liy  Tun-tchiou. 

2.  HÔEN-YUEN-HiEN ,  cft  Tancienne  Taï-klun  des  Princes  de 
Tchap. 

3.  Yng-tchegu  appartenoit  fous  les  Tchéou  aux  Princes 
tributaires  de  Tang  &  deTchao.  Ses  noms  furent:  Yn-uhing^ 

Kin-tching ,  Yng-tchéou ,  Tchang^koué. 
,  4.  ChAN-YN-HIEN  ,  avant ,  Ping^tfi-kîun  Se  Ho^yn-hien. 

y.  Sou -TCHEOU  dépendoit,  fous  la  troifîème  race,  des 
Princes  tributaires  de  Yen.  Elle  porta  les  divers  noms  de 
Sin-hing^  Sin-tchang^  Sang-kiciiy  Ckln-ôu,  Tai'jfingj  Kouang^ning^ 
M^'y%  Chun-y  &C  Sou-ning-fou. 

Ma-Y-HIEN,  avant,  Hoan^chcouy  Kou<chéou. 

7.  OuEÏ-TCHEOUdépendoit  des  Princes  de Tçin,  puis  de 
Tchao ,  fous  le  règne  des  Tchéou,  OnTappclla  Tai-hiân,  T^i^ 
hôui ,  Ling-kitou ,   Ngan-pien  ,  Ling-ficn^ 

S.  KOUANG-LING-HIEN  ,  avaut  ,  Hing-tang. 

9.  KOUANG-TCHAMG-HIEN,  ^âUlt,  Fty^hm. 

|0.  LlNG-KIEOU-HIJEN ,  avant,  Tchiàg'tchiou. 

L  O  U-N  G  A  NF  O  U. 

Quatrième    Département, 

Cette  Ville  fituée  fur  les  bords  de  la  rivière  dé  Chang; 
au  ^eptentrionj  dans  un  endroit  fertile  &  agréable ,  ëtoit 

anciennement: 
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anciennement  de  la  Province  de  Ki-tchcou.  Les  £mpereiir« 
des  Chang  en  firent  la  Principauté  de  U^koui^  dont  les  Han> 
&  enfuitc  les  Tchao ,  s'emparèrent.  Elle  a  porté  les  noms 
de  Ckang^ang'kiun  y  Lou-^héou^  Tchao^y-kiun  ^  Kouang-y  ^  Ngan^y^ 
Tchao-u,^  Ung'térfouy  &. enfin  les  Ming  lui  donnèrent  celui 
de  Lowngan-fou.  Les  Villes  de  fon  diftriâ:  font  au  nombre 
de  fept,  favoir  : 

J.  TCHANG-TSE-HIEN,  avaut ,  KUh'Men. 

X*  TuN-LiEou-HiEN,  &  anciennement,  Tun-licou, 

3.  SlANG-HOAN-HIEN  ,  avaut ,  Han-tchcou. 

4.  LOU-TCHING-HIEN,  avaut,  Lou'hien  &:  Lou^cklng^hien. 

.   5.  6.  7.  HOU-KOAN-HIEN  j  Pin^chtm^fùin  &  U-tching^hïcn  ^ 

idont  les  noms  pnt  rpilé  les  mêmes» 

ÎF  E  N-T  C  HJÊ  OUF  O  U- 
Cinquième    Département. 

Eft  fituée  fur  le  bord  occidental  dcia  rivière  de  Ecn,  dont 
«lie  emprunte  le  nom*  Le  pays,  quoique  montagneux  ,  cft 
bien  cultivé,  &ç  produit  toutes  fortes  de  grains.  On  y  trouve 
beaucoup  de  fontaines  d'eau  chaude,  qui  différent  entr'elles 
-par  le  goût  &  la  couleur^  Le  vin  de  riz ,  nommé  Tang-^ 
tfiéou^  c'cft-à-dîrc ,  vi/»  de  mouton  ^^"oti  y  fabrique,  eu  fort 
<ftimé.  Cette  Ville  ctoit.dç  Tancicnne  Province  deKi-tchéou, 
&  elle  appartint  aux  Princes  de  Tchao^  Ses  différens  noms 
ont  été  Si-hO'kiun^  Si-ho^koué^  Nan-fourtchiou  ^  Kiai-tchéouy  Hao- 

tchiou^  Fen-yûn^'kiun,  Elle  commande  à  fept  Villes,  qui 
ipnt  : 

p[.  H1AO-Y-HIJE.N ^  autrefois,  Tchong-yang ^  Yong-ngan. 

f.,  Plî^G-YAO-HIEN  ,  autrefois  ,  Ping-taohun, 

8 
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3.  KlAI-YEOU-HIEN ,  avant  ,  Kiu^ycou  ,  Ting-yang ^  Pingi 
ichungy  Tong^ngan  &  Kiai-tchiou. 

Les  Villes  fuivantes  ne  font  que  des  Tchéou^  naais  qui 
commandent  à  quelques  autres  Villes.  Elles  étoient  de  l'an- 
cienne Province  de  Ki-tchcoii ,  &c  elles  ont  paflc  fucccfE- 
vement  fous  la  domination  des  Princes  tributaires  de  Tçin  , 
de  Han  &c  de-  Tchao. 

4.  Leao-TCHEOU,  avant  9  Ltao^yangMcn^  LcaO'tchioUy  Leao^ 
than^hicn,  Ki-tckéou^  T-tcheou  ^  Ping^lo^kiun.  Cette  VîUc  com- 
mande à  Yu-chl'hicny  auparavant  ^  Tu-tchiou;  à  Hihckun-fiien , 
auparavant ,  Tu-uk'mg  &c  Léang-yu. 

'  5.  TçiNG-TCHEOU  ,  zyZïiX,  y  Y-nîng  ^  Yang^uhïngy  Oucî-ching^ 
Elle  commande  T^ing-ynen-kUn  ^  dont  le  nom  n'a  point 
changé. 

6.  TçE-TCHEOU  ,  avant  ,  KUn-hing  i  Kao^tou  ^  Kao^ingi 
Tchang'-plng  y  Kien-^ehéouj  Kiai^tchcou^  Cc  dernier  Tchiou  com- 
mande à  quatre  Hicn^  qui  font:  Kao-ping-hUn ,  autrefois, 
Chi'hîcn  &  Hiucn-'Chi'hien;  Yang^tcking^kien ,  avant  ,  Hoei-tçi  8c 
Toan-chl;  Ling-tchuen-hUn  ^  dont  le  ttom  n'a  point  varié  ;  Se 
enfin,  Tçlng^chotti^hieny  avant,  Kouang-ning,  Yong-ngan  6t 
Yong-ning. 

PROVINCEOE  CHAN-TONG. 

Quoiqu'il  pleuve  rarement  dans  cette  Province,  elle  eft 
arrofée  d'un  fi  grand  nombre  de  rivières ,  de  lacs  &  de' 
ruiflcaux ,  qu'elle  produit  toutes  fortes  de  grains  en  abon« 
dancc  \  la  volaille  &:  le  gibier  s'y  donnent  à  vil  prix;  &  pour 
un  liard,  vous  avez  dix  livres  de  poiffon.  On  y  trouve' 
des  fruits  de  toute  efpcce ,  &c  entr'autres  le  Tfé-tféy  efpèce 
de  figue  qu'on  ne  voit  point  dans  nos  climats,  qu'on  mange 


i> 
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lèches  y  êc  dont  le  goût  cft  agréable.  Le  magnifique  canal 
<ie  Yun>  fur  lequel  paffent  tous  les  vailTcaux  qui  fe  rendent 
à  Pékin  ».  augmente  confîdérablemenr  les  richeûes  de  cette 
belle  Province^  Elle  compte  cinq  Fou ^  &:  ii^,  tant  Tchéou^ 
iguc  HU/i. 

T  S  I-N  AN-F  OU. 

Premier  Département. 

Cette  Ville  9  que  le  grand  Yu  renferma  dans  Tancienne 
Province  de  Tfîng-tchéou ,  devint ,  fous  la  troifième  race , 
la  Cour  des  Princes  tributaires  de  Tfi,  qui  Tappellèrcnt  T/l- 
nan ,  k  raifon  de  fa  pofîtion  au  midi  de  la  rivière  de  Tfî. 
Elle  fut  appellée  depuis,  TjUuUou^  Tfi-kiun ^IXn^tfi^  Ti^khaiy 
Tfi-nan-Um^  Sc  enfin  Tfi^an^foiu  On  compte  beaucoup  de 
Villes  de  foh  reifort. 

I.  TCHANG-KIEOU-HIEN ,  ZVZtltyKao^tang^y^  Kao-tang-hicn. 
z.  TsÉou-piN<î-HiEN ,  connue  avant  fous  le  nom  de  Prin- 

^pauté  de  Tféou-hiou^  Se  enfin  fous  telui  de  TfiouMcn^ 

5.  TSÉ-TCHUEN-HIEN,  ZVZïit  y Pan-yang ^Tomg-tjing^ho-kiun  ^ 
Tfc-tchcou ,  Tp'lai^lou  j  Pan-yang-louM 

4.  TcHANG-CHAN-HiEN,  appellée,  fous  les  premiers 
Song ,   Ou'kiang-hien* 

y.  6.  7.  Sin-tchin-kierty  TJi-koJiien  &  TJl-iong'hïcn  y  dont  les 
;fiom$  n'ont  point  changé. 

8.  Tsi-YANG-HIEN,  fous  Ics  Souî,  K ao -yucn^hiin. 

5.  Yu-TCHiNG-HiEN  cft  l'ancicune  Principauté  de  Tcho 
^  Tcho-koué)  j  que  les  Han  nommèrent  depuis  Tcho-ko-kUn. 

ÏO.  LiN-Y-HIEN,  avant,  Koud-hoa-hun. 

II.  TcHANG-TsiNG-HiEN,  dont  Ic  uom  n'a  point  vari6 
i;,.  Fey-tching-hien  eu  ranciennc  Principauté  de  Fcy^ 

g  ^ 


f%  NOMENCLATURE 

tfi-kottiy  que  les  Han  appcllèrcnt  cnfuitc  Bey^fi^hun^  &  fc» 

WioM'tÇ^CiioVi  y  Fty-uhing^hun. 

13.  14.  IJ.  16.  17.  18.  Ip.  20.  Tdng'tching'hicn y  Sin-taUhitn y 
lay-vou'him  y  Ping-yucn-^hicn  ^  Ckang^ho-hicny  Ping^tchéou  ÔC  ly- 
tfin^hitny  dont  Ics  noms  n'ont  point  éprouve  de  changemcni^ 

11.  LlNG-HIEN  ,  avant ,  Ngan^ing-hUn  &  Ling-tchcou. 

11.  Taï-NGAN-TCHEOU,  avant,  Tai-chan-kiim ^  Fong-fou^^ 
hUn ,  Tai-mhg'kiun  Se  Tai-ngan-kian. 

23.  Te-TCHEOU,  avant,  Pihg-yuen  ic  Ngan^te: 

24.  Te-PING-HIEN  ,  avant,  Ping-uhangy  Si-ping-^tchang  S(. 
Pan^hien. 

2y.Ou-TING.TCHEOU,  avant,  Ta-Ung,  r-tchcou&cLo-ngan^ 
.     16,  Hai-FONG-«IEN,  avant,  rou-y  ^  Pao-chun. 

27.  Lo-liNg-hien  ,  avant ,  Fou-ping  ,  &  fous  ks  Tçin  ;. 
la  Principauté  de  Lo-Ung-koui. 

,     28.  TcHEN-HOA-HiEN  >  &  avaut,.  fous  Ics  Song,  Tchao^, 
ngan-hicTr. 

19.  Pou-TAï-HïEN,  &  avant,  fous  les  Han,  Cké-ou^kienir 
Y  E  N-T  CH  E  OUF  O  U. 
Deuxième   Département. 

Ce  département  étoît ,  du  tems  du  Yu ,  divifé  en  dcvtx 
parties,  dont  Tune  appartenoit  à  la  Province  de  Ycn-tchéou  , 
&  l'autre  à  celle  de  Siu-tchéou.  Son  ancien  nom  eft  Tong- 
lou  ;  elle  a  porté  enfuitc  ceux  de  Sîuc-kiun,  Lou-k-ouiy  Gin^ 
tchingy  Lou^kiarty  Tai-ning-kiun  ,  Tfic-king'/bu  y  Tai'ting-kiun  Se 
Tcn^chéou.  Ce  département,  fitué  entre  le  Ta-chin-ho  8c 
le  Hoang-ho,  eft  d'une  étendue  confidérable.  Se  d'uner 
grande  fertilité.  Voici,  les  Villes  de  fon  rcflbrt. 

X.  Kiu-FEOu-HXENx  oà  ks  Empereurs  Chia-nong  5c 
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Tchao-hao  tcnoicnt  Icar  Cour,  à  ce  que  les  Hiftoriens  pré- 
tendent, a  porté  avant  les  noms  de  Siué^kiunj  de  Lourkoui  ^ 
de  Lou-kiun,  de  Oucn^yang  &  de  Sien^yucn. 

Z.  NiNG-YANG-HIEN  ,  aVant  y  Ping^yum  ^  Kong-kieou^hitn 
Se  Kcmg'hisn, 

5.  TçEou-HiEN ,  OÙ  le  faftieux  ]Phiïofophe  Confucius  i 
.pris  naiffance^  étoit,  fous  la  troiûème  race>  la  Principauté 
de  Tchu'kcué. 

Ss £-CHOtJi*Hi£i^  y  ancienneihent  Principauté  it  Hia-mcn^ 
koué ;  depuis  Lou-pUn^y  ,  Picn^hitn. 

5.  T£NG-HiEN ,  ancienne  Principauté  de  Siao^tcho-tfi^oui ; 

&  depuis  Cking^kien  y  Teng-yang-kian ,  Teng-îchéou. 

6.  Y-HiEN  ,  ancienne  Principauté  de  Kouci-^oui  ^  &c  depuis 
Lan^Iing  ,  Kouci-^tchéou  &  Y-^uhéou. 

7.  KiN-HiANG-HiEN ,  c'eft-à-dirc ,  Ptfyj  (Tor,  airifînonunéc 
.parce  qu'il  s'en  trouve  dans  fôn  territoire ,  eft  l'ancienne 
Principauté  de  Micn-koui ,  appellée  depuis  Song-y^  Tong-mUn^ 
Kin-tchéou  ,  Tai^ckéotK 

8.  YU-T  AÏ-HIEN  ,  avant ,  Tang-y  ,  Fang^hingr 

9.  Tan-hien  ,  anciennement,  Tan-fowy  ;  fous  les  Han  Hcou- 
koué  Principauté.  Pi^tjz'-yn'kiun  j  Tan-tchéou ,  Tan^fou-^hien. 

10%  TCHING-OU-HIEN  ^  avant  ,  Yong-tchang-kiun  y  TaUtchéou  ^ 
Tai-Mcn. 

iiv  TsAO-TCHEOU  étoit  de  l'ancienne  Province  de  Yu- 
tchéou.  Ou-ouang  la  donna  en  Principauté  à  l'un  de  fcs  frètes 
fous  le  titre  de  Tfao-koué.  On  l'a  nommée  depuis  TJiyang^kiun  ^ 
Si-ycn^ichéou  ,  Tfi-^yn^kiun  ^  Outi-Jin-kian  ,  Tchang-Jin-kiunr ,  Hing-^ 
gin-fou. 

iz.  TSAO-HIEN  ,  avant ,  TJi^yn-kien. 

13.  TiNG-TAO-HiEN  ,  dcmcure  de  Pong-yoei  ^  Prince  dt 
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Lcang ,  &  de  l'Empereur  Yao  j  fon  ancien  nom  cft  Ting'. 

taO'koué, 

I+.  Tsi-NiNo-TCHEOU  ^toit  dc  l'ancicnnc  Province  de 
Siu-tchéou,  &:  dépendit ,  fous  les  Tchéou  ,  des  Princes  dc 
Song.  Ses  anciens  noms  :  TJî-tchéou  ,  TJt-pi-kiun ,  Tfi-mng-lw  ^ 
Tfi'iùng-fou, 

ij.  l6.  17.  18.  19.  10.  ai,  Kia-tjtang-hten  ,  pays  OÙ  fut  pris 
le  Kilin,  Tan-hicrty  Fty-hien  y  Gin-ping  y  Koan-tao ,  Xieou-hien.^ 
Yang-kott-hien  ;  ces  fept  Hitn  n'ont  point  changé  de  noms. 

i.t.  KlU-YÉ-HIEN  ,  avant ,  Lingrukeou  &  Tfi'tchiou. 

Z3.  YUN-TCHING-HIEN  ,  avant  ,  Tfing-rfi-hitn  j  Kao-ping  i 
Ouang-ngan ,  Yan  tchéou, 

14.  ToNG-PiNG-TCHEou ,  anciennement ,  Tong-ping-kaué à 
TJi-tong-koué  y  Tai-ho-kiun  ^  Lou-tchéou  ^  Yim<chéott  ^  Tien-ping-kiun, 
Tong-ping-fou  &  Tong-ping-hu, 

ay.  OuEN-CHANG-HiEN  cft  l'ancicnnc  Principauté  appcUcç 
'Kiué-koui,  Depuis  elle  a  reçu  les  noms  de  Tong-ping-lourhiin , 

Tchong-toU'hitn  8c  Outn-yang-hicn. 

x6.  ToNG-HO-HiEN ,  anciennement ,  iCo-^,  ^ 

V7.  PiNG-YU-HiEN ,  avant ,  Yu-ckan*hiett.  Sous  la  trolfièmc 
race  cette  Ville  dépendoit  des  Princes  de  Tfî. 

X%.  CheOU-TCIUNG-HIEN,  avant,  JUang-y ,  ChitK'tchéou  6C 
Chéou-Uang-Tiien, 

19.  Y-TCHEOU , limites  des  Principautés  de  Lou  &  de  Tfî, 
JlVant,   Pé'fiu-tchêott  y  Lin-y-tchéou  y  Leang-yé-kim  ,  Lanryi-kiun, 

TON  G-T  C  H  A  N  G-F  O  U. 

Troisième    Pépartement. 

Dans  la  première  diftribution  de  la  Chine  elle  étoit  de 
\^  Province  de  ypn-tchcou,  fie  devint,  fous  la  troifièmç 
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tâcci  les  limites  des  Princes  de  Oueï,  de  Tfi  &  de  Tchao. 
Elle  fut  appcllcc  Ping^yucn-kiun ,  Ouci-kiun ,  Nan-ki-tchcou ,  Po- 
tchcou  >  Po^ping'kiun ,  Tong-pingJou  Sc  Tong^tchang-loUé  Les  Villcs 
de  fa  dépendance  font  au  nombte  de  dix-fept. 

I.  TaNG-Y-HIEN  ,  avant  ,  HMjing-hUn^ 

%.  Po-piNG-HiEN ,  avant,  Po-ûng-y^  qui  du  tems  des  Tchcoa 
appartenoit  aux  Princes  de  Tfi, 

3.  4.  5.  Gin^ping-^hUn ,  Koan-tao^hUn  &  Kiiou^hicn  ,  dont  le$ 
Iioms  n'ont  point  éprouvé  de  variété. 

6.  SiN-HIEN,  avant,  Lo-ping-hien ,  Ou-yang-klun^  ^Mg^ping^, 
hïen ,  Ifing-y-Kicn  ,  Sin^tchéou. 

7.  TSING-PING-HIEN  ,  &  fous  Ics  Soui ,  Pey-kiiou^hien^ 

8.  KOAN-HIEN  j  avant  ,  Koan-chi-y  ^  Koan-chi^hien  ^  Koam 
tchcou. 

9.  LiN-TSINGTCHEOU  ,  autrefois , Lin-t/ingMen ,  Pcy-tchéoui 
Long-tji^hicn  &  Li'tfing-'kUn.  Cette  Ville  eft  célèbre  par  fa  fitua- 
tion  à  l'endroit  où  le  canal  royal  fe  joint  au  Oueï-ho  }  par 
le  paflage  continuel  de  tout  ce  qui  fc  tranfporte  à  la  Cour 
&  par  cette  fameufc  Tour  de  porcelaine  à  huit  étages. 

.  10.  Kao-TANG-TCHEOU  ,  avant ,  Kao^tang^y ,  Kao-tang^hicn  , 
Nan'tjing'ha-kiun  ,  Tfong^u-hien  ,  Yu-kieou'lùcn  ,  T/i-tching-^hUn  Se 
Kao-tang-hicn^ 

II.  Ngen-HIEN  ,  zvzXitirjing'ho4dun , Pey-tchlouAdm ^Tfing-^^ 
h(hhien  ,  Yong-tjîng-kiun  6c  Ngen-tchiou. 

Il,  HiA-TSiN-HiEN,  avant ,  CAo«-Ai^/2. 

1 3,  Ou-TCHING-HIEN ,  avant ,  Tang-at^tching^ien,  Tfing^ho^hun; 

14.  P0-TCHE0U  ,  avant  ,  Kmcn-tching-hUn  ^  Poyang-kiun. 
ij.  Fan-hien  ,  avant ,  Ei/2-fcA/o«. 

-I^.  KOAN-TCHING-HIEN ,  avant ,  Pan-koan^hiên  ^  Oueï-koui", 

hien.  C'cft  l'ancicnnc  Principauté  de  Koan-k^ué. 
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17.  TCHAO-TÇHING-HIEN  ,  avant ,  Toug-^our^ottg-hun  ^  Ou^, 
yang-him  &  Ou'Ching-hieru 

T  S  1  N  G-T  C  H  E  O  U-F  O  U- 

-       <2UATMÈME    DÉPARTEMENT, 

Le  ^*  d  Yu  fixa  ce  département  dans  l'ancienne  Province 
qui  po;  coït  ce  même  nom  de  Tfing-tchcou.  Sous  la  troîfième 
Tace  on  en  forma  la  Principauté  de  Tpkoui.  Ses  difFérens 
noms  enfuite  ont  été  TJi-kiun^  Pé-haï^  Y-tou,  Ping^ou,  Tchin^^ 
haï.  Les  Villes  de  fon  reflbrt  font  : 

I.  LiN-TSÉ-HIEN  ,  avant  ,  Tn4in^ 

%.  Po-HiNG-HiEN  y  avant ,  Po-uhang ,  Lo^ngan: 

3.KAO-YUEN-HIEN,avant,  Tckmg'lo. 

4. 1-O-NGAN-HIEN  ,  avant ,  TJienrchîn'hlm  &  Chin^tchiou: 

y.  6.  Cheou-kouang-hien  &  Gi-TCHAO-HIEN  dont  le» 
jioms  n'ont  point  changé. 

7.  TCHANG-LO-HIEN  ,  avant  j  Yu-kieou  ,  Ngan-^. 

^.  LiN-KIN-HIEN  ,  avant  y  Fong^chan-hicn. 

5>.  NgAN-KIEOU-HIEN  ,  avant,  Mcou-chan-kUn. 

10.  TCHU-TCHING-HIEN  ,  avant ,  Tchu-^y  Tchu-^kien  ,  ATui 
ichéou  y  Ngan-haa-kiun. 

II,  'Kiu-TCHÉou ,  avant,  Kiu-tfc-koui ,  Principauté  ,  Klur. 
hicn. 

11.  Y-CHOUI-HIEN  ,  avant  ,  Yun-y  ,  Tong-ouarty  Sintaî ^ 
Xong-ngan. 

T  I  NG-T  C  H  E  OU-F  O  U. 

Cinquième  Département. 

Ce  département  qui  étoit  comme  le  précédent  dans  T^p- 
Ijicnnc  Province  de  Tfiog-tthcou  fut ,  fous  la  troiûème  race , 

UJ19 
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une  Principauté  du  titre  de  Mcou-tfé-koué  qui  appartenoit 
aux  Princes  de  Tfi,  Il  porta  depuis  les,  noms  de  Tong  miou^ 
kiun  y  de  Tchang-kouang'kiun ,  de  Miou-tchéou ,  &  enfin  dc  Ttng^, 
ichiott.  Les  Villes  de  fon  reffort  font  : 

1. 1.  j.  4.  HoANG-HIEN  ,  Fou^han-hicn  ,  Leou-hiao-hten  ,  Tckao* 

yutnMcn  ,  dont  Ics  noms  font  reftés  les  noicmes  fans  varia- 
tion. 

5.  Lay-YANG-HIEN,  avant,  Tchang-yang-hièn. 

6.  NiNG-HAÏ-TCHÉOU  ^  avaut  ,  Tong-meourhien ,  Mcoutchiou , 
Mcourping'hun  &  Ning'haï-kiuru 

7.  OuEN:TENG-HiEN ,  anciennement ,  Pou-yUching  ^  &  Pow^ 
yé'-hicn, 

l  a  y-t  c  h  e  o  u-f  ou. 

Sixième    Dé  partement. 

Ce  département ,  entrc-mclé  de  plaines  6c  de  montagnes , 
cft  fitué  fur  un  promontoire  que  la  mer  environne  de  trois 
côtés.  Comme  les  autres  départemens  duChan-tong ,  il  doit 
fa  fertilité  aux  rivières  qui  Tarrofent.  Du  tcms  de  Yao  ,  il 
ctoit  dc  la  Province  de  Tfing-tchépu  ,  Se  fous  la  troifîcmc 
race  on  l'appelloit  Laï-tferkoue ,  ou  la  Principauté  dc  I^iw/?; 
cnfuite  il  tomba  fous  la  puiffance  des  Princes  dc  Tfî,  Il  porta 
depuis  les  noms  de  Tong^lay  ,  ^c  Laji^ckéou  Se  de  Ting-kaï.  Les 
yilles  de  fon  diftrid  font  : 

I.  PiNG-TOU-TCHEOU  ,  ZSZïit^Ping'tou-hun^  Kiao-tong-hiai  l 
Kiaochoui  kiun. 

z.  OUEÏ-HIEN  ,  zvznt ,  Hia-mi'hUn  j  Pc-hay-hlcn  Sç  Ouil-tchiou^ 

3.  TCHANG-Y-HIEN  ,  avaut ,  Tou  tchang'hicn. 

4.  KlAO-XCHEOU  ,  avant ,  Kiao-fiJûen  Se  Lin-hai'kiun. 

5.  Kao-MI-HIEN,  avant,  Kiao-Ji^koué  Se  Kao-mi-kosa. 

h 
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6.  Tsi£-M£-Hi£N>  dont  le  nom  n'a  point  changé  depuis 
les  Han. 

PROVINCE  DE  HO-NAN. 

Cette  Province,  ainfi  nommée  de  fa  pofition  au  Midi  du 
Hoang-ho ,  touche  aux  limites  de  cinq  Provinces  y  Se  parce 
qu'elle  eO:  comme  au  milieu  de  la  Chine  >  elle  a  été 
furnommée  Tchong-hoa ,  la  fleur  du  milieu.  On  la  confidère 
comme  un  jardin  d'agrément  à  caufe  de  Ton  étonnante  fer- 
tilité Se  de  la  variété  de  fcs  produdtons.  Ceux  qui  Tout 
parcourue  aflurent  que  rien  dans  l'univers  ne  peut  lui  être 
comparé.  Les  Empereurs  pendant  long-tems  y  ont  tenu 
leur  Cour. 

Cette  belle  Province  contient  huit  Fou  Se  un  grand  nombre 
de  Villes  des  deuxième  Se  troifîème  Ordres- 

C  A  I-F  O  N  G-F  O  U. 

Premier   Département, 

Cette  Ville  célèbre ,  parce  qu'elle  a  été  long-tems  la  Cour 
des  Empereurs  Se  par  les  fiéges  qu'elle  a  foutenus ,  faifoit 
partie ,  dans  les  premiers  tems  de  la  Monarchie ,  des  Pro- 
vinces de  Yu-tchéou  Se  de  Yen-tchéoii.  Sous  la  troifième 
race  elle  pafla  tour-à-tour  fous  la  domination  des  Princes 
de  Oucï ,  de  Tching  Se  de  Tchin.  Elle  dépendit,  fous  les  Tfîn  , 
de  Saivtchuen  î  fous  les  Han  de  Tchin-liéou-kiun.  Ses  noms 
anciens  font  :  Ta-Uang  ,  Leang-tchéou  t  Caï'fong  ,  Pien-tchéou  ^ 
Tong'klng  y  Pun-king  y  Nan-klng  ^  Narkking  lou  Se  Pun4cang-lou^ 
Voici  les  Villes  de  fon  diftrid. 

I.  TcHIN-LIEOU-KIUN  ,  avant,  Siri'tchingSe  Tchbi-lïtou-hien^ 

z.  Ki-HiEN  ,  anciennement.  Principauté  de  Hiong-koué dix 
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TEmpcrcur  Hoang-ti  prit  naiflancc.  On  Tappella  depuis  la 
Principauté  de  Ki^koué  y  Hiong-kléou-hien  ,  Ki-tchéou  &  Yong- 
kiéou'hien. 

3.  TaÏ-KANG-HIEN  ,  avant,  Tang^hia  &  Kouang-tching.Tiii, 
kang ,  Empereur  des  Hia  ,  y  fut  enfermé. 

4,  y.  6. 7.  OUEÏ  CHI-HIEN,  Fou-kiou-hien ^  Tang-ou-kien  &  Chin- 
kieou  hien ,  dont  les  noms  font  reftés  les  mêmes. 

8.  OuEï-TCHUEN-HiEN  dépendoit  des  anciens  Princes  trî^ 
butaires  de  Tciiing.  Ses  noms  ont  été  Kin-omï ,  Hoaï-yàngm 
koué  &  Oueï'tchéou. 

\  9.  Yen-ling-hien  ,  anciennement ,  Tchîug-y  &  Ngan-fiun. 

10.  TCHONG-MEOU-HIEN  ,  avant,  Kouang^ou-kîun  &  Noui^, 
méourhicn. 

n.  YUEN-OU-HIEN  ,  avant  ,  Kûuang^ou-hîen  Se  Yucn^/ingr 
hien. 

ÏZ.  FONG-KIEGU-fllEN  ,  avânt  ,  FongrfoU'koui  &  Tfao-hîen. 

13.  Yen-tsin-hien  étoit  fous  la  troifième  race  la  Cour 
des  Princes  de  Han.  Ses  noms  anciens  Souan^-tfao-hicn  &  Yen^^ 
icAéou. 

14.  Lan-yang-hien  ,  avant ,  TongTtning-hun. 

15.  Y-FGNG-HiEN,  avant,  Oueï-y. 

lé.  TcHiN-TCHEOU  eft  Tanciennç  Principauté  de  Tchin^ 
kouc ,  poffédée  par  les  defccndans  de  Chun  ;  elle  a  été  ap- 

pelléc  TckinMen  ,  Tchin-kiun  j  Pi-yang^chéou ,  Sin^tchcou ,  Tchin- 
tcheou ,  Yuen-kUou-hien^  Hoaï^yang-kiun^  Tchin^ngan  Sc  Hoai-ning-^fou. 

17.  ChANG-CHOUI*HIEN  ,  avant  ,  Yn^kiang  ,  Yfi'chonu 

18.  Sl-HOA-HIEN  ,  avant ,  Hong^ktou^  Ki-tching^hUn  &  Ou^ 
tchlng. 

19.  Hang-tching-hien,  anciennement,  Hang^tfi-koue  ôc 

Hang'hUn. 

hi 
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io.  Hiy-TCHÉou ,  anciennement ,  Hm-koui ,  Han-koué^  Hîu^ 
hU/ij  Hiu-cchang-hien  y  Nan-tching-tchéou ,  Kouang-koui-kiun ,  Tchong* 
cu'kiun  ,  Yng-tchang'fou.  ♦ 

x\.  Yen-tching-hien  ,  anciennement >  Ycn-tji-koué ^  Yen^ 

hien  ,  Li/i'-hi/ig'kiun'tao^tcheûu* 
XI.  TcHANG-Ko-HiEN ,  anciennement ,  Tchang-ko. 

13.  Yn-tchéou  ,  anciennement  j  Yang^tçc-hUn ,  Yng-chun* 
kiun  y  Yng^chuti'tchiou  &  Kiun-tchéou. 

14.  SiN-TCHiNG-HiEN ,  ancienne  Principauté  de  Tfeng^kouc 
&  de  Sin-tching'koué  donnée  aux  defcendans  de  Hoang-ti. 

ij.  Mi-HiEN ,  anciennement ,  Mi-koui  6c  Mi-tchéou. 

16.  TcHiNG-TCHÉou ,  anciennement,  Tcking-koue,  Tmf^ 
yang  j  Tong-keng-nong  ,  'Kouang^ou ,  Yong-tcheou ,  Yng^tchcou ,  Fon^ 
ning^kiun  j  Koan^hicn, 

27.  YoNG-YANG-HIEN ,  anciennement ,  Ngao-tfang ,  Yong-^ 
yang ^Tchlng-kao  &  OwtaUhien.  C'étoit ,  fous  la  troifîème  racc , 
la  Cour  des  Princes  tributaires  de  Tching. 

28.  YoNG-TçÉ-HiEN  ,  avant ,  Kouang-ou. 

%9.  Ho-YN-HiEN  ,  avant  ,  Ping-yn-him ,  Hou-yn^ 
30.  Fan-CHOUI-HIEN  ^  avant,   Tching-ycn-^y ^  HoUrlao ^  Sc 
Tching'kao'hien^ 

KOUÉ-T  É-F  O  U. 

Deuxième   Département. 

Etoït  de  Tanciennc  Province  de  Yu-tchéou  ,.  &  où  les 
Princes  tributaires  de Song,  collatéraux  des  Tchéou ,  tenoient 
leur  Cour  :  Song-kouc.  Ce  département  fut  partage  entre  les 
Roîs  de  Tfi ,  de  Tchou  &  de  Oucï.  Il  porta  les  noms  de 
Tang'kiun  ,  Changkiéouy  Leang-koué  ^  Leang-kiun  y  Lcang^tçheou  ^ 
Song-tcheou ,  Soui-yang-kiim ,  Suenrowkiun  ^Koué-té-kiun ^ Nan^king  ^ 
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Song-tch'mg  &  Koué-té-tchiou,  Les  Villes  de  fon  difttiéi  font  : 
1.  LOU-Y-HIEN  ,  anciennement,  Ko-pé-kouéy  Ning-Ung-hUn  , 

Ming-lou  &:  Ou-ping-hîen.  Elle  appartcnoit  aux  anciens  Princes 
tributaires  de  Song. 

X.  HiA-Y-HIEN,  avant,  Lou-y,  Hîa-y  &  Y-ou. 

3.  YONG-TCHING-HIEN  ,  avant ,  Mang'lùen,  Taï-iteou  & 
Zin-JhuL 

4.  Yu-TCHING-HIEN ,  ancicnncmcnt ,  Yu-koué ,  Yu-hien  âc 
Tong-yU'tckeou. 

y.  SOUI-TCHÉOU,  avitit ,  Siang-y-hien  ôi:  Kong-tchiou. 

6.  Kao-TCHING-HIEN  , avant,  Kao-yang  ,  Tching-ngan^  KoU' 
tch'mgy  Sfi-hien. 

7.  Ché-tching-hien  ,  anciennement,  Tchu-fiang-chï-y  & 

Chi-hitn. 

T  C  H  A  N  G-T  JÉ-F  OU. 

Troisième  Département. 

Etoit  de  l'ancienne  Province  de  Ki-tchéou ,  &  la  demeure 
de  Ho-tan-kia ,  Empereur  de  la  Dynaftie  des  Chang.  Elle 
pafla  fucceiïïvement  fous  la  domination  des  Princes  tribu- 
taires de  Tçin  &  de  Oueï,  $>c%  noms  anciens  font  ;  Han-tan, 
Outï-kiun ,  Yi-tou  ,  Sîangtchéou  ,  Sfé-tchéou ,  Tfing-hu ,  Yi-kiun  6c 
Tchao-ti-kiun.  Les  Villes  de  fon  rcfTort  font  au  nombre  de  fix. 

I.  TaNG-YN-HIEN  ,  avant ,  Kiang-ly  ,  Tang.yum-hien. 
1.  LiN-TCHANG-HIEN  ,  avant ,  Yc-hien  &c  Lintchi-hUn, 

3.  LIN-HIEN  ,  avant,  Long-liu ,  Unliu ^  Ym-tchéou  &  Lin^ 
tchéou. 

4.  TsÉ-TCHÉOU  ,  avant,  tÀn-choui-hien ^  Sotï tchéou ,Tehao-y 
hien  &  Kan-yuen-kiun» 

5.  Ou-NGAN-HiEN  dont  le  nom  n'a  point  changé. 

6.  Ché-hien  ,  anciennement,  Mou-hitn  &  Tong-tchtou. 
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O  UE  I-HO  E  I-FOU- 

Quatrième  Département. 

Etoit ,  dans  l'origine  de  la  Monarchie,  de  la  Province  de 
Ki-tchéou,  Chéou-fîn  ,  Empereur  des  Chang ,  y  tint  fa  Cour. 
Ses  noms  anciens  font  :  Kou-oucï ,  Tchao-ko-kiun  j  KUkiun ,  Y-^ 
ichéou ,  OucUchéou ,  Ho-ping-kiun.  Du  tems  des  Tfin  elle  faifoit 
partie  du  Ho-tong.  Les  Villes  de  fon  diftrift  font  : 

1.  TSOU-TCHING-HIEN,  anciennement,  Tfou-koué ^ Nanryen^ 
koui  6c  TfoU'tchéou. 

X.  3.  SiN-HIANG-HIEN  &   HOE-KIA-HIEN  dOUt  IcS  nomS 

n'ont  point  changé. 

4.  Ki-HiEN ,  anciennement ,  Mouyé^  Tchao-ko ,  KUchéou.  . 

5.  HOEÏ-HIEN,  anciennement,  Kong-pi-koué  ^  Kong-hicn  ^ 
Kong'tching  y  Kong-tchcou ,  Ho^pingy  Sou-men  &  Hocî-tchéou^ 

H  O  AI-K  IN  G-F  O  U. 
Cinquième    Département. 

£toit  compris  dans  Tancienne  Province  de  Ki-tchéou  &c 
c'étoit  le  pays  de  Tan-hoaï.  Il  appartint  aux  Princes  tribu- 
taires de  Oud.  Ses  noms  anciens  font  :  Ho-noui^  Hoai-echcou, 
Nan-hoaï  ,  T/ing-nan ,  Hoahmong  &  Hoaï-king.  Les  Villes  de  fon 
diftria  font  : 

I, Tsi-YUEN-HiEN ,  anciennement,  Si-t/i-tchiou ,  Si-tp-hUn 
TJi-yiuh'tchcou.  Elle  appartint  aux  Princes  tributaires  de  Tçin 
&  de  Ou  dans  les  tems  féodaux. 

2.  SUN-OU-HIEN  ,  avant ,  Sun-ou  y  Nan-yang-tching  Sc  Si-fun- 

}.  Ou-CHÉ-HIEN  ,   anciennement,  Hcay-y  ,  Hoay-hien  Se 

ChC'tcheou. 
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4.  MoNG-HiEN ,  anciennement ,  Ha^yang ,  Ta-hi  &  Mong'- 
ickeou.  Ou-ouang  y  raflcmbla  les  Tchu-htou  ou  Princes  tribut 
taires. 

5.OUEN-HIEN,  avant,  Ping-uhcou. 

H  O-N  A  N-F  O  U. 

Sixième   Département. 

Porte  le  nom  de  la  Province  dont  elle  cft ,  quoiqu'elle 
n'en  foit  pas  la  Capitale.  Dans  l'ancien  partage  de  la  Chine 
elle  étoit  delà  Province  de  Yu-tchéou.  Elle  eft  grande  &:  fort 
peuplée ,  &  le  pays  qui  l'environne ,  quoique  plein  de  mon- 
tagnes ,  ne  le  cède  guère  aux  autres  pour  la  fertilité.  Elle 
fut  connue  d'abord  fous  le  nom  de  Lo-yang  ;  les  Tfin  lui 
donnèrent  celui  de  San-uhuen ,  parce  qu'elle  eft  fituée  entre 
trois  rivières  ;  enfin  les  Han  Tappellèrent  Ho^nan-hlun.  Ses 
autres  noms  ont  été  Lo-yang  ,  Lo-tchéou  y  Tong-hing  j  Yu'tchéou  ^ 
Tong-tou  y  Si-tou  y  Si'kïng ,  Té-cchang-kiun  ,  Tchong-king  ,  Kin-tchang^ 
fou  y  Ho^nan-hu  ,  &  enfin  les  Ming  lui  donnèrent  le  nom 
de  ffo-nan-fou ,  qu'elle  porte  encore  aujourd'hui.  l.ts  Han 
orientaux ,  les  Oueï  du  San-koué  &:  les  premiers  Empereurs 
de  Tçin  y  avoient  leur  Cour.  Le  féjour  de  ces  Princes  en 
cette  Ville  a  donné  occafion  à  plufieurs  de  ces  noms.  Elle 
compte  dans  fon  diftrift. 
I.  K0NG-HIEN  ,  appellée  par  les  Tchéou  Kong^pé^y.^ 
1.  MoNG-TSiN-HiEN ,  appellée  par  les  Tchéou  Mong-tfin^ 
&:  enfuitc  Ho-yangy  Ho'tfing-hitn  &c  Mong^chéou-un. 

3.  Y-YANGrHl£N  ,  avant  ,  Y-yang-kiun  ,    Y-yangHchéou y  Kan^ 
tang  >  Hiong-tchéou ,  Bioifg-hitn  ,  Foiuchang  &  Fou-king» 

4.  TeNG-FONG-HIEN  ,  avant,  Pi-yang-tching.^  Song-yang, 
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5.  YONG-NING-HIEN  ,  avant  ,  Pcyryang'hien  ÔC  Jffiong-eulh\ 
hicn. 

6.  SiN-NGAN-HIEN  ,  availt,  Sin-ngan  ^  Tong-keng  &  Tchong^ 
tchéou. 

7.  8.  Yen  TCHi-HiEN  qui ,  fous  les  Tchéou ,  appartcnoit 
aux  Princes  tributaires  de  Han ,  Se  Lou-cki-hien  n'ont  point 
changé  de  nom. 

9.  SoNG-HiEN  ,  avant ,  Yn-tchuen  ,  T-tcheou  ,  Y-yang^  Y-kiué^ 
Chun*tchcou  &C  Song-'tcheou. 

10.  Chen-tchéou  appartenoit ,  fous  la  troificmc  race  , 
aux  Princes  de  Tçin ,  puis  à  ceux  de  Han.  Ses  noms  anciens; 
Chen-hicn  ,  Hong-nong  j  Chcn^fou  ,  Chcn^kiun  ,  Tang-hing-fou ,  Pao-y, 
Pao-ping  &  Si-ngan. 

11.  LinG-PAO-HIEN  ,  avant  ,  Uong-nong. 

II.  MiN-HIANG-HIEN,  avant,  Ting'tch^ou  &  HoU-tclùng. 

N  A  N-Y  A  N  G-F  OU. 

Septième    Département. 

Cette  Ville  ,  une  des  plus  célèbres  de  la  Chine ,  pofsèdc 
un  diftrift  très-étendu  &  abondant  en  toutes  chofes.  Elle 
ctoit  de  Tancienne  Province  de  Yu-tchéou  &  appartint, 
fous  la  troifiènae  race  ,  aux  Princes  de  Tchou,  puis  à  ceux 
de  Han.  Elle  a  porté  les  noms  de  Nang-yang-kinn  ^  Nan^ 
yang-koué  y  King-tchéou-kiun  ^  Yuen-tcheou  ,    Tcng-tchéou  &C  Chior. 

tchiou;  elle  commande  à  douze  Villes. 

1.  TCHIN-PING-HIEN,  avant,  Ngan-tchong. 

2.  Tang-HIEN  ,  avant,  Pl-yang ^  Tong-king j  KoaUchtoUy 
JUtn-tcheou  j  Pi-tchéou  ,  Hoahngan-kiun  ,  Tang-^tcheou. 

3.  Pi-YANG-HiEN  ,  ôc  fous  Ic?  Han,  Ou-yni  fous  les  Oueï 
orientaux  Un^ou. 

4- 
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'    4.  TONG-PE-HIEN  ,  fous  IcS  Han  ,  Fou-yang-hUn. 

j.  Nan-tchao-hi EN  ,  Ville  ainfi  appelléc  depuis  les  Em- 
pereurs de  la  famille  des  Ming. 

6^  Teng-tcheou  ctoit ,  fous  les  Tchéou  ,  la  Principauté 
de  Ttng'heou.  Elle  a  été  appellée  fous  les  Tfin ,  Ung-y  ,  fous 
les  Han,  Ja/2g'hienj  &  depuis  Kcngtchcou^  Nan-yang ^  Siutnrkoa y 

Hoé'Ching ,  Ou-tching. 

« 

7.  NOUI-HIANG-HINHIEN  ,  avant,  Tchong'hiang  ,  Sl-hlen  SC 
Si^yang. 

8.  SlN-YÉ-HIEN  ,  avant  ,  Y^yang  &  T-yang^kim, 
5>.  Sl-TCHUEN-HIEN  j  avant,  Si-yang. 

10.  YU-TCHEOU  ,  avant ,  Fang^tching  ,  Chun-yang  ,  Siang-y  \ 
Pifong  8c  Lou^héou. 

11.  Ou- YANG-HIEN ,  &  avant,  Ou-yang-kiun  &  Ou-hiin. 
II.  YÉ-HIEN,  &  avant,    Chin-tchu^  Léang-y  ^  Siang-tchéoU ^ 

Tmg-nan  ,  Nan-fiang-tching  ^  Yé-tchéou ,  Sicn-ott-hien  y  SUn-tao.  C'é- 
tait Tanciennc  Principauté  de  Yng-ifi-koué. 

J  U-N  IN  G-î  O  U. 

H  U  I  T  I  È  ME     DÉPARTEMENT* 

Cette  Ville,  qui  txx  compte  treize  autres  dans  fon  rcffort, 
étoit  de  l'ancienne  Province  de  Yu-tchéou.  Elle  a  porté 
les  diftérens  noms  àiZ'Junan^Hiven-hou^  Yu'Uhéou\  Hing^taî^ 
Tfong'koan^fou  ^  Chou-tchéou  Tchin^tchéou ,  TfaUtchcou  ^  Hoai  kang  ^ 
Tching-nan. 

I.  TCHING-YANG'HIEN,  &C  avant ,  T-yang,  Pa<htching^ 
Tching'kieoUf  Hoaï-yang. 

z.  Chang-tsaï-hien  ,  &  avant ,  Lm-Ju,  Ou-tjin,  Elle  étoit, 
fous  la  troifîème  Famille  Impériale,  de  la  Principauté  de 
Tsaï,  Tfahkoué. 
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3.  SiN-TSAÏ-'HIEN,  &  avant,  Pé^/în-tfaï,  Tfaî-tcheou,  Koaang" 

wigi  Chou'tchéou^  Ju-pi.  Ccttc  Ville  cft  ranciennc  Liu-koué, 
où  les  Princes  tributaires  <Jc  Tfaï  tenoient  leur  Coun 

4.  Si-PiNG-HiEN ,  anciennement ,  Pé-ifé-kouc ,  Siang-tching ^ 

Ou^n-tching. 

y..Soui  piNG-HiEN ,  anciennement >  Fang<fé-koué ^  Hao-fang^ 

Ou'fan^  ,  Soui-ning   &  Soui-ping. 

6.  SiN-YANG-TCHEOU ,  anciennement,  Y-yang^  Song-ngan, 
Ssé*tchéoUy  Pi'fsé'tcheou  y  Yng-tchéoUj  Chin^tcheouy  Y-tchcoUy  Y'-yang^ 

7.  LO-CHAN-HIEN,  anciennement,  Ycn-h'un^  Kao-ngan  y 
Nan'hiong'tchéou  y  Lou-yang  y  Lou-tchéoUy  Lou-charu  Elle  fut  auX 
anciens  Princes  tributaires  de  Tfaï. 

8.  Ho-CHAN  ,  &  avant,  Kiang-koucy  Lang-chan  Se  Ngan- 
tchang. 

^.  KOUANG-TCHEOU ,  &C  avanti  ICo-yangy  Kouang  y  Kou- 
yangy  Kouang-chan.  Elle  étoit  de  l'ancienne  Province  de 
Yang-tchcou- 

10.  KOUANG-CHAN-HIEN  ,  &  avant ,  Kouang'Uhing  & 
KouangHchiou. 

11.  Kou-CHi-HiEN,  anciennement,  Liao-koué;  &enfuite^ 

Mong'hun  ,  TJîn-hien  ,  Uao-hien ,  Sin-tfaï  &  Hoci-tchéou. 

11.  Si-HIEN,  anciennement,  Si-hcou-koué ;  ôc  depuis,  Ju-^ 
nan  ,  Tong-yu-tchéou  ,  Siyu'tchéou  ,   Hoai-tchcQu ,  Si-tchéou^ 

13.  ChANG-TCHING-HIEN,  avant,  Yn-uhing-hienj  Y'tchéou^ 
Cétoitj  fous  les  Tchéou,  Hoang-koui^ 

J  U-T  C  HE  OU. 

Neuvième    Département. 

Quoique  cette  Ville  ne  foit  pas  du  nombre  des  Fou,  on 
la  joint  à  leur  fuite,  à  caufe  de  l'étendue  de  fon  départe- 
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ment  Elle  commande  à  quatre  Villes.  Elle  eft  fituée  fur  le 
bord  feptentrional  du  Ju-Aoj'dont  elle  a  emprunte  fon  nom. 
C'étoit ,  fous  les  Tchéou ,  le  pays  de  Ou-man^t/c^  qui  pafla 
fous  la  domination  des  Princes  tributaires  de  Han.  Ses  anciens 
noms  ont  été  :  Ho-nan^kian  ^  Pe-kmg^chéau ,  Uo-tchcou ,  Siang^ 
Utûng,  Un-ju  j  Louchai. 
I.  Lou-CHAN-HiEN,  ic  anciennement,  Tching-y ,  Lou-yang^ 

Kouang'-uhéou  y  Lou-tchéou^  Lvu-hicn. 

!•  HlA-Hl£N,  Se  anciennement,  Pien-y^  Long<han^  Chun^ 
yang ,  Ju-nan  ,  Fou^tching  ÔC  Hia-uhing. 

3.  Pao-fong-hien,  &  fous  les  Tang,  Leng-lùng. 

4.  Y-YANG-HIEN  ,  &  avant ,  Song'tchéou  de  Son^-hien. 

PROVINCE  DE  CHENSL 

Cette  Province ,  qui  confine  à  la  Tartarîe ,  au  Kokonor  &: 
au  pays  de  Sifan ,  eft  bornée  par  de  hautes  montagnes  qui 
la  féparent ,  au  midi ,  du  Sé-tchuen  &  du  Hou-kouang  j 
'  à  Teft,  du  Chan -fi.  Elle  s'étend  à  Toccidcnt  plus  qu'aucune 
des  autres  Provinces  de  la  Chine ,  &  il  eft  conftant  qu'elle 
a  été  celle  où  les  premiers  Chinois  s'établirent ,  &c  pendant 
trcs-long-tems  les  Empereurs  y  ont  tenu  le  fiége  de  leur 
Empire.  Son  climat  eft  tempéré }  on  y  trouve  beaucoup  de 
rhubarbe ,  du  miel ,  de  la  cire ,  du  mufc ,  une  efpcce  de 
fandal ,  du  plomb  rouge ,  du  charbon  de  terre ,  la  pierre 
Hlang-hoang ,  a  laquelle  on  attribue  d'excellentes  propriétés. 
Il  s'y  trouve  auflî  des  mines  d'or  fort  riches  ;  mais  qu'il  eft 
défendu  d'exploiter.  Cktte  Province  ,  qui  fe  partage  en 
orientale  &  en  occidentale  ,  contient  huit  Fou  ,  &  un 
grand  nombre  de  ffUn  ou  Villes  du  troifième  ordre. 


I  X 


6Î  NOMENCLATURE. 

S  I-N  G  A  N-F  O  U. 
Premier   Département. 

Cette  escale  du  Chcnfî,  fî  long-tems  la  Capitale  de  toute 
la  Chine,  &  le  féjour  des  Empereurs,  étoit,  dans  les  com- 
mencemens  de  la  Monarchie ,  de  la  Province  de  Yong- 
tchcou.  Le  nom  de  Si  ngan,  c'eft-à-dire,  le  repos  de  r occident  ^ 
qu'elle  porte  aujourd'hui,  lui  vient  des  Ming;  on  Tappct- 
loit  avant,  Koantchong,  Ouei^nan^I^ui-fié,  S  an-fou,  Kouan-nui, 
Kino'tchao  y  Yong-tcheou  ,  Téou^koué^  ^^^g'^pi^g  y  Yong-hing  ^  Nganr 
Ji'lou  y  Fong-yuen  yTçin-tchang  ^  Tfinyuen^lou  &C  Tchang  ngan.JEiX 
i6i^  on  trouva  dans  un  Village ,  près  de  cette  Capitale , 
un  fupcrbe  monument  qui  prouve  que  les  Syriens  entrèrent 
à  la  Chine ,  6c  y  firent  fleurir  le  Chriftianifme  :  ce  monu- 
ment, le  plus  beau  qu'on  puiflc  voir  &:  le  mieux  confervé, 
cft  de  Tan  yît.  Voici  les  Villes  du  diftrid  de  Si-gnan  fou. 

I.  HiEN-YANG-HlEN,  avaiXt ,  Sin-tching  ,  OueUching  Sc 
Che  ngan. 

z.  Hi:ng-ping-hien  ,  &  avant ,  Oueï-fy  ,  Hoay-li  ,  Ping  ling^ 
Tchi'plng  ,  Kin-tching ,  Taï^kïéou  ,  Fi-kiéou  &C  Méou4ing^ 

3.  LiN-TCHANG-HIEN ,  &  avant,  Li'OU'koué^  Li-y^Sin-fong^ 
King^chan  j  Hoeï-tchang  ^  Tchao-yng. 

4.  KiNG-YANG-HlEN,  &  avant ,  Tchi-yang ,  Twg-^tchéou. 

5.  Kao-ling-hien  ,  &c  avant ,  Lou-yuen. 

6.  Hou-HIEN  ,  &  avant ,  Hou-koué ^  TJong-koué  &  Hou^ 
kan<ing. 

7.  Lan-tien-hien  ,  avant ,  Yu^han  ^  Pé'lou. 

8.  9.  10.  II.  Chan-yang,  Chang-nan,  Fou-ping  & 
San-choui,  quatre  Hien  dont  on  n'a  point  changé  les  noms^ 

lU  Ll-CHÉ-HIEN,  &  avant,  Tchéou-nan  6-  Y-chiou^ 
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15.  SaN-YUEN-HIEN,  avant,  TM-yang  &:  Hoa-tchi. 

14.  OUEÏ-NAN-HIEN  ,   avant  ,  Nan-Jin-fong. 

15.  Chang-TCHEOU,  avant,  Chang-lo,  Lo-echeou. 

16.  Tchin-NGAN-HIEN  ,  avant,  Ngan'yé^KUn-yucn^Kien^ 
yiou. 

17.  LONAN-HIEN,  ^SZXit  y  Kiu-yang, 

18.  ToNG-TCHEOU,  anciennement,  JahU-kouc ^  Ho-chang ^ 
Fong'tjîang  y  Si-koa  ,  Kouang-koué  ,  Tchong-ou  yTing-koué. 

19.  TCHÀO-Y-HIEN  ,  fous  IcS  Tchéou  ,  Pou-koan;  ÔC  dcpuis  , 
Nan^ou'Jiuen ,  Ho-Ji. 

zo.  Ho-YANG-HiEN ,  &  anciennement,  Koa-koué. 

XI.  TenG-TCHING-HIEN,  &  avant,   Tchang-ning.   . 

Zl.  PÉ-CHOUI-HIEN  ,  fous  Ics  TchéoU  ,  Pong^ya,  Pong^ôucï  ; 
&  depuis,  Li-y-hien  ,  Ya-hun. 

2}.  Han-TCHING-HIEN,  avant,  Hia-yang,  ChaO'Uang^y ,  Si- 
han-tchéouy  Tckin-tchéou.  Elle  appartenoit,  fous  les  Tchéou, 
aux  Princes  tributaires  de  Han  &  de  Léang. 

Z4.  HoA-TCHECu,  fous  Ics  Tchéou ,  X«/2./i/2  ;  &enfuitc, 
Hoa-ckan,  Tong-^yong  ,   Taï-uhioUy   Hoa-yn  ^  Hing-té-foù  ^   Tchiri'^ 
kouéj  Uoi'hoay  Tchin-tchang,  Kin-ngan, 

zy.  HoA-YN-HiEN  ,  &c  anciennement^  Ning<Jîn^  Tchang^ 
tjîn  ,  Sien-tchang  ,  Taï-yn, 

z6.  Pou-TCHiNG'HiEN ,  &  anciennement,  Nan-pé^choui , 

Pou'tching  y  Fong-Jîen.   • 

27.  TiAO-TCHEÔu  ,   &c  anciennement,    Pé-yong^tchéou ; 

Y'UhéoUy  Y-kiun-kiun  y  Tfong-tchéou^  Tfing-ching  ^  Kan-y^kiun. 

1%.  ToNG-KoAN-HiEN,  &  fous  ks  Tfiu ,  Tong^koan^ 
Hoé-kiun. 

1^.  KiEN-TCHEou,  &  anciennement,  Fong-tUn-hUn^  Bocï^ 

ching-kiun,  U-tchéou, 
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30.  Li-siU£N-Hi£N^  anciennement  9  Ning-nMcn. 

31.  YONG-TCHEOU-HIEN  ,  avant  ^  Kouang'chéou. 

32..  PiN-TCHEOU  étoitTancienne  Principauté  tte  Pin^koué,  où 
ctoit  établie  la  Famille  de  Ouen-ouang;  on  l'a  appellée 
depuis^  Sin-pin,  N^-pin^  Tfing'nan. 

33.  Chun-hoa-hien  ,  avant  ^  fous  les  Song,  li-yang-ufiin. 

F  O  N  G-T  S  I  A  N  G-F  O  U 

Deuxième   Département, 

Etoit  de  l'ancienne  Province  de  Ki*tchéou,  fous  la  troificme 
Dynaftie  Impériale;  avant,  elle  étoit  de  celle  de  Yong- 
tchéou.  Elle  tomba  fous  la  puifTance  des  Princes  tributaires 
de  Tfin,  qui  parvinrent  depuis  à  TEmpire  de  toute  la  Chine. 
On  lui  a  donné  les  noms  de  Tchong^n^  Fou^ong^  Tfin-koui^ 
TJin-pings  Tong'Ukîng  ,  Ki-uhéou  ,  Kp-yangy  Si-king  ^  Koan-fi^  TJin^ 
fongy  Tien-hing.  Elle  compte,  dans  fon  département j  fcpt 
Villes  auxquelles  elle  commande. 

I.  K1-CHAN-HIEN ,  fous  ks  HéoU-tchcOU ,  San4ong^hun. 
X.  Pag  KI-HIEN,  avant,  Tchin-tfangj  Fou-tjin  ^Yucn-tchuen ^ 
Kunrtchéou. 

3.  FOU-FONG-HIEN  ,  anciennement,  Kl-yang-tchin ^  Ten^tchéou 
8c  Outï'tchuert. 

4.  MeY-HIEN,  avant,  Ping-yang^  Mty-uhing ^  Siun-tchéou. 
Elle  étoit  anciennement  de  la  Principauté  de  Taï* 

y.  LiN-YEOU-HiEN,  avant,  Fong-fi^  Lin-tchéou. 

6.  LoNG-TCHEOU  ,.  fous  Ics  Han ,  Kien-kien  ;  &  depuis , 
Zong^tongj  Kien-yang. 

7.  KiEN  YANG-HiEN,  avant,  Kien-yang'kiun.  Sous  le  règne 
des  Han ,  elle  étoit  du  diftriit  de  Yu-mi. 
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H  A  N-T  C  H  O  N  G-F  O  U- 

Troisième  Département. 

Cette  Ville  ainfi  nommée  à  raifon  de  la  (îtuation  de 
fon  territoire ,  borné  à  Toricnt  &c  à  l'occident  par  la  rivière 
de  Han ,  faifoit  partie  anciennement  des  Provinces  de  Yong- 
tchéou  &:  de  Lcang-tchéou.  Sous  la  troificme  race  elle  appar- 
tint aux  Princes  de  Tfin,  puis  à  ceux  de  Tchou.  C'eft  de-là 
que  Liéou-pang ,  Fondateur  de  la  Dynaftie  des  Han ,  prit  fon 
cflbr  &  fe  fraya  une  route  qui  le  conduifît  à  la  Capitale  de 
l'Empire  à  travers  des  précipices  &  des  montagnes  affreufes. 
Les  ouvrages  ctonnans  qu'il  fit  pour  dreffer  cette  route  valu- 
rent à  Chang-léang ,  fon  Général, qui  les  dirigea,  les  hon- 
neurs de  Tapothéofe,  ôc  à  lui  le  Trône  de  la  Chine.  Elle 
a  porté  les  divers  noms  de  Ltang-uhéou  ^  de  Han^nan^uhwg  ^ 
de  T'tchéou-pou  j  de  Han-ning  ,  de  Han-uhuen  j  de  Pao-tchéou^  dc 
Hing-yutn.  Lcs  Vilks  de  fon  reflfort  font  au  nombre  de 
quinze. 

I.  Pag-tching-hien  ,  anciennement ,  Pao-koui  ^  Pao* 
fchongj  Pao-nouL  La  famcufe  Pao-fsé  y  eft  née. 

1,  TCHING-KOU-HIEN  ,  avant,  Lo-uhing, 

3.YANG-HIEN  ,  fous  les  Han  Tang-tching-hUn ,  Se:  depuis 

Hing'tao  >  Tang-tchéou  j  Yuen-tchiou  y  Owkang-kiun, 

4.  Sl-HIANG-HIEN,  fousles  Han  Nan-yang,  &  depuis,  Si^yang^ 
Fong^ning  ^  Yang^tchéou, 

5.  FoNG-HiEN  ,  anciennement ,  Léang-fiuen ,  Nan^ki^tchéou  j 

Fong-tchéou ,  Hch'tchi^kiun  ^  Ou-hing-^kiun. 

6.  7.  8.  9.  NiNG-KIANG-TCHEOU  ,   Ping^i-hien ,  Tfi^yang^h'un 

&  Pé'ho-hUn  dont  les  noms  font  reftés  les  mêmes. 
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10.  MiEN-HIEN,  fous  les  Han  MUnmyang  &  dcpuis  PO'tnong^ 
Hing-tchéou  ,  Si-hicn  &  Micn-tchiou. 

11.  Lio-YANG-TCHEou  ,  ancicnncmciit  >  Tfié-hUn^  Hing- 

tchéoUf    Chun'tchingj  M'un-tchéou. 

11.  HiNG-NGAN-TCHEou ,  ancîcnncmcnt  j  Yong^hui^  Oucï^ 

hlngy  Tong-Uang ,  Kin-tchcou^  ^gan^kangj  Han-'nàn ,  Tchu-fin^  Yong-^ 
ou  &C  Tchao-hoa. 

13.  Ché-siuen-hien,  avant,  fous  les  Tang,  Ou-ngan. 

14.  SiUN-YANG-HiEN ,  fous  Ics  Han  Fan-yang. 

ly.  Han-yn-hien,  fous  IcsibLnyNgan^yang'y  fous  les  Tçia, 
Ngart'kang  j  fous  les  Tang ,  Sin-ngan. 

P  I  N  G-L  E  A  N  GF  O  U. 
Quatrième  Département. 

Cette  Ville  attribuée  à  l'ancienne  Province  de  Yong- 
tchcou ,  ctoit ,  fous  la  troinèmc  race ,  le  pays  de  Tchao-na. 
Elle  a  porté  les  noms  de  Ngan-ting^  de  Ou-uhéou^  de  Keng-yuen  , 
de  Hing-oucï.  Celui  de  Ping-Uang  lui  a  été  donné  à  raifon  de  la 
température  de  fon  climat  i  celui  de  Kcng-yuen ,  parce  qu'elle 
cft  proche  des  fources  de  la  rivière  de  Keog.  Elle  commande 
à  neuf  autres  Villes* 

I.  TsoNG-siN-HiEN,ainfî  nonmiée  depuis  les  Tang. 

Z.  HOA-TING-HIEN  ,  avant ,  Tchin-tfC'kiun  ,  Y-tçhéou. 
3.TCHIN-YUEN,avant,  Kao-ping  ^  Tûirping  ^  YutnHchéou. 
4.  KOU-YUEN-TCHEGU  ,    avaut,  Pingrkao  ,    Kaï-yucn-pao  ^ 
Kaï-tcking, 

j.  KiNG-TCHEOU  ,  avant,  Ngan-^tlng  ,  Tchang-hoa-kiun. 

6.  LiNG-TAÏ-HiEN  ,  anciennement ,  Mié-fia-tchi-koué. 

7.  TSING-NING-TCHEOU  ,  avant,  Long-yU'hUfh 

9. 
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.     8.  TcHUANG-LEANG-HiEN  ,  tantôt  Lou  &  tantôt  Tchéou. 
-     9.  LoNG-TÉ-HiEN  ,  fous  Ics  Song ,  Long^uhing^tchaï  &c  Long* 
té-tchaï. 

X  O  N  G-T  C  H  A  N  G-T  C  H  E  O  U. 

Cinquième  Département. 

Etoît,  comme  la  précédente,  de  Tancicnnc  Province, de 
Yong-tchéou.  Sous  la  troifièmc  race  elle  appartenoit  aux 
Barbares  appelles  Kiang-yueï.  Ses  anciens  noms  font  :  Tun- 
^koui  j  iiiang'H)u  ,   Han-yang  ^    Oucï^uhéou  ^   Nan-ngan  ^  ^^^è'fi  y 

Tong-yuen ,  Kong-tchiou.  EUc  Compte  dans  fon  reflbrt  dix-fept 
Villes  qui  font  : 

I.  Ngan-ting-hien  ,  appellée  avant ,  King^Ji. 

Z.  HOEÏ-NING-HIEN  ,  avant ,  Hocirtchcou  ,  Si-hoeï  ,  Sin-hoei  ^ 
Sï^ning. 

3.  4.  ToNG-ouEï-HiEN  &  Li-HIEN  quî  n*ont  point  change 
de  nom. 

y,  TCHANG-HIEN  ,  avant ,  Yen-tchuen-uhaî  &  Ycn-tehuen-tchin. 
(5.  NiNG-YUEN-HIEN  ,   avant ,     fous    les    Song^  Ning-yutnr 
Tchaù 

7.  FOU-KÏANG-HIEN  ,  avant ,  ^/-A/tf/2 ,  Han-yang^  Tang-ting ^ 

Ki-tching  >  Feu-tchéou.  C'étoit  anciennement  le  pays  de  Mou- 
ki-yueï. 

8.  Sl-HO-HIEN  ^  avant,  Tchang-tao y  Si-ho-ukéou. 

9.  TCHING-HIEN  ,  avant  ,  Tchiou'tchi-'kiun  ,  N an^ifin-tchiou  ; 
Tdàng-ichiou  y  Tong-kou  ^  Oucn-tchiou  y  Tong  king-^fou. 

10.  Tsin-tcheou  étoit,  fous  la  troifième  race  ,  la  Prin- 
cipauté des  Tffn.  Elle  a  porté  depuis  les  noms  de  Tien  chpui, 
Ban-yang  ,  Tchin-yucn.  C'ctoit  apcicnncmenj:  le  pays  de 
Tching'kh 

k 


74  NOMENCLATURE. 

II.  TsiN-NGAN-HiBN  ,  avant ,  fous  les  Song ,  Na-kia^tching, 
II.  TSING-CHOUI-HIEN  ,  2i\ZïXt  y  Kotuï-tchiou  Sc  Chang-koucï- 

tchin. 

13.  Li-HiEN,  aînfiàppelléépar  les  Ming  &c  dont  le  nom 
n'a  point  changé. 

14  KiAï-TCHEOU  ,  avant ,  Ou-tou  ^  Ou-kiai,  Ou-uUoUj  Yong^ 
toUj  Khiï'tchéoiu 

I  j.  GUEN-HIEN  ,  avant ,  Yn-ping^klm  j  Omn-tchéou. 

\6.  HOEÏ-TCHÊOU  ,  avant ,  Ho-tchi^hien  ^  Kouang-hoa^kiun. 

17.  LfiANG-TANG-HIEN  &  fouS  IcS  fcconds  Oucï ,  Liang^ 
tang'kii* 

L  I  N-T  A  O-F  O  U; 

Seizième    DiPAKTEMENT. 

Ce  département  eft  fitué  dans  le  pays  où  la  grande  mu- 
raille finit-  Il  étoit  de  l'ancienne  Province  de  Yong-tchéou , 
&  appartint ,  fous  la  troifièmc  race ,  aux  peuples  Si-kiang.  La 
Ville  de  li/r-wo  a  porté  anciennement  les  noms  de  long-fi^  de 
de  Ti-taoj  de  Ou-M^  de  Kin-ti  ou  Kin-tching  ^  c'eft-à-dire  » /^tfy^ 
rfV,  a  raifon  de  ce  métal  qu'on  y  ramaflej  Lin-uhiou^  Ou^ 
uhing  y  Tchinrtao ,  Ycn-tchiou ,  Hi-tcheou.  Elle  commande  à  quatre 
Villes  qui  font  : 

I.  OUEÏ-YUEN-HIEN  ,  avant  ,   fous  les  Han,  Ckéou-yang. 

,  i.  Lan-tcheou  ,  fous  les  Han ,  Kïn'Uhing-kiun  y  cnfuitc 

OU'tchi  y  Kin-uking. 

5.  KlN-HIEN  ,  fous  les  Song,  Kin-tchéou. 

4,  Ho-TCHEOU ,  Ville  ainû  appellcc  par  les  Min& 


NO  MENC  L  A  TURE  75 

K  I  N  G-Y  A  NG-F  O  U. 
Septième   Département. 

Etoit  fîtuéc  dans  rancicnnc  Province  de  Yong-tchéou.  Sous 
la  deuxième  &  troificme  race  on  Tappelloit  Pépin.  Avant  l'clé- 
vation  des  Tfin  a  l'Empire  c'étoit  le  pays  des  Y-tou-yueï. 
Tûn  chi-hoang-ti ,  en  chafla  ces  Tartares  &  le  nomma  PétL 
Cette  Ville  porta  depuis  les  noms  de  Sou-tchéou  j  de  King^ 
tchcou ,  de  Hong'hoa ,  de  ffo-ckoui ,  dc  Ngan-koa  y  de  Chun-hoa  ,  de 
Ngan-ting ,  de  Ou-rtfing  j  de  King^ukéou ,  de  Hoan-tchéou  ,  de  Hoan- 
king  ,  de  Ngan'houe\  de  Ting-ngan  j  de  King-yuen  ;  elle  com- 
mande  à  quatre  Villes, 

I.  Hc-cHcui-HiEN ,  fous  les  Oueï  occidentaux  &  les  Soui , 

Oueï-tchcou ,  Hoa^tchi-hicm 

z.  HOAN-HIEN,  avant,  Hoan-tchéôu,  BocUchéou  ^  Ngan-toy 
Tong-yucn. 

3.  NiNG-TCHEOU  ,  avant ,  Y^kiu^en,  Hoa-tchéou,  Pin^uhéou  , 
Hing  ning. 

4.  TCHIN-NING-HIEN  ,  avant ,  raf2g4ch&>u  &  Lo-uhucn, 

YE  N-N  G  A  N-F  OU. 
Huitième    Département. 

Cette  Ville  &  fon  département  n'ont  pas  toujours  appar- 
tenu à  la  Chine-  Tfin-chi-hoang-ti  qui  en  fit  la  conquête 
la  répara  de  la  Tartarie  par  une  grande  muraille.  Les  Han 
Tappelloient  T/U-houé  ;  depuis  elle  a  porte  les  noms  de  Tong* 
ouan  y  Kin-ming  ,  Tong-hia  ,  Yen-tchiou  ,  7chong-y  ,  Tchang-ou. 
Elle   commande  à  vingt-fcpt  autres  Villes* 

ï.  NgAN-SÉ-HIEN,  avant,  Kouang-lo^  Kin-mlng,  Pé-owtchéou 
Se  Ngan-jc-pao. 

k  z 
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2.  Kan-siuen-hien,  fous  les  Tang^  Fou^lou. 

3.  Ngan-ting-hien  ,  fous  les  Song  ,  Ngan-ting-pao. 

4.  Pao-ngan-hien  ,  tantôt  Kiun  &  tantôt  Tchéou. 

y.  Y-TCHUEN-HIEN  ,  avant ,   Tan-yang  &  Tan-tchéou. 

6.  Yen  TCHUEN-HIEN  ,  avant  ,  Oucn-ngan  j  Ngan-min  & 
Ycn-chouL 

7.  Yen-TCHANG-HIEN  ,  avant ,  Kouang-ngan  3  Yen-ngan  &C 
Pélicnrtchéou. 

8.  TSING-KIEN-HIEN,  fous  Ics  Song ,  TJing'kien'tching.' 

9.  Fou-TCHEOU  ,  avant  ,  Hing-tching  ^  Tong-t/lriy  Pé-hoa  j  Fou- 
tching ,   Lo'klao  ,  Pao-ta  &c  Kang-ting. 

10.  Lo-TCHUEN-HIEN  ,  fous  ks  Héou-OUci,  FouHching'kiun^ 
II.TCHONG-POU-HIEN,  avant,  Noui-pou-hien. 

11.  Y-KIUN-HIEN  ,  avant,  Yklan-koeï-hun ,  Y-tchiou. 

Ï3.  SOUI-TÉ-TCHEOU  ,  fouS  Ics  Han  ,    Tiao-yn-hien  ;  depuis 

elle  devint  la  demeure  de  Hé-lien-popo  ,  Fondateur  des 
Hia ,  &  porta  les  noms  de  Chang-kiun  ^  Soui-tchéou^  Chang-tchéou  y 
Soiû'tC'iching  &  Soulti-kinn.  * 

14.  Ml-TCHI-HIEN  ,  ZV2SLt  ^  Mi'tchî'Uhaï y  Mi-tchi^tching. 

I J.  KlA-TCHEOU  ,  avant,  Tchong-hiang ^  Tching-hiang  &  Tcin- 
ning. 

16.  HaO-PAO-HIEN  ,  fous  les  Song,  Hao-pao-uhaï. 

17.  Chin-MOU-HIEN  ,  avant ,  Lin^uhéou  »  Sin-tjîn  J  Hao-cidh  i 
Kien-ning  j  Tchin-fi  &  Yun-tckéou. 

18.  FOU-KOU-HIEN  ,  avant,  Yong-ngan^  Tfing'kang^Lin-fou 
&  FoU'tchéou. 

icf.  NiNG-HiA-ouEï  étoit  appcUée  fous  les  Tfîn  &  les  Han 

Sou'fang ,  &  c'cft  où  le  Prince  Hélien-popo  tenoit  fa  Cour. 

Elle  a  parte  les  noms  de  Hia^tchéou ,  de  Hoaï-yuen  ^  de  Hong-' 

.     hoa  ,  de  Hing-tchiou  ,  de  Hing-king^  dc  Tchong-hing  ,  dc  Ning-kior 

lou  &  dç  Ning-hia-fou^ 
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2.0.  Tao-tcheou-oueï  appartenoit  aux  Tou-kou-hoen. 
On  Ta  appellcc  Tao^yang^  Tao-tchiou  y  Lin^tao  ^  Lin^tan  & 
Lin-tchéou, 

il.  MiN-TCHEOu-ouEÏ ,  ccttc  ViUc,  appelléc  auparavant 
Min-tcheoUy  cnfuitc  Ho-tching^kiun  &  Si-h(htchcou  ^  appartenoit 
anciennement  aux  peuples  Kiang. 

22.  Ho-TCHEou-ouEï,  appartint,  comme  la  précédente , 
aux  Kiang.  On   l'a  appellée  Pao-han  ,  Ngan-hiang  &  Ning-ho. 

%l.  TsiNG-LOu-ouEÏ ,  qui  appartint  également  aux  Kiang , 
S'eft  appellée  Hochningj  HoeUchéou ,  Ming<ha  ^  Si-hocï  ySou-tchéoUy 
Lou-Oîun ,  PaO'tchuen  ,  Sin^hoeï  &c  S'Mng. 

24.  Kan-sou-oueï  faifoit  anciennement  partiedu  Royaume 
des  Yué-tchi ,  &  appartint  cnfuite  aux  Hiong-nou.  Ses  an- 
ciens noms  font:  Tchang-yéy  SNéang,  Kan-tchéoUy  TMng-y  ^ 
Siutri'té'fou  y  Kan^fou-lou  y  Kan^tchéou-lou. 

ly.  Sou-TCHEOu-ouEï ,  avant,  7)?<?«-//îiz^/7.>fi«^;7. Elle  appar- 
tint anciennement  aux  YutUchi  &  aux  Hiong-nou. 

Z6.  Leang-TCHEOU-OUEÏ  ,  avant,  OuH>uei-kiun ,  Si-léang-fou  ^ 
SUéang-tchéou. 

%J.  Sl-NING-OUEÏ  ,  avant  ,  Hoang-ukong  y  Po-hiangy  Si-plng, 
Chcn-tchiou  ,  Lâ-tou ,  Si-ning-tchiou.  Cette  Ville  appartenoit  an- 
ciennement aux  Si-kiang. 

PROVINCE   DE   TCHÉ-KIANG. 

Cette  Province ,  une  des  plus  confîdérables  de  la  Chine 
par  fa  fertilité ,  fon  commerce  &  fcs  richeffes ,  eft  telle- 
ment coupée  de  rivières  &c  de  canaux  de  communication 
qu'on  peut  y  voyager  par  eau  comme  par  terre ,  avec  autant 
de  facilité  que  d'agrément.  Ses  foierics  font  à  meilleur  compte 
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A:  prcfcrées  à  celle  des  autres  Provinces  ,  à  caufe  du  foin 
qu'on  y  a  de  tailler  les  mûriers  &  de  les  tenir  courts.  Le 
Pé'tfi ,  excellent  fruit ,  y  eft  plus  commun  qu'ailleurs ,  &  on 
y  trouve  Tarbre  à  fuif.  Dans  l'ancien  partage  de  la  Chine 
elle  étoit  de  la  Province  de  Yong-tchéou.  Elle  eft  diviféc  en 
onze  Fou  &  en  foixante-dix  fcpt  Hïm. 

H  A  N  G-T  C  H  Ê  O  U-F  O  U. 

Premier   Département. 

Pafle  pour  un  paradis  terreftre ,  à  raifon  des  canaux  qui 
la  traverfcnt  de  toutes  parts ,  des  agrémcns  qu'elle  tire  du 
lac  Si-hou  qui  touche  fes  murailles ,  &:  du  Tfien-tang  qui 
a  une  lieue  de  largeur  en  cet  endroit.  Le  flux  &  reflux  qui 
s'y  remarque  efl:  grand  pendant  toute  Tannée  ,  mais  fur- tout 
le  i8  de  la  huitième  lune  ,  jour  où  les  eaux  de  la  mer  , 
hautes  comme  des  montagnes ,  y  entrent  avec  tant  de  vio- 
lence &  de  fracas ,  qu'elles  offrent  un  Tpedacle  auflî  rare 
qu'effrayant.  Hang^ukéou  eft  la  Quin-fai  de  Marco-Polo,  ainû 
nommée  en  Chinois  (  Kïng-Jsc  )  parce  que  les  Song  méri- 
dionaux y  tenoient  leur  Cour  ,  tandis  que.  les  Yuen  ou 
Mongous  occupoient  la  Chine  feptentrionalc.  Cette  Ville  , 
fous  la  troificme  race ,  appartint  fucceffivement  aux  Princes 
tributaires  de  Ou ,  de  Yueï  &  de  Tchou.  Les  anciens  noms 

qu'elle  a  portés  font  :  Tong-ngan  ^  Ou-kiun  ,  T/ien-tang^kiun  , 
Yu'hang-kiun  ,  Ou<hing-hiun  ,  Ta-toù-fou ,  Nan-ipu-tou  ,  Hiu-hang , 
Ou-yuci-kouc  ;  fous  les  Song  on  l'appelloit  Lin-ngan-fou.  Cette 
Ville  commande  à  fcpt  Hien,  qui  font  : 

I.  Fou-yanchien  ,  avant ,  fous  les  Hai\>  Fm-tchun  de 
Tong-ngan. 
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2.  HaÏ-NING-HIEN  ,  avant ,  Ten-koan-hUn  ^  Ytn-koan'Uhéàu  ^ 
Val-nino^tchéou. 

3.  Yu-HANG-HiEN  ,  ainfî  nommée  du  temps  des  Tçin. 

4.  LiN-NGAN-HIEN  ,  avant ,  Lin-choui  ,  Ngan-houé ^  Y-kin  & 
Chun-hoa» 

J.  YU-TSIEN-HIEN  ,  avant ,  Tfien.tchéou. 

6.  SiN-TCHING-HlEN  ,  avant,  Sin-teng. 

7.  TCHANG-HOA-HIEN ,  avaht ,  Jfé'ki^Ou^longy  Tang-chan  ^ 
Kin^tchang  ,  Hoan-chan  ,  Ou-tchang. 

K  I  A-H  I  N  G-F  O  U. 

Deuxième   Département. 

Ville  renommée  pour  fa  grandeur ,  fcs  richeflcs ,  la  ma- 
gnificence de  fcs  bâtimens  &  dans  toutes  les  rues  de  laquelle 
on  peut  fe  promener  à  couvert  fous  des  portiques  bien 
bâtis ,  ou  en  bateau  à  caufe  des  canaux  dont  elle  eft  coupée 
de  toutes  parts.  Sous  Yao ,  cette  Ville  étoit  de  la  Province 
de  Yang-tchéou  j  c'étoit  le  pays  appelle  Tckang-choui  &  Tfoui-H. 
Elle  appartint  aux  ^Princes  de  Ou  ,  puis  à  ceux  de  Yucï  &c 
de  Tchou.  Ses  noms  anciens  font:  Ou-kiun^  Hocï-kiy  Kia-hoy 
Sicou-tchéou ,  elle  commande  à  cinq  Villes  qui  font  : 

I.  KiA-cHEN-HiEN  ,  ainfi  nommée  par  les  Ming. 

1.  Haï-yen-hien  ,  avant ,  Chcn^ou  ^  Ou-yuen  ;  le  nom  de 
Eai-ycn  4ui  vient  de  fts  marais  d  ou  on  tire  le  fel 

3. 4.  PiNG-Hou  &:  ToNG-HiANG ,  dcux  Hien  aixiiî  nommes 
par  les  Ming. 

j.  Tsong-té-hien  ,  fous  les  Yuen  Tfong-té-tchéou. 
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H  O  UT  C  H  É  O  U-F  O  U. 
Troisième    Département. 

Cette  Ville  ainfi  nommée  à  caufe  du  lac  de  Taï  fur  les 
bords  duquel  elle  cft  fituée ,  jouit  de  tous  les  avantages  que 
procurent  un  grand  négoce ,  de  belles  campagnes ,  des  mon- 
tagnes agréables  &  des  eaux.  Elle  étoit  de  l'ancienne  Pro- 
vince de  Yang-tchéou ,  &  connue  fous  le  nom  de  Princi- 
pauté de  Fang'fong'chi.  Elle  appartint  aux  Princes  tributaires 
de  Ou ,  de  Yueï  &:  de-  Tchou.  On  l'a  appellée  Kou-tching  ^ 
Ou-tchingj  Ou-hing  &  Tchao-king,  Elle  commande  à  cinq  Villes, 

I.  TCHANG-HING-HIEN^  avant,  7 ckang'Uking j  Tom-tchéou 
Ki'-'tchlou^ 

%.  TÉ-TSING'HI£N  ,  avant ,  Ouyuen  ÔC  Lin-ki. 

3.  OU-KANG-HIEN  ,  avant,  Yong-ngan  ^  Ngan^tchéou  ÔC  Ou^ 
fcheou. 

4.  NgAN-KI-TCHEOU  ,  avant  ,  Ngan-ki-hien. 

î.  HiAO-FONG-piEN ,  ainfi  nommée  depuis  les  Ming. 
Y  E  NT  C  H  E  O  U-E  OU. 
Quatrième   Département, 

Cette  Ville  dont  le  territoire  eft  inégal  &  montagneux 
ne  peut  entrer  en  parallèle  avec  les  précédentes.  Elle  cft 
cependant  renommée  pour  fon  vernis  &  fon  dcbif  de  pa- 
pier. Elle  a  appartenu ,  fous  la  troifîème  race  ,  aux  Princes 
de  Ou ,  de  Yueï  &:  de  Tchou  ,  &  a  porté  anciennement  les 
noms  àiCrcn-lingy  Sin-tou  y  Sin-ngan  ,  Mou-uhcou  ^  Soui  ngan  ^^ 
Yen-tchéou^Sin^ting  ,  Kicn^tc^Klcn-ngan.  Elle  commande  à  cinq 

Villes- 

h 


N  O  M  E  N  C  X  A  T  U  R  ï-  «1 

1.  ChUN-NGAN-HIEN  ,  avant  ,  Sin-^tou  jSin^ngan ,  JtiWW  ; 
'JSoafKhttriy  TJîng^hi.y  Chun'hoa, 

^   ^.  ToNG-Lou-HiEN  ainfi  nommée  depuis  les  Princes  de  Ou* 

3 .  Soui-NGAN-HiEK ,  avant ,  Siwing. 
.   .4.  Chéou-tchang-hien  ,  avant  >  Sin^uhang, 

j.  Fen-choui-hien  ,  avant,  Ow^hîng. 

KIN-HO  A-F  O  U. 

Cinquième   Département. 

Les  Tartârcs  Tont  détruîtc  en  partie  :  elle  eft  fort  renom^ 
mée  pour  fon  vin  de  riz ,  fcs  prunes  sèches  &  fes  cxccilcns 
jambons.  Elle étoitdc Tancicnnc  Province  de  Yang-tchéeu. 
Les  anciens  noms  gu*clle  aj)ortés  foatiTçm^tcbiçu,  Vou-tchiou, 
Tong^yangy  Ourtchinç^  Pao-you-uàcQU  ^Pao-ning  ^t\\c  COmjJXZXldc 
^  Cçpt  Hun. 
j.  Lan-kItHien  ^  fous  les  Yuen ,  Zan-kUchéoiu 
A.  3.  Tong-yang-hien  &:  Yokg-kang-hien^  ainfînom^. 
mées  par  les  Princes  de  Ou. 
'  4.  Y-ou-HiEN ,  fous  les  Han ,  Ou-chang.  .    . 

5.  OU-Y-HIEN  ,  fous  les  Tang  ,  Ou-tching^hUm 

6.  Pou-KiANG-HiEN  ,  fous  Ics  Tang ,  Pou-yang. 

7.  Tanc-ki-wien  ,  ainfi  appellée  par  ics  Ming. 

IC  I  U-T  C  H  ED  U-F  OU. 

Six  I  £  M  JB    D  i  par  7-£  m  £  ,n  t. 

Ccft  laCW£|n^de  Marco-Polo  >  la  phis  méridionale  de  la 
"province..  Se  voifinc  du  Fou-kicn ,  avec  laquelle  elle  covg-^ 
Diunique  p^r  dçs  jnontagucs  de  difficile  accès  ,,  m^is  donc 
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f)  N  O  M  E  N  C  L  A  TU  R  £• 

iinc  a  été  taillée  en  ungrand  nooibrc  de  degrés  ^  pour  la  fitci> 
lité  des  voyageais.  Sur  la  fin  de  la  troifième  race  c'étoit  le 
pays  de  Pi-kou-mlé,  On  Ta  appellée  depuis  Taï-mou  ^  Sin-ngan  ^ 
San-kiu  Se  Long-yéou.  Elle  cotxmiande  à  quatre  Villes. 

I.  lx>l!l<s'^to\l'HU.VkpZ\Zïit^Tal'mou^tn^FQng^^^ 
kiiou  y  KouHchéou^ 

X.  TCHANG-CH AN-HIEN  >  avaiît,  Ting-yang  ^  Sin-^gan-hicn:, 

3.  KlÂNG-CHAN-HlEN  ^  avant ,  Siunkiang  &L  U-hUn^ 

4.  Kai-HOA*HI£N^  avant,  Kai  hoanckang.. 

T  C  HU-T  C  HEO  U-F  O  U, 
Septième    Département^     - 

Eftfîtucc  fur  Te  bord  de  la  rivière  deTong,  au  milieu  de 
vaftcs  montagnes  qui  produifent  des  pins  d'une  groflcur 
incroyable ,  propres  à  la  conftruûion.  Cette  Ville  éroit  de 
Tancienne  Province  dfc  Yang-tchéouj  elle  formoit»  foui» 
les  Han,  la  principauté  de  Tong^ngiou^  Elle  a  porté  depuis  lesr 
âoms  de  Yong-kia-kitm  ^  Kouo-t/ang  ^  KouoHcheouj^  Tfin^yun.Ello: 
commande  à  neuf  Hien^ 

I.  2.  TSING-TING-HIEN  Sc  TçiN-YUN-HIEM,  aînfi  appelr 

lées  depuis  les  Tang- 

3.  SONG-YANG-HIEK,  avattt,  Song-tcHcou  &:  Tchang'fong'hien;. 

4.  SOUI-TCHANG-HIEN,    &  fouS  ks  Yuei  ,  Pîng'Uhang^ 

5.  ^.7.  8»  5?*.  Long-Jiutn  ^  King-yuîn  ^  Yun-^o  ,  Situa-ping  ,  King*-, 
ning  y  tous  HUn  dont  les  non^  n'ont  point  changé.. 

•       C  H  A  O-H  ING-F  O  U. 

/Huitième    Di'E  artéme  nt. 

Cette  Ville,  dont  toutes  les  rues  ont  chacune  un  canal 
avec  des  trottoirs  largçs  &  couunodes^  pavés  de  grande 


K  O  M  E  N  C  L  A  T  U  RE.  «5 

pîciics  blanches  >  ^  cft  préférable  à  Vcnifc  ^r  la  limpidité 
de  fcs  eaux ,  &  piu  d'autres  avantages.  Elle  étoit  de  Tan- 
ciennc  Province;  de  Yang-tchéou ,  &  portât  fous  les  Tfîn, 
le  nom  de  Hçci-ki;  elle  porta  encore  ccux.de  Ywyuei,  de 
Ou-kiun^  de  Tanguy angj  dc  YuMchcou  ^  de  Y-tching^  de  Tchin-- 

tong  &  de  Jong'tou.  Elle  commande  à  *fix  Hicn. 

I.  SlAO-CHAN-HIEN  ,  avant,  Yu'ki  &  rong'hlng^ 

^.  TcHXJ-Ki-HiEN ,  autrefois  Cour  des  Princes  de  Yucî ,  t 
-porte  les  noms  dc  T-ngan^  &:  de  Tcku-tfmn^chioiu 

3.  HlU-HIAO-HIEN ,  avant  j  Hiu-hiao-tchéou  &  Tao-tchéôû; 
"ctoit  dc  la  Principauté  des  dcfcendans  de  Chun, 

+.  Chang-yu-hien ,  avant,  Tckt-ning^  étoit  dc  la  Pria- 
"tîpauté  des  dcfcendans  de  Chun. 

y.  Chin-hien,  avant,  Chin^tchiou  &c  Ten^tching^hîen. 

6.  SiN-TCHANG-HiEN,  ainfi  nomméc  depuis  les  Prince» 
de  Ou. 

KiNG-PO-F  o  a 

N  E  U  V  I  È  M  E    D  É  P  A  II  T  E  M  E  N  T. 

Ning-po^  que  les  Portuga4S  appellcpt  Zi^w-^^ ,  par  cor- 
aruption ,  pofsède  un  territoire  extrêmement  fertile  à  caufè 
<iu  grand  notpbre  dc  canaux  dbnl  il  cft  percé' de  tbutes  parts. 
On  y  fait  deux  moiifons  de  riz  par  an.  Cette  ville  fait  un 
txèSKg^and  commerce  avec  les  autres  ï*roviriccs  de  la  CHîrie , 
âiiafî  qa*a¥ec  les  Européens  &  les  Japonais.  Elle  étoit  dé 
îanciesnne  Province  ^e  Yang-tchéou ,  &  appartînt  aiii 
Prince  <le  Yuet'Scs  noms  anciens  font  :  Tong^tong^  YueU 
juhiou'^  Ming^tchéou^  flitt-futo ,  Oaang^fiai ,  Fong'Jkaué,'  Rmg^jucni 
Elle  commande  à  quatre  ffiVn;  •  * 

;  i.  TsÉ-Ki-HiEN>  ainiîàppclléë  depuis  Ics'Tang.      ^" 


S4  NOM  E  Nt:  L.A  T  U  R  E. 

Z.  FONG-HOAHIEN  ;  SC  fous  IcS  Yucn,  Fongrhoa^uhèom.^ 

3'  TlKG-HAÏ-HIEN  ,  avant >  Tfin^kaïiC  Ouang^hat 

4.  SlANG-CHAN-HI£N^  &  foUS  ICS  Tçiû  ^  Nittgr/toï-kUn.^ 

T  AI-TCHE  Q  UtFOU- 

Dixième  Département. 

^  Gcttc  Ville ,  qui  appartcnoit  aux  Princes  de  Ou,  6c  tantôt  S- 
ceux  de  Yuei,  dcpcndoit,  fous  les  Tfîn^de  Ming-tchong., 
&:  fous  les  Han  de  Tong^ngéou.  Elle  a.  etc.  appclléc  Tchangm 
ngan,  lin-haï^  Tchi^tcking ^  Haï-tchéou^  L'm-haï^TC'hoa^T^lQ,  COOl^ 
xnande  à  cînci  ViUcs- 

I.  HOANG-YEN^IEN,  avaut,  Yong-nîng  ^  Tong^hia  ^  Hoang^ 
y^fiHchéou* 

^^,%.-  TiEN-TAÏ-HIEN  ,  ZWZXit ^  Nan-tchUping^.  Tchi-fong  ^  Tang^ 
àingj  Taï'hing, 

j,  SiENf-KIU-HXEN,, avant,  Lo-ngan  Se  Yong^ngan.- 
4.  NiNG-HAÏ-HîEN ,  aiiifi  nommée  depuis  les  Tçin^ 
j.  TaÏ'^ing-hien,  ainfî  nommée  depuis  lesrMing, 

©  U  E  N-T  C  H  É  O  U-F  O  U: 

O  H  Z  I  £  M  £     D  É  P  A  &  T  £  M  £  »  T.- 

.'  ■  ....  j     .  , 

La;  Ville  de  Ouen^chéou  eft  appellée  la  petite  Hailgi^ 
tchéou,  à  caufe  de  la  magnificence  de  fes  édifices.  Son  port 
eft  très-coxnmode ,  &.le  flux  &  reflux  de  la  mer  qjvi, entre 
)^u£ques  dans  fes  murs,  facilite  bcaucoiqp  ion  commerce. 
Cette  Ville  appa.  tint  anciennement  aux  Princes  de  Yuci^ 
&  enfuite  à  ceux  de  Ou,  Sous  les.  Tfin ,  elk  dcpendoit  4^ 
Mingrtchong.'  Les  Uaa  ragpellèjem  Tong^ngh^ou  ;  les  Tçin 
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Se  les  Soui,  Tongrkia;  les  Tang,  Tong-kiaj  Tfiag-ngan;  on 
Fa  encore  appelléc  depuis,  T/ing^haï^  Yng-tao^  Choui*ngaa, 
Elle  commande  à  quatre  Villes. 

I.  ChouI-NGAN-HIEN,  avanti  Lo-yang^  J^gan-yang,.  Ngan^ 
kou  y  Choui-ngan  tchcotu 

».  Lo-TSlNG-Hi£N  y  fous  Ics  Tçin  ,  Lo^uhîng'hien, 

3.  PlNG-YANG-HIEN  ,  fouS  IcS  Yucn,  Ping-yang-tchiott,      ■ 

4,.Taï-chun-hien  ,  ainfi  nommée  depuis  les  Ming. 

PROVINCE  DE  KIANG^SI. 

Elle  eft  nommée  Kiang-fi,  POctîdent  dû  Kian^,  à  cauft 
de  fa  pofition  prcfqu'occidcntale  à  l'égard  de  ce  fleuve,  de 
même  que  le  Kiang-nan  apris  le  fien  de  fa  pofition  mérf- 
dionale  à  l'égard  du  même  fleuve.  Cette  Province  eft- fi 
f>eupléc  &  les.  femmes  y  font  fi  fécondes,  que  le  pays, 
malgré  la  fertilité  de  fes  plaines ,  fuffit  à  peine  à  la  noor^ 
ïimre  de  fes  habitans.-Ellc  eft,  de  toutes  parts,  environnée 
de   hautes  montagnes  dans    lefquellcs ,  outre  les   herbes- 
médicinales  y  on  trouve  des  mines  d'or ,  d'argent,  de  i^omb, 
de  fer  &  d'étainj  mais  ces  montagnes  inaeccflibles  font 
peuplées  pat  une  nation-  à  dcmi-fauvagc  qui  ne  reconnoît 
point  la  domination  de  la  Chine ,  &:  fc  gouverne  fuivant: 
iês  loix  particulières.  Le  Kiang  fî  eft  compofé  de  treizc- 
Fott  ou  départemens  qui  font  comme  autant  de  Provinces. 
Tous  ces  départemens  étoiènt  de  Tanciénne  Province  de* 
ITang-tchéou,.  &  ont  appartenu, ./bus  la.  troifième  race,- 
aux  princes  tributaires  de  Ou,  puis>auxTchou.  On  n'co 
«xceptera  que  les  départcmcm  de  Ifan-kang^àt  KUou'kiang  8& 
et  Ki-nga»,  qui  faifoiait  partie  de  Yang-tchéou  fi&  da 
King-tcJicon;- 


U  NOMENCLATURE. 

N  A  N-T  C  H  AN  G-F  O  U- 
Premiir   département. 

£ft  iîtuée  dans  une  iilc^  à  la  fourcc  du  Po-yang,  qui  eà 
à  Ton  midi.  Son  terricoire  c&  cultivé  avec  tant  de  foin , 
qu'il  s'y  trouve  à  peine  des  pacages  pour  la  nourriture  des 
beftiaux*  Nan-tchang  étoit  anciennement  les  limites  des  Etats 
des  Princes  de  Ou  &:  de  Tchoa.  C'eft  dans  cette  Ville  que 
Hong-vou  ,  Fondatcut  des  Ming ,  prit  d'abord  le  titre  de 
Roi.  Sous  les  Tfîn>  elle  dépendoit  de  Kléou-kiang»  Les  dif- 
férens  nouais  qu'elle  a  portés  font:  Tu-ickang^  Kiang-tchéou^ 
Hang^tchccfu  ^  Longhing  &  Hong^totu  Voici  Ics  Villes  qui  relèvent 
de  fa  Jurifdiâion. 

I.  FoNG-TCHXNG*HlEK  ^  avant  >  FotL^tching^  Kouimg'^fong i^ 
Çu'kao^  Fow^chioué 

a.  TsiN-HiEN-HiEN,  avant  ^  Tchongrlîng  ^  Tfin^kUnHMn^ 

3«  FONO-SIK-HIEN  y   fous  Ics  TaBg  ^  Sin-^mu 
4.  TSIN-NOAN-HIEN  >  avaot»  Tfing^gao^tchin. 
.    y.  OU-NING-«IEH ,  avant  j  Vn^ning^  Ning^chcou. 

^.  NiNXî-TCHEou,  fous  iesTang  &c  les  Mii^,  Ning^hUai 

J  AO-T  C  HEOU-FOU. 

Deuxième  Département. 

Située  fur  la  rive  nord  du  grand  lac  Po-yang  >  6c  environnée 
éc  rivières  qui  viennent  fe  jetter  dans  ce  lac,  (on  territoire 
.cft  aui&  fertile  qu'agréable.  £lle  eft  fur-tout  renonimée 
pour  fon  commerce  de  porcelaine ,  la  plus  belle  de  U 
Chine,  qui  fc  fabrique  "^Féowléangy  zuttcmcnt  King^té^king ^ 


Jî  a  M  E  N  CL  A  T  U  R  î.  0^ 

grosBoargdc  fa  dépendance,  dans  lequel  on  comjptc  au  moins 
un  million  d'habitans ,  &:  où  on  entretient  cinq  cens  fours- 
pour  la  cuire.  La  matière  fe  tire  de  Hoei*tchéou  ,  dans  le 
Hou-kouangj&:  c'eft  la  qualité  des  eauxdc'King-té-tching 
qui  en  fair  tout  Téclar  &  la  beauté.  Les  anciens  noms  de 
Jaô-tthéoa  font  r  Po^ang^  Ou^chéou^  Tong^ping^  Elle  comi»- 
mande  U  fix  Villes.. 

I.  Yu-KAN-HIEN,  avant,  Tu-kan^iou^ 

%.  Lo-PiNG-HiEN ,  avant,  Lo^gàn. 

3.  Feou-leang-hien ,  autrement,;  Kîng^é'-uiîng ^   fiou-f 

téan^uhiou^ 

4.  TÉ-HIKG-HIEN,  fous  fes  Tang,  Té-hing^hang.- 
J.  NgAN-GIN-HIEN,   fous  les  Tçin,  Tçin'hing-yuer?. 

*    4.  OuAN-NiEK-HiEN,  alnfî  nommée  depuis  les  Ming.* 
K  O  U  A  N  G'S  I  N-F  O  V. 
Troisième  BiPARTBMENT^ 

Cette  Villc^  fitûée  ati  miUca  de  montagnes  cultivées  Ô^ 
rcmpliesdeBourgs&:  de  Voilages,  eft  renommée  pour  fon  beaot 
criftal ,  àc  pour  fa  fabrique  de  fon  papier  &  de  fcs  chan-r 
délies.  Sous  les  Tçinv  elle  dépendoit  de  Hoeï-ki.*  S^s  anciens^ 
noms  f#nt:  Hiu^u  6c  Sin^chéou^  Elle  commandç  à  fix  Hicn^^ 

%^  Yo-CHAN-HiEN  ,  ainfi  nommée  depuis  les  Tang. 

x«  Ko-TANG-HiEN,  aixifi  nomméc  par  les  Princes  de  Ou; 

5.  KpUE'^Ki-HiENy  ainfi  nommée  depuis  les  Tang. 

4^  TCHAG-CHAN-HIEN ,  fous  Ics  YUCU»  T^ao-ckan^tchéott^ 

y^  YoNG-FONG-HiEN ,  ainfi  nommée  depuis  les  Tang^ 
6r  HiNG-NGAN'-HXEK  >  aittfi  nommée  par  les  Ming.? 


M  •N  OME'NC  L  A  TUU  fc 

N  A  N-K  A  N  G-FOU. 

Q  U  A  TRI  È  M  E    D  é  P  A  H  T  E  M  E  N  T. 

Eft  riche  par  la  fortilité.dc  fon  territoire  «  &  par  le  poîflba 
que  lui  foutniflcnt  fes  rivière?  &  le  lac  Po-yang,  à  Tocci- 
.dent  duquel  elle  eit  bâtie.  Sous  les  T(în  >  elle  dépendoit  de 
Kiéou-kiang,  6c  s'appelloit  Sin-tçhou;  elle  a  porté  depuis  le 
nom  de  Pong-t^é  ^  fous  les  Han,  &  dépendoit  alors  de  Yu* 
t<îhang>ibus  les  Xang^  elle  .dépendoit  de  Xiang-tchcou. 
Les  Song  lui  donnèrent  le  nom  de  Nan-kang ,  qu'elle  porte 
.encore-  aujourd'hui*  Trois  Bien  en  -dépendent  qui  font  : 

I.  Tou-TCHANGrHiEN^  ainfi  nottimée  par  les  Tang* 

Z.  XlEN-TCHANG-HIEN,  fous  Ics  Yuçn,  KUn-tckang^tchifoui 
y  Ngan-y-hien,  ainfi  nonimée  par  les  Ming. 

jKI  E  O  U-KI  ANG-F  OU. 

jC  I1M  Q  u  I  Ê  M  E     DÉPARTEMENT. 

^Cettc  Ville ,  quoique  fitucc  au  Midi  du  Kiang  dans  Ten-' 
ilroit  où  ce  fleuve  fe  jette  dans  le  lac  de  Po-yang ,  à  près 
décent  lieues  de  la  mer,  reçoit  des  impreiïïons du  flux  & 
reflux  qui  Vy  fait  fcntir  fuir-tout  dans  la  pleine  &  la  nou- 
velle lune  ,  &:1ui  procure  iics  faumons,  <ks  Efturgcons  St 
des  dauphins  qui  y  remontent  avec  la  marée.  Elle  eft  comn^c 
k  rendez-vous  de  toutes  -les1>arques  dont  le  nombre  paraît 
incroyable  ;  on  doit  juger  de-là  quel  peut  être  fon  commerce. 
Sous  divcrfcs  Dynaftics  elle  a  dépendu  de  Yw-tchang  ,  .de 
Pofjg^fé  &c  de  Vou'tchang.  Scs  andens  noms -font  :  Sin-yang, 
Kian^'^chiou ,  Fong-ho^  6c  Ting-Jciang.^EXlc  <:ommande  à  quatre 
yille§. 
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I.  TÉ-NGAN-HIEN  ,  avant  ,  Li'ling,  PoU'tingj  PtnHching  Se 
Pou  iang'Ckang, 

z.  Choui-tchang-hi£N  ^  ainfî  nommée  par  lesTaogmén 
ridioiiaux* 

3.  Hou-KÉou-HiEN  ,  fous  Ics  prcmicis  Song,  Hou-kéou. 

4.  PoNG-TçÉ-HiEN ,  anciennement,  Long^ching^Hao-tchioUi 

K  I  E  N-T  C  H  A  N  G-F  O  U. 

S  I  X  I  È  ME   Département. 

Dépendoit  autrefois  de  Kiéou-kiang-kiun  ^  &:  fous  les  Han 
de  Yu-tchang.  Ses  anciens  noms  font  :  Un-tchutn ,  Kan-kiang^ 
Fou-uhiou ,  Kun-ou  &c  Tchao^tchang.  Elle  eft  fituée  fur  les  limites 
du  Foju-kien ,  &c  renommée  pour  fon  vin  de  riz  que  quel- 
ques-uns trouvent  fupcrier  aux  vins  de  l'Europe }  le  riz  qu'elle 
recueille  &  qu'on  appelle  grain  itargem  à  caufc  de  fon  excel- 
lence, eft  réfervé  pour  TEmpcreur.  Elle  conunande  à  quatre 
Hien, 

I.  SiN-TCHiNG-HiEN  ,  ainfî  appellée  depuis  les  Song. 

Z.  Nan-FONG-HIEN  ,  fous  les  Yuen,  Nan-fong-ukiou. 

5.  KouANG-TCHANG-HiEN ,  ainfî  appellée  depuis  les  Song. 
4.  Lou-Ki-HiEN ,  ainfî  appellée  depuis  les  Ming. 

F  OU-T  C  H  E  O  U-F  OU. 

Septième    Département. 

Dépendit  autrefois  comme  la  précédente  de  Kiéou-kiang 
puisde  Yu-tchang.Ccft  une  Ville  agréable  à  caufe  de  {qs  eaux 
&  de  {es  montagnes. Dans  plufieurs  de  fcs  cantons  on  fait  deux 
moiffons  d'un  riz  remarquable  par  fa  blancheur.  Ses  oranges 

m 
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6c  Tes  figues  font  eftimées.  Ses  anciens  noms  font  :  Lin~ 
tchuen-kiun  ,  Chacyou  ;  les  Villes  qui  en  dépendent  font  an 
n(»nbre  de  cinq. 

I.  TSONG-GIN-HIEN  t   avant  ,  Sin-kUn  ,  Pa-ckan. 

X-.KIN-KI-HIEN ,  fous  les  Tang  méridionaux ,  Kin-ki-uhang. 

j.  Y-HOANG-HiEN ,  ious  Ics  Tang  méridionaux ,  Y-koang- 
tehang. 

4,  Lo-NGAN-HiEN ,  ainfi  nommée  depuis  les  Song. 

5.  ToNG-HiANG-HiEN  ,  ainfi  nonxméc  depuis  ks  Ming. 

L  IN-KI  ANG-FOU. 

H  U  ITIÈME     DÉPARTEMENT. 

lin-kiang,  fituée  fur  le  bord  du  Yu  ho,  &  non  tein  du  Kan- 
kiang.n'efl  pas  moins  fertile  que  la  précédente.  Elle  n'a  point 
changé  de  nom  depuis  les  Song.  On  compte  dans  fon  diftriâ: 

trois  Villes. 

I.  SiN-KAN-HiEN ,  fous  Ics  Ptinces  de  Ou,  Pa-kiéou-hien, 

fous  les  Yuen ,  Slnkan-tchéou. 

1.  SiN-YU-HIEN  ,  fous  IcS  Tang ,  Sln-yu-tchèou. 

3.  HiA-KiANG-HiEN ,  ainfi  nonmiéc  depuis  les  Ming. 

K  I-N  G  AN-F  OU. 

Neuvième   Département. 

Ki-ngan  fous  les  Tfin  faifoit  partie  de  Kiéou-kiang-kiun  , 
&  de  Tchang-cha.  Les  Han  l'appelloient  Liu-ling ,  les  Princes 
de  Ou,  Ngan-uhing;  les  Soui ,  les  Tang  &  les  Ynen ,  Kitchéou, 
Le  Kan-kiang ,  fur  lequel  elle  efl  bâtie ,  coule  en  cet  endroit 
avec  une  impétuofitc  extrême,  pendant  refpace  de  vingt 
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lieues,  à  travers  des  rochers  à  fleur  d'eau,  qu'on  appelle 
Ché'pa^tan  ^  OU  les  dix-huit  chuit$  ,  Sc  qu'OU  n'évitc  pas  fans 
une  navigation  auflî  laboricufe  que  dangcrcufc.  Le  territoire 
de  cette  Wïllc  eft  inégal  à  caufe  de  fes  montagnes  qu'on  dit 
renfermer  des  mines  d'or  &  d'argent.  Elle  commande  à 
huit  Hicn. 

I.  TaÏ-HO-HI£N  ,  avant  ,  Si-uhang^  Ngan-fang  j  Haang.kU/ij 
Tong'tchang  ^  Nan-ping. 

%.  Kl-CHOUI-HIEN  ,  fous  ks  Yucu ,  Ki'Chotd-tchéou. 

3.  YONG-FONG-BIEN  ,  foUS  IcS  PrinCCS  de  Ou  ,  Tang^tchîng. 

4.  Ngan-fou-hien  ,  fous  les  Han  orientaux ,  Ping-eou  ; 
fous  les  Princes  de  Ou  &:  les  Soui ,  Ngan-iching. 

y.  LONG-SIUEN-HIEN  ,  avaut ,  Sin-hing  ^  Soui-hing  ^  Long- 
Jiuen-tchang. 

6.  OuAN-NGAN-HiEN  ,  Ibus  Ics  Taug  du  Midi  ,  Ouan^ 
ngan^îchang, 

7.  YONG-SIN-HIEN,  fouslesYuen,  Yong  Jin-tchéou. 

8.  YoNG-NiNG-HiEN  ,  ainfi  nommé  par  les  Yuen. 

CHOUI-TCHEOU-FOU. 

Dixième    Département. 

On  Tappclloit ,  fous  les  Tang ,  la  Vdlt  au  tv[  y  en  Chinois , 
Mi'tchéou ,  à  caufe  de  Tabondancc  de  ce  grain  qui  y  croit. 
On  l'a  nommée  encore  'Tfing  tchéou  &  Kao-ngan  ;  les  Yuen 
l'appellèrcnt  04w:-rcA<rb^ ,  c'cû- z- dire  ,  h  Fille  heureu/e.  On 
y  jouit  d'un  air  fain  &:  doux.  Les  ruiflcaux  &  les  torrens 
qui  fcrtilifcnt  fon  territoire ,  charient  des  paillettes  d'or 
&  d'argent  i  la  pierre  d'azur  fe  trouve  dans  fcs  montagnes. 
Elle  ne  commande  qu'h  deux  Hien. 

m  z 
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r.  GhANG-KAO-HIEN  ,  fous  les  Tang  ,  Chang-kao-tcht^ 
X.  SiN-TCHANG-HiEN ,  fous  Ics  Princcs  dc  Ou ,  T-fong  ; 

fous  les  Tang  du  Midi  >  YtnruhéHchin  ;  fous  les  Yucn ,  .Sin- 

tchang-tcheou. 

YUEN-T  C  HÉ  OU-F  OU. 

Onzième    Département. 

Cette  Ville  qui  dépendoit,  fous  les  Tfin  ,  de  Kiéou-kiang 
&  que  les  Soui  appelloient  Y-uhun ,  pofsède  un  territoire 
femblable  a  celui  de  Choui^tchéou.  On  en  tire  du  vitriol 
&  dc  l'alun.  Elle  commande  k  trois  H'un. 

1.  Fen-y-hien  ,  ainfi  nommée  depuis  les  Ming. 

2.  PiNG-HIANG-HIEN  ,  fous  les  Yuen ,  Ping-hiang-tchiou. 
J.  OUAN-TAÏ-HIEN ,  fous  Ics  Princes  de  Ou  ,  Yang-Io. 

K  A  N-T  C  H  É  OU-F  O  U. 
Douzième    Département. 

Sous  les  Han  on  Tappelloit  Kan-ywtou  ;  fous  les  Princes 
de  Ou  Nan-pou-tou;  fous  Ics  Tçin  Nan-kang  &  Tchang-kong  ; 
fous  les  Soui  Kicn-tchiou  i  fous  les  Tang  du  Midi  Chao-firu  Elle 
cft  fituée  au  confluent  des  rivières  de  Kan  &  de  Tchang  y  ce 
qui  contribue  à  la  rendre  fort  marchande.  Son  principal  trafic 
cft  celui  de  fon  vernis  qui  cft  fort  eftimé  des  Chinois.  Son 
diftrift  eft  trcs-ctendu  &:  contient  onze  H'un  y  la  plupart  bâties 
dans  les  montagnes. 

I.  Kien-tou-hien  ,  ainfi  nommée  par  les  Han. 

X.  SiN-FONG-HIEN  ,  avant ,  Nan-ngan  &  Nan-kang-hîtru 

3.  4.  y.  6. 7.  HiNG-KOUÉ  y  Ngan-yutn  ^  Tchang-mng  ^  Chi-uking^ 
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de  Ting-nan  ;  cinq  Uîtn  dont  les  dénominations  n'ont  point 
changé. 

8.  HÔEÏ-TCHANG-HIEN  ,  fous  les  Yuen,  HoeUchang^tchlo». 
•  5.  NlNG-TOU-HIEN  ,  ÛVant^  TJing-^ou  j  KUn^hoa  ,  Ning^toui 
ichéûu. 

10.  ChoUI-KIM*HI£N>  avant  ,  Choui-kin-^tchm. 
'    II.  LoNG-NAN-Hi£N>  fous  Ics  Tang,  Pénchang^tchin  ;  fous 
les  cinq  Familles  >  Kicn-nan-'gckang. 

N  AN-N  G  AN-F  ou.    ^ 

TkEI^ZIÉME     DÉtARtEAïEN^r. 

Cette  Ville ,  la]  plus  méridionale  du  Ejang-fi,  eft  de  grand 
commerce  à  caufc  de  fon  voiiînage.  avec  la  Province  de 
Kouang-tong.  Sous  les  Soui  &  les  Tang ,  elle  dépcndoit 
de  Tchu-tchéou.  Ses  noms,  anciens  font  :  Heng^pou  ,  Nanr 
ngan-kiitrij  Nan^nganJou.  Elle  commande  à  trois  Hun. 

I.  Nan-kang-hien-,  &  fous  les  Princes  de  Ou,  Na$> 
ngdn^hicn. 

1.  Chang-yeou-hien  ,  fous  les  Princes  de  Ou ,  Change 
yeou\tchang  i  fous  Ics  Song,  Nan-ngan-hien  ;  foûs  les  Yucn, 
Yong'  tfing'hien. 

3.  TsoNG-Y-HiiN ,  ainfi  appellée  par  les  Ming, 

PROVINCE  DE  HOU-KOUANG, 

Cette  Province,  fituce  à-peu-près  au  centre  de  la  Chine > 
%  fes  limites  qui  touchent  à  huit  autres  Provinces  qur 
l'environnent  de  toutes  parts.  On  lui  a  donné  le  nom  de 
Eourkouang  ^  qui  iîgnifîc  en  Chinois  l<ic  étendu  y  du  grand  lac 
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Tong-tîng-hou  qui  en  occupe  le  milieu ,  &:  contient  quarante 
mille  de  longueur  fur  trente-cinq  de  largeur.  Comme  leKiang 
coupe  cette  Province  en  dcui  les  Géographes  l'ont  divifée 
en  Hou^an  ,  partie  méridionale ,  &c  Hm-pé ,  partie  fepten- 
trionale.  Les  Chinois  donnent  du  Hou-kouang  l'idée  qu'on 
doit  en  avoir  lorfqu'ils  l'appclknt  You-mi  tchi-ù ,  c'eft-à-dire,  & 
pays  aupoijjon  &  au  r/j  j  c'eft  le  grcnict  de  la  Chine.  Il  produit 
en  abondance  des  citrons  ,  des  oranges  &  d'autres  fruits  de 
toute  cfpèce.  Ses  montagnes  font  couvertes  de  vieux  pins 
propres  à  la  conftrudion.  On  y  trouve  auffi  des  mines  de 
fer ,  d'étain ,  d'un  très-beau  criftal ,  &  on  ramaffe  de  l'or 
dans  le  fable  des  torrens  &  des  rivières  qui  en  dcfcendcnt. 
Enfin  on  y  fabrique  beaucoup  de  papier  fait  de  cannes  de 
Bambou,  &c  une  cfpèce  de  bougie  blanche  &  odoriférente, 
produite  par  de  petits  vers,  dont  les  Iculs  gens  riches  fc 
fervent  à  caufc  de  fa  cherté.  Le  Hou-kouang  contient  quinze 
Villes  du  premier  Ordre ,  &  cent  quatorze  tant  Tcheou  quc^ 

VOU-TCHANG-FOU. 

Premier    Département. 

Etoit,  comme  la  plupart  des  autres  Villes  du  Hou-kouang , - 
de  l'ancienne  Province  de  King-tchéou ,  &  appartenoit  aux 
Princes  de  Tchou  fous  la  troifième  race  Impériale,  Ses  an- 
ciens noms  font  :  Ngo-koue,  Hia-Jouiy  Klang'hia^  OwtchangHou ^ 
Yng'ichcou  y  Pc'jin-tchcou  ,  Ngo-tcheou  j  FoU'tJing-kiun.  On  com- 
pare cette  Ville  à  Paris  pour  fa  grandeur  ,  &  elle  la  furpaffe 
de  beaucoup  fi  on  y  joint  la  ville  de  Han-yang  qui  n'en  eft 
féparée  que  par  le  Kiang.  Ce  fleuve  en  cet  endroit  à  trois 
rnilles  de  largeur  &  aflcz  de  fond  pour  recevoir  les  plus 
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^ands  vaifleaux  quoiqu'il  foit  à  cent  cinquante  lîeues  de 
la  mer.  Si  on  ajoute  à  cette  vaftc  étendue  environ  dix  mille 
barques  ,  grandes  &  petites,  qui  bordent  les  rives  de  ce  fleuve 
&  du  Han  pendant  plus  de  deux  lieues  j  on  conviendra  fans 
doute  que  Vou-tchang  cft  la  Ville  la  plus  grande ,  la  plus 
fréquentée  &  la  plus  peuplée  qu'il  y  ait  au  monde.  Elle 
commande  à  neuf  Hicn. 

ï.  VoU-TCHANG-HIEN  ,  avaut,  Ngo-hien  ^  Cheou-uhang. 

2.  KlA-YU-HIEN  ,  avant ,  Cha-yang-hien  ,  Cha-tchéou. 

3.  Pou-Ki-HiEN  ,  ainfi  nommée  depuis  les  Princes  de  Ou. 

4.  KiEN-NiNG-HiEN  ,  fous  ks  Tang  du  Midi ,  Yong-ngan. 
y.  TSONG-YANG-HIEN  ,  fouS  IcS  Leaug,  Chang'tjîun;  fouS 

les  Tchin ,  TJîun-tchéou  ;  fous  les  Ou-taï ,  Tfong-yang  ;  fous  les 

Tang,  Tang^nien. 

6.  TONG-TCHING-HIEN  ,  fous  les  Tang>  Tong'tching'Uhin. 

7.  HiNG-KouÉ-TCHÉou ,  fous  les  Priuces  de  Ou ,  Yang-fm; 
fous  les  Soui ,  Yong-hing;  fous  les  Ming  ,  Hing-koué-fou. 

8.  9.  Ta-y-hien  &  ToNG-cHAN-HiEN ,  ViUcs  ainfi  nom- 
mées par  les  Tang  méridionaux. 

H  AN-YJA  N,G-FO  U. 

Deuxième   Département, 

Eft  fituéc  entre  des  lacs  au  confluent  du  Kiang  &c  de  Iz 
rivière  de  Han  dont  elle  emprunte  le  nom.  On  la  comparer 
à  Lyon  pour  la  grandeur.  C'cft  une  Ville  de  grand  com- 
merce à  caufe  de  fa  pofition  avantageufe  pour  la  navigation^ 
Les  Tçin  Tappelloient  To-yangy  les  Tang  MUn^tcheou  j  elle  »'î» 
qu'une  Ville  de  fa  dépendanccr 
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I.  Han-tchuen-hien  ,  appcUéc  ancicnaemcnt  ,  Léang^ 
Bgan^  Oucï-ngan^  Kiang^tchéou  ,  Cha^uhtun  y  T/cng-chan^  Tichuen^ 

NG  AN-L  OU-FOU. 

Tkoisiême  département^ 

Dépcndoît ,  fous  Yao ,  de  la  Province  de  King  & ,  fous  la 
troifîème  race  ,  appartenoit  aux  Tchou.  On  rappcUoit  an- 
ciennement Yng'tchong^  Tuen-ukong  ^  Yun^tou  ^  Kin-Iing ,  Ngan^, 
tchiou  ^  Ouen-tchéou ,  Kin^chan  ,  Ché-tching^  Tng-tchcou  &C  Fou<houi  ; 

elle  eft  bâtie  fur  la  rivière  de  Han  &c  fait  un  commerce 
jivantageux  avec  les  deux  Fou  précédens.  Son  département 
s'étend  furfix^/^/r. 
I.  KiN-cHAN-HiEN ,  appelléc ,  fous  les  Léang,  SirHchiou 

&  Ouen-tchéou;  fouS  IcS  Song  ,  Fou-choui'hUn. 

Z.  TSIEN-CHAN-HIEN  ,  fous  ks  Soug ,  Ngan-yuen-tchin. 

3.  MiEN-YANG-TCHEOU  ,  anciennement,  King-ling-kiun  ^ 
MUn-uhéou  &  Fou'tchéou. 

4.  KiNG-LiNG-HiEN,  fous  les  Ouéï  occidciitaux ,  Siao-uhing;^ 
fous  les  Soui ,  Fou^uhiou. 

y.  KiNG-MEN-TCHEOU  ,  fous  IcS  Tçiu ,  Ou-ning  ;  foUS  IcS 
Dynaftics  fuivantcs ,  Xing-mcn-hien  ,  King-mcn-'kiun  ^  King-mcn^ 

fou.  Sous  les  Han  ,  qui  la  fondèrept ,  elle  dcpendoit  de  Nan- 
kiun. 

fi.  T4.NG-yANG«IEN  ,  avant ,  Plng^tchéou  $C  Yo^uhiou. 

s  I  A  N  G-Y  A  N  G-F  O  U. 

Quatrième  Département^ 

Etoît ,  dans  rorigînc  de  la  Monarchie ,  partie  de  King- 
tçhéou  &  partie  de  Yu-tchéou ,  &:  appartint ,  fous  la  troifîèmc 

race 


7 


NOMENCLATURE.  97 

race  y  aux  Princes  de  Tchou^  Sous  les  Tfin  &  les  Han  elle 
dépendoit  de  Nan-kiun.  Ses  difTérens  noms  anciens  font: 
King^tchiou ,  Tong-tchéou^  Siang-tchiou  ,  Tckong-y-kian  ;  Elle  a  porté 
celui  de  Siang-yang  fous  les  Oucï,  les  Soui ,  les  Tang ,  les 
Song^  les  Yuen  Se  les  Ming.  Elle  eft  fituée  fur  le  bord  occi- 
dental du  Han  dans  un  territoire  montagneux  y  6c  où  Ton 
trouve  des  mines  d'or  qu'il  eft  défendu  de  fouiller.  On  ramailc 
beaucoup^  de  ce  métal  dans  le  fable  de  fes  rivières.  On  y 
trouve  là  pierre  d'azur ,  le  vitriol ,  &  une  pierre  verte  en  ufage 
dans  la  peinture.  Cette  Ville  en  compte  ûx  autres  qui  relè«. 
vent  de  fa  Jurifdiftion. 

1.  Y-TCHING-HIEN ,  fous  Ics  Léaug ,  So'taoy  Hing-iûo  ;  fous 
les  Tang ,  Han^nan  ;  fous  Ics  Han  &  les  Tçin ,  Y-tching  ;  fous 
\qs  Princes  de  Tchou  $  Tcn-hien. 

1.  Nan-tchang-hien  /fous  les  Oueï  occidentaux ,  Tchongi 

yang  \  fous  les  Héou-tchéou  ,  Tfiou-tchiou  &  Sfi-ngan. 

3.  TsAO-YANG-HiEN  ,   anciennement  ,  Nan-king^tchéou  j 

Tchang'tchéou  ,  Kouang-tchang  y  TchunAing. 
.  4.  Kou-TCHiNG-HiEN ,  fous  Ics  Tchéou  ,  Principauté  de 
THourkouc^  fous  les  Léang>  Y-uhing:^  fous  les  Tang,  Tfouan^ 
tchéou. 

5.  KOUANG-HOU-HIEN ,  avant  >  fous  les  Han ,  Tfouan-hicn  ; 
fous  les  Oueï  occidentaux»  Yn-iching-Kicn \  fous  les  Tang» 
Yn^uhing'Chin. 

6.  KiUN-TCHEOU ,  anciennement ,  Ou-tang ,  Tchi  ping^  TJi^, 
hîng  y  Hing-tchéoif  y  Fong-uhéou  y  Kiun^itn.  Dans  fbn  voifinagc 
cft  la  montagne  Vou-tang  à  laquelle  on  compte  vingts 
fept  fommets ,  trente*fix  coteaux  ^  vingt-quatre  lacs  o^ 
étangs.  
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YU  E  N-Y  ANG-F  OU. 
Cinquième  Département. 

Ce  département  fîtué  dans  la  partie  la  plus  feptentrionalc  dvt 
Hou-kouang ,  fur  la  rivière  de  Han ,  faifoit  partie ,  fous  Yao , 
des  Provinces  de  Yong  &  de  Léang.  Elle  formoit  j  dans  les 
premiers  tems,  la  Principauté  de  Mùkoué  qui  paffa  depuis 
aux  Princes  de  Tchao.  Ses  anciens  noms  font  :  Si-hivé ,  Fang- 
Ung ,  Han-tchong  ,  Si-AUn,  Tchang4i  j  Yuenrhiang^  Nan-fong  ,  Tche^ 
uhéou ,  Kiun-tchéou ,  Yucn-hicn.  Ses  montagnes  renferment  des 
mines  d'étain.  Elle  étend  fa  Jurifdidion  fur  fix  Hun. 

I.  Fang-hien  étoit  la  Principauté  que  Chun  donna  à* 
Tan-tchu  ,  fils  de  Yao.  On  JappçUoit,  fous  les  Tchéou, 
Fang'tfc'koué  y  elle  a  porté  depuis  les  noms  de  Fang-ling-hicn , 
Siri'tching ,  Kouang-t/icn  ,  Tficnrtchéou  j  Fang*ukebu ,  Pao-kang. 

^  %.  TcHou-CHAN-HiEN  y  fous  les  Tchéou',  Yong'koui^&ccn- 

fuite  Ckang-yong  j  Ngan-uhing. 

3.  4-  5.  Chang-tsin  ,  TcHOU-ix  &  YpN-si,  trois  HUn 
dont  les  noms  n'ont  point  change, 

6.  Pao-kang-hien,  fous  lesSong,  Pao-kang-kian.- 

T  É-N  G  A  N-F  O  U- 

L  Sixième    Département: 

Cette  Villc^.anciennement  de  la  Province  de  King-tchéou  y 
étok  fous  les  Tchéou  la  Principauté  de  Yuciuifé-koué.  Elle 
dépendit,  fous  les  Tfin  >  de  Nan-kiun  ,  &  fous  les  Han ,  de 
Kiang-hia.  Les  anciens  noms ,  qu'elle  a  portes  avant  celui  de 
Té-ngan  y  font  :  Ngati-lou  ^  Nan-fsé y  Ngan-tchéou  ^.  Ymn^chéou  , 
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Siaen-omi,  Ngaruyutn  ^  Fang-yu.  C'cft  dans  fott  territoire  que 

fe  trouve  cette  cire  dont  on  a  parié ,  &  qui  eft  la  pro- 

ludion  de  petits  vers  blancs.  Elle  commande  à  quatre  Hien. 

I.  Yng-tching-hien  ,  anciennement ,  Tehing-yang^  Yng-, 

yang,  Yng-tching. 

z.  HiAO-KAN-HiEN  ,  fous  Ics  p temic ts  Song ,  Wiae-uhang^ 
fous  les  Oucï ,  Yo-tchéou  Se  Yo-chan  ;  fous  les  Tang  ^  Tfong^, 

uhéou. 

3.  Soui-TCHEou  ,  anciennement,  fous  les  Tchéou,  Souî^ 
koué\  depuis  Soul^hitriy  Pin-tchéou^  Soui-tchéou  ^  Han-tong^kiun  , 
Tfong-y-kïun ,  Tfong-fin-kinn. 

4.  Yng-chan-hien  ,  fouç  les  Lcang  /  Yong-yang  &  Yng-^^ 
tchéou. 

H  O  A  N  G-T  C  H  E  O  U-F  O  U. 

Septième    Département. 

Etoît  de  Tancienne  Province  de  King-tchéou ,  &  fous  la 
troifième  race ,  une  Principauté  du  titre  de  Ifiéou-hoang-koué. 
Elle  paffa  enfuite  fous  la  domination  des  Princes  de  Tchou 
qui  Tappellèrent  Tcha-tching.  Sous  les  Tfin  &  les  Han  ,  elle 
dépendit  de  Nan-kiuri ,  puis  de  Kiang-hia.  Elle  porta  depuis 
les  noms  de  Si-Ung-hUn  j  Tchong-tching ,  Si-yang-koui ,  Si-yang^ 
kiun  ,  TJi-ngan  ^  Heng-icheou  ,  Hoang-tchcou  ,  Yong-ngan ,  Tjîerz* 
tchiou.  Cette  Ville  eft  fituée  fur  le  Kiang ,  &:  par  conféquent 
fort  marchande,  peuplée  &  riche.  Sa  Jurifdi£tion  s'étend  fur 
huit  Villes. 

I.  HoANG-NGAN-HîEN ,  qui  pottc  cc  nom  depuis  les  Ming. 

X.  Kl-CHOUI  HIEN  ,  anciennement  ,  Y-choui ,  Yong-ngan-kiun  ^ 
Lan-kL . 

3.  Lo-TiEN-HiEN ,  anciennement ,  Y-tcheou ,  Y^uhing-kiun  ^ 
Ché-kiao-tchi/i. 

n  z 
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4.  Ma-TCHING-HIEN  ,  anciennement  ,  Sin^ngan^  Pé-fi-yangi 
Ting-uheou  ^  Tang-tching. 

j.  HoANG-pi-HiEN ,  anciennement ,  Nan-fsUchiou ,  Hoang^ 
uhcouy  Hoang'hicn. 

6.  Ki-TCHEOU ,  anciennement  ,  Ki-tchun  j  Ki-yang  j  TJz^ 
tchang  ^  Lo-tchcou. 
^     7.  KOUANG-TSI'HIEN  ,  fous  Ics  Tâng  ,  Yong-ning-him. 

8.  HoANG-MEY-HiEN ,  anciennement ,  Sin-tfay ,  Tong-hïng^ 
^an-tfin^tchiou: 

K  ING-TC  H  E  O  U-F  O  U. 

Huitième    Département. 

Ville  très  peuplée  &  d'un  commerce  floriflant.  Elle  cft 
fituée  fur  le  bord  du  Kiang ,  &c  prcfqu'cnvironncc  du  lac 
de  Tong  qui  fournit  à  fes  agrémens  &  à  fa  nourriture,  en 
mcme-tems  qu'il  lui  fert  de  fortifications.  Les  Princes  de 
Tchou  y  ont  tenu  leur  cour.  Elle  ctoit  de  Tanciennc  Province 
de  King.  Ses  noms  anciens  font:  Tng-tou^Pa^yng ^  Nan-kiun^ 
Liti'kiang^  Sin-kiun  y  Tchong^tMn  ^  Kiang4ing  ^  Yucn-ti-tou  y.  Nan^ 
tou  y  King-nan  ,   King-hou^pi-lou. 

Les  Villes  de  fa  Jurifdiftion  font  : 

1.  KoNG-NGAN-HiEN  *  fous  Ics  Tçih ,  Kiaîjg-ngan  ]  fous 
les  premiers  Song,  Nan-fing. 

%.  3.  Ché-cheou-hien  &  KiEN-LY-HiEN,  appellcc  ainfi, 
la  première  par  les  Tçin,  la  féconde  par  les  Princes  de  Ou. 

4.  SoNG-TSÉ-HiEN ,  Ville  ainfi  nommée  par  les  Tçin ,  & 
que  les  Han  appcUoient  Kao-tching.         * 

y,  TcHi-KiANG-HiEN,  à  laqucUc  les  Tang  donnèrent  le: 

nom  de  Tchang-ning. 
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6.  Y-LiNG-TCHEou ,  fous  Ics  Han ,  SUling; Sons  les  Oucï, 
T'tou;  fous  les  Léang,  Y-tchcou  ;  fous  les  Oucï  occidentaux , 
Chc'tchéou  ;  &  depuis  ,  Hia^uhéou  ,  Y-ling-kiun. 

7.  TCHANG-YANG-HIEN,  fous  Ics  Hau,  Hcn-chan  ^  les  Souîi 
MoW'tckcou. 

8.  Y-Tou-HIEN ,  fous  les  Han ,  T-tao  Se  T-tou-kiun  ;  les 
premiers  Song,  Y-uhang;  les  Tchin,  Y<ou-hUn;  les  Tang., 
Kiang-tchéou  Se  Tong-fong-uhiou. 

5.  YUEN-NGAN-HIEN  ,  fous  Ics  Tçiu,  Kac-ngan. 

10.  KouÉ-TCHEOu  eft  Tancienne  Principauté  de  Koum/c^ 
qui  fut  appelléc  depuis  Tukoui ,  Tjc-koué ,  Pa-tong. 

11.  HiNG-cHAN-HiEN ,  ainfi  appellce  par  les  Tçin* 

iz.  P A-TON G-HiEN,  fous  Ics  Léang,  Siu-lou'kiuni  fous  le* 
Hcou-tchéou  ^  Lo^hiang-hUn. 

Y  O-T  C  H  EO  U-F  O  U. 

Neuvième    Département^ 

Cette  Ville ,  de  Tanciennc  Province  de  King ,  appartinît 
aux  San-miao ,  Sc  cnfuite  les  Princes  de  Tchou  s'en  rendirent 
les  maîtres.  Sous  la  troifième  race,  elle  faifoit  partie  des 
Principautés  de  Mi-koué  Se  de  Lo-koué.  Sous  les  Tçin, 
elle  dépendoit  de  Tchang-cha*kiun.  Ses  anciens  noms  font  : 
Tchong'Khingy  Kien-tchangy  Pa-ling  y  Pa-tchioUy.  Pingrtchin^kiun^ 
lo-tchéou  y    King'hou'pc'lou ,  Yo-yang.  Ellç    cft   fituée    fur  les 
bords  du  lac  Tong-ting,  qui  féparc  fon  territoire  en  deux. 
Le  Kiang  qui  paflc  près  de  Ces  murailles  au  nord,  &  le 
concours  de  deux  autres  rivières  qui  s'y  aflcmblent,  Tenri- 
chiflent  par  l'abord  contiruiel  des  barques  marchandes.  Oiai 
l'a^  furnommée  la  Porte  des  trois  rivières.  C'cft  un  pays  fcrtilcr 
en  toutes  chofes.  Elle  commande  à  fept  Hicn. 
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I.  Fou-SIANO-HIEN  ,  fous  Ics  Song,  Ouang-tckaa-kien: 
X.   HOA-YONG-HIEN,  fous  IcS  Tçin,   Nan-ngan;  fous  IcS 
Tang ,  Yong-tching. 

3.  PlNG-KIANG-HIEN,  fous  Ics  Tfin,  Lo-kien  ;  dcpuis,  Han^ 
tchangy  Ou'ichang,  Tchang-kiang  ^  Ping-kiang-tchiou. 

4.  FoNG-TCHEou ,  ancicnncmcnt ,  K'm-tchong ,  Nan-ping; 
Y-yang^  Fong-tchéoUy  Fong-yang. 

y.  Ché-men-hien  ,  ainfi  nommée  par  les  Soui. 

6.  TsÉ-Li-HiEN,  anciennement^  Lm^tchong,  Lin-fong  ^ 
Tfong-y. 

7.  Ngan-hiang-hien,  fous  les  Han,  Tfo-tang;  fous  les 
Tçin  Orientaux ,  Nan-ping-kiun. 

T  C  H  A  N  G-C  H  A-F  O  U. 

Dixième     Département. 

Cette  Ville,  que  les  Tchéou  appelloicnt  Sin^cka^  étoît 
auffi  de  Tancicnne  Province  de  King.  Les  Princes  de  Tehou 
lui  donnèrent  le  nom  de  Hiong-Jiang.  Depuis  cette  époque , 
elle  a  porté  ceux  de  Tchang^ha-y  de  Siang-^uhéou  ,  de  Ta?^ 
tchéou ,  de  Kin-hoa  >  de  Ott-ngan^kiun^  de  Tien-lin^lotu  C*cft  un 
pays  toujours  fertile  &  gras ,  dans  lequel  la  moifîbn  de  riz 
jic  manque  jamais  ,  même  en  teœs  de  féchereffe,  par  Tin- 
duftric  des  habitans  à  faire  dériver  Teau  fur  leurs  terres.  Elle 
étend  fa  Jurifdiûion  fur  dix  Villes. 

I.  SlANG-TAN-HIEN  ,  fouS  IcS  Tfin,  Siang-nan ;  fous  les 
Yuen,  Siang-tan-tchéou, 

%.  SiANG-YN-HiEN  ,  anciennement  ,  Lo-Utn  ,  On^uhang  ^ 
Yo-yang  y  Lo-uhâou /Lo-kiun  ^  Siang^yn-tch/ou. 

3.  NiNG-HIANG  HIEN  ,  foUS  IcS  PrinceS  de  Ou,  Sin-^yang^ 
(bus  les  Tçin  ,  Sin-kang. 
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4.  LlJÉOU-YANG-HlEN,  foUS  ICS  YUCII  OU  MongOUS,  HioU' 
yang'Uhiou. 

5*  Li-LiKG-HiEN^  anciennement ,  Lîn-fiang ,  Li-ling^tchcok; 

6*  Y-YANG-HIEN  ,  foUS  Ics  Yucn ,  Y-yang-tchéoa. 

7.  SlANG-YANG  HIEN  ,  fous  ks  Yucn ,  Siang-yang-tchéoii. 

8.  Yeou-hien  ,  fous  les  Tchin ,  Yiou-choui;  fous  les  Yucni> 

Téou-tchéou* 

9.  Ngan-hoa-hiek  ,  ainfi  appellce  depuis  les  Song. 

10.  TCHA-LING-HIEN  ,  fous  ks  Song  ,  Tcha-ling-kain  i  fous 
les  Yuen  ,  Tcha^ing-cckéau. 

P  A  O-K  ING-F  O  U. 

Onzième   Département. 

Le  territoire  de  cette  Ville  a  des  vallées  fertiks  &  de 
belks  campagnes  ,  mais  il  eft  montagneux  du  côté  du  Midi. 
Elle  étoxt ,  comme  les  précédentes  j  de  l'ancienne  Province 
de  King-tchéou.  Les  Princes  de  Ou  Tappelloient  Tchao-Ung  ^ 
les  Song  Tchao-yang  ;  clk  a  été  nommée  depuis  Tchao^uhiou  , 
Mey-îchcou  ou  Min-tchéou.  Elle  a  dans  fon  reffort  quatre  VilleSr 

1.  TcHiNG-Pou-HiEN  j  aiufî  nommée  depuis  les  Ming. 

2.  SiN-HOA-HiEN ,  ainfi  nommée  depuis  les  Tang. 

3.  Ou-K ANG-tcHEOu ,  qui  a  reçu ,  fous  diverfes  Dynaftics  , 
les  titres  de  Hicn ,  de  Kiun  &  de  Lou. 

4.  SiN-NiNG-HiEN  ,  ainfi  nommée  depuis  ks  Song. 

H  Ê  N  G-T  C  H  E  O  U-F  O  U. 

Douzième   Département, 

Forme  une  peninfuk  pai  ks  rivières  de  Tchîng  8c  éd 
Siang  qui  mouillent  fcs  murailles ,  l'une  au  Midi  ^  Tautw 


104  NOMENCLATURE, 

au  Conchant.  Il  fe  trouve  dans  fes  montagnes  des  mines 
d'argent,  mais  qu'il  eft  défendu  de  fouiller  ;  ces  montagnes 
font  cultivées  &  fourniffent  du  gibier  en  abondance.  La 
montagne  de  Heng^  qui  commence  près  de  Heng-chan,  a 
quatre- vingt  lieues  d'étendue,  &  on  y  compte  foixante- 
douze  fommets ,  trente-huit  fontaines  &  vingt*cinq  torrens. 
Cette  Ville  appartint  aux  Princes  tributaires  de  Tchou  j  elle 
dépendoit ,  fous  les  Tfin  de  Tchang-cha ,  &  fous  les  Han , 
de  Koueï-yang.  Ses  noms  anciens  font:  Siang-tong,  ^^^g-yang^ 
Siang-uhiou ,  Weng-tchéouy  Tong-heng^tchiou  ^  Heng-ckan-kiun  ,  Keng». 
hou-nan.  Voici  les  Villes  de  fa  Jurifdiûion. 

I.  Heng-chan-hien  ,  anciennement ,  Mi-tfi  koucj  &  fous 
les  Princes  de  Ou ,  Hcng-^yang. 

Z.  LOUI-YANG-HIEN,  fous  Ics  Yucu  ,  Loul-yang-tchéou. 

j.  TÇHANG-NING-HIEN  ,  avant,  Sin-ning  ÔC  Tchang-ning-i 
tchéûii. 

4.  y.  Ngan-gin  &  LiNG-HiEN ,  dcux  Hicn  dont  les  noms 
n'ont  point  changé. 
1^   6.  LiN-ou-HiEîï ,  fous  la  Dynaftîe  des  Tang ,  Long-oiu 

7.  JCoUEÏ-YANGrTCHEOU  ,  avant  ,   Kouci''yangkiun  j    Ping-*, 
yangy  Kouei-yang-hicn  ^  Kouii-yang-lou^ 
%.  Lan-chan-Uien  ,  avant ,  fous  les  Han ,  Nan-ping, 

T  C  H  ANG-T  É-FO  Ut 

Xreiziè.meDjbpartemént. 

Cette  Ville,  fîtuée  fur  la  rivière  de  Yuen  ,  a  un  territoire 
peu  étendu ,  mais  fort  agréable  &  très-fertile.  Elle  produit 
autre  les  oranges  ordinaires  des  oranges  d'hiver  qui  viennent 
4juand  la  faifon  des  autres  eft  pa/féc.  Le  pays  fut  d'abord 

au;c 
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^ux  Barbares  Maman  y  &  enfuitc  aux  Princes  dcTchou,  Ses 
anciens  noms  font  :  Y-Ung^  Ou-tchéou,  Kien-ping^  Yucn-tchéou  ^' 
Ou'ting^  Lang-tckéou  ,  Ou-tching  y  Ou-chuiZy  Ou-ping  y  Tingrtcfuou  , 
Yong^ngan.  Elle  a  trois  Hien  fous  fa  Jurifdiftion. 

I.  Tao-yuen-hien  ,  fous  les  Yuen  >  Tao^yuen-tthiou: 
'z.  LONG-YANG-HIEN  ,  fous  Ics  Yucn  ,  Long-y  an gHchéou. 

3.  YUEN-KIANG-HIEN  ,  fous  ks  Han  ,  Y-yang  i  fous  les 
Léapg,  Yorchan  3  fpus  les  Soui ,  Ngan4o  j  fous  les  Tang ,  Kiao^:^ 
kiang. 

C  HI  N-T  CH  E  O  U-F  OU. 

Quatorzième  Département. 

Eft  un  pays  de  montagnes  dans  lefquelles  on  trouve  des 
Ciines  d'or  &  d'argent ,  &  d'où  on  tite  beaucoup  de  vif 
argent ,  la  pierre  d'azUr  &  du  verd.  Ces  montagnes  font  ha- 
bitées par  des  efpèces  de  fauvages  qui  s'écartent  de  la  poli- 
teffe  des  Chinois ,  &  que  ceux*ci  difent  être  les  dcfcendans 
d'un  chien ,  &  d'une  Princcflfe ,  fille  de  Roi,  Sous  les  trois 
premières  familles  Impériales,  Chin-tchéou  étoit  dans  la 
dépendance  des  Barbares  Man-y  -,  elle  pafla  cnfuite  aux  Princes 
de  Tdhou.  Enfin  fous  lesTfin  elle  dépendoit  de  Kin-tchpng 
&  fous  les  Han  de  King-tchéou.  Ses  noms  anciens  font  : 
Yuen^Ung  ^  Louhi  ou  Liu^hU  Elle  commande  à  cinq  Hicn  Se  à 
un  Tchéou. 

I.  Lou-Ki-HIEN ,  fous  la  Dynaftîe  des  Han ,  Yuen^ingy  fous 
celle  des  Léang ,  Lou-tchéou  ou  Liu-tchéou. 

z.  Chin-w-hien  ,  avant ,  fous  les  Han  ^  Chinryang  j  fous  les 

Léang,  KUn-^uhang. 

3.  Soui-POU-HiEN  \  Ville  ainfi  appcllée  depuis  les  Tang 
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-4.  YÙEN-TCHÉOÙ  ,    fotis  les  Tang  ,   Ou-tchiou  ^  Tan^ang  y. 
Soui'tehéou  j  fous  Ics  Yucn  ,  Tuen  tchiou-lou. 

y.  Me-yang-hien  ,  fous  les  Lcang ,  Long^piao  j  fous  les 

Tang  ,  Lang'ki\  fous  les  Song,  Mi-kiang-tching. 

6.  Ma-tang-hien  ,  fous  les  Tang,  Long-men]  fous  les  Song, 

Y  O  N  G-T  C  H  E  OU-F  O  U. 

Quinzième  Département. 

Dépendoit ,  fous  les  Tfîn ,  de  Tchang-cha  ,  &:  appartint 

aux  Princes  de  Tchou.  Ses  noms  anciens  font  :  Lin-ling  ^  Yng- 

yang ,  Yong-yang.  Ceft  la  Ville  la  plus  méridionale  du  Hou- 

kôuang.  Les  Villes  de  fon  réflbrt  font  au  nombre  de  cinq, 

I.  Ki^-YANxs-HïEN ,  ainfi  appellée  depuis  les  Princes  de  Ou^ 

X.  ToNG-NG AN-HiEN  p  ainfi  appcUéc  depuis  les  Song* 

3.  Tao-tcheou  ,  fous  les  Princes  de  Ou,  Yng-yang^kiuh '; 
fous  les  Leang ,  Yong^yang-kiun  \  fous  les  Tang ,  Na/z-y^^^uhéau  ^ 
fotis  ks  Yucn ,  Tao'^tchcQu^ou  \  fous  les  Ming ,  Taotchéou-fou^ 

4.  NiNG-YUEN-HIENj  ZVSLtit  ^  Lcang- khg  ,  lang-hing  j  Ytn^ 
tang  y  Ycn-tchang  ,  Y^n-hu 

5.  Kl ANG-HOA-HiEN  ,  avant  fous  les  Tai^,  r«.ii. 

T  S  I  N  G-T  C  H  E  O  U. 

Seizième   Département. 

Cette  Ville  qui  touche  aux  limites  de  la  Province  de  Kouei- 
tchcou ,  a  porté  anciennement  les  noms  clc  Ki-tong^tching^ 
tchiou  ,  Tching'tchéou ,  Kiu-yang-kiun ,  Tfing^tchéowlou.  Elle  com^ 
.mande  à  trois  HUn. 
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I.  HoEï-TONG-HiEN  ,  anciennement ,  fous  les  Song  ,  San^ 

kiang. 

2;  TONG-TAO-HIEN  ,  fous  Ics  Tang  ,  Kong-chotti  &C  lo^ong. 
3-  SOUI-NINO-HIEN  ,  fous  Ics  Song  ,   Ché'tchoti. 

T  C  H  I  N-T  C  H  E  OU.  . 
Dix-septième   Département: 

Pa-ouang  Tavoit  deftinée  pour  être  la  Cour  de  TEmpereur 
Y-ti.  Les  Han  rappcllèrcnt  Koueï-yang -^  elle  a  été  nomméç 
cnfuite  Tuni-tckéou  &  Tchin-uhéou-lou.  Elle  eft  fituée  entre  deux 
rivières  &  touche  aux  limites  de  la  Province  de  Canton.  Elle 
commande  k  quatre  Hicn. 

I.  YONG-HING-HIEN  ,  fouS  Ics  Taug  ,  Ngan-llng  &  Kao-ting. 

•  %.  Hjng-ning  HiJEN ,  anciennement,,  Han^ning^Yang^ngMn^ 
Tfi^g'-ning ^  Tfin-hing  Sc  Jfi'hk]g.  ^  .",..' 

3.  KouEi-YANG-HiEN  ,  aucicnnciBcnt ,  Yu^tMng^  ^^y.<^Hk 
Y^tchang  ^  Tchinry^  '  .     ^.j  ■  .  ..:.'. 

;  .4.  :^pupÏTAMp-HiEisr ,  Ville  ainfi  appcUée  depuis  les Swkg* 

P  R  6  V I N  c  E  D  E  s  s  É-T  Ç  H  U  Èk\ 

■   Le  nom  de  Sfc-tchuen  ûgnyfit  y  dans  la  langue  Chinoifc; 

Us  quatre  fieuus  ou  &i  qùaérei/allies.  C'cfr  Une  de^  plus  gtâïidci^ 

Provinces  de  la  Chine  que  le  KiaAg  cbupc  en  dcujt  ,lsc  qià 
tfefk  leparéc'du  Tibtt  que  par 'des  montagnes'.  Ses  hatîta'tti 
fympatifent  beaucoup  avec  les  Indiens  leurs  vôîfîns/Ce  pays 
â  été  gouverné  long-temspar  des  Rois  puiflans  (Jui  ne  recôn- 
noiffoient  point  là  domination  Chinoife.  Le  Fondateur  de 
la  Dynaftie' Impériale  des  Tfln  fut  le  premier  qui  eit  ût  la 
conquête  &  le  réunit  à  l'Empire.  Il  produit  en  abondàncic 

0  2 
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toutes  les  chofcs  néceffaires  à  la  vie ,  ainfi  que  des  citrons ,  dit 
gibier  de  toute  cfpcce,  des  perroquets,  une  forte  de  poule  re- 
vêtue de  laine  au  licude  plumes  que  les  Dames  Chinoifcs  recher- 
chent beaucoup,  des  cannes  dcfucre,  des  chçvaux  eftimcs 
par  leur  beauté  &  leur  vîtefle ,  la  meilleure  rhubarbe ,  la 
racine  de  foulln ,  le  fer ,  Tétain ,  le  plomb ,  Tambre ,  le  mufc , 
la  pierre  d'aimant  ,  le  lapis  armmus  d'un  bleu  admirable , 
des  puits  dont  on  tire  le  fel ,  des  cannes  de  bambou ,  le 
fruit  appelle  LUuhi ,'  des  ouvrages  de  cannés ,  des  tortues ,  &c.^ 
Elit  eft  partagée  en  quinze  grands  départemens. 

T  C  H  I  N  G-T  O  UF  O  U.  ' 

Premier   Département* 

/Etoit,  fous  Yao,  de  la  Province  de  Lcang-tchéou,  &r 
forma  cnfuite  la  Principauté  de  Tchôu ,  c'eft  une  grande 
Ville  fort  peuplée  &  très-marchande.  Elle  cft  toute  coupée 
de  canaux  revêtus  de  pierre  de  taille  &  navigables.  Elle  eft 
cependant  fort  déchue' de  i -état  rforiffant  ou  elle  ctbit  feus 
les  P^Q,is.  de  Tchpu  qui  yte^oiçut  Jçur  Cour ,  iur-tout  depuis 
^run' fameux' chef  de  piirri ,  nommé  Tchang-hiên-fthongr, 
la  traita  aVcc  une  fureur  barbare  ainfi  que  Je  rcfte  de  la  Pio- 
Yinç.ç,  dans  laquelle,.  ^P^?  mille  excès,  il, fit  égorger  plus 
d'i^nmîUipn  d'hommes.  Le  tetïitoirc.de  Tcliingrtou  eft  fei?- 
tile  il  par-tout  arrofé  de  ruiffeaux  naturels  ou  artificiels, 
Cétoit  Tançienne  Principauté  appellée  Tou-koué.  ^^  noms 
ancfen.S  font  :  Tou^kiun ,  Kouang-hari  ,  Kin^uhing  ^  K'un^n^  ^. 
Sirtcfiuen  ,  Tcfu^wkiun  ,  Y-ichiou  yÇhou-nan-tou  ,  Moii-chourkîun ,.  Ta^ 

tou-fon  j  Nan^king.  OU.  Ccw  du  MidL  EUc  çtcnd  f*  Juiifdîû^a  . 
f«r/vingt-hu-ît  Yiiks.      - 
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I.  ChoUANG-LIEOU-HIEN  ,  fous  les  Tçin  ,  Ning-ckùU'kkn  ; 
fous  les  Tang ,  Kouang-tou. 

Z.  OUEN-KIANG-HIEN,  fouS  Ics  Souî,  O uan-tchun-hUn. 
^  3.  SiN-FAN'HIEN  ,  foUS  Ics  Han  ,  Fan-hitn. 

4,  SiN-TOU-HiEN,  fous  Ics  Léang,  Tchl-kang  3  fous  les  Scnii, 
Sin-ioU'kiun  &  Hinglo. 

y.  TSIN-YEN  HIEN  ,  fouS  Ics  Tçin  OntntZMJiySi'yang^hïun'y 

fous  les  Oueï  occidentaux ,  Pou-tîng  j  fijus  les  Soui ,  Chi-kUn , 

TJtn-tJin^ 

.    6.  Pi-HiiN  cft  Tancicn  pays  de  Pi-y  que  les  Tang  appellèrcnt 

Si-pou^ 

7.  8.  p.   10.  KiN-TANG  ,  NOUI-KIANG  ,  TSÉ-YANG  ,    SiN- 

TSIN/9  quatre  Hicn  ^  ainfi  appelles  >  dont  les  noms  fe  font 
confervés, 

II.  GiN-CHEOU-HiEN ,  ancicfinemcnt ,  S'Hchlng^u ,  Hùai-gin  , 
Tçin-ning  J  Long'chan^kiun  ,  Long-ckan^tchiou.  . 

.  11.  TsÉ-HlEN,  cnc;chncmettt,  T/c-tchong-hicn ,  PanKhi'hîcfh 
&  Tfé'Uhéou. 

13..K0AN-HIEN,  fous  les  Han  ,  Tou-ngà/zyfous  les  Tang; 
Pan^longy  Tao^iang^  Koan^tchéou  ,  Ybng-ngan  &  Yong-kang. 

14- TSONG-NING-HIEN  ,  fous  les  Tang,  Tang'tchang\  fouS 

les  Léang  des  cinq  familles  ^  Koutï-koa  }  fous  les  Tçin ,  Porg- 
chan-y  fous  les  Song,  Tong-tchang, 

15.  Ngan-hien  ,'fous  les  Song,  Cke-^âenJ^iun.  Elle  ctoit , 
fous  les  Han ,  du  territoire  de  Ouen-kiang* 

16.  KiEN-TCHEou ,  fous  les  Han ,  Nou-pi-hicny  fous  les  Ouei 
occidentaux  ,  Yang-ngan  y  fous  les  Tang ,  TJïng-koa  5  fous  les 

^  17*  Tsgng-king-tcheou  y  anciennement ,  Tçîn-yuen  yTfin^ 
kang  ^  Chou^tchiou ,  Tang-ngan.  Sous  les  Han  clic  dépcndoiç  dç 
Kiang-yucn»  ^ 
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i8. Han-tcheou  ,  anciennement,  Lo-kUn^  Sin-tou-koué ^ 
Koang'han-kiun ,  Té-yang-hiurtm 
ip.  Ché-fang-hien  ,  anciennement ,  Fang-tlng. 

ZO.  MiEN-TCHOU-HIEN  ,  fous  les  Soui ,  Hiao-choui'hUn. 
21.  TÉ-YANG-HIEN  ,  foUS  Ics  Yucn  ,  Té^tchiou. 

Z2.  MiEN-TCHEOU  ,  anciennement  >  Pey^hUn ,  Pa-Ji^hUn  ; 
Tchang'tchéou ,  Kin^chan'^itm  j  Pa-fi-hiun. 

.  X3.  TCHANG-MING-HIEN  ,  fouS  Ics  Tçin  ,  Hafh-tckang  j  fouS 
les  Hëou-OUeï ,  Tchang-long. 

'  14.  Lo-KIANG-HIEN  ,  foUS  IcS  Tçin ,  OuM^ngan  &  Tchan^ 
ting  j  fous  les  Oucï  occidentaux  Ouan-ngan-kiun  &  Ly-kiang^. 
hien. 

zj.  Meou-tcheou  ,  anciennement ,  Ouen^han ,  Oumnchéoul 
Hoeï'tchéou  j  Nan-hoeï-tchiou  j  Tong'koa-kiun. 

16. 0(;«N-TCHUEN-HiEN ,  fous  Ics  Han ,  Mien^w  j  fou5  les 
Song  r  Outï-ou-kiun. 

17.  OuEï-TCHEOU ,  antéricurenaent ,  OuU'UhHen-kiun ,  Ho€ïi 
ichcou. 

z8.  Pao-hiin  ,  fous  les  Tang ,  Siue-kkiag  &  Paâ-ning. 

P  A  O-N  IN  G-F  O  U, 

Deuxième   Département. 

Cette  Ville  ctoit  de  Tancicnne  Province  de  Léang-tchéou, 
fc  appartint ,  fous  la  troifièmc  race ,.  au  Royaume  de  Pa.  Les 
anciens  noms  fous  lefqaels  on  l'a  connue  font  :  Pa^kiun , 

Pa-Ji-kiun  ,  Pé-pa-kiim  ,  Nan^Uang^tchéou ,  Long-tchtou  ,  Pan^iong- 
klun  i  Lang'tchong  y  Lang-tchéou  j  Ngan^ti.  Elle  eft  ^tuce  fur  le 
bord  oriental  du  Kialing  &  commande  à  huit  Villes. 

I,  Nan-pou-hién  ,  fous  les  Oueï  occidentaux ,  -Sin-ngan^ 
Hun. 
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-  1.  KoUANG-YUEN-HiEN ,  anciennement ,  Kia-mmg  .  Han- 
chcou ,  Tçin-cfUou  ,  Hing-ngan  ,  MUn-jcou  ,  Y-uhing  ^  U-tchéou  , 
Y-tthangy  Ning-ou. 

3.  TCHAO-HOA-HIEN  ,  fouS  ICS  Song*,  Y-tchaag. 

4.PA-TCHE0U,  anciennement,  Ycn-hiuy  Koueï-hoa  ,  Hoa- 
tehing ,  Tfing'hoa. 

y.  TONG-KIANG-HIEN  ,  fqUS  IcS  HéoU-OUCÏ,   No-chout. 

6.  NAN-KiANG-HitN,  Ville  ainfînomméc  depuis  les  Ming. 

7.  KiEN-TCHEou ,  anciennement ,  Ngan-tche'ou,  Chi-ichiou  , 
Tçin-ngan  j  Long-king. 

8.  Kou-TONG-HiEN  ,  fous  ics  Oucï  occldcntaux  j  Tcng' 
Xehuen,       . 

CHU  N-KI  N  G-F  O  U. 
Troisième    Département. 

Etoit  d'abord  de  Tancicnne  Province  de  Lcang  &  fut  en- 
fuite  de  celle  de  Yong.  Sur  la  fin  des  Tchéou  c'étoit  la  Prin- 
cipauté appcllée  Patjè-koué,  Sous  les  Tfin  &  les  Han ,  elle  dé- 
pendoit  de  Pa-kiun.  Ses  anciens  noms  font  :  Kgan-han ,  Tang- 
kiuy  Yen-klu  ,  Pa-^ ,  Nan-ukong  y  Ko-tchiou  ^  TcKong-tchéou  ^  Yong- 
ningi  Tong'uhuen  j  Cfntn-iùag^hu.  Elle  commande  à  neuf  Viilcs 
dû  fécond  &  troifîème  Odre. 

I.  Si-TCHONG-HiEN  ,  fous  Ics  Tçin  ,  SUchong-kmi  j  fous 
les  Lcang,  Mou-ian  j  fous  les  Oueï  occidentaux ,  TçîmchXng. 
'  1.  FcM>ro-TCHECfU ,  fous  les  Léang,  Fou-yu-kiun -,  fous  les 
Tang  ,  Fong-chan-kiun  j  fous  Ics  Yucn  Fong-tchéou-lou. 

5.  Yng-chan-hien  ,  fous  tes  Léang  &  les  Tang  ,  Long- 
tehing-kiun  &  Fang-tchiou. 

4.  Y-ï.ONfi-HiEN  ,  fous  les  Lcang  &  les  Tang,  tong-tching^ 
kiun  Se  Fang-tchéou, 
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y-  KoUANG^NGAN-TCHEOU  ,  fous  Ics  Soiig,  Kouaiig^ngan^ 
kiun  &  Ning-fi-kiun  ;  fous  Ics  Yuen>  Kouang.ngan-fou. 

6.  Kiu-HIEN  ,  anciennement ,  Licou-kiang  j  Kla-tchiou ,  Ym^^ 
kiu ,  Ling'Chan. 

7.  8.  p.  Ta-tchou  ,  Yo-TCHi ,  LiNG-CHOUi.  Trois  Him 
dont  les  noms  n'ont  point  change. 

S  O.U  I-T  C  H  E  O  U-FO  U. 

C^  Q  u  A  T  R  I  È  M  E     D  É  P  A  R  T  E  M  E  N  T. 

Etoit,  fous  Yao,  de  Tancicnnc  Province  de  Léang.  Elle 
forma  Tancien  Royaume  de  Pé-kouc,  &  fut  réunie  à  rEm.-- 
pire  fous  les  Han.  Ses  difFércns  noms  anciens  font  :  Kicn^, 
»  oueï^  Ou-echeoUj  Yuci-tchiou  ^  Léou-tong  ^  Nan-ki  ^  Soui-nan,  SouU 
tchiou'lou.  C'eft  une  Ville  marchande  ôc  fort  célèbre,  fitucc 
près  de  la  jondion  du  Kiang  &:  du  Ma-hou.  EUç  commande 
à  neuf  Ukn. 

j.  KiNîî-Fou-HiEN  j  ainfi  nommée  depuis  les  Song. 

z.  Fou-cHUN-HiEN ,  anciennement,  Kiang^yang^  Lo-^uen^ 

3.  Nan-ki-hien,  fous  les  Léang,  Nan-kouang. 

4.  TCHANG-NING-HIEN ,  avaut ^  Tchang-ning^chiott  &  Tchangi^ 
nlng  kiun.  . 

y.  Kao-hien  ,  fous  les  Tang ,  Kactchéou. 

6.  SUN-LIEN-HIEN  ,  avant  ,  Ling^tçhuen-tchai ,    Ung-tchiuni 
tchéoUy  Snn'licn»tchiou. 

7.  KONG-HIEN,  fous  les  Tang,   Kong-tihéou, 

8.  HiNG-OUEN-HIEN,  avaut,  Ngan-tchéou  y  Jong-tcheou,  long* 
pien.  Elle  appartenoit  anciennement  aux  peuple^  de  Yé-lang; 

p.  LoNG-TCHANG-HiEN ,  ainfi  nomméç  depuis  les  Ming, 

TCHONG- 


K  O  M  E  N  C  L  A  T  U  R  É.  \î^ 

T  C  HO  N  G-K  I  N  G-F  O  U. 

Cinquième    Département. 

Cette  Ville  eft  bâtie ,  en  forme  d  amphithéâtre ,  fur  le 
penchant  d'une  montagne ,  près  de  la  jonftion  de  deux 
rivières}  elle  eft  belle  &  fort  marchande.  Elle  étoit  du 
Royaume  de  Pa-tsi-kouéy  &  les  Tfin  en  firent  la  Province 
de  Pa-kiun.  Ses  anciens  noms  font  :  Yong^ning-hlun ,  Pa-tm , 
Pa'kiun  ^  Tchou-tchéou  ,  Pa-tchéou  ,  Yu-tchéou  ,  N^n-ping ,  Kong" 
ichéou.  Elle  commande  à  dix-neuf  Villes. 

1.  KiANG-TSiN-HiEN  ,  fous  ks  Han ,  Kîang'tckcou  i  fous 
les  Héou-tchéou,  Kiang^yang  Se  Ssé-mtn-kiun. 

2.  TCHANG-CHEOU-HIEN  ,  foUS  IcS  Taug  ,  Lo-outn^ 

j.  4.  Ta-tso,  Yong-tchuen,  deux  Him  ainfi  appellées 
depuis  les  Tang. 

5.  JONG-TCHANG-HIEN ,  avant,  Tchang-yutn  &  Tchang^ning.^ 

6.  KiN-KiANG-HiEN  étoit appellce  anciennement,  Kin^chî. 

7.  NaN-TCHUEN-HIEN  ,  fous  les  wSong  ,  Nan^ping  &  Long-hoa. 
-  s.  MÉ-KIANG-HIEN  ,   fous  les  Han  -y  Chi  tching. 

€,.  10.  Ngan-kiu,  Pi-chan,  deux  Hien,  ainfi  appellccs 
depuis  les  Ming. 

II.  KO-TCHEOU,  anciennement,  Tong-yen^lu,  ticn-kiaug^ 
pey-tcheouy  Pa-uhucn,  Elle  ctoit  autrefois  du  Royaume  de 

Pa-ise-koué, 

11.  Tong-leang-hien  ,  ainfi  appelléc  depuis  les  Tang. 

13.  Ting-yuen-hien,  fous  les  Yuen,  "i  hg yucn-u/ieou. 

14.  TcHONG-TCHEou,  anciennement,  Lin-kiangy  Lin-^ 

tchiou  y  Tchong'UhioUy  Nan-pin. 

15.  FONG-TOU-HIEN  ,  foUS  IcS    H^Llï  y  Ping^fOU. 

16.  TUN-KIANG-HIEN,  anciennement,  Ou^-n^an ,  Kouel-kL 

« 
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17.  Feou-tcheou  ,  anciennement ,  Féou-ling  ^  Féou-tcheou, 

Oucn-chtn. 

18.  OU-LONG-HÏEN  ,  ioUS  les  Song,  Tché-hien. 

19.  PONG-CHOUI-HIEN  ,  fôUS    ks   Soflg ,    Tchaohin^fou  ; 
fous  les  Yuen,   Tckaœking^lou. 

K  O  U  E  I-T  C  H  E  O  U-F  O  U. 

Sixième    Département. 

Faifoit  partie  des  anciennes  Provinces  de  King  &c  de 
Léang,  fous  le  règne  de  Yaoj  au  commencement  de  la 
troifième  race,  c'ctoit  le  Royaume  de  Ywfoui  &c  vers  la 
fîn^  elle  dépendoit  de  la  Principauté  de  Koueï^  comme 
fous  les  Tfin  elle  dépendit  de  Pa-kiun*  Les  anciens  noms 

qu'elle  a  portés  font  :  Tong-ning,  Pa-tong,  Kou^'mg^  Pa-tchiou^ 
Sin-tckioUy  Yu^ngan^  Tchin^kiang^  Ning-kiang.  C'eft  la  plus  occi- 
dentale du  Ssé-tchuen ,  &  fituée  fur  la  rive  feptentrionalc 
du  Kiang.  Les  Villes  de  fon  diftrid  font  : 

I.  Ou-cHAN-HiEN ,  fous  Ics  Princcs  de  Ou,  Ou-kiun; 
fous  les  Tfin,  Ou-hUni  fous  Jes  Tçin,  KUn-ping. 

z.  Ta-tchang-hien',  fous  les  Tçin,  TàiruhangMcn, 

3.  Ta-ning-hien  ,  fous  les  Song,  Ta^ing-ycn ^  fous  les 
Tchéou,  Ta-ning^chéou. 

4.  YUN-YANG-HIEN,    foUS    IcS    Han ,   Kiu-gïn  ;    foUS    Ics 

Héou-tchéou,  Yun-ngan  ;  fous  les  Song,  Ngan-y ;  fous  les 
Yuen,  Yun-ngan-klnn   &   Yun-yang-tchcou. 

y.  OUAN-HIEN,  anclcnnemCilt ,  Nan-fou^  Ngan^hlang , 
Ouan-tchutn ,  Ouan-tchéou. 

6.  Kaï-HIEN,  anciennement,  Han-fong^  Yong-ning ^  Ching- 
chan,  Kaï'tchcou,  Yngchan  ^  KaWiatJg. 
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c    7.9.  9.  SiN-NING,  TONG'HIANG,   TAÏ-PING  ,  ttois  Hicn 

dont  les  noms  n'ont  point  change. 

10.  LeANG-CHAN-HiEN,  fous  les  Yncn ,  Leang'Ckan-tduou, 

11.  KlEN-CHI-HIEN  ,  fou<  IcS  HcOU-tchéoU,  Po-tchéou. 

iz.  Ta-tcheou,  anciennement  9  Siuen-han^  Tong-koan, 
Tong'^tciiiou^  Tong-tchueriy  Ta-tckéou  ^  Ta-hicn. 

MA-HOU-FOU. 
Septième    Depa  r  t  e  m  e  n  t. 

Cette  Ville ,  bâtie  fur  le  bord  feptentrional  du  Ma-hou , 
par  l'Empereur  Han-ou-ti,  lors  de  fon  expédition  dans  les 
Indes,  fut  appellce  Tfang^ko.  Elle  eft  fur  les  limites  de 
l'anjcien  Royaume  de  Pi-héou.  Les  Tang  lui  donnèrent  dans 
la  fuite  le  nom  de  Ma-^kou,  emprunté  de  la  rivière  qui  baigne 
fes  murs,  Se  d'un  lac  de  même  nom  qui  en  eft  p];oche. 

L  O  N  G-N  G  A  N-F  O  U. 
Huitième    Département. 

Cette  Ville,  fituce  vers  la  fourcc  d'une  rivière  qui  def- 
cend  dans  le  Pa  &c  delà  dans  le  Kian^ ,  ,e():  une  des  plus 
importantes  de  la  Province ,  en  ce  qu'elle  en  eft  comme 
la  clef i  aufli  commande-telle  à  plufîcurs  forts  qui  défen- 
dent la  Chine  de  ce  côté.  Elle  étoit ,  fous  Yao ,  fur  tes 
limites  de  Tancienne  Province  de  Léang  ,  &  appartint 
long-tems  aux  Kiang.  Les  Han  lui  donnèrent  le  nom  de 
In-ping;  les  Héou-Queï,  celui  de  Kiang-yiou.  Depuis  elle  à 
poyté  ceux  de  Long^tchéou  ^  Ping-oUj  Long^mtn  ^  Tching-tchcou^ 
Yng-ling.  Lcs  Ming  l'appellèrent  Long-ngan ,  ou  la  tranquilàté 
du  Dragon.  Elle  a  ttois  Bien  dans  fon  diftrid.  -  - 

P  * 
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I,  KiANG-YEOu-HiEN  /  appcllcc  fous  Ics  Héou-tchéou  > 

Kiang-yéou-hiun. 

3.  ChE-SIUEN-HIEN,  fous  les  Song,  Chi-Jiucnr^kiun.  Yu, 
Fondateur  de  la  Dynaftie  Impériale  des  Hia,  étoit  originaire 
de  cette  Ville ,  dans  laquelle  on  lui  a  élevé  un  beau  temple, 

3.  PiNG-ou-HiEN ,  Ville  ainfi  appellée  depuis  les  Ming. 

T  C  H  IN-Y  ONG-F  O  U.       • 
Neuvième  'Département. 

Etoit  l'ancienne  Man-pou-pou^  à  laquelle  les  Song  donnè- 
rent le  nom  de  Si'nan'fan''pou''tou;  les  Yuen  ,  celui  de  Man^ 
pou'lou  ;  les  Ming  Tappellèrent  Man-pou-fou  y  Man-pou-kian ,  & 
enfin  Tchin-yong-fou.  Elle  n'a  aucune  Ville  dans  fon  reflbrt. 

Les  Villes  fuivantes  ne  font  pas  au  nombre  des  Fou;  mais 
elles  le  méritent  par  l'étendue  de  leur  reffort  &  de  leur 
population. 

T  C  A  N  G-T  CHUE  N-T  C  H  E  O  U. 

Dixième  Département. 

Porta,  fous  les  Han ,  le  nom  de  Kouang'han-kiun ,  &c  cnfuitc 
ceux  de  Kou^uhang-kiun ,  de  Sin-tou-hiuri ,  de  Sin-tchéou ,  dc 
Tchang'tching'kiuriy  de  Kou^tchcouy  de  Sin^tchïng'hiun  j  de  Kou^ 
uhang'tchéou  y  dc  Ou^té-klun  ^  de  T/ing-jong-hlun  ^  de  Ngan-fing^ 
kiun,  enfin  de  Tchang-tchucn-fou  &  de  Tchang-tchuen-lou.  Son 
territoire  eft  d'une  merveillcufe  fertilité  à  caufe  des  rivières 
dont  elle  eft  arrofée.  Elle  jouit  d'un  air  fain.  Ses  montagnes 
ne  font  pas  moins  cultivées  que  fes  plaines^  &  peuplées  de 
gros  bourgs.  Elle  commande  à  fcpt  HUn^ 
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I.  CHE-HoNG-HiEN,.appçllce  fous  les  Oueï  occidentaux, 

Chc^kiang.  '        . 

X.  Yen-ting-hien  ,  appellée  fous  les  Lcang ,  Pé-ycn-kin- 
kïun  ;  &  fous  les  Oueï  occidentaux ,  TcMingkiu/?. 

3.  TcHONG-KiANG-HiEN ,  appcUée  avant ,  Ou^uhing  & 
Hiuen-ou. 

4.  Soui-NiNG-HiEN ,  appclléc  avaut,  Té-yang  y  SouUcUou  ^ 
Ou'Jin  j   Soui^ning-fou  y  &c  Soui-ning'tchéou^ 

5.  FoNG-Ki-HiEN ,  fous  Ics  Taug ,   Tang^nlng^   Ou'fongy 
Tang'h'mg. 

6.  Ngan-yo-hien ,  appellée  avant,  Tçin-tfé^  T^în-tchéouj 
To-yé  y   Ngan-yo^hian. 

7.  L0-TCHI-H1EN3  appellée  ainfî  depuis  les  Tang. 

MEY-TCHÉOU. 
Onzième    Département* 

Eft  fituée  au  milieu  d'un  lac ,  &  fon  territoire  environné 
du  Kiang.  Les  anciens  noms  qu'elle  a  portés  font  :  Tfi-tong , 
Tjing-tchiou  ,  Kia-ichéou  ,  Mcy-chan  ,  Tong-y-kiun  ^  Tong-^y^kien  ^ 
Mey-chan-tckéou.  Elle  commande  à  trois  Hien  ^qxxi  forit  : 

I.  P0NG-CHAN-HIEN ,  appellée  anciennement',  Owyangy 
Ling'Chi  y  Kiang'tchiou  ,  Long-chan-kian. 

z.  Tan-LING-HIEN  ,  avant ,  TJi4(hkiun  ,  Tfi-Uhhien  &  Hong^ 
ya-kitn. 

3,  TsiNG-CHIN-HIEN  ,  avant  ,    T^ng-y-Kun  &  Tfing^çhin^^ 

kiun. 

Kl  A-T  I  N  G-T  C  H  JE  O  U. 

Douzième   Département. 

Jouit  d'un  territoire  agréable  &  abondant  en  toutes  chofes, 
Ses  lac$.&:  fes  rivières  y  font  croître  le  rizj  on  y  trouve 
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beaucoup  de  mufc.  Les  anciens  noms  qu'elle  a  portés  font: 

Kien^oucï ,  Tjing<chiou ,  Mey^tchcou  ,  Kia^chiou  j  Ping-kiang ,  Mey^ 
chari'kiun ,  Kien-oueUkiun  ^  Kia-king-kum  j  Kia-ebig^Jou^  Kia-^dng-fou, 
Elle  commande  à  cinq  HUn. 

j.  KiA-KiANG*Hi£N ,  ainfi  appellée  depuis  les  Soui. 

2.  HoNG-YAHiEN ,  ainfi  appellée  depuis  les  Soui. 

3.  KlEN-OUEÏ-HIEN  ,  fouS  Ics  HcoU-tchéou,  Ou-yang-hicn. 

4.  JoNG-HiEN  ,  appellée  fous  les  Soui ,  Taï-lao  ;  fous  les 
Tang ,  Hio'tchêun^  Jong-ukéou  6c  Ho-y  ;  fous  les  Song  ,  Tchao- 
hi'fou. 

5.  OuEï-YUENHiEN  y  ainfî  appellée  depuis  les  Soui 

L  I  U-T  C  H  E  O  U. 
Tkeizième    département. 

Eft  fituée  dans  un  endroit  agréable  &  fort  fréquenté  des 
Marchands,  Elle  regarde  au  midi  la  montagne  Pao ,  dont  fair 
pur  paffe  pour  un  prcicryatif  contre  la  fièvre.  Ses  anciens 
noms ,  fous  les  Han  ,  écoicnt  Kiang-yang^kiuny  fous  les  Soui, 
Liu'Uhuen-^kiun  j  fous  Ics  Song  ^  Ktanç-uffm-tchiou.  Elle  com- 
mande à  trois  Hitn  qui  font  : 

I.  Na-ki-hien,  ainfi  appellée  depuis  les  Song. 

X.  Ho-KIAKG-HIEN  ,  appcUéc  fous  Ics  Tçin,  Kgan-lo. 

}.  KiANG-NGAN-HiEN  ,  appellée,  fous  les  Tçin,  Nan-mgan- 
hitn. 

Y  A-T  C  HÉ  OU, 

Quatorzième   Département. 

Eft  la  plus  occidentale  de  la  proviiKre  &:  conféquemmcnt 
la  plus  voifine  du  Tibet.  Les  Oueï  occidentaux  rappelloîenc 
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Afong-eiaa-kmn-y  les  Soui,  Lia-kiang-,  les  cinq  Dynafties,  Yong- 

ping.kiun.  Elle  commande  à  deux  Bien. 

I.  MiNG-CHAN-HiEN ,  avant ,  fons  les  Oueï ,  Mong-ckan- 
lùen, 

X.  JONG-KING-HIIN  ,  fous  les  Tang  ,  Kin-tang-kiun, 
K  I  ON  G-T  Ç  HE  OU. 
Quinzième  Département. 

Etoit  appcUée  Pou^utn-kiun  par  les  Oueï  occidentaux }  Lin- 
khng^kiun  Sc  Un-kiong-hien  par  les  Tchéou  poftéricurs ,  les  Soui 
&  les  Tang.  Elle  commande  à  deux  Him. 

I.  TA-Y-HIE>ir  ,  avant  ,  Tfin-yuen-hiea. 

z,  Pou-KIANG-HIEN  j  avant,  Kouang-tinghien. 

PROVINCE  DE  FO.U-KIEN. 

Cette  Province  ,  une  des  plus  petites  de  la  Chine ,  eft  en 
même-tems  une  des  plus  riches  à  raifon  du  grand  commerce 
qu'elle  fait  au  Japon,  aux  Philippines  &  dans  nomBre  d'autres 
Mes  &  Royaumes  voifîns,  malgré  les  loix  de  l'Empire  qui  • 
le  défendent.  Elle  eft  remplie  de  montagnes  ;  mais ,  par 
l'induliric  Chinoifc  ,  ces  montagnes  ,  taillées  en  tcrraffes , 
forment  comme  autant  d'amphithéâtres  qui  ajoutent  au 
terrein,  &  fur  Icfquelles  le  riz  vient  à  merveille  ;  car ,  comme 
ce  gj'ain  ne  fe  plaît  que  dans  l'eau,  ils  ont  eu  ladreflc  d'en 
élever  fur  le  fommct  des  plus  hautes  montagnes ,  &c  même  d'en 
conduire  d'une  montagne  à  l'autre ,  par  le  moyen  de  tuyaux  de 
bambou.  Ces  eaux  procurées  pat  les  grandes  rivières  &  par  les 
four  CCS  qui  viennent  des  montagnes ,  font  ménagées  de  même 
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avec  beaucoup  d'art  pour  abreuver  le  riz  qu'on  sème  dans 
les  plaines.  La  chaleur  du  climat  n'empêche  pas  l'air  d'y 
être  pur  &  fort  fain.  Les  habitans  exportent  de  l'or  ,  du 
niufc .  des  pierres  précieufes  ,  du  vif  argent ,  du  chanvre  , 
du  coton ,  des  foierics ,  du  fer ,  de  l'acier  &  grand  nombre 
d'outils  &  d'inftrumens  qu'ils  fabriquent  avec  ces  métaux. 
Ils  rapportent  en  écliange  beaucoup  d'argent ,  du  clou  de 
gérofle  ,  de  la  canelle  ,  du  poivre ,  du  bois  de  fandal ,  de 
l'ambre  ,  du  corail ,  &c.  Ils  tirent  encore  un  grand  profit 
de  leur  poiflbn  fec  &  falé  ;  ainfi  que  des  Li-tchi ,  des  Long-yen 
&  des  Mo:ï-gin-li ,  fruits  admirables  qui  y  croiflent  en  abon- 
dance &  qu'ils  diftribuent  dans  toute  la  Chine.  Us  paflent 
pour  les  plus  hardis  pirates  de  toute  la  Chine.  Us  ont  un 
fi  grand  nombre  de  Tchang-pan  &c  de  Pan-hong  ,  c'eft  ainfi 
que  fc  nomment  leurs  navires  ,  qu'ils  firent  offre  à  un  de 
leurs  Empereurs  ,  d'en  compofer  un  pont  qui  prendroit  de 
la  côte  jufqu'au  Japon  où  il  avoit  dcffein  de  porter  la  guerre: 
leurs  montagnes  fourniflent  des  bois  de  conftrudion.  On 
trouve  dans  cette  Province  des  mines  d'étaih  &  de  fer  5  H 
y  en  a  auffi  d'or  &c  d'argent  qu'il  cft  défendu  d'ouvrir  fous 
peine  de  la  vie. 

Cette  Province  cft  une  des  dernières  que  les  Chinois  aient 
fournis  à  leur  domination  j  elle  appartenoit  avant  aux  Rois 
de  Min.  Ses  habitans  étoient  alors  confondus  dans  la  claffe 
de  ces  peuples  du  Midi  que  les  Chinois  dcfignoient  fous  le 
nom  général  de  barbares.  Elle  compte  neuf  Fou  ou  Villes 
du  premier  Ordre  ,  &  quarante-neuf  Hien.  On  ne  comprend 
pas  dans  ce  nombre  Ngan-hai  &  Hia-men ,  plus  connu  fous 
le  nom  d^Emoui  ou  de  Quemoui,  que  les  Chinois  qualifient 
Amplement  de  forts ,  quoiqu'ils  ne  foient  point  inférieurs 
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-à  de  grandes  Villes.  On  ne  comprend -pas  non  plus  les  Iflcs 
adjacentes  de  fa  dépendance  ^  comme  celles  de  Pong^hou  ou 
des  Pécheurs  y  de  Liéou'kiiou  j  dç  Taï-^uan  ou  de  Formqfe. 

F  OU-T  C  HE  O  U-E  OU. 

Premier   Département. 

Cette  capitale  du  Fou-kien ,  réfidencc  d'un  Vice-Roi  &: 
d'un  Tfon^tou  y  eft  célèbre  par  fon  grand  commerce.  Sa  pofî- 
tion  le  favorife  fingulièrement  en  ce  que  les  vaifleaux  qui 
prennent  le  plus  de  fond  peuvent  ^  avec  facilité  y  s'avancer 
par  une  grande  embouchure  jufqu'aux  murs  dont  elle  eft 
ceinte  du  côté  du  Midi.  Cette  embouchure  ou  baie  com- 
munique d'un  bord  à  l'autre  pas^  un  pont  fort  renommé 
qui  a  cinquante  Tchang  ou  perches  de  long ,  c'eft-à-dire, 
cinq  cents  pieds  Chinois  &  plus  de  cent  arches.  Il  çft  conftruit 
en  pierres  blanches  ,  &  enrichi  de  baluftres  &  de  lions  qui  en 
relèvent  la  beauté. 

Ce  pays  étoit  anciennement  fous  la  domination  des  Rois 
de  Min  y  qui  ne  reconnoilToient  point  celle  des  Empereurs 
de  la  Chine.  Confucius  en  parle  ,  bc  il  femble  que  les 
Chinois  n'ont  commencé  à  }e  connoît|:e  que  fous  la  troi^ 
fième  race.  Le  Fondateur  des  Tfin  en  fit  la  conquête ,  mais 
on  ne  la  conferva  pas  long-tems ,  la  Dynaftie  qu'il  venoit 
de  fonder  ayant  é^é  renverfée  ^uffi-tôt  après  fa  mort.  Liéou- 
pang  qui  fonda  celle  des  Han  accorda  y  l'an  2.0%  avant  l'Ere 
Chrétienne ,  à  Vou-tchou  Ip^titrc  de  Roi  de  Min-yue  en  recon- 
noiflance  de  fes  fervices  ^ui  l'aypient  aidé  k  monter  fur  le 
Trône  Impérial ,  &  Vou-tch^u  établit  fa  Cour  dans  la 
yiUe  de  Kien*nif)g  du  Fon-lûen.  Quatre-vingt-douze  ans  après 
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cette  époque  >  Han-ou-ti ,  un  des  plus  célèbres  conquénnsqne 
la  Chine  renomme  ^  affiileltit  entièrement  ces  pays  mérp- 
dionaux  ^  &  en  particulier  le  Fou-kien  dont  il  tranfporta 
les  habitans  entre  le  Kiang  &  le  Hoaï-ho  pour  leur  ôter 
les  moyens  de  fccouer  le  joug.  Les  noms  anciens  de  Fou- 
tchéou  font  :  Min^schmgj  Tfi-ming^  Min-yudy  Tcin^ngan  ,  Tçitt- 
ping  y  Fong-uhéoUy  Siutti'Uhéou  j  Kienrtchiou  ,  Min^tckéùu,  Tcha/tg^Io, 

Hocï'OUy  Tchang^u-kiun.  On  trouve  dans  le  territoire  de  cette 
Ville  une  grande  quantité  de  Li-uki  &  de  Long-jtn  »  &  on  y  fait 
un  commerce  de  fucre  eûimé  pour  fa  blancheur.  Elle  com«- 
mande  à  huit  Villes. 

I.  HoAï-NGAN-HiEN ,  VHlc  aînfî  nommée  depuis  Ic^ 
Song. 

1.  Kou-TiEN-HiEN  ,  aînfî  nommée  depuis  les  Tang-  Ccttt 
Ville  eft  fituée  près  de  la  montagne  appcliéc  de  Ou-hoa ,  ou 
des  cinq  fleurs  ^  à  caufc  de  Tes  cinq  fommets. 

3,  MiNG-TSiNG-HiEN  ,  ainfî  nommée  depuis  les  Heou-ocr- 
taï  9  ou  les  cinq  familles  poftérieures. 

4.TCHANG-LO-HIEN ,  connue  anciennement  fous  Ics  noms 

de  Sin^ing  &  de  Ngan^icKang. 
y.  LiEN-KiANG-HiEK ,  quc  Ics  Tçîu  appelloient  Quen-ma^ 

6.  Lo-YUEN-HiEN ,  appcUée  auparavant ,  Tmg^ching  Se 
Tong-tchang. 

7.  YoNG-FOU-HiEN ,  Ville  aînfi  appcllée  depuis  les  Song, 
fituée  près  de  Kao-kai  ^  montagne  renommée  pour  fa  haur 
teur  y  fes  antiques  forêts  8c  fcs  Monaftères. 

8.  Fou-TSiNG-HiEN  ,  appelléc  anciennement,  Fou^ngan; 
Fou-tangj  Yong-tchang  ^  Fou-tling-tchcoiu 
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S  I  U  E  N-T  C  H  E  O  U-F  O  U. 
Deuxième   Dépailtement. 

Cette  ViUe  fituée  dans  le  voifiaage  de  la  mer  ^  reçoit 
dans  l'eftoeinte  de  ta  murs  les  vaiiTeaiuc  qui  ont  le  plus  de 
fonds  ;  il  s'y  fait  un  très-grand  trafic.  Elle  cft  remarquable 
par  ta  pioprctoé  Se  Télégance  de  Tes  maifons  ôc  la  majeftc 
de  fcs  édifices  publics.  Ses  rues  font  pavées  de  briques  enca- 
<irées  dans  deux  rangs  de  pierres  quarrées.  Outre  les  arcs  de 
triomphe  qu*on  y  voit  comme  dans  presque  toutes  les 
VHks  de  la  Chiné ,  on  y  remarque  deux  tours  à  plufieurs 
étages ,  en  pierre  6c  en  marbre  >  bâties  en  Thonneur  du 
Dieu  Fûê ,  qui  ont  chacune  douxe  cents  ibîxante  pieds  Chi- 
fiois  de  hauteur.  A  diaque  étage  on  a  pratiqué  des  galeries 
faillantes  à  rextcrieur  oà  on  peut  £c  promener.  Le  pont 
qu*on  voit  au  nord-oiwft  de  cette  Ville  eft  conftruit  fur  un 
bras  de  mer  dangereux ,  &  où  il  pétiiToit  fouvent  des  paffa- 
gers.  C*eft  un  ouvrage  qu'on  ne  peut  voir  fans  étonnement. 
Il  eft  tout  entier  d'une  picite  noirâtre  ou  d'un  bleu  très- 
foncé  ,  fort  dure  ,  &  foutenu  par  plus  de  trois  cents 
piles  terminées  de  part  &:  d'autre  en  angle  aigu  pour  rompre 
la  violence  des  flots.  Il  n'cft  point  en  arcades,  mais  cinc^ 
pierres  égales  en  longueur  &  en  cpaiffcur  occupent  l'clpacc 
d'une  pile  à  Tantrc.  Martini  qui  Fa  vu  prétend  qu'il  y  a 
1400  de  ces  pierres  dont  chacune  avoit  dix-huit  de  fcs  pas 
ordinaires.  Des  deux  côtés  il  eft  bordé  de  baluftradcs  en- 
richies à  diftances  égales ,  de  globes ,  de  lions  Se  de  pira- 
mîdes ,  pofés  ftir  des  bafes^Le  même  Ecrivain  donne  à  ce  pont 
pliis  de  360  perches  de  long ,  c'eft-k-dire ,  plus  de  ^600  pîcifc 
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Chinois  y  &c  ajoute  qu'il  ne  parle  que  de  la  moitié  p 
ne  difant  rien  de  l'autre  qu'il  prétend  n^crre  pas  moin- 
dre. Navarette  qui  Ta  mefuré  auffi  lui  donne  1545  de  fe» 
grands  pas  ;  ce  qui  revient  à-peu-prcs  à  Tcftimation  de  Martini , 
car  en  évaluant  ces  grands  pas  k  deux  pieds  &  demi  ,  on 
aura  53^^;  mais  Navarette  femble  parler  du  pont  en  entier 
ic  non  amplement  d  une  moitié. 

Cette  Ville  dépcndoit ,  fous  les  Tchéou ,  de  Tfî-ming ,  & 
fous  les  Han,  de  Hocï-ki.  Les  anciens  noms  qu'elle  a  porté» 
font  :  Nan-ngan  ^  Oucn-Ung  y  Fong-tchiou  ^  Ou-jong  y  Tling-yoen^ 
Ping^haïi  Sluen-ichéan'lou^  On  compte  dans  fon  rcflbrt  fix  Hien. 

I.  Nan-ngan  HiEN  que  les  Princes  de  Ou  appeUoici>t 
Tpng-ngan  ;  les  Tçin  ,  Tçin-ngan  ;  les  Léang ,  Nan-ngan-kutn, 

a.  5.  4.  OUEI-NGAN  ,  TÉ-HOA  &  TONG-NGAN  3  tTOis  Mien 

dont  les  dénominations  n'ont  point  éprouvé  de  cbangemenL 
y.  Ngan-ki-hien,  anciennement,  TJîng-kUhicn. 
6.  Yong-tchun-hien  ,  fous  les  cinq  familles^  Tao-yucn^hien^ 

K  I  E  N-N  I  N  G-F  O  U. 

Troisième  Département. 

Cette  Ville  fituéc  fur  la  rive  orientale  du  Min-ho  a  étc 
dévaftéc  par  les  Tartares  qui  pafscrcnt  au  fil  de  Tépéc  tous 
fes  habitans.  Elle  a  été  rebâtie  depuis  y  mais  non  dans  fa 
première  magnificence.  Elle  ne  laifTe  pas  d'être  commerçante 
par  le  paflfage  continuel  des  barques  qui  montent  ou  def^ 
cendent  le  Min-ho.  Cependant  il  y  a  un  inconvénient^  comme 
cette  rivièrt  ccflc  d'être  navigable  près  de  Pou-tching ,  à 
environ  trente  lieues  de  Kien  ning ,  on  cft  obligé  d'y  dé- 
barquer les  maichandifcs  ôc  de  les  faire  tranfportcr  à  trar 
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Vers  des  montagnes  &  de  profondes  vallées  jufqu'ài  Pitig-hpu , 

du  reflbrt  de  Kiang-chan  ,  dans  la  Province  de  Tché-kiang. 

Cette  route  a  été  applanie  &:  pavée,  &  dix  mille  porte-faix 

ne  font  occupés  qu'à  transporter  continuellement  de  Pou* 

tching  à  Pin-hou  Se  de  Ping-hou  à  Pou-tchîng.  La  ville  de 

Kicn^ning  dépcndoît ,  fous  les  Tchéou  ,  de  IJi-ming  ;  ifc  fous 

les  Han  de  Hotï  kL  Les  Han  orientaux  l'appellcrent  Hocï^kU 

nan*i>ou<ou-ouci  ;  les  Princes  de  Ou ,  Kitn^ngan  r  IcsTang^  Kien* 

tchiou  \  les  Song,  Kientning.  £Uc  a  potté  encore  les  noms  de 

Tchîn^ngan ,  Tchin-au  ,  Yong-^ngan  ,  Tchong^y.  Son  relTort  s'étend 

fur  les  fept  Hun  qui  fuîvcnt  : 

I.  NoEOU-NiNâ-HiEN ,  ainfî  nommée  depuis  les  Sohg. 

%.  KiEN-YANG-HiEN  ,  ainfi  nommée  depuis  les  Tçin.^ 

i.  T$ONG-NGAî<-HiEN ,  ainfi  nonimée  depuis  les  Songi 

4.  POU-TCHING-HIBN  ,  appclléc  ,  foUS  leS  Hai^,  Han-hing^ 

fous  les  Princes  de  Ou,  Ou-hing-^iom  IcsTang,  Tang-hmg, 
Qu^nrng  ,  &  enfin.  Pou^iching. 

y.  TcHiNG  HO^HlEK  ,  avant,  fous  les  Sôrfg  , Xo^/i-/ï. 

6.  SoNG-Ki-HiEN ,  ainfi  nommée  par  les  Spng,  s'appclloit; 

fous  les  Tadg  dû  fild  ,    Song  yutrt4 

7.  Cheou-ning  HiEN ,  ainfi  appellée  flepuis  les  Ming. 

Y  E  N-P  I  N  GF  O  U- 

OuatkièmêDépa'rtement. 

La  ville  de  Yen -ping  eft  bâtie  en  amphithéâtre  fur  le  pen- 
chant d'une  montagne  au  pied  de  laquelle  coulent  le  Min^ho 
&  le  Si  ho.  Elle  cft  très-forte  ,  parce  que  la  montagne 
eft  inaccçfliblc  au-dehors,  &  c'cft  pour  cette  raifon  qu'elle 
cft  legsudce  comme  la  clef  de  toute  la  PrôvincCé  £lk  palTc 
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pour  une  des  plus  jolks  Villes  de  la  Chine  par  Ton  agréable 
pofitiofl^  &:rafis  doute  par  Tcau  des  fources  qui  viennent  de 
la  montagne ,  &:  qu'on  a  conduit  par  des  canaux  dans  chaque 
maifon.  Elk  a  encore  ceci  de  particulier  qu'on  y  parle  com- 
munément la  langue  fkvante  ayant  reçu  une  colonie  de 
Nan-king.  Yen-ping^  fous  la  troifîèmeTace» appartenoit  aux 
Ming-yuti  &  dépendoic  de  Hoe'Md  fous  les  Han.  Ses  noms 
anciens  (ont:  Tan-tcktou ,  Kkn-tchtou  »  Li-tchcouj  Nan^ikn.  £lle 
conunande  à  Gx  Villes  de  fon  reflbrt  qui  font  : 

i.TsiANG-LO-Hi£N  ^  avants  fous  lesTçiades  cinq  familles, 
Tong-uhéoUs 

z.  Ta-Ti£K-&i£N  >  ainfi  appdlée  depuis  les  Ming. 

3.  Cha*hi£K  y  avant  9  ions  les  premiers  Song ,  Cha^. 
On  la  furiiiomme  d'argent  k  caufe  de  la  fertilité  de  ion 
fonds  èc  de  f^s  âruits.       - 
.  4.  Ou-e:i-hi£K  t  ainfi  appelice  depuis  les  Tang* 

6.  Chun-tchang-HIEN  ,  fous  les  Tang ,  Yôttg^un-ukangi 

(*  YoNO-NOAN*HcsK  >  anUi  appeUée  depuis  les  Ming. 

TÏJSr  G-TC  HEOU-F  OU. 

.  C  I  M  Q  «  I  1  M  £     D  i"f  A  R  T  E  M  E  N  T, 

Cette  Ville  appartenok,  comme  les  précédentes,  aux  Princes 
de  Min>  6c  dépendoit  de  HoeïJci.  Ses  noms  anciens  font: 
Sin-lo ,  Ting'tchéou  j  Lin^ting.  Son  territoire ,  quoique  monta* 
gueux  ;  ^  afiez  abondant  en  toute  chofe ,  mais;  il  éft  mal* 
fgm.  Les  xnontagnes  qui  la  fépaxent  de  la  Province  de  Kiang-ii 
font  couvertes  de  fleurs  &  foonent  une  peifpoâive  agréable. 
Les  Mif^  rangèrent  fept  Bkn  fous  fa  Jorifdiâion, 

i.  t^iMC-HOA-HiEN  •  avant ,  fous  lesTang^  MoMMg^kkn. 
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1.  CHANG-HANG-HIEN  ,  fous  les  Tang  ,  Taf-ping-tckang. 

}.  OU-PING  HIEN  ,  fous  Ics  Tang  ,  Ott^jnng'tchang. 

4,   y.  6.  7.  TSING-LIEOU,  LiEN-TCHING,  KoUEÏ-HOA  & 

YoNG-TiNG  ^  quatre  Hhn  ainfî  appelles  depuis  lès  Song  &c 
les  Ming. 

HI  N  G-H  O  A-FOU- 

Sixième    Département. 

Cette  Ville  à  laquelle  on  a  donné  le  nom  de  Hptg-hoa  ou 
de  Fleur  naijjanu ,  pofsède  le  territoire  le  plus  beau  &  le  plus 
fertile  de  toute  la  Province  de  Fou-kien.  Il  eft  rempli  de 
hameaux  &  de  bourgs  ii  peu  éloignés  les  uns  des  autres  qu'ils 
femblent  ne  fornaer  qu'une  feule  Ville.  Hing-hoa  portoit 
anciennement  les  noms  de  Pou-tchong^  de  Pou-iieriy  de  Talping 
Se  de  Hingngarî.  £lle  n'a  dans  fon  reâbrt  qu'une  feule  Sien, 
lavoir  : 

I.  SiEN-YEOu  que  l'on  appcUoit  auparavant  Tfingyutn. 

CHAO-OU-FOU. 

Septième   D  é  p  a  jbl  t  e  m  1  n  t. 

ÉUe  eft  la  plus  feptcntriohalc  de  la  Province ,  &  fon  terri- 
toîre  touche  aux  frontières  du  Kiang-fî.  Elle  croît  fans  doute 
peu  confîdérable  fous  les  Princes  de  Min  ,  puîfqu'elle  n*a 
été  fermée  de  murailles  &  mîft  au  rang  des  Villes  que  fous 
la  Dynaftie  Impériale  des  Tang,  Sa  pofîtîon  &  les  forts  dont 
elle  eft  défendue  Vont  rendue  importante  &  fait  regarder 
comme  une  des  clefs  de  la  Province.  On  y  fabrique  de  fort 
belle  tofle  de  chanvre  criid ,  fort  recherchée  des  Chinois  \ 
caufe  de  fa  double  propriété  d'être  toujours  fraîche  en  étc 
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'  &  de  ne  fc  point  falir  par  la  fucur.  Les  Princes  de  Ou  Tap- 
pclloicnt  Tchao-ou  ;  les  Soui  Ping-tching.  Elle  commande  à  trois 

Hien. 

^  I.  KouANG-TçÉ  ,  ainfi  nommée  depuis -les  Song. 

x.Taï-ning-hien  ,  nommée  auparavant  ^  Koucï-hoa-uhang , 
Koutï-hoa^tchin  &  Kouei^hoa-hien. 

3.  KiEN-NiNG-HiEN  j  nommée  auparavant ,  Soui-tching , 

Y-ningJdun  Se  Yong^ngan^çhang^ 

T  C  H  A  NG-T  C  H  E  O  U-F  O  U. 

Huitième   Département. 

Cette  Ville,  la  plus  méridionale  de  la  Province ,  emprunte 
fon  nom  du  fleuve  de  Tchang  fur  lequel  elle  efl:  bâtie.  On 
y  voit  un  beau  pont  de  pierre,  de  tailJe ,  çompofé  de  trcnte- 
fix  arches  fort  élevées ,  fur  lequel  on  a  bâti  des  boutiques 
fournies  des  marchandifçs  les  plus  riches  &  les  plus  rares 
apportées  des  pays  étrangers  >  comme  le  fleuve  a  fes  marées 
régulières  qui  remontant  jufqu'à  Tchang-tçhéou ,  cette  Ville 
eft  devenue  Tabord  de  tous  les  vaifleaux  de  commerce  >  c'eft 
auffi  de  Tchang-tchéou  que  partent  tous  les  Chinois  qui 
vont  trafiquer  4ux  Manilles  ic  que  les  Efpagnols  appellent, 
par  corruption ,  des  Chin-cheos.  Le  plus  beau  cryftal  de  roche 
fe  trouve 'dans  les  montagnes  de  fon  territoire:  on  en  fait 
des  cachet? ,  des  boutons ,  différentes  figures  d'aniniaux  ^ 
d'autres  bijoux.  Enfin  Tchang-tchéou  abonde  en  oranges , 
diftinguées  par  leur  groffeur  ainfi  que  par  leur  odeur  qui 
tient  des  raifîns  mufcats  j  &  en  confervele  goût.  On  les  con-: 
fit  avec  leur  écorce  &  on  en  fait  un  objet  de  commerce, 
$ou5  les  Han  cette  Ville  étoit  dans  la  dépendance  de  fioej-ki, 

EUç 
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Elle  a  porté  les  noms  de  Tchang^tchéou  ,  Tchang-pou-kian^  Nan- 
tchiou  ,  Tchang-ukiou-'lou.  Lcs  Villes  de  fon  reiïbrt  font  au 
nombre  de  fept. 

I,  LoNQ- YEN-HiEN ,  appellée ,  fous  les  Tçin  j  Kou^tfao  uhin  ; 
fous  les  Tang ,  Sin-lo-hien, 
'    z.  TcHANG^TAÏ-HiEN ,  ainfi  appelléc  depuis  les  Tang. 

}.  4,  y.  6.  7.  TCHAïiG-piNG  ,  PiNQ-HO  ,  TCHAO-NGAN  , 

Haï-tching  ,  NiNG-YANG ,  cinq  HUn  appcUées  ainfi  depuis 
les  Ming, 

F  OU-NIN  G-T  C  H  Ê  O  U. 

Neuvième    Département. 

Fou-ning  n*a  point  le  titre  de  Fou ,  cependant  on  la  place 
à  la  fuite  de  ces  Villes  du  premier  Ordre ,  parce  qu'elle  a, 
comme  elles  ,  des  Villes  qui  dépendent  de  fon  reflbrr.  ïllc 
cft  fituée  au  pied  de  la  montagne  de  Long-chéou  ,  &  pro- 
che de  la  mer  dont  elle  tire  beaucoup  d'avantages.  C'eil  une 
grande  &  belle  Ville.  A  fon  nord-eft  fe  voit  la  montagne  de 
Ta-lao,  remarquable  par  fes  trente-fix  fommcts  fort  élevés 
&  par  un  ruiflcau  qui  en  fort  pendant  l'automne ,  dont  Tcau 
bleue ,  donne  cette  teinture  aux  draps  &c  aux  étoffes  qu'on 
y  lave.  Les  Tang  appel loient  Fou-ning  du  nom  de  Tchang-kU 
hien.  Elle  commande  à  deux  HUn  ,  fa  voir  :  Fou-^ngan  Se  Ning^tè, 
Les  Tang  donnoient  à  cette  dernière  le  nopi  de  Tc}dn<értchang, 

PROVINCE  DE  KOUANG-TONa 

Cette  Province  plus  connue  des  Européens  fous  le  nom 
4c  Canton ,  la  plus  confîdérable  des  Provinces  méridionales , 
confine  ?u  Royaume  de  Jonquin  ^  à  guaçrç  Provinces  de 
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la  Chine  ^  &  à  la  mer  qui  lui  procure  plufîeurs  ports  com- 
modes &  trcs-fréquentés.  Un  proverbe  commun  attribue 
trois  chofes  particulières  au  Kouang-tong^  un  ciel  fans  neige , 
des  arbres  toujours  verds  &  des  habitans  qui  crachent  le 
fang ,  parce  qu'en  effet  on  n*y  voit  jamais  de  neiges  ,  que 
les  arbres  ne  fe  dipouillent  jamais  de  leur  verdure  &:  que 
les  habitans  ufent  de  bétel  qui  teiat  leur  falive  de  rouge. 
Le  nom  de  Koiâing^tong  qui  fignifie  en  Chinois  orient  tundu , 
femble  lui  avoir  été  donné  par  oppofition  à  celui  de  la  Pro- 
vince de  Kouang'fi  qui  la  borne  au  couchant  &  au  nord-ouefl:^ 
&  fignifie  occident  iundu.  Sous  la  troifième  race  Impériale  elle 
avoit  encoric  Tes  Rois  particuliers  connus  fous  la  dénomi- 
nation de  Nan-yue  ou  de  Yuc  mendionaux ,  qui  ne  reconnoif- 
foient  point  Tautorité  des  Empereurs  de  la  Chine.  Han-ouri 
fut  le  premier  qui  en  fit  la  conquête  Se  le  divifa  en  neuf 
Gouvernemens,  Tan  m  avant  l'Ere  Chrétienne.  La  Province 
de  Kouang-tong  efl  très-fertile,  6c  produit  deux  moifTons 
chaque  année  ,  fans  éprouver  les  incommodités  de  l'hiver. 
On  y  trouve ,  6c  en  abondance ,  de  l'or ,  des  pierres  prc- 
cicufcs  ,  de  la  foie ,  des  perles,  de  l'crain  ,  du  vif- argent, 
du  fucre  ,  du  cuivre  ,  du  fer ,  de  l'acier ,  du  falpétre ,  de 
rébène ,  du  bois  d'aigle ,  6c  autres  bois  odoriférans.  Elle 
produit  auilî  en  grande  quantité  les  fruits  les  plus  excellens  : 
des  Li'tchi ,  des  Long^ycn ,  des  citrons  6c  des  oranges  de  toute 
cfpèce ,  même  de  ces  oranges  mufcadines ,  tel  qu'il  y  en  a 
dans  le  territoire  de  Tchang-tchéou  du  Fou-kien  ;  des  gre* 
nades ,  des  raifins,  des  noix  ,  des  poires  >  des  châtaignes ,  des 
bananes  ,  des  noix  d'Inde ,  des  ananas  »  des  Tcou-tfi  ou  Pam* 
pelimoufes ,  efpèce  de  limons  auffi  gros  que  la  tête  d'ud 
homme ^  dont  on  tire  une  diftiliatioa  agréable.  Le  Polm'u 
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ou  Jaka  dont  le  fruit  fort  de  Ton  tronc  »  &c  pèfe  jufqu'à 
tcnt  livres. 

U  n*y^  a  point  de  pays  où  on  trouve ,  comme  dans  celukri  » 
une  multitude  auffî  incroyable  de  canards  privés  que  les 
habitans  font  éclore  dans  du  fumier  ou  dans  des  fours ,  6c 
qu'ils  conduifent  par  bandes  fur  de  petits  bateaux  le  long 
des  côtes  de  la  mer  &  des  rivières  \  ils  y  paiflent  &  fe  nour* 
rifient^  lorfque  la  marée  eft  bafle,  d'huîtres^  de  coquillages^ 
ic  d'autres  productions  de  cet  élément.  Le  foir ,  au  fon  d'un 
inftrument  dont  touchent  leurs  maîtres ,  ces  différentes  bandes 
rentrent  chacune  dans  fon  bateau.  On  les  fale  &  on  prétend 
qu'ils  ne  perdent  rien  de  leur  première  faveur.  On  fale  auffi 
leurs  œufs  en  mêlant  du  fel  avec  de  Targile  dont  on  les 
couvre  :  les  Médecins  Chinois  le*s  trouvait  fort  fains  âc 
en  permettent  Tufage  à  leurs  malades. 

La  Province  de  Kouangtong  contient  neuf  Foir ,  &  foi^ 
xante-quatre  ,  tant  Hitn  que  Tchiou 

KOUANG-TCHEOU-FOU  ou  CANTON, 
Premier   Département, 

Celte  Ville  que  les  Européens  appellent  Canton ,  du  nom 
corrompu  de  la  Province ,  çft  une  des  plus  importantes  de 
la  -Chine  par  Ton  o]>uIcilce ,  par  le  nombre  de  Tes  habitans , 
pat  la  magnificence  de  Tes  édifices  publics,  &  enfin  par  Tcrcn- 
due  d'une  pofition  avantageufc.  Oh  lui  donne  environ  quatre 
lieues  d'Allemagne  de  circonférence  acquatre  millions  d'ha» 
bitahs.  Quoiqu'elle  ibic  tm  peu  éloignée  de  1^  mipr  les  plus 
grands  vaifleanx  peuvent  fe  ranger  jufques  fous  fcs  mors ,  iç 
H  tis^  viçn(  ça.  fi^caiidç  <|n^ti(é  que  fon  port  içflemblc  ^  up« 

T   > 
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forer.  Son  embouchure  forme  une  grande  baie  qui  peut  ivoit 
Soixante  milles  de  largeur.  Les  deux  rives  de  cette  baie  font 
occupées  par  des  barques  qui  contiennent  on  peuple  infini  • 
chaque  barque  loge  une  famille  dans  des  appartemens  com* 
modes ,  compofés  de  dix  à  douze  pièces ,  &  qui  reflemblenc 
à  ceux  d*une  maifon.  Toutes  ces  barques  ferrées  Tune  contre 
Tautre  &  alignées  formen^comme  des  rues  régulières ,  6c 
prcfentent  l'idée  d'une  ville  flîî|b^  C'cft  la  defncUrç  ordi- 
naire de  ces  familles  ^  ic  elles  nicp^  fortent  cfiaque  mafia 
que  pour  aller  à  la  pèche  ou  s'occuper  de  la  culture  du 
riz.  La  baie  de  Canton  porte  le  nom  de  Hou^^m ,  porte 
du  Tigre ,  Se  elle  eft  bordée  de  plufîcurs  forts  confttuits  pour 
écarter  les  pirates.  Commes  les  plaines  &c  les  collines  voifines 
font  plantées  de  riz  Se  d'arbres  toujours  verds  j  elles  of&eni 
une  perfpcdivc  très-agréable. 

Cette  Ville  s*appdloit  anciennement  Yang^uhing ,  Se  fous  les 
Tfîn  on  la  défîgna  fous  le  jiom  de  Nan-'haï'kiun.  Les  Princes  de 
Ou  furent  les  premiers  qui  lui  donnèrent  celui  de  Kouang-uhéou. 
Sous  les  Souî  on  l'appclla  Pan-uhiou  ;  fous  les  Tang  &r  les 
Song ,  TJing^haï'kiun  ;  &  enfin  fous  les  Yuen  Se  les  Ming  on 
lui  a  rendu  le  nom  de  Kouang-tcheou  qu'elle  porte  encore 
aujourd'hui.  Elle  compte  dans  fon  arrondilfcment  treize  HUn 
Se  une  Ville  du  fécond  Ordre* 

I.  Chun-té-hien  ,  ainfi  appelléc  depuis  les  Mîng.Qfl 
trouve  dans  une  montagne  de  fon  voifinage  Acs  pierres  brutes 
qui  rcpréfentent  des  grotcfqucs ,  &dont  les  Chinois  fe  fervent 
pour  faire  leurs  montagnes  artificielles. 

%.  ToNG-KOAN-HiEN  ,  ainfi  appellée  depuis  les  Tang,  por- 
toit  y  fous  les  Tçin,  le  nom  de  Pda-ngan-hien.  On  compte  trente* 
iîx  petites  lues ,  près  de  Ta-hi ,  moAtagnc  dépendante  de  foa 
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territoire ,  cntr^ajitrcs  Tlflc  appellée  San-hou ,  c'cft-k-dirc ,  du 
€4>raU  >  &  une  autre  appellée  Hou-tdou  qui  eft  fort  élevée  &c 
fert  de  phare  aux  Navigateurs. 

3.  TsoNG-HOA-Hi£N ,  ainfi  appellée  depuis  les  Ming. 

4*  j,  LoNG-M£N  &  SiK-NiNG^deux  Hun  aiiifi  appelléesde* 
puis  les  Ming* 

6.  TçENG-TCHiNG-HiÇN,  avaut ,  fous  les  Tçîn  ,  Tong^ 
koan^kiun. 

7.  HiAi4G-cHAN-Hi£N ,  fous  ks  Taug  OU  Tappelloit  Biang^ 
chan^tchin^ 

%.  SiN-HO£Ï-HiEN  y  appellée  »  fous  les  Tçin  orientaux,  Sin^ 
hoeï-kiun  ;  fous  les  Tang ,  Kang^tchiou.  Près  de  cette  Ville  fc 
voit  rifle  de  Yaï  (  Yàl-mtn  )  où  le  dernier  Empereur  des  Song , 
après  la  perte  d*un  combat  naval  contre  les  Mongous  y  fe 
précipita  dans  la  mer,  ainfî  que  la  plupart  des  Seigneurs  de 
fa  fuite  j  Tan  1179. 

5,  TsiNG-YUEN-HiEN  ,  fous  Ics  Léaug  &  les  Souî ,  TJing^ 
ytun-kiun  &  Tching-ping-hicru  Près  cette  Ville  eft  la  montagne 
Ta-lo  qui  continue  jufqu'à  la  Province  de  Kouang-fî. 

10.  II.  San-choui  & SiN-NGAN , dcux  Bien aiufi nommécs 

depuis  les  Ming. 

11.  LiEN-TCHEOU ,  appellée  auparavant ,  X'i?i^^i\y4f;2^,  Yang» 

êhan  ,  Hi-^ping  j  Licn-^chan^kiurr.    . 

13.  Yang-chan-Hien  ,  ainfî  appellée  depuis  les  Han. 

14.  Li£N*CHAN-Hi£N ,  appellée  auparavant  fous  les  Léang 
&  les  Soui ,  Kouang'U  &  Kouang-tçi. 

On  ne  parle  point  ici  de  plufieurs  endroits  alTez  confidé- 
râbles  de  la  dépendance  de  Canton ,  entr'autres  de  Tlfle  de 
San-cian ,  OÙ  mourut  Saint  François  Xavier  j  de  Macao,  que 
les  Chinois  ont  accorde  aux  Portugais  pour  les  récompenfcr 
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des  fcrviccs  qu'ils  en  avoicnt  reçus  contre  un  pirate  qui  dé- 
foloît  CCS  côtes  &  affiégcoit  Canton  ;  de  Fo^ckan ,  à  quatre 
licucs  dt  Canton ,  qui  n'a  que  le  rang  de  Village  ;  mais  qui 
n'cft  gucrcs  inférieur  à  cette  Capitale  par  fa  grandeur ,  fes 
richefles  »  le  nombre  de  ics  habitans  &  importance  <lc 
Ton  commerce. 

C  H  A  O-T  C  H  E  O  U-F  O  U, 

Deuxième   Département. 

Faîfoît  partie ,  fous  la  troifième  race ,  du  Royaume  des 
Pé-yui  OU  des  Yuc  du  Nord  j  elle  vint  enfuite  aux  Princes 
tributaires  de  Tchou.  Sous  le  règne  des  Tfin  elle  fut  com- 
prife  dans  la  Jutifdiârion  deNan-haï  y  fous  celui  des  Han  elle 
dépendit  de  Koueï-yang.  Les  Princes  de  Ou  rappellcrent 
Chl-hing  ;  les  Han  orientaux  ,  Chi^king-tou-ouel  ;  les  premiers 
Song  y  Tang'hing,  Kouang-hing  ;  les  Soui ,  Ping^tthin;  lesTang  , 
Pan-echcou  Sc  Tong-heng^tcheou. 

Cette  Ville  eft  bâtie  en  partie  dans  une  ifle  que  forme  la 
jonûion  de  deux  rivières ,  &  en  partie  fur  les  deux  rives 
oppofées.  Son  territoire  eft  gras  6c  fertile  en  grain  &  en 
bcftiaux  i  mais  on  prétend  que  Tair  en  eft  groflîer  &  très- 
mal-fain ,  fur-tout  depuis  Oftobre  Jufqu'en  Décembre.  Aa 
fud-cft  de  Chao-tchéou  eft  la  haute  montagne  de  Nan-hoa, 
fur  le  fommet  de  laquelle  fc  voit  un  très-ançîen  &:  très- 
célèbre  MotiafièfC  de  Bonzes  de  la  Se^e  de  Lao-tsé«  Cette 
Ville  a  cinq  Hun  dans  fa  jurifdiâion. 

I.  Lo-TCHANG-HiEN ,  appclléc  fous  la  Pynaftiç  des  Léang' 
des  noms  de  Léang-hoa  6c  de  Ping^ché.  Il  cïoît  fur  la  montagne 
Tchang ,  dans  fon  voiiînage  ^  des  rofeaux  noirs  qui  relTen)^ 
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blent  à  Tcbène^  &c  dont  on  fait  divers  inftrumcns  de  Mu- 
fique. 

1.  GiN-HOA.  Hun ,  ainfi  nommée  depuis  les  Tang.  Près  de 
cette  Ville  coule  un  ruiffcau  appelle  Kin-ché,  qui  produit  des 
rofeanx  que  les  Cliinois  coupent  en  filets  fort  délies^  6c 
dont  ils  font  des  habits. 

5.  Ju-YUEN.  Hien  ainfi  nommée  depuis  les  Song. 

4.  HoNG-YUEN-HiEN,  Vîllc  à  Uqucllc  les  Tching  don- 
nèrent le  nom  de  Tfm-yucn  ;  auprès  eft  la  montagne  de  Litchi , 
ou  fe  voit  un  lac  formé  par  huit  fources^  dont  Tune  eft  mé- 
dicinale. 

y,  Ing-té-hien,  appellée  par  les  Han,  Tçin-yang,  par  les 
Tang,  Kouang-tchéouj  par  les  Han  du  midi^  I/ig-téfou,  par  les 
Yuen,  Ing^U-lou. 

N  AN. H  I  O  N  G-F  p  U. 

Troisième  Département. 

Eft  la  plus  feptentrionale  de  la  Province ,  &  fituée  près  des 
fourccs  de  la  rivière  de  Tchin ,  qui  ne  commence  à  être 
navigable  qu*à  une  journée  de  chemin  au^dcflbus.  Elle  eft 
fort  commerçante  néanmoins,  &:  les  marchandifes  s'y  tranf- 
portent  par  terre.  Entre  cette  Ville  &  celle  de  Nan-ngan  , 
qui  appartient  à  la  Province  de  Kiang-fi ,  on  compte  environ 
dix  lieues i  &  pour  aller  de  l'une  à  l'autre,  il  faut  traverfer 
la  grande  montagne  de  Mcy-Iîn  ,  ce  qui  rendoit  autrefois 
cette  route  très-difficile.  Mais  depuis  qu'un  Gouverneur  de 
Nan-hiong  a  fait  tailler  cette  montagne  à  fcs  dépens ,  &:  y 
a  pratiqué  une  route  pavée ,  elle  eft  devenue  fi  fréquente , 
que  le  favant  P.  Gaubil  -avoue  n'avoir  jamais  vu  autant  de 
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monde  dans  les  rues  de  Paris.  Tous  les  environs  de  Naa-htong 
ne  font  que  des  montagnes.  On  y  trouve  une  pierre  très-dure 
propre  à  faire  des  haches  &  des  couteaux ,  &  une  autre  qui 
rcûembie  à  l'encre  de  la  Chine,  &  dont  on  fc  fert  comme 
de  notre  pierre  à  tracer.  Elle  obéiflbit  anciennement  aux 
Princes  tributaires  de  Tchou.  Sous  les  Tfin  elle  dépendit  de 
Nan-haï ,  &  fous  les  Han ,  de  Kouei-yang,  Les  noms  anciens 
qu'elle  a  portés ,  étoicnt ,  fous  les  Han  méridionaux ,  ffio/fg- 
tchiou;  fôUS  les  Song,  Nan-hiong-tchioa  &  Pao-ukang-kiun  :  les 
Yuen  l'appellèrent  Nan-hiong^lou  ^  6c  les  Ming,  Nan^hiong-^fim. 
Elle  ne  commande  qu'à  la  feule  Ville  de  Chi-hing-hUn^ 
çonrjue  des  Tfi  fous  la  dénomination  dç  TçHn-kiai-hUn, 

H  O  E  I-T  C  HE  O  U-F  OU, 

Quatrième   Département, 

Le  tertitoirc  de  Hoei-tchéou,  eftimé  comme  le  meilleur 
dç  toute  la  Province ,  eft  fertilifé  par  un  grand  non^bfe  de 
fources.  Elle  n'e^  p^ç  éloignée  <lc  I4  mer,  qui  lui  fournit  en 
sibondance  des  poîffons  de  toute  efpèce,  des  huîtres,  des 
f  creviflcs  &:  des  crabes  d'un  goût  exquis.  On  y  trouve  auffi 
des  tortues  monf^r^eiifes  poi;i:  leur  groflcur,  dont  réçaillc 
fert  aux  Chinois  à  faire  mille  ouvrages  curiçux.  Il  y  a  encore 
une  forte  4c  poiflbn  volant,  appelle  Hoang-tfio^yu ,  à  çaufc 
de  fa  couleur  jaune ,  qui  eft  fort  délicat ,  ^  ne  fe  péchç 
qu'en  hiver.  Dufî^nt  l'esté  il  s'envole  fur  les  montagne^,  &: 
ne  rentre  dans  la  mer  qu'après  Tautomne.  Les  diiFérens  noQ^ 
anciens  de  Hoei-tchéou  font  :  Léarjg-hoaj  Slun-ukcGu^  Long* 
tçhucn,  Haï'fon^  ,   Tching^tchiou  ^  Polo.  SouS  Içç  Tiî|l  ÔC  le?  Han 
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clk  dépcndoic  de  Nan-hàï.  Elle  commande  à  neuf  H  Un, 
qui  font. 

!•  PoLO-HiEN ,  ainfi  appeliée  depuis  les  Tfin.  Elle  cft  au 
jied  de  Lo-fcou ,  montagne  fameufe  qu'on  dit  avoir  trentc- 
iix  mille  pieds  de  hauteur  fur  environ  trois  lieues  de  circonfé» 
renée ,  quinze  coteaux  &  quatre  cents  trente-deua:  cavernes. 
Il  y  croît  de  longs  rofeaux ,  dont  les  troncs  ont  quelquefois 
pius  de  dix  palmes  de  pourtour. 

X.  J.  4.  TCHANG-NING  ,  YONG-NGAN  ,  Hp-PING  ,  ttOiS  Hi^n 

ainfi  appellées  depuis  les  Mingp 

f.  Hai-fong-hien,  ainfi  appeliée  par  les  Tçin  orientaux 
&  par  les  Yuen ,  portoit ,  fous  les  Tang,  le  nom  de  lou^ngan^ 

6.  Ho-YUEN-HiEN,  ainfi  appeliée  par  ksTC  rôéridiopaux, 

7.  LoNQ-TCHUEN-HiEN ,  appcllée  autrefois  par  les  Tang 
Ley-hiang,  Elle  eft  bâtie  dans  le  yoifinage  de  I4  montagne  de 
Ho ,  ^  laquelle  on  compte  ^rjt  cpteaux. 

%.  XcHANG-LOrHIEN,  appelléc  avant,    Tichang^lortchin, 
9.  HiNG-NiNG-HiEN ,  appeliée  Tfi-tchang  pax  les  Tang  .& 
les  Han  méridionaux.  Elle  avoir  porté  auparavant  le.  nom  dç 
ïfhg-ning  fous  les  Tçin  orientaux  ;  les  Song  ic  lui  rendirent, 

T  C  H  A  O-T  C  H  E  p  U-F  O  U. 

Cinquième   Département, 

Cette  Ville,  fous  les  Tfin  ^  les  Han,  dépcndoit  de  Hie-r 
yapg,  dans  le  Nan^hai^  c'eft-à-dîre,  dans  le  pays  appelle, 
dt  U  Mer  du  Sud.  Elle  fut  d'abord  appeliée  par  les  tian , 
Ping^nan^yuejl.  Lc$  Tçin  lui  donnèrent  enfuite  le  nom  de 
Tr^gan;  les  Léang,  ceux  de  Tngruhéouj  de  Tong-yang-iché^u'y 
ks  J^$>  celui  dç  TchaQryangrkiwtf  C'eft  la  Ville  la  plus. 
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orientale  de  la  Province.  Ses  frontières  font  communes 
avec  le  Fou-kien,  dont  elle  n'eft  féparcc  que  par  des  mon- 
tagnes. Elle  n'eft  pas  éloignée  de  la  mer,  dont  le  flux  &  reflux 
vient  fous  fes  murs.  Comme  fon  territoire  ne  manque  pa^ 
d'eau ,  généralement  parlant  il  eft  très  -  fertile  :  on  n*en 
exceptera  que  les  endroits  ou  il  eft  pierreux  &  couvert  de 
rochers.  Au  levant  6c  à  l'occident  de  Tchao  -  tchéou  font 
deux  lacs  de  dix  ftades  de  pourtour  chacun ,  dont  Fafpcâ: 
eft  agréable.  Tchao-tchéou  commande  à  neuf  HUn. 

I.  TcHAO-YANG-HiEN ,  ainfi  appcUéc  depuis  les  Tçin. 

1.  KiÉ-YANG-HiÉN,  ainfî  appellée  depuis  les  Han.  Elle  eft 
fituée  près  de  la  montagne  de  Sang- pou ,  qui  avance  un 
fommet  très-haut  fur  la  mer,  &  où  on  trouve  des  fleurs  & 
des  oifeaux  très-rares  qu'on  ne  voit  point  ailleurs. 

3.  TcHiNG-HiANG-HiEN  étoit  connue  des  Han  méridio- 
naux fous  le  nom  de  Kong-tchcou  ;  des  Song,  fous  celui  de 
Mey-tchéou;  &  enfin  des  Yuen ,  fous  celui  de  Mey^tchéou-lou. 

4.  y.  Jao-ping  ,  lA  -  POU ,  deux  H'un  ainfî  nommées  depuis 
leà  Ming. 

•  6.  HoEi-LAY-HiEN ,  près  de  laquelle  eft  la  montagne  de 
Pé'hoay  ainfî  nommée  des  fleurs  qu'elle  produit  dans  toutes 
les  faifons. 
7.  8. 5>-  Tang-hay  ,  TeiN-NiNG  &:  Ping-yuen,  trois  HUn 

ainfî  appellées  depuis  les  Ming. 

.1 
T  C  H  A  O-K  I  N  G-F  O  U. 

Sixième   Département. 

Tchao-king,  qui  paflc  pour  la  plus  belle  Ville  de  la  Pro^ 
vincc  &;  la  mieux  bâtie,  eft  devenue  la  réfidence  du  Tfong-um^ 
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de  Kouang-tong&  4c  Kouang-fi.  Ccft  dans  fon  territoire 
qu'on  trouve  des  paons  (àuvagcs  &  privés }  du  bois  d'aigle, 
du  bois  de  rofe  naturellement  peinte  &:  dont  on  fait  des 
ameublemens  de  la  plus  grande  propreté. 
'  Cette  Ville,  vers  la  fin  de  la  troifièrae  Dynaftîe  Impériale, 
appartcnoit  aux  Pé-yue,  ou  aux  Tue  du  Nord.  Sous  les  Tfin, 
elle  dépendoit  de  Nan-hai;  &  fous  les  Han,  de  Tfang-ou* 
kiun.  Les  anciens  noms  qu'elle  a  portés ,  font  ;  Soui-tUn^ 
Kao-yaoy  Sin^ngan  ^  Toan^tcheou^  Nan-foui-tchéou  y  Tching-tchiou  ^ 
Hing'king^  Tchao-king-lou.  on  Compte  dans  fon  reflCort  les  dix 
Villes  qui  fuivent. 

1.  SsÉ-HOEi-HiEN ,  que  les  Tang  appelU)ient  Narufotd'tchéou 

&  Tching-tchéou. 

2.  SiN-HING-HIEN,  auparavant,  Lin^kUoUy  Sin^nlng^  Sin^ 
tchéouy  Sin-tchéou-lou.  Près  de  cette  Ville  eft  une  montagne 
pleine  de  cavernes  dont  la  vue  infpire  de  l'horreur.  On  y  voit 
un  étang  appelle  V Etang  du  Dragon,  qui  fait  entendre  un  bruit  de 
tonnerre ,  élève  des  vapeurs  ,  &  excite  de  la  pluie  lorfqu'on  y 
jette  la  moindre  pierre- 

3.  Yang-tchun-hien,  appellée  auparavant,  Yang-tchun^ 

kiun  y  Tchun-ukéou  ,  Nan^ling. 

4.  Yang-kiang-hien,  appellée  auparavant,  Haï^ngany 
Tfi-ngany  Ngen-pingy  Si-ping  y  Nan-ngen.  Près  de  cette  Ville  eft 
une  montagne ,  ou  plutôt  une  Ifle  nommée  Hai-ling  &  Lq- 
tchéou,  à  laquelle  on  donne  trois  cents  ftàdes  ou  environ 
trente  lieues. 

5.  6.  7.  Kao-ming,  Ngen-ping,  Kouang-ming;  trois 
Hien ,  ainfi  appellées  depuis  les  Ming. 

8.  TÉ-KING-TCHÉOU ,  appellée  ZV^nt yT^in-kang ^  Nan-kangy 
Min-kangy  Kung-^tçhéou  y  X^-^i^g'fiuy  Tong-kingy  Tc-king-lou.  Dans 
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fon  voifînagc  cft  la  montagne  de  Kao-léang,  qui  produîf  le 
bois  de  fer  »  ainfî  appelle  de  fa  pefaûteuii  de  fa  dureté  ôc  de 
fy  couleur.  On  en  fait  des  ancres. 

9.  FoNG-TCHUEN-HiEN,  appellccfouslc^Léang,  Uatig-Jin^ 
hiin  6c  Léang-fin'kiun  ;  fous  Ics  Soui  j  Tching-tchéou  ^  Fong^ichcoUj 
Fong-king;  fous  ks  Tang ,  lÀn-fongi  fous  les  Yuen>  Fong  tchiou4ou^ 

10,  Kai-kien-hien,  que  les  Lcang  appelloient,  Nan-tfing» 

kiun^ 

L  O-T  IN  G-T  C  H  E  O  U. 

Septième    DÉPARTEMENt. 

Son  territoire  touche  aux  frontières  dû  Kouang-fi.  On 

Tappelloit  fous  les  Tçîn,  Long-hiang-kien  &  Ping-yucn-kianj 
fous  les  Léahg,  Long^tchéou;  fous  les  Sonî,  Long-fouUhun  Se 

Tong'hi-kiun;  fouS  les  Tafig,  Kai^yang-kiun.  Cette  Vilk  nc 

compte  que  deux  UUn  dans  fon  reffortj  favorr  : 

ï.i.ToNG-NGAN  &:  Si-NiNGj  dcux  Hitn^  alnfi  appcllccs 
depuis  ks  Ming^ 

L  I  E  N-T  C  H  É  O  U-FO  V. 

Huitième    DiPARtEMENt, 

Cette  Ville,  la  plus  occidentak  de  la  ï^rovince,  touche 
auTông-king,  dont  elle  n'eft  féparce  que  par  des  montagnes 
de  difiicik  accès ,  &  par  la  rivière  de  King.  On  lui  a  donné 
fans  doute  le  nom  de  Lun<chiou^  en  Chinois,  VdU  dt  V angle ^ 
parce  qu'en  effet  la  Province  de  Kouang-tong  forme  une 
lorte  'd'angk  vers  cette  extrémité  >  dont  un  côté  aboutit  à 
la  itaer.  Elk  y  a  un  Port  commode  pour  ks  vaifTeaux  de 
tranfport.  Le  pays  produit  beaucoup  de  paons  :  on  y  fait 
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Mffi  beaucoup  d'ouvrages  en  écaille  de  tortue  \  &  la  mer 
fournit  des  perles ,  une  des  principales  richeffes  des  Habitans. 
Sous  les  Tfin ,  cette  Ville  dépendolt  des  Siang-kiun.  Les 
noms  qu'elle  a  portés,  font  ;  Ho-pou^  Tchu-koan  ,  Yucï-uhéou^ 
Ho-tchéouy  Tai^ping.  Elle  ne  compte  dans  fon  reÛbrt  que  deux 
Villes  du  troifième  ordre. 

I.  KiNG-TCHEou ,  connue  avant  fous  les  noms  de  Song-^ 
chiou-kiun^  Ngan^uhéou^  Ning-yucï^  KifMchiou-'lou  ^  King-tchéou^foiu 
Cette  Ville  eft  environnée  de  cinq  petits  lacs ,  &c  elle  em- 
prunte  fon  nom  d'une  rivière  qui  prend  fa  fource  dans  les 
montagnes  de  Kouang-fi ,  &  paffc  à  l'eft  de  fes  murailles. 

z.  LiNG-cHAN  HiEN,  appcUce^avant,  par  les  Soui,  Nan- 
ping.  Cette  Ville  eft  fituée  au  pied  de  la  montagne  de  Lo- 
yang,  montagne  fî  élevée  qu'on  emploie  deux  jours  entiers 
pour  parvenir  à  fon  fommet.  On  prétend  que  c'eft  en  cet 
endroit  que  Ma-yucn ,  un  des  Généraux  de  Kouang-ou-ti , 
Empereur  des  Han ,  fît  dreflcr  deux  colonnes  d'airain ,  lors 
de  fon  expédition  dans  le  Tong-kîng. 

Kl  ON  G-T  G  HE  O  U-FOU. 

Neuvième     Département, 

Cette  Ville  eft  la  Capitale  de  Tlflc  de  Hainan  ,  une  des 
plus  confîdcrables  de  la  haute  Afie ,  par  la  variété  de  fcs 
produûions  &  par  fon  étendue,  qu'on  eftime  d'environ  cent 
foixante  lieues  de  circuit.  Cette  Iflc ,  dont  le  nom  fignific 
'  le  Sud  de  la  Mer^  eft  fort  artofée  6c  aflcz  fertile  pour  fuffire 
à  la  nourriture  de  fes  nombreux  Habitans.  Communément 
on  y  fait  par  an  deux  récoltes  de  riz.  Le  milieu  de  llle  eft 
occupé  par  des  montagnes  appcllées  U-mou-chan  y  qu'habite 
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un  peuple  libre  qui  n'obéit  point  au  Gouvernement  Chinois. 
£n  général ,  llfle  de  Hainan  abonde  en  gibier  >  perdrix  >  cailles , 
lièvres ,  bécafOnes ,  farcelles ,  &  autres  oifeaux  de  rivière. 
On  y  trouve  des  poules  de  bois ,  des  tourterelles ,  deux  cfpèccs 
éc  ramiers  ;  ainfi  que  des  cerfs  ,  des  cochons  marons ,  qui 
font  une  efpèce  de  fangliers.  On  y  voit  des  corbeaux  à  cra- 
vatte  blanche ,  des  étourncaux  à  lunette ,  des  merles  d'un 
bleu  foncé ,  qui  ont  les  oreilles  élevées  d'un  demi-pouce ,  Se 
faunes  ,  de  petits  oifeaux  de  la  grofleur  d'une  fauvette ,  dont 
ks  uns  font  du  plus  beau  rouge,  &  les  autres  d'un  jaune 
doré  très-éclatant  j  deux  efpcces  de  finges. 

Le  rivage  produit  des  plantes  maritimes  &  des  madré- 
pores de  toute  efpèce.  Quelques  arbres  produifent  du  fang 
de  dragon  :  on  tire  de  quelques  autres,  par  incifion,  un  jus 
qui  devient  rougeâtre  en  durciflant ,  &  répand  ,  lorqu'on  le 
brûle  ,  une  odeur  moins  forte  &  plus  agréable  que  l'en- 
cens. A  une  médiocre  profondeur  dans  la  mer  &  parmi 
^es  rochers  on  trouve  de  petits  poiflbns  bleus ,  qui  rcflem- 
blent  mieux  au  dauphin  que  la  dorade ,  &  dont  les  Chinois 
font  le  plus  grand  cas.  Llfle  de  Hainan  ,  indépendamment 
des  produdions  propres  à  la  Chine  fournit  encore  du  fucre , 
du  tabac  ,  du  coton  ,  de  l'indigo ,  des  noix  d'aréka  ,  des 
pamplimoufcs  &  du  poiflbn  féché  &  falé.  Il  s'y  trouve  quelques 
miries  d'or  ,  le  Lapis  armenus, ^vcc  lequel  on  teint,  à  Canton, 
la  porcelaine  en  bleu  i  le  bois  d'aigle ,  le  Hoa-U  ou  tois  de  rofi  : 
ce  dernier  eft  réfervé  pour  Tufage  de  l'Empereur  ainfi  qu'une 
forte  de  bois  jaune  d'une  grande  beauté  qui  pafle  pour  être 
incorruptible. 

Kiong-tchéou  ,  Capitale  du  Hainan  ,  eft  fituée  fur  un  pro- 
montoire dans  la  partie  du  Nord  à  environ  quatre  lieues 
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de  diftancc  de  la  terre  ferme.  Son  port  formé  par  le  Li-moii- 
kiang  eft  très-frcquenté  par  les  barques  de  Canton.  Le  noni 
de  Kiong'tcheou  qu'on  lui  a  donne  lui  vient  de  k  montagne 
de  Kiong  où  fe  voient  des  carrières  de  marbre  rouge ,  appelle 
en  Chinois  Kiong.  Les  anciens  noms  qu'elle  a  portés  font  : 
Tchu-yaï  ^  Yài-tchéou  y  Kiong^chan  y  Tchin-tchéeu  y  Kicn^ning.  On 
prétend  que  l'Empereur  Han-ou-ti  >  qui  fît  la  conquête  de 
-,  cette  Ifle ,  y  trouva  beaucoup  de  perles  ,  ce  qui  lui  fit  donner 
le  nom  de  Tchu-yaï ,  qui  fîgnifie  en  Chinois  le  rivage  aux  perles; 
il  y  fit  bâtir  cette  Ville.  Elle  commande  à  douze  Villes , 
toutes  fituées  dans  Tlfle  de  Hainan. 
I.  LiN-KAo-HiEN ,  appellée  auparavant  fous  la  Dynaftîc 

des  Tang ,  Lin-ki-hien. 

I.  3.  Teng-yu  & Ting-ngAn,  deux  HUn  ainfi  nommées. 
Tune  depuis  les  Soui ,  &  la  féconde  depuis  le^  Yuen. 

4.  OuEN-TCHANG-HiEN ,  auparavant  counucdcs  Tang  fous 
le  nom  de  Ping-Uhang. 

5.6.  HoEÏ-TONG  &  Lo-HOEï,  deux  H'un  ainfi  appellées^ 
Tune  depuis  les  Yuen ,  &  la  dernière  depuis  les  Tang. 

7.  Tan-tchéou  que  les  Han  appelloient  Tan^eulh ,  les  Song , 
Tchang'hoa  &C  Nan-ning. 

8.  TcHANG-HOA-HiEN  quc  ks  Han  appelloient  TchUdi. 

9.  OuAN-TCHEOU  que  les  Tang  appelloient  Ouan^ngan  ic 
Ouan^t/iuen;  les  Song ,  Ouan-ning  &  Ouan-ngan.  Près  de  cette 
Ville  fe  voit  llfle  de  To-tchéou  qui  a  cent  ftades  ou  environ 
dix  lieues. 

10.  LiNG-cHoui-HiEN ,  Ville  ainfi  appellée  depuis  les 
Soui. 

II.  Yaï-tchéou  ,  appellée  auparavant ,  Z/WcAi/r,  Tchin^ 
rchéou  l  Tchwyaî ,  Ki-yang.  Près  dc  cette  Ville  eft  la  montagne 
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ou  plutôt  rifle  appcUée  Hocï-fong  ,  c*cft-  ii-dirc»  lui  afpaifi 
U  vent ,  dont  rélévation  cft  au-4cflus  4c  la  région  où  fc  forment 
les  nuages. 

iz.KAN-NG£N-Hi£N,quc  \cs  Han  appelloieot  Kiçaitrlong. 

PROVINCE  DE  KOUANG-SI. 

Elle  femblc  n'avoir  été  nommée  ainfî  qu'à  raifon  de  Cx 
pofîtion  en  partie  occidentale  à  Tégard  du  Kouang-tong. 
St%  limites  touchent  encore  à  quatre  autres  Provinces  de 
la  Chine  &  au  Royaume  de  Tong-king^  qui  la  borne  au. 
fu^'Oueft.  Elle  p'eft  point  comparable  aux  autres  Provinces  > 
ni  pour  Ton  étendue  ^  ni  pour  fes  richefles  &  Ton  commerce  » 
&ç  elle  f>'eft  biep  cultivée  qqe  d4ps  fes  parties  p):iei)tale.s  8c 
méridionales  pp  le  pays  eft  pljtt  &:  où  Ton.  re/pire  un  air 
plus  doux.  Les  parties  qui  regardent  le  feptentrion  font  rem- 
plies de  hautes  montagnes  couverte^  d'épaifles  forêts*  Lg 
partie  cultivée  eft  pleine  de  riyiçres  &;  dç  canaux  d'arrofe* 
ment  ^  Çi  fertile  ep  riz  qu'ellie  fourpît  pendant  fix  mois 
la  Province  de  Canton ,  dont  les  nombreux  habitans  au* 
roient  peine  à  fubfifter  fans  ce  fecours*  Dans  les  montagne^ 
du  Kouang-fi  il  fe  trouve  fies  miijes  4'or  ,  d'argent  ,  de 
cuivre  ^  4*étain  ^  de  plpn^b, 

i;oy  EI-LI  N-F  OU, 

PnE^iiER  Département; 

Le  nom  de  KMch-Un  exprime  en  Chinois  umfortt  dtfiair$ 
de  houtî ,  &  on  Ta  donné  à  cette  Capitale  du  Kppang-fî  ^ 
^  çfiixfc  4c  la  mot^fagne  de  K;ouc(  qu*eUe  re^dc  au  nord^ 

remarquable 
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remarquable  par  la  quantité  d'arbres  de  koueï  qui  y  croiflent. 
Cet  arbre ,  fort  élevé ,  a  fes  feuilles  femblables  à  celles  du 
laurier  ou  d'un  arbre  de  canelle.  Ses  fleurs,  qui  font  petites 
&  jaunes,  croiflent  par  gros  bouquets  &  répandent  un  par- 
fum agréable  qui  fe  fait  fentir  affez  loin  aux  environs.  Il  y 
a  de  CCS  arbres  qui  rapportent  quatre  fois  Tannée,  On  voit, 
dans  le  territoire  de  Koueï-Un ,  des  oifeaux  dont  le  plumage 
eft  fi  bien  nuancé  de  couleurs  très-vives  qu'on  les  emploie 
dans  le  tiflu  de  certaines  étoffes  de  foie.  Ce  pays  apparte- 
noit  aux  Princes  de  Tchou  &  étoit  de  l'ancienne  Princi^ 
pauté  de  Pé-yutï;  fes  noms  anciens  font  :  Koutirlin-kiun ,  Chi^ 
ngan  ^  Chi-kicn-koué ,  Koucï-tchéou  j  Kien-lwg ,  Tjing-kiang  ;  on  lui 
a  rendu  enfin  le  nom  de  Koueï-lin  qu*elle  continue  de  porter. 
Les  Villes  de  fon  reflbrt  font  au  nombre  de  huit. 

I.  HiNG-NGAN-HiEN ,  nommée  auparavant  fous  les  Em- 
pereurs de  Tapg,  Lin-yucn  &  TJîucny.  Dans  une  caverne 
pleine  d'eau  de  la  montagne  Haï-yang  près  de  cette  Ville , 
on  trouve  ,  dit-on ,  un  poiflbn  a  quatre  pieds ,  armé  d'une 
corne  dont  il  fe  défend! 

1-  LiNG-TCflUEN-HiEN ,  ainfi  appcllée  depuîslesEmpereurs 
de  Tang. 

3.  Yàng-sou-hien  ,  que  les  Tang  nommoient  Kouu-y. 

4.  YpNG-NiNG-TCHÉou  quc  ks  Tang  nommoient  Chun-hoa 
&  Moû-hoa  i  les  Ming  j  Kou-tien. 

y.  Y-FOU-HiEN ,  ainfi  appellée  depuis  la  Dytiaftie  des  Tang. 

6.  Y-NiNGHiEN ,  ainfi  appcllée  depuis  les  Tçin  des  cinq 
familles. 

7.  TsiUEN-TCHÉou ,  appcllcc  avant  par  les  Soui,  Siang^ 
yuth  ;  &c  par  les  Tçin  des  cinq  familles  ,  Tfing-fiang.' 

%.  KoAN-YANC-Hi£N  j  ainfi.  appellcc  par  les  Princes  de  Ou« 
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L  I  E  O  U-T  C  H  E  O  U-F  O  U. 
Deuxième     Département. 

Ce  département  qui  dépendoit  originairement  de  l'ancienne 
Principauté  de  Pé^yutï ,  fut  mis  fous  les  Tfin  dans  le  dépar- 
tement de  Koueï-lin  »  &  fous  les  Han  y  dans  celui  de  Yo-lin» 
Les  anciens  noms  qu'il  a  porté  font  i  Ma-ping ,  Long-tchcou , 
Siang-tchiou  ^  Siang-klun  ^  Koin-tchéou  j  Nan^ko^n-tchéou  ,  Long^ 
iching  ;  le  nom  de  Licou^uhiou  qui  lui  vient  des  Tang  fignifie 
la  Ville  auxfauls.  Son  territoire  eft  trcs-fpacieux  &  bien  arrofc 
à  caufe  des  montagnes  dont  il  eft  rempli.  Ces  montagnes 
font  couvertes  de  (impies  fort  recherchés  par  les  Botaniftes» 
Liéou-tchéoa  étend  fa  JurifdiéHon  fur  onze  Villes. 

I.  i.  Lo-YONG  &  Lo-TCHiNG ,  deux  Hîm  ainfi  appellées  , 
Tune  depuis  les  Tang  &  la  féconde  depuis  les  Song. 

3.L1EOU-TCHINGHIEN,  connue  avant  fous  les  noms  de 
Long^iching  6c  de  Long-tchéou. 

4.  HoAÏ-YUEN;HlEN  ,   fouS  Ics  Song  ,   Ottang-héou-tchaî  & 
Ping'Uhiou;  foUS  les  Ming  ,  San-kiang-^chin. 

j.  YoNG-HiEN,  fous  Ics  Han,  Tan-uhong;  fous  les  Tfî  dû 
Nord,  TJi'hi ;  fous  les  Lézn^yTong^nhg;  fous  les  Soui,  Tong- 
tchéou;  fous  les  Tang,  Yang-ckouiy  (oMslt^Son^^TJîng-^ytun; 
fous  les  Yuen ,  Yong-tchiou-lou. 
é.  Laï-ping-hien  ,  appellée  avant ,  par  les  Tang ,  Yert-tchiou. 
7.  Si ANG-TCHEOU  ,  connuc  avant  fous  les  noms  de  Slangs 
kiun  y  Siang'hitn ,  Siang-tchéou-lou.  Près  de  cette  Ville  eft  la  mon* 
tagne  de  Chin-tang  extrêmement  efcarpée  &  haute  j  fur  le 
foinmet  de  laquelle  eft  un  lac  poiflbnneux ,  ii  agréable 
par  les  fleurs  U  les  arbres  qui  Tenvironnent  que  les  Gc- 
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nies ,  à  ce  que  difcnt  les  Chinois  ,  s'y  rendoieht  par  ré- 
création. 

8.  Ou-Y-HiEN,  que  les  Tang  appcUoicnt  Ou-t/un. 

9.  PlNG-TCHEOU  ,  avant,   Ling-fang^  Lin^pou,  NgaMching  ^ 
Ping-tchiou^lou. 

lo-  TsiEN-xiANG-HiEN  ,  quc  Ics  Tang  appcUoicnt  Sfi^ 

kang^tchiou. 

M.  Chang-lin-hien  ,  ci-devant  appellée  Teng-uhiou. 
Kl  N  G- Y  U  E  N-FO  U. 

TaOISIÈME     DÉPARTEMENT, 

Ce  département  cft  environné  de  montagnes  affrcufes  dont 
quelques-unes  font  habitées  par  des  peuples  libres  qui  ne  font 
point  fournis  au  Gouvernement  Chinois.  On  prétend  que 
s'y  trouve  des  mines  d'or  ,  mais  que  la  politique  Chinoife 
défend  de  fouiller  ;  on  fe  contente  d'amafler  des  paillettes 
de  ce  n\étal  dans  les  rivières.  UAréha ,  les  petites  noix  d'indc 
&  le  li-fcAi  fc  voient  très  -  communément  dans  ce  pays. 
Il  appartenoit  anciennement  au  Royaume  de  Pi-yucï 
&  fous  la  Dynaftie  des  Han  il  dépendoit  en  partie  du 
Kiaa-tchi  ôc  en  partie  du  G/nan.  Les  anciens  noms  qu'on 
lui  a  donnés  font  :  Ngao-tcheou  ,  Yuc-tchéou^  T^uhiou ,  Long^choui. 
On  compte  dans  fon  r effort  quatre  H'un  &  autant  de  Tchéou. 

I,  TiEN-HO-HiEN ,  ainfî  nommée  depuis  les  Tajpg. 

z.  HiN-TCHiNG-HiEN;,  &:  avant, fous  les  Tang^  Ichi^tchéou. 

3.  Ho-TCHi-TCHEOU ,  avant,  Ho^tchi-hUn  Se  Ting-tchéou: 

4.  SsÉ-NGEN-HiEN  ,  ainfî  nommée  depuis  les  Tang, 

j.  Ll-PO-HIEN  ,  fous  les  Song  ,  U-po-tchéou. 

6.  NAN-TAN-TCHEOU  ,  fous  les  Ming  ,  Nan^tan-oua. 

t  1 
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.    7.  TONG-LAN-TCHEOU  ,  foUS  Ics  Song,  LaiHchiou* 

8.  Na-ti-tcheou  ,  anciennement ,  Na-tU 
PI  NG-L  O-F  OU. 
Quatrième   Département. 

Elle  cft  fitucc  fur  le  bord  oriental  de  la  rivière  de  Li  qui 
coule  entre  des  vallées  étroites  &  des  rochers  avec  un  très- 
grand  bruit.  On  compte  à  cette  rivière  trois  cents  foixante 
cataraftcs  ou  chûtes  d'eau ,  enforte  qu'elle  n'eft  pas  navi- 
gable. Les  Villes  auxquelles  elle  commande  font  toutes  en- 
vironnées de  fort  hautes  montagnes.  On  y  fabrique  une 
étoffe  de  feuilles  rouges  de  Mufa ,  ainfî  que  de  la  cire,  blan- 
che comme  la  neige,  que  produifent  de  petits  vers  fur  l'arbre 
appelle  Pe-la-chu  pour  cette  raifon.  Par-tout  ce  pays  on  trouve 
une  grande  quantité  de  LmcJu.  Sous  la  troifièmc  race  Impé- 
riale ,  Ping-lo  étoit  du  Royaunae  des  Pé-ytuïy  fous  les  Tfîjx 
clic  dépendoit  de  Koucï-linj  &  fous  les  Han ,  de  Tfang-ou. 
Les  Princes  de  Ou  l'appelloient  ChUngan  \  les  Tang>  Lo-tchéou , 
Tchao-tchéou.  Les  Villes  de  fon  reflbrt  font  au  nombre  de  fept. 

I.  KoNG-TCHiNG-HiEN ,  ainfi  appcUce  dcpuis  les  Soui* 

%.  FOU-TCHUEN-HIEN  ,  avant,  FoU'Chouu 

'  3.  Ho-HiEN,  fous  les  Han,  Lin-ho;  fous  les  Song,  Lin>^ 
king  ;  fous  les  Tfi  ,  Lin^ho-koué ;  fous  les  Soui  ,  Ho-tchéou, 

4. 5.TCHA0-PING  &  Li-PGU ,  deux  Hicn  ainfî  appellces , 
la  première  depuis  les  Ming ,  &  Li-pou  depuis  les  Han. 

é..  SiEOU-GiN-HiEN  ^  quc  Ics  Princcs  de  Ou  appelloient 
Kicn-Hng  Se  les  Tahg  Ngan-tchéoiu 

7.  YoNG-KGAN-TCHEOU  j  ainfi  appellce  depuis  les  Ming. 
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OU-T  C  HEOU-F  O  U. 
Cinquième   Département, 

Cette  Ville  ,  fous  le  règne  de  la  troifîème  race  Impériale^ 
appartenoit  aux  Plyueï ,  &  fous  les  Tfîn  elle  fut  mife  dans 
le  reflbrt  de  Kouei-Iin.  Ses  noms  anciens  font  :  Ping-pé-ngao , 
Tfang-ou ,  Kia<Hchéou.  Elle  eft  dc  gtandc  importance  à  caufc 
de  fon  voifînagc  de  la  Province  dc  Kouang-tong  qu'elle 
touche  à  l'orient.  On  la  confîdère  comme  une  des  clefs  dc 
la  Province ,  &  ce  qu'il  y  a  de  confiant  c'eft  qu'il  s'y  fait 
beaucoup  plus  de  trafic  que  dans  toutes  les  autres  Villes 
du  Kouang-fi  :  toutes  les  rivières)  s'y  raflemblent.  On  trouve 
dans  les  montages  de  fon  territoire  du  cinnabre  ou  vermillon, 
des  rhinocéros ,  des  Hnges  a  poil  jaune  quireffemblent  au  chien 
&  ont  un  vifage  d'homme  avec  une  voix  aiguë.  Il  y  croît  aufE 
Tarbre  appelle  Kouang-lang  dont  la  pulpe  tient  lieu  de  farine 
&  fcrt  aux  mêmes  ufages.  Ou-tchéou  compte  neuf  Villes 
dans  fon  reflbrt. 

1.  SlÉ-mEN,^aVant,  Sié-tchéou  ,  Yong^ping^  Kan^-kiun. 

1.  YONG-HIEN  ,  avant,  Tang-tchang ,  Ynrchéy  Fong-hoa y  Tçin* 
ning ,  Tong-tchéou ,  Yong-^tchéou ,  Yong-tchiou^ou. 

3.  TCHIN-KI-HIEN  ,  avant,  Yong-yc  y  Tan^y-tchiou ,  tfan-y^^ 
tchéou. 

4.  HoAï-Tsi-HiEN ,  avarit,  fous  les  Tçin,  Hoài-yuen. 

5.  OuEÏ-LIN-TCHEOÙ  ,  avant,  OutUchéou^  OutUin4dun. 

6.  Po-P£-HiEN ,  avant ,  fous  les  Tang  ,  Nan-tchiou. 

7.  PÊ-Liiou-HiEN ,  ainfi  appcUée  depuis  les  Soui.  Au  fud- 
oueft  dc  cette  Ville  eft  un  chemin  creux  ou  une  vallée  pro- 
fonde^ étroite  &  difficile,  qui  conduit  fur  les  terres  du  Tong^ 
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king  :  on  Tappcllc  Tien^menj  la  porte  du  ciel,  &  Koud-men; 
la  porte  des  démons. 

8.  Lou-TCHUEN-HiEN  ^  ainû  appellée  depuis  les  Soui. 

p.  HiNG-YÉ-HiEN  ,  appellée  avant  fous  les  Tchin ,  CAe- 
nan-hien  &:  Ché^nan^kitm. 

TS  IN-T  C  HE  O  U-F  OU. 

Sixième    Département. 

Son  territoire  dépendoit  anciennement  du  Royaume  de 
Pc'jrucï  j  il  dépendit  fucccflîvement,  fous  les  Tçin  6c  les  Han  p 
de  Koueï-lin  ^  de  Yo-lin ,  puis  de  Tfang-ou.  On  Ta  nommée 
en  divers  tems  KoueUping ,  Tfin-tchéou  ,  TJîn-kiang.  Il  y  croit 
d*excellente  canelle  plus  agréable  à  Todcur  &:  plus  Simulante 
que  celle  de  Ccïlan.  On  y  trouve  l'arbre  de  fer  î  Therbe  de 
Yu ,  dont  on  fait  des  draps  plus  chers  &  meilleurs  que  ceux 
de  foie  ;  une  terre  jaune  regardée  comme  un  antidote  fou* 
verain  contre  les  venins  ;  enfin  un  animal  qui  reffemble  à 
la  vache ,  &  dont  les  cornes  font  plus  blanches  que  l'yvoire, 
Tfîn-tchéou  ne  compte  que  deux  H'un  dans  fon  reffort. 

1.  Ping  NAN-HiEN  ,  connue  avant  fous  Its  noms  de  Ou^ 

tching  &  de  Ou-lin. 

%.  KouEÏ-HiEN  ,  connue  avant  fous  les  noms  de  Kouang^ 
outï^  Yn^pingy  Ouii^ping,  Tîng^uhiou  ,  Nan^ting  ,  Yn^tchéou^  Oucî^ 
tchcQU^  Nan-^yn-tchiou  j  KoucUchiou  ^  HoaUt^c-kiun^ 

N  AN-NING-F  O  U.  ^    , 

Septième    Département. 

Sot)  territoire  qui  appartint  d^bord  au  Royaume  de  Pé^yu^ 
pafTa  fous  les  Tfio&  les  Han  dasisks  dqpaitenuns  de  Koueï-ljn 
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&dt  Yo-lin.  Ses  noms  anciens  font  :  Ping-nan-ngao  j  Tçin-hing^ 
Siuen-hoa  j  Nan*îçin-tchiou  y  Y-^ukiou  ,  Lang-ning  j  Yong^tchéou  j 
Yong-ning ,  Kitn-oukiun.  On  trouve  dans  ce  pays  des  perroquets 
gros  comme  des  vautours  qui  apprennent  facilement  à  parler  j 
des  porcs  épies  fort  gros  dont  les  dards  font  Iong&  ic  aigus } 
une  efpèce  de  poule  qui  rend  du  coton  par  le  bec  s  enfin  les 
cléphans  y  font  alSez  communs.  Nan-ning  compte  fept  Villes 
dans  fon  reflbrt. 

I.  1.  SiN-NiNQ  &  LoNG-NGAN /deux  HUn  ainfi  appcllées 
depuis  les  Ming« 
3.  Ou-Lo-HiEN  ,  Ville  ainfi  appellcc  depuis  les  Soui* 
4.HEKG-TCHEOU ,  avaut ,  H(hpoU'poUy  Kien^ang^  Kicn^tchiou^ 
Zo'tchiou  y  Nan-kicn-tchéou  ^  Ning-pouJùun  y  Hcng-tchiou  lou  ^  Htng- 
tchéou'fou. 

y.  YoNG-CHUN-HiEN ,  appeUcc  avant  par  les  Tang,  Loan-. 

tchiou  &  Yong-chun-hicné  » 

6.  Chang-se-tcheou  ,  ainfi  appellée  depuis  les  Tang. 

7.  Hi A  LEY-TCHEOU ,  ainfi  appellée  depuis  les  Ming. 

T  A  I.PING-F  OU- 

Huitième    Département. 

Etoît  comptife  dans  Tancienne  Seigneurie  de  Nan-yueî,  Se 
dépendit  du  Kiao-tcki  fous  le  règne  des  Han.  Les  noms  anciens 
fous  lefqucls  on  Ta  défignéc  font  :  Lou-kiangy  ou  U-kiang  ^ 
KUmcn-tchéou ,  Ping-lingy  Taï-^ping-lou.  Cc  territoire  paflc  pour 
un  des  plus  fertiles  de  toute  la  Province  ;  mais ,  étant  fituc 
au-delà  des  montagnes  ,  il  eft  pafie  fous  la  domination  des 
Rois  du  Tong-king.  Cette  Ville  de  Taï-pihg  compte  environ 
vingt-deux  Villes  dans  fon  rcflbrt ,  6c  oh  peut  les  voir  dans* 
la  Carte. 
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On  n'entrera  pas  dans  un  plus  grand  détail ,  fur  les  Villes 
fuivantes ,  favoir  : 

I.  SS E-MING-FOU  ^  appellcc  avant  9  Sfi-min^^chéou  &  Yong- 
ping. 

X.  Ss E-NGEN  FOU  ,  appclléc  avant ,  Sfi-ngen^tchiou  8c  Llyong. 

3.  TcHiNG-NGAN-FOU,  appel lée  auparavant  ^  Tching-ngan. 

4*  SsÉ -TCHïNG-Fou,  appcllce  anciennement^  Ssi-uking- 
tchéou. 

Ces  quatre  Villes,  qui  en  comptent  pluficurs autres  dans 
leur  dépendance ,  étoiCnt  toutes  de  Tancieri  Royaume  de 
P€-yueî,  &  comprifes,  fous  la  Dynaftie  des  Han,  dans  le 
pays  de  Kiao-uhu  Comme  ces  pays  ont  été  retranchés  de 
l'Empire  Chinois,  &:  qu'à  préfeot  ils  appartiennent  au 
Tong-king ,  nous  nous  contenterons  de  renvoyer  à  la  Carte. 

PROVINCE    DE    YUN-NAN. 


A 


Le  Yun-nan ,  dont  le  nom  exprime  en  Chinois  Us  Nuages 
du  MiJij  fut  appcUée  ainfî  par  un  Empereur  des  Han,  qui 
obferva  dans  ce  pays  des  nuages  merveilleux  par  la  diverfîté 
de  leurs  couleurs.  Cette  Province,  une  des  plus  riches  &  la 
plus  avancée  vers  Toccident,  eft  bornée  à  l'orient ,  au  fud-eft 
&ç  au  nord,  par  les  Provinces  de  Kouang-fi,  de  Ssé-tçhuen 
&  de  Koueï-tcheou  i  au  fud  &  a  l'oueft,  par  les  Royaumes 
de  Tong-king ,  de  Laos ,  de  Pegou ,  d'Araçan ,  cl'Av^ ,  de 
Mien,  de  Sifan  ou  Tibet,  &:c. 

Le  Fondateur  dç  l'ancienne  Dypaftic  de  Tfîn ,  qui  fut  fi 
puiffante  &  dura  fi  peu ,  eft  regardé  comm<f  le  premier  qui  ait 
fournis  ce  pays  aux  Chinois.  Mai$  il  fe  fouleva  depuis  contre 
fçs  nouvcauj^  Maîtres,  &  il f^t ramené  au  jou^  par  TEmpereur. 

Han-ou-ti . 


NOMENCLATURE.  lyj 

Han-Outî  ^  un  des  plus  grands  Conquérans  de  l'illuftrc  famille 
des  Han  ,  qui  acheva  la  conquête  de  la  Chine  méridionale , 
jufqucs  là  partagée  entre  un  grand  nombre  de  Princes  parti- 
culiers  &:  indépendans.  Les  Habitans  de  Yun-nan  ont  des 
moeurs  qui  tiennent  moins  des  Chinois  que  des  Tndicns  dont 
ils  font  fi  voifins.  On  fait  même  que  les  Tartares  Mongous 
y  ont  envoyé  des  Colonies.  Les  Lolos  qui  habitent  dans  la 
partie  occidentale  de  cette  Province ,  ont  une  langue.,  une 
écriture  &  des  cérémonies  de  Religion  femblablcs  a  celles  du 
Pegou  &:  d'Ava. 

Indépendamment  des  chofes  néccflaires  à  la  vie ,  qui  s'y 
trouvent  dans  la  plus  grande  abondance ,  on  tire  beaucoup 
d'or  du  fable  de  fes  rivières ,  &  on  prétend  que  fes  mon- 
tagnes en  renferment  des  mines  plus  riches  que  celles  des 
autres  Provinces  de  la  Chine.  Outre  le  cuivre  commun ,  il 
y  a  auffi  des  mines  d'une  forte  de  cuivre  blanc  qu'ils  appellent 
Pé-tong.  Les  Habitans  nourriffent  d'excellens  chevaux,  &c 
inftruifent  à  fe  battre  leurs  éléphans  dont  ils  fc  fervent  en 
guerre.  Enfin  le  Yun-nan  produit  de  l'ambre  rouge,  des 
rubis ,  des  faphirs ,  des  agathes ,  des  perles  &  autres  pierres 
rares  \  du  mufc ,  de  la  foie  ,  du  benjoin ,  de  l'encens  fort 
eftimé  \  du  marbre  jafpé  repréfentant  naturellement  des 
terrâmes ,  des  montagnes ,  des  arbres ,  des  fleurs  &:  des  ri- 
vières. Elle  compte  vingt  Fou  ou  Départcmens. 

YUN-NAN-FOU. 

Premier.   Département. 

Les  Rois  de  Tchou  poffédoient  la  partie  feptentrîonalc 
de  fpn  territoire ,  &:  elle  s'appelloit  alors  Tun-koué^  ou  là 
Principauté  de  Tien.  Sous  les  Han>  la  ville  de  Yun-nan  n^étoit 
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qu'une  Hïen  qui  portoit  k  nom  de  Y-tchéouy  &  que  TEmpcrcur 
Han-ou-ti  changea  en  celui  de  Yun-nan.  On  lui  donna  depuis 
les  noms  de  Kien-ning,  Ning^tchéouy  Kocn-tchéou^  Nan-ningy 
Nan^tchaoy  Chcrt-tchcn^  Tchong-kirrg  ;  Enfin  les  Ming  lui  rendirent 
fon  ancien  nom  de  Yun-nan  qu'elle  a  toujours  porte  depuis. 
Cette  Ville ,  qui  peut  foutenir  le  parallèle  avec  les  plus  re* 
nommées  de  la  haute  Afic ,  par  fon  trafic  &  par  Télégancc 
de  fes  édifices  publics ,  cft  dans  une  pofition  très-agréable , 
fur  le  bord  feptentrional  du  lac  de  Tien  qui  a  cinq  cents  li, 
ou  environ  cinquante  lieues  de  circonférence.  Des  canaux 
tirés  de  ce  lac  dans  la  Ville ,  y  donnent  entrée  aux  navires  , 
Se  contribuent  fîngulicremcnt  à  faire  fleurir  fon  commerce. 
Son  territoire  eft  renommé  par  la  beauté  de  fes  collines, 
Texcellence  de  fes  eaux ,  l'air  pur  &  fain  qu'on  y  refpirc , 
l'abondance  de  toutes  chofcs  qui  y  règne  &  la  conftitution 
Tigoureufc  &  robufte  de  fes  Habitans.  Les  chevaux  y  font 
de  taille  médiocre,  mais  hardis  Hc  courageux.  Cette  Capitale 
cft  encore  renopmée  par  fes  Manufadures  de  tapis  qui 
paflent  pour  les  meilleurs.  Ce  qu'ils  appellent  Tong-kai-toan-sé ^ 
c*eft-à-dire.  Satin  de  la  Mer  orientale^  cft  une  étoffe  unie  faite 
de  foie  torfe  i  ils  entendent  par  ce  nom  de  Mer  orientale , 
le  grand  lac  dont  on  vient  de  parler.  Le  fameux  Ou-fan-koueï 
tint  fa  Cour  dans  cette  Ville,  &:clle  eft  devenue,  depuis ,  la  réfî- 
dence  ordinaire  d'un  Tfong-tou  qui  réunit  le  Gouvernement 
général  des  Provinces  de  Yun-nan  &  de  Kouéi-tchéou.  Elle 
commande  à  douze  tant  Hien  que  Tchéou. 

I.  Fou-MiN-HiEN ,  qui  porte  ce  nom  depuis  les  Yuen  ou 
Mongous. 

X.  Y-LÉANG-HiEN,  quc  Ics  Tang  appclloicnt  Y-Uang^koung^ 
ichuigy  &  les  Yucn^  T-léang-tchéou. 
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j.  SoNG-MiNG-TCHEOU ,  quc  Ics  Tang  appclloicnt  Tchang^ 
tcking'iiun;  les  Song^  Song-ming-Hun  ;  les  Yucii,  Song*ming  lou. 

4.  TçiN-NiNG-TCHBou ,  qui  avoit  déjà  porté  ce  nom  fous 
les  Tçin ,  fut  appcllée  fous  les  Song ,  Yang-tching-pao.  Près  de 
cette  Ville  cft  la  montagne  de  Kin ,  à  laquelle  on  a  donné 
ce  nom  parce  qu'elle  cft  riche  en  mines  d'or. 

5 .  6.  KouEi-HOA ,  TcHiNG-KONG ,  dcux  Hun  ainfi  appellées 
depuis  les  Yucn. 

7.  Ngang  ning-tcheou.  Cette  Ville ,  appellée  ancienne- 
ment Tang'long^uhuviy  ctoit  du  Royaume  de  Tien,  Les  Han 
Tappellèrent  LUn-gen-him  j  les  Tang ,  Ngang-ning^hUn  ;  les  Yuen 
l'ont  érigée  en  Tchéou. 

8.  Lo-TSÉ-HiEN,  ctoit  l'ancienne  Ycn-mc-liurtfun^  que  les 
Yuen  nommèrent  Lo-tsé-tchéou. 

9.  Lo-FONG-HiEN ,  ctoit  appcUéc  anciennement  du  nom 

de  Lo-fong-ticn-pi-ifun^ 

10.  II.  II.  KoEN-YANG,  San-pé  ,  Y-MEN.  Ccs  trois  Uicn 
ont  reçu  leur  nom  fous  la  Dynaftie  des  Yuen  ou  Mongous. 

TA-LI-FOU. 

Deuxième    Département. 

Cette  Ville,  grande  &  très-peuplée,  &.la  plus  occidentale 
de  toute  la  Chine ,  eft  fituée  fur  le  bord  occidental  d'un  lac 
fort  grand,  auquel ,  pour  cette  raifon ,  on  a  dorme  le  nom 
de  mer ,  &  dont  elle  tire  beaucoup  de  commodités  & 
d'agrémens-  Avant  qu'elle  fût  foumife  aux  Chinois ,  elle 
appartenoit  aux  Princes  de  Kouen-mi,  &:  vers  la  jfîn  de  la 
tsoifième  race ,  elle  pafla  fous  la  domination  dç  ceux  de 
Tchou  qui  établirent  un  trà5-puii]|^t  Royaume.  L'Enipereur, 

V  z 
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Han-ou-tiy  qui  porta  Tes  armes  au-delà  du  Gange  ^  ût  la 
conquête  de  ce  pays.  Se  jetta  les  fondemcns  de  Tali,  à 
laquelle  il  impofa  le  nom  de  T-tchéou ,  que  Tes  SuccefTeurs 
changèrent  en  celui  de  Te^yu.  Les  Tang  à  leur  tour  lui  im- 
posèrent celui  de  Yao-tchcou.  Depuis  elle  fecoua  le  joug  de 
la  Chine,  &  s'appclla  Nan-tchao.  En  1153  le  célèbre  Hpu- 
pilai ,  petit-fils  de  Tchin-kis-han ,  fit  la  conquête  du  Royaume 
de  Tali  pour  les  Mongous.  A  Toccidcnt  de  cette  Ville  eft  la 
montagne  de  Tien-fong  qui  a  dix-neuf  fommets,  &  à  la- 
quelle on  accorde  trois  cents  lis  ou  environ  trente  lieues 
d'étendue*  C*eft  dans  cette  montagne  qu'on  voit  des*  carrières 
d'un  marbre  dont  les  couleurs  font  fi  bien  nuancées  qu'il  femble 
qu'un  excellent  Peintre  auroit  voulu  y  rcpréfenter  des  mon- 
tagnes y  des  rivières ,  des  arbres  &  des  fleurs.  Ce  marbre  fort 
eftimé  des  Chinois ,  qui  en  tirent  des  tables  ôc  d'autres  mor- 
ceaux d'ornemens ,    eft  appelle  Tien-fong ,  du  nom  de  la 
montagne.  Tali  a  porté  encore  autrefois  les  nofns  de  Si-nan-y 
&c  de  Yong'tchang.  Elle  étend  fa  Jurifdiûion  fur  cinq  Tchéou 
6c  deux  HUn. 

I.  TCHAO-TCHEOU,  appclléc  foui  les  Song,  Tien^chouK 

Le  nom  de  Tchao-tchéou ,  qu'elle  porte  aujourd'hui ,  lui 
vient  des  anciens  Princes  de  Nan-tchao. 

X.  Sm-PiNG-HiEN ,  ainfi  nommée  depuis  les  Ming. 

3.  Teng-tchuen- TCHEOU.  Cette  Ville,  ainfi  nommée 
depuis  les  Yuen,  s'appelloit  fous  les  Princes  de  Nan-tchao, 
Tcng-tchucn-chen  &  Ti-yucn-tching.  Près  de  cette  Ville  eft  la 
montagne  de  Ki-uo ,  célèbre  par  un  grand  nombre  de  Monaf* 
tères  de  la  Religion  de  Fol.  Martini  écrit  que  c'cft  de  cet 
endroit  que  les  Chinois  ont  eu  la  première  connoiffance  dç 
la  doAf inc  de  ce  fameux  inpofteun 
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4,  Lang-kiong-tcheou,  ainfi  nommée  par  les  Princes 

de  Nan-tchao^  s'appelloit  Amplement  fous  les  Yuen^  Lang^ 

hiong^hicTim 

y.  6.  PiNG-TCHUEN  &  YuN-LONG ,  deux  Tchcou  OU  Villes 
du  fécond  Ordre ,  appellées  ainfi ,  la  première  depuis  les 
Ming,  &  la  féconde  depuis  les  Yuen. 

L  I  N-N  G  A  N-F  O  U. 

Tkoisièmb  département. 

Le  territoire  de  cette  Ville ,  en  partie  plat  &c  en  partie 
montagneux^  eft  rempli  de  rivières  qui  le  fertiiifent^  de 
petites  Villes  y  de  Forts  &c  de  Bourgs.  Il  abonde  en  riz  ^  en 
froment  y  en  miel ,  en  cire  >  &c  produit  tous  les  autres  fruits 
qui  fe  trouvent  dans  les  Indes.  Il  dcpendoit  anciennement 
du  Royamne  de  Kiu-tmg^  &:  fous  les  Han,  de  la  Principauté 
de  Tfang-ko;  enfin  îl  paffa  depuis  dans  la  dépendance  du 
Royaume  de  Mong.  Ses  noms  anciens  font  :  Lin^ngan,  Nan* 
tthaoy  Tong-haï,  Sicou^chariy  Ho-pé;  les  Yuen  la  firent  envi- 
ronner de  fortes  murailles  y  Se  lui  donnèrent  le  nom  de  Un^ 
ngan-fouy  qu'elle  porte  encore  aujourd'hui.  On  compte  dans 
le  rcffort  de  fa  Jurifdiftion  trois  Tchéou  ôc  quatre  Bien. 

i.i.<iHÉ-PiNG  &H0-MI,  deux  Tchéou  y  ainfi  appellées  de- 
puis les  Ming.  Près  de  la  première  eft  fitué  le  lac  de  Y-long^ 
qui  a  cent  cinquante  Li  ou  quinze  lieues  de  circuit^  &c  trois 
petites  Ifles. 

3.  NiNG-TCHEOU ,  Ville  qua  les  Tang  nommoient  Si-ning- 
uhcou  &  Ly-tchéou;  &  les  Yucn  ,  Ning-haï-fou. 

4.T0NG-HAI ,  Bien  ainfi  appellée  depuis  les  Yuen  y  du  nom 
du  lac  Tong'  haï  y  OU  Mer  ofiemaUy  qui  a  fcs  fources  près  de 
Ho  fi.  Se  a  près  de  huit  lieues  de  pourtour. 
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j.  Ho-si-HiEN ,  portoit,  fous  les  Tang,  le  nom  de  Tong- 
Uhéou;  &  fous  les  Yuen ,  celui  de  Ro-fi-uhéou. 

6.  Si-NGO-HiEN  ;  &  fous  les  Yuen ,  Si-ngd-tck/ou. 

7.  MoNG-Mou ,  Hitn  alhfi  appcUee  depuis  les  Yuen. 

T  C  H  O  U-H  I  O  N  G-F  O  U. 
Quatrième  Département. 

Appartcnoit ,  fous  la  troifièmc  race  Impériale ,  aux  Princes 
de  Tchou ,  Se  dépendoit  de  la  Principauté  de  Tien*koué. 
Sous  les  Han  elle  fut  comprife  dans  le  Diftrid  de  Y-tchéou. 
LesTçin  la  nommèrent  Ngan-ukiou;  les  Tang,  Pang-ouang; 
les  Song  &  les  Yuen ,  Oiuï-tchouj  ou  Hoei-tchou.  Le  nom  de 
Tchourhiong^  qu'elle  porte  aujourd'hui,  lui  a  été  donné  par  les 
Ming. 

Cette  Ville  eft  fituée  à-pcu-près  au  centre  du  Yun-nan; 
&  jouit  d'un  territoire  fertile ,  agréable  &  rempli  d'cxcellens 
pâturages.  Elle  regarde  à  Toueft  deux  montagnes ,  dont  une 
qui  donne  naiflancc  à  plus  de  cent  fources ,  eft  toujours 
couverte  de  verdure  ,  &:  offre  un  coup-d'œil  agréable. 
Tchou- hiong  contient  dans  fon  rcffort  quatre  Hun  &c  trois 
Tckcou. 

1.K0UANG-TONG.H1EN,  Ville  ainfi  nommée  depuis  les 
Yuen. 

z.  TiNG-YUEN-HiEN,  nomméc  avant,  Siu-ubéou  &  Ting- 
jucn^chéotK 
.  3.  4.  ^.6.  TiNG-PIEN,  OUO-KIA ,  NaN-GNAN  &  TcHIN- 

NAN,  font  ainfi  appellces  depuis  les  Yuen.  Les  deux  pre- 
mières font  au  nombre  des  HUn,  &  les  deux  dernières  aii 
nombre  des  Tchéou. 
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7.  YuN-CHAN ,  Tchiou,  ainfî  appcllée  depuis  les  Ming, 

TCHING-KIANG-FOU. 

Cinquième    Département. 

Le  territoire  de  cette  Ville  formoit  anciennement  le  pays 
de  Turiy  Se  dépendoit  de  la  Principauté  ou  Royaume  de 
Si-nan,  Les  Han  jettèrent  les  premières  fondations  de  Tching- 
kiang,  qu'ils  nommèrent  Yu-yuen;  les  Song  rappcllèrent  en- 
fuite  Kotn-tckéouy  ôc  les  Princes  de  Nan-tchao ,  Ho-yangy  quant 
au  nom  de  Tcfùng-kiang  il  lui  a  été  donné  par  les  Yuen.  Son 
territoire  n'eft  pas  fort,  étendu,  mais  il  eft  très  -  agréable ,  à 
caufe  de  fcs  lacs  &:  de  fcs  rivières.  On  y  fabrique  de  fort  beaux 
tapis  de  coton.  Son  reflbrt  eft  compofé  de  deux  Hien  8c  de 
deux  Tckéou. 

I.  KiANG-TCHUEN-HiEN ,  Ville  quc  les  Han  appelloient 
T'IongHchingy  les  Song,  Pou-hiong'pou  ;  les  Yuen,  Kiang-tchuen- 
tckéoUm 

z.  Yang-tsong-Hien,  que  les  Song  appelloient  Tang^ 
-ifong^pou. 

3.  SiN-HiNG-TCHEOU.,  que  les  Tang  appelloient  Kîeou- 
tchiou\  &c  les  Princes  de  Nan-tchao,  Ouen-fou-tchcou. 

4.  Lou-NAN-TCHEOU.  Cette  Ville ,  ainfi  appcllée  par  les 
Yuen ,  portoit ,  fous  les  Princes  de  Nan-tchao ,  le  nom  de 
Lo-mong'pou. 

MON  G-H  O  A-F  O  U. 

Sixième    Département. 

Cette  Ville  a  été  fondée  par  un  Prince  de  Nan-tchao  ^ 
nommé  Si-nou  lo^  fils  de  Mong-^hé-long ,  qui^lui  donna 
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le  nom  de  Mong-ché-tching.  Sous  Ics  Han  elle  dépendit  de 
Y-tchéou  i  &  fous  les  Tang ,  de  Yao-tchcou.  Elle  porta  en- 
core les  noms  de  Yang^koua^tchcou ,  de  Kai-nan^  de  Mong-hoa^ 
fou  &c  de  Mong-hoa-cchéou.  On  trouve  dans  fon  Diftrid  plus 
de  mufc  qu*en  aucun  canton  de  la  Chine.  Au  nord  elle 
regarde  une^montagne  oii  il  y  a  un  écho  fi  parfait  que  les 
Chinois  l'ont  nommée  Tien-eulk ,  ou  VOrcllU  du  Ciel. 

'     KIN  G-T  ONG-F  OU, 

Septième    Département. 

Portoit  anciennement  le  nom  de  Chi-nan.  Un  Roi  de  Nan- 
tchao  qui  en  jetta  les  premières  fondations ,  la  nomma  /«- 
fi'^gy  c'eft-k-dire^  Argent  naiffant  y  à  caufe  des  mines  d'argent 
qu'on  trouve  dans  fes  environs.  Lorfque  les  Yucn  ou  Mon- 
gous  en  firent  la  conquête ,  ils  Tappellèrent  Kai-nan-tchèou  Se 
Ouii-tchoU'lou.  C'eft  aux  Ming  qu'elle  doit  le  nom  de  King^tong 
qu'elle  porte  aujourd'hui.  Ses  Habicans  tiennent  encore  beau- 
coup des  moeurs  Indiennes.  Son  territoire  cft  fertile.  On 
attribue  à  FEmpereur  Han-Ming-ti  la  conftruûion  d'un  pont 
compofé  de  vingt  chaînes  de  fer,  qui  fe  voit  à  l'occident 
de  King-tong,  au-dcflus  d'un  précipice  dangereux* 

K  OU  AN  G-NA  N-F  O  U. 
Huitième   Département. 

On  l'appelle  comunément  la  Terre  d'or,  pour  exprimer  fa 
fertilité.  Son  territoire  eft  féparé  des  terres  qui  dépendent  de 
la  Chine  par  de  hautes  montagnes  j  auflî  fes  Habitans  font- 
ils  regardés,  comme  des  Barbares  qui  fuivent  des  moeurs 
étrangères  à  celles  des  Chinois. 

KOUANG- 
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K  OU  A  N  G-S  I-F  OU- 

Neuvième  Dép  a^tem*en  t. 

Etpit  anciennement  de  la  Principauté  ou  Royaume  de 
Tien,  &  dépcndoit,  fous  les  Han,  du  territoire  de  Tfang-ko, 
dans  le  reflbrt  de  Y-tchéou.  Les  Tang  lui  donnèrent  le  nom 
de  Touan-mcn-tchéou  j  les  Yuen  &  les  Ming  ,   Kouang-Ji-lou  Sc 

Kouang'Ji'-fou.  Elle  commande  à  trois  Tchéou  de  fa  Jurif- 
diâion* 

1.  SÉ-TSONG-TCHEOU,  qu'ou  appcUoit  SUfong'pou  avant 
qu'elle  appartînt  à  la  Chine. 

2.  Mi  -LE -TCHEOU ,  que  les  Princes  de  Nan-tchao  appcl- 
loient  Mi'k'pou. 

3.  Mo -TCHEOU,  ainfi  appellée  depuis  les  Yuen  bu  Mon- 
gous. 

T  C  H  IN-Y  U  E  N-F  O  U. 

Dixième     Département; 

Etoit  anciennement  le  territoire  appelle  Si-nan-kl^pUn; 
habité  par  les  Barbares  Po-lo-fsa ,  qui  fe  fournirent  aux  Tang. 
Sous  la  Dynaftie  des  Yuen,  cette  Ville  dépendoit  de  Hoeï- 
yuen-tchcou-  Les  Ming  lui  ont  donné  le  nom  de  Tckin^yum 
qu'elle  porte  aujourdhui.  Sous  les  Princes  de  Nan-tchao 
elle  portoit  celui  de  Tn-fcng^  le  même  qu'ils  donnoient  à  la 
ville  de  King-tong  ,  fituéc  à  fon  midi.  Les  Ming  Tappellcrcnt 
d'abord   Tchin-yucn-tchiou  ^   &  enfuite  Tchln-yuen-fou.  C'cft  un 

pays  montagneux,  riche  en  mines  d'argent ,  &  où  Ton  trouve 
des  paons  fauvages  &  domeftiques. 
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Y  O  N  G-N  I  N  G-F  O  U- 

Onzième  Dépautement* 

Cette  Ville ,  qui  touche  aux  limites  du  Royaume  de  Si-fan  ; 
eft  la  plus  fcptentrionale  de  la  Province  &  fe  nommoit 
autrefois  Ta-lang.  Les  Yuen  qui  en  firent  la  conquête  lui 
donnèrent  le  nom  de  Yong'ning-'tchiou  ^  &  les  Ming  celui  de 
Tong-ning-fou.  A  Torient  de  cette  Ville  eft  un  beau  lac  duquel 
s'élèvent  trois  Ifles  égaies  qui  ont  chacune  un  coteau  de 
cent  Tchang  ou  de  mille  pieds  Chinois  d'élévation.  On  trouve 
dans  ce  canton  de  ces  vaches  connues  fous  le  nom  de  vaches 
du  Tiiei ,  dont  les  queues  fervent  aux  Chinois  à  orner  leurs 
cafques  &  leurs  étendards  ;  ils  en  font  des  tapis  &:  des  étoffes 
à  répreuve  de  la  pluie.  Yong-ning  commande  à  cinq  Forts. 

CHUN-NING-F  O  U. 

Douzième   Département. 

Cette  petite  Ville  eft  fîtuée  dans  l'ancien  pays  des  Pou- 
man  qui  s'appelloit  King-tien.  Avant  la  Dynaftie  des  Song 
elle  tfétoit  pas  encore  foumife  aux  Chinois.  Les  Yuen  ou 
Mongous  ont  été  les  premiers  qui  en  firent  la  conquête  Se 
lui  donnèrent  le  nom  de  Chun-ning.  Son  territoire  eft  mon- 
tagneux &:  ftérile  ,  &  fes  habitans  font  dépeints  comme  des 
barbares  qui  ne  connoiffent  aucunement  Turbanité  Chinoifc, 
&  vivent  à  la  manière  des  fauvages. 
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KIU-T  SING-F  OU. 

Treizième    Dj§pailtemskt# 

£toit ,  fous  les  Han ,  de  Oui-hien  dans  le  pays  de  Té-lang } 
Ters  la  fin  de  cette  Dynaftie  on  l'âppelloit  Hing-kou  ;  elle  porta 
depuis  les  noms  de  SUfitan  ,  Nan-ning  j  Kiu^tchiou ,  Tfingruhioug 
Chi-tching^  Mo-nu-fou  ^  Kiu^tfing-lou.  Son  territoire  touche  aur 
limites  du  Tong-king.  Les  habitans  font  laborieux  &  donnent 
leurs  foins  k  Tagriculture  ;  mais*  ils  ont  la  réputation  d*ai« 
mer  les  procès.  Kiu-tfîng  compte  dans  fon  reflbrt ,  une  Eun 
&  quatre  TcfUau. 

u  Y£-TSo-Hi£N  »  Ville  ainfî  appelléc  depuis  les  Yuen. 
1.  TcHEN-y-TCHEou ,  VilIc  ainfî  appcUce  depuis  les  Yuen; 
mais  que  les  Tang  nommoicnt  Si-ping-tckeM  âc  Poimchlou. 

3.  Lou-LEANG-TCHEou ,  avaut ,  fous  Ics  Tçiu ,  Ping^y^ 
^kim  i  fous  les  Pïinces  de  Nan-tchao  ',  Lo^uen^pou. 

4.  f .  Ma-long-tcheou  &  Lo-HiOMG-TCSÉou  >Vilksaiiifi 
appcllées  depuis  ks  Yuen. 

OUE  I-KIAMG*f  OU. 

Q  U  ATOKXIÈME    DiPAUTEMENT. 

ïtoit  fous  les  Princes  de  Tchou  de  la  Principauté  de 
Tien-koué  \  les  Han  lui  donnèrent  le  nom  de  Yu-yain-hiM 
ic  la  mirent  dans  la  dépendance  de  Y-tchéou.  Ses  noms 
anciens  font  :  Ko$n*tchku  ,  Ho-yang  ^  Outïrkiang. 
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Y  A  O-N  G  A  N-F  OU. 

r 

Quinzième  Département. 

.  Faîfoît  anciennement  partie  de  la  Principauté  de  Ticn- 
kouc.  Les  Han  en  jettèrenf  les  fondations  &  Tappellèrent. 
Long'tong-hien  ;  elle  dcpcndoit  alors  de  Y-tchéou.  Les  Tang 
rappellcrent  Yao-uhiou  ;  les  Yuen  ,  Yao-ngan  ;  &  enfin  les 
Ming,  Yao-rgjn^fou.  Cette  Ville  ,  fituée  au  nord-oueft  de  la 
Capitale- ,  eft  renommée  pour  la  quantité  de  mufc  qui  s'y 
trouve.  Dans  fon  territoire  il  y  a  des  Vallées  très-fertiles^ 
Elle  jouit  auflî  d'un  puits  qui  lui  fournit  un  fel  très-blanc» 

H  Ô-K  I  N  GF  O  U. 

S  E  I  Z  I  è  M  E    D  É  P  A  R  T  E  M  E  N  T. 

Ho-king  appartenoit  ,  fous  la  Dynaftic  des  Han  ,  âu 
JR.oyaurae  de  Yong-tchang.  Les  Tang  Tappcllèrent  Ho-tçhucn; 
les  Yuen ,  Ho-king  ;  &  les  Ming^  Ho-king-fou.  Elle  cft  envirba- 
née  de  montagnes  ,  &  ks  habitans,qui  ne  portent  ni  éven- 
tails ni  parafols  comme  les  Chinois,  font  toujours  armés 
d'arcs  &  de  flèches.  Deux  Villes  relèvent  de  fa  Jurifdic- 
tion.    •    • 

,  I,  1.  KiEN-TCHUEN-TCHEOU  &c  Chun-tcheou.  Prcs.de 
la  première  eft  la  montagne  Kin-hoa  qui  s'étend  jufqu'au 
Si-fan ,  Se  qu'on  croit  très-riche  en  miaes  d'or.  Elle  a  encore 
"dans'fbn  voifinagç  un  lac  appelle  Tien  qui  a  fix  lieues  çfç 
circuit. 
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L  I-K  I  A  N  G-F  O  U. 

Dix-septième   Département; 

Eft  fituéc  au  Nord  de  Tali ,  dans  la  partie  la  plus  occi- 
dentale de  la  Province  j  fon  territoire  eft  coupé  par  k 
Kin-chan  ou  le  fleuve  appelle  fabU  dor  à  caufe  des  paillettes 
de  ce  métal  qui  roulent  avec  fon  fable.  Le  Kin-cha  paffe  au 
fud-eft  de  Li-kiang,  s'étend  au  large  &  fornae  un  lac  qui 
a  trente  Zï  ou  environ  trois  lieues  de  circonférence.  An 
nord-oueft  de  Li-kiang,  tirant  droit  vers  le  Tibet,  eft  la, 
montagne  de  Neige ,  en  Chinois  Siue  ,  ainfl  appellée  à  caufc 
des  neiges  perpétuelles  qui  la  couvrent.  Les  habitans  de  ce 
pays  defccndent  d  anciennes  Colonies  Chinoifes  j  mais 
dont  le  voifinagc  des  Nations  étrangères  ont  altéré  les  loix 
&:  les  mœurs.  Comme  leur  canton  eft  gras ,  très-fertile  &c 
riche  en  or  ,  ils  fe  livrent  aux  plaifîrs  ,  fuite  ordinaire  de 
l'abondance  :  ils  s'adonnent  à  la  boiflbn ,  aux  chants  &  à 
la  danfe.  Ils  ont  auffi  la  réputation,  de  bien  monter  à  cheval 
&  de  cirer  de  Tare  avec  adreflcj  Sous  les  Han,  c'étoit  Iç 
pays  de  Tutï-fôui ,  qui  dépendit  de  Y-tchéou ,  &  enfuitc  de 
Soui-tchéou.  Le  nom  de  Li-kiang  lui  vient  des  Ming.  Lcsi 
Villes  de  fon  reflbrt  font  :  i.,  Çao-chan.  ^.  Lan-tcheou» 
3.  LiN-si.  4.  Kiu-YN.  Cette  dernière  Ville  a  dans  fon 
voifinagc  la  nioiitagne"à]3pelléqî  Kin-ma'^  ca^fe  dés  pierres 
de  différentes  couleurs  qu'on  y  trouve  repréfcntant  la 
figure  d'un  cheval.  '•  —  > 
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•OU-TING-F  OU. 

DlX'HUITIÊME     DÉPARTEMENT. 

'  Le  département  de  Ou-ting  faifoît  jpartie  anciennement 

de  la  Principauté  ou  Royaume  de  Tiuukom^  &:rous  le  règne 

des  Han  il  fut  placé  dans  le  refTor t  de  Y-tchéou.  Les  Soui 

appellèrent  cette  Ville  Kom^uhiou ,  6c  les  Tang ,  Tortchiou. 

Ceft  aux  Tuen  ou  Mongous  qu*elle  doit  le  nom  de  Owtkng 

qu'elle  porte  aujourdliui.  Elle  eft  fîtuée  près  de  la  Capitale 

&  fur  les   frontières  de  la  Province  de  Koueirtchéou  \ 

auffi  on  y  entretient  toujours  une  garnifon  pour   tenir 

en  bride  les  montagnards  voifins  &  mettre  le  pays  à  couvert 

de  leurs  brigandages.  Le  territoire  de  Ou-ting  eft  très-agréable 

&  très-fertile  à  caufe  des  deux  branches  du  Kin^hn  qui  i*ar- 

rofent  :  fes  pâturages  font  excellens  Oc  elk  eft  riche  en  bd^ 

tiaux.  Près  de  Lo-luuen  ,  une  des  Villes  de  foa  reflbrt,  eft 

k  montagne  de  Hing-kleou  >  laquelle  «  quoique  formant  une 

plaine  fur  (on  fommet  >  eft  fi  efcarpée  Se  û  remplie  de 

précipices  >  qu'il  tCj  peut  monter  qu^un  feul  homme  à  la 

Ibis  :  les  habitans  s'en  ferment  comme  d'un  lieu  de  réfîigc 

en  tems  de  guerre.  Oii-ting  compte  trob  Villes  dam  foa 

{efibrt^  favoir:  x.  Ho-kio.  x.  Yve^meou.  3.  Lo-kiubk. 

YUEN-KIA  NCFOU- 

D  I  X*N  EUVIÈME  DÉFAUT  EM£NT« 

Touche  aux  frontières  des  Royaumes  de  Laos  Se  de  Tong- 
king }  fous  le  règne  des  Tang  elle  faifoit  partie  du  Royaume 
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de  Nan-tchao  &  dépcndoit  de  Yn-rcng.  Les  Yucn  ou  Mon- 
gous  en  firent  la  conquête  &  lui  donnèrent  le  nom  de  Tutn- 
kiang  qu'elle  porte  encore  aujourd'hui.  Elle  abonde  en  foie, 
en  ébène ,  en  palmiers  ;  la  noix  d'areque  que  les  )iabitans 
mâchent  comme  le  bétel ,  y  eft  très-commune  ainiî  que 
les  paons. 

Y  O  N  G-T  C  H  A  N  G-F  O  U. 

Vingtième  Dé partemént. 

Faifoit  partie  anciennement  de  la  Principauté  de  Ngaï-Iao 
&  fe  nommoit  Pw-koeî.  Les  Han  orientaux  l'appcUèrent 
Lan^tfdag,  parce  qu'elle  eft  arrofée  par  une  rivière  qui  porte 
ce  nom.  Elle  Tccoua  le  |oug  6c  pafla  fous  la  domination 
des  Rois  de  Yong-tehang  dont  elle  devint  la  Capitale  A:  prit 
le  nom.  Sous  les  Tang  on  lui  donna  celui  de  Kai-yuen  & 
fous  les  Yucn  ou  Mongous  celui  de  Kin-tchi.  L'origine  de 
ce  dernier  nom  qui  fîgnifie  denu  éPor  dans  la  langue  Chinoife 
vient  de  l'ufage  où  étoicnt  ces  peuples  d'appliquer  des  feuilles 
d'or  fur  leurs  dents.  Marco-polo  en  dit  autant  dans  fcs 
voyages ,  des  habitans  d'une  Ville  appcUoc  Un-chiam,  Capi^ 
taie  de  la  Province  qu'il  nomme  Arcladam^  ce  dernier  nom 
cft  manifeftcmcnt  corrompu  &  méconnoiflable ,  mais  il 
n'en  cft  pas  de  même  de  Umkiam  dans  lequel  il  n'eft  pas 
difficile  de  reconnoître  la  Ville  de  Ymg-tchang;  d'ailleurs  la 
fituation  qu'il  donne  à  ce  pays  6c  les  mœurs  de  fés  habi- 
tans qu'il  décrit ,  conviennent  par^tement  avec  ce  que  les 
Chinois  en  difcnt.  C'cft  dans  ces  parties  méridionales  de  la 
Chine  que  les  Tartarcs  MiMigous  portèrent  la  guerre  l'an 
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I2i8x,  fous  icrègpc  de  Hou-pilaï ,. alors  maître  de  toute  ta 
Chine  par  rcxtjnftion  de  la  famille  Impériale  des  Song.  La 
Ville  de  Yong-tçhang  eft  grande  &  bien  peuplée.  On  trouve 
dans  fon  tefrritoire  de  l'or ,  de  h  cire  ,  du  miel ,  du  marbre, 
de  Taii^re ,  du  lin  &:  de  la  foie.  Elle  conimande  à  trois  Villes 
&  à  trois  Forts. 

PROVINCE  DE  KOUEI-TCHEOU. 

Le  Kouéi-tcheou ,  une  des  plus  petites  Provinces  de  la  Chine 
Ôc  des  plus  ftérilcs,  a  été  formée,  fous  la  Dynaftie  Impériale 
des  Ming ,  de  quelques  portions  démembrées  des  Province? 
de  Ssé-tchéou,  de  Hou-kouang,  de  Kouang-fi  &  de  Ynnr 
nan ,  qui  l'environnent  de  toutes  parts.  Les  Tartares  Mongous 
ayoicnt  fait  bâtir  beaucoup  de  Forts  5c  de  Places  de  guerre , 
dans  lefqucllcs  on  a  toujours  entretenu  de  fortes  garnifons 
pour  réprimer  les  courfcs  des  Peuples  voifîns,  &  fur -tout 
des  Miao-tfé,  voifins  encore  plus  dangereux ,  qui  retranchés 
dçpuis  un  tcms  immémorial  dans  des  montagnes  inaccef- 
fibles ,  bravoient  impunément  la  domination  Chinoife ,  Se  Ce 
liguoieat  entr'eujf  pour  défendre  leur  liberté  ou  pour  faire 
des  excurfions  fur  les  terres  de  TEmpire.  [  Voyez  le  Tome  XI 
de  THiftoirc  de  la  Chiiic.,  page  y88.  ]  Les  tributs  qu'on  en 
tirp  ne,  fuffifçnt  pas  à  la  dépenfc  de  ces  garnifons.  Quoiqu'elle 
puiffe  êtra  regardée  comme  ftérile ,  comparée  aux  autres 
Provinces  de  la  Chine ,  les  montagnes  dont  elle  eft  remplie, 
font  néanmoins  entre -mêlées  de  vallées  fertiles  &  même 
agréables,  &  les  chofcs  de  première  néceffité  sy  trouvent 
abondamment  Les  Chinois  font  auflî  dans  la  perfu^fipn 

que 
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que  ces  montagnes  font  pleines  de  mines  d'or,  d^argent., 
de  mercure ,  &  d'autres  métaux  utiles  &  précieux.  Le  pays 
nourrit  beaucoup  de  vaclics  &:  de  pourceaux ,  ainfî  que 
(^cxccUens  chevaux  qui  pafTcnt  pour  les  plus  courageux  6c 
les  meilleurs  de  toute  la  Chine.  Il  n'y  a  pas  de  foie,  mais 
Ç)n  y  fabrique  dps  draps  d'une  herbe  appellée  Ko  y  qui  ref- 
(emblc  beaucoup  au  chanvre,  &  dont  on  fait  des  habits 
cxceiiens  Se  trèsrcommodps  ppuj:  i'étp.  Vpiçi  fes  Villes  avec 
Icujs  Départemeos. 

•      KOUE  I-Y  AîîG.FOU. 

Premier   £>é  p  a  r-t  emen  t. 

Faîfoît  partie  de  l'ancienne  Principauté  appellée  Lc-eU* 
kouéï;  fes  premiers  Habirans  étoient  défîgnés  par  les  Chinois 
fous  ie  nOÏXl  de  Si-nan-y^  C*eft-à-dire,  les  Barbares  dn  fud-roueji  ^ 

rclativcmentà  leur  pofition  à  l'égardde  l'ancienne  Chine.  Ces 
barbares  formoient  plufîeurs  nationsdiftinaes,dont  les  moeurs 
étoient  différentes/  Sous  la  IJynalMe  des  H^n  ,  qui  en  firent 
la  conquête,  cette  Ville  dépendoit  de  Tfang-ko,  diftri^  du  Ssé- 
tchuen ,  puis  du  Hou-kouang.  Les  Princes  Mongous ,  de  la 
famille  des  Yuen ,  l'ayant  foumife  à  leur  domination  >  U 
nommèrent  Chun-yucn  »  ou  favofatu  auiç  Yt^tn  \  enfin  les  Minç 
en  firent  la  Capitale  dç  KoueirïchcQu,  ^  rappellàreqt  d'a- 
bord Tching'fan^fou  y  &  cnfuite  Komï-yang-^fqt^.  3on  Pl^iâ; 
eft  çntre-mêlé  de  plaines  8c  de  montagnes,  ic  ^(fez  peuplé. 
Elle  étend  fa  Jurifdiâion  furldix-huit  Forts  »  donp  quelques- 
u;is  jCufpafient  le^  HUn  U  le;»  Tchém  jKu;  leur  ^andçur.  Voici 
Ifuss  noms  ; 

y 


/ 
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.    I.  KiN-KiuN.  1.  M6-KOUA.  3,  Ta-hoa.  4.  Tc«in-fak; 

J.  OUEI-FAN.  ^.^FaNG-FAN.  7.  HONG-FAN.  8.  NgO-LONG. 
9.  KlN-TCHO.  10.  SiAO-LONG.  II.  Lo-ÏAN.  II.  Ta-LONC^ 
X3.  SlAO-TCHING.  14.  ChAN-OUA.  Ij.LoU-CHAN.  l6.  Lol^» 
FAN.    17.  PiNG-eFA.    18.  Ma-HIANG. 

S  S  JÉ-T  C  H  E  O  U-F  O  U. 

Deuxième   Département. 

.Ssc-tchcou,  dont  les  limites  touchent  à  la  Province  de 
Hou-kouang,  abonde  en  vif- argent,  en  cinabre •&  autres 
minéraux.  Il  n'eft  fait  mention  d)i  territqire  de  cette  Ville 
que  fous  les  Tfin ,  &:  alors  il  étoit  du  Diftriâ  de  Kin-tchongl 
Les  Han  le  placèrent  dans  celui  de  Ou-Iing.La  Ville  portôit 
fous  les  Tang  les  noms  de  Ssi-tchiou  &  de  Ning-y;  Les  Ming 
lui  donnèrent  le  rang  &c-  le  titre  de  Fou ,  &:  Tappellèrent 
Ssc'Uhcou-fou.  On  compte^  quatre  Forts  auxquels  elle  com- 
mande. 

SSÉ-NAN-FOU. 

T  H  o  I  s  I  È  ME    D  É  P.A  R  T  E  M  E  N  T. 

Vers  la  fin  de  la  troifième  race  Impériale ,  cette  ^Villc  faî-' 
(bit  partie  du  Royaume  de  Tchou }  &r  lorfque  les  Tfin  eurent 
foumis  les  Tchou ,  ils  la  mirent  dans  la  dépendance  de  Kin-* 
tchongi  fous  les  Han  elle  dépendoit  de  Ou-ling.  Ses  difFé** 
rCns  noms  ont  été ,  fous  les  Soui,  Ou-tchuen  ;  fous  les  Tang, 
Ou-uhéoUy  Ssé-tchéàUj  ^Ning-y  &  Ning^koua;  foUS  les  Song,' 

Toan-mefi^tchéou^  fous  Ics  M\ng\  Ssc-nan-fou*  Elle  commande 
à  deux  Villes  &  à  cinq  Forts.  ;         ' 
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T  C  H  IN-YU  E  N-F  O  U.   . 
■^  Quatrième  DÉPARTEMENT. 

'  Cette  Ville  n'eft  que  du  règac  des  Yuen  qui  la  bâtirent ,  & 
lui  donnèrent  ce  nom  qu'elle  porte  aujourd'hui.  Son  territoire 
appartenoit  aux  Princes  dcTchou,  oc  <;'eft  ce  qu'on  appelloit 
Ta-tien-ki-tong.Cc  pays  produit  les  fleurs  les  plus  belles  &  les 
plus  efUmces  des  Chinois ,  ainfiquc  dés  grenades,  des  oranges , 
des  poules  fauvagcs  ou  des  gélinotes.  Tchin-yuen  commande 
à  une  Ville  &  à  quatre  Forts.  ' 

C  H  E-T  S  I  E  N-F  O  U.  ' 

Cinquième  Département»  . 

Eft  fituée  à  l'extrémité  occidentale  du  Koueï-tchéou ,  en- 
tre les  Villes  de  Sfé-nan  &  de  Sfé-tchèou ,  dont  on  vient 
de  parler  i  les  Yuen  la  fondèrent ,  &  les  Tang  l'appellèrcnt 
Y-tchiou,  r.fiuen  &C  Ché-tficn.  Les-Ming  l'aggràndirent  &  en 
firent  une  Ville  du  premier  Ordre  fous  le  nom  de  Ché-tjith- 
fou.  Elle  commande  k  quatre  Forts. 

•TON'ôlaiN-FOC. 

Sixième  -D- é  p^a-rït  b  is>'& ^t, 

■  Son  territoire ,  qui  touche  à  là  Proviriocî  de  Hdu-koUàiig , 
faifoit  partie  aôdenfaeiûcnt-tïa  |)aysAcKi.niaii.Lçs  Ywwi 
^jetttèrent  icstttcfnièves^^foadadoBsiaeayptxdViUc»  iS^  alor&^ 

y  * 
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ji'ctoît  qu'un  Fort  aflcz  confidcrablc ,  qu'ils  appcUèrent  Tong^ 

pn  ;  mais  depuis  les  Mîng ,  qui  fuccédèrent  aux  Yucn  •  Taug- 

jnentèrent  de  beaucoup  &  en  firent  une  Ville  du  premier  Ordre 

qu'ils  appellèrent  Torg-gln-fou.  Elle  commande  à  huit  Forts* 

Il  fc  trouve  beaucoup  de  mines  d'or  &  de  cuivre  dans  fe$ 

montagnes* 

LI-PIN  G-FOU. 
Seftiîme   Département. 

Li-pîng  j  dont  le  territoire  s'étend  pfqu'aux  limites  dc$ 
Provinces  de  Kouang^i  &  de  Hou-kouang ,  compte  y  dans 
fon  arrondiflement  y  trois  Villes  &:  onze  Forts.  Son  territoire 
confinoit  anciennement  au  pays  de  Yé-lan  ;  fous  le  règne  des 
Han  il  dépendoir  de  Tfang-ko,  Se  fous  les  cinq  familles  , 
du  reffbrt  de  Sfé-tchéou.  Les  Yucn  qui  bâtirent  cette 
Ville  lui  donnèrent  le  nom  de  Tank'r^  depuis  ,  les  Ming 
Taugmentèrent  &  Tappellèrent  U-ping^fou.  La  meilleure 
cfpèce  de  Fou^Ung  ou  racine  de  China  croit  dans  ce  pays  ^ 
ainfi  que  le  Ko  dont  on  a  parlé  &:  qui  fert  à  faire  dei  ha* 
bits  propres  pour  rét& 

TOU-KI  UN-FOU. 
Huitième  Dépautement. 

Eft  iitaée  au  fnd-oaeff  de  la  ViUe  précédente  &r  dans  le 
voifinage  de  la  Provmcede  Kouai^-fidont  eUe  eft  Us  dmts  & 
iesUrm,  fwvant  rcyjyrdfion  ôidinakc  dfcs  Chinois  i  en  effet 
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fcs  montagnes  couvrent  &:  défendent  cette  Province.  Près 
de  Fong-ning,  une  des  Villes  de  fon  reflbrt,  eftla  monta- 
gne de  Hîng-lang  ,fi  efcarpée  qu'on  ne  peut  y  monter  que  par 
un  degré  en  forme  d*écliclle,  tailJé  dans  le  roc.  Ancienne- 
ment elle  appartcnoit  aux  peuples  défignés  fous  le  nom  de 
Si-nan-y  OU  de  Barbares  du  fudoutjl.  Les  Yucn  Tappcllèrent 
Tou-yun;  les  Ming  ,  TouMun^ueï  ^  &  enfin  Tourkim-fou.  Elle 
commande  à  deux  Villes  &  à  neuf  Forts. 
Les  quatre  Villes  fuivantes  font  au  nombre  des  Tchcou. 

1.  Pou-NGAN-TCHEou.,  bâtie  fur  les  limites  du  Koueï- 
tchéou  qui  regardent  le  Yun-nan  &  le  Kouang-fî  &  con- 
fidérée  comme  la  clef  de  ces  trois  Provinces.  Elle  étoit  au- 
trefois, fous  le  règne  des  Han ,  du  pays  de  Tfang-ko.  Les 
Tang  Tappclloient  Si-ping^ukéou  ôc  Pan-tchioUy  les  Princes  de 
Nan-tchao ,  Cke^pou;  les  Sonij,  T/i-mi-pou  ;  les  Yucn  qui  la 
rebâtirent  lui  donnèrent  le  nom  de  Pou-ngan^tchiou ,  c-eft-à- 
dirc ,  VilU  qui  prolongt  ^  qui  éund  h  repos.  Elle  abonde  en  vif- 
argent  ,  en  vermillon ,  &  produit  le  Mufa, 

2.  YoNG-NiNG-TCHEou ,  Ville  qui  doit  fa  fondation  aux 
Yucn  5  elle  a  deux  Forts  dans  fa  Jurifdidion. 

5.  TcHiN-NiNG,  Ville  qui  gouverne  deux  Forts  de  fon 
rcflbrt. 

4.  Ngan-chun  étoit  anciennement ,  comme  les  trois 
Villes  qui  précèdent ,  du  territoire  de  Tchong-fou.  Sous  les 
Yuen  qui  en  firent  une  Tchéou ,  elle  fut  fixée  dans  la  Pro- 
vince de  Yun-naxi  &  appcUée  SU-ngan  ;  les  Ming  Tappcllèreût 
Jfgan-^hun^tchiou,  puis  Ngan-tchun-fou. 

Les  quatre  qui  fuivcnt  font  des  Villes  de  guerre. 
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I.  PoV-TiNG  bâtie  par  lc<  Yucn  fur  le  chemin  qui  coït- 
'duit  dans  la  Chine.  .  .      -^ 

X.  SiN-TiEN ,  qui  commande  k  quatre  Forts  bâtis  dans 
fon  diftrid.  Au  midi  elle  regarde  une  montagne  plus  haute 
que  la  région  des  nuages  &  dont  un  des  fommets  qui  s'é- 
lève en  forme  de  pyramide  lui  a  fait  donner  le  nom  de 
Pié ,  ou  de  pinceau. 

3,PiNG-YUEï  i  qui  gouverne  deux  Forts ,  ctoit,fous  le 
règne  des  Tfin ,  de  la  Seigneurie  dcKin-tchong. 

4.  LoNG-Li  qui  gouverne  auffi  deux  Forts,  Ping-fa  ôc 
Ta-ping. 

PROVINCE  DE  LEAOlTONG. 

Dans  l'origine  de  la  Monarchie  Chinoife  Lcao-yang  , 
Capitale  du  Léao-tong ,  étoit  comprîfe  dans  les  anciennes 
Provinces  de  Tfing  &  de  Ki  i  la  première  partie ,  qUi  étoit 
de  la  Province  de  Ki,  s'appelloit  Yéou^tchéou\  la  féconde, 
qui  appartenoit  à  la  Province  de  Tfing  ,  portoit  le  nom 
de  Yng'tchéou  :  Vuiic  étoit  fituée  à  Teft  &:  l'autre  à  Toueft 
de  Kouang-ning.  Sous  la  troifièmc  Race  Impériale  tout 
ce  pays  appartenoit  aux  Princes  de  Yen.  Les  Tfin  don- 
nèrent ,  à  la  partie  appellée  Yéou-tchéou  ,  le  nom  de 
Lcao-Ji  y  &  à  Tautre  celui  de  Léao-tong ,  a  raifon  de  leur  po- 
fition  rcfpeftive  k  Tégard  de  la  rivière  de  Léao  qui  féparc 
'Its  deux  territoires.  Sous  le  règne  des  Han,  le  Léao-tong 
appartenoit  à  la  famille  des  Kong-ftin  \  il  pafla  cnfuite  aux 
Mou-johg ,  une  des  plus  illuftres  familles  des  Sien-pi ,  puis 


e  ^éao-^^ng.  fous,  ces  dîverfes  piiiflfances,  ont 
iou.,  tJgan^ong-tcurhocï  ^  Po-hai ^  long^ping  ^' Nàn-^ 
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aux  Kitans  ou.  Lcao  ,  .de  la  famille  des  Yé-liu ,  &  enfin  aux 
]^in  ou  Niu-tché  &  aiix  Man^tchéous  'qu\  en  ctoîent  maîtres 
avant  que  d'entreprendre  la  conquête  de  la  Chine.  Les  difFé- 
rcns  noms  de 

été  :  Ping-tchhu. 

king y  Tong'king ^  Lcao-yangr-fou ^  Tong-^hingloU ^  &c  enfin  Léao^ 

yang'lou.  .  , 

X.  TcHiN-TCHEOU,  ainfi  nommée  par  les  Kïn,  s'appelloit  ^ 
fous  les  Princes:  de.Ka9;kiu4i^^CAtfy?Mf^^^^  fous  listrinces 
de  Po-haï  ,  Nanrhairfou  i  fous  les  Léao  ,  Hài-tchéou  &  Nan-haï"^ 

3.KAÏ-TCHE0U,  fîtuée  à  2j^o  Li  ou  24  lieues  au  fuddc 
Léao-yang  ,  s'appelloit  ^^  fous  les  Kao-kiu-li,  Kaï-mpu-iching; 
fous  les  Léao  ,  Tchin^tckçou&c  Fong-koué  y  fous  les  Tang  & 

les  Kin  ,  Kaï'tchéou. 

4.  Fou-TCHEOU ,  fituée.à  \xo  U  ou  42  lieues  au  fud  de 
Léao-yang ,  s'appelloit  f  fous  les  Léao  >  TJîen''min''hten  &  Foi/- 

icMôu.  •"  ^        ♦ 

y.  KiN-TCHEpu ,  fituçe  k  <îoo  li  ou  60  lieues  de  Léao-yang , 
tient  des  Tang  le  nom  qu'elle  porte. 

6.  KouANG-NiNG  ,  fîtuée  à  42.0  Li  OU  41  lieues  de  Léào- 
yaiig  ,  s'appelloit ,  fous  le^  Tang ,  Oul'm<héou'(fo'tfhing  ;  fous 
les  pQ-haï  ,  H'ffin-tchéou  ;  foU$  les  Kin  ,  Kouang-ning-fou  ;  &  fous 
les  Yuen  ,  Kouang-ning-lau. 

!7.  Y-TÇHEOU,  fituée  à  540  li  ou  54  lieues  ï  Toùeft  de^ 
Lcaoryang  y  s'appcUoit ,  fpu§  les  Tang ,  Chi'kien-uhïngf  fous 
lesXéap  f£  U^  J^in,  Tfçpgrif-kiun  S^  Y^t^^^^      *       '  '       '    ; 
lï.  KOPAN.G^Nijjïe-TCHONq  a.^oo  ii  ou  ^o. lieues  au  nord- 


■i.J^-0^-^'L\^ 
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oticft  de  Lcao-yang,  $*appcUoit ,  fous  les  Princes  Mou-jong , 

5/  lo-kiun  ;  fotlS  Ics  Léao  ,  King-uhJou  £c  Lin-hai-kiiin  ;  fous  lc$ 
Kin  ,  Kouang  ning^uchang. 

9.  KoUANG-NIMG-TSIENpiîtuécSl  960   U  OU  9^  lieucS   k 

roue((  de  Léao-yang .  s*appeUoit  »  fous  les  Princes  Mou- 
long  ,  TJhning'liiitt  ;  foUslcsTang  ,  Choui'Uhéou  ;  fous  Ics  Léao, 
Lai-^tchéou-fou  i  fous  \cs  Kin ,  Tfong-tckiou  $c  Oiouirtchiou  ;  enfin 
Tous  Icj  Yuen  ,  Kfmang^mng^tjicn^ 

10.  NiNG-yuBN,  fituéç  à  770  U  on  yy  lieues  à  Toueft 
de  Léao-yang ,  cft  aînfî  appênëc  depuis  les  Ming. 

n.  TcHiN-YANG-LOU ,  fitucc  à  iio  U  OU  II  licucs  au 
nord  de  Léao-yang  ,  s'appelloit,  fous  les  Po-haï^  Tchin-tchiou; 
fous  les  Léao,  Hiag'UaO'hiun  8c  TchdO'té-kiun ;  fous  les  Kin, 
HUn-U-kiun  ;   &   enfin  fous  les   Yuen  ,  Tth'm^yang^lou. 

\%.  TçÉ-LiNG ,  fituée  k  240  U  ou  24  lieues  au  nord  de 
Léao-yang ,  s'appelloît  anciennement  TiUinguhing  ôc  ctoit 
limites  de  Kao-kiu  lu 

15.  San-ouan  ,  fitucc  à  |3o  Zi  ou  55  lieues  au  nord  de 
léao-yang ,  s'appelloît  ancienncnjent  V-tou  )  fous  les  Héqu- 
oueï,  Ou-ki'^  fous  les  Soui,  Hé<kom''tû'ia  ^  fous  les  Tang, 
He-chom-fou  ;  foUS  Ics  Po-haï  ,  Chang-king  &  Long  fitun-^fou  j 
fous  les  Kin,  Hou-mng-fou  &  Chang-king\  ÇOVLS   IcS  Yucn  , 

Kaï-ymn-lous  &:  enfin  fous  Ics  M!ng,  San^uan.  Les  Kitans 
civilifés  7  cti&blireAt  leur  Cour. 

\(^  TsoNG-HO-TCHiNG ,  ccttc  Vîllc  très-aridcnnc  àc  du 
tems  de  TEmpereur  Chun ,  fituée  dans  le  département  de' 
Kpuanç-ning-tchon^ ,  s'cft  appelléc*,  fous  les^Han  ^  Tfong^ 
h(hhicn  ;  fous  Ics  Frinccs  Mou-jong  ,  Ngun-uhang'hitn  ^  fous  Ict 
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ly,  PiNG-JANG-TCHiNG ,  fitucc  à  Tcft  du  flcuvc  Ya-lou, 

d'appcUoit  fous  les  Chang,  Ouang-hunruhin^^  fouslesHan» 

Lo-lang-kiun  j  dans  la  fuite  ,  Ping-jang.  Ki-tfé  y  tint  fa  Cpur 

&  on  y  voit  encore  fon  tombeau. 

16.  Kaï-yuen-tching,  ainfi  nommée  par  les  Yuen  ,  cft 
fitucc  un  peu  à  Toucft  de  San-ouan.  Suivant  THiftoirc  des 
Yuen ,  cette  Ville  avoit  au  fud-oueft  Ning-yucn-hien  &  Nan- 
kingi  au  fud  Ho-lan-fou  &  Chouang-tching  que  les  Kao- 
kiu-li  appejloient  [Chang-tou  j  à  Toueft  ,  Kou-tchcou  j  au 
nord-oue(t ,  Chang-king  que  les  Kin  appelloient  Hocï-nîng- 
fou }  au  fud  y  de  Chayg-king  »  Kien-tchéou  y  au  fud-oueft , 
Ping-tchcou  j  à  Toucft ,  Hoang-long-fou  que  les  Kin  appel- 
loient Li-ché-kîun  ;  a  Toueft ,  Sin-tchcou  \  au  nord ,  Tchao- 
tchéou  j  a  Tcft ,  Yong-tchéou ,  Tchang-tchcou  &  Yen-tchcou  ; 
enfin  au  nord-cft,  Ho-tchéou  &:  Nou-culh-hia-tchîng.  De 
toutes  ces  Villes  qui  exiftoient  fous  les  Léao  &  les  Kin ,  il 
ne  reftoit  plus  que  des  ruines  fous  les  Yuen. 

17.  KiEN-TCHEOU-TCHiNG  ,  fituéc  à  70  Li  ou  7  Ucucs  au 
fud-oueft  de  Kouang-ning ,  s'appelloit ,  fous  les  Lcao,  Kim^ 
tchéou  &  Kouang-té'hiun. 

18.  Liu-YANG-TfcHiNG ,  fîtucc  à  yy  Li  ou  y  lieues  &:  de- 
mie au  fud-oueft  de  Kouang-ning,  portoit^fous  les  Léao, 
le  nom  de  Fong^Ung-hicn.  Celui  de  Liu-yang  lui  a  été  donné 
par  les  Kin. 

X9.  OU-KOUi-TÉOU-TCHING   ,    fituéc    à    lOOO   Li    OU    ICO 

lieues  au  nord  de  San-ouan  ,  eft  Tendroit  où  fut  inhumé 
Hoeï-tfong ,  Empereur  des  Song. 
XQ,  Ta-ning-tching  ,  fîtuée*  au  nord  de  Léao-yang  A: 

l 
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au  fud  de  la  rivière  Hoang  choui ,  fut  appellce»  par  les  Léao 
Tchong-king &  Taùng-fou j par Ics  Kin ,  té  king j  &  par  Ics  Yuen » 
Ta^ning'lou. 


.JM 
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7^  terminerai  cette  Nomenclature  Géographique  par  une 
Jiiite  des  Latitudes  &  Longitudes  des  principales  Places 
de  la  Chine j  déterminées  dans  les  années  tj lo  jufques 
&  compris  iyi6  y  par  les  Mathématiciens  que  l^Em^ 
pereur  Kang^hi  chargea  dedrejfer  la  Carte  de  [on  Empire. 
Les  Longitudes  font  prijès  de  Péking. 


/ 
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Tang-chan-hien. . 
Pé-(u-tchéoa. . . . 
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Yong-ho-hiem, .. 

Ki-rchéou 

Kiang-cchéou. . . . 
Pou-cchéoiu.  ^ . . 
Hoan-ka-hien.  •  • . 

Tfc-rchéou 

Lou-figan-fou. . . . 

L^ao-cchcou 

Lo-ping-hien. . . . 

Yu-tfé-hien 

Ping-yang-fou.. . . 


37^..  19' 


Laùeude. 

.ix' 

.6 

3' 

54 

57 

50 

•7 
.z 

Î7 
4* 


Loi^haJe. 


35 
34 
34 
35 
3^ 
37 
37 
37 


. .  .0 

•  •  «O 

. .  }6 

•  •  •  o 
. .  Il 
..50 
• .  50 
. .  .0 
. .  .0 


46' 

S» 

S4 

45 
39 
zS 
.  I 
4Î 
4J 
55 


.  .50  oc 

•  •  •  o .  oc. 
. .  •  o  •  oc. 

•  •  «o.oc* 
.  •  30.0c. 
. .  3  o  •  oc. 
.  •  •  o  •  oc. 
. .  30.0c. 

•  •  •  o .  oc* 
. .  30.0c. 
. .  30.0c. 
. .  3  o  •  oc. 


PROVINCE  DE  CHAN-TONG. 


Villes. 

Tc-tchéoii 

Haï-fong-hien. . . . 
Tfîng-tchéou-  fou . 
Laï-tchcou-fou. . . 
Teng-tchcou-fou. . 
Yen-cchéou-fou . . 
Tfi-ning-tchcou . . 
Hong-hoa-poiî. . . . 
Taï-tchuang-tfi. . . 
Ting-tao-hien». . . 

Tfao-hién 

Yu-taï-hien 

Taï-ngan-tchéou . . 

Ngen-nien 

Yu-tching-hien. . . 
Tfing-ping-hien. . 
Ping-yn-hien.. . . . 
Tiî-nan-fou. ..... 

Sin-hien 

Tong-tchang-fou. . 
Ling-tfing-tchépu. 
Kiao  tchéou, . . . . 
Oueï-haï-oueï .  • . 
Tfing-haï-oueï. . . 
Ngao-chan-oueï. . 


Latitude. 


37 

'.  .  Jl  . .zo 

37 

. . .50. . .51 

3" 

...44. ..il 

37- 

...9...3tf 

37< 

..48... 16 

35- 

..41. ..51 

..J5 

•••33 • 

34- 

,  .  .35. . .lu 

34- 

.. 41 ....  0 

35- 

.  .1 1.. .  18 

34. 

..58... 4^ 

35- 

...7. ..11 

36 

' . . 14. . . 50 

37- 

. .  15. . .  10 

37- 

. . .z. . .30 

i6. 

. . 51. . . .0 

.3^ 

. . .13. . . .z 

i6. 

..44...Z4 

3<î. 

. .  I<>. .  .4S 

3^. 

..3Z...r4 

3'î- 

.••57. ••M 

3<î. 

.  .14...  .zo 

37- 

.  ..3  3 ...  30 

3^ 

..53 0 

3<f 

, . .20. . .Z4 

Longitude. 

0  *^ . . .  o'  . .  ^  6*' OC. 

1  • . .  16.  • .  3^.or. 
2...IJ....O.  or. 
3. .  «45  .  • .  10. or. 
4« .  •  ^6.  • .  «cor. 
o. .  •  33 • .  •  .o.or. 
Os, . .  16, . .  50. or. 
2.««iS....o.  or. 
I  •  •  •  34. . .  30. or. 
G.  •  .44.  • .  30.0c, 
o ...  48 ....  o .  oc. 
o. . .  18. . .  .o.or, 
o ...  48 ....  o .  or. 
o .  • .  •  1  •  •  •  40  •  oc. 
o.  •  .11.  •  .30. or. 
o.  • .  12.  •  •  30.0c. 
o. . .  .^^  •  •  .o.or. 
0...39....0.  or. 
o. .  •  34. .  •  30.oc^ 
o.  •  •  iS.  •  •  30.0c. 
o.  • .  33  • .  •  30.0c, 

.  3;'  •  .$$..-io.ox. 
^ ......  2«  •  •  .o.or. 

(>....7...  «zo.or. 

4.^  •  33 .  •  •  50. or. 


«5 


Villes. 

.Ngan-tong-oueï^ 35* 

Tching-chan-oueï 37 . 

Tchou-cching-hieu 3^. 

PROVINCE  DE  HO-NAN. 


Latitude. 

Longitude, 

..•8'..io" 

3^..zi'  ..5o"or, 

.ij . . . 50 

Ç. . . 30. . . .o.on 

• .o. • • • 0 

3,  •  .x^.  •  •.30.or. 

Sfé-tchéou .  • 

Tchang-tc-fou 

Oueï  Koué-fou 

Hoaï-king-fou 

Tong-koan-oueï 

Y-yang  bien 

Si-tchuen-hien 

Sin-yc-hien. 

Pi  yang-hien. ........ 

Ju-ning-fou 

Kouang  tchéou 

Chang-tching-hien. . . . 

Song-tfc-koan 

Sin-yang-tchéou 

Nan-yang-fou. 

Chang- tlaï-hien 

Lou-y-hien. .  • 

Yen-tching  hien-  . .  .^. 
Ho-nan-fou.  .••••••• 

Teng-fong-hien 

Jong  yang-hien 

Jong-cfé-hien 

Y-fong-hien 

Caï-foiig«-foa 

Tchin-tchéou 

Tché-tchîng-hien 

Kao-tching-hien 

Yu-cching  hien 

Koué-tc-fou 


Latitude. 


16 

\6 


34 
}4 

3* 


3i 
3» 
3' 
3i 
33 


3  3 
34 
34 
34 
34 
55 


34 
34 
34 
34 
34 


.  .15    . 

...7.. 
. .xj. . 
...6.. 

••39-- 
. .51. . 

...4.. 

.  .  i^O  •  • 
.   .   .   I  .   . 

.  •  tJL. 
..55. 

..27. 
.  .  12. 

,  .  .  6 . 
•  •  f  9. 
..5(î. 
...8. 

.  .50. 
..52.. 

..5<;. 
..55. 
..54. 


15' 

20 

4P 
54 
10 

lo 
.0 

^5 
40 
. .  .0 
.  .\6 
. .  50 
. .  50 
..^5 
..15. 
..20. 
..50 

.  .20 

-M 
..10 

.  .40 
.  .40• 
. .  .0 
...5 


.    .  4^  f    a    .    •  o 

• . • 8. . . 29 

•  • 47  f • •  •  0 
. , 38. . . 35 
• • x8 • , • 40 


Longitude. 
..55' 

.  .58. 

.  .  12. 
.  .  2o  • 
..18. 
..16. 


.  •  .  3  * 
•  «.('.< 
.  .  .  7  •  ■ 

..z8. 
. .  10. 

.     .     .  O  .     c 

.•55. 

...0.1 
...  54.  . 
. .23 . , 


3. ..27. 
'Ï...54. 

2, . .44. 
I. .  .21  . 

I...55. 
I • . . i6. 
o. . • 57. 
I. . .  .1. 
o.,. 19. 
o. ..37. 


o''oc. 
o.oç. 
o.oc* 
0.0c* 

CGC.. 

o .  oc. 

20 .  oc. 
o.oc. 
o.oc*. 
o.oc. 
c.oc. 
o.oc. 
c.oc. 
o.oc. 
5.0C- 

O.OC- 

o  •  oc. . 
O.oc*. 

O.OC- 

o.oc, 

o.oc.. 

o.oc. 

o.oc 

o.oc. 

o .  oc^ 

O.OC- 

0.0c- 
0.0c. 
o.oc* 


PROVINCE  DE   CHENSf. 


Villes. 
Cbin-mou-hien .  ; . 
Yu-lia-oueï.. . .... 


liathuiU, 

...38. 


5$ 

iS. 


.10" 

..8. 


Longitude,- 
6^,  ,it'  . ,  }o"oc:. 
y... .  »£ o^oct. 


IÏ4 

Tfîng-pinç-pao. . 
Hoa*ma<ni .  •  •  • 
Ning-hia-oueï..  • 
Tchong  oueï . . . 
Léangtchcou. . . 
Kan-cchéou .... 
Sou-cchéou. . . . 
Kia  ya-koan .... 
Si  ning-tchéou. . 
Sin-cao-fou.  • .  •  • 
Kong-tchang-fou 
Kiaï-tchéou .... 
Han-tchong-fou. 
Hine-ngan-  tchcou 
Tchin-ngan-hïen 
Fong-tfiang-fou. 
Long-cchéou. . . . 
Ping-léang-fou. . 
Koii-yuentchéou 
King-yang-fou. . 
Yen-ngan-fou. . . 
Hang-cchîng-hien 
Tong-tchéou. . . 
Chang-tchéou.. . 
Si-ngan-fou .... 
Lan-cchéou...  • .  • 


a. 

Latuuiâ 

Longitude, 

37" 

»..4o' 

..4S" 

7«..48'  ...o"oc. 

il 

...51. 

••45 

9 

.  ..Z5. ..30.0c. 

38 

...JX. 

..40 

10 

. .  .zi. . .  .0.0c, 

Î7 

•••59- 

•35 

II 

.. .  18. . .  .0.0c. 

57 

...59. 

...0 

»3 

.  .40. .  .30.0c. 

39 

•  •  •  • 0. 

..40 

»i- 

. .  jz. .  .30.0c. 

J9 

...45. 

..40 

>7' 

.  .zi. . .  jo.oc. 

Î9 

...48. 

.  .zo 

17 

...37.  ..45. oc. 

i6 

...59., 

,  .lO 

14 

, .  .40. .  .30. oc. 

ÎJ 

.  .11. 

..i6 

IZ 

. .  .30. . .  .o.oc. 

J4< 

,.  .5<». 

••H 

II, 

. .  .45. ..  .o.oc. 

}3- 

..19. 

,.\% 

II. 

.  .Z3. ..  33.0c. 

■}». 

.•5^. . 

.  10 

9' 

. .  I<î. .  ..5.0c. 

u ?*• 

..ji.. 

.10 

?• 

...(>..  .49.0c. 

J5. 

..15.. 

.}o 

7- 

. .  14. . .  j8.oc. 

Î4- 

..15.. 

.11 

8 

,.  .58. ..55.0c. 

Î4 

..48. 

...0 

9 

.  ..3o...3tf.oc. 

55 

•••Î4- 

..48 

9 

. .  .48. . .  .o.oc. 

5^ 

...J. 

..JO 

10 

. . .  .7. .  .  jO.OC. 

5<? 

...}. 

..  .0 

b' 

.  .^6. . .  .O.oc. 

i6. 

..41.. 

.10 

7- 

.  ..4. .  .30. oc. 

» 35- 

. .30. . 

.}0 

tf 

...4...  57. oc. 

54- 

..50. . 

.»4 

^ 

••  37-..  35 -oc. 

îî- 

..51.. 

•*5 

6, 

.  .35.  ...o.oc. 

54- 

..15. 

,.}(? 

7 

...34...  30. oc. 

i6' 

...8. 

•^H 

IZ 

...3}... 30. oc. 

PROVINCE  DE  TCHÉ-KIANG. 


Villes. 

LaiUuj£, 

Longitude, 

Hang-tchéou-fou 

.  • . .  50^ . .  lo'  . .  10" 

-Q 

..39'  ...4''or, 

Fou-yang-hien 

....  30. . . .4. • . {7 

..17..,. 7. or. 

Yu-trien-hien. ...... 

30.  •  •  14...  .17 

..54...i7-or.- 

Kia-hing-fou 

... .30. . .51. .. 48 

.  ..4---u*or, 

Ping-hou-hien 

. . . .)o. . .43. . , .0 

.  .17. .  .i4.or. 

Hou-tchéou-fou 

. • . .30. . . 52. • .48 

..a?...  54. or. 

Tchang-hing-hien. . . 
Yen-tchcou-fou 

31., . .1.^.10 

. .  14..  .17. or. 

19. ..37. ..Il 

. .  .4. .  •  17. or. 

Ku  tchéou-fou 

. . . .19. . . .1. . . 33 

..35...  11. or. 

Kaï-hoa-hien. ..... 

19. • . .9. . . 15 

. .  .7. . .  18, or. 

)^in*hoa*f0U«  •«*••• 

19. . . 10.  .  ,48 

.  .la.  •  .17. or. 

Y-ou-hien* 


»85 

Villes*                           Latitude.  *  Longitude. 

Yoii-hîen 19^ . . 20'  .  •  1 5''  5° .  .43'  . .  1 5"or. 

Yong-  kang-hien i8.,.58.«..o  3...4j.,«]j.  or* 

,  Chao-hing-fou }0.  ;.  .^.  • .  .0  i^. . .  .4. .  ^i  1  .or. 

Chang-*yti-hien 19.  •  •  59.  • .  14-  •  4. .  .ij . . .  .7. or* 

Ching-hien,. 19. .  .i^. . .  .0  4»  •  •  ï4'  •  •  i7-or. 

Tchu-ki-hien 19.  •  .44. .  .14  5. .  .47. . .  55.or. 

Ning-po-fou.  •..;.. 19. .  .55. . .  11  4. . .  57   . .  19. or. 

Tfc-lci-hien jo. . .  .x. .  .24  4. .  .48. .  .50. or. 

Ting-haï-hien jo . . . . o. . . 40  5 ...  3 1 ....  5  . or. 

Siang-chan-hien 19 ...  34, .. 48  5 ...  1 3 ...  57  •  or« 

Taï  cchcou-fou 28. .  •  54. .  •  .o  4. .  .40. . .  54. or. 

Tchu-tchcou-fbu.*. i8. .  .25. . .  3^         •    3. .  .27».  .54. or. 

Ouen-cchéou-fou 28 .  •  •  •  2 . . .  1 5  4. . .  2 1  • . . . 7 . or. 

Taï-chun-hien 27.  • .  34.  •  «48  3.  •  .21.  • .  5o.or. 

Pou-men-fo, 27. . . 1 5  •  •  •  5^  4. .  •'•^. .  •  5 8. or. 

Nhin-hia-koan 27. .  •  1 1  • .  .45  4.  •  •  lo.  • .  .9.or. 

Thang-chan-hien 28. . .  5(^. . .  .6»  r«  •  •  12. . .  33.or. 

Kiangchan-hîen.. ..'....  .28. .  .47. .  .20  2....  .22. . . .  j.or. 

Long-fuen-hien 28. . .  .8. .  •  .0  .  1,.  <  .40.  •  .57. on 

PROVINCE    DE    KIANG-SI. 


40'' or. 


Villts*                              Latuude.  Longitude, 

Pong-tfc-hîen 30** ...  1'  . . 40"  o^ . . . ^'  . . 4c 

Kiéou-krang-fau 29 ...  5  4  ....  o  o ...  24 ....  o .  oc 

Choui-rchang-hien 29.  •  .49. . .  12  o«  •  .44. .  .40.0c. 

Nan-kang-fou 2^. . .  51. .  .42  o. .  .2^. . .  37.0c. 

Oa-ning-hien •  •  •  .29.  • .  ij  . . .  5^  i  •  •  .2^. . .  37.0c. 

Ning  tcrrcou. 29. . .  .o. .  .4J  i^ .  .58 


20.0c* 


Sin-tchang-hien 28. .  .18. . .  .0  x  ...  50. .  .27.0c. 

Chout-cchéoa  fou 28. .  .24.  •  .40  i . . .  lo. . .  54.6c. 

Nan-cchang'foa 28. . .  37. . .  12  o. .  •  26,  •  .43.0c. 

Yu-kang^hien. 28 ...  40 ... 48  o •  • .  10 . . . . o . or* 

Jao-tchéoa-fon ...28. ..59. ..20  O...I3...38.  or. 

Ton-tchang-hien 29. . .  10. .  .24  o. . .  12. . .  18. or. 

Kîn-té  tchin « ....  29; ..  15  ...  5^  o. .  .47. .  .4;  .or. 

Té-hing-hien 28. .  .54. .  .50  •  i. . .  13  . . .  38. or. 

Konang-fin-fou 28. .  .27. . .  3^-  1 . . .  37. . .  30. or. 

Koaé-ki-hien 28. . .  Xi^. .  .48  -  c. . . 48 . . .  50. or. 

Fou-tchcoii-fou 27; . .  5^-.  ;  .24  o. . .  10. . .  30. oc. 

Kien-cchang*fou., 27.  •  •  33 . . .  5^  c^^ . .  12. . .  18. or. 

a  a 


iZ6 

Villes. 

Nan-fong-hien. . . 
Ning-tou-hien . . . 
Choui-king-hien . 
Hoeï  cchang-hien. 
Tchang-nin^-hien. 
Long-nar)-hien. . . 
Nan-ngan-fou*.  *  • 
Kan-tchéou-fou  »  • 
Ouan-ngan-hien.  • 
Ki-ngan-fou. .  ..• . 
Yuen-tchéou-fou . 
Lin-kiang  fou  . . . 


•    LattiuéU, 

• • 17      « • • «      • • «O 

• • i6»  • • 17* • • ^C 

•  • z  5 • • • 49 •••11 

•  «2.5.  •  •  51.  •  «14 

•  • 14*  * • 5  ^  *  *  *  4 

. .14* • • 51 . • .3^ 

•  •^^•••ji«««  4^ 

•    •  %6 •    •    •  %6  m    •    •  14 

••17****7***54 
. .17. . .51 . • •31 
.  .i7, .  .57. .  .3<> 


Longitude. 
o^.-.  .0'  .  •4o''oc. 
o*  •  •  37«  •  «45  .oc. 
o.  •  «ly^  •  •  i(»«oc» 
o. .  •4<>. .  • .  I  •OC* 

0.  • .  5i^ .  •  5o*oc«' 

1 .  •  •  5 1  •  •  •40.0c.: 
z.  • . i8.  •  •  38.0c* 
I  • .  .40.  •  •  J4.0C* 
I  • .  •  47  • . .  zo  •  oc» 
I .  • .  34.  •  •  •  5  •oc» 

z.  •  •  .  5  •  .  «14 .oc» 
I  •  .  .  •  I  •  •  .  30rOC* 


PROVINCE  DE  HOU-KOUANG. 


ruus 

Tfing-lan-oueï. . 
Tien-koué-hien. 
Tong-cao-hien . . 
Ou-kang-rchéou. 
Tong-ngan-hien . 

Tao-cchéou 

Ning-yuen-hien . 
Kouc  yang-tchéou 
Hing-ning-hien . 
Koué-cong-hien  • 
Yong-ning-hien. 
Yong-tcheou-fou, 

Kou-tchéou 

Laï-yang-hien.. . 
Tcha-lin-tchéou. 
Heng-cchéou-fou. 
Pao-king-fou. . . 
Yuen-tchcou. . . . 
Sin-hoa-hien. . . . 
Heng-chan-hien. 
Siang-tan  bien. . 
Tchang-cha-fou . 
Ngan-hoa-hien. . 
Tchin  tchéou-foa. 
Tao-yuea-hien. . . 


Latitade, 

Longitudem 

..17*...4'..48" 

•    7 

'>..54'..4«"oc: 

. . zo • • .4^ • • • • 0 

7 

.  •  .z8. . .  i^.oc. 

..ZO...I6.». 4^ 

7 

....0....0.  oc« 

• «zo. . .34* • •   4 

5 

. .  .y8. .  •  59.0c* 

. .16. . . 13. . . IZ 

5 

•  •  •  15. . .  .o.oc.' 

. .Z5. . . 3Z. . .Z7 

5 

• .  •  .o.  •  «.«o. oc« 

. .Z5 . . . 3Z. • • 54 

4 

, .  .40. . .  59.0c* 

. .  z'5  • .  •  48 .  • .  •  0 

4 

. . . .  5 . . .  Z7 .  oc. 

. •Z5 . . • 54. . .40 

3 

•  •  .z^. . .  i^.oc* 

•  •  x6 • .  • .  3  •  •  •  3^ 

2 

.  *.54.  •  .30.0c* 

•  .Z6.  •  •  .4*  •  .4*' 

5 

. .  .43. .  .39.0c* 

. .16. . • .8. . .Z4 

4- 

..5  3.**40*oc. 

. • 16 , . . 19. • .48 

4- 

.  .4Z.  •  .  lO.OC* 

.  •  16 •  •  •  Zc^.  «  .48 

3- 

..47..,4Z.oc. 

• .z^. • . 53 • . .40 

i- 

. .  .5. .  .Z7.0C* 

. .Z^. . . 55. . . IZ 

4- 

. . .  5. .  .30.oc^ 

•     •   i  /   ••••^•••)0 

5- 

. .  .7. . .  10. oc* 

.     .    17.     .     .24.     .     .     50 

7- 

.  • .  ^ . . .  zo .  oc. 

. .17. . . jl. . .14 

5- 

•  •  1 8 ...  48 .  oc* 

..J7...I4...24 

3- 

. .  50.  •  .40.03. 

.  .l-J.  .  .51..  .  }0 

}• 

•  .^6. . .  38.0c* 

. . 28 . . . I 1. . . .0 

3- 

.  .41 . .  .43.0c. 

. .18. . . 1). . . Il 

5- 

. .  .z. .  .40.0c. 

. .18. ..21. . .25 

6. 

• .  zo. . .  «o.oc* 

. .2^. . •5i< • • 10 

i- 

•  •i7,.iZi.oc;' 

it7 


nius. 

Yucn-kiang-hien. . 
Ping-kiang-hien. . . 
Tong-tching-hien, . 
Yo-ichéou-rou .... 
Tfong.yang-hien.. . 
Kong-ngan*hien. . . 
Ché-men-hien. . .  * . 

Tchang-té-fou 

Yong'ting-oueï. . . . 
Ché-tchéou-oueï. . . 
Tchang-yang-hien. . 
King-tchéou-fou. . . 

y-Iin-tchéou 

Wien-yang-tchéou. . 

Kouc-tchcou 

Pao-kang-hten 

Tchou-chan-hien. . 
Yuen-yang-fou. . . . 
Kou-tching-hien. . . 
Siaug-yaijg-fbu . .  . . 

Soui-rchéou 

Ngan-lofou 

Te-ngan<^ou 

MarCcbing-hien.. . . 

Ki-tchéou 

Hing-koué-tchéou . 
Hoang-tchéou-fou . 

Han  yang-fou 

Ou-tchang-fou.. . . 


Latitude. 


28° 

18 

^9 

^9 

^9 

30 

^9 

^9 
29 

i^ 
30 
30 

30 
30 
30 

3 


Longitude, 


3 

30 

^9 

30 

30 

30 


.20 
.}6. 
.  .0 
.,8. 

.  .0 
.30 

.  .0 

.  12 


•45 

.ij. 

.  24. 

'35- 
.  .1. 

.30. 

. .  I. 

..7. 

.  15. .  .5(> 

, }2. . .24 
.16. . .40 
. 49 .... O 
.12. ..22 

•57---3<^ 
• }4* • • «o 
..8. ..,5 

•49. . .20 

.  1 8 ... .0 

..6 o 

.  4(>.  •  .48 
.12... .0 

.î8 o 

. 14. • • ^4 
..4... 48 
•  51.  •  •5(> 
.2(9.     .24 

. 34. . .38 
•34. • ,50 


4^- -15 
3-. ..4 

2. . .41 


•  é .  o  oc. 


•>4- 

.18. 

4.. 

.31. 

..5. 

.  .1. 

..4. 

.  .z. 

.11, 

.ti. 

.18. 

.  16. 

.50. 

.  IZ. 

«  .  0  . 

.35. 

.48. 

.XI. 

.  II. 

4-. 

.$<?. 

2. . .50. 
I. . .3^. 
I . . . 10. 
I. . .^2. 
I...39. 
2. . • 18. 
2. . • 15. 


.5.0c. 

55.0c. 

;  5  •  OC. 

48  .  OC. 
.  .  I O. OC. 
.  *  27 .  OC. 
•  .43.0c. 

. . .  c  •  oc. 

. .  3  5  .  oc. 
.  •  5  8 .  oc. 
.  •  40 .  oc. 
. .  1  o .  oc. 
. .  50.0c. 
. .  27 .  oc, 
..18.0c. 
. .  10. oc, 
• .  49  •  oc; 
•  •30.  oc« 
.  .44.0c; 
. .  1 8 .  oc. 
..32.  oc. 
• .  50.0c. 
• .  49  •  oc. 

.  .20. oc. 

• .  48  •  oc# 
. .  3  5 .  oc. 
.  .23.0c. 

. . .  0  •  oc. 


PROVINCE  DE  SSÉ-TCHUEN. 


Ta-tfienJou 

Taï"ping-hien . ... . 

Pa-tcnéou 

Pao-king-fou 

MieU'Ccnéou 

Tchong-kiang-hien 
Tching-tou-fou. . . . 
Ya-cchéott  • .. 


Latitude, 
30^... 8'  ..24'' 
>3a....o..a  2o 
>  31. . . jo. . . 32 
.  3 1 .  • .  3  2 . . .  24^ 
»3i . . .27. . . }6. 
»3i . . .  .2.'.  .24 
. 30. . .40. . .41 
.30. ...3. ..30 


Longitude, 

14^. .  37'  .  .40''' oc. 

8 ...  20 ....  o .  oc* 

9. .  .43. .  .28.0c. 

10.  • .  30. .  •  .0.0c. 

lx...3^f*««o.  oc. 

II. .  .44, .  .54. oc. 

i2...i8....o.  oc' 

13.  •  .24. .  .52.0c, 

aa  z 


i88 

Villes. 

Ma-ou-fou 

Song'pan-oueï  • . .  • 
Tchi-ngan-tchcou . 
Pong-choui-hien  . . 

Ou-mong-fou 

Tching-hiang-fou. . 
Soui-cchéou-fou. .  • 

Peï-tchcou 

Ho-tchcou 

Kouan  ;^-ngan-tchéou 
Chun-king-fou.  •  • . 

Ta-rchéou 

Koué-tchcou-fou . . 
Lohg-ngan-fou.  •  • . 

Hoei«cchéou 

Kia-ting-cchéou*  •  • 
Kien-rcnéou.  • .  • .  • 
Tchong-king-fou« . 
Hoeï  h-tchcou, . . . 
Tong-tchuen-fou, . 


Latitude^ 
•  «  1  o     •  •  3  I     •  ' 

Î5-- 


.i8. 

.17. 

,  .^7. 

.28. 

•  19. 

•  50. 
. .  jo. 
>  .30. 

•  3t. 
> . 31  •  • 
> .31. . 
.  .31  •  * 

•  2(>  •  • 
> • 30* • 

•  19.  • 

•  16 , • • 3  3 • < 

•  16. • • 20«  . 


• • 30. • 

•  •  l  A>«    • 

• . lO. • 

•  •     I  U   •    • 

•  • 3^  *  * 
• • 50. • 

•  •  •  0  •  • 
.•31.. 

•  • 49*  * 

•  •  1  o  •  • 

•  •  *9«  «^ 
22.  • 
25.. 

27.. 
25., 
42.. 


.0" 

40 

.0 

^4 

^4 

.0 

^4 
14 
14 
16 

12 

•  o 

3^ 
.0 

12 

î6 

•  o 
.0 

5^ 


12^. 

12.  • 

8.. 

12.  . 
11.. 
11». 

8.. 

lO.  • 

9-- 

lo.  • 

6.. 
II. . 

12.  • 
12.. 
II*. 

13.. 
13.. 


Longitude» 
..10'  , 

•  52. . 
.57.. 
.  14.  • 

•  42. . 
.  3(>.  • 

•  42. . 
.58.. 
. .  4  *  * 
.49.. 
.21  • . 
.  51. . 
.53.. 
.49.. 

•  48.  • 
.33.. 


51. 
4^. 

32. 


. .  o"oc« 

•  30.0c* 
.  30.0c» 
.  3  8 .  oc« 

•  •  o  •  oc« 
.  15  .oc. 
.  5  2 .  oc. 

•  31.  oc. 

•  30.0c. 
.  40  •  oc. 
• .  o  •  oc. 
• .  o  •  oc. 
.  30.0c. 
.  40  •  oc. 
• .  o .  oc. 
.  3e.oc« 
• .  o .  oc. 

•  30.0c. 
.25.0c. 

•  )  &.UC» 


PROVINCE  DE  FOU-KIEN. 


Villet, 
Fou-tchcoii-fou  . . 

Fong  ting-y 

Sucii-cchéou-fou. . 
Tong-ngan-hien. . 
Tchang-  tchcou-fou 
Tchang-pou  bien. 
Ting-cchéou-foii. . 
Ou-ping-hien. . . . 
Yong-ting-hien. . . 

Chao^u  ton 

Kienniiig-fou.. , , 
Kieii-niiig-hien.. . 
Yen-ping  fou. . . . 
Pou-cching  hien. . 
Kien-yang-hien.. . 
Tfonç-  ngan-hien . 
Fou-mng-tchcou. . 


Latitude. 
.2tf^...2'   ..24'- 
.25 . . . 14; . .27 
•  24* • • Ko • 
. 24. . .44. 
.24. • .31 . 
»  24  «...  7  * 
t  2  S .  • • 44  * 

15. ...4, 


Longitude. 


.  I£ 

•i4 
.11 

.11 

•54 
.48 

•  .24*  *  .4*^*  *  *  54 

. . 27 .•.2I... 3^ 
..17 3.  ..3^ 

•  • 16  * • • 48 • • • }0 

•  • 16 . • «  38.  •  •  24 
. .28. • . .0. . .30 
. «27* • .22. • • 44 

.  •  27.  •  .45  •  •  •  3<^ 
• .25 t . . 54* • • .o 


3^ 
2. 

2. 

I. 

X. 


.  .0 

.22. 

.  50. 

.24. 
•  •  • 20 • 
o. • .  •  I  . 
o. .  •  I<^. 

o. • .24. 

I  •  .  •  •  t^  * 

I. • . 59. 
o. • • 30. 

1...49. 

2. • • • 9* 
I , . .44. 
I  « • • «9* 
3 . • . 40 . 


•  •  •  o  or* 
. .  5  o .  or. 
. .  40 .  or. 
. .  5  o .  or- 
• .  •  o  •  or* 
• .  «o.or. 
• .  «  5 .  or. 

•  •  •  o  •  or. 

•  • .  o  •  or. 
» .  .o.or. 
* .  2  5 .  or. 

•  •  40  •  or. 
-  .20. or. 
. .  10. or. 
. .  .cor. 
.  .20. or. 
»  •  •  o  •  or» 


Vilits. 
Fou-ngan-hien  .    . .  • 

Lo  yuen-hien 

Hing-hoa-fôu 

Ming-tfing-hien. . . . 
Fou-tfing-nien  • . . . . 
Lieii-tching-hien . . . 
Tchao-ngàn-hien.. .  • 
Nan-ngao-tching.. . . 

Haï  tan-tching 

Hia-men-fo ,  ou  Emoui 
Yongfou-hien. .... 

Kin-men-fo.. ...... 

Tchc-yang-pao 


-ïly 

Latitude. 

Longitude. 

«•2/    ...4    **  4^ 

3^..  18'  ..40V. 

. .16. . . z6. . .24 

3 . .  .^6. . .  30. or. 

. .25 . . .25 • . .22 

1...48. 

.  .  50.01. 

. .16. . • I 3. . .  12 

1...33. 

. .  20. or. 

•  . 2  5 • . • 40 • . • 48 

3... ..8. 

. .  .o.or. 

. .25 . . . 37. . . 12 

0. . • 21 . 

. .20. on 

.  .2j.  .  .43.  ...  12 

0...49. 

. .  50. or. 

.  .23.  .  .  28.  .^.48    * 

0. . .48, 

. .  .20. or. 

.. 25  ...  33.  .  .24    ' 

3. ..33. 

.  .50. or. 

•  •Z4. . .  27. . .  3(S' 

I. . . 50, 

. .  30. or. 

. .15 . . .4^. . .48 

Z...33, 

.  .20. or. 

.  .14'.  .  .!<>..  .14 

*  *  1  .^  .  1 0 

. .  .40. or. 

..I5...34.  .'.4S'     ' 

3... 41 

. .  .30. or. 

ISLE  DÉ   FORMÔSR 


VUles. 

Ifle  de  Pong-hou. 
'l'ai-ouan-fou  . . .  *. 
Fong-chan-hien . . 
Cha-ma-kUtéou. . 
Tchu-lo-hien. . . . 
Tan-choui-tchîng . 
Ki-long-tchaï . .  • . 


Latitude^ 


•*3 

,21. 
,25. 
.25 
.25, 


.   40. 

..6. 

.27. 

•,•7- 
.i6\ 


.  .0 

.48 

.  .0 

.  10 

.48 


Longitude. 


3" 

}■ 
4. 

3- 
4- 
5- 


..I 

37- 
•9- 

44- 
43- 


, .  o  or. 
50.0c. 
5  o .  or. 
,  2o.er. 
, .  o .  or. 
,  jo.or. 
,  3  o .  or. 


PROVINCE  DE  KOUA.NG-TONG. 


yUies. 
Nan  hioiig-foii. . . . 
Chao-cchéou-fou. . 

Tien  rcfiéou 

Yang-clian-hien. . . 

Yn-té-hien 

Tchang-niag-hien. 
Lien  ping  tchéou. 
Ho-ping-hien.  .  . . 
Hing-ning  hien  .. 
Tchaotchéou-fou. 
Tfin-nipg-hien. . . 
Haï-fong-hien. . . . 


Latitude. 
.25**. .11^  ..58" 
.  24.  .  «  j  5  •  ■  *  «P. 
.24. . . 50. . . 3Z 
, Z4. . . 30. . . .0 
>Z4. . . II . . • 3Z 
i24* • * • ^ • • «45 
.24.  •  .  15).  •  •  1 1  . 
. 24. • • 30. . • .o 
. 24. . . . 3 • • • }6 
.  23  •  •  •  3<'. .  • . o 
. 23 . . .z6.  ^.24 
.22.  •..54. .  •  «a 


Longitude. 
1^..})'  .  .20' OC. 

3  •  •  .  20.  •  •  .O.OC. 

4...i^....o.  oc. 
4....4....0.  oc. 
.3  • .  .33. .  •  30.00. 
z.  •  •  37.  •  •  zo.oc. 
Z...I0...59.  oc. 
I ...  3  3 ...  3  5 .  oç. 
o. .  .4(7. .  .40.0c. 
o.  • .  46. .  .40.0c. 
o ...  1 8 ...  40.  oc» 
I ...  .p. .  «3^  «oc. 


1^9 

Villes. 

Jïo-yucn-hien .... 

Hoeï-tchcou-fou. . 
Long-men-hien.. . 
Tfong-hoa-hien. . 
Tfing-yuén-hicn. . 
Kouang-nihg-hîen . 
Tchao-kine-foû..  • 
Tc-king-tchcou.. . 
Lîio-ting-tchéou . . 
Sing-y-hien.. ..... 

Kao-tchéou-foti  • .  • 
Ché-tchinghiéh. . 
Xien-cchéou-foii .  • 

Kin-cchéoa 

Line-chan-bien». . 

Soui-kihien 

Ley-tchéou-fou.. . 

Su-ouenhien 

Hoa-tchcou.. .... 

Yang-kianjg-hîéii . . 
'Sin-ning-hien  •  •  •  • 

Sin-hoeï-hien .... 

Hiang-chan-hien.. 
Chun-té  hien  . . .  • 
Kouang-tchéoû  fou. 


Latîcudi 


LoHgUttd£. 


..2j^..42'...o'' 

i^..54'  ..^o'oc: 

. .23. . . .1. . .24 

1.  .  .1^.  . .  .o.oc. 

..23. ..43. ..42 

•    2.  .  .24.  .  .40.0c. 

..23...33...3(r 

3  • .  •  1 0.  • . 40 . oc. 

..23. ..44. ..24 

3. .  •4(^.  .  .40.0c. 

•  •  2^  • . .  35).  • .  16 

4.  •  .29. .  .35.0c. 

.  .23.*. .  .4. .  .48 

4. .  .24.  •  .30.0c. 

.  .23'.'.  .13.  •  .42. 

5. . .  14. .  .40.0c. 

• .22. . .55. . • 12 

5. .  .53.  ..30.0c. 

•  •  22.  .  .  «i^.  •  .  .0 

^.  .  •  .  I  •  •  .lO.OC. 

.  .21*.  .  .48'.  .'.  .0    *  * 

(^.  .  •  •!.  •  .  I  J  .OC. 

.  .21*.  .  .  3*2.  .  .24 

(>•.  .38. .  .40,0c* 

..21.'.  .58...  54 

*  7. .  .29. .  .40. OC. 

. .21 . . .£4. . . .0 

8.  •  •  .o. .  •45.0c. 

. .22. . .24. • . .0. 

7. .  .28. . .  20.0c, 

. .21. • . 19. . . Il 

6.  •  .41^  •  .30.0c. 

. .20.. .51. . .3^ 

6. .  .48. .  .20. oc. 

•.20. ..19. ,.24 

6. . . 50. . . .o^oc 

.  .11.  .  .37'.  .  .  Il 

<^.  .  .  17.  .  .  JO.OC. 

. ,21. ..5b. . .20 

5 . . . .  3 .  •  •  40 .  oc» 

. .22. • . 14. . .14 

4. . .  i(>. .  .20.0c. 

• .21. • . 30. . . .O 

3..  .55. .  .40.0c. 

. .22. . .32. . .14 

3. .  .30. . .  .o.oc. 

• .11. . .49. . .15 

3. ..39. ..35.0c. 

. .13. .. io. . .58 

'  3. .  .31..  .29.0c, 

ISLE  DE  HAI-NAN. 


VîlUs. 

Kiong-tchcou-fdu 
Oucn-tchang-  hien 
Ouan-cchéou.-. .  • . 
Tfiao-tchéou .... 
Tchang-hoa-hien . 
Tchen-tchéou. . . . 
Lin-kao-hien .  • .  • 


Latitude, 


L^nptude, 


10® ...  1' ..  1^' 

tf'^..4O'..20''0C 

19. . .  3(î. . .  .0 

6*  •  •14. • .50.0c 

18* . .49. . . .o 

6. .  .^6.  • ,  .o.oc. 

18. . .21. . .3^ 

7. . .44. . • .o.oc. 

19. . .12. . . .0 

8. . .  .8. . .  .o.oc. 

19. . . 32. . .24 

7. . .29. . .10. oc 

ly. .  .4if. .  .48 

7.#.i3...4o.Qc 

151 


PROVINCE  DE  KOUANG-SI. 


raies. 

Tfuen-tchcou 

Koan-yang'hien 

Koueï-lin-fou 

Hoaï-yuen-hien 

Ho^tchi-cchéou 

Si-lonç-tchéou 

Sc-tching.foii 

King-yuen-fou 

Lo-cching-hien 

Yong-ning-cchéoa .  • . 

Ping-lo  fou 

Ho-nien 

Yong-ngan-tchéou . . . 
Siang-tchéoa 

Laï-piiig*hiea.  •«.;.. 

Sé-ngen-fou 

Tou-yang-fou 

•jj^chin-ngan-foa 

Ngan-ping-tchéoU  : . . 

Taï- ping-fou • 

Chang-hé-tchéou 

Nan-ning-fou. . 
ping-tchéou . . . 
Heng-tchéou..  • 
Oueï-lin-tchéou 
Sin-tchéou-fou. 
Ou-tchéou-fou, 


IjuitiuLtm 


.1*" 

:  .o 


.Z5* . .11 

•  z5« . . 13 
. 25. . .  15 

•  Z4«  « .41 
> .24«  * . }1 

. •14< . .ZO. ; «48 ' 

<  • 24*  * • Zo > •  - Z4 

.  14.  •  ^44.'  .  .14 

,  •  24*  •••^•••12» 

\ • 14* ••^'•••S^ 
.14.. .-S... H 

i«24******'* 
> • 25* • • 59*  «  *  *^ 
,  •24« .  •  I4-**  «M 
.25. . . j8. . .24 

•  25. .-.  25. .  •  12 
.25. . ; 20. . .25 

.  »  2  j .'  •  •  20  •'  •'  •  2  j 

.  .22/.  .45  .'.••12 
.25./.I2 


•••••• 


lp« • • 12 

4}.  •  •  12 

.1     ...  Il 


•  tf  22 •  •  « 
.  .22 

•  .  22  a    •    • 

..25 

.  .zz. .  .38^. .  •Z4 

•  .Z2>i  .  •40*  .  .48 

i    .23.    .    «26...    rZS 
.    .23.    •    .28.    •    .48 


5 

5 

6 

7 
8 

10 

•10 

8 

7 
6 

S 

5 
^ 

7 
7 
7 
8 

9 

10 

9 

.    8 
8 

7 

7 

€ 

.  .6 


Longitude, 


..XI' 
. .  itf. 
.  .  14. 
. .  10. 
..45. 
..49. 
.  .  10. 

. . .  4  * 
. .  50. 
.  .52. 
..59. 

.  .  12. 

•  •  •  9< 

.  .20. 
.  .22. 
..34. 

.  «  •  9* 

.  .40. 
.21. 
.52. 
.25. 
,52. 
.31. 
.45. 
•37. 
•37- 


. .  4o''oc: 
.  .20. oc, 
. .  40 .  oc, 
. .  40 .  oc.  ' 

•  •  10  •  oc* 
.  .20.0c. 
. .  40 .  oc. 
• .  •  o .  oc« 
.  .40  .'oc. 
. . 20. oc 
. .  1 5 .  oc, 
• . .  o .  oc. 

.  .2(0. oc. 
.  .  40 .  OC. 

•  •  •  o .  OC« 
.  •  40 .  pc. 
. .  40 .  oc. 

•  .20.  oc. 
.  .20.0C* 

.  •  •  O .  oc. 
. .  20. oc» 

•  •  1  o .  oc. 
• .  30.0c. 
. ,  20 «oc. 
• .  30. oc. 
. .  2  4 .  oc. 
.  •  20'.  oc. 
. .  1 5 .  qc. 


PROVINCE  DE  YUN-NAN. 


Ku-tfing-foii.- 
Lo-ping-tchéou. 
Kouang-nan-fou 
Koué-hoa-fou. . 
Mong-tféhien. 


fff,                       Latitude» 

Longitude, 

25*.  .32'  ..24'' 

I2«^..38'  ..}o''oc. 

24.  ..58..  .48 

12.  •  .  .9.  .  .ZO.OC. 

24. . . .9. . . 3^ 

XI  •  .  .Z2^  .  .35.0c. 

23. ..24. ..30 

12.  ..  •^.  .  .45.0c. 

.  ; •23.«ti4*.*«o 

I2...52. • .ZO.OC 

Villes. 
Lin-ngan-fou. . . 
Yuen-kiang-fou. 
Suen-ouei-fsé. . . 
Mong-lien. . . .  • 
Mong-ting-fou.. ,( 
Tching-kaug-tchéou 
Long-nan-koan. . . 
Yn-yueï-tchéou, . . 
Yong  tchang-fou. 
Chun-ning-tou..  • 
King-tong-fou . .  • 

Ho-fi-hien 

Kouang'fi-fou.. .  ► 
Tching-kîang-foii 
Tchou  hiong-foLi. 
Mong-fioa-fQLi. .  4. 
Ta-li-fôu. .....  ^ 

Kiéou-Ian-anéoii  ^ 
Ta-tchiiig-koan .  .i 
Li-kiang-fûii .... 

Yong  ning-foii. . . 
Yong-pé-fou. . . .  .- 

Yao-ngaa-foii. .  .^ . 
Ou-ting-foii. .... 

Yun-iian-fou. .... 


Latitude. 


;.,,.i5<^..}/..iz'' 

M". 

ij. . . ^6. . . .0 

14.. 

12. . . iz. . . .0 

M- 

ii.\ . 19. . .20 

16.. 

.25, ,.37. ..12. 

17.. 

i 24. . .  11. . .  j5 

16.. 

23. . .41. • .40 

18.. 

24. . .58. . .20 

17.. 

;i5,...4..v4* 

17.. 

24.;. .37,, ,12 

.16.. 

24. . • 30. • .40    . 

.15.. 

24. . .  i(^^.  .10 

ij;. 

24-..59....3<^'.    . 

. . .1*.. 

24. . .43. . . 12 

ij.. 

2  5  ....  (5 ....  0 

14.. 

25. . . 18. . . .0 

15.. 

^5-.--.44-.-.-M. 

.     x6.. 

2^.  .  . J2.  .  .  .0  .  . 

.      \6., 

27.  .  ..i2.  .  .  .0 

\6.. 

X6. . . 51. . . 35 

16.. 

27.  .  ..4Î<. . .  18 

.   ïS-  • 

16. . .42. . . .0 

.   iS-. 

15...  .J2.  ...20 

.  -   »5'  • 

......25..;. 32. ,..24 

1  j. . 

25. .  ...(>.  .....0 

U*  • 

Longhude* 

.  24  «  •  •  O  oc* 

.  18.  .  •  40.0c. 
.  16.  .  .40.0c* 
.  42 .  • .  •  o .  oc* 

•  14. .  .40.0c. 
.52. . . .o.oc 

•  3  2  • .  •  •  o .  oc. 
.42. .  .40. oc. 
. .  2  • . .  3  5 .  oc. 
..  18. . .  35  «oc. 
.24. . .  50. oc. 
.38...  40  •  oc. 

•  3  8  •  • .  40 .  oc. 

•  24  • .  .  o  •  oc. 
.45. .  .20. oc. 
.  58,  .^25. oc. 

*  •6  n    .    •40.0c. 

«  3  8 ...  40  •  oc. 
.  40 . .  • .  o .  oc* 
• .  I  • . .  1  o  •  oc. 
.41. .  .20. oc* 
.  29.  •  .20. oc* 

•  .  2.  .  •  40 .OC^^ 

.  5  ^  •  • .  •  o .  OC 
.  3  ^  •  •  •  5  o .  oc. 


PROVINCE  DE  KOUÉI-TCHÉOU* 


,   ^  rVillf^:^ 

Oa-tchuen-hien...\ 
Sé-«an-fou- .  -..*^. 

Tong-gtn-fou 

Sfé-tclieoa-fou  . . .  ♦ 

Ché-tfien-fon 

Tchin-yueivfou . . . 

Yu-king-hien 

Ché-ping-hien^. . . 
Tfing-ping-hien.. . 

Ping-yuc-fou 

Kaï-cchéou 

Ta-ûng-tchcou*.* . 


. .  X^tîmde»  ..  . 
. .  lit® . .  24'  ....  o'' 
.  •  27 ..  •' .  ^(>  .* .«  •  X4  ' 
. . 27. . . j8 • . • 24 
. • 27 . • • xo. • .40  - 
.  .27.*. .  30. .  .  .0 

..27 I.  .  .  12 

..27.';.'.9---î^ 

.  .'27.  .  .  .-Q.  i  .  2-Q  . 
.  .2^..-..  37...  .  12 

.  ,2é6. .  •  37*  *  «  ^5* 
.  .1,6. .  •  5S.  .  .40 


Longitude. 
.  8^..  16'  ..u'oc. 
.8»...2.«.5o.  oc* 
7. ..  29. ...  3  .oc. 

7. . .  54. 4  •  .o.oc, 

8. . .  i8. .  .40. oc. 

8 . .  •  lo. .  •40.0c. 

2.  •  .43  ...  52.0c. 
.  .0.  •.  .,160  •  .40.00. 
. .  8  • . .  48  •  •  •  3  2 .  oc. 

,^.^. .  •4^  •  •  ^2 .oc. 

9.  .  .45.  •  •20.0C. 

l,p^  •  •  5(1.  .  .  .0,0c. 
Yong-ning-tchcou. 


nius. 


Latitude.  . 
51'  •'•48" 


Yong-ning-tchéou 27^ 

Hoeï-ning-fou 2^. . .  43 . . .  1 5 

Ping-yuen-tchéou. 16. .  •  37 . .  •  1  x 

Pou-neaii-tchéou 15 . .  .44. .  «  14 

Ngan-lang-tchin 15. ...).. .3(9 

Yong-ning-tricou,.  ..*•..  15 ..,  54. ...  o 

Ngan-cbàn-fou i6. .  •  1 1 . . . .  o 

Loj3g-li-hien.« i6, . .  13 . 

Tou-yuen-fou i6. . .  12. , 

Ma-ba-cchéou 16.  • .  2^. . 

Koué-cing-hien. • .  * 2(> . . .  jo, . 

Koué-yang-fou i(J. . .  30. 

Yong-tfong-hien 25 , . .  57. , 


.50 
.10 
.24 
.  .0 
.  •© 
.3^ 
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longitude» 

11^.  .  .5'  .  .20'' OC. 
12...I2....0.QC. 
10. • .45. . .20. OC 

1 1 •  •  .4p.  •  •  20 «OC» 

lO.  •  •  j^.  .  •20.0Cf 

IX....0...50.  oc» 
10'.  •'•  JtT.  •  .  «o.oc* 
'  ^ .  • .  3  tf  • .  •  «.o .  oc« 

9.  • .  •4*  •  •  •  o.oc. 

9. . .  .1.  •  .30,0c, 

9.     .22.  .  .20. oc* 

$.  •  •  52» .  •  20. oc» 
7*  •  •24. . .  30.0c* 


PROVINCE  DE  LEAO^TONG- 


41^.. 


FilUs. 
Sin-tien-tfé 

Nî^u-tcktsang.  •  •  • 4.1  . 

Kine-tchéou 39^. 

Kouiouchannien-cajan  •  •  •  .40. 

Fong-hoang-tching 40. 

Ynden-hocun. 41  • 

Tégou-cajan.  •  .* 41. 

Moacden  ou  Chin-yang.  .41 . 


Latitude. 

16'  ..io'' 
.0...25 
•o. . . .a 
.5. .  .30 
30. . .30 

44. --ïS 
5^. . .20 

50.  ..30 


Longitude, 

5*.  .13'  .  .zo''or. 

^. . .  13.  •  .20. or. 

5. .  .27. .  .50. or. 

7. .  .27. .  .50. or, 
45...30.or, 
35-  •  .20. or. 
49 ...  40 .  or. 


II. .  .5o.or^ 


TARTARIE  ORIENTALE. 


Fiilei. 


hatifude. 


Panfc-hptun. 41  ^  • .  29' 

Kirin-oulà-hocun 43  • .  .4^. 

Ningouta*hotun«  • 4^. .  •  24. 

Tchoulgheï-hotun 43  •  •  •  2.0. , 

Source  de  Houtchi-pira*.  •  43 1  ^ .  3 1  •  i 
Hongta-hotun*  •••.••.•••  42 ...  5  4  •  < 
Tchoulgheï-hotun  de  Soui- 

fong-pira  .\...  • . . . .  •  .44-  ^  •  •  1 .  ^ 


Tiipçoa-hinca  ^  bord  mérid^^4.  • .  3  3  •  • .  p  9 


Longitude, 


.0^ 

9*. .  .(>'  .  .4p''oi;; 

48 

'jd. .  .24. .  .36. or. 

M 

i^. .  •  1^.  • .  .o.or. 

10 

■  15'. ".'.'.8. .  .2o.or. 

.0 

*  *  13. .. 15. . . .o.on 

.1 

*X3. .  .^6. . .  .o.or. 

1% 

15. .  .'3^. .  .30. or. 

r9 

Ï6. .  I34. .  •  .'6/.o<^, 

bk 


IJ4 

Villes. 
Xchouljgheï-hocun   de 

foun-pita.  •••.•• 
Kimaii-ca|an.  •••••• 

Haî-cchou-cajàn 

Houlé-câjan 

Tondon-cajan 

JEdou-cajan.  ...•••• 
Tchéâ-cajan.  ••.••• 

Aornili-cajan 

Mohoro-cajâm.V  • .  « 
ïndamou-cajan.  •  •  •  • 
Noucbon-cajan.  •  * . .. 
ï^étoimez-hotun  •  »  •  » 
]Poroto-c»)An«  .-.'.•• 

Harapaychang 

Kogiii-jpo^kiahion.k . 
Soufaï-po...  ..'••..... 
Siran-y-jbufaï-po .  » . 

Parin  .  .^ »•  .. 

Tcha€carhojEi;ii-  .♦» .  • 
Poreco-kiamQQ.  •  •  • . 
Poro-*hQCun  . ....... .  * 

ïchol-hppuii.  ....-•.. 

Tchiskar ^^ .  • 

Kamniça-kiamon.  • . 
Merghen-hociin  •  v  •  « 
Sahaliea-oularboHin  » 
Oulouflbo-moud^m. . 


Latitude. 

Ou. 

•*  .*|4  .  .47   . 


longitude* 


• • •4&. • 

•  • • 47 • • 

•  •-  •  4^  *  * 

•  w «49*  * 

...48.. 


.  « .  • 


•47- • 

.47.. 

•47.- 
•  46. . 

•45-' 

•4J- 

•4}' 

4*. 

4r. 

4.1. 


.42. 

.4). 


•  •  *  »44*'* 

•  •  •  «4^*  *^ 

— 47. 


.4S... 

'  '^'49  .* . 
• .  ^  o.. .. 
..-51.. 


55- 
59. 

50. 

M- 


49.. 
xj.. 
lit.. 

53.. 
47.. 

4»:". 
18.. 
.4.; 
50.. 


15- 

16. 


.  I.. 

*4,. 

41... 

1  z  • .. 
»  »  o.. ,. 
.ri.. 


.10" 

.io" 

.  .0 

.  .0 

.20 

.iS 

«it 

.,0 

.45 

.zo- 

♦4J 
.40 
.  .9 
.  .0 
.15 
.36 
.}6 

.  .0 

»-•  O 

.^8 
.30 

•  «o. 

'45 
.i6 


18". 

..0. 

.  .o"or. 

17.. 

.44.. 

•  15.  or.r 

18.. 

.45.. 

.  .o.or. 

19.. 

...}.. 

.10.  or. 

Ï9.. 

.ji.. 

.40. on 

15.. 

•>7.. 

.  .o.or. 

16.. 

.11.. 

•  1.0.  or» 

15.. 

.1,7.. 

.  JO.QT. 

14.. 

.40.. 

. 40 . oc 

H'. . 

.il.  . 

•  50,0t. 

^.. 

.51.. 

.  .o.or. 

8.. 

.31. . 

.lO.Of. 

5-- 

.50.. 

.  .o.or. 

4.. 

.  •  3  •■  • 

.O.or.. 

.4^.. 

•  40  .or. 

.25.. 

.  .D.or. 

.58.. 

•  20  «or. 

.15.. 

..o.or^K 

.  2^. . 

•  40. or» 

0. . 

.^0.. 

..o.or. 

1. . 

.J7.- 

.-jo.or. 

6.. 

.j(^.. 

•  20 .  or. 

7.. 

.  27 . . 

.40.  or. 

8.. 

.27.. 

.2o.or.^ 

8.. 

v3J-- 

.50.  or. 

10.. 

•;59- 

..o.or.^ 

10... 

.2).  . 

..o.or. 

TARTARIE   OCCIDENTALE. 


VillfS^  taiitudè. 

Âchte-lfia-moh.. 45* ..4'tf^  .^.4*8^'* 

Poro-erghi-kKifaion. .... .  .44. . .  5JJ.  *.  .2^ 

Talaï-haïk  ••••••'...•••....•  44. ..  tj^ ...  1 2 

Kouiffou.  • .  • .  •'. .  • 4>-  •  •  5^* . .  .6' 

Koùren-pouhà . '.  • .41. .  ^\6. . .  5  J 

Sirolin*pira  ••••.... i^  1 1  •  •  5  ^*-  •  •  i  ^ 

Hara-touhQutoa-ktamon..  .41  • . .  44.  • .  i  r 
Kou*kià-cbn.  1  '•  ^  .^ ••..•• . 4!.'  •  .42.  « .  .o 

O£>£o-couré.^.  •  *•  •  .^.  •  • '.4^;;*49...^  i£ 


Longitudei 
tf^.vij'  .  .2o''or. 
j- .  « .  I  o .-  •' .  xô .  or.« 
4  «^  «^  •  4^  *'  *  *  ^^ .  or^ 
'  4 ...  1 6', .' .  40  •  or.. 
j'.«.5')***-*o.  or.. 
y  ••  •■  •  •  \  ^  V •  .0. or.- 
2 . . .  j  (f. .  •  ^o .  or». 
ô«  •  •  iS*  •  •  •  o.or.- 
•  .  ...24^  •  .ir^or*. 


Villes^                          Latitude*  Longitude» 

Horaï<Quré 45^ . .  •  o'  .  •  40''  o^ . .  25'  . .  ii'on 

Arcchaco-kiamon 43.  -.49.  * .  la  o.  .-ix. .  «  1 5 «or. 

Tougico-hotoc. 44. . .  4(> •  •  •  4^  i . .  ;^ .  2 •  • ,  io« or« 

Chang-toi^pouiicou»  ^ . .  •  •  45 «^  •  •  45  •  •  •  •  o  2 ...  24.  « ,  20 .or. 

Poudan-poulac«r  •  •....•.  •4^.  .•i8«».3o  2...45...  .o.orr 

Soroto-poulac« « 47.  •  • .  2.  *  .io  a.  .  «ii  •  •  •  50. or. 

Oulan-poplAC •  «r •  48 •  • . 22 •  •  •  48  s  • ...  8   « .  10. or# 

Bouche  du  Kerlon* 48.  •  .50.  •  .24  o.  .•45«  •  «.o.orr 

Pcra-rhocun.  •••« .  •  r. .  • .  ,48.  • .  .4»  «..^S-  2.  •  •49.  •  .50. oc. 

Couroumé'onio •  ..••••  ••47.  • .  5 1  •  • .  3^  4. . .«  i.  •  •  50«ocr 

£cottré->ihalha..^«r.  ».•••.*  ^47.  •  .37. . .  .0  5».  *  15. .  .52.0c* 

Tono-alin... 47, . .  .7.  ,..i2  ^. .  ,35, ..  i^.oc^ 

Jonâtûii(luTénéauKerloii.48..  .ii. .  .48  7. .  .22. .  •50.0c. 

Kit£i<^alin.  r  • . .  • 4S .  «  ^ .  S . . .  •  o  8 .  •  •  734. .  « .  5 . ocr 

Jian-alui.  ^.^.«««i «47«»«  49  ••••30  9.*..5*«*'7*  ^^' 

Poro^pira  r  r .  • .48*  «..22^. .48  10. ••.o...  .o.ocr 

Pourong-han-alin 49. .  •  3^. , . 24  x  i . . . 22 .  •  •  45 .oc.^ 

Apkan-olin..  • r. .  .48.  * .  .7., .  12  X2. .  .45.. .  j^^ocr 

Pai/îri-pouritou 48^. . .  25 .  • .  5a  x 3  • .  •  3 1 . . . 42 . ocr 

Jalalho-rkara-palgafon. . .  .47.. . .  3JL.-.  .  24  13, .  •  21 .  •  *  3c. oc. 

JEcdeoxruJiao^---.- 4^. .  .57. .  .3^  -ij.. .  .5. .  .25.0c. 

Kecoihûmo .4^. .  .24,. . .  .0  .  15.  •  «jt^. .  .48,0c. 

Hourimco^^kéhen.  •  9 45,  ^^38, . .  jj  1^..,  .41. . .  ro.oc 

Congora-^^tihan-ialm 4^. .  .2^. .  ..o  18. . ,  19. .  •2o.oc# 

£lgoui-pouIac...r 45.  •  .14. . .  ix  19. .  .40. .  .25.ocr 

OuttOU*  #••»••  r  •  •••.•.  .44*  •  •  50r  .  .35  2I...38..*  20.0C* 

Sofocoranga  «•••••.•••••  44.  .•54«****^  •i2*.»25«...o.  oc« 

JErgottfteï •'*.... . .  •  • .  r.  «.44. .  •  12. . .  .a  21. .  .43. .  .ao.oCr 

.Ourtou-fpoulac.-  •  •  • .  •  .^ .  •  •  43 . .  «48  •••••<>  13  • .  •  •  o •  r  •  •  o •  oc« 

iUtaï..r..  r....  « 43. .  ^.2/.  .35,  12,^.48.  •  .20.0C.^ 

Jiami*. 42. .  .53. .  .20  iZw.23. .  .2o.oCr 

Houptar-Païtchan 4«2»*  •ii....|a  19,.  .30. . .  .o.oc* 

TékdLk..  ..*..* 41..  ..S...  «ro  19. .  .49^.  .12.0^^ 

.TapxoiX'.iioc.  .-••r....... #40  .^•.38. ••20  •i8.r.23.«,jo.  ocr 

rOueïrlo*.  •  •  »».^ r.4o« .  .^i^.  •  .24  17^. .  .9. .  •  .o.oc* 

Çhara*omo. .  •  •  - 39 •••  3 2 ...  24  1 3 .  •  »  1 5  • . .  •  o. oc.- 

-Jiara'Otno.  » ..•r...3P***^9***'2  I2*..i4...  24  •  oc. 

Kifati-omo.  •.•.-.••••.. •4ir,«i5,».36  8»,«42..«»o.  oc.^ 

Pilou^ï-hotttn 40.  •  •  37.  •  •  i£  7. . .  .0. . .  .o.oç» 

Koucouccou-hocun. •  r. . . .  .40.  •  .31. .  .20  4.  •  .40.  •  •  jo.oc.^ 

Koakoa-hotixn 40. .  •49.  •  «20  4. .  .45. . .  15.0c» 

•Kaca-hoQin..» ....  • 4i...x^. .  .}6  2. .  «..o...  •o..oc« 


I,(^ 


Vitlts. 


.  Oulan-houtoc*.  •  i 
Tchangoutou..  « .. 
Jenâion  de  TEguc  au 

gué. 

Naring-choroog-alin. 

AIran-alin 

Onnhin<horong-alin, 
Cacchar-hocko.. .  • . 
Tahan-ten-alin.*  * . 
Mok-hocho.«  •  •  ^  •  • 
Molrchok-kocho.* . 
Kara-mannay-omo  * 
Hatanial*aUn ss\. . 

Algaïcou-alÎA 

PodancoualÎQ 

Païhongouc  alin. .  « 

Tel-aiin 

Oulan-haca 

Arou-foutne-hata« . 

Karakfin-alin 

Ongon-alin 

Tcherdc-modo-alin 
Apka-bara-alin.  • . . 
Obcou-alin.  ...... 

Ochi^alin 

Kotoncamaï-alin.  •  • 

Agalkou-alin 

Koucoukoncey-alin  • 
Ouker-tchourghe,  • 

Payeii-obo 

.Serbey-alin 

Tchao-oaïmaivfoume 
Hoaï-yu  kéou» .  •  • 

Kara-hocun 

Gé-ho-hocun.  •  •  • 


Sélinr 


•43- 


Latitude, 

55 

.0. 


Longitude, 


■4>- 
.41. 
.41. 


.41. 
.41. 

.40. 
.40. 
.40. 
.40. 

•41- 
.40. 
.41. 
.41. 


,41. 
.41. 
.40. 
.40. 


.40. 
.40. 
.40. 


.40. 
.41 . 
.41 . 

•4*' 
.41. 
.41'. 
.41. 
.41, 
.40. 
.40. 
.41. 


.11" 
.15 


*7- 
55- 


to. . 
II.. 
15.. 

45  •• 
48. . 
18.. 

45-- 
II.. 

57-- 

.7.. 

15.. 
i6. . 
j^. . 
59.. 
59-- 


5*- 


5<î.. 
58.. 
4ii. . 
.7.. 
t6.. 
$7" 
57-. 

54- • 
5S. . 

.j.. 


.10 
.ij» 
.10 
.17 

.XI 

.58 

•54 
.48 

.11 

•9 

•*♦ 
.  .0 

.30 

.}tf 

•  *7 

•5» 

•5* 

..<; 
•  •} 

.10 

••5 

•57 

•«4 
.5* 
•19 

•*5 

..o 

•M 

.48 
.3^ 


l^. 

•  •  I  •  •  .0  oc 

I.  • 

.15. . .JO.OC 

II.. 

.11.. .15. oc 

9.. 

•  30.  •  •  «o.oc* 

9.. 

. 15. . •55.ac 

8.. 

•  44...45-«^- 

«.. 

..tf. . .lO.OC 

?•• 

.53.  •  •  II. oc* 

7-- 

.35.. .lO.OC 

7— 

.31. .  .50,0c. 

8-. 

.  .4.  •  .30.0^. 

6.. 

.40. .  .10.0c. 

.  ^.. 

•  X 1 • • • 40 • oc 

^.. 

..0....0. oc 

5-- 

.54. . .la.oc 

5- 

.5J.,.45-oc 

4.. 

.13. . «  10.0c 

4-- 

.19. .  .41.0c. 

4-- 

.45... 5, -.oc 

A.. 

.?8. . .10. oc 

4.- 

••  II.  .  .40. oc 

4-. 

.11. . •53.0c 

4.. 

.16. • •50.0c 

5-. 

.  1 3  • .  •  3  3  •  oc 

.  I.. 

. .8^. .37.0c 

.  i... 
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Les  tertninaifons  de  ces  noms  Tarcarçs,  foie.  M^O-tchéou,  foie 
Mongous ,  fignifient ,  favpir  :  Oula  ,  fleuve  j  Pira  ^  rivière  ;  Omo  , 
lac  ou  étang  ;  Sekim  ,  fource  de  rivière  ;  Mçunn ,  rivière  ;  Nor , 
lac  ou  étang  ;  Poulac  ,  fontaine  ,  fource  \  Alin  ,  montagne  ;  Hâta , 
roche;  Hotun  &  Hoton ,  ville  ;  Cajan  ,  village  ;  Païtchan  ,  lieu  iier- 
J3)é4*une  ^nceint^;  Tabah^n^  montagnç  éleyçe  ou^^aflage  d.ç  mon^agnc^ 
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NOTICE     HISTORIQUE 

SUR  LA  COCHINCHINE  (O. 

XjE  Tong-King  &  la  Cochinchinc,  trois  cens  ans  avant  l'Ere  esssssssssss 
Chrétienne,  croient  encore  incultes,  ôc  habités  par  de  vrais    ç^rItieiim" 
fauvages,  qui  n'avolent  ni  livres  ni  caraftères,  &  ne  connoif-  3*»°« 

foient  de  loix  fixes ,  ni  popr  le  gouvernement;  ni  pour  le 
mariage. 

•m  ■     ■       Il  I    '  !■  t  "    '■ *    J  I.      l'i     ■   I  immmmm^fm^        i  i    ^i»,— — — — —^^^ 

(i)  Cette  Notice  hidorique  fur  la  Cochinchine  Se  le  Mémoire  fur  le  Tong-king 
qui  la  fiiic  immédiatemcnc,  oac  éii  eztnû»  dçs  livres  Chinois  par  le  feu  P«  Gaabil^ 

Tome    XII.  A 
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g  Ce  fut  l'an  ZI4,  avant  Jéfus-Chrift,  que  ces  contrées  com- 
cÏ^jétieiinÊ*  mencèrent  à  changer  de  face.  L'empereur  de  la  Chine  ctoit 
»M.  alors  Tfin-chi-Hoang :  c'eft  cc  prince  fameux,  qui,  pour  fe 
garantir  des  incurfions  des  Tartares ,  bâtit ,  dans  Tefpace  de 
cinq  ans,  la  grande  &  prodigieufe  muraille  que  Ton  voit 
fubfîfter  encore  depuis  tant  de  fiecles  (i).  C*eft  auflî  le  même 
prince,  qui,  follement  jaloux  de  fa  gloire,  &  ne  voulant  pas 
qu'aucun  de  fes  prédccefleurs  lui  put  être  comparé  (i) ,  or- 

Bc  imprimés  dans  le  trente-unième  lecaeil  des  Lettres  Édi/iantes»  J'ai  pen(2 
qu'on  les  reverroit  1  la  fuite  de  l'hiftoire  de  la  Chine ,  avec  d'autant  plus  de  plaifir , 
qu'ils  réunifient  fous  un  point  de  vue  &  (ans  interruption  ce  qui  regarde  ces  pzjs. 
J'y  ai  Eût  peu  de  changemens,  parce  qu'ils  m'ont  paru  paflabiement  écrits:  mais 
j'ai  marqué  partout  les  époques  avec  (bin ,  &  ajouté  quelques  notes  qui  m'ont 
paru  nécei&îres  :  on  s'appercevra  encore  que  j'ai  reâifié  plufienrs  noms  défigurés 
par  les  Editeurs  de  ces  Mémoires.  Editeur* 

(i)  La  conflrudion  de  la  grande  muraille  efl  due  aux  princes  de  Tfin^  de  Yen 
êc  de  Tchaoj  dont  Tintention  étoit  de  mettre  leurs  états  â  couvert  des  cour(ès 
fréquentes  des  Tartares  Hiong^nou  ou  its  Huns.  On  peut  confulter  le  fécond 
volume  de  Thidoire  de  la  Chine,  i  Tan  144  avant  l'Ere  Chrétienne,  &  on  verra 
que  c'elt  une  erreur  d'attribuer  ce  grand  ouvrage  au  fenl  Tfin-chi-Hoang.  Editeur. 

(i)  Feu  Etienne  Fourmont  révoquoit  en  doute  le  fidt  de  l'incendie  des  livres ,  U 
il  en  appoitoit  pour  raifon ,  le  filence  des  livres  de  la  Cochinchine  &  du  Tong-king, 
far  un  événement  auffi  fingulier;  &  la  facilité  qu'il  y  aiiroir  eu  ,  après  la  mort  de 
Tfin-chi^Hoang  ^  d'avoir  un  grand  nombre  d'exemplaires  àt%  livres  Chinois 
répandus  dans  ces  deux  Royaumes.  Le  P.  Gaubil  lui  oppo(è  la  barbarie  qui  régnoit 
alors  dans  la  Cochinchine  &  le  Tong-king ,  &  prétend  que  ce  fut  la  colonie 
envoyée  par  l'empereur  même  dont  il  s'agit ,  qui  y  introduifit  les  caraâères  Chinois. 
m  AfiTurément  »  ajonte-t-il,  ce  prince  qui  vouloir  anéantir»  &  faiibit  réduire  en 
JD  cendres  les  livres  qui  (è  trouvolent  dans  iès  états ,  n'auroit  eu  garde  de  les  laifler 
»  paflèr  chez  des  barbares,  devenus  fes  fujets,  &  d'ailleurs  hon  d'état  de  les  lire  p. 
Ce  fait  rapporté  par  le  ?•  Gaubil ,  efl  i  mon  avis ,  fans  réplique  ;  on  ne  peut 
s'infcrire  en  faux  contre  un  événement  atteilé  par  la  nation  entière*  Lorfque  fous 
les  Has  on  fit  \ts  plus  grandes  recherches  pour  raflèmbler  le  peu  de  Dvres  échappés 
i  l'incendie ,  s'il  en  étoit  paflë  dans  la  Cochinchine  &  leTong-king,  les  Chinois 
n'y  auroient'ils  pas  eu  recours  ?  Le  motif  attribué  â  Tfin-chl'Hoang  par  le 
P«  Gaubil ,  n'étoit  pas  le  feul  qui  porta  ce  prince  i  cet  incendie;  le  principal  étoit 
d'anéantir  les  titres  des  maifons  fouvcraines  dont  il  avoit  euTahi  les  états.  Editeur* 
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donna,  fous  peine  de  la  vie,  de  brûler  dans  tous  fes  états  les 
livres  dhiftoire,  les  livres  claffiqucs,  &:  une  infinité  d'autres  Chrétibmkb. 
livres ,  afin  que  les  règnes  précédens  étant  par-là  effacés  de  la 
mémoire  des  hommes ,  le  fîen  feul  fcrvit  d'époque  à  la  poftc- 
rité.  Ce  prince  ayant  nouvellement  conquis  le  Tong-king  &: 
la  Cochinchine ,  fit  raflcmbler,  dans  fon  empire,  plus  de  cinq 
cens  mille  hommes ,  &:  les  envoya  dans  la  partie  aufhrale  des 
provinces  de  Canton  &c  de  Kouang-fi ,  dans  la  Cochinchine 
6c  le  Tong-king.  Cette  multitude  de  Chinois  expatriés ,  étoit 
compofée  en  grande  partie  de  gens  robuftcs  &  jeunes.  On  f 
voyoît  dés  marchands,  des  criminels,  des  pauvres,  des  vaga* 
bonds.  L'arrivée  d'une  fi  nombreufe  colonie  remplit  ces  deux 
royaumes  de  familles  Chinoifes  qui  s'y  établirent  &  s'y  mul- 
tiplièrent ;  &  par -là  les  caraâères ,  le  gouvernement  &  la 
religion  des  Chinois ,  s'y  introduifirent  peu  à  peu.  La  Cochin- 
chine avoit  alors  le  nom  de  Lin-yj  &  ce  fiit  aufC  le  nom  de  la 
capitale  du  pays. 

Après  la  mort  de  T/in-chi^Hoang  j  le  trône  de  la  Chine  fut  ' 
occupé  par  fon  fils  Eutchi ,  dont  le  règne  ne  fut  ni  long  ni 
heureux.  Un  feigneur  nommé  TchaotOj  d'une  famille  illuftrc 
du  Pé-tcheli,  &  gouverneur  d'une  place  dans  le  département 
de  Canton,  fc  voyant  accrédité,  fc  porta  pour  gouverneur  du 
diftrift  entier  de  Canton ,  d'où  dépcndoient  la  Cochinchine 
&  le  Tong-king  j  cnfuite  il  fc  fit  déclarer  roi ,  voulut  que  fon 
état  s'appellât  Nan-yuc^  &  rompit  toute  conununication  avec 
la  Chine.  U  ne  fe  conferva  pas  long-tcms  dans  cette  indépen- 
dance, &  à  peine  Kao-tfouj  fondateur  de  la  dynaftie  de  HaNj  - 
eut-il  fuccédé  à  l'empire ,  que  Tchaoto  rentra  dans  la  fubordi- 
nation ,  &  fe  foumît  à  payer  tribut.  La  mort  de  Tchaoto  jetta 
fa  cour  &:  fes  états  dans  un  trouble  U  dans  une  confufion^ 
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assssssssssi  dont  rcmpcrcur  Outij  qui  règnoit  alors,  fut  habilement  pto- 
ChjTétienm"  fi^^^*  11  fi^  nurcher  des  troupes  vers  les  états  de  Nan-^yuéj  les* 
I7P-  attaqua ,  s'en  rendit  maître ,  &  donna  des  gouverneurs  au 
Tong-king  &  à  la  Cochinchine.  Depuis  cette  époque  jufqu'à 
l'an  zy  de  Jéfus-Chrift,  c'eft-à-dirc  pendant  cent  cinquante 
ans,  tous  ces  pays  demeurèrent  fous  la  domination  dés  empe- 
reurs de  la  Chine  (i). 

Mais  les  Cochinchinois  fe  lafsèrent  enfin  de  les  avoir  pour 
maîtres.  Sous  le  règne  de  Tempereur  JCcx^^^-oi^ri  j  ils  fe  liguèrent 
avec  les  peuples  du  Tong4dng;  &  ces  deux  nations  agiflant 
de  concert ,  fècouèrent  en  même-tems  le  joug  des  Chinois. 
Deux  dames  Tonkinoifcs,  nommées  Tching-tié  Se  Tcking-cul, 
fe  mirent  à  la  tête  des  révoltés.  Elles  étoient  fœurs  &c  avoient 


Chkétibnbb,    t<>utes  deux  des  inclinations  guerrières,  &  des  qualités  vérita- 
*^*  blement  héroïques.  Onlesvoyoitnuit  &  jour  à  cheval,  armées, 

faifant  TofiGlce  de  général.  Elles  fortifièrent  les  frontières ,  di(^ 
ciplinèrent  des  troupes  nombreufes,  qu'elles  animèrent  \  la, 
défenfe  de  la  patrie,  &c  fe  difposèrent  k  réfifler  aux  Chinois, 
qu'elles  prévoyoient  devoir  bientôt  arriver  pour  les  combattre. 
En  cflfet ,  l'empereur  ne  vit  pas  avec  indifFcrence  un  foulè- 
vement  qui  pouvoit  être  d*un  dangereux  exemple  pour  les 
autres  provinces  de  Tempire.  Il  envoya  contre  les  rebelles  une 
formidable  armée ,  dont  il  donna  le  commandement  à  Mcyuen^ 
Ce,  général  commença  par  le  Tong-king.  11  eut  befoin  de  toute 
fon  expérience ,  de  fon  habileté  dans  Tart  militaire ,  &  de 
Mute  fa  bravoure,  pour  attaquer  avec  fuccès  l'armée  Tonki- 
noife  ;  &  û.  les  dames  belliqueufes  qui  la  commandoient , 
avoient  été  mieux  fécondées  par  leurs  officiers  &  leurs  foldats, 

(i)  L'Hiftoire  de  la  Chine,  T.II.  pages  ^To-pi*,  j43-^4^.  Et  T.  m.  13-itf, 
55-y7>  office  plus  de  détails  qoe  n'en  donne  ici  le  ?.  Gaubil.  Edkeur. 
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il  cft  à  préfumer  que  I4(^yutn  auroit  échoué  dans  cette  péril-  isssssssssssl 
leufe  entreprife.  On  lui  difputa  pied-à-picd  le  terrein.  11  ne  put  Chrétiehhb. 
avancer  qu'à  force  de  combats,  &  dans  toutes  ces  aftions, 
les  deux  héroïnes  firent  admirer  leur  courage  &  leur  prudence.  = 
L'armée  Chinoife  perdit  ainfi  beaucoup  de  monde,  &  s'afFoi-^ 
bliflbit  de  jour  en  jour;  mais  enfin  auprès  du  lac  Si-hou^  à 
Toccident  de  la  capitale  ,  il  y  eut  une  bataille  fanglante ,  & 
Mayuen  remporta  une  viftoire  complette-  Comme  il  pourfui- 
voit  les  débris  de  Tarméc  vaincue,  il  y  eut  encore  une  aâion 
très-vive,  où  les  dames  périrent  en  combattant.  Après  leur 
mort  le  Tong-king  fut  foumis.  Mayuen  entra  cnfuite  dans  la 
Cochinchine ,  &  la  remit  fans  peine  fous  robéiiTancc  de 
Tcmpereur* 

Ce  qu'on  rapporte  de  la  marche  de  cette  armée,  deptiîs  la 
capitale  du  Tong-king  jufqu'à  la  capitale  de  la  Cochinchine^ 
fait  voir  que  les  limites  de  ces  états  étoient  alors  à-peu-près  les 
mêmes  qu'aujourd'hui  vers  le  fud  de  Koùang-nan-fou  j  ville 
du  Tong-king  î  car  c'eft4à  que  Mayuen  fit  placer  des  colonnes 
de  cuivre  pour  marquer  ces  limites.  On  dit  auffî  que  ce  général 
plaça  d'autres  colonnes  de  cuivre  près  du  mont  Fenmeoj  qui 
fépare  la  province  de  Canton  du  Tong-king.  Si  cela  eft,  il  faut 
ou  qu'elles  aient  été  détruites,  ou  qu'elles  aient  été  transpor- 
tées ailleurs;  on  ne  les  y  voit  plus,  &  c'eft  inutilement  que 
plufieurv  fois  on  les  a  cherchées  en  creufant  les  terres  aux 
environs.  Le  même  général  en  éleva  encore  deux  autres, 
également  de  cuivre,  près  de  Ssélin-tchéou  j  ville  de  Kouang-fi , 
dans  le  diftriû  du  Tong-king.  Celles-ci  fubfîftent  encore,  &: 
on  y  lit  cette  infcription  :  Quand  ces  colonnes  feront  détruites 
le  Tong-king  périra,.  Cc  monument  eft  fans  doute  de  la  plus 
refpcaablc  antiquité  ,  auffi  les  Tonkinois  ont  -ils  grand 
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foin  de  le  conferver  en  le  mettant  à  couvert  des  injures  de 
rair. 

**•  Au  refte ,  on  relpefte  encore  dans  le  Tong-king  la  mémoire 

de  Mayucn,  comme  d'un  grand  capitaine,  auflî  rccomman- 
dable  par  (a  probité,  que  par  fon  habileté  Se  fon  courage.  On 
voit  dans  rhiftojre  de  fon  expédition,  qu'entre  le  lieu  où  eft 
aujourd'hui  Hing-hoa-fou  j  &c  celui  où  eft  Kouangnan-fou  j  il  y 
avoir  des  paflages  difficiles  &c  d'épaiflcs  forêts.^ mais  que  ce  gêné* 
rai  furmonta  tous  ces  obftacles,  fit.  abattre  les  bois,  8c  fe  fraya 
un  chemin  qui  le  conduisît  heureufement.à  la  Cochinchinc, 
Le  rétabliffement  de  Tautorité  impériale  dans  ce  royaume , 

'  "  par  la  gloricufc  expédition  de  Mayuen,  commença  vers  l'an  yo , 
^"^^^^^  de  Jéfus-Chrift,  &  fe  foutint  jufqu'à  l'an  x63 ,  qu'U  y  eut 
une  nouvelle  révolution.  Un  grand  feigneur  Cochinchinois  r 
oonuné  KulienjCntKçtit  dç  délivrer  la  Cochinchinc  de  toute 
domination  étrangère.  Il  ne  pouvoit  y  parvenir  fans  fe  défaire 
du  gouverneur  Chinois.  Il  le  fit  nK)urir,  &par  ce  coup  hardi, 
a  échauffi^  tellenient  les  cfprits ,  qu'il  fe  trouva  en  un  moment 
maître  de  tout  le  pays,  s*en  fit  rcconnoître  roi.  Se  prit  le  titre 
de  roi  de  Lin-y.  Perfonne  ne  lui  difputant  la  couronne  ,  il 
mourut  paifiblc  pofleiTcur  du  royaume  qu'il  avoir  ufurpé. 

Kulien  ne  laiffa  aucun  héritier,  qui  dçfcendit  de  lui  par  les 
miles}  mais  un  feigneur  nommé  Fan^hiong,  qui  en  defccn- 
doit  par  les  fenunes,  fut  élu  roi ,  Se  fon  fils  Pan-y  lu^uccéda* 
Sous  le  règne  de  celui-ci,  la  famille  de  Fm  adopta  un  efclave 
appelle  Ouen^  natif  de  Kouang-naa,  dans  le  Tong-king,  &  lui 
donna  le  nom  de  Fan-oucn. 

Ce  vil  étranger ,  admis  dans  la  famille  royale,  parvint  bien- 
tôt par  cette  adoption  Sç  par  fes  intrigues,  à  un  crédit  &  à 
une  puiffançe  fans  bornes:  &  conune  les  bienfaits,  entre  des 
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mains  ingrates  ,  fc  changent  le  plus  fouvcnt  en  des  armes 

funeftes  aux  bienfaiteurs^  il  trouva  le  moyen  de  rendre  odieux    CHR^TiEMiiit 

les  fils  du  roi  fan-y^  &  après  la  mort  de  ce  prince,  il  fe  faifit         *^'^ 

iàns  peine  de  la  couronne.  Pour  fîgnaler  le  commencement 

de  fon  règne,  &  s'attirer,  par  quelqu'exploit glorieux, Teftimc 

de  fes^  fujets,  il  entra  à  la  tcte  d'une  armée  dans  le  Tong-king, 

s'empara  de  Kouang-nan  fa  patrie,  &:  ravagea  tout  le  territoire 

de  Tfin-hoa.  Cette  expédition  fe  fit  Tan  347.  j« 

Fan-ouen  enflé  de  ce  fuccès ,  &  dans  la  vue  de  conferver  fà  '^^* 
conquête ,  propofa  au  gouverneur  Chinois  du  Tong-king ,  de 
fixer  les  limites  des  deux  états  entre  Kouang-nan^  &  le  lieu  ou 
cft  Tckaganj  à  la  montagne  FUng:  mais  la  propofition  fiit 
rejettée,  6c  la  mort  de  Fan-ouen  qui  fuivit  de  près,  délivra  le 
Tong-king  d'un  fi  dangereux  voifîn. 

Fan-fou,  fon  fils,  lui  fuccéda.  Comme  il  n'avoit  ni  l'habi- 
leté ni  l'expérience  de  fon  père,  le  gouverneur  du  Tong-king 
crat  la  conjonûurc  favorable  pour  reprendre  la  place  impor* 
tante  qui  lui  avoit  été  enlevée.  Il  s'avança  avec  une  armée 
nombreufe,  Se  obligea  le  nouveau  roi  d'abandonner  le  terri« 
toire  de  Kouang^nan  j  &  de  fe  retirer  à  Lin-yé  Fan-ouemi  ^ 
petit -fils  de  Fan-fôu  j  eut  un  règne  agité  par  de  fi  grands 
troubles  ,  qu'il  en  fut  lui-même  la  vidlime.  Il  fut  mé  par 
Tang' kenrtchun  y  fils  du  roi  de  Fou-nan ,  aujourd'hui  Camboye. 

Il  n'étoit  pas  facile  de  raffermir  un  état  ainfi  ébranlé,  U 
d'adoucir  des  efprits  émus  par  de  fi  violentes  pafiîons.  Fan^ 
tchou-nong  j  prince  de  la  famille  royale,  en  vint  à  bout.  H  réta- 
blit  le  calme,  &  fe  fit  déclarer  roi  de  Lin-y  ou  de  Cochinchine. 
Après  fa  mort,  fon  fils  Fan-yang-mcy  fut  roi,  ôc  eut  lui-même 
fon  fils  Fan-icho  pour  fucceffeur.  On  ne  fait  rien  de  toute  cette 
famille  royale ,  fînon  qu'elle  paya  exaûement  le  tribut  aux 
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25S  Empereurs  Chinois  des  dynafties  S  osa  ^  Tsij  Ièaï^Gj  Tchut^ 


ChIètS^Im,    &  ^  Oucnti  j  fondateur  de  la  dynaftie  Saur. 

^°^  L*an  de  Jcfus-Chrift  605,  Tang-ti^  empereur  de  la  Chine  & 

fucceflcur  de  Oucmi  ^  fit  cclatçr  d'une  manière  révoltante 
fon  exceflîve  avidité  &c  fon  ambition  démefurée.  (i)  Ayant 
oui  dire  que  dans  la  Cochinchine  il  fe  trouvoit  une  infinité 
de  chofes  rares  &  prcciçufts,  il  n'en  fallut  pas  davantage  pour 
exciter  fa  cupidité,  &  il  réfolut ,  contre  toute  équité,  de  s'em- 
parer de  ces  tréfors.  Les  prétextes  manquent  rarement  aux 
ent^reprifes  les  plus  injuftcs  :  il  publia  ce  qu'il  put  imaginer  de 
plus  fpécieux  pour  colorer  rinvafion  qu'il  méditoit>&  fans 
perdre  de  tems,  il  envoya  le  général  LUou-Fangy  à  la  tête  d'une 
puiflante  armée  »  attaquer  Fan-tchi,  roi  de  Lin-y.  Celui-ci 
qui  étoit  fur  fes  gardes  ,  avoir  aflcmblé  des  troupes  fur 
fes  frontières  :  il  les  fit  avancer  vers  le  lieu  où  étoient  les 
colonnes  de  cuivre ,  placées  autrefois  par  le  général  Mayuen. 
Là  les  deux  armées  £e  rencontrèrent  &  en  vinrent  aux  mains* 
Licou-Fang  plus  habile  que  les  généraux  Cochinchinois ,  mit 
leur  armée  dans  le  plus  grand  défordre.  Il  y  avoir  dans  cette 
^umée,  félon  l'ufage  de  la  Cochinchine,  un  grand  nombre 
d'éléphans;  animaux  terribles  &:  d'un  grand  effet  dans  une 
bataille  rangée  >  mais  fouvent  auâî  nuifibles  à  ceux  qui  les 
emploient ,  qu'aux  ennenûs  même  contre  lefquels  on  les 
irrite.  Le  général  Chinois^  qui  ne  Tignoroit  pas,  eut  l'adreife 
de  les  effaroucher.  En  conféquence  ils  prennent  la  fuite,  ren- 
vcrfcnt,  éçrafenttout  ce  qui  fc  trouve  fur  leur  paffage,  ôc 

(i)  Quacre  ans  auparavant,  Outntly  préHéçefièqr  de  Tang-ii,  avolc  çuvqyé 
/cinquante  mille  hommes  dans  ce  pays,  commandés  par  Lieou-fang^  &  defllnés 
^ntre  Li-^Jou-ifé  ^  qui  avoit  £iit  rérolcer  les  habitaus  &  chaiTé  les-  garmibni 
Çbinoifcs.  FoycT^  Ifift,  de  b  Chine ,  T,  V.  p-  êt97ii 

prenant 
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prenant  difFércntcs  routes,  ils  jettent  une  confufîon  fi  étrange         ■         ■ 
dans  toute  Tarmcc  Cochinchinoifc  ,  qu'elle  çft  diffipéc  oc    ChLtSJi, 
taillée  en  pièces.  ^^i* 

licou -fang.  vainqueur  marcha  droit  H  Un-y,  Cette  ville 
étoit,  ou  la  ville  même  appellée  aujourd'hui  Sinocj  ou  bien 
près  du  lieu  où  cette  ville  eft  fîtuée.  Il  y  arriva  avec  fcs 
troupes  en  huit  jours  :  d'où  Ton  peut  juger  ce  qu'il  y  a  de 
diftance  entre  Lin-y  ôc  les  limites  de  la  Cochinchine,  puifqu'on 
fait ,  à-peu-près ,  quel  chemin  peut  feire  ça  huit  jours  une 
armée  viâx)rieufe. 

Aux  approches  de  rennemi,  le  roi  Fàn-tchi  abandomia  fa 
capitale.  Licou -fang  y  entra,  la  mit  au  pillage  aijifî  que  tout 
le  pays ,  Se  enleva  dix-huit  tablettes  d'or  maffif  ,  de  la  falle  où 
le  roi  alloit,dans  des  tcms  réglés,  honorer  la  mémoire  des 
rois  &s  prédécefleurs:  car  les  rois  de  la  Cochinchine  avoient 
pris  des  Chinois  la  manière  d'honorer  les  princes  morts,  en 
conftruifant  des  falles  &:  en  y  plaçant  leurs  tablettes.  On 
remarquera  encore  que  ces  tablettes  étoient  à  Lin^  au  nombœ 
de  dix-huit,  parce  que  Fan-tchi  ctoit  le  dix-neuvième  roi  de  la 
Cochinchine  depuis  Kulicn. 

Le  général  Chinois,  chargé  d'un  fi  riche  butin,  reprit  avec 
fon  armée  la  route  du  Tong-king,  &ç  après  fa  retraite,  le 
toi  F  an- tchî  rentra  dans  £à  capitale,  &  s'appliqua  à  réparer 
le  dégât  que  les  ennçmi$  y  ayoient  fait.  Les  hiftoriens  Chinois 
reprochent,  avec  raifon,  \  Tempereur  Yang-ci  l'injjaftice  de 
cette  guerre,  Se  regardent  conune  un  châtiment  du  ciel  iA 
mort  fhnefte  &  celle  de  fon  général. 

Les  fièdes  fuivans,  dans  Thiftolrç  Chinoife  de  la  Cochin- 
chine, offrent  peu  de  çonnoiflances  sûres,  &  l'on  n'y  trouve  ^ 
jprefqu'aucun  détail,  Qn  f^t  feulement  que  vers  Tan  6}^,  k        619% 

Tome  XIL  B 
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g  roi  Fan-teouly  envoya  à  Tay-tfong,  empereui  de  la  dynatec 

-CHJiiTiEMMB.    Tang  ,  beaucoup  de  raretés  de  fon  pays  >  que  fon  fils  &  fon 

^^9^        fucceffeur  Fan-tchirflong  fut  affaflîné ,  &  qu*en  lui  finit  la 

famille  royale  Fan;  qu'après  la  mort  àt  Fan-uhin-longj  les 

grands  proclamèrent  Tchou-coti  ^  fils  d'une  tante  paternelle  du 

toi  Fan-teouly^  &c.  que  ce  prince  envoya  pour  tiibut  des 

=====  préfens  à  l'Empereur  Kao-tfong^  Tan  6^^. 

^^^*  Cent  cinquante  ans  après,  vers  %o6,  le  roi  de  la  Cochinchinc 

déclara  la  guerre  au  Tong-king>  on  ignore  par  quel  motif. 

11  y  entra  d'abord  à  niain  armée.  Se  pilla  les  gouvernemens» 

'qu'on  appelle  aujourd'hui  en  Chinois  Kouang-nan  ^  Tchagan. 
Mais  l'expéditon  ne  fut  pas  heureufe,  &  il  fut  repoufle  avec 
perte  par  le  gouverneur  Chinois.  De  retour  dans  fes  états,  il 
tranfporta  la  cour  de  Un-^y  à  Tchen^  port  de  mer  vers  l'orient 
de  cette  ville:  &  comutne  près  de  ce  port  il  y  avoit  une  ville 
nonunée  Tchen^-tching  ^  on  appella  depuis  le  royaume  de 
Cochinchine,  du  nom  de  Tchen-tching. 
_     En  9^6  (car  dans  récrit  Chinois,  les  faftes  des  rois  de  la 
^*^*        -Cochinchine   font  affez  fouvent  interrompus  )   celui  qui 
régnoit,  s'appelloit  Chely-in^U'-maa  ;  &c  fon  fucceifeur,  en  96 f, 
fe  nommoit  Silc-yn^topan. 
— ===:     Deux  fiècles  après,  entre  les  années  1166  &  1170,  le  roi 
iitf(î-ix7o.     Tfeou-yana  voulut  enrichir  fes  états  par  le  commerce.  Le  dcf- 
fein  étoit  louable  *,  mais  il  s'y  prit  de  manière  à  le  fiiire  bientôt 
échouer.  Il  envoya  des  Cochinchinois  dans  l'île  de  Uaïnan^ 
■pour  y  commencer  l'exécution  de  ce  projet.  Par  malheur  il 
avoit  mal  choifi  fon  monde.  Il  falloit  pour  réuffir  des  hommes 
adroits  &:  infinuans  \  &  c'étoient  des  brigands,  qui,  (bus  pré- 
texte qu'on  ne  leur  laiflbit  pas  affez  de  liberté  pour  vendit 
&  acheter  ,  pillèrent  le  pays  où  ils  avoient  abordé.  Après 
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une  pareille  violence,  ce  fut  en  vain  que  le  roi  de  la  Cochin-  = 

.chine  fit  rendre  aux  Chinois  tout  ce  qui  leur  avoit  été  pris  ;    Chrétiemmb, 
il  eut   beau  propofer   des  conditions  ,   fous  lefquelles  il         '*7®** 
demandoit  pour  fes  fiijets  la  permifïion  d'exercer  le  com- 
merce }  toutes  fes  tentatives  furent  inutiles  6c  fes  proportions 
rejettces- 

U  crut  que  dans  la  guerre  il  auroit  plus  de  fuccès  ;  il  tourna 
donc  fes  vues  fur  le  royaume  de  Tchinla  (Camboye).  U  y 
entra  à  la  tète  d'une  armée  Tan  1179;  &:  il  y  fit  de  grands 
ravages ,  mais  fans  aucune  conquête.  Le  roi  de  Camboye , 
pour  mieux  fe  venger,  diflîmula  long-tcms  fon  reffentimcnt. 
Dix-huit  années  s'écoulèrent  fans  qu'il  en  fit  rien  paroître  ; 
mais  en  11^,  il  vint  fondre  fur  la  Cochinchine,  détrôna  le 
roi  qu'il  fit  prifonnier,  faccagea  fes  états,  &:  en  fe  retirant 
difpofa  de  cette  couronne  en  faveur  d'un  feigneur  Camboyen. 
Ce  changement  de  domination  ne  fubfifta  que  peu  de  ternis* 
La  guerre  entre  les  deux  états  fut  longue ,  &c  les  Cochio- 
chinois  fe  tinrent  prefque  toujours  fur  la  défenfîve. 

Le  prince  qui  régnoit  fur  eux  en  itîo ,  s'appelloit  Poytou^  : 
poula-tcheou.  Dès  qu'il  eut  appris  que  Koublayj  empereur  des  '**^* 
Tartares  Mongous ,  après  avoir  détruit  la  dynaftie  Chinoife 
SosG  j  étoit  maître  de  la  Chine ,  fous  le  nom  àicTucn-chi-tfou^  U 
lui  envoya  des  députés  chargés  de  préfens  pour  lui  faire  hom- 
mage comme  prince  tributaire.  Ces  députés  furent  traités  avec 
diftinâion;  mais  l'empereur  ne  fe  contenta  pas  du  tribut  >  il 
pouffa  plus  loin  fes  prétentions,  &  réfblut  de  faire  partir  pour 
la  Cochinchine  des  grands ^e  fa  cour,  avec  ordre  d'y  ériger  un 
tribunal  qui  gouverneroit  ce  royaume  (i).  L'entreprife  étoit 

(i)Voyexl'lufioite4elaCliine,T.IX.pag!es4i4,4i5,4»o-4ï»,4x8,43f-4}7« 
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g  grande  Se  pleine  de  difficultés  j  cependant  elle  s'exécuta:  mais 

Chrétienhb*    deux  ans  après,  en  iz8z,  Poutij  fils  du  roi,  indigne  qu'un 

"^**        tribunal  étranger  donnât  des  loix  à  la  Cochinchinc,  refofa 

d*en  reconnoître  Tautoritc,  Se  engagea  le  roi  fon  père  à  faire 

arrêter  les  grands  qui  le  dirigeoient. 

La  nouvelle  n'en  fut  pas  plutôt  arrivée  à  la  Chine,  que 
Tempereur  irrité  Se  réfolu  d'en  tirer  vengeance ,  ordonna 
d'équiper  dans  les  ports  de  la  province  de  Canton  une  flotte 
confîdérablc ,  avec  im  grand  nombre  de  troupes  Tartares  & 
Chinoifes ,  dont  Sotou  fut  nommé  général.  La  flotte  mit  à  la 
\oilc  y  S otou  débarqua  au  port  de  Tchen-tching  ^  &:  fans  grande 
réfîftance  fe  rendit  maître  de  la  capitale  (Lin-y).  Le  roi  Se 
fon  fils  obligés  de  fe  retirer  dans  les  montagnes,  donnèrent 
des  ordres  fecrcts  pour  aflemblcr  en  divers  endroits  des 
troupes.  Se  fortifier  un  gros  bourg,  dont  les  portes  étoient 
défendues  par  de  bons  ouvrages  Se  des  batteries  de  canons, 
nonunées  batteries  de  canons  Mahométans.  Alors  ils  firent 
mourir  en  fecret  les  grands  Tartares  Se  Chinois,  qui  com- 
pofoient  le  tribunal  érigé  par  Tempereur,  Se  ne  longèrent 
plus  qu'à  amufer  Sotou  Se  à  faire  périr  fon  armée.  Dans  ce 
deflcin,  ils  envoyèrent  à  ce  général  de  riches  préfcns  pour 
lui  Se  pour  fcs  troupes.  Se  lui  promirent  de  fe  conformer  aux 
ordres  de  l'empereur. 

Sotou  fe  laiffa  d'abord  tromper  par  cette  fomniffion  appa- 
rente :  nuis  bientôt  après  il  apprit  d'un  transfiige  le  maffacre 
des  grands  Tartares  Se  Chinois ,  les  intrigues  du  roi  Se  de 
fon  fils  ,  &  la  marche  d'une  armée  formidable  pour  lui 
couper  les  vivres  Se  k  retour.  Il  comprit  alors  qu'il  n'y  avoit 
plus  de  tems  à  perdre:  il  fit  avancer  fcs  troupes  Se  attaqua 
avec  vigueur  le  bourg  fortifié.  Si  Tattaque  fut  vive,  la  défenfc 
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ne  le  fut  pas  moins.  Enfin  ,  la  difficulté  du  terrcin  &  la 
réfîftance  des  affiégés  lui  ayant  fait  perdre   beaucoup  de    Chrétiesw». 
monde,  il  fut  oblige,  pour  ne  pas  voir  périr  toute  fou         '*^*' 
armée,  de  fc  retirer  au  plutôt,  fort  maltraité.  Se  avec  une 
perte  confidcrable. 

Le  roi  &  fon  fils  ne  doutant  pas  qu'un  pareil  échec  ne 
rendît  l'empereur  plus  traitable,  envoyèrent  quelques  grands 
lui  faire  leurs  foumiffions.  Ils  efpéroient  l'adoucir  j  ils  fe 
trompèrent  :  le  mauvais  fuccès  n'avoit  fait  qu'augmenter  fa 
colère.  Sans  vouloir  admettre  les  ambafladeurs  Cochinchi- 
nois,  il  ordonna  à  fon  fils  To-koan  de  conduire  une  armée  fur 
les  frontières  du  Tong-king  &  du  Kouang-fî  ;  de  demander 
pâflagc  au  roi  du  Tong-king ,  &  d'aller  attaquer  la  Cochin- 
chine.  Sotou  eut  en  même-tems  ordre  de  fe  joindre  au  prince 
To-koanj  afin  que  leurs  forces  réunies  puflcnt  accabler  leur 
ennemi.  Le  projet  étoit  en  apparence  bien  concerté  ;  cepen* 
dant  il  ne  réuffit  pas ,  6c  n'aboutit  qu'à  quelques  ravages  que 
fit  Sotou  dans  les  pays  par  où  il  pafla.  Ainfi  Tempcrcur  Koublay 
finit  fes  jours  fans  avoir  pu  fe  venger  de  la  Cochinchine  \  Se 
les  rois  de  ce  pays  en  furent  quittes  pour  le  tribut  ordinaire 
qu'ils  continuèrent  de  payer  aux  empereurs  fes  fucceffeurs. 

Ceux  qui  ont  étudié  les  faftes  de  la  Chine,  prétendent  que 
la  dynaftie  des  Tartares  Mongousj  fiit  détruite  par  un  prince 
de  la  dynaftie  Minq  j  Se  que  cette  révolution  s'opéra  l'an  13^8.  ======== 

Itataha  régnoit  alors  dans  la  Cochinchine  :  le  nouvel  empc-         ''^*' 
reur  lui  notifia  fon  avènement  au  trône  Chinois^  &:,  ce  qui 
n'avoit  pas  encore  eu  d'exemple,  il  fit  faire  dans  la  Cochin- 
chine des  facrifices  pour  honorer  les  efprits  des  forêts,  des 
montagnes  Se  des  rivières  j  cnfuite  il  reçut  l'hommage  dVw- 
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'  —  taha  j  à  qui  il  fit  de  magnifiques  préfens.  Itataha  de  fon  côte 
CHRÉmNMB.  ^^  marqua  d'abord  fa  reconnoiflaiice.  Ayant  eavoyé  en  1575 
ï}7jt  une  flotte  contre  les  pirates  qui  infcftoient  la  mer,  payant 
pris  vingt  de  leurs  bâtimens ,  il  fit  préfcnt  à  Tempereur  de 
foixante-dix  mille  livres  pefant ,  d*un  bois  précieux  qu'on 
avoir  trouvé  fur  ces  vaifleaux.  Mais  cette  bonne  intelii* 
gence  ne  dura  pas.  Itataha  j  malgré  les  avis  &  les  ordres 
de  l'empereur  qui  vouloit  entretenir  la  concorde  &  U 
paix  entre  le  Tong-king  &  la  Cochinchinc ,  fut  prefquc 
toujours  en  guerre  avec  le  roi  du  Tong-king.  H  donna  même 
en  1377,  une  bataille  fanglânte ,  dans  laquelle  le  roi  Tch'mr 
Touan  perdit  la  vie. 

Vnt  conduite  fi  contraire  aux  vues  de  la  cour  impériale, 
ne  pouvoit  manquer  de  lui  déplaire  j  mais  ce  qui  acheva 
de  l'irriter,  Se  ce  qui  mit  le  comble  à  fbn  indignation,  c'eft 
==  qu'en  1387  ,  Itataha  ^  par  une  baffe  &  lâche  cupidité,  fit 
*'  ^*  enlever  la  quatrième  partie  d'un  grand  nombre  d'éléphans 
que  le  roi  de  Camboye  cnvoyoit  à  l'empereur.  Cette  aftion, 
fi  indigne  d'un  prince,  révolta  également  les  deux  fouverains. 
D'ailleurs  Itataha  gouvernoit  mal  fes  états ,  Se  il  s'y  étoit 
rendu  û  odieux,  que  fes  propres  fujcts  n'étoient  pas  &  fon 
égard  mieux  difpofés  que  les  puiffances  voifines.  Itocheng  ^ 
un  des  grands  de  fa  cour,  profita  de  cette  conjondure  pour 
exécuter  le  crime  qu'il  méditoit  depuis  long-tems.  U  fit  affaf* 
finer  Itataha  ^  &  nc  trouvant  plus  aucun  obftacle  à  fon 
ambition  ,  s  empara  du  trône  en  13^0.  Des  qu'il  s'y  fut 
afferaû,  il  envoya  des  ambaffadeurs  à  Hong-vou  payer  le 
tribut  &c  demander  l'inveftiture.  L'empereur  reçut  l'un  Se 
xcfufa  l'autre ,  avec  les  reproches  les  plus  amers,  qu'il  fit 
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à  rufurpatcur  fur  rénormc  attentat  dont  il  s'ctoit  rendu  — g 

coupable.  CHRéTiEH»»* 

Tong-lo  ayant  enlevé  la  couronne  au  fucccfleur  de  Hong-vou^  '^^^* 
Tchcn-pati-lay ,  roi  dc  Cochinchinc  ,  lui  paya  en  1403,  le 
tribut  accoutumé.  Ce  prince  n'avoit  garde  dc  fc  difpenfer 
dc  cet  aûc  dc  foumiiïîon  Se  dc  dépendance.  Il  avoir  trop 
bcfoin  du  fecours  de  Tempereur  dans  la  guerre  qu'il  avoit 
à  foutenit  contre  le  roi  du  Tong-king^  qui  l'attaquoit  fans 
lui  donner  le  tcms  dc  refpirer.  On  a  déjà  vu  fouvcnt  ces 
deux  royaumes  aux  prifes  enfemble;  mais,  à  cette  époque > 
ils  furent  plus  acharnés  que  jamais  Tun  contre  Tautre,  &: 
Von  verra  bientôt  que  la  Cochinchinc  fuccomba.  Tchcn-pati^ 
lay  eut  donc  recours  à  Tempcrcur,  &  le  pria  d'intcrpofer  fon 
autorité  pour  faire  la  paix.  Yong-lo  le  promit  &  tint  parole } 
mais  fes  exhortations  &:  fcs  ordres  furent  inutiles:  la  guerre 
continua  entre  les  deux  couronnes,  fur  terre  &  fur  mer,  avec 
une  violence  que  rien  ne  pouvoir  arrêter,  &  qui  fit  fouffrir 
infiniment  les  deux  royaumes. 

Au  milieu  de  ces  troubles,  Tchen-pati-lay  trouva  le  moyen 
de  reprendre  fur  le  fils  dc  Li-kify,  (feigneur  révolté  contre 
le  roi  du  Tong-king  )  le  pays  de  Chali-ya  ^  fitué  fur  la 
frontière  boréale  de  la  Cochinchinc  ,  que  ce  rebelle  lui 
avoit  enlevé.  Il  fc  faifît  aufli  dc  pluficurs  chefs  dc  rebelles 
Tonkinois ,  &  les  envoya  à  la  cour  de  Tempcrcur ,  qui 
fcnfiblc  à  ce  fervice,  lui  fit  par  reconnoiflance,  en  argent 
&  en  foicries,  des  préfens  confidérablcs.  La  politique  cxi* 
geoit  dc  Tchcn-pati-lay  qull  fc  ménageât  toujours  ainfi  la 
proteftion  dc  cette  cour,  qui  pouvoir  fouvcnt  lui  être  utile 
ic  quelquefois  néceflairc  \  il  ne  le  fit  pas:  au  contraire  fes 
difpofitions  à  l'égard  dc  l'empereur  changèrent  tout-à-coupi 
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— ■  11  alla  même  jufqu'à  fc  liguer  cohtre  lui  avec  un  rebelle 
ChrétienÎb.    Tonkinois^   nommé  Tching-ki-kouang.  En  vertu  de  cette 
HP3-        alliance,  il  donna  de  Targent  &  des  éléphans  au  rébelle, 
qui  de  fon  côté  devoir  lui  remettre  la  ville  de  Chmg-hoa,, 
dans  le  Tong-king ,  quatre  villes  du  fécond  ordre.  Se  treize 
du  troifîème  ,  alors  dépendantes  de  Cking^hoa.  Cet  odieux 
traité  ne  pût  être  fi  fecret,  qu'il  ne  vint  enfin  aux  oreilles 
=  de  l'empereur  Yong-Iq.  Il  en  fut  pleinement  informé  en  141  y, 
&  en  apprit  toutes  les  circonftances.  Il  auroit  pu  en  tirer 
raifon  par  la  force  des  armes;  mais  ufant  de  modération,  il 
fc  contenta  de  faire  des  reproches  auffi  vifs  que  juftes  à  Tcken^ 
pati'lay  y  qui  tâcha  de  fe  juftifier,  &  parvint,  à  force  d'excufcs 
&  de  foumiffions,  à  adoucir  l'empereur. 
SI      Tchcn-pati'lay  mourut  en  1441.  Maho-ptu-kay  qui  lui  fuccéda , 
eut ,  comme  fon  aïeul ,  de  grands  démêlés  avec  le  roi  du 
Tong-king.  Il  paroît  même  qu'il  fut  l'agrefTeur.  La  cour 
3  du  Tong-king  en  1446 ,  fc  plaignit  à  l'empereur  des  violences 
que  le  roi  de  Cochinchinc  avoir  exercées  dans  fes  états,  & 
fur-tout  dans  Ching-hoa^  Ssé-y  &  autres  villes.  Sur  ces  plaintes 
Tempereur  exhorta  les  deux  rois  à  vivre  en  paix,  &  à  s'en 
tenir  aux  limites  déterminées  ;  mais ,  comme  on  l'a  déjà 
vu,  on  eut  peu  d'égard  à  fes  repréfentations.  La  guerre 
continua  ,  Se  Maho-pcn-kay  ^  dans  une  rencontre  avec  l'ar- 
mée Tonkinoife,  eut  le  malheur  d'être  pris  &  de  tomber 
entre  les  mains  d'un  ennemi  irréconciliable.  On  eut  beau 
iblliciter  fa  liberté,  Jç  roi  du  Topg-king  fut  inflexible.  Ses 
refus  réitérés  lui  ayant  donc  Qté  toute  efpérancc  ,  les  grands 
:  Çochinchinpis  reconnurent ,  en  1447,  pour  Jeur  roi  Moho^ 
kouey-lay  ^  neveu  de  Tchcn-patï-rlay  y  &  Téledion  fut  approu-p 
vie  &  confirmée  pat  l'empereur.  Uoho-koucy^lty  régna. 
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&:  ion  frère  Malo^kouey-ycou  lui  fucccda  î   mais  ces  deux 
règnes  ne  furent  pas  de  longue  durée  j  puifque  l'an  I4j8,    ç^réÎhm'b. 
le  roi  de  la  Cochinchinc  étoit  Malo-pan-loyuéj  qui  mou-         '♦^J. 
rut  en  14^0^  6c  qui  eut  pour  fuccefleuc  Ton  frère  Panla^. 

tcha-tjuen. 

Enfin  Tan  1471  ,  arriva  la  grande  révolution ,  qui  ,  par  ; 
ime  bataille  décifive  ,  termina  toutes  les  guerres  entre  la 
Cochinchine  Se  le  Tong-king,  &  rendit  Ly-hao  ^  roi  du 
Tong-kiiïg,  maître  abfolu  de  la  Cochinchine,  Son  ennemi 
s'étoit  trop  cxpofe  dans  le  combat  î  Panlo-tcha-tfucn 
fut  fait  prifonnier  ;  le  prince  Panlo-tcha-yuc  j  qui  feul 
pouvoir  foutenir  Tétat  chancelant  y .  eut  le  même  fort , 
en  forte  que  les  Cochinchinois  obligés  de  fubir  le  joug  du 
vainqueur  ,  reconnurent  le  roi  du  Tong-king  pour  leur 
fouvcrain. 

Leur  unique  reffburce  eut  été  rcmpcreur  de  la  Chine} 
mais  ce  monarque  fe  fouvenoit  de  la  conduite  odicufe  de 
Tchen-pad'lay j  qui,  cinquante  ans  auparavant,  avoit  donne 
du  fccours  au  rébelle  Tonkinois  Tching-ki-kouang  j  contre 
l'empereur  Tong-loj  6c  lui  avoit  fourni  de  l'argent  6c  des 
éléphans,  La  cour  impériale  n'en  avoit  alors  tiré  aucune 
vengeance  }  mais  elle  en  gardoit  un  vif  reffcntiment  ;  6c 
iorfque,  dans  Toccafion  préfente,  les  princes  de  la  famille 
royale  de  la  Cochinchine  agirent  auprès  des  grands  Chinois 
6c  de  l'empereur  ,  pour  procurer  la  liberté  au  monarque 
captif  ,  ou  pour  en  obtenir  un  nouveau  ,  on  ferma 
Toreille  à  toutes  leurs  follicitations ,  6c  on  laifla  faire  le  roi 
Ly-haOé 

Depuis  cette  conquête  de  la  Cochinchine  par  Ly-hao , 
rhiftoire  Chinoife  de  la  dynaftie  AfiNG  ne  dit  prefque  rien 
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!SSSSSSSSSSEE  fur  la  Cochinchinc  :  & ,  ni  dans  cette  hiftoire ,  ni  dans  la 
Chrétibmkb.    nouvelle   notice  Chinoife  fur  les  pays  étrangers,  on    ne 
.'.471.         trouve  ni  quand,  ni  comment  la  Cochinchine  s'eft  affran- 
chie de  la  fervitude ,  &  a  eu  de  nouveau  un  roi  particulier. 


4 


ilUh 


UAAm 


MÉMOIRE  HISTORIQUE 

SUR    LE    TON  G-KING. 


EXTRAIT     DES     LITRES     CHINOIS. 

Cl  E  royaume  a  eu  plufieurs  noms  difFércns.  Avant  le  règne  de  ' 
TJin-chi'Hoang  ^  plus  de  deux  cens  ans  avant  Jcfus-Chrift, 
il  étoit  connu  dans  la  Chine  fous  les  noms  de  Kiao-uhi  ^  àc 
Nan-kiao  j  &  de  Yuc-tchang.  L'empereur  Ou-ti  le  divifa  en  trois 
départemens:  le  Kiao-tc/ùj  dont  la  ville  capitale  eft  encore 
aujourd'hui  celle,  du  Tong-king,  connue  fous  le  nom  de 
Kiao-tchéouy  que  lui  donna  le  général  JMayucn.  Le  Kicou-^ 
tching ,  dont  la  capitale  étoit  dans  le  pays  où  eft  actuellement 
Tfing-hoa-fou.  Enfin  le  troifièmc  appelle  Génan  ^  avoit  fa 
capitale  où  fe  trouve  aujourd'hui  Kouang-nan-fou.  Ce  nom 
de  Génan  fc  donne  encore  à  préfènt,  non -feulement  aux 
pays  du  Tong-king,  mais  auffi  à  ceux  de  la  Cochinchine  & 
du  Camboye  i  parce  que  Génan  j  fignific  le  fud  du  foleil , 
&  qu'aux  grands  jours  d'été,  dans  le  Tong-king,  la  Cochin- 
chine Se  le  Camboye ,  l'ombre  du  foleil  à  midi  paroît  vers  le 
fud.  Le  Tong-king  acquit  un  nouveau  nom.  Tan  de  Jcfus- 
Chrift  679:  c'cft  celui  de  Ganmanj  que  lui  donna  Tcmpcreur 
Kao-tfong. 

Près  de  deux  Cèdes  après  cette  époque,  fous  le  règne  de 
T-tfongj  empereur  de  la  grande  dynaftie  des  Tasgj  ce  royaume 
changça  de  miaître  i  mais  ce  ne  fut  que  pour  peu  de  tems,  6c 
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— '  Il  alla  même  jufqu'à  fe  liguer  cohtre  lui  avec  un  rebelle 
Chrétienne.    Tonkinois^   nommé  Tching'ki'-kouang.  En  vertu  de  cette 
H93-        alliance,  il  donna  de  l'argent  &  des  éléphans  au  rébelle, 
qui  de  fon  côté  devoit  lui  remettre  la  ville  de  CAi/j^-Ao^z^ 
dans  le  Tong^king  j  quatre  villes  du  fécond  ordre ,  Se  treize 
du  troifîème  ,  alors  dépendantes  de  Cking^hoa.  Cet  odieux 
traité  ne  pût  être  fi  fecret,  qu'il  ne  vint  enfin  aux  oreilles 
=  de  l'empereur  Yong-lq.  Il  en  fut  pleinement  informé  en  141  y, 
&  en  apprit  toutes  les  circonftances.  Il  auroit  pu  en  tirer 
raifon  par  la  force  des  armes;  mais  ufant  de  modération,  il 
fc  contenta  de  faire  des  reproches  aufG  vifs  que  juftes  à  Tcken^ 
paùAay^  qui  tâcha  de  fc  juftifier,  &  parvint,  à  force  d'excufcs 
&  de  foumiflîons,  à  adoucir  l'empereur. 
»      Tchcn-pati  -  lay  mourut  en  1441  •  Maho-pen-kay  qui  lui  fuccéda  , 
eut ,  comme  fon  aïeul ,  de  grands  démêles  avec  le  roi  du 
Tong-kîng.  Il  paroît  même  qu'il  fut  l'agrefTeur.  La  cour 
:  du  Tong-king  en  1446 ,  fc  plaignit  à  l'empereur  des  violences 
que  le  roi  de  Cochinchînc  avoit  exercées  dans  fes  états,  & 
fur-tout  dans  Ching-hoaj  Ssc-y  &  autres  villes.  Sur  ces  plaintes 
l'empereur  exhorta  les  deux  rois  à  vivre  en  paix,  &  à  s'en 
tenir  aux  limites  déterminées  \  mais ,  comme  on  l'a  déjà 
vu,  on  eut  peu  d'égard  à  fes  rq>réfentations.  La  guerre 
continua  ,  &  Maho-pen-kay  ^  dans  une  rencontre  avec  l'ar- 
mée Tonkinoife,  eut  le  malheur  d'être  pris  &c  de  tomber 
entre  les  mains  d'un  ennemi  irréconciliable.  On  eut  beau 
iblliciter  fa  liberté,  Jç  roi  du  Tong-king  fut  inflexible.  Ses 
refus  réitérés  lui  ayant  donc  Qté  toute  efpérance  ,  les  grands 
Çochinchinpis  ^reconnurent ,  en  1447,  pour  Jeur  roi  Moho^ 
kouey4(^ ,  neveu  de  Tchcn-pati-rlay  ^  &  Téledion  fut  approu-p 
véc  U  confirmée  par  Tempereur.  ÎHohç-kQucy^lty  régna  ^ 
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&:  fbn  frère  Malo-kouty-ycou  lui  fuccéda  ;  mais  ces  deux 
règnes  ne  furent  pas  de  longue  durée  i  puifque  Tan  1458,    ç^réthh'b. 
le  roi  de  la  Cochinchinc  ctoit  Malo-pm'loyuéj  qui  mou-         '♦5'* 
rat  en  1^60  y  6c  qui  eut  pour  fuccefleuc  Ton  frère  Panla^ 

tcha-tfuen. 

Enfin  i*an  1471  ,  arriva  la  grande  révolution ,  qui  ,  par 
ime  bataille  décifive  ,  termina  toutes  les  guerres  entre  la 
Cochinchine  Se  le  Tong-king,  ic  rendit  Ly-hao  ^  roi  du 
Tong-kiiïg,  maître  abfolu  de  la  Cochinchine.  Son  ennemi 
s'étoit  trop  cxpofe  dans  le  combat  ;  Panlo-tcha-tfuen 
fut  fait  prifonnier  :  le  prince  PoMlo-tcha-yuc  j  qui  feul 
pouvoir  foutenir  l'état  chancelant  , .  eut  le  même  fort , 
en  forte  que  les  Cochinchinois  obligés  de  fubir  le  joug  du 
vainqueur  ,  reconnurent  le  roi  du  Tong-king  pour  leur 
fouvcrain. 

Leur  unique  reffburce  eut  été  rcmpcrcur  de  la  Chine} 
mais  ce  monarque  fe  fouvenoit  de  la  conduite  odicufe  de 
Tchen-pati'lay j  qui,  cinquante  ans  auparavant,  avoit  donne 
du  fccours  au  rébelle  Tonkinois  Tching-ki-kouang  ^  contre 
l'empereur  Tong-loj  &  lui  avoit  fourni  de  l'argent  ôc  des 
cléphans,  La  cour  impériale  n'en  avoit  alors  tiré  aucune 
vengeance  }  mais  elle  en  gardoit  un  vif  rcflentiment  ;  ôc 
iorfque,  dans  Toccafion  préfente,  les  princes  de  la  famille 
royale  de  la  Cochinchine  agirent  auprès  des  grands  Chinois 
Se  de  l'empereur  ,  pour  procurer  la  liberté  au  monarque 
captif  ,  ou  pour  en  obtenir  un  nouveau  ,  on  ferma 
Toreille  à  toutes  leurs  foUicitations ,  &  on  laifla  faire  le  roi 
Ly-hao. 

Depuis  cette  conquête  de  la  Cochinchine  par  Ly-hao^ 
rhiftoire  Chinoife  de  la  dynaftie  Ming  ne  dit  prefque  rien 
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Il  agit  même  ouvertement  contre  Tempire ,  par  des  hoftiUtés 
Chr/t?ek;..    qui  éclatèrent  l'an  107^, 

io7f  •  Li  -  kienté  (  c'eft  le  nom  de  ce  prince  )  entra  à  main 

armée    dans    la   province   de  Canton,  Les  villes  de  Kin- 

_tchéou  &  Lien-tchéou  ,  furent  prifcs  &  pillées  ,  &  plus 

107^.  de  huit  mille  Chinois  y  perdirent  la  vie.  L'année  fuivantc  , 
fes  troupes  afCégèrent  la  forte  place  ,  appclléc  aujourd'hui 
Nan-^ning^fou  j  dans  la  province  de  Kouang-fi.  Le  gouver- 
neur de  cette  ville ,  grand  homme  de  guerre  ,  fe  défendit 
vaillamment  ;  mais  faute  de  fecours ,  la  place  fut  prifc , 
8c  cet  intrépide  guerrier  ,  avec  fa  famille  ,  fe  jctta  dans 
un  feu  qu'il  avoit  fait  allumer  exprès,  aimant  mieux  périr 
aiafi ,  que  de  tomber  vif  entre  les  aiains  des  ennemis.  Les 
Tonkinois  eurent  la  cruauté  de  paffer  au  fil  de  Tépce  cinquante- 
huit  mille  habitans. 

L'empereur  ne  tarda  pas  à  fe  venger  d'un  fi  fanglant  outrage. 
Il  fit  aflbmblcr  une  armée  de  quatre-vingt  mille  combattans, 
commandée  par  le  général  Kota,  &  pria  les  rois  de  Camboye 
Se  de  Çochinchinc  ,  d'envoyer  quelques  troupes  pour  faire 
divcrfion  dans  le  Tong-king.  Ce  général  ne  perdit  point  de 
icms  ;  il  fc  mit  en  marche,  arriva  fur  lc3  limites  du  Kouang-fi 
Se  du  Tong-king ,  &  fit  auffi-tôt  fcs  difpofitions  pour  attaquer 
l'ajrmée  ennemie.  La  bataille  fc  donna  près  du  fleuve  Fou-léang- 
kiang.  Les  Tonlfiinois  furent  taillés  en  piçces,  &  le  fils  héritier 
de  leur  fouverain  y  perdit  la  vie. 

Kota  ne  profita  pas  autant  qu'il  l'eût  fouhaité  de  fa  viftoire. 
Il  n'ofa  s'cxpofcr  à  pafler  le  fleuve.  Les  rai^aladies  avoient  déjà 
&it  périr  la  moitié  de  fon  armée:  il  penfa  k  lii  rétablir,  8c  fe 
contenta  de  s'emparer  de  la  ville  de  Kouang-yuen  8c  de  plu- 
fiçurs  autres.  Alors  on  entra  en  négociation.  Li-kienté  envoya 
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des  ambafladcurs  à  l'empereur,  paya  tribut,  rendit  les  prifon- ==?5!!^ 

DE    L*ErC 

niers  Chinois ,  &  reftitua  les  villes  de  Kin-tchéou,  Lien-tchéou  Chrétienhb» 
&  Nan-ning-fou.  L'empereur  de  fon  côte  fit  grâce  à  Li-kienté,        *^7^- 
Se  confentit  à  lui  rendre  les  places  du  Tong-king,  prifes  par 
Kota.  On  régla  en  même  tems  les  limites  refpedlives  de  ce 
royaume  &  de  la  Chine. 

Jufques-là  ces  fouverains  n'avoient  porté  que  le  titre  de 

princes  du  Tong-king.  Li-tien-tfo ,  l'an  de  Jéfus-Chrift  1164, 

après  avoir  payé  tribut  à  l'empereur  Hiao-tfong^  obtint  de  ''^^* 
lui  le  titre  de  roi  de  Gan-^nàn.  Il  eut  pour  fucceffeur  fon  fils 
Li-long-han,  auquel  fuccéda  Li-hao-tfan:  celui-ci,  n'ayant 
point  d'enfans  mâles,  laiffa  le  royaume  à  fa  fille  Tchao-ching,= 
laquelle  avoir  époufé  un  feigneur  appelle  Tchin-gé-king.  Cette 
princeffe  ,  gouverna  d'abord  fes  états  par  elle-même  i  mais 
l'an  1230 ^elle  remit  les  rênes  du  gouvernement  à  fon  mari, 
qui  fut  reconnu  roi  de  Gan-nan,  &  en  reçut  l'inveftiture  de 
l'empereur.  Ainfi  la  puiffance  fouvcrainc,  après  avoir  été  entre 
les  mains  de  huit  princes  de  la  famille  Li  y  pendant  deux  cens 
vingt-deux  ans,  paflTa  à  la  famille  Tchin,  qui,  dans  le  pays 
de  Tien-tchang-fou ,  tenoit  un  rang  confidérable. 

Ce  fiit  vers  ce  tems-là  qu'arriva  la  grande  révolution,  qui 
mit  fur  le  trône  de  la  Chine  les  Tartares  Mongous^  &  ébranla 
celui  du  Tong-king. 

Mengko  y  quatrième  empereur  de  ces  Tartares  ,  étoit  déjà 
maître  de  plufîcurs  provinces  boréales  de  la  Chine,  conquifes 
par  fon  grand -père  Tchinkis-han  ,  &  fon  oncle  pateriiel 
Oftaï-han.  L'ambition  de  poflTéder  la  Chine  entière,  lui  fît 
faire  des  préparatifs  immenfes ,  pour  attaquer  l'empereur 
Chinois ,  de  la  dynaftie  ^Song  ^  qui  régnoit  alors.  Il  ordonna  à 
fon  frère  Kouhlaï  ^  &  au  général  Hou-léang-hotaï,  de  fe  rendre 
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■g  avec  une  puiffante  armée  dans  le  Thibet ,  &  d'achever  la  coft- 
Chr^tienme.  ^^^^^  de  ce  pays.  Du  Thibet ,  les  Tartares  allèrent  dans  les 
^*3^'  provinces  de  Ssé-tchouçn,  .&  Koueï-tchéou ,  &  s'emparèrent 
d'un  grand  nombre  de  villes  foumifes  aux  empereurs  Chinois. 
Ils  affujettirent  auflî  plufieurs  peuples  connus,  dans  ces  deux 
provinces,  fous  le  noua  de  Lolosj  Se  de  Miao-t/é.  Les  Mongous 
pafsèrent  enfuite  dans  le  Yun-nan ,  prirent  Tali-fou,  ville 
confidcrable  ,  où  étoit  la  cour  du  roi  de  Nan-tchao  ,  & 
fubjuguèrent  ce  royaume  :  conquête  importante ,  qui  mit  le 
comble  k  leur  puiflTance  dans  le  Yun-nan.  Koublaï  reçut, 
dans  ces  cîrconftances ,  ordre  de  l'empereur  Mcngko  j  fbn 
frère ,  dé  l'aller  joindre.  Il  partit  de  Tali-fou ,  &  laiffa  le  com- 
mandement de  l'armée  au  général  Hou-léang-hotaï. 

Ce  général,  un  des  grands  capitaines  de  fon  tems,avoit  fuivi 
Sou-pou-taï,  fon  père,  dans  les  expéditions  militaires  de  Patou^ 
petit-fils  de  Tchinkis-han j  en  Ruffie,  Pologne,  Allemagne, 
Hongrie,  &c.  Hou-léang-hotaï  avoit  un  fils,  également  illuf- 
tre  par  fcs  exploits  guerriers  ,  &  qui  fe  nommoit  Atchou. 
L'hiftoire  des  Mongous  rapporte  les  grandes  adtions  de  ces  trois 
généraux;  mais  cette  hiftoire,  du  moins  celle  qui  eft  écrite 
en  Chinois,  ne  s'exprime  ni  affezen  détail,  ni  aflcz  clairement 
fur  l'expédition  de  Patou  en  occident. 

Hou-léang-hotaï ,  tel  que  je  viens  de  le  dépeindre ,  entra 

■■-    .     =:  dans  les  vues  de  fon  maître ,  &  l'an  iiyy,  il  s'avança  vers  Je 

**^^'  Tong-king,  qu'il  prétendoit  obliger  à  payer  zuxMongous  le  tribut 
qu'il  payoit  aux  Chinois.  Quand  il  fut  arrivé  fur  les  frontières,  il 
envoya  trois  députés  à  leur  prince ,  avec  un  écrit  qui  le  fommoit 
de  rcconnoître  Mcngko  pour  fon  fouverain;  mais  ne  les  voyant 
ppint  revenir,  il  s'approcha  du  fleuve  Fou-léang-kiang,  &  or- 
donna à  fon  fils  Atchou  d'aller  reconnoitre  k  tcrrein. 

L'entrée 


SUR    LE    TONG-KING.       2; 

L'entrée  des  Tartarcs  dans  ce  royaume,  répandit  par-tout  — 

la  confternation  j  &  le  courage  des  Tonkinois,  qui  parurent  chLtSnb, 
d'abord  réfolus  à  fe  bien  défendre,  ne  fut  pas  de  longue  "57* 
durée.  La  frayeur  les  fàifit,  Se  leur  armée  fut  aifément  défaite. 
Le  général  Tartarc  pafla  fans  réfiftance  le  Fou-léang-kiang , 
&  entra  dans  la  ville  capitale,  qu'il  trouva  abandonnée i  le 
roi  Tchin-gé-king  s'étant  retiré  dans  une  iflé  poiir  fe  mettre 
en  sûreté. 

Ce  prince  avoir  de  juftes  raifons  de  craindre  :  il  avoit 
traité  avec  tant  de  cruauté  les  trois  députés  de  Hou-léang- 
hotaï,  qu'il  devoit  bien  s'attendre  aux  effets  de  fa  vengeance. 
A  peine  ces  députés  étoient-ils  arrivés  à  fa  coq)gg||qu'il  les 
avoir  fait  arrêter,  &  lier  fi  fortement  avec  des  pièces  de  bam- 
bou, qu'elles  étoient  profondément  entrées  dans  les  chairs. 
Le  général  Tartare  n'apprit  cette  barbarie ,  que  lorfqu'il  fut 
maître  de  la  ville.  Son  premier  foin  fut  de  délivrer  ces  mal- 
heureux i  mais  au  moment  qu'on  les  délioit,  un  d'critr'eux 
étant  expiré  de  douleur,  alors  ce  général,  outré  de  colère,  fit 
paffer  au  fil  de  l'épée  tous  les  habitans,  &  ruina  la  ville  de 
fond-en-comble. 

Il  employa  neuf  jours  à  cette  terrible  expédition ,  après 
Icfquels  la  crainte  des  chaleurs  &  des  maladies  l'engagea  à 
décanfper.  Il  prit  la  route  de  la  province  de  Kouang-fi ,  pour 
fe  rendre  dans  celle  du  Hou-kouang,  ou  il  avoit  ordre  exprès 
de  Mcngko  j  d'aller  joindre  fes  armes  à  celles  de  Koublaï  j 
qui  pouflbit  vivement  l'empereur  Chinois,  tandis  que  Mcngko 
lui-même  alloit  attaquer  les  places  du  Ssé-tchouen. 

Hou-léang-hotaï  ne  voulut  pas  quitter  le  Tong-king,  fans 
faire  une  nouvelle  tentative  auprès  du  roi.  Il  crut  apparem- 
ment qu'après  l'éclatante  vengeance  qu'il  avoit  tirée  de  *ia- 
Tome^XJI.  D 
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g  fuite  qui  lui  avoit  été  faite  »  de  nouveaux  députés  de  fz  part 
CRRKTiniMt.  foroicnt  autrement  reçus  que  ne  l'avoient  été  les  premiers.  Il 
*^^'*  en  fit  partir  deux,  qui  curent  ordre  de  fommer  une  féconde 
fois  ce  prince ,  de  fe  foumettre  aux  Mongcus.  Mats  le  roi  étoit 
encore  trop  icrité«  La  deftruâion  entière  de  fà  capitale  Tavoit 
mis  en  fureur >  &:  il  fît  garroter  les  deux  députés,  qull  renvoya 
dans  cet  état  au  général  Tartare.  Comprenant  enfuite  qu'une 
pareille  conduite  rendroit  fes  ennemis  irréconciliables,  &  que 
fes  états  ne  manqueroient  pas  de  s*en  reficntir  &  d*étre  ravagés^ 
il  prit  le  parti  de  les  remettre  à  Çoa  fils,  6c  de  lui  céder  fit 
couronne.  Le  nouveau  roi  s^empreiTa  de  réparer  les  torts  de 
ion  pèfm|Ë  envoya  des  préfens  au  général  y  te  TaiTura  qu'il 
fe  foumcttoit  à  l'empereur  Mengko  ;  U  fur  les  nouvelles  fol- 
Kcitations  de  Hou-léang-hotaï,  il  lui  envc^a  ion  tribut;  mais 
pour  conferver  la  paix  avec  les  deux  cours ,  it  envoya  auflî  uit 
pareil  tribut  à  Ten^ereur  Chinois» 

Mengko  mourut  >  &c  Koublaï  >  fbn  frère ,  lui  fuccéda.  B 
nonuna  Tehin-koang-ping  roi  de  Gart^nanj  avec  obligation  de 
lui  payer  tribut,  de  trois  ans  en  trws  ans.  Il  détermina  même 
que  ce  tribut  confiftcroit  en  or,en  argent,  en  pierres  précieufès ,. 
en  remèdes,  en  ivoire ,  &  en  cornes  de  rhinocéros.  De  plus  y 
il  pria  fe  roi  d^envoyer  k  la  cour  d'habiles  mécfecins,  de  bons^ 
aftronoœcs  ou  aflrologues,  &:  quelques  mardiamb  Mahomé- 
tans  y  qui  trafiquoienr  dans  le  Tong-kîng.  H  dbmandt  encore 
des  Tonkinois  habiles  dans  les  livres  Chinois,  5c  une  carte  dtk 
royaume.  De  tous  tems  les  empereurs  Chinois  ont  exigé  Ist 
carte  des  pays  de  kurs  princes  tributaires.  Ces  cartes  Ôc  les 
explications  dont  dtes  font  accompagnées  doivent  être  ren»fes 
Ans  les  tribunaux  de  Fempire  j  &  ce  que  Thiftoire  Chinoife^ 
de  Chaque  dynaflie>  contient  fiic  les  pays  tributaires  de  cette 
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couronne»  eft  pris  de  ces  cartes»  foit  anciennes,  foie  modernes.  — 

KoubUi  vouloir  auffi  qu'un  feigneuc  Mongou  rcfidât  à  la  cour   CteiîSî,^ 
du  Tong-ktng  »  en  qualiré  de  Taloua^  ou  commiflaire  impériale^        '^^^* 
avec  un  fceau  pour  les  grandes  affaires. 

Ces  dîverfes  demandes  jettèrenr  le  roi  dans  un  excrcme 
embarras.  Pour  adoucir  ic  £e  concilier  ^empereur  »  il  lui 
envoya  de  nouveaux  préfens  ;  il  lui  répondit  qu'il  accepcoît 
le  Talaua;  que  les  nurchands  Mahométans  qu'il  demandoit 
croient  morts  ;  &  comme  les  députés  avoient  propofé  au  roi 
d'aller  en  perfonne  faire  hommage  à  leur  maître»  il  expofa 
les  raifons  qui  l'en  empechoient  >  mais  à  cette  occafion  »  il 
loi  arriva  de  traiter  les  envoyés  impériaux  avec  trop  de  hau« 
teur.  KaMaï  en  fut  informé ,  &  fit  de  grandes  plaintes  9  il 
déclara  que  le  roi  »  pour  être  exempt  du  voyage ,  devoir 
donner  une  certaine  quantité  d'or  que  l'on  détermineroit. 
Tchin-koang'ping  fc  vit  obligé  de  faire  des  excufes  fur  la 
manière  dont  il  avoit  reçu  les  députés  de  la  cour  »  &  d'avouer 
qu'il  avoir  manqué  à'  plufieurs  articles  du  cérémonial. 

Ce  prince  peu  habile ,  &  à  qui  il  auroit  fallu  plus  de  fer- 
meté de  de  fouplefie  dans,  les  circonftances  difficiles  00  il 
s'étoit  trouvé»  mourut  en  1177.  Son  fils  Tchin-ge-Hiven  lui  =ag 

fttccéda^  mais  ayant  prit  pofleffion  de  fcs  états»  fans  avoir 
eu  l'agrément  de  l'empereur  »  il  eut  de  vti^  reproches  à 
dTuyer  de  la  part  de  ce  monarque»  qui  l'obligea  de  fatisfaire 
à  toutes  les  demandes  faites  au  roi  fon  predécelTcur»  Tch'm- 
gé'Hiven  plia  en  apparence»  bien  réfolu»  quand  l'occafion 
s'en  préfenteroit ,  de  rendre  à  Tempcrcur  tous  les  défagré- 
mens  qu'il  en  recevoit»  &  c'eft»  en  effet,  ce  qui  ne  manqua 
pas  d'arriver. 

On  a  vu  dans  le  mémoire  fur  la  Cochinchinc»  que  Tempe- 

D  t 
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,    ,  S  rcur  Koublàî  'j  irrité  contxc  ce  roi ,  rcfolut  de  fé  venger  de 

CHRiTiEWMB.   l'affrottt  qu'il  croyoit  en  avoir  reçui  &:  que  dans  ce  dcflein>. 
**?^        il  ordonna  ^  Tokoan  fon  fils  de  fe  mettre  à  la  tête  d'une 
armée,  de  demander  au  roi  du  Tong-king  un  paflage  pat 
fes  états,  pour  fe  joindre  à  Sotou^  général  Mongou ,  Se  atta- 
quer de  concert  la  Cochinchine.  Tohoan  exécuta  fidèlement 
les  ordres  de  fon  père.  Il  arriva  par  la  province  de  Kouang-fi^ 
fur  la  frontière  du  Tong-king }  &  paroiffant  ignorer  que  le 
roi  faifoit  de  grandes  provifions ,  qu'il  fortifioit  les  poftes  de 
la  frontière ,  &  avoit  une  bonne  armée  fur  pied  j  il  demanda» 
de  la  part  de  l'empereur  le  paflage  fur  fes  terres ,  &  des  vivres 
pour  l'armée.  La  réponfe  du  roi  fut  embarraflee  &  équi- 
voque :   il  repréfenta  au  Prince  Tehoan  les  difficultés  de  fonu 
cntreprife,  8c,  fous  divers  prétextes,  il  éluda  toutes  fes  de- 
mandes'. Le  général  Ciiinois  comprit  aifément ,,  que  tant 
d'excufes  artificieufes  n'étoient  qu'un  honnête  refus ,  &  il 
réfolut  d'employer  la  force  y  mais  il  trouva  tant  d'obftadcs. 
dans  cette  entreprife  que,  pour  réuffir,.  il  crut  devoir  encore 
différer. 
=====     Enfin,  Taa  1285,  ToAoan  força  les  paflages  les  plus  dif- 
^*        ficiles  &  les  mieux  fortifiés,  entra  dans  le  Tong-king ,  diffipa. 
les  troupes  Tonkinoifes,  &:  par  le  moyen  d'un  grand  nombre 
de  r-adeaux,  il  paifa  le  Fou-lçang-kiang,  au-delà  duquel  il 
trouva  Taraiée  ennemie  rangée  en  bataille.  Le  combat  fut 
fanglant ,  &  les  Tonkinois  entièrement  défaits.  Le  roi  vainca 
fe  retira,  fans  que  les  Tartares  puflTent  favoir  le  lieu  de  fa. 
retraite:  mais  un  de  fes  frères,  le  prince  Tclûn-y'tfi^  fe  rendit 
^Tohoan,  avec  fa  famille  &  fes  vaffaux.. 

Tohoan  j  ébloui  de  ce  fuccès ,  crut  le  roi  perdu  &  (es  troupes, 
hors  d'état  d'agir  j  mais  fa  furprife  fut  extrême,  quand  il  vit 
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iq)aroître  une  armée  de  Tonkinois ,  qui  vcnoit  à  lui  avec  TSêëUSSêëêess 
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la  plus  grande  ardeur.  Leur  attaque  fut  fi  vive  &:  fi  bien  con-  CHRÉTiEH»Êi^ 
duite,  que  les  Tartares,  malgré  toute  leur  bravoure,  furent  "^^' 
obligés  de  reculer  après  une  très-grande  perte,  lis  reprirent  la 
route  du  Kouang-fi,  où  ils  n'arrivèrent  qu'avec  une  peine 
infinie.  Li-beng  ,  prince  de  la  famillojroyale  de  Hia  (i),  un 
des  meilleurs  généraux  Mongousj  mourut  de  fcs  bleflures  k 
Sé-ming-fou ,  ville  du  Kouang-âi 

Le  général  Sotou ,  qui  avoit  fon  camp  à  vingt  lieues  âvt 
champ  de  bataille,  ignoroit  la  retraite  du  prince  Tohoans  il 
fe  trouva  tout-à-coupinvefti  par  les  ennemis.  Il  fit  tout  ctf 
qu'en  pareille  occafion  peut  faire  lin  général  habile  &  plein 
de  courage;  mais  ayant  été  tué  dans  le  combat,  la  déroute 
fur  complettc  Se  fon  armée  entièrement  détruite. 

La  mort  des  généraux ,  Sotou  ôc  Li-heng ,  &  rfe  beau- 
coup d'autres  bons  offi-ciers  ,  jetta  dans  un  fombre  cha- 
grin l'empereur  Koublaï^  qui  donna  prompteràent  fes  ordres? 
pour  réparer  une  fi  grande  perte,  &  rétablir  la  gloire  de  fë$ 
armes.  Il  fit  équiper  une  flotte  dans  les  ports  de  la  province 
de  Canton,  &  envoya  de  nouvelles  troupcis,  afin  d'attaquer 
vivement  le  Tong-king  par  terre  &  par  mer.  Le  roi  s'y  atten- 
doit.  U  fe  difpofa,  de  fon  coté,  à  parer  les  coups  qu'on  alloîC 
lui  porter^  &:  à  bien  recevoir  Tentiemi.  H  ordonna  de  grandes 
levées  de  foidats,.&  fit  armer  en  guerre  un  nombre  confîdë^ 
lable  de  barques.  Outre  que  ce  prince  étoit  un  grand  guerriet, 
il  avoit,  pour  le  féconder ,  un  de  fes  frères,  également  diftin- 

(.1  )  La  cour  de  ces  princes  de  Hia  étoît  yers  Nhig-hia^  Tille  dé  h  ptovîncedé* 
Chenfî  en  Chine*  Ils  écoient  originaires  du  pays  qui.efi  entre  le  Thiber,  le 
Sértchouen  &  le  Koconor.  Q  efi  encore  dans  ce  pays^li  des  (èigneun  decetcr 
ancienne  fiuxiiUe«  Mdiuur. 
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B  gué  par  fa  prudence,  fa  bravoure,  &  une  grande  fcienœ  de 
cÎÎiêtÎeÎmb.    l'art  militaire.  Ces  deux  princes  envoyèrent  des  ordres  dans 
\*^^*        toute  retendue  du  royaume,  &  fur- tout  aux  habitans  des 
montagnes,  de  tenir  prêtes  leurs  armes,  6c  de  fe  préparer  à 
marcher  au  premier  fîgnaL 
=     L'an  1x87,  Tokoan  ,  à  la  tcte  d'une  bonne  armée,. rentra 
dans  le  Tong-king.  La  flotte  impériale  parut  auflî ,  &  débar- 
qua beaucoup  de  troupes  QLinoifes  Se  Tartares.  Le  principal 
officier  de  cette  armée  étoit  SUo»tr  j  étranger  de  la  famille 
royale  de  Kin-^ha  (i),  lequel  avoir  avec  lui  un  grand  nombre 
d*officier$  &c  de  foldats  de  fa  nation. 

De  fi  belles  difpofitions  eurent  le  fuccès  le  phis  brillant 
dans  tout  le  cours  de  cette  année.  Les  Mongcus  vaifiqueuts 
dans  plus  de  dix-fept  combats* ,  firent  un  horrible  carnage 
des  Tonkinois  :  ils  prirent  Se  pillèrent  la  capitale  y  ainfî  que 
la  plupart  des  autres  villes ,  &  firent  un  butin  ineftimablc^ 
D'autre  part ,  la  flotte  impériale,  fécondant  leurs  cflfbrts,  fe 
faifit  d'un  grand  nombre  de  barques  bien  munies  de  xzutetots» 
.    d'armes  &  de  provifions. 

Tant  de  revers  ne  déconcertèrent  point  le  roi  &  Ion  firèrc. 
On  ne  put  jamais  favoir  au  jufte  où  ils  étoient,  &  la  fuite  fit 
voir  que  ces  deux  princes  avoient  fu  trouver  des  reifourccs 
auxquelles  les  Mongous  ne  s'attendoient  pas.  Ceux-ci  fe  regar* 
dolent  comme  les  maîtres  du  Tong-king»  Tahoan  Se  &% 


(i)  Le  P*  Gaubil  marque  en  note,  que  Khrcha  efl  le  nom  Chinois  d'un  grand 
pays  au  nord  de  U  mer  Ca^ienne  ,  dont  l'étendue  &  les  limites  ne  (ont  pas  bten 
marquées  dans  rhifloiie  CUnoift.  U  ptrott ,  ajottte-^iI ,  pp^Afimcariy  Caftai  ft  vn« 
bdnne  partie  de  la  Sibérie  étolent  de  ce  royaume.  Depuis  que  Tchànrkis^han  t*tn 
fut  rendu  maStre»  les  princes  de  Kin^hâ,  lui  fourntreiiCy  il  Ici  Ac  i  lès  defcendans, 
beaucoup  d'officiers  &  de  (ôldats.  Editeur. 
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généraux  employèrent  l'année  entière  à  envoyer  de  tous  côtés 
4fcs  partis,  foit  pour  chercher  le  roi  6c  s'en  faifir,  foit  pour    cïïiSîîi. 
empêcher  les  foulèvemcns  }  tandis  que  la  flotte  impériale        "''• 
continuoit  fcs  courfes  avec  fuccès  fur  les  navirc$&  les  barques 
Tonkinoifcs. 

•  L'année  fuivante  iz88,  Tohoan  ignoroit  encore  où  le  roi=====i 
s^toit  réfugié  ,  &  croyoit  tout  le  pays  fournis,  lorfquc  '**^ 
tout -à- coup  il  vit  ime  multitude  innombrable  de  foldats 
Tonkinois,  marcher  avec  une  diligence  furprenante  vers  les 
iïords  de  la  mer,  &  s'y  fortifier  fi  bien ,  que  ks  Mongout 
tentèrent  en  vain  de  forcer  leurs  retranchemens.  Dans  le 
même  tems ,  les  barques  de  guerre  Tonkinoifes  fe  répan- 
dirent en  foule  dans  les  ifles  du  golfe  Se  fur  les  rivières.  £e 
cependant  le  roi  &  fon  frère  parurent  en  campagne  avec  une 
nombreufe  armée,  qui  fût  encore  groffîç  par  d'autres  troupes, 
que  fcMfrniflbient  les  chefs  des  peuples  des  montagnes  oii  le 
foi  avoit,  à  l'infçu  des  Tartares, de  grands  magafins  d'armes, 
ic  toutes  fortes  de  provifions. 

Le  monarque  Tonkinois  voulut  alors  joindre  la  rufe  à  la 
force,  &  entrçiwit  d'amufer  Tohoan.  JX M  envoya  des  officiers, 
te  l'aflura ,  que  c'ctoit  fincèrement,  qu'il  vouloir  enfin  obéir  aux 
▼<rfonté»  de  Yetaçcxent.  Tohoan  fe  latiïa  prendre  à  ce  piège,  - 
Lui  &  fès  généraux  fouf&oient  beaucoup  des  chaleurs  excef- 
fives  du  pays ,  infuppor cables  pour  des  Tartares  accoutumés 
aux  climats  du  nord.  Ils  fouhaitoient  tous  paffionnément  la  fia 
d'une  guerre,  dont  il»  commençoient  à  fè  laiXèr  )  Se  c'eft  ce 
qui  leur  fît  aifément  croire  fincères  les-  difpofitions  où  le  roi 
faroiflEbit  être  de  fe  foumettre:  ils  attendoient,  fans  prendre 
aflcz  de  précautions,  l'effet  de  fes  promeiSes.  Us  furent  ^ttang»' 
ment  cn^xurafles  >  loifqu'ils  ajj^irciK  que  k  roi  Avoit  près 
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^ssssssssssst  de  trois  cens  mille  hommes  armés  en  divers  endroits,  &  qu'il 

ChrétiehÎs^    s'ctoit  rendu  maître  des  défilés  &  des  paflagcs  difficiles.  Ils 

i*8«.         virent  bien  qu'on  lesavoit  trompés,  &  pensèrent,  mais  trop 

tard,  à  ptendie  les  mefures  nécefTaires  pour  rompre  celles 

du  roi. 

Les  peuples  qu'on  croyoit  fournis ,  prirent  prefque  par-tout 
les  armes,  &:  firent  main-baffe  fur  plufieurs  coi^ps  de  troupes 
Tartares,  difpcrfées  en  différens  quartiers.  Une  flotte  Chinoife, 
chargée  de  provifions ,  ne  put  aborder  au  Tong-king  ,  foit 
à  caufe  des  vents  contraires,  foit  à  caufe  du  grand  nombre 
de  barques  Tonkinoifes  qui  croifoient.  Les  navires  de  cette 
flotte  furent  ou  pris,  ou  obligés  de  fe  retirer  à  Tiflc  de  Hay-nan, 
ou  aux  ports  de  la  Coçhinchine.  Pour  comble  de  malheur , 
une  maladie  épidémique  fe  mit  dans  Tarmée  Tartare  :  ks 
vivres  devinrent  rares,  &:  les  armées  Tonkinoifes  s'avançoient 
de  toute  part  pour  invcftir  les  Mongous, 

Dans  cette  extrémité,  Tohoanj  pour  ne  pas  périr  avec  toute 
r armée,  prit,  de  l'avis  de  fes  généraux,  le  parti  de  fe  retirer. 
Son  armée  ne  manqua  p»s  4'êtfe  harcelée  par  Ips  Tonkinois, 
.  dont  Ips  flèches  cmpoifonnéçs  firent  pé/rir  beaucoup  de 
monde.  Le  général  Sirour,  fit  dans  cette  retraite,  des  pro- 
diges de  valeur,  La  plupart  des  Tartarçs,  quoique  blcffés,  ou 
malades ,  ou  fatigués,  &:  vivement  pourfuivis,  combattireoc 
vaillamment,  &  toujours  animés  par  Si  tour,  ils  arrivèrent  dans 
U  province  de  Kouatig-fi  >  mais  leijr  ajrméç  fç  trouva  réduite 
prefqu'à  rien. 

Tohoan  ne  fiit  pas  plutôt  arrivé  ,  qu'il  envoya  ordre  à  un 
corps  de  troupes,  qui  croit  venu  de  la  province  de  Yun-nan, 
d'y  retourner.  D'autres  corps  de  Tartares,  qui  occupoient  les 
pay$  entre  la  capitale ,  les  cotes  de  la  jqier  &  la  frontière  dç 
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4a  province  de  Canton  »  eurent  auifî  ordre  de  reprendre  promp-  ^ 
temeot  la  route  du  nord^  pour  entrer  dans  le  Kouang-fi  y  Se   ca^irinmE. 
les  navii;es  Chinois,  qui  étoient  fur  les  côtes ,  ou  dans  le  golfe 
du  Tong;-king,  fe  retirèrent  aux  ports,  de  la  province  de 
Canton.  .  . 

Le  roi  Tchin-gé-Hiven ,  tout  vainqueur  qu'il  ctoit,  ne 
parut  pas  s'enorgueillir  de  fcs  avantages.  Il  envoya  des  dé- 
putés au  prinice  Tohoan  ,  feire  des  cxcufes  de  tout  ce  qui 
5'étoit  paffé  :  il  s'avoua  coupable  j  offrit  une  ftatue  d'or 
pour  tribut ,  &  déclara  qu'il  rcconnoîffoit  l'empereur  pour 
fon  fouverain.  II  eut  d'ailleurs  grand  foin  de  faire  bienr  traiter 
•les  malades  Mongous ,  &  rendit  à  Tohoan  tous  les  prifon- 
iUers  Tartares  ic  Chinois,  avec  leurs  équipages  &  leurs  armes. 
L'empereur  Koublàî  s  averti  du  défaftre  de  fon  armée  ^ 
Ven   prit  à  fon    fils.   Il   dit   publiquement   que  Tohoan^ 
^ans  la  guerre  du  Tong-king  ,  avoir  déshonoré  l'empire.  Il 
lui  ordonna  d'aller  dans  le  Kiang-nan ,  où  il  lui  accorda  un 
jçtit  gouvernement,  avec  défchfe  de  venir  à  la  cour ,  &  même 
d'y  paroître  jamais  le  rcfte  de  fes  jours.  Cependant  les  grands 
Tartares  &  Chinois  repréfentèrent  au  monarque  les  malheuri 
des  peuples,  caufés  par  tant  de  guerres,  &  Texhortèrent  à  ne 
pas  continuer  celle  qu'il  avoir  eritreprife  contre  le  Tong-king 
ftr  la  Cochinchinc:  Kouhlaî  paf  ut  agréer  leurs  repréfentatroni 
te  àcquiefceràleurs  dcfîrs.  On  a  vu  que  le  prince  Tchîh-y-tiSi 
un  des  frères  du  roi  du  Tohg4cing ,  s'étoit  fbumis  avec  fa 
famille  &  fes  vaflaux  au  prince  Tohoan:  l'empereur  le  prit 
fous  fa  protcûion ,  &  l'entretint  à  Ou-tchang  ,  capitale  du 
tiou-kouang,  où  il  lûipfôcrwra  de  grands  revenus,  &c  le  titré 
de  roi  du  Tong-king  j  mais  il  eut  le  chagrin  de  ne  pouvoir 
Iç  mettre  fur  le  ttooCr  * 
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==s=5  Celui  qui  occupoît  ce  trône  tkpuis  plus  de  vingt  ans ,  8e 
ChrétieÎmi,  qui  s'y  ctoit  fi  fprt  diftingué,  le  roi  Tchin-gé-Hivtn ,  mouruc 
^*^^*  en  1x90^  Son  fils  Tckin^gé-T/un^  qui  lui  fuccéda ,  envoya; 
fur  le  champ  des  ambafiadeurs  à  Kaublcû^  lui  paya  tribut , 
&:  fit  tous  fes  efforts  pour  en  obtenir  Tinvcttiture,  Mais  oa 
cxigeoit  qu'il  vînt  à  la  cour  rendre  hommage  en  perfonne, 
te  fous  divers  prétextes  il  s'en  excufaj  oppofant  fans  cefle  à 
de  nouvelles  inftances  de  nouvelles  excufes.  L-empereur  »  dopt 
le  coeur  étoit  aigrie  &  qui  confervoit  un  vif  refièntiment  àt 
la  conduite  de  Tchin-gc-Hinen^  voyant  que  Tchin-gé-Tfun  , 
/on  fils>  étoit  déterniiné  à  ne  pas  venir,  reprit  ion  premier 
deflein  y  8c  réfolut  de  fe  venger.  Il  ordonna  d'équiper  une 
flotte  y  8c  d'afiembiet  une  grande  armée,  dont  il  nonuna  le» 
généraux.  Il  voulut  encore  que  le  prince  Tchin-y-tfi,  qu'on 
regardoit  à  la  cour  comme  roi  du  Tong-king»  filzt  à  la  fuitfr 
de  cette  armée.  Mais  tous  ces  grands  préparatifs  devinrent 
inutiles  par  la  mort  de  Koublaï  arrivée  le  ^5  février  1^94. 


'*^^  .  Sous  le  règne  de  Timour^  fon  petit-fils,  qui  lui  fuccéda,  8t 
prit  le  nom  Chinois  de  Tching-tfong^  les  affaires  du  Toog-klng 
changèrent  de  face.  Le  nouvel  empereur  fit  fuipendrc  les 
arméniens  contre  le  Tong-king,  8c  dédara  qu'il  oublioit  tout 
ce  qui  s'étoit  pa^Té ,  il  reçut  bien  les  ambafladeurs  de  Tchia« 
gé-Tfun ,  accepta  fon  tribut ,  lui  pardonna  ^  8l  le  reconnut  roi 
de  Gan-nan^  tributaire  de  l'empire.  Depuis  cette  époque  pif* 
qu'à  l'année  13^9^  les  ChincMS  vécurent  en  paix  avec  tes 

'^*^'        Tonkinois;  &,  fuivant  l'intention  des  empereurs ,  leurs  rois 
8l  ceux  de  Cochinchine,  qui,  de  tens  en  tems  envoyoient 
des  partis  fur  leurs  frontières  réciproques,  firent  ccfier  leurs 
*  hoftilités,  8c  s'en  tinrent  aux  limites  déterminées. 

Tchin-y-tfi^  qu'on  traitoit  à  la  Chine  en  roi  du  Tong« 


»}3Î» 
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Ymgy  qioiurut  cette  aûnéb,  âg^  ds  jGbizante-icîze  ans,  à  Ou-  s=ss== 

tchang-fott,  czpitaic  du  Hoii4icoiiaiig.  L'empereur  lui  fit  '£iire   Chr^tibmmb, 

4cs. obsèques  compac  à  un  roi ^  fit  fon  éloge,  Se  aÛîgi\a  des        ^^^^ 

revenus  fixes  pour  Tentrecien  de  fa  £uniUe.  Fiar  cette  tnort^ 

Tchia-gé^Tfun  fc  vit  débarraifé  d*mi  conconent  accréditiez i 

4ic  délivré  de  toute  inquiétude.      ' 

'  Uan  1)55,  le  roi  Tchin-touan^ou  ^  qui  avoit  fuccédé  2l  a 

Tchin.gé-Tfun,  fut  confirmé  roi  de  Tong-king ,  pat  Tô-i 

hoan-Témour,  que  les  Chinois  appeUent  Oum-ti  ^  dernier 

empereur  de  la  dyuaftie  des  Tu  en  ou  itfo  ngo^s.  A  cette* 

^oque,  on  comptoir  dan&  k  Tong-king,  treize  départe^ 

mens  ou  principautés»  cinquante <» deux  villes  du  premier 

ordre ,  Se  deux  cens  dix-neuf  du  fécond  Ac  trûifième  ordse< 

y faîflockn  Chinoia  de  ce  tems  -  là  ^  dit  que  retendue  d^ 

Tong'king,  de  Teft  à  Tooefli,  cft  nooindre  que  du  nord  atf 

fuil  II  dit  auffi  que  Chunrti  fit  préfent  gu  roi  du  TongJfiing , 

dis.  raftiWK»ûe  Chixioifè  du  fameux  Coehécuking. 

:  Uan  ïJiSft,  première -du  Bègnc  de  Bong^vcu  ^  fondateur  ===== 

df^Ud)»aâiiie  impériale  des  Mjmg^  Tchln-gé^Koun'^  alors  roi         '^^^* 

d&To«|;-king»  ayant  appris  foo  avénemem  au  t^ae  impé-^ 

li^l^  lui  envoya  des  préfens,  »c  fc  décUra  tributaire  de  Tempire. 

£a  cooféqiKikûe  il  en  reçut  uiae  pateiMe,  qui  le  confirnooit 

4ati»  la  dignité  de  roi,  âc  qui  fut  accon^pagnée  de  préfén* 

«ojlfidérablçi.   l.*cnipereai   lui  envoya  encore   rafkônomïè 

Oiinoifè  f  i^otrigée  êc  publiée  par  le  tribunal  d*aftionômie', 

fousL  le  iwm  de  Ta^^oag-W  Ccft  dans  te  fond,  la  mctae  que 

celle  de  la  dynaftie  Twei*>  feîte-  par  Coekcouking.  Ce  prince 

tn  faifoit  tanr <l*eftinie,  qnll/étt  fk  auffî  préfênt  au  roi  tic  la 

Câc1iiiidiine>  à  celui  de  Siftm ,  k  frfufieurs  princes  des  Indes ,  % 

Cdui  de  Corée ,  Si  snânnc  4  l'eâipercur  dé  Conftantînoplck  ^ 


S6     MÉMOIRE    HISTORIQUE 

S  Le  roi  Tchin^c-Kouci,  n'eut  pas  la  fatisfaâion  d'apprendre 
CuéTxmsi  le  fucccs  dcfon  ambaflfade.  Il  mourut  avant  le  retour  de  fcs 
13^8-  envoyés,  &  Tatrivéc  des  grands ,  qui  de  la  part  de  Hong-voi» 
lui  apportoient  des  préfens.  Tckin-gc-Kienj  f<m  neveu,  qui 
lui  fuocéda ,  fe  conformant  à  ce  qui  étoit  prefcrît  aux  princes 
tributaires,  avertit  la  cour  impériale,  de  la  mort  du  roi  fotp 
onde,  &  demanda  rinvefkiturey  qui  lui  fut  accordée.  L'em- 
pereur lui.  fit  faire  des  complimens  de  condoléance ,  &c  envoyât 
des  grands  feigneurs  de  fa  cour  faire  les  cérémonies  Chinoifes 
au  roi  défunt:  il  fit  en  cette occafîon  de  magnifiques  piéfèns; 
Ayant  ènfuitc  appris  que  les  rois  de  Cochinchine  Se  de  Tong-' 
king  fe  préparoient  k  fe  fiiire  la  guerre ,  il  les  exhorta  à  mettre 
t>asles  armes^  âf  ces  princes  fuivirent  Ion  confeil,  ou,  feloa 
Texpreifion  de  Thiftoire  Chinoife,  ils  obéirent  à  Tempereur^ 
qui  leur  ordonnoit  de  vivre  en  paix*. 

L'an  1371 ,  Tchin-gé-Kien  périt  par  la  perfidie  dcTchin- 
chou-ming.,  fon oncle,  prince  ambitieux,  qui, après  avoir  fait 
périr  en  fccret  fon  neveu ,  tâcha,  de  cacher  fon  crime ,  &  fit 
entendre  à  Tempereur  que  ce  rot  étoit  mort  de  maladie; 
L'empereur  le  crut ,  &  envoya  au  Tong-kîng  faire  les  céré- 
monies accoutumées  en  pareil  cas,  ordonnant  aux  peuples  de 
porter  le  deuil  de  leur  fouverain.  Il  permit  en  même  tcms 
à  TchinKThou-ming  de  gouverner  le  royaume ,  mais  fans  lut 
donner  le  titre  de  roi.  te  dernier  privé  d'un  drre,  qui  fiûfbit 
le  principal  objet  de  fon  an^idon,.  prétexta  fa  vieiilcfrc,  Se 
pria  Ten^reur  de  donner  le  foin  du  g<»ivemement  à  Tchin^: 
touMjibn  frère:  Tempereur  y  €onfentiL 
;  Six  ans  après  ,,  TùUn--  touan  perdit  la  vie  dans  la  guerre 

'3^^        contre  la  Cochinchine,  &  eut  pour  fucceflêur  fon  frcrof 
TçMa-^çuêi  ^  qui  pbferya  de  fon  cocé ,  comme  l'empereiu 
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rôbfefva  du  fiea,  le  cérémonial  ordinaire  dans  les  changemens  ^sssssssssi 

nu   "i^Vu  1E 

de  règne  an  Tong-king*  Mais^  ni  ce  pticice,  m  fis  frères  .CHRÉTiB^kK* 
Chou-'ming  de  Touan ,  ne  furent  ttaités  de  rois  de  Gan-nan  ^        ^^'^'^-^ 
la  cour  de  Tempcreur. 

Ce  fut  alors  que  le  Tong-king  devint  la  proie  d'un  ufur^ 
{>ateur  f  qui  à  fotce  de  crimes ,  ps^rvint  à  un  fi  haut  poinr 
d*autorité  &:  de  puiflance,  qu'il  fallut»  pour  ainlî  dire,  touc 
le  poids  de  Tempire  de  la  Chine  pour  Taccabler.  Ce  fcélérat; 
ctoit  Likili  j  feigneur  Tonkinois,  &:  miniftre  d'état,  lequel 
pour  conferver  le  pouvoir  fans  bornes  qu'il  s'étoit  arrogé; 
cnfahglanta  deux  fois  le  trône^ 

P*abord  il  dépoli  Tchin-oueï ,  &:  mit  à  fa^  place  Chou-rmng  i 
ftère  de  ce  roi  détrôné  ;  cnfoite  il  fît  mourir  fècrétemen« 
Tchin-oudj  &  cependant,  fous  le  nom  de  ce  prince  infc^^ 
tuné ,  il  envoya  le  tribut  à  l'empereur ,  qui ,  inftruit  de  et 
tragique  événement ,  défendit  qu'on  laif^r  entrer  dans  I^ 
Chine  f  les  envoyés  dt  Likili.  Mais  ce  dernier  n'étdit  pas  homme 
à  fç  rebuter  :  malgré  les  difpofîtions  défavorables  de  la  couf 
impériale ^il  ufa  de  tant  d'artifices,  qu'il  yinr  àbo^t,  l'am  rj^f,  j 

de  fàiic  accepter  fcs  préfens  pat  l'empereur.  En  effer,  ce  monar-        ^*^* 
que  crut ,  dans  le&  circonftances  oà  il  fc  trouvoit,  devoir  difli^ 
muler ,  pour  ne  pas  s'expofer  à  une  guerre  ruineufc. 

L'année  fuivantc  i59<,  Chou-iiring  fabit  te  même  fbrtqne  ^ 

le  roi  fon  frère}  &  LikiK ,  fon  meurtrier,  envoya  à  la  cour        '^^^* 
de  la  Chine,  un  grand  Tonkinois  annoncer  cette  mort,  bc 
faire  iàvoir  que  Tchin-gé-Koen^  fils  de  ce  dernier  roi ,  ei» 
occupoit  la  place.  Le  malheureux  Tchin-g6Koen  ne  porta  pas 
long-tems  la  couronnement  1^95^,  Likili  la. lui  ôta,  avec  '^  , 

vie,  àc  la  fit  pafler  fucceffivement  fur  la  tête  des  dfcux.  fils  de        'î^*" 
Tchin-gc-Koca^  qu'il  fit  auffi  mourii  L'un  après  Tautre»  Enfin 
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après  s'être  zinû  baigné  impunément  dans  le  fang  de  fe^  tài%^ 
ce  meurtrier  pour  afifouvir  fa  cruauté,  fit  égorger  tous  ceux 
qu'il  put  trouvée  de  la  fâmilk  royale  Tch'm^  6c  les  principaux 
de  toutes  les  familles  confîdérables  attachées  k  cette  maifon^ 
Le  fcul  priiKe  du  fac^  qui  rcftoit  encore ,  Tchin-tien-ping , 
ixouva  le  moyen  de  fe  réfugier  au  pays  de  Laos  ;  quelque» 
feigneuis,,  (es  alliés  ou  amis,  eurent  auâi  foin  de  difparoîtro 
&:  de  ic  cacher  dAos  des  lieux  écartés* 

Fendant  cette  fanglantse  cataâxophe^les  mandarins  des  fron<» 
^ères  du  Kouang^ô  &  du  YuA-nan  /avertirent  l'empereur  que 
Likili  avoit  envahi  plufîeurs  forterefies  importantes  de  la  fron^ 
tjière  du  Yun-nan»  6C  qu'ayant  pafle  les  limiics  fixées  par 
les  colonnes  de  cuivre ,  il  sJétoit  emparé  de  cinq  viUe&  dit 
Kouang^fî,  L'empereur  eut  beai|  donner  k  ce  fujèet  les  ordres 
)fi$  plus  précbi,  Lilctli  ay  eut  aucun  égard»  Plus  audacieux  quo 
i^mais  ^  il  prit  k  titre  de  jku  ;  &:  changeant  fom  nom  6c  Coa 
fur-^Qom,»  il  £e  fit  nonmier  Hou-yuen  ;  6c  donna  à  Coo  filtf 
Tia^,  ccHii  de  JSfforkucn.  Il  fit  publier  qu'il  éMit  de&endani 
de  Tempèrent  Chm  (qui  vivoit^  félon  YHi^rcCfûnçift^  pka 
de  dçux  mille  ans  avant  Jefus-Chrift).  Likili  prit  encore!» 
titres  ii'augufiç  j,  d'cmp^tffTj  de  firc  ^  âc  fit  gouverner  le  rayaumo 
par  Ton  fUs, 

L'an  I4P5  %  pKnettCr  à^  règne  de  rmjr./o  ^  Likili  fit  tant 
par  Tes  an:»i  6c  (es  cccamres  ,  que  ce  monarque  perfuadd 
que  la  famille  T/ihm  étoit  éteinte  entièrement,  lui  accorda 
Vinvcftiture  &  les  patentes  de  roi  de  Ganrnan  ;  mats,  peu  à  peu 
il  entra  dans  de  ^uftcs  défiances^  6c  commeuiçant  à  revenir  do 
cette  prévention  ^  il  Qxdoima  îi  Likili  de  tendre  les  place$ 
nfurpées  dans  le  Yun-nan  6c  le  Kouang-£,  &c  lui  défendit 
tome  q^çitfijbQo  fw  les  ^cnes.  de  U  Cochinçhific.  UlûU  oc  fit 
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pas  plus  de  cas  des  ordres  &  des  défenfi»  de  Tcmpcrcur,  que* 

de  Tes  reproches  réitérés.  CHRiTieiiMi. 

Les  chofes  en  ctoicnt  là  ,  lorfqti'iin  grand  fcigneur  du  *^^î"^*^^ 
Tong-king  ^  allié  à  la  Camille  royale  Tthin,  &:  qui  avoir  vu 
Textinâion  entière  de  fa  propre  famille-  par  la  tyrannie  de 
Likili  »  s^étant  fauve  dans  les  montagnes ,  eut  le  bonheur  de 
fortiff  du  Tong-kii^  ^  d'arriver  à  la  cour  impériale.  Il  pré^ 
Tenta  à  Tcng-U  m  détail  des  crimes^  Likili  &  de  foti  fils,  8t 
l'inftruifit  de  ia  manière  odkufe  6c  <:raeUe  dont  ils  avoient 
lifurpé  îâutorîté  royale.  L'empereur  fit  voir  ce  placer  à  fe» 
courtifans  >  ils  furent  tous  indignés  ,  &  plufîeurs  même  en 
Versèrent  des  larmes.  Comme  ks  députât  de  Likili  étoient 
alors  à  la  cour,  le  feignent  Tonkinois  leur  fît  les  plus  vîfï 
reproches}  6c  ces  députés,  couverts  de  confufîon,  ne  furent 
que  lui  répondre. 

Un  autre  placet  toucha  encore  plus  l*empcreur  5  ce  fut 
celui  du  prince  Tchin-ticn-ping ,  réfugié  dans  le  pays  oc  Laos« 
Ce  prince  fugitif,  étoit  frère  du  roi  Tchin-gé-Koueï,  &  le 
feul  de  la  famille  royale  qui  reftât;  tous  les  autres  ayant  été 
mis  à  mort  par  les  ufurpateurs }  ainfi  que  ceux  qui  avoient 
paru  attachés  à  cette  famille.  L'empereur  fenïïble  à  fbn  in- 
fortune ,  le  prit  fous  fa  proteâion ,  6c  réfolut  de  punir  Xai 
crimes  des  tyrans  du  Tong-king.  Il  envoya  dans  le  pays  de 
Laos  de  l'argent ,  des  habits  6c  des  provifions,  6c  donna  ordre 
d'amener  à  la  cour  le  prince  Tchin-tîen-ping.  H  traita  avec 
toutes  fortes  d'égards  le  feigneur  Tonkinois,  dcqui  il  avoir 
appris  tout  ce  qui  s'étoit  paffe,  6c  fit  faire  à  Likili  de  fanglans 
reproches  fur  les  aâions  atroces  dont  il  étoit  coupable. 

Ce  perfide  fe  voyant  découvert  à  la  tour  impériale ,  prit  \t 
parti  qu'il  crut  le  plus  conforme  à  la  iituation  préfente  de 
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s  fcs  affaires  3  ce  fut  ck  fe  foumettre  en  apparence ,  de  tcmqi- 


Chrétienné.   g^^^  ^^  repentir,  d'envoyer  des  grands  de  fa  cour  à  celle  de 
à^i'i^oi.     l'empereur,  Se  de  reftituer  les  places  prifcs  dans  le  Kouang-fi 
£c  le  YuH-nan.  Il  promit  de  plus,  de  reconnoître  Tchin-tien- 
^g  pour  fon  roi  1^  de  le  faice  inftaller^ 

Cependant  Tchin-ticn-ping ,  à  la  faveur  des  fecours  qu'il 
avoir  reçus ,  arxiva  de  Laos  à  la  cour  impériale  où  il  fut 
traité  en  roi,  avec  promeflc  d'être  placé  inceflamment  ifuc 
le  trône  de  fes  ancêtres.  Quant  à  Likili ,  Tempereur  parut 
doire  qu'il  parloit  enfin  finc^rement:  il  lui  donna  un  titre 
honorable  ,  6c  des  (erres  dans  le  Tong-king  pour  y  vivre 
ftvec  diftinftion.-  Il  fit  alors  partir  des  feigneurs  de  ik  cou? 
afin  de  difpofer  les  grands  fie  les  peuples  dç  ce  royaume  à 
Tpceyoir  leur  fouverainj  Se  Hoang^tchong,  général  Chinois 
dans  le  Kiang-fi ,  eut  ordre  de  préparer  un  corps  de  cinq 
jnille  hommes  pour  efcorter  Iç  prince  Se  fa  fuite,  quand  il 
arriveroit  fur  la  frontière/ 

^  L'an  1406,  quatrième  du  règne  de  Tong^h^  Tçhin-tiçn* 

^^^^  ping ,  comblé  d'honneurs  Sç,  de  préfcns ,  partit  de  Ja  cour 
pour  retourner  au  Jong-Jcing.  Le  général  Hoang-tçhong, 
à  la  tête  de  fa  petite  armée,  le  reçut  fur  la  frontière i  &  le 
prince  entra  avec  cette  cfcorte  dans  Iç  Tong-king  du  cpté  de 
la  ville  de  Ping-tfîang-tchéou.  Dès  que  Likili  eut  appris  fà 
marche  ,  Se  que  foa  efcorte  n'étoit  que  de  cinq  mille 
l^onunes ,  il  envoya  par  divers  chemins  un  grand  nombre 
de  troupes,  lefquelles  réunies,  formèrent  une  armée  con- 
fidérablc;  Hoang-tchong  s'avançoit  dans  la  plus  grandç 
fécurité  ,  ignorant  entièrement  ce  que  tramoit  Likili,  lorfr 
qu'à  quelques  lieues  de  Ping-tfiang-tchéou  ,  il  fe  vit  tout 
à  ,coup  iovefti  par  le$.  troupes  ^ui  étoieut  çn  eiphi^cade^ 

A 
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A  peine  eut- il  le  tcms  de  fc  reconnoîtrc  :   le  prince  Tchin- .   '  ~es 

tien-ping  fut  tue,  Tefcorte  battue  Se  obligée  de  reprendre  le   ChkétkSmi, 
chemin  du  Kouang-fî.  ."*^^* 

On  peut  juger  aifcmcnt  de  llndignatîon  &  de  la  colère  de 
l'empereur  à  cette  nouvelle.  Mais  ce  ne  fut  pas  un  courroux 
impuiflant :  ce  prince,  un  des  grands  capitaines  de  fon  tcms, 
avoit  fur  pied  de  puifTantes  armées ,  que  les  longues  guerres 
qu'il  avoit  faites  avec  éclat  contre  les  Tartares  Mongous  ^ 
avoient  extrêmement  aguerries. 

Tong-lo  fit  affcmbler  une  armée  formidable,  qu'il  mit 
fous  la  conduite  d'anciens  généraux ,  bien  fécondés  par  des 
officiers  &  des  foldats  accoutumés  à  vaincre.  Le  général 
Mou-chin  eut  ordre  d'entrer  dans  le  Tong-king  par  le  terri- 
toire de  Mong-tfé-hien,  ville  du  Yun-nan,  avec  un  grand  corps 
de  troupes.  Tchang-pou,  comme  généraliffime  &  chargé 
d'une  fi  importante  expédition,  étoit  à  la  tête  de  la  plus  grande 
armée}  il  pénétra  dans  le  Tong-king  par  le  territoire  de  Ping- 
tchang-tchéou.  Ces  deux  généraux ,  &:  leurs  lieutenans ,  par- 
faitement inftruits  des  intentions  de  l'empereur,  &  de  la  réfo- 
liitiôn  où  il  étoit  de  perdre  Likili,  prirent  toutes  les  mefures 
néccITaircs  pour  réuflîr,  &  convinrent  des  opérations  à  faire 
le  du  Keu  où  ils  dévoient  fe  joindre. 

Auffi-tôt  que  Tchang-pou  fut  entré  fur  les  terres  du  Tong- 
king  ,  il  fit ,  avec  toute  l'armée  Chinoifc ,  des  cérémonies  aux 
cfprits  des  montagnes,  des  fleuves  &  des  forets  de  ce  royaume. 
Il  publia  dans  un  manifefte  les  crimes  de  Likili  6c  de  fon 
fils  ;  faifant  entendre  aux  Tonkinois ,  qu'il  venoit  avec  de  fi 
grandes  forces  pour  mettre  fur  le  trône  de  Gan-nan  quelqu'un 
de  la  famille  royale  de  Tchin.  Alors  il  s'aflura  des  pafFagcs 
iiir  la  frontière  du  Tong-king  &  du  Kouang-fî  (en  1406), 
Tome  XIL  F 
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^  --  ■=  Quelques  jours  aprçs ,  il  alla  camper  près  de  la  rivière  Tchang, 
Chrétieniii,   jctta  un  pont  fur  cette  rivière  &c  la  pàfla.  L'avant-garde  fut 
^^06.        envoyée  à  la  ville  de  Kia-lin  ,  fur  la  rive  boréale  du  Fou- 
léang-kiang  >  &c  Tchang-pou ,  avec  le  rcfte  de  Tannée ,  s'ap- 
procha de  la  ville  de  Sin-fou. 

Mou-chin  de  fon  côté ,  étant  arrivé  à  Mong-tfé-hicn ,  alla 
camper  fur  le  bord  du  fleuve  Sucn-koang-kiang  i  il  com- 
manda de  grands  abattis  d*arbrcs  dans  les  forets  épaiiïes 
pour  fe  faire  un  chemin  j  s'aflura  de  plufieurs  forterefles,  ôc 
arriva  avec  fon  armée  à  Pé-hao.  De-là  il  vint  trouver  Tchang- 
pou ,  &  ces  deux  généraux  conférèrent  cnfcmble  fur  l'emploi 
qu'ils  dévoient  faire  de  leurs  forces. 

.  Likili  &  fon  fils  avoicnt  formé,  près  de  la  ville  de  Topan- 
tching  ou  Hing-hoa-fou  >  des  rctranchemens  qui  tenoicnt  uo 
çfpacc  de  près  d'une  lieue ,  6c  qu'ils  jugeoicnt  imprenables  : 
ils  étoient  gardés  par  un  grand  nombre  de  troupes,  & ,  pour 
y  arriver  ^  il  y  avoit  à  paffer  une  gorge  de  montagnes.  Quant 
à  la  ville ,  qu'ils  croyoient  en  état  de  faire  une  longue  réfif. 
tance  en  cas  d'attaque ,  une  multitude  infinie  de  foldats ,  ou 
de  gens  armés,  étoit  occupée  à  la  défendre.  Likili  ne  favoit  pas 
(ans  doute  à  quels  hommes  il  avoit  afïàire  ;  il  ignoroit  ce  que 
Tchang-pou  &  Mou-chin  étoient  capables  d'entreprendre, 
par  la  longue  expérience  qu'ils  avoîent  acquife  dans  le  métier 
de  la  guerre. 

.  I-e  premier  alla  camper  à  San-taï ,  &  fit  équiper  un  grand 
nombre  de  barques  }  Mou-chin  fe  porta  fur  le  bord  fepten- 
1  trional  du  fleuve  Tao ,  vis-à-vis  les  retrandicmcns  de  Hing-: 

hoa-fou.  ISHifioirc  Chinoifc  de  la  dynaftie  Min  g  ^  exagère  fans 
doute ,  quand  elle  dit  que  plus  de  deux  millions  d'hommesî 
gardoient  ces  retranchemcns.  Quoi  qu'il  en  foit,  Tchang-poui 


/ 


I 

i 


SUR    LE    TÔNG-KING.      45 

ayant  fait  venir  les  barques  armées  en  guerre ,  &  conftruire  'i-Lii»!!; 

un  pont  de  bois  pout  pafler  le  fleuve  >  attaqua  ,  de  concert  . Chrétiem'*. 
avec  le  général  Mou-chin,  les  retranchemens  de  Hing-hoa-  '^^^' 
fou,  &  s>  porta  avec  tant  de  vigueur,  qu'il  les  força  &  fc 
rendit  maître  de  la  ville.  La  perte  d'un  pofte  fi  important 
confterna  les  ennemis  :  ils  virent  alors  ce  qu'ils  avoient  à  craindre 
d'une  armée  fi  formidable  en  elle-même  >  ^  coiiunandéie  pak 
de  fi  bons  généraux. 

On  s'étoit  déjà  empare  de  la  ville  de  Lîn-tao }  &  en  fuivant 
le  rivage  méridional  du  Fou-léang-kiang ,  Tarméc  arriva  à  la 
vue  dé  la  capitale  du  royaume.  Les  généraux  Chinois  la  trou- 
vèrent abandonnée  par  les  ennemis  ;  ils  y  entrèrent ,  &  s'y  for- 
tifièrent. \Jn  grand  corps  de  troupes  fut  commande  pour  aller 
à  la  ville  de  Tfing-hoa-fou ,  dont  les  rebelles  avoient  brûlé  le 
palais  &  les  maifohs ,  avant  que  de  fc  retirer  fur  le  bord  de 
la  mer.  Beaucoup  de  villes  fe  foumîrcnt  d'elles-mêmes,  &  l'on 
força  celles  qui  voulurent  faire  réfiftancc* 

L'an  1407 ,  les  Li-kUl  parurent  en  campagne  -,  &:  le  jour  : 
Tijfé{\t  vîngt-uh  février) ,  il  y  eût  une  première  bataille,  que 
les  rebelles  perdirent ,  près  de  la  rivière  Mou-hoan-kiang.  Trois 
ftiois  après.  Us  parurent  de  nouveau  à  la  tête  d'une  armée ,  &: 
6'avancèrent  jufqu'au  fleuve  Fou-lcang-kiang  :  alors  les  géné- 
raux Chinois  leur  livrèrent  une  féconde  bataille  ,  le  quatre 
mai.  fîle  fut  décîfive  :  les  rebelles  furent  entièrement  défaits  ; 
&  comme  on  fut  que  les  deux  chefs  avoieht  pris  la  route  de 
Tcha-gan ,  oh  fe  rendit  à  Kilo ,  fur  le  bord  de  la  mer,  dans 
le  territoire  de  Tcha-gan.  Enfin ,  le  jour  Kîatfé  de  la  cinquième 
lune  (le  feize  juin) ,  on  fe  faîfît  de  Likili  &  de  fon  fils ,  fut 
la  niontagne  Kao-ouang  (  c'eft  la  montagne  Tien-kin ,  fur  le 
t>ord  de  la  mer ,  ou  territoire  de  Tcha-gan  ) ,  oii  ils  s'étoicnt 
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■  55  cachés  9  &  ils  fefcnt  cofiduit&  à  la  cour  impériale.  La  prîfc  de 

Chrétiewke^    ^^s  ^^^x  chefs  de  rebelles  mit  fin  à  la  guerre  j  &  tout  le  royaume 
^iPl^         fut  fournis.  L'empereur  fit  fiiire  de  grandes  réjouiflances  pour 
un  fi  heureux  événement,  &  il  ordonna  d'appelle*  Kiao-tchi 
le  royaume  de  Gan-nan. 

'  Malgré  les  plus  exades  recherches,  on  n'avoit  trouvé  pec^ 
fonne  qui  fut  de  la  famille  des  Tchin^  ci-devant  rois  de  Gan^ 
nan  ;  c'eft  ce  qui  engagea  Tempereur  à  fuivre  Tavis  de  fes 
généraux ,  &:  de  plufieurs. grands  Tonkinois ,  qui  lui  confeil* 
loient  de  faire  du  Tong-king  une  province  de  la  Chine.  Il 
nomma  donc  un  gouverneur-général  de  cette  province }  un 
tréforier ,  un  grand  juge  pour  le  criminel ,  des  mandarins  de 
divers  tribunaux  pour  les  affaires,  des  gouverneurs  de  pro-- 
vinces ,  de  villes  du  premier ,  fécond  &  troifième  ordre  ;  des 
mandarins  pour  les  tributs  ou  redevances  >  des  commandans 
pour  les  troupes  &  pour  les  villes  de  guerre  >  des  intendans 
pour  le  commerce,  les  grands  chemins,  les  bâtimens  public^ 
&  la  marine  \  un  tribunal  pour  les  collèges  &  les  écoles.  De 
plus,  il  ordonna  de  faire  ua choix  d'habiles  ouvriers,  de  bons 
aflronomes,  de  bons  médecins ,  de  gens  lettrés ,  de  perfonnes 
fàvantcs  dans  Tart  militaire ,  dans  Thiftoire  &c  dans  la  marine; 
de  jeunes  gens  forts  &  de  bonne  mine,  pour  être  formés  aux 
iciences  ou  à  la  gucrrc.^  Cet  ordre  particulier  fut  bien-tôt  exé- 
cuté ;  &  Tchang-pou  fit  partir  pour  la  cour  de  la  Chine  neuf 
mille  Tonkinois,  qu'il  crut  tels  que  TempereuT  les  feuhaitoit. 
L'empereur ,  prince  fagc  &  bicnfaifant ,  pourvut  libérale- 
ment à  la  fubfiftance  des  veuves,  des  orphelins  &:  des  pauvres^ 
U  établit  des  hôpitaux  j  il  fit  réparer  &  embellir  les  fépul- 
tures  des  princes  de  la  famille  royale  Tchin  ;  il  accorda  de 
grandes  largeflcs  aux  foldats  ^  aux  v^ttves  &:  aux  parens  de  ceux 
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dui  ctoient  morts  à  la  guerre.  Il  fit  dédommager  les  familles  " 

DE   lErB 

qu€  Likili  avoit  ruinées  injuftement  >  il  laifla  dans  les  emplois  CHRénEKKit 
ceux  qui  n'étoîent  pas  fufpeas  ;  &  beaucoup  de  Tonkinois  en 
obtinrent  dans  les  armées  ou  dans  les  tribunaux.  Il  fit  recher- 
cher avec  foin  les  pcrfonnes  habiles  &  de  probité ,  qui ,  fc 
ttçuvant  fans  protecteurs^  s'étoient  retirées  dans  les  montagnes 
&  dans  les  lieux  déferts  :  enfin  il  n'omit  riea  de  ce  qui 
pouvoit  faire  aimer  ôc  chérir  fa  nouvelle  domînatioHv  . 

Tchang-pou  arriva  à  la  cour ,  &  offrit  à  l'empereur  une  carte  = 
géographique  du  Tong-king  y  avec  le  rôle  des  habitans ,  & 
uni  catalogue  de  ce  qui  s'y  étoi^  trouver 

Le  Tong-king,  fuivant  fon  Mémoire,  avoir,  de  l'efl  à  roueft, 
mille  fept  cens  Soixante  fy  ;  ôc  dd  nord  au  fud ,  deux  mille 
huit  cens.  Cette  étendue  du  nord  au  fud ,  fi  l'on  fuppofe  que 
le  Mémoire  parle  d'un  chemin  fait  en  droiture ,  eft  évidem- 
ment trop  grande }  mais  à  la  Chine,  les  cartes  des  généraux 
font  tracées  ordinairement  fut  les  journées  que  font  les  trou- 
pes :  or ,  ces  journées  font  faites  par  des  chemins  qui  ne  font 
prefque  jamais  en  droiture  ,  à  caufc  des  détours  qur'exrge  fou* 
vent  le  terrciti  où  l'oft  fc  trouve.  Au  reftc,  les  fy  dont  parle 
Tchang-pou  ,  étoient  de  ceux  dont  deux  cens  quatre-vingt  ,- 
ou  trois  cens  au  plus ,  font  un  degré  de  latitude.  . 

Selon  le  même  Mémoire ,  le  nombre  des  habitansriïfontoit 
2i  plus  de  trois  cens  douze  Ouan  de  famille;  Un  Ouan  vaut  dix  . 
milley  ainfi  trois  cens  douze  Ouan  àc  familles?,  en  fonr  trois 
milliotis  cent  vingt  mille  (i):  &  fuppofé  que,  l'un  portant 

(i)  Oa  peuc  confulcer  fur  ces  calculs,. &  fiir  plufieors  autres  points  de  ces> 
ilémoires,  le  dixième  Volume  de  THiftoire  de  la  Qiine,  aux  mêmes  époques;; 
3  s'y  trouve  des  diffêrences  aflfez  remarquables.  Ces  différeoces  &  le  dé£M» 
«Torig^nEax ,  fiuls  lc%iels  U  n'eft  impoflible  d'aOèfû  aocoa  |ugement,iôot  jpià^  , 
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—  — ss  Tautrc,  on  compte  fix  pcrfonnes  pour  chaque  famille,  ce  feroît 
CttSéTiEN^E.  dix-huit  millions  fept  eens  vingt  mille  pcrfonnes.  Il  y  avoit  dans 
X40Î.  Je  Tong-king  virigt-trois  Ouan  Se  cinq  mille  neuf  cens  bœufs, 
chevaux  &  éléphans.  Mille  fix  cens  foixanèe  Ouan  de  Tan  dé 
tiz  i  lé  Tan  j  du  temps  de  Yong-lo  j  faifant  le  poids  de  cent 
vingt  livres  Ch'moifcs.  Huit  mille  fix  cens  foixantc-dix  bar- 
bues }  &  des  armes  au  nombre  de  deux  cens  cinquante-troii 
Oz^fl;2- neuf  mille  &  huit  cens.  Tchang-pou  ne  dit  rien  dans 
fon  Mémoire ,  de  ce  qui  fut  trouve  en  or ,  en  argent,  en  fer, 
en  cuivre,  en  foie,  toiles,  meubles,  fucre,  pierreries,  rare- 
tés ,  &c.  Peut-être  ce  détail  étoit-il  dans  \m  autre  Mémoire 
iqu*ôn  ne  publia  pas. 

Il  étoit  jufte  que  les  généraux  Tchang-pou  &  Mou-chîn 
cùirent  des  récompcnfes  proportionnées  à  de  fi  importans  fer* 
vices.  Yong-h  augmenta  leurs  revenus  &c  leurs  privilèges ,  & 
les  éleva  auif  premières  dignités  de  Tempirç,  fans  négliger 
tous  les  autres  officiers.  Il  eut  de  plus  une  attention  particu-' 
lière  à  diftingucr  5c  ^  honorer  les  feigneurs  alliés  à  la  famille 
royale  de  Tçh'm  j  &  les  autres  feigneurs  Tonkinois  qui  avoient 
paru  contraires  au  parti  de  Likili, 

Tout  étant  ainfi  réglé  dans  cette  conquête,  les  généraux  rame- 
nèrent à  la  Chine  les  meilleures  troupes.  La  faute  que  Ton  fît, 
fut  de  ne  pas  làiiTer  dans  ce  royaume  un  aflTez  grand  nombre 
de  troupes  Chinoifes  :  on  cortipta  un  peu  trop  fur  la  fidélité 
des  foldats  >  des  officiers  &  des  mandarins  Tonkinois  qui 
s'étoient  foumis.  En  effet ,  il  vint  à  phifieurs  d>ntre-cux ,  la 

i2ment  ce  qui  m'a  engagé  â  mettre  ces  pièces  de  cômparaifon  fous  les  yeux  ivi 
]câeur ,  dans  re(përance  que  nas  favans  d'Europe,  qui  réfidçxlt  â  Pékm,  voudront 
Bien  nous  faire  pan  des  éclaircifimens  qp'jïs  font  i  t>ottéc  dç  (è  procurçr  (ur  çiçi$ 
4jt^alcés  liijftoriqaest  EUtçar* 
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jpcnCée  de  fe  fouftraire  à  la  domination  Chinojfe  ,  &  rclpc- 

rancç  de  pouvoir  le  faire  fans  difficulté.  Il  s'éleva  des  chefs  de    cSiiS" 

parti;  &  il  parut  de  tous  côtés  jde  petits  corps  d'armée,  qui         ^^'''' 

s'emparèrent  d'une  partie  des  places  maritimes,  &  devinrent 

les  maîtres  prefqu'abfolus  de  la  navigation  fur  les  rivières.  Lc$ 

rebelles  firent  d'abord  des  pertes  ;  mai?  les  Chinois  en  firent  do 

plus  grandes  j  &  ils  avoicnt  bien  de  la  peine  à  fç  imintenij 

dans  la  ville  capitale  Se  dans  les  autres  places  importantes. 

L'empereur,  inftruit  du  mauvais  état  des  ^affaires  dans  Iç 
Tong-king,  y  renvoya  promptcipent  Tchangpou  ^  Mou-< 
chin  avec  une  bonne  armée.  Ces  généraux,  de  retour  dans  le 
royaume,  firent  armer  un  grand  nombarç  de  barques, mon-^^' 
tées  par  des  matelots  expérimentés ,  afin  de  rendre  libre  la 
navigation.  Dans  cette  nouvelle  guerre  ,  ils  curent  à  fur- 
monter  beaucoup  plus  de  difficultés  que  dans  la  précé- 
dente ;  à  la  vérité  ,  dans  les  combats  fur  terre  &  fur 
mer  ,  ils  eurent  prefque  toujours  l'avantage  j  mais  ce  ne  fut: 
qu'en  perdant  beaucoup  de  monde.  Après  avoir  pris  &  mis  k 
mort  plufieurs  chefs  de  parti,  il  paroiflbit  en  campagne, 
lorfqu'on  s'y  attcndoit  le  moins ,  de  nouveaux  rebelles,  qui  ,■ 
fous  main ,  étoicnt  foutenus  par  le  prince  de  laos,  &  par  les 
peuples  à -demi  fauvagcs  des-  montagnes,  Tchang-pou  6c 
Mou -chin  reprirent  les  villes  çlont  les  féditicux  s'étoient 
emparés.  Se  firent  un  terrible  carnage  des  trouiKs  révoltée».     »4I9-i.4»î- 

Leur  principal  chef  appelle  Tchin^ki- kouang ,  recevoit  dti 
fecours  en  argent  &  en  éléphans  du  roi  de  la  Cochinchine  j 
mais  la  valeur  &  l'habileté  des  généraux  Chinois  détrui- 
firent  toutes  fcs  rcflburces.  Réduit  à  la  dernière  extrémité  „ 
il  fe  réfugia  d'abord  dans  la  montagne  Tchoo-païchan ,  ter- 
ritoiic  de  Tcha-gjin-fou  y  mais  ne  s'y  trouvant  pas  en  sûtctc , 
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—  il  pjit,  avec  un  ccruin  nombre  de  rebelles ,  la  route  du  pays 
Chrétienne,  ^e  Laos.  Tchang-pou  Ic  pourfuivit ,  6c  fit  favoit  au  prince  de 
j4toM4if.  Laos,  qu'il  cntreroit  dans  fes  terres  avec  l'armée  Chinoifc,  s'il 
continuoit  à  protéger  Tchinki-kouang.  Ce  prince  connoiflbit 
trop  le  général  pour  douter  de  l'exécution  de  fa  menace  ;  & 
appréhendant  du  côté  du  Yun-nan  &c  du  Tong-king  l'entrée 
d'une  armée  étrangère  dans  Ton  pays  y  il  abandonna  à  Ton  fort 
le  malheureux  Tchinki-kouang.  Celui-ci,  trompé  dans  fes  efpé- 
rances ,  Se  ne  trouvant  pas  dans  Laos  l'appui  dont  il  s'étoit 
flatté ,  chercha  une  autre  retraite  j  mais  inutilement ,  ii  fut 
pris ,  avec  quelque  autres  chefe  de  rebelles ,  fur  la  frontière 
«le  Laos,  l'an  1414 ,  le  jour  Koueï-oueïj  c'eft-à-dire,  le  trente 
mars.  Tchang-pou  &  Mou-chin  rendirent  compte  de  tout  à 
la  cour.  L'empereur ,  perfuadé  que  la  révolte  étoit  finie ,  or- 
donna aux  généraux  de  laifTer  dans  le  Tong-king  des  troupes 
fiiffifantes.  Tchang-pou  fut  rappelle  à  Pé-king,  parce  que  l'em- 
pereur qui  connoiffoit  fes  talens  ,  &  qui  alloit  faire  la  guerre 
çn  pcrfonne  aux  Tartaxcs  Mongous  ^  voulut  l'avoir  auprès  de 
l^i.  Mou^chin  eut  ordre  de  retourner  dans  le  Yun«nan ,  oti 
Qi  préjTence  étoit  néccflaire>  &  Li-pin,  officier  de  réputation, 
fiit  nommé  général  en  chef  dans  le  Tong-king. 

On  çroyoit  ce  royaume  fournis ,  &  il  ne  l'étoit  pas.  Des 
peuples accoummés  k  la  préfcnce  de  leur  fouverain,ne peuvent, 
fans  chagrin,  ceffer  de  le  voir  au  milieu  d'eux  :  il  leur  paroît 
que  la  royauté  annoblit  une  nation  i  &  qu'un  pays  eft  avili  ôc 
dégradé ,  lorfque ,  de  royaume  qu'il  étoit,  il  devient  province 
d'une  puiflance  étrangère  :  tels  étoient  les  fentimcns  des  Ton- 
kinois ,  dans  l'état  de  dépendance  où  ils  fe  trouvoient  réduits» 
Ainfi  ,  dès  que  les  généraux  Chinois  furent  retournés  à  la 
Cl^iAC ,  U  révolte  reconvnença ,  &:  continua  avec  afiez  de 

fuccès  p 
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fuccès  j  pour  ne  finir  que  par  le  rétablifîement  de  la  royauté. 
Un  niandarin  de  guerre  à  Golo  >  ville  du  diftriâ  de  Tching- 
hoa-fou,  U4i^  homme  habile  dans  les  livres  Chinois  &:  bon 
officier  ,  fut  la  caufc  de  ce  foulèvement.  U  fe  donna  le 
titre  de  prince ,  &  fon  frère  prit  celui  de  général.  Ces  deux 
frères  fe  faifirent  de  plufîeurs  villes,  &  maflacrèrent  beaucoup 
de  foldats  >  d'officiers  &  de  mandarins  Chinois.  Le  général 
Li-pin  étoit  occupé ,  nuit  &  jour ,  à  envoyer  des  détachcmcns 
&  à  donner  les  ordres  néceflaires  pour  pourvoir  à  la  sûreté 
des  villes  :  il  prit  <S(  fît  mourir  un  grand  nombre  de  rebelles  \ 
mais  parce  qu'il  nç  put  fe  faifir  de  Li-li  ^  il  fut  accufé  > 
Tan  1410 ,  auprès  de  l'empereur  ,  qui  lui  fit  des  reproches  = 
amers  fur  fa  lenteur.  Ces  reproches ,  &  le  chagrin  qu'il  en 
conçut  9  le  rendirent  plus  vif  à  la  pourfuite  du  chçf  des  fédi- 
deux  \  mais  ce  chef  étoit  un  honome  aûif  &  fenfé ,  qui  fc 
prêtoit  aux  circonftances  :  il  fe  réfugia  à  propos  dans  le  royaume 
de  Laos  s  pour  rentrer  enfuite  dans  leTong-king  lorfque  Toc- 
cafîon  favorable  s'en  préfenteroit.  Li-pin ,  aprèç  avoir  diffipé 
prefque  tous  les  rebelles,  ou  par  lui-piême,  ou  par  fes  lieute- 
nans,  mourut  Tan  141^,  &  le  général  Tchi  fut  nws  à  fa  place. 
Ce  nouveau  général,  s'étant  rendu  dans  le  territoire  de  Suen^- 
koang-fou,  en  vint  aux  mains  avec  Li-li.  L'arn^ée  des  rebelles 
fut  taillée  en  pièces,  &  leur  chef  obligé  de  prendre  la  fuite. 
Dans  ces  circonflanccs  l'empereur  Tvng^lo  mourut  en  Tar- 
tarie ,  l'an  14x4,  le  douze  août,  âgé  de  foixante-quinze  ans.    ; 
La  mort  de  ce  monarque  fiit  d'un  grand  avantage  au  pani 
des  révoltés.  Suen-tfohg,  petit-fils  de  Tong-lo^  lui  fuccéda,&; 
Li-li  s'appliqua  à  le  tromper,  Ce  chef  des  féditieux  avoit,  avani^ 
j(a révolte,  contradé  des  liaifonsavec  les  principaux  officiers. 
Chinois  j  &c  depuis  il  n'avoit  pas  tout-à-fait  interrompu  ce 
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^  commerce.  Il  en  amufoit  pluficurs  par  des  promclTes  de  fc  fou- 
CHRiTiErKE  ^^^^^^^  y  ^  s'ctoit  d'ailleurs  aifcment  apperçu  que  beaucoup  de 
I414»  mandarins  Chinois  croient  las  de  la  guerre  dans  un  pays  étran- 
ger  y  dont  le  dimat  occafionnoit  dans  les  troupes  des  mala- 
dies  continuelles ,  &  qu'ils  penfoient  à  propofer  à  l'empereur 
d'abandonner  le  Tong-king.  Il  favoit  de  plus,  queOuang-tong, 
qui  venoit  d'être  fait  généraliflime ,  ctoit  très-porté  à  donner 
te  cônfeil  à  fon  niaîtrc  :  il  prit  donc  le  parti  de  négocier 
fccrétement  avec  lui. 

Pendant  que  dura  cette  négociation  clandeftîne ,  Li-lî  eut 
:  de  grands  avantages  ;  &,  l'an  1416,  il  fallit  à  fe  rendre  maître 
de  la  capitale  du  royaume.  L'année  fuivante ,  il  vint  encore 
l'ihfultcr  ;  mais  Ouang-tong  furvint ,  &  battit  fon  armée.  Li-li 
parut  alors  faifi  de  crainte  j  mais  ce  qui  prouve  entre  ces 
deux  généraux  une  véritable  coUufion ,  c'cft  que  Ouang-tong 
n'écouta  pas  ceux  de  fes  officiers  qui  lui  propofoient  de  pour* 
fuivrc  ce  chef  des  rebelles  &  de  s'en  faifit,  &  qu'il  rcfufa  de 
fe  donner  à  cet  égard  aucun  mouvement.  Li-li,  au  contraire, 
fut  mettre  k  profit  le  temps  qu'on  lui  donnoit:  il  apprit  que 
beaucoup  de  troupes  Chinoifes  étoient  arrivées  fur  les  fron- 
tières du  Kouang-fi  &  du  Yun-nan  ;  il  fondit  fur  elles  à  l'im- 
provifte ,  &  remporta  une  viftoire  complette  près  de  la  rivière 
Tchan.  Etant  enfuite  informé  de  la  défunion  qui  étoit  entre 
les  généraux  Chinois /il  en  profita  habilement,  ainfi  que  de 
fa  viûoire,  pour  ranimer  Tintelligence  qu'il  avoît  toujours 
confèrvée  avec  Ouang-tong  :  il  la  pouffa  fî  loin  ,  qu'enfin  ce 
dernier  &  lui  fe  promirent  mutuellement  de  s'accorder  en- 
fèmble>  Se  en  firent  ferment  j  en  conféqucnce  de  cet  accord 
fccrct  plufîeurs  poftes  importans,  occupés  par  les  Chinois, 
furent  pris  faute  de  fecours» 
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Un  autre  artifice  qui  réuiSt  à  Li-li^  fut  de  travailler  par  « 

fcs  cmiflaires ,  à  faire  croire  à  Tcmpcreur  que  Tchin-hao  ctoit  chrétSIk* 
de  la  famille  Tchin:  on  ajouta  même  qu'on  l'avoit  vérifié ,  &  W*^* 
que  rien  n'étoit  plus  confiant  que  cette  defcendance.  L'em^ 
pereur  cherchoit  un  pjréteicte  pour  finir  une  guerre  onéreufe: 
il  faifit  cet  expédient,  &:  fit  prodamcr  Tçhin-bao  roi  du 
Tong-king.  Uamniflie  fut  accordée  à  Li-ii,  &  tous  les  Chinois 
eurent  ordre  d'évacuer  le  pays.  L'infidèle  Ouang-tong  y  avec 
fes  troupes,  avoir  déjà  prévenu  cet  ordre:  on  lui  en  fit,  avec 
raifon,  un  crime  à  la  cour ,  de  même  qu*à  ceux  qui  avpient 
fuivi  fon  exemple ,  mais  dans  la  fuite  on  leur  fit  grâce.  Les 
Chinois  fortirent  du  Tong-king  au  nombre  de  quatre-vingt 
fix  mille  :  ceux  qui  périrent  ou  qui  furent  retenus  captifs, 
ctoient  en  beaucoup  plus  grand  nombre. 

Li-li  fe  trouva  donc  maître  abfolu  j  &  Tchin-hao,  qui 
n*étoit  roi  que  de  nom ,  étant  mort  fans  poftéritc  Tan  1428 ,  j 
rempereur ,  après  qu'on  Teut  alTurc  que  la  famille  Tchin  étoit 
entièrement  éteinte ,  déclara  Li-li  gouYerneut  héréditaire  du 
Tong-king  ,  &:  reçut  honorablement  fes  députés ,  (es  pré- 
fens,  &:  un  aâe  folenmel ,  par  lequel  il  fe  déclarent  tributaire 
&  vaffal  de  la  Chine.  li-li  prit  le  titre  de  71ê>  qui  fignifie 
maître  fouverain  ^  àc  que  les  Chinois  ne  donnent  qu'à  rcni- 
pereur  ,.n'oiànt  s'en  fervir  pour  défîgner  les  rois  des  pays 
étrangers.  Il  mourut  Tan  l4i^t  aptçs  avoir  fait  fleurir  dans: 
ion  pays  les  fciences  Chinoises.  Ceft  lui  qui  donna  le  dure  de  ^^^^^ 
Si'tou  j  ou  cmr  occidcntaU  à  Tfing-hiao-fou ,  &  de  cour  mentale 
à  Kiao-tchéou,  capitale  du  royaumue.  Cotar  orientale  fç  dit  en 
Chinois,  Tong-tou  ou  Tong-king  ^  &:  c'eft  pour  cette  laifoa 
que,  depuis  ce  temps-là,  on  donne  au  royaume  de  Gan-nan, 
le  nom  de  Tong-king. 
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!==S=     Li-li  eut  pour  fucccffeur  Li-lin,  fon  fils ,  que  Tempereur ,  en 

CnlûTiEnn.  143^  y  déclara  roi  de  Gan-nan ,  Se  qui  mourut  en  1441  j  après 
*^^**  lui ,  fon  fils  Li-fun  hérita  du  trône ,  &  reçut  Tinvettiture  de 
Tempereur.  Ce  prince  conunença  fon  règne  par  déclarer  la 
guerre  à  la  Cochinchine  >  THiftoire  n'en  dit  pas  la  raifon. 
Son  armée  pilla  d'abord  le  port  de  Sin*tchéou  j  &  dans 
différentes  courfcs  les  Tonkinois  prirent  &  firent  efclaves 
trente-trois  mille  Cochinchinois.  Il  y  eut  un  combat  très-vif, 
où  Mahopenkai  y  roi  de  la  Cochinchine ,  eut  le  malheur  d'être 
feit  prifonnier  :  malheur  qui  ne  finît  qu'avec  fa  vie.* 

I  L'an  14^9  ,  Li-fun  ,  plus  malheureux  encore  que  fon  pri- 

*^^**        fohnier ,  périt  par  la  perfidie  de  Li-hong,  fon  firère ,  qui  fe  fit 

enfuite  déclarer  roi  j  mais  il  jouit  peu  de  fon  crime  :  neuf  mois 

après  il  fut  dépofé ,  &  Li-hao ,  autre  frère  du  roi  défunt,  prit 

fa  place ,  6c  reçut  dé  l'empereur  des  patentes. 

Le  Tong-king  eut  dans  Li-hao  un  roi  guerrier ,  ambitieux 

IL    '  Mf  redoutable  à  fes  voifîns.  L'an  1468  ,  il  s'empara  de  la  ville 

j4^8-i47i.  jç  pin-tfiang  dans  le  Kouang-fi  î  en  1471 ,  il  fit  prifonnier 
Panlô-tchaï-tfuen,  roi  de  la  Cochinchine  ;  &  trois  ans  après, 
il  mit  encore  dans  les  fers  Panlo^tchaï-ive,  firère  du  roi  pri- 
fonnier- Après  ces  deux  viûoires ,  il  fe  vit  maître  de  la  Cochin- 
chine ,  &c  ajouta  ce  royaume  à  fes  états.  Il  ne  fe  contenta  pas 
de  cette  conquête  i  il  envoya  fes  troupes  faire  du  dégât  Se  du 
xavage  dans  la  province  de  Canton^:  il  menaçoit  même  les  firon- 
'  ^  '  tièrcs  du  Yun-nan ,  du  coté  de  Mong-tfé-hicn ,  &  il  en  feroit 

venu  à  des  hoftilités ,  fi  les  mandarins  Chinois  de  ces  fron- 
rièrcs  ,  n'euffent  eu  ordre  de  s'oppofcr  vigourcufcment  aux 
courfes  que  les  Tonkinois  voudroient  y  faire.  Quoique 
Li-hao  s'embarrafsât  peu  dés  ordres  de  la  cour  de  la  Chine, 
il  voulut  pourtant  garder  les   bienfeances  Se  juftifier  ùl 
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conduite,  fur -tout  au  fujct  de  la  guerre  contre  la  Cochin-  — 

chine,  &  il  tf  épargna  pour  cela,  ni  artifices,  ni  déguifemcnç,  .cSétShmb. 
jii  menfonges.  *^7*% 

N'ofant  plus  inquiéter  les  frontières  de  Tempire ,  il  tourna 
fes  vues  ambitieufes  vers  le  pays  de  Lacs^  dans  lequel  il  entra 
à  la  tête  de  quatre-vingt  dix  mille  hommes.  On  ne  peut  expri- 
mer les  ravages  qu'il  y  fit  &  les  cruautés  qu'il  y  exerça  :  il  fit 
mourir  le  prince  de  Laos  &  deux  dé  fes  fils }  mais  lé  troifîème 
lui  échappa.,  &  fe  retira  au  pays  de  Pape. 

Ce  pays  étoit  alors  tributaire  d^  la  Chine ,  &c  dépendoit  du 
Yun-nan  :  aujourd'hui  il  appartient  au  roi  à'Ava.  Il  cft  fimc 
vers  le  fud-ouefl:  du  pays  de  Tchéli  >  lequel  étant  au  nord-oueft 
de  Porfelou  ,  ville  du  royaume  de  Siam ,  efl:  apparenmaent 
contigu  à  Fapé.  Par  quelques  textes  Chinois ,  comparés  avec 
ce  que  dit  M.  de  la  Louberc^  dans  la  relation  de  Siam^  fur  les 
anciens  rois  >  il  paroît  que  les  premiers  princes  de  Siam  étoient 
du  pays  de  Pape.  Quoiqu'il  en  foit ,  Li-hao  ayant  réfolu  de 
pourfuivfe  le  fils  du  prince  de  Laos  qui  s'y  étoit  réfugié, 
publia  un  £iux  ordre  au  prince  de  Tchéli ,  de  joindre  fds 
troupes  à  celles  de  Li-hao  pour  attaquer  Pape }  mais  ni  la  ruiè 
ni  la  force  ne  lui  réuffirent  dans  cette  expédition. 

Le  fouverain  de  Pape  ne  fe  laiffa  pas  attaquer  impunément: 
il  fè  mit  en  marche  avec  beaucoup  de  troupes  pour  couper 
le  retour  à  l'armée  Tonkînoifc  dont  ilfit  périr ,  dans  différentes 
rencontres ,  plus  de  dix  millehonmies.  Li-hao  fut  donc  obligé, 
.  pour  ne  pas  s'expofer  à  perdre  toute  fon  armée,  de  reprendre 
à  la  hâte  le  chemin  du  Tong-king.  Outre  la  honte  du  mauvais 
fuccès ,  il.  eut  k  efluyeriks  reproches  lei»  plus  fanglans  de  la 
part  de  l'empereur  ,  que  cette  injufte  entrepriiTc  avoit  extrê- 
mement irrite/  .  '  .  :  ,:..,.-: 


1504. 
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Uoc  fuite  du  mécontentement  de  ce  monarque ,  fut  la  pro^ 
jCHRÉTtEHK*.  ttcftion  ouverte  que  l'empereur  accorda  au  prince  Koulaï  de 
1^97*  la  famille  royale  de  Cochinchine.  Il  lui  donna  le  titre  de  roi  y 
6c  pcnfà  à  le  renvoyer  dans  ce  royaume  y  mais  Li-hao  rompit 
toutes  les  mefures  de  l'empereur  8c  de  Koulaï;  il  refta  en  pof- 
feâxon  de  la.  Cochinchine ,  où  fa  puiflance  prenoit  cous  les 
^burs  de  nouveaux  accroiiTcmens.  Il  avoît  fur  mer  un  grand 
nombre  de  vaiffeaux  qui  faifoient  des  prifcs ,  même  fut  Its 
Chinois  :  il  en  vouloir  fur-tout  aux  vaifleaux  de  Malaca. 

Li-hao  mourut  Tan  1497 ,  &  laiffa  fa  couronne  à  foh  fils 
=  Hocï.  Celui-ci  mourut  en  1504,  &  eut  pour  fuccefieut  fon 
fils  Li-kien  j  qui  mourut  la  même  année.  Après  lui ,  KUi>  fon 
frère  y  régna  j  ce  dernier  choifit  mal  fes  minifttes;  àc  confia  le 
gouvernement  de  fes  états  à  des  feigneufs  de  la  famille  de  fa 
«mère,  gens  avides  Ac  cruels^  qui  firent  mourir  plufîcurs  princes 
de  ia  jfaniille  royale,  &  ToUigèrent  lui-même  à  fe  dormer  la 
mort. 

Un  grand  feîgncur ,  nommai  Li-koangj  indîgné  de  ces  vîo- 
Idnces,  vint  à  bout  de  chaâer  ces  mauvais  minifixes  >  &  de 
les  faire  mourir  tous.  Li-tchéou  mit  enfuite  fur  le  trône  un 
prince  peu  habile  :  il  gouverna  fi  mal  fon  royaume ,  qu'il 
donna  occafion  aux  grands  troubles  qu'excita  contre  lui  le 
rebelle  Tchin-lcao,  qui  fe  difoit  fâuflement  iflu  de  la  famille 
royak  de  Tchin  >  âc  qui  fécondé  de  les  deux  fils ,  fdulcva  les 
.peiiples,  fit  afiaifiner  Li-tchéou,  6c  ufiaipa  Tautorité  royale; 

U  efi:  peu  de  pays  >  comme  Ton  voit ,  oii  les  révolutions 
aient  été  plus  fréquentes  que  dans  le  Tong-king.  Celle  dont 
je  viens  de  parler^  fut  bientôt  fnivie  d'une  autre..  Un  grand 
deUcodr-,M<aï*teng-yong,  rendit,  en  cctcc  oocafion,  un 
fervice  fîgnalé  à  la  famille  royale.  Il  attaqua Tchih-kao,  qu'il 
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obligea  de  fc  retirer  de  la  capitale,  cnfuitc  ayant  livré  un 
combat  &  défait  entièrement  l'ufurpateur,  de  coûcert  avec    Chrétie"i, 
les  autres  grands  feigneurs ,  il  fit  reconnoître  poijr  roi  y-hdeï  >         '  ^^^^' 
neveu  de  l'infortuné  Li-tchéou. 

Ce  fervice  étoit  grand  fans  doute  y  mais  le  juojuveaii  roi  en 
fut  trop  reconnoiffant:  il  donna  à  Mou-teng-yong  toute  auto-^ 
rite  pour  gouverner ,  &  le  fit  généraliffimc  fur  mer  j  élévation 
exçeifive,  qui  fit  naître  dans  Tefprit  de  ce  fujet  ambitieux  la 
penféc  d'être  feul  le  maître.  Son  premier  objet,  fut  de  fc 
défaire  de  Tchin-kao,  qui  setoit  fortifié  d^ns  les  départe^ 
mens  de  Léang-chan  Se  de  Taï-yuen,  Mou-teng-yong  rem- 
porta fur  lui  une  viûoirc  complette  i  &  cet  nfurpateur  périç 
dans  fa  fuite,  à  la  fin  de  l'an  lyii.  \  . 
.  L'année  fuivante  Môu-teng-yong  leva  entièrement  le  mat 
que}  il  prit  le  titre  de  prince,  nonmu  foo  frère. Mou-kouang^ 
tfien,  gouverneur  du  département  important  de  Haï-tong- 
fou  ;  &  commença  à  prendre  des  mefures  pour  exécuter 
l'horrible  dcflfein  qu'il  avoit  conçti.<fc  feirç. périr  Irhhçcï.     > 

La  princeSe  mère  du  foîblie  mofiarqjie  >  i^ftruite  du  com^ 
plot,  fe  réfugia,  avec  fon  fils  &  quelques  ^an4s  de  .confiance^ 
à  Tching-hoâ-fbu.  Us  fc  fortifièrent  dans  cette  cour  occiden- 
tale ,  tandis  que  Mou-tcng-yoog  gouvernoit  à  la  cour  9rjien* 
taie.  On  peut  aifémcnt  s'imaginer  queUp.çpnfufioï^  tcvis:;cc^ 
mouvemens  causèrent  dans  le  royawmcr.te^^paj^s  entre.  1^ 
poujî  prientale  &  la  mer  orientale ,  avec  les  prine|pajle$r  villes 
fiu  nord  du  fleuve  Fourléang  jufqu'au  Kpuajig-fi  &  Yun-pârn, 
&  les  frontières  de  Canton ,  obéirent  au  itebcll^.  L'an  1530,  === 
Mou-teng-yong  pour  affurer  le  trône  à  fa  fàpaille,  fit  gouverner  ''^^ 
fes  états.par  fon  fils  Mou-feng-yng:  .piomiui^  ilçrit  Iq  titre;dc  ...    ..    .. 
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Cette  année  termina  le  règne  &:  la  vie  de  Li-hocï.  Sort 
Chrétibmme.    ^^^^  Li-ning,  fon  fucccflcur,  ne  manqua  pas  d'envoyer  des 
»«^*        députés  à  la  cour  de  la  Chine.  Mais  Mou-teng-yong  entre- 
tenoit  des  efpions  fur  la  frontière  j  Se  par  fcs  intrigues  ,  ces 
députés  furent  arrêtés  en  chemin  j  quelques-uns  même  y  per- 
dirent la  vie. 

=  Enfin  en  1^37,  un  député  de  Li-ning  arriva  heurcufcment  à 
la  cour.  L'empereur  apprit  ^  par  le  placet  de  ce  prince  ,  lesf 
événemens  du  Toûg^king,  ôc  fut  d'abord  porté  à  favorifer  ce 
royaume.  Il  nomma  des  grands  pour  fc  rendre  aux  frontières , 
&  s'y  informer  de  la  vraie  caufe  des  troubles  dont  il  coni- 
mençoit  à  être  inftruit.  Il  ordonna  à  un  de  fes  généraux  d'aller 
à  Mong-tfé-hien,  ville  du  Yun-nan,  &:  de  s'aflfurer  du  pays 
de  Lien-hoa-tân,  à  l'extrémité  du  diftrifl:  delà  ville.  Il  voulut, 
outre  cela ,  êtte  infornié  du  nombre  des  troupes  qu'il  con^ 
Viendroit  de  faire  entrer  dans  le  Tong-king  par  le  Kouang-fi, 
Se  de  les  augmenter  de  celles  qui ,  du  Yun-nan,  viendroicnt 
parle  dittriâ: de  Mong-tfé*hien.  En  un  mot,  il  fouhaita favoir 
loute  la  dcpenfe  qu'il  y  auroit  k  faire  pour  l'armemçnt  par 
terre  &  par  eau  en  cas  de  guerre. 

'  De  fon  côté,  Mou-tcing-yong  ne  rcftoit  pas  dans  Tinaâion : 
îl  envoya  aufïî  des  députés  à  l'empereur ,  paroiflant  difpofé  à 
obéir  fans  délai  à  fes  ordres.  U  lui  envoya  en  même  temps  une 
carte  du  Tong-kîng  &  le  rôle  de  fcs  habitans.  D'ailleurs  il 
n'épargna  rien  pour  avoir  des  protedeurs  :  ôc  en  effets  il  en 
eut  de  fi  puiffans ,  qu'ils  déterminèrent  l'empereur  à  examiner 
&  à  faire  examiner  et  qui  lui  étoit  propofc  de  fa  part,  &  k  le 
traiter  avec  douceur. 

=3  •   L-an  iy4o,  les  commiflaires  d^  ce  monarque  arriyèreiit  fur 


^**^*        la  frontière  du  Kouang-fi  &  du  Tong-king.  Mou-teng-yong 

leur 
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leur  envoya  un  de  fes  fils  avec  quarante-deux  de  fes  princi-  r— — ;■ 
paux  mandarins:  ils  donnèrent  Tadtc  par  lequel  Mou-teng-    Chrét'ibmkb. 
yong  &:  foh  fils  fc  foumettoient  aux  ordres  de  l'empereur ,         'H^t 
&  fe  tiéclaroient  ics  fidèles  fujets.  Les  commiflaires  lurent  à 
haute  voix  le  refcrit  de  Sa  Majefté,  qui  leur  accordoit  Tarn* 
niftic  &  le  pouvoir  de  conferver  les  ct^ts  qu  ils  pofledoient 
aftucllement ,  à  condition  de  payer ,  de  trois  en  trois  ans ,  le 
tribut  ordinaire.  Le  refcrit  portoit  que  ,  déformais  le  Gan-nan 
n'auroit  pas  le  titre  de  royaume  i  mais  celui  de  feigncurU  héré- 
ditaire dépendante  de  Cempereur.  On  donna  à  Mou^-teng-yong  ifc 
à  fon  fils ,  le  titre  de  feigneur  héréditaire  du  Tong-king  ^  &  un 
fceau  d'argent.  La  même  chofe  fut  déterminée  pour  le  prince 
Li-ning  &  les  états  qu'il  pofledoit.  Les  uns  &  les  autres  eurent  ' 
ordre  de  fuivre  le  calendrier  de  la  cour  :  enfuite  on  renvoya  le 
fils  de  Mou-teng-yong,  6c  les  quarante-deux  mandarins,  qui 
avoient  écouté,  à  genoux,  les  ordres  de  l'empereur. 

Les  ennemis  de  Li-ning  avoient  répandu  le  bruit  injurieux 
qu'il  n'étoit  pas  légitime  héritier  de  Li-tchcou  }  mais  \c% 
commiflaires  le  déclarèrent  defcendant  &  Théritier  légitime 
.de  ce  roi ,  &  qu'en  cette  qualité ,  il  pouvoit  faire  les  céré- 
monies à  la  falle  deftinée  à  honorer  :1a  mémoire  dps  ancêtres» 
Et  conune  Li-ning  n'étoit  pas  accufé  de  révolte  ou.dc  défo- 
jbéiflance,  on  le  difpenfa  ,de  venir,  &  même  d'envoyer  des 
députés  au  tribunal  des  commiflaires:  on  fe  contenta  de  lui 

iaire  favoûr  les  ordres  que  l'emperçuravoit  cru  devoir  donner^  _-. ,-, 

dans  les  jcirconftaxiccs ,  pour  faire*  finir  les  troubles  du  pays,        ^^^'^ 
&  éviter  les  maux  que  le  Tong-king  auroit  foiiffcrt  par  l'entrée 
d'une  armée  impénale  dans  ce  royaume.  ; 

Mou-teng-yong  naourut  l'an  IJ41  j  foi»  héritier ,  Mou-fan^-  == 
yung  avoir  ce^é  de  viy^e.fkvant  lui ,  &  Avoit  laîfle  un  JSis         '^^*' 
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nommé  Sou'chàï ,  qui  eut  la  patente  impériale  de  gouverneur 
ChiuStiimmb.  &  feigneur  héréditaire  du  pays  de  Gan-nan.  Après  la  mort 
*^***  de  Mou-teng-yong,  la  divifion  fe  mit  dans  la  famille  de  Mo. 
Ses  états  étoient  partagés  entre  plufîeurs  chefs  j  qui  fe  firent 
une  guerre  fi  vive ,  qu'ils  s'afFoiblirent  mumellement  ^  & 
qu'en  1^75' >  cette  famille  fe  trouva  entièrement  déchue  de  fà 
puiiTance  &  de  fon  autorité. 

Il  n'en  fut  pas  de  même  de  la  famille  Li  ;  elle  fut  profiter 
de  ces  divifions ,  &  régner  honorablement  à  Tfîng-hoa-fou. 
Li-oueï-tan^  chef  de  cette  famille  y  attaqua  l'an  1591 ,  le  plus 
puilfant  feigneur  de  Mo  j  le  vainquit  dans  une  bataille  ^  Se 
reprit  la  capitale  du  Tong-kîng  avec  les  meilleures  villes  ci- 
devant  ufurpées  fur  la  famille  de  Li.  En  1597 ,  fe  voyant 
maître  de  tout  le  royaume,  il  paya  tribut  à  Tempcreur,  offrit 
une  flatue  d'or,  &  eut  la  patente  de  gouverneur  héréditaire. 
A  fa  cour ,  il  vivoit  en  roi  y  mais  il  n'avoir  pas  de  l'empereur 
la  patente  de  roi.  Les  fcigneurs  de  Mo  furent  donc  obligés  de 
chercher  une  retraite  fur  les  frontières  des  provinces  de  Can- 
ton, de  Kouang-fi  6c  de  Yun-nan,  où  ils  fe  trouvèrent  réduits 
à  ne  polféder  que  la  ville  de  Cao-ping  Se  fon  territoire ,  quoi- 
qu'à  la  cour  impériale  >  leur  famille  confervât  le  même  rang 
que  celle  de  Li. 

Li-oueï-tan  mourut  dans  le  cours  de  l'année  1^97,  Se  Li- 
oueï-fin  qui  régna  après  lui,  ayant  envoyé  le  tribut  ordinaire  » 
reçut,  en  1^0^,  le  diplôme  de  l'empereur,  qui  le  déclaroit 
gouverneur  héréditaire  du  Tong-king.  Après  fa  mort ,  fon  fils 
Li-ourï-ki  prit  fa  place ,  Se  fut  l'ennemi  le  plus  redoutable  des 
feigneurs  de  la  famille  Mo.  Plufieurs  de  cette  famille  s'étoient 
cantonnés,  comme  bn  l'a  dit,  dans  des  montagnes  voifînes 
des  provinces  de  Yunnoaix^  de  Canton^  Se  de  Kouang-fi.  Là  ils 
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s'arrogèrent  le  titre  de  prince;  &  à  la  tête  d'une  troupe  dc===5 
brigands  y  ils  faifoient  beaucoup  de  ravage^  foit  dans  le  Tong-    Cbr£tibmm« 
king ,  foit  dans  la  Chine.  *f®^« 

Mo-king  >  chef  de  leur  famille  y  ne  fe  borna  point  à  une 
guerre  de  cette  nature  :  il  voulut  JQuer  un  rôle  plus  confidc- 
rable,  &  prit  les  armes  en  1614  contre  le  roi  Li-oueï-ki.  = 
Celui-ci  y  auûî  brave  6c  plus  heureux ,  alla  à  fa  rencontre ,  le 
défit  y  tua  fon  fils  aîné  dans  le  combat  Se  fit  prifonniers  fa 
femme  9  fes  concubines  &  fon  troifîème  fils;  de  forte  que 
Mo-king  9  avec  fon  fécond  fils>  pût  à  peine  regagner  les  mon* 
tagnes  &  revenir  à  Cao-ping ,  où  il  refta  fous  la  protedion 
de  l'empereur.  Les  deux  familles  ^Li  ScMoj  perfîftèrcnt  opi- 
niâtrement dans  leur  inimitié  le  refte  du  temps  que  régna  dans 
la  Chine,  le  dynaftie  Aliîra. 

Ce  fut  Tan  1^44  que  cette  dynaftie  fut  détruite.  Chun-tckij  : 
prince  Tartare  Mamckeou  >  bifaïeul  de  Tcmpcreur  régnant , 
devint  empereur  des  Tartares  Se  des  Chinois.  Dès  le  commen- 
cement de  fon  règne ,  il  reçut  Thomya^ge  Se  le  tribut  de^ 
Mo-king-yao  >  6c  lui  accorda  la  patente  de  gouverneur  hérér 
ditaire  ,  laquelle  n'étant  arrivée  qu'après  la  mort  de  Mo-king- 
yao  ,  fut  remife  à  fon  fils  Mo-yuen-tfîng.  On  ne  fait  s'il  y  a 
encore  à  Cao-ping  des  dcfcendans  de  cette  fiunillc,  avec  les 
privilèges  &:  les  honneurs  de  leurs  ancêtres. 

Quant  à  la  famille  Xi,  elle  s'cft  foutcnue  dans  tout  fon  éclat* 
En  1661 ,  le  vice-roi  du  Kouang-fi ,  affûta  la  cour  de  Pé-king 
que  Li-oueï-ki,  chef  Se  héritier  de  cette  fiimille,  fc  compor- 
toit  en  fidèle  fujet  de  l'empire }  6c  cinq  ans  après  le  tribunal 
des  rites  repréfcnu  à  Kang-ki  j  que  la  famille  de  Li  étoit 
digne  de  recevoir  de  Sa  Majcfté  de  grands  honneurs  &  de 
grands  privilèges.  Ce  fàge  empereur  voulut  apparenunent 
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^— "ggEs;  s'alTurcr  de  plus  en  plus  de  la  vérité  de  ces  témoignages  :  il 
ChLtiknIÎe.  ^^ft^  quelques  années  fans  rien  faire  à  cet  égard  i  mais  en  1 683 , 
liSj;  il  envoya  un  grand  à  la  cour  de  Tong-king  avec  un  diplôme 
qui  déclaroit  roi  de  Gan-nan  le  prince  Li-oueï-tching.  A  ce 
diplôme  ,  l'empereur  ajouta  des  caraûères  Chinois ,  écrits  de 
fa  main ,  à  la  louange  du  prince.  Mais  comme  ce  prince  prc- 
tendoit  étendre  les  limites  du  Tong-king  jufqu'à  Mong-tfé- 
hien ,  ville  du  Yun-nan ,  les  grands  eurent  ordre  d'examiner 
cette  prétention  :  &  leur  avis  ayant  été  que  les  limites  dévoient 
être  fixées  comme  autrefois  au  pays  de  Lien-hoa-tan ,  du  diftriâ: 
de  Mong-tfé-hien ,  l'empereur  ordonna  qu'on  s'en  tînt  à  cette 
décifion ,  &  le  roi  de  Tong-king  fe  conforma  à  l'ordre  de 
fempereun 

En  i/zy  ,  l'empereur  Yong-tchlng  ^  fils  de  Kang-ki  ^  écrivit 
quatre  caradères  Chinois  à  la  louange  du  roi  Li-oueï-tao ,  qui 
avoit  demandé  Tinvediture  &  payé  tribut. Encore  aujourd'hui, 
fous  l'empereur  Kien-long^  la  famille  II  occupe  le  trône  de 
Tong-king ,  toujours  en  bonne  intelligence  avec  la  cour  de 
Pç-king. 
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SUR 

LES  PREMIÈRES  ENTREPRISES  DES  RUSSES 
CONTRE    LES    CHINOIS, 

I 

'Jufqu^à  rétahliffement  de  Nertchinsk  ;  avec  des  Notes  ^  dont 
quelques-unes  offrent  des  détails  relatifs  à  la  pofition 
aâuellc  &  rejpeâive^  &  au  commerce  des  deux  Nations^  - 


KL  STOLI.ENWCRCK,  ancien  officier  àes  carabiniers  au'fervice 
Ue  la  Ruffie ,  i  fon  retour  en  France ,  fa  patrie,  m*a  communique 
ce  morceau  ,  6c  permis  d'en  faire  ufage.  Le  long  féjour  qu'il  a 
£iit  parmi  les  Ruife^  layanc  mis  à  portée^  d'entendre  parfakemeitt 
leurs  livres  y  il  prépare  fur  Thiftoire  &  la  géographie  des  vaftes 
pays  de  leur  domination ,  un  ouvrage  incéreflanc ,  non-feulement 
:par  fa  nouveauté  &  le  choix  des  fpurces  où  iM  a  pulfé,  mai^  encore 
^par  le  goût  6c  refpritde  méthode  quiy  féghent,  &  en  xelèYeni  Iç 
priz.Si  la  reconnoiilànce  que  j'ai  cpncraâée  envers  M.  StoUem^ârck^ 
&  l'amitié  dont  il  m'honore  étoîent  des  titres  capables  de  faire 
.fufpeder  le  témoignage  que  je  lui  rends,  la  ledure  de  lextrait  qui 
fuit  &  des  notes  qui  l'accompggnent ,  dépofferoiént  aii  contraire 
que  je  n'exprime  que  bien  foiblementf  les  jufte^  éloges  qu'il  mérite. 
^11  l'a  fait,  d'après.  VHiflQirc  (k  ^ib'tm^  depuis  la  déc^y^nc  de  cette 
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contrée  jufquà  fort  entière  conquête  par  les  Rujfes.  Par  M.  Ficher  (i); 


CHRéTiBMMB*    ^^^^^  ^®  Saint-PétcrsbouTg ,  1774.  Editeur. 


1619. 


Les  Rufles  poffédèrcnt  la  moitié  de  la  Sibirie  (1) ,  c'cft-k-dirc 
la  partie  de  cette  contrée,  qui  s'étend  depuis  les  monts  lugkorf 
[Poia:[]  jufqu'aU  fleuvc  de  leniffei,  fans  avoir  encore  des  idées 
bien  claires  fur  la  Chine.  Ils  durent  aux  Mounghals  ou  Moughals 
ce  qu'ils  en  apprirent  d'abord  de  particulier,  &  il  eft  à  pré- 
fumer que  ces  derniers  &  les  Kalmaks  (3)  ajoutèrent  enfuitc 
de  nouveaux  éçlairciffcnîcns.à  ceux-Jà  ;  mais  un  prince  de 
la  famille  des  Kourakin  ^  Vaiévode  à  Tobolsk  en  1619,  fai- 
fant  plus  de  fond  fur  eux ,  que  des  gens  de  fa  nation  poiu:* 
rqicnt  prendre  chez  les  Chinois  tu^- mêmes,  choiiît  deux 
honunes  intelligens  parmi  fes  Ko^aks  [Cofaques]  (4) ,  &  les 


.  j[t)  M.  Ficher,  profeflèur  d*Hiftoire  ft  d'Antiquités»  a  lu  cet  ouvrage  dans 
junç  alTemblée  d^  IfAcadémie  des  Sciences  it  Saint*Pétersboiirg ,  d(>nt  il  A 
membre.  M«  StoUenwerck  a  travaillé  d'après  le  texte  Ruflè  de  ce  fâvant. 
'  (t)  Ce  mot  vient  de  Slhir.  Voyez  à  cet  égard ,  dans  le  Journal  des  Savans  du 
f^ts  d'aotc  i7So-,  la  Lettre  adreflSe  à  M.  Dupuis  ,  ûcrétaire  perpétuel  de 
TA^cadémie  des  Bellet-Lettres,  fiir  les  Samoïtdes  ou  Samoiadsn 

(3)  Les  Kalmaks ,  en  Ruflè  Kalmouikiy  en  François  Kalmouks^  Calmouduet  ^ 
le  donnent  eux-mêmes  le  nom  de  EUts  ou  Elouts ,  &  Ibnt  imités  en  Cela  par  tout 
Its  peuples  qui  ont  une  même  origine  qu*eux.  Le  mot  Kàlmàk^  eft  un  (ôfariquet 
qui  ne  leur  fiut  pas  plaifîr  ^  9c  qui  leur  a  été  donné  à  caufê  d'une  font  de  bonnet» 
qu'on  nomme  Kaîpak  en  langue  Tatare,  Ficher  prouvé  que  ce  font  leurs  ancêtres 
jqui  figurent  (bus  le  nom  d^Ouirats  »  dans  l'hiftoire  d'AbouJghazi^^han  »  &  il  I^j 
regarde  comme  ayant  fait  anciennement  une  feult  nation  av«c  les  Mounghals  s 
mais  ceci  efl  étranger  à  notre  objet*  Il  nous  refle  à  rappeller  au  leâeur ,  que  Içs 
Kalmouks^  proprement  dits,  bordent  la  Sibirie  au  midi^  ayant  lt%  Mounghals 
jh  Torient  ft  les  Kirghis  à  l'occidentf 

(4)  Ko^ak  eft  un  mot  Tatar  ^  qui  ^ifie  proprement  un  vagabond ,  ua 
liomroe  qui  n'a  ni  Emilie ,  ni  demeure  connue:  de  de  pareils  gens  ^cant  propres 
àwiru  fiertés  4'«xpédidoiis  otilictiieSi  os  â  domié  »  ptr  cKiet^fioa^  le  nom  do 
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chargea  de  cette  commiflîon.  La  relation  de  leur  voyage ,  — sa 

envoyée  dans  le  temps  à  Moskou,  &  dépofée  dans  les  archives  CHKéTiEnUé 
de  cette  ville,  a  été  d^uis  égarée ,  Se  Ton  ne  fauroit  dire  quel  *^*®' 
fut  le  fruit  de  leur  miflîon.  Le  fuccefleur  du  prince  Kourakbt 
ordonna  un  fécond  voyage  fur  la  fin  de  i^io ,  dans  les  mêmes 
vues,  &c  n'en  obtint  pas  ]^us  de  lumières}  parce  qu'au  lieu 
de  faire  prendre  à  fes  émiflaires  la  route  déjà  frayée  à  travers 
le  pays  des  Aîounghals^  il  imagina  de  leur  en  prefcrire  une 
nouvelle  par  hnîjféisk^  qu'ils  ne  trouvèrent  même  pas,  à  en 
juger  par  le  fîlence  de  Thiftoire  à  cet  égard,  Se  par  le  peu  de 
facilité  qu'on  eut,  bientôt  après,  lorfqu'il  fut  queftion  de 
porter  les  armes  de  la  Ruffie  dans  les  cantons  au  milieu  def^ 
quels  cette  route  auroit  dû  les  conduire. 

Néanmoins  les  Ruffes  ne  tardèrent  pas  à  fe  procurer  aiTez 
de  connoiiTances  fui  Ja  Chine,  pour  defîrer  de  s'approchec 
davantage  de  cet  empire  -,  &  ce  defir  peut  être  compté  ai; 
nombre  des  plus  puiflans  motifs  qui  les  engagèrent  à  entre* 
prendre  la  conquête  de  la  partie  orientale  de  la  Sibirie  qui  la 
ternûne  au  nord. 

.  Nous  ne  parlerons  pas  des  progrès  qu'ils  firent  dans  cette 
expédition.  Se  notre  attention  fc  bornera  k  fuivre  ceux  de  leurs 

m  »  i 

KùiA  I  ies  nadons  entières  ,  dont  le  caraâdre  remaant  êc  les  iHpoûàoni 
gaerrîères  ,  ju(Hfioient  en  panie  cette  application.  Les  Ruflès  &  les  Polonoi^ 
l'ont  appris  des  Tatars  &  ont  étendu  là  iîgnification  au  point  d'en  bSxt  nikg^ 
iKMit  défigner  des  peuples  qai  babitoient  le  long  de  leurs  frontières  &  ftrroîenc 
î  les  défaidre.  Ainfi  c'eft  dans  ce  lèns  qu'on  dit  les  Xo^aks  du  Dn^n ,  du  Dcn^ 
du  liàk  9  Sec.  8cc«  Les  milices  de  la  Sibirie  &  les  Tacats  qui  ferrent  parmi  elles , 
ont  porté  d'abord  ce  nom  \  mais  les  derniers  en  ont  eu  honte  &:  lui  ont  fubftitné 
Celui  de  Slougivoï^  qui  veut  dire  en  Ruflè,  un  homme  qui  eft  au  fervice  militaire. 
Tel  eil  le  précis  d'un  article  allez  long  de  Thifloire  de  Sibirie  »  oâ  Ficher  rapporte 
ks  diverfes  étymologics  da  mol  Ko\ak^  9c  les  explications  qu'on  a  donné  de 
m  aou  Bdiuur. 


">•.".. 
•^•^h/ 
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S!^?"^!^""?'^!!!=  partis  qui  le  jcttèrcnt  dam  les  lieux  de  la  domination  Chînoîfc; 

CHRiriENw#    fit^^^s  ^^^  V^mourj  foit  en  franchiflant  ks  montagnes  qui  fcpa- 

i^ip*         rent  le  fleuve  qui  les  baigiie,  des  rivière?  qui  vont  aboutir  à  la 

mer  glaciale,  foif  en  laiflant  lejac  Bdïtzl  bien  loin  derrière* 

eux.  Ils  s'y  maintinrent  cctte/première  fois  pendant  près  de 

z.         -=:  VMigr  aimées,  malgré  les  efforts  que  la  nation  qu'ils  alloient 

^1610-164^.  y  braver  fit  pour  les  en  chaflcr,  6c  ils  ne  cefsèrçnt  enfin  de 
ks  parcourir  en  maîtres ,  qu*en  y  formant  un  dernkr  ctablif- 
femént  (i),  qui.  a  toujours  fubûfté  depuis. 
t.  .Le  premier  parti  qui  sy  foit  montré  cft  forti  de 
Iakoutsk  i  &  Tordre  qui  .k  mit  en  caippagne,  fut  occa- 
fioané  par. un  bruit  formé.fur. la  foi  des  Tounghous [t)  de  I4 


•   (i>'Cfe^  faWiflcmeiit  eft  VOflrogh-ïi^enchinsk^^  aujourdliuî  Ntrtchlnskm 

(t)  Les  Toung\ous  y  uaciou  qui  fe  trouve,  d'endroits  en  endroits,  depuis  le 
fleuve  de  lenijei,  jjfqu'i  ia  mer  à*dkhotsky  &  depuis  le  golfe,  ou  la  baie  de 
Pengina  ,  jufquc  proche-  ia  grande  muraille  de  la  Chine.  Ik  ne  veulent  poinr 
Sj^vbif  (le  dpqrei}rfs  bxes  |,&  paflçnc  à  pçjne  deux,  jpuits  d^  fuite  en  un  mfme.ljea* 
Le  nom  de  Tounghous  leur  a  été  doon^  par  les  Ofliàks  des  bords  de  la  rivière 
de  Ket ,  &  i'auceur  que  f'ai  dé;a  ciré ,  crojt  qu'il  eft  une  corruption  de  celui  de 
Tough^diéh  lis  gehs  dâ  trois  'fines  ^  que  làur  applique  une  nation  peu  nom- 
b^eufcr  des  bords,  du  hnijfel^  qui  parle  -la  mêpc  langue  que  \^s  Oiliaks^  Qubi  qu'i^ 
en  foit,  les  RuiTes  en  font  ufagc  d'après  ceux-ci;  mais  ce  n'cft  pas  de  l'aveu  des 
ToitnghottS  ,  tjurne  prennent  jamais  que  celui  à'Even  ou  à*Oven.  Pour'juftifieiT 
çcquej'ai:di(de^'éieod4edu£errein  qu'jjs  occiapent^.d^içord-aa  rnidîj,  î\  eTl'boil 
41^  je  ^'ÎÇi^Wc^V^.^^  ^^  Manjours  {  Mançcbio^x^)  ,^i:r^nent  i  préfcdt  à  1» 
Çhinp,3c  les  :I>aoi4r^, ^'&c.&Cr,pa{{è:ntj>our  avoir  £iit:jadjs  u^qe  feu^e ;iia|ion  ayec 
ei|z*.Ç'ie)fl  ce  qu'on )^ccon^oîx  particulièrement  i  1^. conformité  qu'il  y  a  entre  le» 
lafiïga^s.  de  ces  rfr^is  peuples.  11  cft'vr^i  que  le -pays  qu'habitent  \^,MahJQurâ 
èc  les  Daours  leurs  yoifuis  ,  of&e  àt&  marques  d'antiquité  qu'on  ne  voit  pas  che:^ 
içs  TounghçuS:^  &  que  ce  fenqit  une  railon  pour  douter  de  l'identité  primitive 
^,uns  &.des  autres;  ruai^  ïes,Manjours^  leurs  vQjfins  conviennent  cq^-ipêmes 
^^  ces  chofe^  leur,  foi);  étrapgèces*  Ils  occupent  conËquemmeat  la  place  d'une 
njcioQ^quelcofique  fui;  la^ueUeJls  l'oot  pfurpée,  ou  qoi  }a  Jeor  a  cé^éeide  bon. 
gré.  Peut-être  ^ue  ces  monuniçns  ont  pgut  auteurs  Içs/Viu^tcMyibm^h  clyjiaAî^ 


SUR  LES  ENTREPRISES  DES  RUSSES.  6f 

Kuim  (i  ),  qui  prétcndoicnt  qu'aux  environs  de  la  rivière  d*  Ourka^  *■?——— 55 
qui  fc  déciiargc  dans  V Amour  j  un  prince  Daour ,  appelle  Lavka  j    Chrétienne. 
fàifoit  exploiter  une  mine  d'argent  dans  fes  états.  Depuis    ^^^^"^^^i^ 
aflcz  de  temps  les  Ruffes  foupçonnoient  quelque  cHofe  de 
femblable,  finon  vers  les  bords  de  V Amour  ^  du  moins  dans 
quelque  canton  indéterminé  de  la  Sibirie  orientale  j  &  ce 
foupçon  devoit  fon  origine  à  un  peu  d^argent  qui  leur  étoit 
tombé  entre  les  mains ,  dès  les  premiers  pas  qu'ils  avoient  faits  i 

pour  y  pénétrer.  En  vain  le  peuple  (2)  chez  lequel  ils  avoient 
trouvé  établi  l'ufàge  de  ce  métal ,  leur  avoir  dit  qu'il  le  rece- 
voir des  Moungkals ,  par  la  voie  du  commerce  >  oc  que  ces 
derniers  le  tiroient  de  la  Chine  ;  le  préjugé  qui  leur  faifoit 
cfpéter  d'en  découvrir  la  véritable  fource  dans  le  pays  qu'ils 
vouloient  s'ouvrir,  ne  les  abandonna  pas  jufqu'au  moment , 
où  le  bruit  dont  nous  venons  de  parlet  leur  perfuada^  d*aUes 
k  chercher  au-delà  même  des  frontières  de  ce  pays. 


ées  KïH.  Du  refte ,  on  divife  les  Tounffious  en  trois  claflb.  L'une  de  ceux  qol- 
fl*adonnent  i  la  chafle  &  vivent  dans  les  bois  ,  où  ils  entretiennent  des  rennes  ; 
ceux  de  Tautre  errent  dans  les  dé&rts  6c  nourrillènt  des  troupeaux  ;  enfin  ceux  de  la 
dernière  claflci habitent  les  bords  de  la  mer,  exercent  le  métier  de  pécheurs  >  fanr 
négliger  pourtant  la  chaflè.  Ceft  des  différentes  manières  donc  on  1^  dHlingue^/ 
celle  qui  paroit  la  plus  raifonnable*  Ediuurm 

(i)   Fitim^  rivièr-c.  Voyea  Lena^  note  %  ,  page  66. 

(i)  Les  Bouriazs.  Us  font  d*origine  Mounghcds  ;  nuis  ils  prétendent  tenir  ic 
plus  près  aux  EUu  ou  Xalmaks.  Us  habitent  autour  du  grand  lac  Baïkal^  Cxc 
YAnghara ,  fur  la  Lena  ^  9c  s*étendent  encore  d'occident  en  orient  ,  depuis- 
VOfirogh-oudinskoï  ^  province  de  Urûfféisk^  julqa'i  Ncnchinsk  (Njph).Ceu]^ 
d'entr'eux  qui  (ont  au  nord  du  SaikalyCc  font  des  cabannes  contre  l'ulàge  des 
peuples  MounghaU  ou  Elets  ,  &  gardent,  néanmoins  ^  les  tentes  de  ces  derniers  ^ 
qu'Us  cranfportent  ,  comme  eux ,  d'endroits  en  endroits.  Le  métal ,  dont  il  eft' 
queftion  ici ,  venoit  effeétivemenc  de  la  Chine  :  ils  en  Jlai&ient  de  petites  plaques 
pour  orner  les  felles,  les  houiTes ,  9c  les  mois  de  leurs  chevaux*  JF/VA^r ,  kifi  dt 
Sibirie.  Editeur. 

Tome  XIL  I 
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.. .  _!—     La  troupe  envoyée  de  Iakoutsk j  à  cet  effet,  confiftoit  en 

Chrétienne.  ^^^^  trente  hommcs ,  qui  avoient  été  pris  pour  la  plupart 
\^^h  parmi  ces  gens,  que  les  Ruflcs  appellent  PromouichUnnU  (i) , 
&  s'étoicnt  fournis  à  faire  l'office  de  Ko:iaks.  Elle  menoit  avec 
elle  un  canon  de  fonte  d'une  demi-livre  de  balle  :  elle  étoit 
d'ailleurs  bien  armée  &  munie  de  toutes  les  chofes  néceffaires 
pour  cette  expédition ,  fans  compter  un  nombre  fuffifant  de 
bateaux  qui  ne  Tétoient  pas  moins.  Son  chef,  nommé  Poïarkav^ 
ctoit  un  homme  accoutumé  à  commander.  L'embarquement 
fe  fit  vers  le  milieu  du  mois  de  juillet.  On  defcendit  la 
Icna  (i)  jufqu'à  YAldan  (3)  j  d'où  Ton  paffa  dans  VOuukour  (4), 
&  de-là  dans  la  Ghonoma  (y).  Cette  rivière  n'a  pas  un  cours 
auffi  long  que' les  deux  dernières  >  mais  de  fréquentes  data- 

•  (i)  PromouichUîoCUy  au  fînguîîcr  PromouichUntiiL  Ce  mot  Fient  de  Promouijl^ 
Providence  ;  mais  il  Ce  prend  vulgairement  en  Sibirie  pour  l'équivalent  de  métier  , 
£ivoir  fiiire,  induftriej  &  c'cft  pour  cela  qu'on  donne  le  nom  de  PromouichUwiié 
aux  gens  de  ce  pays,  dont  la  profenTion  cft  d'aller  â  la  chaffe  de  certains  animaux 
à  fourrures  précieufes.  Si  nous  confidérions  les  Pfomoiùchlewi'ié  de  qui  nous 
parlons ,  (bus  ce  point  de  vue  ^  nous  les  appellerions  àts  chafTeurs  ;  mais  il  nous 
iemble  que  cette  dénomination  françaife  n'e/l  pas  fuffifante  ici.  L'accent  ['j  que 
nous  avons  fait  entrer  dans  la  compofitiou  de  ce  mot,  tient  la  place  d'une  lettre 
RuiTe  que  nous  n'avons  pas.  Voyez  dans  le  Journal  des  Savans  déjà  cité»  la  Lettre 
fur  Us  Samoicdes.  Editeur. 

{%)  La  Lena  eil  une  des  plus  grandes  rivières  de  la  Sibirie.  Elle  prend  fa  fource  aa 
nord  du  lac  Bàikaly  fous  les  cent  vingt-quatrième  degré  trente  minutes  de  longitude, 
&  cinquante  deux  degrés  trente  minutes  de  latitude  feptentrionale ,  &  fe  décharge 
pat  plusieurs  embouchures  dans  la  mer  glaciale.  Les  principales  rivières  qu'elle 
reçoit  dans  Ton  cours ,  &  dont  il  (èra  fait  mention  dans  cet  ouvrage ,  (ont  la  F'itim  ^ 
VOUkma ,  &  VAtdan.  Edireur, 

(3)  Voyez  Li.  note  précédente  fur  la  Lena, 

(4)  Outchoury  &  non  pas  I7c\ur.  Voyez  la  Carte  de  Roben  de  Vaugondi 
êe  d'autres.  Cette  rivière  fe  jette  â  l'Orient  dans  V Aldan, 

(f)  La  Ghonoma^  n'efl  marquée  fur  aucune  des  cartes  qui  me  font  tombées 
entre  les  mains.  Il  £iat  fuppofec  ùl  communication  avec  ïOutchour  &  la 
Ke'oumka^ 


<• 
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rades  en  rendent  la  navigation  fi  difficile ,  qu'il  Êillut  cinq  S=s=sssa 

ïèmaines  pour  la  remonter  jufqu'à  la  moitié  :  ces  cinq    CHRéTisuNEt; 

femaines,  jointes  à  fix  autres  qui  s'écoulèrent  avant  qu'on  y        '*^*^ 

entrât,  empêchèrent  de  pénétrer  plus  loin,  à  caufc  dcsTroids 

qui  commençoient  à  devenir  très-cxceflîfs.  Polarkov  y  laiffa 

une  partie  de  fon  monde,  &  pourfuivant  fa  route  avec  le 

rcfte  fur  des  patins  &  des  traîneaux ,  ri  parvint ,  au  bout  de 

fix  jours,  à  la  Neoumkaj  petite  rivière,  qu'il  fuivit  jufqu'aux 

montagnes  qui  fervent  aujourd'hui  de  limite,  entre  la  Sibiric 

&  la  Chine,  &  qu'il  devoir  traverfer.  Il  les  franchit  &  joignit 

la  Brianda  (i) ,  fur  laquelle  il  paroît  qu'il  pût  s'embarquer  j 

gagna ,  par  cette  voie ,  la  Séia  (i) ,  5c  fe  laiffa  aller  fur  cette 

dernière,  jufqu'à  ce  qu'enfin,  parvenu  à  l'endroit  où  XOum^ 

lékan  (5)  fe  décharge ,  il  y  trouva  un  village  Daoufy  Se  s'y  arrêta. 

Les  habitans  de  ce  lieu  s'adonnoient  à  l'agriculture ,  chofc 
poffible  &  conunune  de  ce  côté  des  montagnes  ;  mais  fouvent 
impraticable  du  côte  oppofé,  à  caufe  de  la  pofition  refpeftivc 
ôc  fi  différente  des  deux  pays  y  ils  appartenoient  à  cette  branche 
de  Tounghous  j  auxquels  les  Ruffes  donnent  le  nom  de  Daouri  ^ 
d'après  les  MounghaU  Se  les  Bouriats^  nom  qui  a  prévalu  fut 
celui  à'Even  ou  d'Ovenj  le  feul  que  les  Tounghous  prennent  5C 
faffent  porter  aux  peuples  de  même  origine  qu'eux. 

Peu  de  jours  après  fon  arrivée,  un  Dioptoula^  infpedcur  de 
ce  village ,  tomba  en  fon  pouvoir.  Celui  d'un  autre  village 
plus  éloigné,  vint  de  lui-même  enfuite  fe  déclarer  fon  tribu- 


(1)  Brianda,  Il  y  en  a  deux  de  ce  nom>  lefqaelles  tombent  dans  la  S^a,  au 
couchant  de  cette  rivière. 

(i)  Scia ,  elle  fe  perd  dans  ÏAmour%  Les  Tçutif^US  l'appellent  Tchi  U  les! 
'Jdanjours^  Tchikiri, 

{i\  Du  c6ti  gaucbci 
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S  taire ,  8c  des  députes  Doutchers  (i)  6c  Tounghous  ne  tardèrent 


Cfliiiîn^îilii.    P^  ^  ^^  ^^  autant.  La  vue  de  ces  gens  fit  beaucoup  de 
A^4i«        plaifir  à  Poïarkov.  U  les  retint  en  qualité  d*ôtages ,  &  fe  flatta 
d'en  tirer  des  lumières  relatives  au  principal  objet  de  fa  mif» 
iion,  &  à  fa  ppfîtion  aâuelle,  qui  conmiençoit  à  être  très- 
critique  ^  parce  que  Tes  provifîons  de  bouche  tiroient  k  leur 
fin 9  le  dernier  de  ces  deux  articles,  fut  le  fcul  fur  lequel  ils 
le  fatisfirent,  ic  tous  nièrent  Texiftence  d'une  mine  quelcon- 
que dans  leur  pays.  Ils  lui  apprirent  qu*à  Tembouchure  de 
la  Selimba  (z)  ^  on  trouvoit  abondamment  dans  un  bourg 
fortifié  toutes  les  chofes  néceiTaires  à  la  vie.  PoUrkovj  heureux 
du  moins  de  recevoir  cette  réponfe,  envoya  cinquante  Koiaks 
à  ce  bourg  9  en  leur  recommandant  de  tacher  d'en  faire  fortir 
les  deux  principaux  habitans ,  qu'il  défigna  fous  les  noms  de 
Doii  Se  Kalpa  ^  Sc  dc  commencer  par  s'aflurer  de  leurs  per- 
ibnnes,  précaution  que  la  prudence  dcmandoit;  mais  dont 
on  n'eut  pas  befoin.  A  peine,  en  effet,  les  Ruflcs  parurent-ils 
k  la  vue  de  MoUikitckidj  c'eft  le  nom  de  ce  bourg ,  que  ces 
deux  mêmes  hommes  fe  hâtèrent  de  venir  à  leur  rencontre, 
&  leur  firent  toutes  fortes  d'offres  de  ferviccs,  fe  fbumettant 
à  refter  parmi  eux,  pour  preuve  de  leur  fïncérité.  En  confé- 
quence  de  ces  difpofîtions,  les  Ko^aks  furent  logés  dans  trois 
hutes,  qui  fe  trouvèrent  au  lieu  de  la  rencontre,  &:on  leur 
livra ,  pour  leur  fubfiftance,  dix  bœufs  6c  quarante  caiffcs  de 
gruau  d'avoine.  Petravj  qui  les  commandolt,  ne  vit  ces  pre- 
j»'i  ■  ■  ■  '■ 

'(%)  Les  Doutchirs.  Cette  natkvi  occupok  alors  le  bord  de  VAmouty  îufqu'â 
«ne  certaine  diftance  ,  depuis  l'embouchure  de  la  Séia,  On  dit  qtt'ils  ont  ua 
tjangage  particulier,  que  les  i>ir9i/rj. n'entendent. pas. 

(i)  \a  Sclimba  joint  la  SAa ,  du  même  côté  que  VOumWutn ,  de  aa-deiToaâ 
te  cette  riviéKe«  Les  Tounghous  rappellent  ScUmdd. 
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mièrcs  faveurs  de  la  fortune  que  pour  en  defircr  de  plus  — ■  JSi 

grandes  ;  il  penïa  que  fcs  hôtes  qui  le  traitoicnt  fi  bien  de  CHRiriEMMBi 
leur  propre  gré,  feroient  beaucoup  plus  encore,  pour  peu  '^♦î* 
qu'il  fc  rendît  exigeant.  Le  lendemain  de  Ton  arrivée,  il  entra 
dans  Moldikitchid ^  fuivi  de  tout  fon  monde,  enfeigrtes  dé- 
ployées, &  après  en  avoir  examiné  les  fortifications,  il  voulut 
qu  on  le  lui  livrât.  En  vain  les  Daours  lui  rcpréfentèrent  qu'il 
y  avoit  dans  leur  voifinage  des  peuples  puiffans  qui  n'avoient 
jamais  entendu  parler  de  fa  nation,  &  qu'il  ne  feroit  ni  avan- 
tageux, ni  sûr  pour  lui  de  s'en  faire  connoître  par  des  violences 
exercées  fi  près  d'eux  j  il  fut  fourd  à  ces  remontrances ,  & 
ayant  fait  appellcr  Do^^i  ôc  Kalpa  j  il  les  menaça  des  effets  les 
plus  redoutables  de  fon  reffentimcnt,  s'ils  ne  parvenoient  à 
vaincre  la  réfiflance  de  leurs  compatriotes.  Il  n'en  fallut  pas 
davantage  pour  exciter  celui  des  Daours.  Ils  s'alfemblent  de 
tous  côtés ,  prennent  les  armes  &  vont  fondre  fur  Pctrov.  fl 
leur  en  coûta  d'abord  un  de  leurs  otages,  qu'ils  eurent  le 
malheur  de  tuer  dans  le  combat  ;  mais  l'autre  s'étant  défait 
du  Ko\ak  qui  le  gardoit,  fe  retira  dans  Moldikitchid ;  Pctrov  fut 
pouffé  vigoureufement  &  obligé  de  regagner  fes  hutes,  ou  il 
ne  rentra  qu'avec  des  blcffés ,  &  après  en  avoir  laiffé  dix  à  la 
merci  des  vainqueurs.  Il  s'en  fallut  riiême  de  peu  que  cette 
aftion  de  violence  ne  l'exposât  à  un  nouveau  danger  j  car 
ceux-ci,  prévoyant  qu'il  chercheroit  à  s'évader,  entreprirent 
de  garder  les  iffues  par  où  il  pouvoir  eflcûuer  fa  retraite. 
Heurcufement  ce  foin  leur  fut  à  charge  dès  le  quatrième 
jour:  ils  le  négligèrent,  &c  laifsèrent  ainfi  à  Petrov  le  paffagc 
ouvert. 

Après  une  conduite  femblable,  ce  dernier  ne  pouvoir,  à 
fon  retour,  fc  promettre  un  bon  accueil.  Poïarkoy  ne  voulut 
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tsss^^FSSî  recevoir ,  ni  lui  ni  ceux  qui  Tavoient  accompagné ,  &  il  leur 
CiiRiTiEfcMi,  refufa  même  des  vivres.  Peut-être  en  auroit-il  agi  avec  moins 
*^43-  de  rigueur ,  s'il  avoir  pu  le  faire  fans  s'impofer  en  même-temps 
la  nécefïîté  de  pourvoir  à  leur  fubfiftance.  Mais  fes  vivres  ctoient 
diminués  au  point,  que  le  pain  qu'il  faifoit  manger  à  fa  troupe 
étoit  un  mélange  d'écorce  d'arbre  pilcc  Se  d'un  peu.  de  farine. 
D'ailleurs,  les  Daours  de  VOumU-kan  avoient  imité  ceux  de  la 
Selimba^ôc  Poïarkov  venoit  d'avoir  une  affaire  avec  eux,  où  il 
s'étoit  vengé  fans  les  ramener  j  ôç  comme  leur  infpeûeut 
Dioptoula  avoir  fu,  pendant  ce  temps-là,  s'échapper  de  fes 
mains,  il  ne  lui  reftoit  nul  efpoir  d'obtenir  du  fecours  de 
leur  part  Auflî  éprouva-t-il  la  plus  affreufc  difette.  On  lit 
dans  quelques  mémoires  >  que  les  Koiaks  qu'il  rebuta  ,  (c 
nourrirent  de  la  chair  des  Daours  qui  avoient  été  tués  en 
combattant  contre  lui,  6c  que  le  befoin  étant  le  même  pour 
ceux  qui  ne  l'avoient  pas  quitté ,  ils  eurent  recours  \  la  même 
jreflTource.  Ce  qu'il  y  a  de  certain,  au  moins,  c'eft  qu'il  en 
vit  mourir  plus  de  quarante  des  uns  &  des  autres ,  avant  l'ar- 
rivée des  provifîons  qij'il  avoit  laifleçs  fur  la  Ghonoma^  Se  qui 
auroient  pu  les  fauver. 
—====:  La  flotte  qui  les  portoit  vint  pourtant  mettre  fin  à  fà  dé- 
i*44»         f^^ffç  ^  ^  j^g  q^>j2  f^^  ^^  ^^^^  ^ç  s'embarquer  ,  il  quitta  les 

environs  de  VOumUkan ,  pour  defcendre  la  Scia  jùfqù'à  P Amour. 
Selon  les  ordres  qu'il  avoit  reçus ,  il  devoir^  en  entrant  dans 
ce  fleuve,  tourner  à  droite  &c  chercher  les  terres  du  prince 
Lavka  j  mais ,  foit  que  les  Doutchers  &  les  Tounghous  fuffent 
parvenus  à  lui  faire  regarder  ce  voyage  comme  inutile,  foit 
qu'il  eut  formé  des  projets  fur  les  cantons  inférieurs  de  l'Amour^ 
foit  que  ces  deux  motifs  fc  fuflcnt  réunis  pour  l'engager  à 
changer  de  route ^  il  prit  (ur  fa  gauche^  6(,  fe  vit  au  bout 
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de  trois  femaines  de  navigation ,  à  la  hauteur  de  la  rivière  de  =!!=^~5S 

Chinghal  (i)  le  long  de  laquelle  il  trouva  de  nombreufes  habita-    CttRÉTiHHiît^ 

tions  de  Doutchcrsy  comme  il  en  avoit  remarqué  fur  l* Amour  ^         ^^^ 

depuis  la  Séia.  Ficher  dit  qu'il  entroit  dans  fes  deffcins  de  lever 

lin  tribut  fur  eux,  & ,  en  effet ,  la  manière  dont  quelques-uns 

des  leurs  s'étoient  déjà  conduits  à  fon  égard  pouvoit  lui  avoir 

Itiggéré  cette  idée  ;  mais  il  ne  la  garda  pas  long-tems  j  car  ayant 

fait  prendre  les  devants  à  vingt-cinq  Koiaks  pour  favoir ,  avec 

certitude,  à  combien  de  diftance  il  étoit  encore  des  bouches 

de  V Amour,  il  n'en  vit  revenir  que  deux ,  qui  lui  apprirent  que 

ces  mêmes  Doutchers  avoient  furpris  pendant  la  nuit  &c  maflfa- 

cré  leurs  compagnons.  Cet  échec  ne  l'empêcha  pas  de  pour- 

fuivre  fa  route  à  la  vue  de  cette  nation ,  qui  s'étendoit  jufqu^à 

dix  journées  de  chemin  de  la  rivière  de  Chinghal  y  c'cft-à-dirc, 

à  quatre  au  deflbus  de  celle  d'Ouiouri  (i)  qui  fe  perd  comme 

la  précédente  dans  l'Amour.  Apres  les  Doutchers ,  il  rencontra 

les  Natks ,  &  enfuite  les  Ghaliaks ,  qui  occupoient  le  bas  du 

fleuve  jufqu'à  la  mer ,  où  ils  poifédoient  encore  nOe  de  Chautar. 

Leurs  domaines  en  terre  ferme ,  ainfi  que  ceux  des  peuples 

précédens  embraflbient  un  efpace  de  quatorze  journées  de 

chemin ,  &  il  eft  à  remarquer  que  les  Natks  &  les  Ghaliaks 

n'avoient  point  encore  fubi  jufques-là  le  joug  d'aucune  puif- 

fance  étrangère.  Ceux-ci  vivoicnt  principalement  de  la  pêche 

&  ce  font  eiix  que  les  Chinois  appellent  libida'd^iXTupita-tfé), 

Les  gens  habillés  de  peaux  de  poiffons. 

Poïarkov ,  parvenu  à  Tembouchure  de  l'Amour  y  au  commcn- 
■— i*— — — 

(i)  Chinghal  y  grande  riviire  du  pays  des  Manjours^  qui  la  nomment  ZongharU 
Elle  (è  jette  dans  V Amour  du  côté  du  midi.  On  verra  dans  la  fuite  que  Foïarkov 
o'avoit  pas  des  id^es  bîei;!  jades  fur  cette  rivière. 
V   i^)  Ow^uri*  Les  Chinois  ^  qui  n'ont  pas  dV^  rappellent  Ou\ouU%^ 


\ 
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■■■■■■■■■  cemement  de  Thivcr  vit  fon  monde  réduit  à  la  moitié  ;  que 
CajiiT»ra  d^i^"^  ^^^^  •  Rcmontera-t-il  le  fleuve?  Ce  parti  eft  fujct  à  des 
1^44.  longueurs,  à  des  fatigues ,  à  des  dangers  fur-tout,  &  puis  les 
glaces  peuvent  l'arrêter  au  premier  moment  Se  confiera-t-il  à 
une  mer  orageufe  fur  de  frêles  bateaux  i  C*eft  courir  à  une 
perte  certaine:  la  tempête  le  brifera  au  milieu  des  eaux;  ou 
elle  le  jettera  fur  le  rivage  ,  où  il  aura  deux  nouveaux  enne- 
mis à  combattre ,  la  faim  &:  le  froid.  Dans  cette  cruelle  alterna- 
tive il  lui  parut  plus  convenable  de  demeurer  chez  les  Ghaliaks^. 
jufqu'au  retour  àt  la  belle  faifon  &  d'employer  le  tems  de  ce 
féjour  à  fe  mettre  en  état  d'entreprendre  un  nouveau  voyage* 
Il  en  tira  même  un  autre  parti  :  il  obtint  de  fes  hôtes ,  à  titre 
de  tribut  envers  la  couronne,  vingt  quarantaines  (i)  de  peaux 
de  (i)  fobks  (martres  zibelines)  &c  foixante  péliflTes  de 'la 
même  efpccc,  outre  les  petits  profits  que  lui  Se  les  gens  de. 
fa  fuite  fe  procurèrent. 
i-  —     Le  printems  fuivant,  Poïarkov   ayant  réfolu  de  retourner 

^^^^'  à  Iakoutsk,  hazarda  le  trajet  de  la  mer  (3)  des  Toungkous,. 
jufqu'a/'Ott/tf  qui  s*y  décharge  i  il  y  employa  onze  femaines, 
ce  qui  le  força  de  prendre  fes  quartiers  d'hiver  fur  cette  ri- 
vière. Comme  les  Tounghous  qui  habitoient  dans  le  voifinagc 
avoient  déjà  été  tributaires  des  Ruflcs ,  il  crut  que  c'étoit  une 
raifon  pour  qu'ils  le  devinflcnt  encore,  &  après  avoir  confié  le 


(i)    Finff  quaranfolnesm   Cette  manière  de    compter    vient  de    ce    que 
iCÊ  Rufles  n'attachent  ,  ni  plus  ,    ni  moins   de  quarante   peaux   de   fobles 
cnfêmble» 
(%)  SoUifS ,  4a  mot  Rufle  Saiol 

(3)  La  mer  des  Toim^ouSt  autrement ,  la  mer  SOkhotsky  &c«  Les  Tow^hous  • 
rappellent  Lama^  8c  c'efl  de-U  que  ceux  d'entr'eux  qui  vivent  fur  fes  bords  j^ 
portent  le  nom  de  Lamouu  (La^poup), 

foin 
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foin  de  cette  négociation  à  vingt  hommes  qui  dévoient  attcn-  ,.,   ,        .  -j, 

dre  fur  les  lieux  qu'on  vint  les  relever  j  il  partit  avant  la  fonte   CHRÉm"  «. 

des  neiges,  pafla  fur  des  traîneaux  le  portage  (i)  qui  fépare        '^^^» 

les  rivières  d'Oida  {%)  ôc  de  Maia,  (5)  fe  conftruifit  un  bateau 

fur  ccUe-ci ,  qu'il  remonta  jufqu'à  VAl4an  j  prenant  enfin  la 

Lena ,  il  fe  rendit  à  Iakoutsk  ,  où  il  reparut  après  trois  ans  , 

d'abfence.  «^4f- 

Poïarkov  donne  trois  noms  différens  au  fleuve  qui  k  con- 
duifît  à  la  mer  des  Tounghous  ;  il  l'appelle  Chilka ,  depuis  la 
Scia  jufqu'a  la  rivière  de  Chinghal  ;  Chinghal  jufqu'à  VOui^oun 
&  enfin  Amour.  D  a  fuivi  en  cela  l'ufage  des  peuples  qui 
habitent  fur  fcs  bords  j  mais  cette  variété  de. dénominations 
ne  fert  qu'à  embrouiller  la  géographie  qui  ne  Teft  déjà  que 
trop.  Il  fuffit  de  favoir  qu'avant  de  prendre  le  nom  d'Amour, 
qvdj  dans  l'idiome  Ghaliaky  fignifie  généralement  une  rivière, 
ce  fleuve  porte  celui  d'Onon,  dans  le  pays  des  Moungkalsj 
où  il  pafle  d'aboxd  y  que  parvenu  fur  les  terres  des  Tounghous, 
il  reçoit  celui  de  ZUkar^  Zilkirj  Chilkar  {  Chilka) ^  qui  veut 
dire  également  une  rivière,  &  qu'il  le  garde  jufqu'à  la  rivière 
de  Chinghal yC^oïç{Vit  les  Ruffes  le  lui  Ment  quitter  dès  fa  reij- 

contre  avec  celle  d'Arghoun  (4).  Du  refte,  ce  fleuve  doit  fon  ori-  ' 

—  1  ■  ■       ■        ■  I 

(x)  Le  Portage.  VL  s'agit  ici  d'une  demi-jonrnée  de  chemin  i  faire  i  navers 
les  montagnes  qui  (ëparent  les  rivières  qui  tombent  dans  la  mer  des  Tounghous, 
de  celles  qui  vont  groflîr  la  Lena. 

(i)  Oula  9  elle  (è  décharge  dans  la  mer  des  Tounghous ,  au  nord  de  celle 
SOut  j  qui  doit  pailèr  ibus  le  cinquante-cinquième*  degré  vingt  minutes  de 
latimde  feptentrionale  \  pnifque  c'efi-U  que  Polounin  &  MulUr  placent  VOfirogh^ 
oudskoï ,  qui  occupe  un  de  (es  bords  ^  à  fbixante  verftes  de  (on  embouchure* 
Poiarkov  avoir  â  remonter,  outre  cette  rivière  A* Oula ^  une  antre  du  même  nom 
ft  moins  confidénd>le,  qui  le  menoit  au  Portage* 

(3)  La  Maia  (è  perd  dans  VAldan^  de  reçoit  â  &  gauche  &  au  haut  de  (bn 
cours  la  Niudma,  que  Poiarkov  dut  prendre,  après  le  paiïage  des  montagnes. 

(4)  Ar^un ,  voyez  ci-après  li  note  x ,  de  la  page  ^8» 

Tome  XJL  K 
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gineà  la  téunibn  de  plafîcuts  rivière^  qui  fortent  des  frontières 


CanÉTiEirai*    de  la  RuiSe^  où  de?  environs,  &c  il  fc perd, comme  on  vient 

1^4^.        ^  le  dire ,  dans  la  mei:  des  Tounghous^  >  ou ,  fi  l'on  veut ,  dans 

l'océan  oriental,  foos k  cinquante-troifièmc  degré  de  latitude- 

ibpfentrionale,:  pu  un  pou  en  deçk.  Les  Chinois  Tappellentr 

Kélong'kiàhg  :  lé  flcuve  du  dragon  noir ,  &:  les  Manjours  {Man-^ 

tcheaux)  Zakhalin  Oula,  la  rivière  noire  i  c'eft  delà  que  Tiflc 

de  Chantar  tire  le  nom  de  Zakhalin  Angha-ghata,  c'eft-à-dire, 

Vijle  de  la  rivière  noire  ^  fous  lequel  elle  eft  défignée  dans  les 

cartes  :  Chantar  veut  dire  Ific  en  langue  Ghaliake^    - 

La  toifoa  d'or,  cette  mine  chimérique  dont  la  recherche 

=3  vainc  avoir  donné  des  peines  incroyables  à  Poïarkwy  aninaa 

«  4Î-Ï  4  •     ^ç  nouveaux  Argonautes  à  fuivre  fon  exemple.  On  vit  fort^t 

de  quelques  endroits  de  la  Sibirie ,  difFércns  partis  femblables 

aa  fien  ,  qui  fe  propofoient  la  même  re4:herche*  On  doit 

diftinguer  parmi  eux,  ceux  de  /^/zj^î^ , qui  dans  le  tems  que 

Poïarkov  ctoît  fur  f^;ji^«r  travcrfoicntle  lac  Baïkal  Se  remon- 

toieiit  la  SeUngha  jufqu*à  fa  iburce  ;  mais  avant  que  ces 

derniers  s'approchafient  autrement  des  pofieffions  Chinoifb ,' 

il  (e  paflfa  quelques  années ,  pendant  lefqueUes  la  ville  de 

Iakoutsk  fit  faire  une  féconde  expédition. 

Elle  fut  propofée  par  un  des  Promouichlem'ié  de  la  Lena 
noomaé  Kkabarw.  Il  offrit  de  s'en  charger  fans  rien  exiger  du 
gouvernement,  pour  la  fubfiftancc,  Tentretien  àr  la  paie  de 
cent  cinquante  honunes,  ni  Tapprovifionnement  des  bateaux 
&  les  autres  préparatifs  néceffaires  pour  une  navigation 
de  long  cours.  En  f^ant  ces  propofîtions,  il  entrevoyoit, 
(ans  doute ,  des  avantages  perfonnels,  &  cela  ne  pouvoit  être 
autrement.  Les  Promouichlemfié  font,  comme  nous  l'avons  déjà 
fait  corinoître ,  des  gens  dont  le  métier  eft  d'aller  à  la  chaiTe  du 
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rcnird  »  de  rhermincy  de  la  martre  &  d'autres  animaux  à  four-  — SS 

rares  précieufes.  Us  Texercent  de  Taveu  6c  fous  la  proteâion  des   cpRéTiBimi^ 

çhefe  des  villes  ou  des  diftriâs  auxquels  ils  appaxticmient ,  &  ils     '  ^4î •« ^4^. 

font  tenus.,  ea  conféquence ,  de  remettre  à  ceux-ci  la  dixième 

partie  de  leurs  prifes  pour  être  vendue  ou  échangée  au  profit 

de  la  couronne.  Ils  ont  eu  beaucoup  de  part  aux  progrès 

que  les  Ruffcs  ont  feit  en  Sibirie  ,  parce  qu'auiCtôt  qu'ils 

avoient  connoiflancè'd'un  canton  où  il  y  avoit  des  profits  à 

<fpérer ,  ils  en  inûruifocent  les  Vaicvodes,  qui  ne  manquoient 

pas  de  les  faire  accompagnet  ou  d'envoyer  enfuite  fur  leurs 

traces  des  gens  capables  de  les  aider  à  y  pénétrer ,  ou  d'y  former 

des.  établiflcmens  refpeâ:ableâ  j  mais,  d'un  autre  côté,  on  leur 

{^proche  d'avoir  nui  fouv^it  atix  intérêts  de  leur  pays ,  eh 

s'occupant  trop  des  leurs.  Celui  doiit  nous  parlons  faifoit 

des  offtcs  fi  avantageufès  qu'on  ne  pouvoit  les  refufer.  I^ 

Vaievode  de  Iakoutsk  lui  donna  même  quelques  Ko^aks  &  le 

fit  partir  fur  le  champ,  quoique  l'étSé  fut  déjà  avancé  &  que  i 


le  nombre  des  gens  qu'il  devôit  mettre  fur  pied  ne  fut  pa^        *^^^* 
complet. 

Khaiarùv  tenta  une  route  plus  courte  &  plus  commode  que 
celle  que  Poïarkov  avoit  tenue  dans  la  même  circonflance.  Il 
i^emonta^  la  Ltna^  VOUkma  (i)  8c  Ut  Tougkir  (i)  j  il  traverfà 
chfuitc  les  montagnes  dont  il  a  déjà  été  queffion ,  ôc  enfm  il' 
s'embarqua  fur  POurkâ,  qui  mené  droit  à  F  Amour.  H  ne  fut: 


rendu  fur  ce  ftcuvc  qu'en  164S}  parce  qu'il  avoit  été  obligé'       '^*^' 
de  paffcr  Thiver  à  Pembouchùre  de  \z  Toughiryixsint  parti  dé 
Iakoutsk  lorfque  Ja  belle  faifon^  tiroiè  vers  fa  fîm-  ^  * 

(1)  On  a  fait  mcQtion  de  .«ette  ijiviit»  tn  parlant  ^o>  />«! ,  p^gr  é^^rfi^tçii«L 
Les  plus  confid^rables  qu'elle  refoiyç  (oat  la  Ningfa  6c  là,  Toughir. 
(*)  .Atttfement  Ôuras.  «  '^         ^  ' 
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I g     Son  principal  objet  étoit  de  découvrir  la  demeure  du  prince 

I)E    1»'E]LE 

GHRiriBNMB.    lavka.  Il  dcfccndit  donc  P Amour ^  &  ne  tarda  pas  à  la  voir  fut 
^  •  ***?»        la  gauche  de  ce  fleuve  ;  mais  il  n'y  trouva  pctTcone.  Il  remarqua 
cinq  forts,  diflans  les  uns  des  autres  d'une  journée  &  demie 
de  chemin, conftruits  en  bois,  flanqués  de  tours,  âf  entourés 
de  fofles  profonds.  Il  y  avoir  foiis  les  tours  des  portes  qui  ne 
s'ouvroient  que  pour  faciliter  les  forties ,  &  des  chemins  cou- 
Verts  qui  aUoicnt  jufqu'à  l'Amour.  Dans  rintciieur  étoicnt  de» 
maifons  dont  les  fenêtres  au  lieu  de  Vittages  ctoicnt  garnies 
de  feuilles  de  papier  i  chaque  maifon  fonçoit  une  feule  cham^ 
bre  capable  de  contenir  quatre-vingt  perfonnes.  Ces  forts  fcr- 
voient  en  tems  de  guerjre  à  raffemblcr  &  mettre  à  convertie 
gros  du  peuple,  qui  d'ordinaire  vivoit  au  milieu  des  campagnes. 
¥.kaharov  approehoit  du  troifième  de  ces  forts,  lorfqu'ît  ap- 
perçut  cinq  hommes  à  cheval  qui  venoicnt  à  lui;  il  s'arrêta. 
Ç'étoit  le  prince  X«v*tf.lui-même ,  accompagne  de  quelques-" 
uns  de  fes.  parçns  &  d'un  domcftique.  Le  Daour  demanda  de 
loin  ^u  Ru^e  ce  qw  l'amçnoii:  j  Khabatw  répondit  qu'il  étoit 
marchand  &  qu'il  venoit  pour  exercer  fa  profeflîon.  Le  prince 
témoigna  par  fa  repKque ,  qu'il  favoit  qu'on  cherchoit  à  lut 
donner  le  change  j  &  après  quelques  mots,  il  piqua  fan  cheval 
&  s'éloigna ,  pourfuivi  inutilement  par  des  gens  que  Khobaror 
détacha  auffitôt  pour  le  prendre.  La  flotte  Ruflè  paffa  fucccf- 
fivemcnt  devant  les  derniers  forts,  qui  fe  trouvèrent  abfotu- 
ment  vuides>  comme  les  autres  >  hors  un  feul,  où  l'on  prît 
une  fcnune,  qui  fe  dit  la  foeur  du  prince  Laykfl. 
Khabarov  fut  fâché  que  ks  Daours  eulTeht  eu  fîtôt  wnt  de 
'  fon  arrivée  j  mais ,  d'un  autre  côté ,  c'étoit  un  avantage  pour 
lui,  parce  qrfil  n'auroit  jamais  pu  les  déloger  de  là  avec  le  peu. 
de  inonde  qu'il  avoit.  Il  le  fcntit,  &  jugç^t  mcmc  qu'fls 


tZém 
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étoient  préparés  à  lui  feirc  tête ,  il  ramena  fa  troupe  vers  le  ' 

premier  des  cinq  forts  où  il  s'établit ,  comme  étant  le  meilleur   Chr^tieknb. 

de  tous,  le  plus  voifin  de  la  Toughir  6c  celui  qui  pouvoitle        '^^*' 

mieux  mettre  fcs  derrières  en  sûreté.  Cétoit  celui  d'Alba^m , 

à  la  place  duquel  les  Rufles  ont  eu  depuis  un  établiflement^ 

qui  en  a  gardé  le  nom.  Il  y  trouva  >  dans  des  trous  fouterrains^ 

une  grande  quantité  de  bled. 

U  paroît  qu'en  devenant  maître  du  domaine  du  prince  Lavka^  —- 

Xhabarov  cefla  de  croire  au  riche  produit  que  le  préjugé  lui  '^*^* 
avoit  prêté.  Mais  un  fol  fufceptible  d'une  très-bonne  cul- 
ture ^  des  bois  qui  fervoiennt  d'afyle  à  des  animaux  dont  la 
dépouille  étoit  du  plus  grand  prix  y  tm  fleuve  qui  nourriflbit 
d'exccUcns  poiflbns ,  parmi  lefqnels  on  comptoir  des  cftur-  v 
geons&:  une  forte  àcBéhugha  (i)  portant  jufqu'à  deux  &C 
trois  Sagenes  (z)  de  longueur ,  étoient  d'affez  beaux  avantages  ^ 
pour  qu'il  défîrât  en  affurer  la  jouifiance  à  fon  pays,  6c 
il  fit  ua  voyage  a  Iakoutsk  afin  de  fe  procurer  du  monde  à 
cet  cflfct. 

Les  Promouichlenn'ie  j  qui  d*abord  n^avoiént  pas  eu  grande  i 


idée  de  fon  expédition ,  6c  ne  s'étoient  guère  prefles  d'y  pren-  ^^^^ 
dre  de  l'emploi  y  accoururent  en  foule,  pour  lui  en  demander^ 
U  en  reçut  cent  dix-^feptj  auxquels  fe  joignirent  vingt- un 
Ko^aks  y  que  le  Vaievode  voulut  bien  lui  donner  y  &  il  retourna 
en  diligence  au  fort  àiAlbaiiny  où  il  paffa  l'hiver  de  1650,  à 
1^51.  Il  étoit  arrivé  a  Iakoutsk  le  x6  mai  de  la  première  année. 

Au printems,  il  defcendit  V Amour zstc  toute  fa  troupe,  6c  ■  ■  ■ 
découvrit  au  bout  de  quelques  jours ,  trois  forts  appartenans  ^  '* 
chacun  à  un  prince  Daour.  U  n'y  avoit  entre  ces  forts  qu'un 

(i)  Les  Ra£E:s  d'avoîenc  encore  ru  ce  poiflbn  que  ^s  Iç  Vot^us^ 
1^1)  Sagcncy  mefiue  de  Qegx  4e  nos  piedi. 
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JL„ g  petit  intervalle  qu'on  avoit  rempli  de  terre ,  &  Ton  paflfott  de 

CHiTiMMi.  1'""  à  l'autre  par  des  chemins  couverts  qui  menoient  encore 
1^5 !•  à  deux  fofles  d'une  fagene  de  profondeur,  dont  ils  étoient 
entoures.  Les  Daours  avoient  avec  eux  cinquante  Manjourr 
(  Mantcheoux  )  Sc  fe  croyoicnt  en  état  par  ce  renfort ,  de  réfiftec 
aux  Ruiïes ,  ou ,  du  moins  j  d^  les  empêcher  de  faire  une 
defcente  ;  mais  la  première  décharge  demoufqueterie  leur  ayant 
tué  vingt  hommes ,  ceux  d'entre-eux  qui  étoient  hors  de  l'en- 
ceinte des  forts,  fe  hâtèrent  d'y  entrer ,  &  les  Manjours  s'enfon*^ 
cèrcnt  dans  les  terres,  d'où  ils  obfervèrent  les  deux  partis  en 
fpeâateurs  paifîbles. 

Khabarov  demanda  qu*on  lui  rendit  la  place  i  le  prince 
Ghoghondar,  qui  y  commandoit  en  chef,  le  refufa  avec  in- 
dignation, 6c  dès-lors  les  Détours  envoyèrent  aux  Rufles  du  haut 
de  leurs  tours ,  des  nuées  de  traits  qui  fe  fuccédoient  avec 
rapidité.  Ceux-ci  leur  répondirent  par  le  feu  de  leur  mouf- 
queterie  6c  de  leur  canon  à  la  Êiveur  duquel  ils  pénétrèrent 
pendant  la  nuit  dans  un  des  forts,  dont  ils  fe  trouvèrent^ 
maîtres  le  nuttn.  Les  ennemis  évacuèrent  le  fécond  à  midi , 
6c  fe  retirèrent  dans  le  dernier  où  ils  ie  défendirent  avec  fureur^ 
6c  cependant  fansfuccès.  Quelques-uns  d'entre  -  eux  finirent 
par  prendre  la  fuite ,  6c  les  autres ,.  ayant  hafardé  d'en  venir 
aux  mains  avec  les  RulTes,  furent  taillés  en  pièces.  On  trouva 
dans  les  deux  premiers  forts  deux  cent  quatorze  hommes 
tués,  6c  quatre  cent  vingt-fept  dans  le  troifîéme.  On  tira  de 
pbifieurs  foffcs  fouterraines  deux  cent  quarante-trois  fenunes 
6c  filles  j  cent  dix-huit  enfans ,  deux  cent  trentc-un  chevaux 
6c  cent  treize  pièces  de  bétail.  Les  RulTcs  perdirent  quatre 
hommes  ca  cette  occafioa  6c  en^  eurent,  quarante -cinq  de 
Wcifcs, 


SUR  LES  ENTREPRISES  DES  RUSSES.  79 

Khabarov  voulût  favoir  ce  que  les  Manjours^c^'ïi  avoit  VU , 
faifoicnt  parmi  les  Daours,  &  pourquoi  ils  les  avoicnt  quittes.  CmirxtnnM. 
Les  prifonnicrs  lui  dirent  que  c'ctoient  des  gens  prépofés  pour  *^^  ^* 
recevoir  au  nom  de  Chamcha- Khan  (l)  ou  Chun-tchi-khan  cmpe* 
reur  de  la  Chine  y  le  tribut  qu'on  devoit  à  ce  prince  j  qu'ils 
étoient  ordinairement  au  nombre  de  cinquante ,  &c  amenoient 
avec  eux  des  marchandifes  qu'ils  débitoient  fans  préjudice  ded 
fonâions  de  leur  emploi ,  en  attendant  que  d'autres  collec- 
teurs vinflcnt  les  relever  ;  qu'à  l'arrivée  de  la  flotte  Ruffe ,  le 
prince  Ghoghondar  les  avoit  foUicités  de  prendre  les  armes  avec 
lui  ;  mais  qu'ils  s'en  étoient  excufés  en  difant  que  leur  maître 
leur  avoit  interdit  toute  aâe  d'hoftilité  envers  les  Rufles.  Efïèc* 
tivement ,  un  de  ces  Manjours  alla  voir  le  lendemain  Khabarov. 
Moi^  auteur  remarque  9  d'après  les  mémoires  recueillis  fur  Ici 
déportions  de  ce  dernier ,  que  cet  étranger  avoit  un  habit  dd 
foie  .&  un  bonnet  de  peau  de  foble.  Khabarov  flatté  de  cettci 
vifite  reçut  de  fon  mieux  le  Manjour,  qui  tint  un  longdif- 
cours  auquel  l'on  n^entendit  prefquc  rien,  faute  d'inteprète, 
&  tout  ce  qu'on  en  conclut,  à  l'aide  de  quelques  prifonnicrs, 
ce  fut  que  les  Daours  deiîroient  de  vivre  en  paix  avec  les  RufTes» 

Khabarov  donna  à  la  place  qu'il  venoit  d'emporter  le  nom  de 
ville  de  Ghoghondar.  Il  y  pafîa  fix  femaines  après  quoi  il  remonta 
fur  fes  bateaux,  le  jo  de  juillet,  &  continua  de  defcendre  Y  Amour. 
Il  apprit  en  chemin,  qu'il  y  avoit  (ur  le  bord  de  ce  fleuve  6c 
un  peu  au-delà  de  l'embouchure  de  la  Séia  une  ville  nouvel^ 


(1)  Il  y  avoit  alors  fur  le  trAnc  de  la  Chine  le  prince  Manjour^  on  Man^ 
tchéou ,  dont  le  règne  porte  le  nom  de  Chuth-tcAi  ;  rien  de  plus  vrai  que  le  mot 
Chun-tchi  faifoic  Cham-cha,  en  pafTant  par  la  l>ouclie  des  JDaourSy  &  que  pat 
Cham^cha-khan ,  ils  vouloient  dire  dum-ichi'khaju  Ficbej: ,  hlA.  de  $ibiri«» 
Voyei  la  note  qoi  fuit  ceUe-cû 
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leincht  bâdc  àc  bien  fortifiée^  où  demeuroicnt  encore  trois 
CiuuiT»MMS.  princes  de  la  même  nation  que  les  derniers.  A  cette  nouvelle^ 
*^5ï-  fcs  gens,  pleins  de  Tefpoir  de  faire  \m  riche  butin,  redou* 
blèrent  d'efforts  pour  aller  plus  vite^  il  en  détacha  quelques^ 
uns  armés  à  la  légère ,  avec  ordre  de  tâcher  de  furprendrc 
les  habitans  de  cet  endroit  avant  qu'ils  enflent  connoiiTance 
de  fon  approche*  Le  détachement  remplit  cette  commifCon 
avec  la  plus  grande  intelligence;  il  fe  rendit  maître  du  fort; 
&  Khabarov  eut  Ic  tems  d'arriver  avec  fesgros  bateaux, &:  de 
faire  prendre  terre  à  fa  cavalerie  avant  que  les  Daours^q}jii 
célébroicnt  alors  une  fçte  \  quelque  diflance  delà ,  lescrufTcnt 
il  près  d'eux.  Us  en  eurent  cependant  avis,  ic  fe  hâtèrent  de 
retourner  dans  leur  ville  j  mais  il  étoit  trop  tard.  Le  bruit  du 
canon  qu'ils  entendirent  fur  la  rivière,  mit  le  défordre  parmi 
eux,  &  ils  fe  difpersèrent  de  différens  côtés.  On  les  pourfuivit 
dans  leur  fuite,  àc  quelques-uns  qui  voulurent  faire  face  & 
difputer  le  terrein  perdirent  la  vie;  les  autres  fe  rendirent,  a 
l'exemple  de  leurs  princes ,  qui  avoient  débuté  par  tirer  fur 
les  Ruflcs,  Oo  appelloiç  ces  derniers  Tourountcha^  Tolgha^  &c 
Omoutc'h 

Khabarov  fit  conduira  ces  princes  dans  Je  fort  avec  cent  des 
plus  confidérables  de  leurs  fujets  ;  il  voulut  les  y  garder  en 
qualité  d'otages, &:  conune  des  garants  du  ferment  de  fidélité 
qu'il  leur  fit  prêter  à  Iji  Ruâie;  ils  promirent  encore  de  payer 
tous  les  aps  un  ttibut  à  cette  couronne.  Le  gros  de  la  nation , 
qui  avoit  été  renfermé  dans  le  même  fort,  fut  mis  en  liberté 
à  la  prière  de  Touroumçha ,  dç  Jolgha  Se  des  autres  ôttgcs  j  ôc  il 
çn  fortit ,  fous  la  conduite  du  prince  Omoutch  Rien  de  plus 
fatisfaifant  d'abord  pour  les  Ruflcs,  que  la  manière  dont 
ces  gen$,  rendus  à  leurs  demeures,  en  agirent  avec  eux:  ils 

étudièrent 
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ctudièrcnt  leurs  goûts  6c  s'attachèrent  à  prévenir  leurs  befoins.  .5 

Ils  venoknt  tous  les  jours  les  vifîtcr  dans  le  fort,  &  les  Ruflcs    Chrétienne, 
de  leur  côté  alloient  les  voir  &  répondoient  à  leur  politeffe.         '^^'^ 
Cette  bonne  intelligence  entre  les  vainqueurs  Se  les  vaincus 
influa  même  fur  le  fort  des  otages,  qui  fentirent  à  peine  la 
perte  de  leur  liberté  y  mais  elle  nuifît  aux  afiaires  de  Khabarov. 
Les  DaouTSy  auxquels  il  avoir  permis  de  vivre  aux  environs  du 
fort ,  &  un  grand  nombre  de  ceux  qu'il  retenoit  auprès  de 
lui,  trouvèrent  le  moyen  de  difparoître  en  un  même  )our« 
Si  Khabarov  avoit  des  qualités  rares ,  il  lui  manquoit  le 
talent  de  connoître  les  hommes.  Comment  pouvoit-il  fe  fier  \ 
des  peuples  qu'il  opprimoit  contre  le  droit  des  gens  >  &  ne 
devoit-il  pas  fentir  que  ces  nurques  d'affedion ,  de  la  part 
des  D aoûts ^  n'étoient  qu*cxtérieure$,  &  qu'ils  ne  manqueroient 
pas  à  la  première  occafîon  l&vorable  de  tenir  une  conduite 
entièrement  oppoféc.  Cette  faute  lui  en  fit  commettre  une 
autre  ;  il  prétendit  rendre  les  D^onr^^qui  étoient  encore  en  fon 
pouvoir,  refponlàbles  de  la  défertion  de  leurs  compagnons, 
&  leur  fit  endurer  les  traitemens  les  plus  cruels.  Ce  procédé 
révoltant  réduifit  le  prince  Tolgha  à  un  td  degré  de  défefpoir 
qu'il  fc  tua ,  pour  s*y  fouftraire ,  &  Khabarov  perdit  ainfî  le 
fruit  de  fa  viâoire.  Il  avoit  réfolu  de  pafler  Thiver  dans  ToA 
ghin-ghorod,  c'eft  ainfi  qu'il  nomnu  cet  endroit }  mais  il  fut 
obligé  de  le  quitter,  le  7  de  Septembre  i6yi ,  pour  aller 
chercher  fortune  dans  les  contrées  inférieures  de  V Amour,  Son 
départ  fut  fuivi  de  l'incendie  &:  de  la  ruine  d'une  place  qu'il 
ne  pouvoir  plus  garder. 

La  defcription  qu'il  donne  des  peuples  du  bas  de  V Amour 
ne  s'accorde  guèrcs  avec  celle  qu'on  doit  à  Poïarkoy,  Les  Gho^ 
^Aott/i  habitent ,  félon  lui,  des  montagnes  qui  bordent  ce 

TojM  XIL  L 
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ss^'Ay-^ss  fleuve  y  du  midi  au  nord;  &c  des  deux  côtés,  entre  la  rivière 
CHRiTiBN*B.  ^^  Chinghal  &  la  Scia  y  les  Douichcrs  commencent  où  ccux-ik 
'^f '•  finiffent.  Les  uns  &  les  autres  cultivent  la  terre  &  nourriflcnt 
des  troupeaux.  Après  les  Doutchers ,  viennent  les  Atchantfj  qui 
en  font  éloignes  de  fept  journées  de  navigation ,  Se  que  ICA^z- 
karov  dépeint  comme  Poïarkov  fait  les  Natks.  Ces  deux  peuples 
occupent  un  des  bords  de  V Amour  &  s'adonnent  uniquement 
à  la  pèche.  Ils  ont  les  Ghaliaks  pour  voifins  à  Porient.  Peut- 
être  qu'ils  fe  donnent  à  eux-mêmes  le  nom  à'Auhantfy  Se  que 
c'eft  des  Doutchers  qu'ils  reçoivent  celui  de  Natks.  Peut-être  que 
l'une  de  ces  dénominations  appartient  à  toute  la  nation  des 
Atchant/oH  des  Natks ,  &c  que  l'autre  ne  convient  qu'à  une  de 
fes  tribus.  Quelques  mémoires  font  envifager  les  Natks  &  les 
Ghaliaks  comme  deux  branches  fortics  d'un  même  tronc  ^  &r 
leur  origine  commune  paroît  vraifemblable. 

Khabarov  ne  fut  pas  trois  femaines  fans  avoir  befoin  de 
prendre  des  quartiers  d'hiver.  Il  aborda  chez  les  Atchantfy  où 
Ion  premier  foin  fut  de  fe  conftruirc  un  petit  fort  en  bois.  Sa 
conduite  envers  les  Daours  avoit  trop  indifpofc  contre  lui  les 
peuples  de  ces  quartiers ,  pour  qu'il  pût  négliger  cette  pré- 
caution :  elle  ne  fut  pas  vaine.  Il  venoit  à  peine  d'achever  cet 
ouvrage,  lorfque  mille  Atchantf  &c  Doutchers  entreprirent  de 
l'attaquer.  Cent  de  fes  gens  étoîent  allé  faire  des  provifions 
6c  il  ne  lui  en  reftoit  que  cent  fîx  :  fes  difpofîtions  furent 
faites  fur  le  champ.  Il  en  laiffa  trente-fîx  dans  le  fort  pour  le 
fcrvice  de  la  groffe  artillerie,  &:,  fe  mettant  à  la  tête  des  autres, 
il  fît  fur  les  affaillans  une  fortie  fi  vive ,  que  ces  derniers , 
effrayés  de  perdre  en  un  moment  cent  dix-fept  hommes ,  cher- 
chèrent leur  falut  dans  la  fiiite.  Deux  jours  après  Khabarov  vit 
aniver  le  relie  de  fa  troupe  avec  des  bateaux  chargés  de  vivres. 
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Il  pafla  rhivcr  en  paix  6c  leva  même  quelques  tributs  fur  les 


'Atchantf\  mais  au  commencement  de  la  faifon  fuivante,  un  Chrétiemms. 
matin  que  lui  &:  tout  fon  monde  dormoîent  encore ,  un  déta-  '^^*" 
chcment  de  trois  mille  Manjours  parut  foudain  fous  fon  fort 
&  fîgnala  fa  préfence  par  plufîeurs  décharges  de  canon  &  de 
moufquet.  Le  partifan  Rufle  devoit  cette  attaque  imprévue 
à  fes  hôtes  &c  aux  Doutchers  qui,  s'étant  reconnus  trop  foiblcs 
pour  lutter  contre  lui ,  avoient  été  implorer  Taffiftancc  du 
lieutenant  de  Chun-tchi-kan  ,  qui  fe  trouvoit  alors  aux  environs 
de  la  rivière  de  ChinghaL  II  falloir  que  ce  général  comptât 
beaucoup  fur  le  nombre ,  la  valeur  de  fes  Manjours ,  Se  fur 
rhabilcté  de  leur  chef,  puifqu'il  leur  recommanda  de  lui 
amener  les  Ruffes  vivans  &  tout  armés,  Khabarovy  fi  bruf- 
qucmcnt  éveillé  ^  n'en  fut  pas  moins  en  état  de  pourvoir 
cette  féconde  fois  à  fa  défcnfe.  Il  y  eut  j  pendant  tout  le  jour, 
un  feu  continuel  des  deux  côtés.  Les  ennemis  avoient  dans 
leur  artillerie  j  une  machine  d* argile  de  Coutchar  ^  nommée  Pi* 
nartenj  dans  laquelle  on  mettoit  quarante  livres  de  poudre 
&  dont  on  fe  fervoit  pour  battre  les  murailles.  Ils  en  firent 
ufage  contre  le  fort  &:  s'ouvrirent  une  brèche  à  la  faveur  de 
laquelle  ils  commencèrent  à  s'y  introduire  j  mais  l'intention 
d'avoir  les  Ruffes  vifs  gâta /tout.  Ceux-ci  eurent  le  tems 
de  braquer  devant  cette  ouverture  un  gros  canon  de  cuivre 
dont  ils  tirèrent  un  fi  grand  parti  ainfi  que  de  ceux  qu'ils 
avoient  d'ailleurs  ,  qu'ils  forcèrent  les  affaillans  à  fe  reti- 
rer. Ils  fortircnt  cnfuite  de  leur  fort ,  au  nombre  de  cent 
cinquante ,  s'emparèrent  de  deux  canons  que  les  Manjours 
avoient  approchés,  &  tombant  fur  les  mieux  armés  d'entre 
eux,  ils  les  mirent  hors  de  combat,  ou  les  contraignirent  à 
prendre  la  fuite  »  fuivis  du  refte  des  leurs,  dont  cette  retraite 

L  2, 
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g  précipitée  entraîna  la  déroute.  Les  Rufles  perdirent  dix  hom- 
Crr^tienm»  ^^^  ^  eurent  foixante  Se  dix-huit  blefles  y  mais  ils  tuèrent 
165 té  Qx  cent  foixante-feize  hommes  à  rennemi,  &c  lui  prirent» 
outre  les  deux  canons  dont  on  vient  de  parler,  dix-fept 
moufquets  »  huit  enfeignes  ou  drapeaux ,  Se  huit  cent  trente 
chevaux.  Il  falloit  une  mèche  pour  faire  ufage  des  moufquets 
&  Ton  n'en  compta  que  trente  dans  tout  le  détachement 
des  Manjours^ 

Parmi  les  prifonmers ,  il  fe  trouva  tm  Chinois  qui  fit  de 
fon  pays  k  rapport  fuivant:  c^  Les  Bogkdéoni  (i)  lui  donnent 
M  le  nom  de  Nikon.  U  eil  baigné  par  les  deux  rivières 


(i)  Boghdéoni:  c'eff  ainfi  qae  fes  Jliounf/uds  appellenr  tes  Manjours^  U, 
ils  donnenc  le  nom  de  Boghda^han  aa  prince  de  cette  nadon  qui  règne  i  la 
Chine.  Les  Rufles  en  font  qttelquefois  autant ^  d'après  eux*  La  révolution  qui  at 
mis  le  premier  Manjour  Cii  le  trône  de  Pékin  eft  connue  \  mais  on  (èroit  peut- 
être  bien-ajfe  de  comparer  ce  que  les  MilHonnaires  en  ont  dit  ^  avec  ce  qoc 
renferme,  fur  le  même  (ujet,  une  &iiloire  al»régée  de  la  Chine,  traduite  en 
RuiTe  ,  que  Ton  confenre  en  manu(crit  â  l'Académie  des  Sciences  de  Saint"* 
Pétersboarg*  Les  auteurs  de  ces  deux  morceaux  d'hiftoire  (è  rapportent,  quanc 
aux  événemens  eflèntiels^  &  paroiflènt  par-là ,  avoir  puifé  dans  les  mêmes  fources  , 
mais  il  y  a  des  points  fur  lefqueîs  ils  différent  encre  eux*  On  peut  dire  que  le  Ruflè  a 
J'avantage  fur  (es  rivaux  d'être  entré  dans  Àit%  détails  concernant  les  Afanjours ,  qui 
prouvent  qu'il  connoifibit  cette  nation  beaucoup  mieux  qu'eux.  Ceux-ci ,  de  leur 
côté ,  ont  le  mérite  d'avoir  bien  écrit ,  d'avoir  présenté  les  faits  avec  ordre ,  d'en 
avoir  indiqué  les  caufes  \  ce  que  k  tradu^ur  Rufle  n'a.  point  (ait.  Il  n'a  pas 
jeté  aflèz  en  garde,  contre  le  mauvais  goût  des  Chinois,  en  Eût  deftyle,  &  U 
a  communiqué  â  (à  verfion  la  plupan  des  défauts  de  (on  texte.  Nous  extrairont . 
néanmoins  ce  qu'elle  offre  de  plus  digne  d'être  rapponé  en  égard  à  l'événemenc 
dont  il  eft  queftion  ici. 

Manjou  ^  eil  le  nom  d'une  tribu  particulière  de  la  nation  nombreufê  qu'on 
appelle  Tounghms  en  Sibirie.  Le  pays  fitué  au  midi  de  V Amour  ,  fut  occupé 
peu  i  peu  par  elle  &  par  d'autres  branches  appartenances  i  cette  grande  famille^ 
dont  les  plus  coniîdérables  font  les  Daours  (  Daouri  )  &  les  Solons  (  Soloni)  ^ 
U  elles  s'étendoient  jufqu'au  terrein  étroit  que  poflédoient  \t^  Mounghals  ^ 
le  long  de  la  grande  mutaiUc  de  la  Chine»  EUes  entretenoleot  des  troupeaux , 
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19  Boutchoun  Se  Chounghoui  (Hoangho  &:  Kiang)  qui  (è  dé- 
»  chargçnt  dans  la  mer.  ZU^d  (  Ou-fàn-koueï  )  habite  fur  la 
13  dernière.  Ckamcha-khan  {Chuntchi-Kan)  cherche  à  (bumettre 
»t  Zilzei  &  tous  les  Nikans  ;  mais  cela  lui  fera  difficile } 


DR  l'EkC 

CH&iTXtMM* 

1651. 


changeant  de  demeures  â  la  manière  des  peuples  Nomades  ,  Ar  avoient  leurs 
anciens  pour  chefi  milic£res  &  pour  magUlrats.  En  tems  de  guerre,  elles  élifblenr^ 
farmi  ces  cbefi,  un  général,  de  donnoienc  la  préférence  i  celui  des  Candidats 9 
dont  le  mérite  étoit  le  plus  évident.  La  branche  JUanjou  habitoît  ?ers  les  frontières 
du  Léaotong  ^  proche  la  (ameufè  montagne  (1)  qui,  s'il  faut  en  croire  la 
de(cription  de  la  Chine ,  a  deux  cent  U  de  hauteur  fur  mille  de  tour ,  &  au  haut 
de  laquelle  eft  un  lac  de  quatre-vingt  U  de  circonférence,  appelle  Tamour^  d'od 
Ibrtenc  trois  grandes  rivières. 

Aïciîn-ghioro  »  qui  régnoit  fur  cette  branche  des  Towtgkous  ^  au  commence* 
ment  du  diz-fepcième  ftècle,  entreprit  de  fiibjuguer  les  autres.  U  y  en  avoit  ua 
grand  nombre  (&}  ;  mais  il  cfi  inutile  que  je  m'arrête  ici  à  les  nommer*  Aïchin-' 
ghioroy  ayant  réuffî  dans  Ton  projet,  prit  le  titre  de  Khan^  maintint  fes  nouveaux 
fujets  dans  une  égalité  parfaite ,  de  fubfUma  aux  noms  panicuUers  qu'ils  ponoienc 
k  nom  commun  de  Jhfanjour'y  trait  de  politique  remarquable  de  la  pan  d'un 
barbare.  Après  cela  il  fe  jecta  dans  le  Leaotong  (j),  dont  il  conquit  une  partie* 
n  arma  plufieurs  fois  contre  la  Chine,  &  rendit,  par  ce  moyen  ,  (a  nation 
fâmeufe  &  redoutable.  Il  mourut  en  16^7.  Son  règne  s'appelle  dans  lliiftoire 
Tien-nÙTtg. 

Son  fils  lui  fuccéda ,  &  la  période  pendant  laquelle  il  fut  fiir  le  tr6ne ,  porte 
en  partie  le  nom  de  Tien-tfong.  Il  alla  en  s^ip,  faire  le  fiége  de  Pékin;  mais 
il  abandonna  cette  entreprife ,  &  tourna  fès  armes  Contre  la  province  de  L/aotong^ 
qu'il  finit  de  conquérir  en  t6%7  ^  &  oû  il  cholfit  pour  capitale  la  ville  de  JUduk- 
detL  (4).  Cet  heureux  fuccès  l'engagea  i  défigner  les  années  de  fon  règne ,  par 


(i)  EI1«  f 'appelle  en  Chinois  'tehang-pé- 
tTian  ,  &  en  Manjour  Kholmin  -  chanin  , 
c'eft-i'dire  ,  la  griikle  monugne  blaache. 
Ficher,  hift.  de  Sibirie. 

{%)  Les  tnlflionnaires  ne  piirlent  que  de 
iepc ,  qui  furent  enfin  réduites  à.  une  feule  :  la 
irille  de  Voungout ,  ou  pour  mieux  dire ,  de 
JJoungount  ,  en  cil  la  preuve  .  fclon  eux , 
parce  que  ces  deux  moa  fignifient  fept  fêtes 
en  langue  Manjoure,  Voyez  du  Halde ,  def- 
cription  de  la  Chine,  &c.  &c.  Tom.  ].  p.  460, 
6c  Tom.  lY.  p.  7*  mais  cette  preuve ,  tirée 


de  Noungma  on  NoomtgoiMtt  n'eft  pat  con- 
cluante ;  car  en  Manjour  comonc  dans  tout 
les  dialeâet  Tounghous  ,  Voungput  veut 
dire  fix  ,  &  Ton  exprime  fepc  par  le  oiot 
Nadan. 

(3)  Voyez  pourqtioi  dans  Tourrage  des 
Miflionnaires ,  notre  auteur  ne  le  dit  pas. 

(4)  En  Chinois  Chin-t^in ,  la  capitale  de  la 
gloire.  Anciennement  le  nom  Chinois  de  cette 
ville  écoit  Ftn-tien'fiu.  On  le  trouve  dans 
V Atlas  de  M.  Dtnyille ,  fous  celui  de  Chm- 
tang9  Ficher, 
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KJ'       ..  --55  »>  parce  que  ceux-ci  forment  une  nadon  nombreufe.  On  trouve 

CiiiL^T»mc.    *'  ^'^^  ^*"  ^^  ^'^"^  >  ^  Targent,  des  perles,  des  pierres  prc- 

1^9 ^'        i>  cieufes,  de  la  foie,  du  coton.  On  y  fabrique  du  Kamka^ 

n  du  fatin^  du  velours  ^  différentes  étoffes  de  coton  ,  &c.  n 


la  nouvelle  dénominatîoa  de  T\ongHé^  dont  on  £(  nlâge  i  dater  de  la  pti(ê  de 
cerce  ville  (i> 

Pendant  ce  tems-Ià  l'empire  de  la  Cbine  étoît  dccbiré  par  des  (àâions.  Le  fea 
de  la  révolte  y  gagnoit  de  tous  côtés,  fiiivi  des  dé(brdres  &  des  maux  qui  Taccom* 
pagnent  toujours  \  mais  de  tous  les  die&  de  partis  qui  (ê  diflinguoient  fiir  ce 
rafte  théâtre ,  le  plus  entreprenant ,  le  plus  adroit  de  le  plus  heureux  ,  fut  Li-i\i^ 
tchin  ,  qui  avoit  Eût  le  métier  d'écrivain  dans  la  ville  de  Mi-tchl-kian ,  province 
de  Cken  y.  Il  k  di(bit  envoyé  du  del ,  pour  délivrer  Ton  pays  de  les  Chinois 
de  l'oppreflloUy  de  parvint ,  de  cette  façon  ,  â  (ê  faire  ouvrir  les  pones  de  beaucoup 
de  villes  ,  qui  le  reçurent  comme  leur  libérateur.  Il  prit  d'abord  le  titre  de 
Tchouan-vang ^  qui  eft  afièûé  aux  princes  de  la  £imille  impériale,  de  afliégea 
Ibn  maître  dans  Pékin ,  dont  il  s'empara  moyennant  dc$  intslUgences  fccrettes 
avec  quelques-uns  de  fès  babitans,  de  la  foible  défenfe  que  firent  les  autres* 
L'empereur  ,  Coan^iiong  y  (e  voyant  abandonné  des  fiens,  (c  rerira  dans  Ibn 
jardin  ,  où  il  iê  pendit  i  un  arbre ,  après  avoir  tué  (à  fille  d'un  coup  de  fabre. 

On  fléchit  devant  le  tiran ,  que  chacun  reconnut  pour  empereur  ,  excepté 
Ou\angouïy  qui  étoit  alors  dans  la  province  de  Léaoteng  ,  i  la  tête  d'une 
puiflànte  armée ,  qu'on  avoit  fait  marcher  contre  les  Manjows.  Ce  général , 
voyant  qu'il  étoit  impoflible  de  Eure  face  en  même-tems  i  deux  ennemis ,  prit  le 
pani  qui  lui  (èmbla  le  meilleur  pour  le  moment  »  &ns  en  prévoir  les  con(%- 
qucnces  :  il  fit  la  paix  avec  les  Manjours  »  de  contr^da  une  alliance  ofienfive 
de  défcnùve  avec  eux,  promettant  de  leur  céder  ^  en  récompenfè  des  fervices 
qu'ils  pourroient  lui  rendre  ,  une  afTez  grande  étendue  de  pays.  Cette  a£ûre 
terminée ,  il  marcha  contre  rufurpatenr  ,  faiiànt  courir  par-tout  le  bruit  qu'il 
avoit  avec  lui  toutes  les  forces  des  Manjours  (i).  La  fortune  le  fàvorifa  fi 
fcen  y  qu'après  avoir  battu  les  troupes  de  celui-ci,  il  prit,  fans  tirer  l'épée,  les 
villes  qui  fe  trouvèrent  fur  fbn  pafTage  jufqu'â  Pé-kin«  Li't\fichin ,  ne  fè  croyant 
plus  en  sûreté  dans  ce  lieu  de  fâ  réfidence  »  pilla  le  palais  impérial ,  y  mît  le  fien 


<t)Lc  Traduftettt  Français  n'eft  pas  d'accord 
ici  avec  le  nôtre.  Ficher» 

(a)  Pour  rendre  cela  vraiftmbbble»  le  Khan 
de  ceux- ci ,  diiient  quel<}oei  luceuts  ,  confinlla 
à  Ou\ango9a  de  £iicc  coupcSk  les  cbcvcex  â  (et 


gens  »  â  la  manière  des  Mtmjtmrt,  Ce  qui  pami 
une  affiûre  fi  imponame  aux  Chinois ,  dont 
l'amour  pour  leurs  cheyenx  eft  extrême ,  que 
plufieurs  d'entre  ciuc  aimèrent  mieux  mourir 
que  de  les  perdre.  Fkter,  hi/L  ât  SiUm. 
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Maigre  ce  dernier  faccès,  Khabarov  ne  pouvant  demeurer  JiSL'ii'  '     ^^"a 
dans  un  *licu  qui  ne  lui  offtoit  que  du  poiflbn  pour  toute    ÇHRÉxwîSîf. 
nourriture  9  craignant  d'ailleurs  les  cntreprifes  du  nouvel  en-        »<^5». 
nemi  qu'il  venoit  d'avoir  à  combattre,&:  defirant,  dans  tous  les 
cas  ,  d'aflurcr  fa  conununication  avec  Iakoutsk  ^  il  quitta  YOf 
trogh-atchantskii  ^  o\x  fonfort,  le  zt  Avril  i6yi,  pour  remonter 
VJmour.  Il  vit  j  à  fon  paflTage  devant  la  rivière  de  Chingkalj  un 
corps  de  fix  mille  Man jours  ^  &  il  eut  la  prudence  de  continuer 
à  voguer  à  toutes  voiles,  fans  chercher  à  dcfccndre  nulle 
part  ;  car  ils  l'obfervoicnt ,  &  étoient  difpofés  à  faifir  Toc- 
cafîon  de  l'accabler.  La  rencontre  qu'il  fit  d'un  parti  de 
Ko^aks  Se  de  PromouichUnn'ié y  conduits  par  un  nommé  Tch4^ 
tchïghin  j  qui  lui  amenoient  des  munitions,  lui  cauia  le  plus 
grand  plaifir  dans  la  conjondture  où  il  fe  trouvoit. 

Ces  gens  qui  étoient  partis  dUakotask  au  nombrd  de  cent 
quatorze,  dans  le  courant  de  la  campagne  précédente ,  avoiedt 
fuivi  la  nouvelle  route  &  defcendu  Y  Amour  jufqu'au  lieu 
appelle  BanboulatV'ghorod  (i).  où  ils  s'étoient  arrêtés  pendant 


9c  s'enfuit.  Ow{angom\t  pourfoivit ,  ^fperfâ  ane  partie  de  (es  adhéraiis,  âc  Tayailt 
joint  lui-même  dans  la  province  de  Chen'\i  ,  il  remporta  une  ri^oire  compietce  ^ 
après  laquelle  le  vaincu  fe  retira  dans  les  contrées  méridionales  de  la  Chine ,  od  il 
régna  pendant  quelques  années  avec  la  qualité  de  Khan^  jufqu'à  ce  qu'enfin 
Ouiangoid  le  fit  périr ,  &  prit  (à  place. 

Cependant ,.  le  gros  de  l'armée  des  Manjours  prenoit  poffeilion  de  Pékin  ,  ft 
leur  Khan  étoit  en  chemin  pour  s'y  rendre,  avec  le  relie  de  Tes  troupes  ^  mais  il 
mourut  avant  d'y  arriver.  De  cette  manière  >  (on  fils  Chi-t^ouy  qui  avoic  fis  ans, 
lut  proclamé  empereur  en  1 644 ,  de  on  le  déiigna ,  ou  plutôt  on  défigna  (on 
règne  par  le  nom  de  Chi-tchi  (Chun-tchi);  c'eft  lui  qui  eft  le  fondateur  de  la 
dynadie  MahjOu^s  ,  qui  pofTéde  aujourd'hui  le  trâne  de  la  Chine  >  &  qu'on 
appelle  Tai-t^ing.  Ficher  ,  hift.  de  Sibiiie.  Editeur. 

(i)  SanboulaeV''ghorod  ^  place  appartename  â  un  prince  Daour  ^  appelle 
Banbouhxi ,  qui  la  quitta  &  la  fit  brdler  fur  le  bruit  de  l'arrivée  de  Khabarov. 
Voyez  ci-après  y  page  8^ ,  la  pofition  de  ce  Heu. 
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le  tems  des  ftoids  >  après  quoi  ils  s*étoient  mis  en  devoir  de 
Chjlétiekmi.  joindre  Khabarov  ,  fc  faifant  précéder  par  vingt-cinq  des  leurs 
»^5».  qui  dévoient  aller  le  rcconnoître  &:  feciiitcr  cette  réunion } 
mais  ces  avant-coureurs,  trompés  par  de  faux  rapports ,  dcfcen- 
dirent  le  fleuve  jufqu'à  fon  embouchure»  &  rifquèrent  fouvent 
dans  cette  courfc  de  tomber  entre  les  mains  des  ennemis  :  ils 
aimèrent  mieux  (c  retirer  par  91er  dans  le  pays  des  Toungkous  » 
d'où  quelques-uns  passèrent  à  Jakouak,  plutôt  que  de  retourner 
fur  leurs  pas. 

Avec  le  renfort  &  les  munitions  qu*il  vcnoit  de  recevoir , 
Khabarov  ^fc  crut  en  état  de  le  maintenir  avantageufement 
fur  V Amour,  ôc  c'en  étoit  un  nouveau  moyen  »  s'il  avoit  fu 
réprimer  la  licence  de  fa  troupe  Ôc  s'en  &ire  rerpeâcr }  mais 
bientôt  il  vit  la  difcorde  s'y  introduire  »  Ôc  à  peine  eut-il 
dépaflc  la  S<ia  que  cent  trente  hommes  qui  montoient  trois 
bateaux  le  quittèrent  &:  tournèrent  du  côté  oppofé  à  celui 
où  il  alloit.  U  en  avoit  encore  deux  cent  douze,  &  il  auroit 
pu  châtier  ces  mutins  &:  même  les  ramener  (i)  j  mais  peut- 
être  eut-il  fallu  pour  cela  donner  aux  ennemis  de  fa  nation 
le  fpeftacle  dangereux  d'une  guerre  inteftînç.  Quelques  jours 
après  cet  événement ,  il  envoya  à  Iakoutsk  un  rapport  cir- 
conftîuicié  de  tout  ce  qui  lui  étoit  arrivé  depuis  fon  fécond 
départ  de  cette  ville.  I^s  peuples  des  bords  de  r^^/noMT  étoient 
fi  attentifs  k  fcs  mouvemens ,  que  les  gens  dépêchés  à  ce  fujet 
ne  purent  cacher  leur  marche  ;  quoiqu'ils  n'allaffcnt  que  de 
nuit  &  qu'ils  ufaiTent  de  toutes  les  précautions  'poiiibles.  Ils 
]!encoAtrèrcnt  trois  fois  les  Daours ,  avant  que  d'entrer  dans 
ÏOurka ,  &  trois  fois  ils  furent  obliges  d'en  venir  aux  mains 
avec  eux.  Khabarov  luî-mçme ,  n'étoit  pas  fans  inquiétude  fur 
(1)  Ui  icriflicm  bicotôc  i  lait 
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le  choix  d'un  lieu,  où  il  pourvoit  avoir  une  retraite  pour  i  ■■■ 

l'hiver.  Il  en  vouloir  un  qui  fut  hors  de  la  portée  des  JMan-    cÎrétiSÎb- 
jours  y  &ç  ne  le  trouva  qu'à  Tcnibouchuie  de  la  Kamara^  qui         '^î*- 
fç  jette  dans  V4mour  du  côte  du  midi.  Ce  fut  yiaifembleiçeot 
alor^  que  fe  forma  d'zbotàVOftrogh-kamarfhii  qui  fiit  pcndanç^" 
quelque  tems  le  principal  établiffement  des  Ruges  ÇskïX Amour. 

A  dater  du  moment  de  la  défertioa  qu'il  venoit  d'éprouver, . 
^  ce  partifan  paroît  n'avoir  plus  rien  fkit  fur  ce  fleuve ,  foit 
qu'il  n'ait  rien  entrepris  de  nouveau  ,  ou  que  les  ipéfijoircs. 
qui  en  parloiept  aient  ctp  perdus.  ;   . 

Pour  l'intelligence  de  ce  quç  pQus, avons  di^  à  fon  Ayet,- 
nous  allons  donner  la  poiïtion  des  lieiix  les  plus  cônfidcrablcs, 
de  V  Amour,  y  telle  qu'on  la  trouve  marquée  dans  fon  journal  > 
éç,  nous  commencerons  par  faire  obferyer ,  qu'il  fauç  en- 
tçndre,  pair  un  jour  de  navigation ,  l'efpace  qu'il  a  parcouru 
en  defcendant  le  fleuve  dans  <:et  iatçrvallç  de  tems* 

De' l^mboQdiuré  de  FOurka  au  îott  iLAîha\m    •••••:«.•     i 
Do  (oït'à^Al^aiin  i  U  yille  de  Ghoghondar    •••;;••••}' 
Dé  la  «tflle  de  GÂoghoruhrà.fian^oulsep'ghqfùd^  «    «^  é    •    ^    •    ;    t;... 
D^^JSMntoulaev'ghorQd  â  l'embottcliure  de  la  ^^  :•  :•:  <p    «    »  -'*'«  •>  ^*^1 
De  la  Séia  à  la  ville  de  Tolgha  ou  Tçlg^Wf-i^roi ^    f-  w    #''•».•  .1  ^. 

De  Tolghin-f^oroi  aux  montagnes •••••••    4 

Des  montagaes  â  reml>oucluire  de  la  rivlèie  de  Chinghal  '\    ;    «    •    #    4 
De  la  rivière  de  Chinghal  iWftrogh'auAantskii    •    «    •   V'  •    •'  .  '4   ' 

,  Selon  le  même  journal ,  il  eft  impp^ble  4e  tirer  ks  bateaux, 
à  force  de  bras ,  depuis  le  pays  de  Natks ,  jufqu'à  la  rivière 
de  Chinghal^  à  caufe  du  limon  que  pré&nte  par-tout  le  bord 
dp  fleuve.  Il  n'en  eft  pas  tout-V^it  de  xniême  entre  la  rivière 
de  Chinghal  &  celle  à'Ourka ,  &  l'on  peut ,  au  bclpin  ,  braypt, 
la  diQfîculté  >  mais  dans  un  cas>  comme  dans  l'auriief  oa.^it 
TomcXIL    M 
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L!!M vsst  touîoiKS  bien  cTattencireuii  vent  favorable  &  d'ien  profiter. 

nR   l'Ere  '  ?    •  *      î  v  "" 

Chrétienne.         NouS  ^enons  de'  VOll*  dciix  OU  trois   cent  PromouUKUnn'ié' 

i^$**  faire  iâ'plus  grande  ftnfationfur  lés  bords  de  V Amour  y  s'em- 
parer des  placés  qiii  devaient  les  protéger ,  livrer  d'heureux 
combats  aux  {iedpïeis  armés  contrc-eux ,  les  fûbjuguer  &  leur 
impoftrurl  tribut  arbitraire.  Mais  ces  gens  que  l'avidité  feule 
condiiîfoit,  &  (Capables;  par  cette  paflîon,  d*entreprendre de» 
choies  vraiment  difficiles,  confervoient  dans  leur  aflbçiation,  i 
une  indépendance  abfolue ,  qui  étoit  un  obftacle  k  la  durée  de 
leurs  fuccès  &  de  leur  pdiffance.  11  falloir  pour  conferver 
leurs  avantages  dans  le  pays  ennemi;  fe  ménager  des  moyens 
de  fubfîftance  &  des  reflburces  pour  tous  les  cas  j  fc  foumettrc 
à  une  difciplinc  toujours  uniforme ,  en  làcrifiant  un  intérêt 
perfonnel,  &:préfeht  à  un  bien  général  &  encore  éloigné.  Les' 
PromottkhUnn'ii  H'oht  jamais  eu  qu*un  certain  degré  d'utilité  : 
cette  obftrvàtion  a'  déjà  été  faite.       ' 

La  cour  de  Mofcov,  convaincue  de  cet  inconvénient ,  & 
du  danger  içiiTiinent  .qij'ellç  couroit  de  perdre  fes  nouvelles: 
acquifitiôns  iur  WAmàury  réfc^ut  de  former  un  corps  de  trois' 
mittehommes^  tirés  de  quelques  villes  de  la  Dvina  fepteittrid-* 
naîe/&?dt  la  Sibiriè,  pooir  les  fubftîtuer  aux  Promouichïenn'ié. 
Ld  conduite  en  devoit  être  confiée  à  un  prince  Lobanov,  èc 
Ton  fit  partir  d'avance  un  gentilhomme  de  Mpfcow^  appelle 
Zinoviev  j  pour  vifiter  les  chemins ,  veiller  à  les  rendre  prati- 
cables ,'  '&:  -fetre  feîTC  d^utres  préparàtîft  importaris.  Cette 
comriiiflîon  n'exigeant  point  de  fa  part  une  grande  perte  de 
tems,  on  lui  avoir  recommandé  de  tacher  d'être  rendu  fur 
Y  Amour  âvànt  la  mauvaife  faifon  j  mais  il  n'y  arriva  que  dans  le 
courant  de  l'année  fuivante. 
■  -Pcïidaîrf  l'hiver  qullpalTa  en  route ,  deux  Koiaks  du  nom- 
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b«e  de- ceux  que  KhabaYov  avoit  envoyés  \  Iakoutsk^  avec  fou 

jijwrnal ,  ayant  été  chargés  de  le  poiiçr  a  ^ofcov  ,  traver-    çÎrétk««i, 

sèrçnt  llmisk  (i),:&ifir«nt  dgns  cette . demie»  ville, ' un xécitt       *^'**  - 

fi  avantageux. de^içatitons^que  baigne  T^mî^r,  qu'ils ili(pirèfcjpit> 

à'fes  Mbît^uos  *&!  à  ceut  des  environs;  la  plus  :grande'entie 

d  aller  s'y  établir.  JEn  efifct  peu  s*en  feUut  que  les  Chinois  ne^. 

ne  les  euflent  pour  nouveaux. hôtes  fur  les  bords  /ic  ce  fleuve^  • 

^exemple  de.  cette  émigration  fut  donné  (par  quelque»  JTaipa^i 

de  rerkholtnsk  (z),  lieu  déjà"  détefté  dcja  gjrnifoa  Ruffe/j 

à  caufç  de  l'indocilité  des  Bouriats.  Les  payfans  du  voifina^e. 

les  imitèrent.,  &  furent  fuivis  des  .charpentiers  du  portage. 

à! llmisk  qui  dévoient  conftruire,  pour  le.  prince  lobetfiQv^,  une. 

flotte  compofée  d'un  grand  nombre  de  PrQmofdçUmn'ii  de  R 

Lena ^  â;  de  gens  qui  vi^oient  dansles  vill^cs  fîhiés.fiir  cette. 

rivière:  cette  fènmeoution  qui  dura  quclqueis  années,  fe  fit 

fentir  ji^qties.dans  le  territoire  de  Jakcfutsk.Yoxxt  en,an:êter 

kf  epfcts>  on' fit  d'abord  marcher  des  irç|«i*x  cootf c les  émi-. 

gransî  mois  iceux-cl  leur  jréfîftèrcnt ,  &■  ks  battirent}  ils  paré^ 

\ir>reQt  même  à  .en  féduirc  .plufîeurs;,?^^;  cdntinuèrent  leur 

Daarci\e,  pillanjt  U  ravageant  tous  les  dieipc  qu*iîs  trouvèrent 

(ujP  leur  p^^e  jafqvfà.  l'eilibouchuie  de  VOkkma.,.  où  lo 

gouvernetqent  fit  mettrcicnfin  unâ  baniète,:t)our  irtêtbcxepo 

qilV.prétfiM'"^'^"^  ^11^*'  pl"^  l^'"  T  fant  avnir  dn  piflepoct  à, 

1:  .^^r  \  ;.5l.  '^  1  ^^^^mcT'  "  ^  ■  [  1  ^-^*  '^"'^'  -:^VoV  .V^  (r)  -^ 
(i)  Jlmitk^  petite  YÏJkivLigomtmtment  i*Iûh>mstfÊdViimi\  qiÂ4k  Mchktff 
i^i'Ar^iarmi  kqàeUeforemi  le  pom  de  Tamigktmbi  î  afeffi^tdt  aprty  l'a^'u 
sùfàc. Ou  snet  i&tixft.aa  ciaq«mt»>£xièixie  degié'«eâte-trofe  «nâiHit  itftia^ulti 
ftpcBÉirîDi^iii^iiSon  ^voifisigfr ibuiiif  psmoéàmmetSc4êê  >ME|s^>aamcrtt^tf^<liiM 

.•^).^<riiB^/#ffjA/oa  ^TdrUii^tfi^  i3JMiiH:én|ir4>l)ttfttt;f^ 

lèpKDtriomale.  Polonnin  &  JU^iUr.  .  *  ^.'   -i>  .'ûi-  .  v.  .1  .*.  .i 

M   X 
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ssssssssasss  préftnter.  Zinovicv  vit ,  en  remontant  VOUkmay  tinc  centaine 
«ÎétimÎb.^  ^^  ^^  vagabonds ,  à  qui  il  ordonna  fort  inutilement  de  fc 
Uf  >-i^f 3.     retijcer  ;  mais  fuivoris  ce  dernier-,  &  voyons  comment  il  s'ac- 
quitta de  là  commiûion  qu'on  lui  avoit  donnée. 

Arrivé  fur  \  Amour  y  il  fc  hâta  dé  chercher  Khaharw  pour 
s'aboucher  avec  lui ,  avant  la  fin  de  Tété,  &:  lui  remettre  de  la 
part  du  Tfai  {\)  Altxù  Mikhaïlavitchy  trois  cent  vingt  médailles 
d'or  pour  lui  Se  pour  chacun  dies  compagnons  de  fes  travaux- 
Il  avoit  ordre  de  renvoyer  à  Mofcov,  rendre  compte  des 
opérations  qui  lui  avoient  mérité  cette  faveur.  Zinaviev  ne 
tarda  pas  en  effet  à  le  joindre  près  de  la  Séia.  Il  étoit  chargé , 
encore  de  faire  partir  quelqu'un  pour  la  Chine  (i),  au  nom 
de  ion  maître,  &  il  choifît  pour  cette  négociation  Tche- 
tchighin  qu'il  fit  accompagner  de  quatre  hommes  lui  donnant 
d'ailleurs,  pour  le  conduhre ,  les  deux  frères  d*un  prince  Daour 
que  Tchétchlghin  lui-même  avoit  rendu  trîbuuire  de  la  Ruflîe. 
Il  défigria  pour  chef  des  troupes  de  V Amour  un  Kaiak  nommé 
Stépanovj^  qui  fl  enjoignit  de  faire  conllruire  fur  ce  fleuve 
trois  forts  où  Ofirogks  ;  un  à  l'embouchure  de  la  Séta^  un 
à  celle, de  ÏOarkay  un  autre  entre  ces  deux-là  &  à  l'endroit 
occupé  ci-devant  par  celui  d'AlàMim.*  H  loi  recommanda,  en 
outre  de  faire  cultiver  une  étendue  d^  cerrcin  qui  p&t  fournir 
^^  •  ^  ■   •  '     '■''  '■    ^ — ■     '  ■  ■' — ''■'  f  ■    >  ' — '  '  ^  •'-    '',     ;- 

"'(ï)  TJafrryhjtzTnt  ^t  accent  t ^  k' no« V,  page  is  j 'ff  êa cF&  mlaicll 
ffiel^uei  autres  itioU*Riiirei .daas  le  ccmrs  de  cet^oiiviagê.        .  ''      i 

(st)  Ct  mef&g^îi.la^lwnrf  ^'«t  pas  tien;  mais  Fasoéeriûriiiieevion  fie  partît 
^e.ÏPindk  m  «mhvU  JBaSkty  ^ovk  Pékîaâvecorac  ITofaksy'JSc  cène  anbsdTailc 
^volt  io^MmneosecpAiil^  é^JBmtàmj  a  £^tM  nîmoat  de  fon^  voyàget^dte  oé 
mérite  pas  d*étrc  rapportée,  êc  nous  aimons  mieux  renvoyer  nosvaeéfcurjvi'jdk 

b  :^iiifi»  iyiî.i!%9<fei;^  a  lii:Cliias  cmt  CAùn^Oi^  pti^dA  &kwai  Km^ 
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à  la  fubfiftancc  de  cinq  à  fix  mille  hommes ,  Ôc  de  préparer  2=!55a5 
des  vivres  proportiomiés  à  ce  nombre ,  pour  la  confonmiation   CH&ÉTnmiBi 
d*une  année.  Lorfqu'il  eut  encore  fiiit  quelques  autres  régie-        '^"* 
mens  relatifs  aux  af&ires  de  Y  Amour  6c  au  plan  adopté  à  cet 
égard  par  le  confeîl  de  MofcoT^  il  reprit  la  route  de  cette 


capitale ,  où  il  prcfenta  au  T/ar' ,  quelques  prifonniers  Daours,  ' 

Doutchtrs  j  ôc  Chaliaks  dc  Fun  &  de  Tautre  fexe  ,  qui  furent 
renvoyés  à  Stepanov  y  pour  être  rendus  à  leurs  familles. 
L'ordre  donné  à  celui-ci,  en  faveur  de  ces  infortunés,  eft 
xcmarquable  par  la  défènfe  exprefTe  qu'il  portoit  de  con- 
traindre ces  peuples  conquis  à  embraffer  le  chriftianifme* 
Plufieurs  raifons  avoient  fans  doute  engagé  le  père  de  Pierre 
h  Grand  à  tendre  un  femblable  décret ,  &  il  eft  probable 
qu'il  fit  la  réflexion ,  que  les  converfîons  forcées  irritant  les 
cfprits ,  feroicnt  un  obftacle  aux  progrès  de  fes  armes. 

Sttpanav  fuccédoit  à  Khabarov  dans  un  tems  où  la  Chine, 
obligée  de  prendre  férieufcment  des  mefurcs  contre  les 
KuiTes,  conunençoit  déjà  par  faire  paffer  fur  les  rivières 
de  Chinghal  6c  de  Naoun  (i)  ,  les  Daours  du  haut  de 
VAmour  y  &c  coupoit  •  tout-à-coup  par  cîette  opération  les 
vivres  à  fes  ennemis»  Ce  chef  ne  devoir  s'occuper  dès-lors 
que  du  foin  de  s'en  procurer  dorénavant,  en  fuivant  ce 
qui  lui  avoit  été  prefcrit  par  Zinoviev  y  Se  en  cultivant  la 
terre i  mais  comment  obligera  devenir  laboureui^  des  Pro- 
mouichUnnié  y  c'cft-â-dire  des  gens  qui  n'étoient  guères  propres 
qu'à  la  chaffc  &  à  la  guerre î  Zïnovicv^  d'ailleurs,  lui  avoit 
lié  les  œ^ns  en  faifant  enterrer ,  on  ne  fait  précifément 


*"*   (t)  Naùun\  autremenc  Notmi'.  Les  Daours  habitent  un  côté  de  cette  rivière, 
ayant  poux  voifins  les  Sotom  doat  on'ap%rlc.d«devanit 
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pourquoi,  dans  VOftrogh  de  Toughirji)  des  inftramens  de 
ChkétSm.  labourage  avec  de  la  poudre  &:  du  plomb,  contre  la  pro- 
>^54.  mefle  qu'il  avoir  faite  de  les  lui  envoyer.  Il  ne  refta  donc 
à  Supanov  que  fon  épée  contre  les  defTeins  des  Chinois:  il 
entreprit  de  furprcndrc  les  Daours  dans  leur  nouvelle  demeure 
&  il  leur  enleva  des  provifîons  pour  fon  hiver  qu'il  alla  paÛer 
chez  les  Voutchcrs. 

Au  retour  de  la  belle  faifon ,  il  eut  befoin  de ,  faire  au 
même  endroit  une  expédition  femblàble,  qui  ne  lui  réuflît 
pas.  Car ,  trois  jours  après,  étant  entré  dans  la  rivière  de  Chin- 
ghalj  il  y  rencontra  l'armée  ennemie ,  compofée  de  Manjours , 
de  Chinois,  de  Daours,  &  de  Doutchersy  dont  les  uns  atta- 
quèrent vigoureufement  fes  bateaux ,  tandis  que  les  autres 
Tincommodoient  beaucoup  des  deux  côtés  du  rivage  «  dont 
ils  étoicnt  les  maîtres.  Il  repouffa  &  mit  la  flotte  en  fuite; 
nuis  il  ne  put  fe  débarafler  des  troupes  de   terre,  qu'en 
quittant  la  rivière.  Ses  munitions  de  guerre ,  n'étoient  pas 
aflcz  confidérables   pour  qu'il  en   fut   prodigue  en  cette 
oçcafion^ 

•  Au  fortir  de  la  rivière  de  Chinghal,  il  crat  trouver  ce  qu'il 
n'avoir  pu  fe  procurer  dans  un  village  Doutcher  ;  mais  les 
habitans  en  étoient  partis,  6c  Ton  ne  rencontra  que  quelques 
traîneurs  quf,  apprirent  que.  TsckfuAighin  y  Se  iès  quatre  co^^- 
paçnons.  avoienc  été  tués  par  \c^  Daourj^  qui  dévoient  les 
^conduire  à  la  Chine,  A  cette  nouvelle,  les  Ruflcs  s'aninâent 
à  la  vengeance ,  &c  cherchent  les  meurtrieifs  ;  mais  ils.  par- 
courent des  habitations  abandonnées,  où  ils  ne  trouvent  que 
des  effets  qui  avoientappartenus.à  leurs  malheureux  camarades. 

(i)  Il  fuc  caaftruic  ca  i^f  j  ,  par  ordre  ic  Zinomv%  \ 
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Stepanov  remonta  cnfuite  Y  Amour  ,  fut  joint  en  chemin  —  .... .  -^S5 
par  trente  Koiah  Se  bientôt  après,  par  leur  chef,  qui  kii  Chrétiehiie, 
demanda  du  fervicc  &  confentit  à  remplir  fous  lui  remploi  *^^^' 
de  fimplc  Koiak.  Il  fe  nommoit  BékecovjSc  il  eft  célèbre  dans 
rhiftoire  de  la  conquête  de  la  Sibirie.  Le  parti  qu1l  com- 
mandoit  en  dernier  lieu^  étoit  juftement  un  de  ceux  que 
la  ville  dV^myi^j*  étoit  en  poffcffion  d'envoyer  depuis  1^43, 
au  de-lk  du  lac  SaïkaL  On  lui  devoit  la  fondation  récente 
d'un  OJlrogh  fur  le  lac  Irghen  ,  d*un*  autre  en  face  de  la 
Nertcha  (i)  ^  qu'il  avoit  élevés  dans  la  vue  de  tenir  en 
rcfped  les  Tounghous  de  ces  cantons  &  d*étendre ,  jufqu'à 
Y  Amour  (  ChUka)^  Tautorité  des  Vaievodes  de  lenifséisk.  Békétov 
avoit  defcendu  ce  fleuve,  avec  fa  troupe,  parce  que  les 
Tounghous  y  avoient  foulé  aux  pieds ,  dans  un  de  (es  nouveaux 
établiflemens ,  un  champ  labouré  &  enfemençé ,  fon  premier 
eflai  d'agriculture,  &c  fon  unique  efpérance;  il  ne  lui  reftoit 
d'autre  reffource  contre  la  famine  que  les  fecours  de  Stepanov 
qu'il  croyoit  abondamment  pourvu  de  tout  ce  qui  lui 
manquoit. 

Stepanov  avcc  cette  nouvelle  charge,  erra  pendant  quel- 
ques mois,  d'endroits  en  endroits,  &  voyant  le  tems  des 
froids  s'approcher ,  il  fc  retira  dans  VOJlrogh  KamarskH ,  qu'il 
trouva  ruiné  &* qu'il  rétablit;  précaution  bien  néceflaire, 
puilque  les  Chinois  vinrent  l'y  attaquer  au  nombre  de  dix 
mille  hommes.  Cet  événement ,  l'un  des  plus  remarquables 
de  ceux  que  les  démêlés   des  Rufles   &c  des  Chinois  aient 

(1)  Ecabli  en  T ^5),  for  le  lac  Ir/fim^  6c  entre  deux  pences  rivières,  dont  la 
réunion  forme  le  commencement  de  celle  de  Khilok,  Aujourd'hui  qu'elles  font 
delfêchées,  on  prend  pour  Torigine  de  celle-ci  une  autre  petite  ÛTÎère  qui  vient 
du  midi*  Cmelin,  cité  par  Fichir. 
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.- '  ^ait  naître,  mérite  quç  nous  le  rapportions  avcc.quçlquc  détajl. 

Chrétieh'b.       VOJlrogk  Kamarskiif  fortifié  de  nouveau,  conflftoit  en  un 
•   »«î4.         rempart  de  tcrrç  préfentant  quatre  faces  égales,  avec  quatre 
boulevards,  qui  avoient  coûté  des  peines  infinies}  parce  que 
h  terre  étant  gelée  lorfqu'on  les  entreprit,  il  avoit  feUu 
des  inftrumcns  de   fer  pour  la  remuer.  Le  rempart  étoit 
furmonté  de  deux  rangs  de  paliflàdes ,  eptre  Icfquels  on 
avoir  jette  du  gros  fable.  Autour  de  la  place  régnoit  un 
fofle  d'une  fagene  de  profondeur,  fur  deux  de  largeur,  &:- 
le  tcrrein ,  çn  avant ,  pfFroit  par-tout  des  têtes  aiguës  de 
pieus,  qu'on  y  avoit  enfoncés,  &  des  chauffes-trapes  recou- 
vertes de  feuillages  &  d'autres  matières  légères,  pour  qu'on 
ne  les  apperçut  pas  d'abord.  Comme.  Stepanov  ne  pofledoit 
que  trois  pièces  de  canon ,  il  avoit  fait  pratiquer  au  milieu 
du  fort  une  élçvation,  dont  le  faîte,  bien  plus  étroit  que 
fa  bafe ,  étoit  plat  &:  uni ,  fiç  il  y  avoit  mis  fon  artillerie , 
dont  il  çfpçroit  tirer  beaucoup  d'avantage,  en  ce  qu'il  pour, 
roit,  au  moyen  du  plus  petit  mouvement,  en  diriger  le, 
feu,  félon  le  befoin.  Il  y  avoit  près  de  cet  ouvrage  un  puits 
d'où  partoient  des  tuyaux,  difpofés  de  manière  à  conduire 
l'eau  dans  tout  VOJlrogh ,  au  cas  ^uc  J'ennemi  réuflit  à  y 
mettjre  Iç  feu, 
s     Les  dix  mille  Chinois  fc  préfentèrcnt  devant  cette  place 
en  itfyy ,  vers  la  fin.de  l'hiver.  Us  avoient  quinze  canons 
avec  une  quantité  de  moufqucts  à  pierres  &:  à  mèches.  Les 
machines  &  les  inftrumcns  propres  à  l'attaque  furent  ap^ 
proches  fur  des  chariots  à  deux  roues,  ayant  chacun  ua 
toit  de  bois  çarni  dç  cuir  &  de  feutre ,  pour  mcçtrç  ks 
gens  qui  étoient  dedan?  à  l'abri  de  l'arme  ordinaire. 
Les  Ruffcs  étoient  cinq  cent  en  tout.  Vingt  d'entrc-eux 
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fe  détachèrent,  au  moment  de  l'arrivée  des  Chinois,  pour  ===5=222 
aller   couper    du  bois  de  conftrudion  pour  la  flotte,  &c   Chrétiiwwbi 
tombèrent  entre  les  mains  des  ennemis  qui  les  maffacrèrent.        *^^^* 
Il  y  en  eut  plufieurs  encore  qui  s'ctant  laiffé  emporter  trop 
loin,  lors  de  la  première  fortie  qui  fut  faite,  fe  trouvèrent 
enveloppés  &  furent  taillés  en  pièces ,  fur  le  refus  qu'ils 
^  firent  de  (c  rendre.  Cette  double  perte,  fenfible  aux  Ruffes , 
encouragea  les  Chinois  ,  qui ,  dès-lors ,  fe  flattèrent  d'être 
bientôt  maîtres  de  VOJlrogh.  Us  ne  çefsèrent,  pendant  tout 
le  jour,  &:  une  partie  de  là  nuit,  de  faire'feu  de  trois  bat* 
terics  qu'ils  avoient  promptemcnt  établies  i  mais  voyant  que 
l'effet  ne  répondoit  pas  à  leur  efpérancc  ,  ils  attaquèrent 
brufquement  la  place  de  quatre  côtés.  L'haut  fut  vif  &c  les 
Chinois  combattirent  avec  chaleur ,  depuis  une  heure  après 
minuit,  jufqu'au  grand  jour.  Les  Ruflcs  proportionnèrent 
kur  défenfe  k  cette  attaque ,  &:  un  feu  terrible  leur  fervit 
continuellement  à  écarter   les   aflaillans,  auxquels  ils    ne 
Jaifsércnt  prendre  aucun  avantage.  Us  les  mirent  par  une 
féconde  fortie  dans  la  néceffité  de  fe  retirer  à  trois  cent 
cinquante  fagencs  dclk ,  &  de  fe  contenter  d'y  prendre  un 
camp.  Depuis  ce  moment  les  Chinois  n'osèrent  plus  trop 
s'approcher  de  VOJirogh  Kamarskii ,  & ,  à  quelques  bordées 
de  canon  près   qu'ils  y   envoyèrent   de  tems  à  autre,  ils 
n'entreprirent  rien  contre  cette  place  d'une  manière  marquée, 
pendant  trois  femaines   qu'ils   rcftèrcnt   encore   dans  fon 
voifînage.  Ce  tems  écoulé,  ils  décampèrent,  renonçant  au 
projet  de  la  réduire.  Le  plus  grand  tort  qu'ils  aient  fait  aux 
Ruffes,  c'eft  d'avoir  détruit  leurs  bateaux.  Ceux-ci  ramaf- 
sèrent  iept  cent  trente  boulets ,  dont  le  plus  fort  ne  pefoit 
pas  deux-  livres. 
Tome  XJI.  N 
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Stepanov  délivré  de  leur  préfence ,  envoya  diredement  2i 
Chrétien»».  Mofcov  Ic  lajfak  (i) ,  OU  Ic  tribut  levé  fur  Us  peuplcs  de 
>^î5'  V Amour,  fclon  les  inftrudions  que  Zinoview  lui  avoit  laiffées, 
au  lieu  de  le  faire  paffer  à  Iakoutsk,  comme  cela  s'étoit 
pratiqué  jufqu'alors.  Ce  fait ,  qui  fcmblc  peu  confidérablc 
au  premier  coup  d'oeil  ,  devint  important  par  Tinfluencc 
qu'il  eut  fur  les  événemens  qui  le  fuivirent.  En  effet ,  les  / 
vaievodcs  de  Iakoutsk ,  perdant ,  par  là ,  leur  autorité  fur 
V Amour  ,  cefsèrent  de  fe  mêler  des  affaires  qui  y  avoient 
rapport ,  &  ils  refusèrent ,  dès  l'inflant  même ,  à  Stepanov 
de  la  poudre  &c  du  plomb.  Envain  Stepanov  leur  en  fît- il 
demander  à  plufîeurs  reprifes ,  il  ne  tira  de  fes  diverfes  folli- 
citations  que  des  marques  certaines  de  la  mauvaifc  volonté 
de  ceux  à  qui  il  les  adreflfoit.  Ce  procédé  ne  l'empêcha  pas 
d'accueillir  Pouchtchin  j  que  ces  vaievodes  avoient  envoyé  fur 
ÏArgoun  (i) ,  recevoir  le  tribut  des  Tounghous  de  cette  rivière, 

(i)  Le  laffak»  Ce  mot  s'emploie  en  Sibirie,  comme  en  Perfè  8c  dans  Tlnde, 
pour  défîgner  le  tribut  qu'y  paient  les  peuples  qui  ne  font  pas  de  la  religioa 
dominante*  Il  vient  de  l'ancien  Turc  ou  Tatar,  &  (ignifie  originairement  la  Loif 
^  c*eft  par  cette  raifbn  que  Tchin-kis-khan  en  a  Eût  le  titre  du  recueil  des  fiennes# 
Il  n'a  été  pris  dans  le  fens,  où  l'on  s'en  lèrt  ici,  qu'enfiiite,  &  par  ezteniîoii« 
Fi:her  j  hiih  de  Siblrie. 

(i  )  jirghoun*  »  cette  rivière  fi>rt  d'un  lac  du  pays  des  Mowighals ,  appelle 
DaLiï  ou  Koulon  nor  y  &  va  fe  perdre  dans  V Amour  [  CKilka).  Les  Ruflês  9c 
les  Chinois  Font  prife  pour  limite  entr'euï  ;  &  les  derniers  ont  loin ,  cous  les  ans  , 
d'y  renouveller  les  poteaux  qui  en  avertiflent.  Ses  bords  (ont  fertiles,  &  il  y  a 
des  mines  de  plomb ,  de  cuivre  &  d'argent  dans  (on  voifinage  \  mais  on  y  a  (ènti 
quelquefois  de  légers  tremblemens  de  terre ,  au  prlntems  &  au  commencement  de 
l'hiver.  Le  premier  écabliflèment  que  les  RuiTes  aient  eu  fur  VArghoun^  date 
de  i68i.  Il  en  occupoit  le  bord  oriental  ,,&  fervoit  de  retraite  aux  A'o^diLr^ 
chargés  de  lever  le  lajfak  impofé  fur  les  Tounghous  qui  la  fréquentoient  ;  mais 
en  i<8p,  on  le  tranfporta  fur  le  bord  oppofé  à  deux  cent  foixante-cinq  veriles 
de  rcaibouchure  de  cette  rivière,  &  fous  le  cinquanûème  degré  quarante-quatre 
minutes  de  latitude  feptenuionale.  Les  Ruifes  ont  encore  fur  ÏAr^howi^  une 
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que  les  mines  de  fon  voifinage  dévoient  rendre  un  jour -~S! 

autrement  intcreflante  à  la  Ruflîe.   Pouchtchin  avoit  perdu    chrétiemmi. 
fes  armes  &  fes  munitions  fur  VOurka  ,  ce  qui  ne  Tavoit         '^^^* 
point  empêche  de  gagner  VArghoun  ;  mais  ceux  qui  habitoîent 
les  bords  de  cette  rivière ,  les  ayant  abandonnés ,  il  lui  fut 


place  qu'ils  appellent  TJburoukhmtou  ^  Tfourouihaitovskaia'jlohoda  ^  &  Tfou^ 
roukhàitovskii'Jbrpofl.  Elle  eA  au  midi ,  &  â  cent  quarante  -  cinq  verfles  de 
.  VOftrogh-argounskii.  Selon  le  traité  de  1617  ^  encre  les  Ruilès  &  les  Chinois  ^ 
il  dcvojt  y  avoir  en  ce  lieu ,  comme  fur  la  Kiakhta  y  un  commerce  non  inter- 
rompu ;  mais  les  nations  contradantes  n'y  ont  pas  trouvé  les  commodités  nécef- 
£ûres«  On  ne  £iit  des  affaires  de  ce  genre  à  Tfouroukhaïtou ,  que  pendant  l'été  « 
quand  les  commiiTaires  Chinois  y  viennent ,  en.vifîtam  les  firontiéres.  Ils  amènent 
alors  avec  eux  une  certaine  quantité  de  marc^andUès ,  qu'ils  échangent  contre 
d'autre ,  qu'on  leur  apporte  de  Neruhinsk,  Auffi  n'y  voit-on  jamais  de  marchands 
en  titre ,  ibit  Ruflès  y  (bit  Chinois.  C'eû  ce  qui  Eût  que  Tfouroukhaïtou  n'eft  ni 
bâti ,  ni  fortifié.  La  compagnie  de  (bldats  qui  y  demeure,  à.  caufè  de  la  frontière^ 
loge  dans  des  espèces  de  cabannes  y  &  les  employés  Ruflês  ne  s'y  montrent  qu'aveo 
les  commîflaires  Chinois ,  après  quoi  ils  retournent  à  Nertchinsk,  VOfirogkn 
argounskii  eft  à  deux  cent  quatre-vingt-(èize  verftes  de  cette  ville  y  en  prenant  le 
droit  chemin  par  les  montagnes  y  &  Tfouroukhaïtou  i  trois  cent  £>ixame- trois  » 
en  allant  tout  droit  suffi  par  la  Step  ou  le  déCetu 

Cette  note  renferme  des  détails  qu'il  n'étoit  pas  néceflàire  de  donner  poiu: 
l'éclairciflèment  du  pafTage  qui  l'a  occafionnée  ;  mais  j'ai  cru  qu'on  (èroit  d'autant 
moins  âché  de  les  voir  ici  y  qu'ils  peuvent  fervir ,  en  quelque  (brte  y  de  fupplé* 
œrnt  i  ce  que  Ficher  a  écrit  fur  les  preosiers  démêlés  des  Ruflês  6c  des  Chinois* 
Ils  font  fournis  par  deux  auteurs  qui  peuvent  y  donner  du  prix,  f^olounm^i)  ôc 
JliuUerJ^\).  L'un  e/l  l'auteur  du  didionnaire  géographique  de  l'empire  de  Ruflîe , 
d'odje  les  tirej  5c  l'antre ,  dont  l'autorité  eft  dti  plus  impoCàntes  en  fait  de  litté- 
xamre  ;Ruflè  y  a  rêva  9c  publié  cet  ouvrage*  Quelques  notes  encore  préfenteroot 
des  écarts  femblables  â  ceux  que  je  me  fuis  permis  dans  celle-ci*  Je  defire  qu'oa 
les  trouve  motivés.  Editeur. 


(t)  ThioioTt  Toloutùn ,  êffeffeur  de  coUége 
Se  vaievode  de  U  ville  de  Véréia  ,  gou- 
vernement Se  province  de  Moskou.  il  a 
écrit  dans  la  lai^ut  de  Ton  ft^c:  Texem- 
plaire  que  nous  avons  de  fon  didionnaice  eft 
de  X773. 

(2)   Gtrârd"  Fréd/rie  MOler  ,   confcillcr 


d'écat  tâuel ,  &  garde  des  archives  au  eollég^ 
des  affiûres  étrangères  à  Moskou.  Membre  dfl 
TAcadémie  impériale  des  Sciences  de  Saine- 
Pétsersbourg  S£  de  plufieucs  aucres  «  correCpon- 
dant  de  celle  des  Sciences  de  Paris.  11  a  fak 
auffi  une  hiftoire  de  Sibirie,  donc  on  n'a  que 
les  deux  premiers  volumes. 

N  z 
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._ii — ^!""îL5!ï  impoflîblc  de  trouver  les  chofes  les  plus  néceflaires  à  la  vîc, 
CHRÉriEMsi.  &  il  ^voit  été  obligé  de  recourir  à  Stepanov.  Celui-ci  fe  dif- 
^^H«  pofoità  entrer  dans  la  rivière  de  Chin^hal,  lorfque  F&uchtchia 
fe  préfenta  à  lui.  Us  la  remontèrent  enfemble  >  6c  comme  on 
ctoit  au  tems  de  la  moiflbn  ,  ils  chargèrent  leurs  bateaux 
d'une  très-grande  quantité  de  grains.  Ils  allèrent  dans  le 
pays  de  Ghaliaks  ^  où  ils  fe  fortifièrent  pour  y  demeurer 
avec  fécurité  jufqu'au  printems  fuivant. 

Auffi-tôt  que  le  tems  propre  à  la  navigation  reparut, 
Stepanov  quitta  fa  retraite ,  remonta  V Amour  ^  &c  entra  dans 
la  rivière  de  Chingkaly  fur  un  petit  bateau  >  pour  la  parcourir 
&  favoir  fi  fes  bords étoient  cultives,  &  s'il  pouvoit  compter 
fur  de  nouvelles  provifions  à  la  récolte  prochaine.  Il  n'y 
vit  rien  qui  ne  contribuât  à  lui  ôter  cet  efpoir  î  il  apprit 
de  quelques  payfans  que  les  Daours  étoient  allés  s'établir 
plus  avant  dans  les  terres,  &  que  les  Doutchers  avoient  quitté^ 
comme  eux,  leur  pays,  par  ordre  de  Boghda-Kan  (i)  (l'em- 
pereur de  la  Chine)  pour  fuivre,  dans  les  cantons  fupérieurs 
de  la  rivière  de  Chinghal  un  officier  de  ce  prince  qui  leur 
en  avoir  fignifié  Tordre  \  ils  ajoutèrent ,  qu'en  partant,  ils 
avoient  mis  le  feu  à  leurs  habitations.  Ces  nouvelles  défef- 
pérantes ,  ôtoient  aux  Ko^aks  les  moyens  de  tenir  plus  long- 
tems  fur  VJmour^  Supanov^  en  effet,  fut  plufieurs  fois  tenté 
de  s'en  éloigner  pour  jamais  :  fa  fermeté  &  un  grand  atta- 
chement k  fon  devoir  Tempcchèrent  de  céder  à  cette  envie. 
Pour  fe  foulager,  il  hâta  l'envoi  du  lajfak  de  cette  année, 

dont  il  chargea  cinquante  hommes  :  il  fit  partir  avec  eux 

.  _  •r - 

(i)  Bof^Jorkham  Boghia^  en  langue  Mounghalej  fignîfie  (àint,  con&cré  1 
Dieu ,  mis  (bus  la  proceâioA  divine.  Voyez  d^ailkurs  le  commencement  de  la 
ftote  1 1  page  84t  Ficher» 
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Pouchuhin^  Békctov  6c  Icur  fuitc.  Ceux-ci ,  dans  la  vue  d'abrc-  — g 

gcr,  prirent  une  route  qui  n'étoit  plus  celle  de  VOurka  ;  mais  CHRénEKni, 
ils  allongèrent  fi  fort  leur  voyage ,  que  les  vivres  venant  h  *^^^' 
leur  manquer  ,  ils  perdirent  quarante  &:  un  homme  qui 
moururent  d'inanition  »  avant  que  d'arriver  à  ï  Ofirogh-tou- 
ghirskii.  Là  ils  apprirent  qull  y  avoit  fur  VOlekma  des  bateaux 
Rufles  chargés  de  comeftibles:  cet  heureux  fecours  fauva 
la  vie  au  refte  de  Téquipage  y  ils  joignirent  ces  bateaux  8c 
obtinrent  par  la  force  >  ce  que  les  gens  qui  les  montoient 
voulurent  leur  refufer. 

Malgré  ce  miférable  état  des  chofes,  lesmagafins  deftinés 
à  recevoir  les  riches  fourrures  que  les  bords  de  V Amour  va- 
loient  à  la  couronne  ^  ne  laiflbient  pas  dé  fe  remplir.  Le  nou- 
vel lajfak  confiftoit  en  cent  vingt  quarantaines  de  foblcs> 
levées  uniquement  fur  les  Ghaliaks  ^  &c  quelques  familles 
Doutchers.  Pouchtchin  arrivé  à  Iakoutsk  ^  eut  occafion  >  à  ce 
fujet,  de  parler  des  Ghaliaks ,  comme  de  la  feule  nation  dont 
on  pût  déformais  tirer  un  tribut.  Il  défîroit  que  les  Vaie- 
vodes  de  cette  ville  fiflent  faire  cette  obfervation  à  la  cour, 
en  infiftant  fur  la  néceiEté  de  tenir  du  moins  cette  nation 
dans  robéiifance»  puifqu'elle  étoit  la  feule  à  laquelle  on 
pouvoit  commander ,  6c  fon  avis  étoit  qu'il  falloit  pouc 
cela  envoyer  chez  elle,  par  la  yoicd" Okhotsk  (i),  des  Koiaks, 
qui  fe  relevaffent  tous  les  ans.  Ce  confeil  pouvoit  être  utile, 
&  il  fembloit  d'autant  meilleur,  que  les  Ghaliaks  étant  in- 
dépendans  de  la  Chine,  cette  puiffance  n'avoit  point  de 
raifons  direftes  pour  empêcher  les  Rufles  de  leur  donner 
des  fers  ;  mais  les  Vaievodes  de   Iakoutsk  avoient  les  leurs 

(i)  Okhotsk ,  &  encore  Okhotskoi-ofirogh ,  Okhoukoi-pon.  Le  port  d'Okhotsk 
Cûs  VOkhotay  qui  tombe  â  ia  vue  dans  b  mer  des  Toun^us% 
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fondées  fur  des  intérêts  particuliers ,  pour  ne  pas  fc  foncier 

cÎkétwn"b.    de  rappuyer  à  la  cour  de  Mofcov.      . 

i^î^f  Outre  cfct  expédient ,  il  y  en  avoit  un  qu'un  Vaicvodc 

de  lenifféisk  avoit  propofé  en   1654,  au  gouvernement.  H 

^  s'agiflbit  de  fe  fortifier  d'abord  fur  la  partie  de  Y  Amour  qu'on 

appelle  Chilka^  &  d'y  établir  un  chef-lieu,  au  moyen  du*- 
quel  on  pût  dominer  fur  les  cantons  voifins,  étendre  par 
degrés  fa  puiflance  au-delà ,  &c  parvenir  ainfi  à  la  conquête 
entière  de  ce  fleuve.  C'étoit  fous  ce  Vaicvode  ,  nommé 
Pachkovy  que  les  derniers  partis  de  lenifféisk  avoient  pafle  le 
Baïkaly  &c  que  la  province  à  laquelle  cette  ville  commande 
s'étoit  accrue  de  tout  ce  que  Békétov  &  quelques-uns  de  fes 
fubalternes  avoient  conquis  au-delà  de  ce  lac ,  jufqu'à  la 
Nertcha.  On  accepta  fa  propofition  avec  d'autant  plus  de 
plaifir,  qu'on  croit  forcé,  pour  le  moment,  de  renoncer 
au  projet  qui  •  devoir  conduire  fur  V Amour  les  trois  mille 
hommes  &  le  prince  Lobanov ,  dont  nous  avons  eu  occafion 
de  parler.  Qn  donna  donc  au  Vaicvode  Pachkov  le  com- 
mandement en  chef  des  troupes  de  ce  fleuve,  tant  Ko^aks^ 
que  Fromouicklenn'iâ ,  avec  le  pouvoir  d'en  lever  de  fraîches 
dans  les  villes  de  la  Sibiric  ,  jufqu'à  la  concurrence  de 
trois  cent  honmics,  &  même  plus.  On  ordonna  au  gou- 
verneur de  Tobolsk  de  lui  fournir  toutes  fortes  de  munitions 
de  guerre,  &  au  Vaievode  dHUimsk  de  lui  faire  paffer  d'avance 
dans  VOftrogh  de  Toughir,  une  fuffifante  quantité  de  provifions 
de  bouche.  En  un  mot ,  on  ne  négligea  rien  pour  que  fon 
projet  eût  un  plein  eftêt  i  mais  il  y  eut  malhcureufcrnent 
des  gens  qui  ne  le  goûtèrent  pas,  ou  qui  remplirent  mal 
Jes  ordres  donnés  p^j:  le  miniflèrç  k  Cpn  fujet.  Il  parut  dur 
aux  Vaievodcs  de  Jcniffcisk,  qui  fuccédoient  à  Pachkov  y  de 
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voir  la  rivière  de  Khilok  (i)  &  le  lat  Irgken  détachés  de  ^  -JS 

leur  rcffort,  &:  ils  commandèrent  aux  infpedcurs  qui  y    CHuixiENUBi, 

ïcfidoient  pour  eux,  de  leur  envoyer  toujours  le  laffak^  &         *^*-^^ 

de  réfifter  de  tout  leur  pouvoir  aux  ordres  de  Pachkov.  Les 

Ko^aks  chargés  du  tranfpott  des  provifions  qu'on  lui  defti- 

noit  jugèrent  à  propos  de  s'arrêter  fur  VOlekma,  ôc  d'y  paflcc 

l'hiver  de  i6y6,  à  1^57,  quoiqu'il  leur  eût  été  facile  de  fe 

rendre  tout  de  fuite  à  leur  dcftinatîon  ;  &  ce  furent  eux 

que  les  gens  de  S tepanov  allèrent  mettre  à  contribution  fur 

cette  rivière.  D'autres  afiàmés  firent  incontinent  leur  proie 

de  ce  que  ceux-ci  avoîent  refpefté  î  par  ce  moyen  Pachkov 

fiât  fruftré  de  fcs  efpérances  à  cet  égard* 

Sans  prévoir  tout-à-fait  cet  inconvénient ,  Ce  Vaîevode  .= 

fcntoit  bien  qu'il  valoit  autant  renoncer  à  fon  expédition,      *  î  "^^ï  • 

que   d'attendre  que  les  préparatifs  qu'elle  exigeoit  fuflcnt 

faits.  Auflî  prefla-t'il  fon   départ,  qui  eut  lieu  en   16^6.  Il, 

voulut  d'abord  paflcr  par  le  lénijfei  Se  la  Tounghouskay  dans 

Vjlim  &c  delà  par  le  portage  à  qui  cette  rivière  donne  fort 

nom,  dans  la  Lena  y  VOUkma  &   la  Toughir  y  mais  il  reçut 

peut-être  en  chemin  des  nouvelles  de  l'état  malheureux  des 

affaires  {xxrVJmoury  ou  de  celui  dans  lequel  VOJlrogh-Irgkenskii 

fe  trouvoit,  depuis  que  Békétov  l'avoit  quitté,  &  laiflant  Vllim 

de  côté ,  il  continua  de  remonter  la   Tounghouska  qui  porte 

le  nom  iXAnghara  au-deflus  de  cette  rivière  jufqu'au  Saïkal, 

d'où  elle  fort ,  traverfa  ce  lac ,  fe  rendit  à  celui  d^Irghcn  par 

la  SeUngha  &  la  rivière  vde  Khilok ,  qui  communiquoit  alors 

avec  lui.  ISOfirogh  de  cet  endroit,  avoit  befoin  de  fortes 

réparations.  Pachkov  le  remit  l'ur  le  meilleur  pied,  après  quoi 


(1)  Khilokl  Voyez  la  ooce  de  la  page  ^^La  Sckn^ha  reçoit  cette  rlrière 
i  Ùl  droite* 
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a  il  alla  par  terre  (i)  s'embarquer  fur  Vinghoda  qu'il  fuivit 
Chrétienmb.  jufq^'à  fon  embouchure  dans  ÏJmour  {Chilka  y  un  peu  aû- 
'^58.  deflbus  de  laquelle  il  fonda  VOJlrogh-Ncrtchinsh'd  (1)  appelle 
ainfî  à  caufe  de  la  Ncrtcha ,  qui  fe  jette  à  fa  vue  dans  le 
fleuve.  Cette  place  importante  dès-lors  par  fa  pofition,  Teft 
aujourd'hui  à  pluficurs  égards  fous  le  nom  de  ville  de  Ncrt^, 
ehinsky  en  Chinois  Nipchouj  Se  c'eft  elle  que  le  traité  de  1^8^, 
entre  la  Ruffie  &  la  Chine ,  a  rendu  fameufe. 

Tout  en  s'occupant  de  cet  ctabliffement ,  Pachkov  vouloit 
en  former  un  autre  à  la  place  de  l'ancien  fort  d'Albaim,  8c 
comme  il  lui  falloit  pour  cela  le  fecours  des  Ko^aks  de  YAmour^ 
il  dépêcha  vers  Stepanov  un  exprès,  accompagné  de  cin- 
quante hommes ,  jpour  lui  dire  qu'il  eut  à  le  venir  trouver 
avec  cent  des  fiens  ;  mais  quelle  fut  fa  furprife  lorfqu'il  vit 
fcs  émiffaires  revenir  nuds  &:  dépouillés ,  &ç  qu'il  apprit  fur* 
tout  par  qui  ils  avoient  été  mis  dans  cet  état  ! 

(i)  Il  felloît  travcrfer  pour  cela  ^ts  montagnes,  qu'on  nomme  en  Ruflè 
lahlormoï-krébei  ,  les  montagnes  aux  pommiers  ,  i  caufe  d'une  forte  d'arbres 
qui  €y  voient  en  quantité ,  iefqueis  portent  des  fruits  du  calibre  d'un  gros  pois, 
que  les  Ruflcs  appellent  des  pommes.  Cmelin  explique  autrement  cette  dénomil 
nation  du  lahlonnoUkrébet ,  Tome  IL  de  fon  voyage.  Ficher ^  hîft.  de  Sihirie. 

(t)  VOfirogh'Nmchinsldiy  ou  Nertchinskpi^  aujourd'hui  la  ville  de  Nenchinsk. 
L'importance  dont  cette  place  devine  ,  la  fit  ériger  en  capitale  de  province  dant 
le  courant  de  1681 ,  &1iuit  ans  après  le  traité  qui  donna  la  paix  à  la  Chine  «c 
a  la  Ruffie  y  fut  figné.  Les  caravanes  Ruflcs  la  travcrfoient  d'abord,  pour  aller 
à  la  Chine  par  Naoun;  mais  il  y  a  long-tems  qu'elles  ont  abandonné  cette  route. 
Elles  palTent  à  préfcnt  par  Seknghinsk  &  le  dcfcrt  àts  Mounghals^y  cette  traite 
étant  regardée  comme  la  plus  coune  ;  quoique  le  confeiller  Lang^  qui  a  faîc 
pluficurs  fois  ce  voyage  des  deuiç  manières ,  ^  qui  a  paru  préférer  le  chemin  de 
Selenghinsh  ,  ait  conduit  en  173^»  une  caravane  par  l'un  Ôc  Tait  ramenée  par 
l'aucrc.  De  cette  h(fin  ^  Nenchinsk  cft  reftée  de  côté ,  Ac  n'eft  plus  fréquentée  qu'à 
caufe  des  mines  de  fon  voifinage,  de  fes  petits  gris,  qui  font  d'une  couleur  biea 
foncée ,  très-fournis  fie  d'un  bon  u(é.  C'eft  une  ville  frontière,  &  on  la  met  fous 
le  cinquante -feptièmc  degré  cinquante  •£«  imautcs  de  lattcude  fcptcntdoiiale^ 
Polpunin  &  JUulUrg 

Au 
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L'été  de  cette  année  i^yS ,  Supanov  ayant  voulu  dcfcendre 


'1? 
VJmoury  félon  fa  coutume,  avoit  rencontré  la  flotte  Chinoife    CHRjêriEHMi» 

qui  confîftoit  en  quarante  -  fcpt  barques  munies  de  bonne         *^î^« 

artillerie ,  &  remplies  de  foldats  bien  armes.  Tous  les  Rufles> 

cette  fois-ci ,  ne  s'étoient  pas  trouvés  également  difpofés  à 

combattre  :  les  uns  avoient  pris  la  fuite  à  la  feule  vue  de  Ten-^ 

oemi,  les  autres  s'étoient  rendus  volontairement^  6c  Stepanov^ 

en  cherchant  à  réfîfter,  n*avoit  fait  que  hâter  fa  perte  &:  celle 

de  deux  cens  des  fiens  qui  lui  étoient  reftés  fidèles  &  étoient 

tnorts,  à  fon  exemple  »  les  armes  à  la  main,  ou  avoient  été 

faits  prifonniers»  Les  gens  qui  avoient  dépouillé  ceux  àt 

Pachkov^  étoient  les  déferteurs  du  parti  de  Supanov  qui  avoient 

abandonné  ce  brave  homme.  Après  ces  deux  exploits,  ils 

allèrent  chez  les  Ghaliaks,  enlevèrent  de  force  à  cette  nation 

les  tributs  qu'elle  payoit  à  la  couronne   depuis  quelques 

années,  6c  retournèrent  à  VOflrogh-Kamarskii  où  il  fe  divisèrent 

en  deux  troupes.  Ceux  de  Tune ,  chargés  du  lajfak  ou  tribut  » 

le  conduifirent  par  ÏOurka^  la  Tougkir  6c  la  Una  fur  laquelle 

ils  fe  difpersèrent  au  point  >  qu*il  y  en  eut  à  peine  fix  qui 

arrivèrent  avec  ce  dépôt  à  la  ville  de  lenijféisk ,  d*oii  on  les 

fit  partir  pour  MofcoT.  L'autre  troupe  gagna  la  SéU  ^  6c 

reparut  à  Iakoutsk  j  quatre  ans  après. 

De  cette  façon ,  le  dernier  projet  de  Pachkov  ne  pouvoit 
plus  s'exécuter ,  6c  il  falloir  même  que  ce  Vaievodc  fe  con^ 
tentât  de  conferver  fon  établiflcment  de  la  Nertcha  ^  ce  qui 
çtoit  encore  aflcz  difficile,  parce  que  les  munitions  de  guerre 
6c  les  vivres  lui  manquoient.  Il  avoit  eu  cependant  Tattention 
de  faire  défricher  les  terres  de  fon  voifînage  ;  mais  ce  premier 
travail  ne  dopnoit  encore  que  d'heureufes  efpérances,  &  il  fut 
obligé,avant  qu'elles  fe  rés^Ufalfentadc  vivre  de  chair  de  cheval^ 

Tome  XIL  O 
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de  chien,  de  loup»  de  renard  &  même  de  fang,  chofe  pour 
CwÎétkÎÎju    laquelle  les  Kufles  ont  en  tout  tems  marqué  la  plus  grande 

M^s^  averûon*  Quant  aux  munitions  de  guerre  >  il  tomba  dans 
un  embarras  plus  grand  encore.  Au  lieu  de  lui  en  envoyer 
de  ToboUky  on  s'y  fouvintde  celles  que  Zinaviev  avoit  enterrées 
fur  la  Toughir^  êc  Ton  crut  qu'elles  fuffiroient.  Khabarov  (i)  qui 
iàvoit  l'endroit  où  elles  avoicnt  été  dépoféeSy  &:  Pouchuhin^ 
eurent  ordre  de  les  en  tirer  àc  de  les  conduire  à  Ncmhinské 
Mais  au  lieu  de  ces  munitions,  ils  ne  trouvèrent  qu'une  croix 
avec  une  infcription  qui  leur  apprit  que  des  défcrtcurs  de 
FerkhoUnsk  les  avoicnt  enlevées  en  i^yj  :  ces  vagabonds  eux-* 
mêmes  avoient  pris  foin  d'inftruire  de  ce  fait.  Khabarov  fie 
Pouchtchin  en  donnèrent  avis  à  Pachkov  ;  les  Kaiaks  qu'ils  lui 
dépéchèrent  ne  revenant  pas,  ils  en  firent  partir  d  autres,  qui 
ayant  trouvé  fur  Y  Amour  des  gens  de  ce  Vaievodc,  tués  ou 
morts  de  faim,  n'osèrent  aller  plus  avant,  &  rejoignirent  leurs 
chefs.  Sur  cela  Khabarov  &c  Pouchtchin  s'étant  féparés,  retour^ 
nèrent  chacun  au  lieu  de  fa  demeure. 
-,,  ,  Pachkov  inébranlable  au  milieu  de  ces  difgraces  fît  conf^ 

'^^'        tamment  ce  qu'il  put  pour  le  bien  des  affaires;  Ôc  dans  ces 

entrefaites    apprenant  que  les  Tounghous  de   Vinghoda   re* 

miioient ,  il  fe  hâta  d'aller  à  VOftrogh-irghcnslii  ,   &  arrêta 

I  ^^g  mouvemens  dès  leur  origine.  Lorfqu'il  y  étoit,  dix-fcpj 

'^^^*  Ko[àks  du  nombre  de  ceux  qui  avoient  fervi  fur  YJmour  ^ 
vinrent  lui  demander  de  l'emploi  ;  ic  comme  il  avoit  deflcin 
de  faire  marcher  fort  fils  confrc  les  Tounghous ^  il  les  lui  donna. 

^  (î)  Khabarov   airoh  nncendance  d'un  certam  nombre  Je  villages  dans  la 

]»ro?jnce  à'Ilimsk  ^  avec  le  ticre  de  Stn-boiarskii  (fils  de  Boïar)  titre  qui 
élevé  un  pea  un  Ko\ak;  mais  qui  n'eft  pas  héréditaire,  comme  on  pourroic  le 
penfer.  II  y  a ,  dans  le  didriâ  qu'il  avoit,  un  endroit  appelle  Kkabarova-derévnia, 
It  vMlage  de  Khabarov  »  od  étoh  &n  tribunal. 
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Mais  à  peine  le  jeune  Pachkov  eut-il  pafle  Vinghoda ,  que  ces  ' 
malheureux  défertèrent  pendant  la  nuit,  après  s'être  munis  de  Ckr£tievmb« 
ce  que  fes  gens  &  lui  pouvoient  avoir  de  meilleur.  Ils  fc  rcn-  *^^** 
dirent  fur  des  radeaux  à  Nenchinsky  où  ils  s'emparèrent  de  quel- 
ques bateaux  que  gardoit  un  feul  homme,  parce  que  le  refte  de 
la  garnifon  de  cette  place  étoit  allé  à  la  pêche  :  ils  defcendircnt 
V Amour  (CAi/*tf  )  jufqu'à  VOurk<i^^  s'avancèrent  vers  la  Toughir^ 
OVL  ils  firent  rencontre  du  S*in'hoïarsku'ToIbouiin, qui  alloit  rckr 
ver  Pachkov  y  ôc  qui  les  prit  avec  lui.  Pachkov  quitta  VOftrogh^ 
Irghcnskli  auflî-tôt  après  l'arrivée  de  fon  fucccffeur,  &  retourna 
par  la  ScUngha  (i)  &  le  lac  Bàikal  à  lenijféisk  d'où  il  partit  poux 
Mofcou. 

Je  voudrois  pouvoir  rapporter  les  faits  qui  fe  font  paffés 
entre  les  Ruifes  &  les  Chinois  depuis  l'époque  du  départ  de 
ce  Vaicvode  en  i66z ,  jufqu'au  traité  que  les  deux  nations 
conclurent  à  Ncrtchinsk  le  27  Odobre  168^,  qui  mit  fin  à 
leurs  premiers  démêlés  ;  mais  l'auteur  qui  m'a  fervi  de  guide 
jufqu'à  préfcnt  cefle  de  me  prêter  fon  fecours  ,  &c  je  fuis 
obligé  de  m'arrêtcr  au  point  où  il  me  laifle,  n'ayant  aucuns 
originaux  à  lui  fubftituer.  Les  notes  que  j'ai  extraites  du 
Lexicographe  Polounirij  &  de  Afii/Zer^  prouvent  qu'on  peut,  avec 
leur  fecours  feul,  aller  quelquefois  au-dc^la  même  du  but  où  je 
voudrois  au  moins  atteindre  à  préfcnt  i  mais  on  doit  conclure 
auffi,  malgré  le  foin  avec  lequel  je  peux  dire  que  je  les  ai  rédi- 

'  (i)  La  Seiengha  prend  (à  (burce  dans  les  terres  des  Mounghals  ,  devient 
navigable  près  des  frontières  de  la  Ruffie ,  &  porte  de  gros  bateaux  ,  depuis  le 
Ifbrt  qui  n'eft  pas  éloigné  du  village  de  Kiûkhta.  Elle  fe  décharge  dans  le  lac 
ScHkal  par  crois  enboachures  y  dont  celle  du  milieu  eft  la  plus  profonde.  Les 
endroits  que  nous  citerons  i  fon  occafion  ,  d'après  le  motif  qui  nous  a  engagés  i 
étendre  ^  comme  nous  l'avons  fait ,  la  note  i  y  page  çS  ^  font  : 

Oudinsk^i  remboachttre  de  VOuda,  de  fous  le  ^7^,  ^f  de  lac  fepc.  Il  foc  fondé 

Oz 
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■*■>  gécs,  qu'ils  laiflcnt  beaucoup  à  dcfircr  relativement  a  l  objet 


iHàmllE.   dont  il  eft  fimplement  qucftion  ici.  Et  le  moyen ,  en  effet, 
i^^»»        qu'ils  aient  pu  déployer  les  richejQTes  de  l'Hiftoirc  dans  ua 

didionnairc  de  Géographie  > 

■  I  '     '■     '  ■  I  < 

CD  t^7o^&  nVtoittlors  qu'un  fimple  Ofirogh  ^  qui  prit  le  nom  êc  la  forme  de 
ville  en  léSS.  Les  caravanes  qui  ronc  i  la  Chine,  (bit  par  Nertcklnsk  &  Naoun^ 
foie  par  Selengkinsk  Se  le  village  de  Kiakhui ,  (ont  obligées  de  la  traverfer. 

Paro^pavlovskaia-Krépoft^  on  la  (onereiTe  S.  Pierre  &  S.  Paul,  appellée 
Communément  Strelka^  ou  la  Flèche,  parce  qu'elle  eft  fur  une  pointe  de  terre, 
Ibrmée  par  la  rencontre  dts  rivières  de  Tchikoï  &  de  Sden^kay  -eft  une  place 
alTez  forte  ,  bâde  en  1717»  pont  (èrvir  de  quartier  générai  aux  troupes  qu} 
gardent  les  dJSërens  poftes  de  la  frontière ,  &  d'entrepôt  aux  marchandifes  de  la 
Chine^  On  y  charge,  tu  printems,  les  bateaux  qu'on  envoie  en  Rufllie  avec  cet 
objets  de  commerce.  Elle  cfi:  â  neuf  verlles  de  SeUnghinsk ,  5c  on  U  met  an 
,ji*,  1'  de  lac  Icpt» 

SeUnghinsk^  Oftrogh  établi  en  t666  ,  devînt  la  ville  capitale  d*un  grand 
îdiftriâ ,  dix^neuf  ans  après  ;  ce  qui  lui  fit  gagner  quelques  défen(ês«  Maif 
comme  il  écoit  encore  trop  foible  pour  une  place  fi-onriére ,  il  fut  queAion  ^  lors 
ixL  traité  de  1717,  de  le  tranfporter  fur  le  bord  méridional  de  \à.SeUngha^  9c 
de  le  fortifier  autrement  qu'il  ne  Tavoit  été  jufqu'â  cette  époque  ;  cependant  ce 
projet  demeura  £in$  exécution  y  parce  que  l'emplacement  qu'on  lui  deftinoit  Sc 
^ui  avoit  plu  au  premier  abord ,  ne  convenoit  réellement  pas.  Selenghinsk  devroii 
^enrichir  par  le  commerce  de  la  Kiakhta ,  &:  c'eft  ce  qu'il  ne  paroît  pas  £ûre. 
Longitude  ii4>  1^  4»  latitude  51.  7. 

Troïtshida- Kr^oft ,  ou  le  fort  de  la  Trinité  ,  eft  fftné  fur  la  Kiakhta^ 
petite  rivière  qui  communique  i  la  SeUngha ,  par  la  Boura  &  VOrkhon.  Il  fiit 
ëlevé  en  vertu  du  traité  conclu  le  xo  août  1717,  entre  les  Ruffes  &  les  Chinois^ 
At  fon  objet  eft  de  protéger  les  limites  des  premiers  ^  d  4  verftes  au-deli,  relative- 
snent  à  SeUnghinsk^  c'eft-i-dire^  i  91  de  cette  ville;  5c  vers  le  50^,  11'  de 
latitude,  eft  Kiakhta ^  ou  Kiakhtinskaia'TorghavaiorSlohoda^  bourg  od  il  j 
a  un  concours  habituel  de  marchands  des  deux  nations.  On  palTe  par  ces  endroit! 
pour  aller  i^  la  Chine ,  5e  les  caravanes  dirigent  leujr  marche  vers  le  défèn  de 
^ha-mo  «  que  les  Jiounghals  nomment  Kéh€^  défèrt ,  5c  que  par*  corruptioo 
nous  appelions  Qhohi  ou  Cobi. 

Poffolskoï'MonaJlir  y  lieu  od  Ton  décharge  les  barques  qui  n'arrivent  pas  afle^ 
l8t  pour  remonter  la  SeUngha^  avant  que  cette  rivière  (bit  prife.  Il  eft  au  midî^ 
&  d  )o  verftes  de  l'embouchure  de  la  SeUngha  ,  fur  le  bord  du  MiukéU,  S»S8'  de 
bi»  ièpt« 

findita  NQtM  hifiori^iu  ùs  Rufa^ 
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Sur  rOrtographe  &  la  Prononciation  des  mots   Chinois^ 
écrits  en  caractères  Européens. 

J-i  E  s  noms  de  cette  Table  qui  commencent  parles  lettresa,b,d,e,r,x,z, 
font  en  petit  nombre  &  tons  étrangers  aux  Chinois ,  qui  manquent  entiè- 
rement des fons  b ,  d ,  r ,  z ,  &  à  plus  forte  raifon  de. Ix ,  lettre  compoféc , 
particulière  aux  Grecs.  Ils  y  fuppléent  par  d'autres  lettres  de  même  organe  , 
ou  qui  en  approchent  le  plus  j  ils  écrivent  Jelufaling ,  Juuya  j  Samaculkangta  ^ 
pour  dire  Jerufalem ,  la  Judce  &  Samarcande  ;  Yatang  j  Yapalang^  Ngantoun  ^ 
pour  Adam  ,  Abraham ,  Antoine  ou  Antonin  j  Ngaojfédng  &  Ngéliya^  pour 
Auguftin  &  Elic  \  SépUitofi  pour  Spiritus. 

<Jïi  voit  par  ces  exemples  que  les  Chinois  n'ont  aucune  voyelle  ni  initiale, 
ni  détachée;  &  que  toutes  tout  infêparables  des  confonnes  qu'elles  fuivent 
immédiatement  &c  qu'elles  ne  précèdent  jamais  ou  très-rarement.  La  raifon 
de  cette  bifarrerie  vient  en  partie  de  ce  que  tous  leurs  monofyllabes  font 
deftinés  à  exprimer  des  mots  &  non  de  (impies  fons  vuides  de  fens  ;  mais 
il  reftera  toujours  à  expliquer  pourquoi  ils  ne  commencent  pas  ces  mots  pai: 
des  voyelles  ainfi  que  par  des  confonnes;  problème  auflî  difficile  à  réfoudre 
que  celui  d'avoir  combiné  leurs  caractères  ou  leurs  fignes  ,  en  mille  & 
mille  manières  différentes ,  pour  repréfenter  leurs  idées ,  &  de  n'avoir  point 
multiplié  en  proportion  des  fons  deftinés  à  les  faire  entendre  à  l'oreille, 
fans  équivoque ,  comme  ceux-là  les  peignent  aux  yeux. 

Les  Chinois  n'ayant  ni  voyelles,  ni  confonnes  diftindes  ,  on  fent  qu'iU 
font  forcés  de  défigurer  la  plupart  des  termes  étrangers  qu'ils  veulent  faire 
pafler  dans  leur  langue.  Les  noms  propres  Tartares  que  nous  ne  çonnoiflbns 

3ue  par  leur  canal ,  ne  feront  jamais  ramenés  k  leur  véritable  ôrtographe. 
e  leur  côté  les  écrivains  Arabes  ,  Turcs  &:  Perfans  les  eftropient  également 
comme  on  peut  en  avoir  la  preuve  par  la  comparaifon  entr'eux  &c  VHiJioirc 
généalogique  des  Tartares  d'Abulgafi  Bayadur-Chan ,  Souverain  de  Carizme  , 
dcfcendant  en  ligne  direéteVde  Gcnghiz  -  Chan ,  que  j'ai  confultée  dans 
mes  Notes  fur  THiftoire  des  Mongous.  Ce  Prince  Tartare  n'a  travaillé  que 
d'après  des  Mémoires  fiirs  dont  il  étoit  en  état  de  juger ,  &  il  eft  peut- 
être  le  feul  auquel  on  doive  s'en  rapporter  fur  la  manière  d'écrire  corrcâe- 
ment  les  noms  Tartares. 

Quant  aux  noms  purement  Chinois,  contenus  dans  cette  Table  ,  ils 
font  exads  ;  on  s'eft  attaché  à  les  écrire  avec  autant  de  fidélité  que  nos 
lettres  le  permettent ,  &  on  peut  les  prononcer  tels  qu'ils  font  écrits,  en 
obfervant  les  deux  ou  trois  rè^jles  générales  &  très-fimples ,  fur  lefquelles 
j'ai  appuvé  à  la  fin  de  la  Préface ,  mife  à  la  tête  du  premier  Volume  : 
je  n'ajouterai ,  à  ce  que  j'y  ai  dit ,  qu'une  feule  remarque. 

La  Chine  naturellement  coupée  en  deux  par  le  Kiang ,  appelle  le  Fils  de 
la  Mer^\  caufe  de  fa  largeur  &  de  l'étendue  cle  fon  cours,  a  formé  long-tems 
&  à  divcrfcs  époques  deux  grands  Empires ,  l'Empire  du  Nord  &  l'Empire 
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du  Midî  ;  pendant  plufîcurs  fièc.les,  m^me,  les  Empereurs  bornés  aux  Prcv 
vinccs  Septentrionales,  ne  fongèrent  point  à  étendre  leur  Puilïance  dans  les 
Pays  fitués  au  -  delà  de  ce  fleuve  ,  occupés  alors  par  des  Barbares  qui  fc 
coupoient  les  cheveux  &  fe  peignoient  le  corps ,  fuivant  l'ufagc  des  Indiens, 
Ce  fut  dans  le  treizième  fiècle  ,  avant  notre  Hrc ,  que  des  Princes  Chinois 
étant  paflfés  chez  ces  Sauvages  ,  commencèrent  à  les  civilifer  &:  fondèrent 
des  Royaumes  où  ils  introduifîrent  les  Ufages ,  les  Coutumes  j  les  Loix  , 
TEcriture  &  la  Langue  de  la  Chine ,  dont  ils  fc  rendirent  Tributaires, 
Ces  Méridionaux  devenus  entièrement  Chinois ,  confervèrent  néanmoins 
tm  accent  particulier  qui  les  a  toujours  diftingués  des  Septentrionaux  ;  leur 
prononciation  eft  bien  moins  afpirée.  Â  peine  font-ils  fentir  le  fon  de  Vh 
te  diftinguent-ils  les  mots  hoang  8c  hou  de  ouang  6c  dt  ou ,  dont  les  fignifî'» 
cations  cependant  font  toutes  difFétentes  i  tandis  que  dans  les  Provinces 
du  Nord  cette  lettre  eft  entièrement  gutturale ,  8c  que  la  fyllabe  han ,  par 
exemple ,  dans  le  mot  Tchinkishan ,  répond  parfaitement  au  khan  des  Arabes 
&  des  Turcs.  A  Canton  on  prononce  va ,  vai,  vang,  van-,  8c  à  Pékin 
oua  ,  ouaï ,  ouang ,  ouan.  A  rékin  on  dit  chiu  ,  livre ,  tchoà^  feigncur  ,  ch£ 
affaire  >  oi  chofe  ,  n^Vdans ,  cAè/2g^ province  j  koûan  fermer,  min  porte,  màn 
remplir ,  8cq.  au  lieu  due  dans  les  Provinces  du  Midi  on  prononce  cha, 
tchù ,  fé  ,  v« ,  nôui ,  leng ,  koûon ,  muên  ,  moùan. 

S'il  çft  néçeflairc  de  connoître  cette  variété  de  prononciation  lorfqu'on 
lit  les  ouvrages  qui  traitent  de  la  Chine  8c  fans  laquelle  on  pourroit  à 
chaque  inftant  fc  méprendre,  il  ne  Teft  pas  moins  de  confidérer  de  quelle 
pation  eft  l'Auteur  qui  écrit.  Les  principales  différences  qu'il  y  a  à  cet 
égard  entre  nous ,  les  Efpagnols,  les  Portugais  8c  les  Anglois ,  tombent  fur 
le  c  afpiré  des  Efpagnols  que  nous  rendons  par  ts  j  fur  leur  ch ,  commun 
auflî  aux  Anglois ,  8c  que  nous  écrivons  tch  ;  enfin  fur  le  sh  Anglois  8c  Vx 
des  Efpagnols  qui  répoiident  à  notre  ch.  On  obfervera  encore  que  tous 
les  mots  Chinois  qu'ils  écrivent  gu  Sf,  gocïy  fôpt  beaucoup  mieux  ortpgr»*>» 
phics  par  les  François  qui  écrivent  ott  &:  owe/. 

L'Ortographe  Portugaife ,  quoique  tiioins  propre  que  la  nôtre  k  exprimer 
tous  les  fons  de  la  Langue  Chmoile ,  a  prévalu  long-tems  parmi  les  Miffion- 
iiaires ,  par  la  raifon  que  les  Portugais  lavoient  mife  en  ufage  dans  cet 
Empire ,  avant  que  nous  y  euffions  établi  des  Miflîons.  Mais  dans  la  fuite 
nos  Miffionnaires  ay^nt  reconnu  l'avantage  de  notre  Ôrtographe  fur  la  Por* 
tugaife  ,  abandonrièrent  entièrement  celle-ci  pour  s'attacher  uniquement  à 
la  leur  ,  8ç  par-là  ils  fe  font  épargnes  une  peine  affez  dcfagréable,  celle  4q 
fç  mettre  au  fait  dç  fons  étrangers  pour  rendre  des  naots  Chinois, 
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Contenues  dans  Us  dou^e  Volumes  de  rHjftoire  générale 

de  la  Chine. 


A  BAKASSC,  lieu  OÙ  Hotehom  •  Roi  de 
la  petite  BoakarU^  eft  relégué.  Xl  $6%. 

Ab DOULICHBT, Prince  Mahométan, 8c 
FrkéSoutan  fou  ffls.  fe  réfugient  en  Qune 
après  la  J>ataUle  de  Tcbaomodo ,  perdue  par 
le  Kaldan.  XI.  %26.  Demandent  à  retour* 
fier  dans  leur  Patrie  Se  foUicitent  des  lettres 
de  la  Cour  ^  pour  n'être  pas  inquiétés  en 
raflant  fur  les  terres  de  la  domination  de 
Tféouaiigrabdan.  i^i. 

Abormio  y  Miffionnaire  Frandfcain  Italien  , 
cft  arrêté  &  mis  enprifon.  XI.  jii,  k  la 
fioce.  Rir<}aes  qu'il  court  de  la  part  d*un 
tnandaria  coacuflionnaire  :  eft  reconduit 
à  Macao.  y)!. 

AcADÉMiB ,  formée  par  plafieurs  Lettrés  de 
la  clafle  des  Grands ,  l'an  i66.  III.  471» 
Concours  extraordinaire  de  fes  Audi- 
teurs ;  ils  font  perfécutés ,  ih.  &  474 ,  &c. 
Autre  fondée  l'an  1)14,  fous  lé  règne  de 
Té-fun^Témour ,  pour  le  Prince  héritier. 
les  fils  des  Princes  &  des  Grands.  iXl 
gif.  Ce«x  quijr  cnfeignoient.  j^6.  Le  Fon- 
dateur des  Ming  fait  chercher  d'habiles 
Profefleurs  pour  remplir  les  places  du  Col- 
lège Impérial.  X.  67. 

AcHAPouHOA  vient  à  bout  de  roinpre  la 
ligue  des  Piinces  Tartares ,  Nay^n,  Haïtou  , 
&c.  IX.  4)2.  Devient  premier  Miniftre 
de  l'Emp  reur  Haïckan.  493 .  Son  zèle  à  par* 
1er  librement  à  ce  Monarque.  49<S.  £0  eft 
xécompenfé»  i^t 

Ah AM A  f  premier  Miniftre  de  Houpjlai^  Kan 
A^s  Mongous.  Sa  baflê  jaloufîe  à  l'égard  de 
Lienhihien.  I^.  )i;.  Son  ambition  dé- 
inefurée  ;  caraâère  de  ce  Courti&n,  )i^. 
Afce^dant  ^u'il  pread  ùu  fya  Maitrc;*  jij* 


SonaverfionpourlesLettrés&lescoutumet 
Chinoifes  ,  qu'il  s'attache  à  détruire  par  (a 
haine  contre  Hiuhèng.  )n-  334-  Fût  périr 
Tfottl-yu  qui  découvre  fes  roalverfations« 
411.  Eft  alibœmé.  41a*  Suite  decet  évèr 
nement.  41  )« 

Aïongam  y  un  des  Généraux  de  l'Empereur 
Kienlong  ,  eft  maffacré  par  Amourduuu 
XI.  f  jo. 

AYYéoUCHâLITALA  OU  Ntaîyéouehiihaia  ^ 
fils  de  l'Empereur  Ckunti.  Ouvrages  compo« 
fés  pour  fon  éducation.  IX.  c88.  Son  peu 
de  goût  pour  la  Littérature  Chinoife.  ; 89* 
Déclaré  Prince  héritier  y  Amniftie  ac« 
cordée  en  cette  occafion.  tfor.  Tente  inuti« 
lement  de  faire  abdiquer  Chunti  &  de 

rirdre  le  Miniftre  Taïping.  6x\-  Fomente 
la  Cour  les  diffentions  des  Grands.  d44« 
En  fait  périr  deux.  6^k.  PaiTe  en  Tartane 
à  la  tète  ce  fes  Gardes.  Revient  à  Péking  fie 
lève  une  armée  de  cent  vingt  mille  hommes 
contre  Poio-Témour.  64^6.  Parti  conûdéra- 
ble  en  Ci  faveur.  ^48.  L'Empereur  lui  en-* 
voye  la  tète  de  Polo-Temour.  9J0.  Se 
brouille  avec  Koukou-Temour  &  pourquoi. 
6<x.  6$%.  Eft  forcé  par  le  Fondateiu:  des 
Minff  de  repaflèr  en  Tartarle  avec  togte 
la  Famille  Impériale ,  &  de  renoncer  à 
fes  prétentions  au  Trône  de  la  Chine.  6f^. 
Eft  reconnu  à  Holin  Empereur  des  Mon« 
gous.  X.  43.  Hongvou  envoyé  quatre 
cent  mille  hommes  contre  lui.  6%.  Hongvoa 
donne  la  liberté  à  Maïtilipala  fon  fils .  6c 
le  lui  renvoyé  accompagné  de  préiens* 
71.  Meurt  l'an  1378  :  Ion  fils  Tokous* 
Témour  eft  préféré  à  Maïtilipala  &  loi 
Jfuccède.  78* 
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AlYULIPAIIPATA  autrement  Gintfong  , 
frère  de  HaïckaruHan ,  Empereur  des  Mon- 
gous ,  lui  fuccède  Tan  1311.  XI.  <o<.  Ré- 
formes utiles  de  ce  Monarq.  H.  Sa  generofité 

.  à  l'égard  de  l'Eunuque  Lipangning  quis'étoit 
oppofé  à  fon  élévation.  $06.  Ses  bienfaits, 
i/.  Hommages  qu'il  reçoit  des  Rois  étran- 
gers. 507.  Protège  les  Lettres,  ih.  Lesfeuls 
bijoux  qu'il  eftin^e.  ;o3.  Ce  qu'il  répond  à 
un  de  fes  MiniCfares  qui  vouloit  fe  retirer  , 
effrayé  par  une  Comàte.  top.  Honneurs 

Îu'il  rend  à  Confucius  &  à  aanciens  Sages, 
nftitue  dans  tout  l'Empire  l'examen  des 
Lettrés,  i^.  Trait  remarquable  de  fa  clé- 
mence, f  10.  Signale  fon  règne  pài*  les  plus 
fages  Règlemens.  y  11.  512.  Exclut  les  Eu- 
nuques des  Mandarinats,  ih.  Remifes  qu'il 

•  fitiic  à  plufieurs  Provinces  qui  avoient  fouf- 
fêrt.  i'i4.  Comment  il  en  agit  avec  le  Prince 
Hocfiila ,  fon  neveu ,  qui  prétendoit  que  la 
Couronne  lui  appartenoit.  jij.  S'occupe 
en  entier  du  bonheur  de  fes  Peuples.  51^.. 
517.  Répand ,  dans  toute  la  Chine  ,  un  ex- 

'  cellent  Traité  fur  la  culture  des  Mûriers. 

•  518.  Nomme  le  Prince  héritier  Lieutenant- 

•  Général  de  l'Empire,  jxo.  Punit  le  Miniftre 
Tiémoutier  accufé  par  40  Cenfeurs.  Il 
tombe  malade  de  chagrin,  i^.  &  pi.  Sa 
mort,  fon  éloge,  yi».  5*23.  Choutépala, 
autrement  Yngtfong  ,  fon  fils ,  lui  fuccède. 

Ayouki  011  Âyuka ,  Han  desTourgouts,  une 
des  quatre  branches  des  EUutes  y  mécontent 
de  Tféouahgrabdan  -  fe  réfugie  fur  les 
bords  du  Volga,  cliez  les  Rufles.  XI. 
$82.  Kanghi  le  rait  aflurer  de  fa  proteâion, 

•  s'il  veut  revenir.  ^87.  Voyez  Oubaché. 
Akina  &  Sefaké  y  auteurs  d'une  faftion  qui 

voulôit  ravir  le  Trône  à  l'Empereur  Yong- 
Tching.  XI.  468. 

Akim  ,nom  de  la  principale  Magiftraturedans 
la  petite  Boucharie-  Xl.  s^6. 

Akoui  ,  Mantckeou.  Sa  vie  privée  à  Péking. 
XI.  5pi.  Se  fait  connoitre  avantageufe- 
ment  lors  de  la  guerre  contre  les  EUuces» 
ih.  Obtient  du  fervice  dans  la  guerre  contre 
le  Royaume  de  Mien  y  &  eff  récompenfé 
à  fon  retour,  ib.  &  592.  Commande  en  chef 
contre  les  Miaotfê.  Obftacles  qu'il  avoit  à 
lurmonter  ;  fes  difpofitions.  ib.  &  5*93.  Fait 
la  conquête  du  petit  âc  du  grand  Kint- 
€houen.  cp j.  Fait  prifonnier  Sonom  .  Sou- 
verain du  grand  Kincchouen»  ^gâ.  E(!t  créé 
Comte  de  l'Empire  &  reçoit  à  Peking  les 
honneurs  du  triomphe,  ypr.  Préfente  les 
prifonniers  àla  Cour.  tfoo.  Devient  premier 
Miniftre.  6o5. 

Akout  A  ou  Ohota  (  Voytz  ce  qui  en  eft  dit  à 
l'article  Nutchin.  )  refiife  la  paix  aux  Uao  , 
&  pourquoi  VIII.  jj^c.  Leur  bat  deux 
censfouauce-dix  mille  aommes.  375*  }7^* 


Fierté  du  Roi  des  Leao  à  /on  égard.  zL 
Viftoire  éclatante  qu'il  remporte  fur  ce 
Prince.  377.  378.  Ce  au'il  fait  dire  à  ua 
Officier  des  Pouhaï  qui  lui  demande  du  fe- 
cours  contre  les  Léao.  385.  Succès  de  fe» 
Généraux.  384.  38J.  Rehife  d'entendre  à 
la  paix  avec  les  Léao  qu'ils  ne  lui  ayent 
rendu  ^fou,  ib.  Dures  propoiitions  qu'il 
leur  fait.  ^8^.  Fait  alljiance  avec  la  Chine ^ 
387-389.  Négociations  interrompues  avec 
les  Léao.  &  pourquoi.  392.  Prend  d'af- 
faut  la  Cour  des  Léao  .  en  préfence  de 
l'Envoyé  des  Léao  &  d'un  Ambafladeur 
Chinois  qui  lui  préfente  une  cîoupe  de  vin. 
393.  Limites  refpedives,  dont  lui  &  les 
Chinois  conviennent  par  un  Traité  d'al- 
liance. 3P3. 394.  Fait  accueil  à  Yéliuyutou, 
Prince  Léao  transfuge.  39^.  Ses  Généraux 
enlèvent  Tatingfou  &  Tçétcheou.  391^.  Va 
chercher  le  Roi  des  Léao  à  la  tête  de  dix 
mille  Chinois.  403.  Se  plaint  de  la  lenteur 
des  Chinois  à  exécuter  les  conventions  du 
Traité.  404.  Fait  attaquer  le  pays  de  Yen 
de  concert  avec  \t^  Chinois.  40V.  Ce  qu'il 
cède  aux  Chinois.  408.  Ses  Généraux  pqur- 
fuiventle  RoidesL^^o  fugitif.  409.  Tombe 
malade  &  meurt  à  Poutoulo.  Eloge  de  ce 
Prince.  Oukimaï ,  fon  frère ,  lui  fuccède. 
411. 

Alaki.  Remède  des  Mahométans.  Sa  pro- 
priété. X.  68. 

Alankoua  ,  mère  de  Poudantchar ,  ancêtre 
des  Mongous.  IX.  3. 4* 

ALAHAVf  o\x  Argan.  Général  Mongoa  rem- 
porte une  viftoire  fur  les  Song.  IX.  386. 
Eft  nommé  Amiral  d'une  flotte  montée  par 
cent  mille  hommes  &  deftinée  à  la  conquête 
du  Japon.  405.  Meurt  au  moment  de  s'em- 
barquer J  409.  â 

Alant AR.  Général  Mongou  fe  met  à  la  tète 
du  parti  du  Prince  Arighbouga  ,  contre 
Houpilaï.  IX.  283.  Détail  de  cette  révo-   ' 
lution.  Eft  tué  à  la  bataille  de  Kantcheou. 
284.  38; 

Alaténachêli.  Son  heureufc  expédition 
en  1331  contre  les  Lo/os  &  les  partifans  du 
Prince  Toukien  qui  s'étoit  foulevé  dans 
le  Yunnan.  IX.  yj?.  ^54. 

Alatenatala  ,  fils  de  l'Empereur  Tou^T/^ 
mour  ;  meurt  l'an  1 3  3 1  ,  après  avoir  étd 
déclaré  Prince  héritier.  IX.  yy3«Jf4- 

AlihaïYA  donne  aux  Mongous  l'ulage  d'une 
nouvelle  machine  propre  à  lancer  des 
pierres.  IX.  329.  (  Voyez  la  note. }  Com- 
munique au  Gouverneur  de  Siang-yang  ua 
ordre  de  Houpilaï-Han  qui  le  détermine  à. 
fe  rendre.  332.  Prend  Yotcheou ,  Kiangling 
&  plufieurs  autres  places.  358.  Ses  conquêtes 
dans  le  Hou^nan,  358.  Pjend  Koué-lin-fbu  , 
£c  foumet  tout  le  Kouang-ii.  38^.  lii. 
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jGrand  nombre  de  prifonnicrs  qu'il  fait  & 

auxquels    l'Empereur    Koupilaï  rend    la 

liberté.  404.  Keçoit  des  ordres  de  faire 

marcher  des  troupes  contre  le  Royaume 

de  Ngannan ',cetxe  expédition  n'a  point 

lieu.  428. 
'ALiFovLonx'S  ovL  Alipoiokon  yun  dtslAcn" 

tenans  du  Général  Outchou.  T.  VIII.  4^1. 

490. 
Aloudaï»  Commandant  des  Km  dans  les 

Provinces  du  Sud,  eft  accuCé  &  puni  à  la 

Cour  de  Tartarie  comme   auteur  de  la 

guerre  avec  les  Chinois.  VIII.  tfjo. 
Alouhoeï-TÉmour  ,  Prince  du    Sang 
•  Impérial ,  veut  fe  placer  fur  le  Trône  de 

Chunti  ;  eft  livré  à  Taï-Ping.  On  lui  ote 

la  vie.  IX.  6^^ 
Aloutou   devient  premier  Miniftre.   Ce 

qu'il    penfoit   d'un  Juge   Criminel.   IX. 

580.  Eft  fupplanté  par  la  cabale.  583. 
Ama-Ouang  ou  père  Prince  en  langue 

Mantchcou  ,  nom  de  Tfé-tching-Ouang. 

Voyez  ce  titre. 
Ambassadeurs  des  Royaumes  de  Ckert" 

chcn  y  de  Kiutfi  &  de  Tutîen  ,  fan  222  ,  à 

la  Cour  de  Tfaopi.  IV.  88. 
Amba-Tchaïn.  Premier  grade  des  OfHciers 

Militaires ,  chez  les  Mantcheou.  T.  X.  4^2. 
Amiot  ,  Miffionnaire  de  la  Chine.  Sentiment 

de  ce  Savant  fur  le  déluge  dont  parle  le 

Chuking.  I.  Obferv.  $9. 
Amitié.  Trait  rare  ôc  touchant  de  tendrefle 

fraternelle.  II.    7K.  III.    4f2.  495.   De 

tendrefle  filiale.  III.   yoo.  D'amitié.  IV. 

l6\.  %9X*^'  ^S^'  ^97*  ao»« 

AmkÉ,  Envoyé  de  Tohoan»  eft  accueilli 
par  l'Empereur  Suen-Tfong.  X.  196.  Fa- 
veur qu'il  reçoit  del'Empereur  Yng-Tfong  , 
prifonnier  en  Tanarie.  22^.  227. 

Amoursana  fe  ligue  avec  Taouatlî  contre 
Torgui ,  Roi  des  EUutes  ^  &  pourquoi. 
XL  S4$>  Se  brouille  avec  Taouatfi ,  & 
prétend  au  Trône  des  EUutes.  ib.  Attaqué 
par  Taouatfi ,  il  quitte  les  bords  de  l'Ily  , 
&  fe  met  fous  la  proteâion  de  Kienlong  , 

Îui  lui  donne  des  terres  dans  le  pays  des 
lalhas,  j4<5.  Eft  nommé  par  ce  Monarque 
Grand  -  Général  dans  l'expédition  contre 
Torgui.  547.  Proclamé  Roi  des  EUutes. 
J49.  Prend  des  mefures  pour  n'être  point 
lubordonné  aux  Lieutenans  nommés  par 
l'Empereur,  ib.  Refufe  de  fe  rendre  à  Pé- 
king  ,  foulève  les  Mongous^EUutes ,  &  les 
Mongous  proprement  dits  ,  &  mafTacre 
deux  Généraux  de  l'Empereur.!  cyo. 
Abandonné  des  EUutes  à  l'arrivée  de  deux 
autres  Généraux  de  Kienlong ,  il  échappe 

Î\ZT  leur  mélintelligence.  ib.  Elt  reçu  par 
es  Cofaques ,  qui  facilitent  fa  retraite  chez 
les  Rujfcs.  ;yo.  y J4.  Veut  profiter  des  trou- 


bles qui  régnoient  oarmi  les  EUutes  pour 
remonter  furie  Trône,  y  y  6.»  Fuit  devant 
Tchaohoeï,  &  eftpourfuivi  parFou'é.  /3. 
Se  réftigie  dans  le  Taouan ,  &  delà  dans 
les  défeits  de  la  Sibérie  où  il  meurt.  558.  • 
Les  tiujfes  refiifent  les  oflemens  de  -ce 
rebelle. /^.^ 

Ancoutchê  ,  Horde  des  Nutckîn.  VÏII. 
3y8. 

And  A.  Exprefflon  Tartare-Mantcheou ,  qui 
veut  dire  ami.  VII.  255. 

Anképol A  défend  Hami  contre  les  Turfan. 
X.  2 £7.  260.  Horde  de  même  nom  réfu- 
giée fur  les  limites  de  Kantckeou.  25i. 

Ankitaï,  puni  de  mort  pour  avoir  com- 

Îloté  contre  la  vie  de  l'Empereur  Mengko. 
X.  251. 

Antcha,  Soldat  de  fbitune,  fe  dit  frère 
de  Hola  .  Roi  des  if //r ,  &  élève  du  trou- 
ble dans  le  Honan.  VIII.  547.  ' 

Antsar  ,  Général  Mongouy  aflîége  &  prend 
Fongfiang.  IX.  1)8-141.  Refufe  de  fui- 
vre  les  confeils  barbares  de  fes  Officiers* 
140.  Gagne  Tchinkeou  y  dont  la  puiflance 
devenoit  redoutable.  Ils  fe  jurent  d'être 
fidèles  l'un  à  l'autre  en  rompant  une  flèche» 
141. 

Ao  LO  U  A  ou  YiUu'  Aoloua ,  fils  de  TéliU'  Yenkt, 
Roi  des  Léao,  &  de  la  PrinceflTe.Oii^/r/îr^ 
Ses  rares  qualités.  VIII.  394.  întriguej 
pour  l'écarter  du  Trône  :  on  fait  mourir 
fa  mère.  jpj.  Un  complot  formé  pour  lui 
remettre  le  Gouvernement ,  eft  découvert 
&  fon  père  le  fait  étrangler.  395.  Sa 
mort  fait  défefpérer  de  la  Monarchie  des 
Léao,  19  j. 

Apaoki  (  TéitU'Àpaokî  )  un  des  Chefs  de» 
Kkitans  fût  la  conquête  des  Royaumes  de 
m  y  de  Ckéneï  &  de  Tatché.  VII.  118. 
Se  répare  des  autres  hordes  des  Kkitans  Se 
s'établit  à  Hantching  qu'il  défriche  119* 
attaque  &  foumet  les  autres  Hordes  des 
Kkitans^  ib.  Fait  la  conquête  des  Royau- 
mes de  Chivoueï ,  de  Niutcké  &  des  Tou^ 
kiueî  ;  porte  fes  vues  fur  la  Chine  y  &  s'a- 
bouche avec  Likéyoog ,  Prince  de  Tçin. 
ib.  &  120.  Fait  demander  l'alliance  de* 
Tchuouen  (Taïtfou).  ib.  Prend  le  titre 
d'Empereur.  170  Chouliu ,  fon  époufe ,  dé- 
fait les  Tartares  Cheoueï  tandis  qu'il  etoit 
occupé  à  une  expédition  contre  les  Vang^ 
hiang.  ib.  Eft  ménagé  par  Likéyong  fon 
voifîn  ,  &  pourquoi.  171.  Comment  il 
reçoit  un  Envoyé  du  Prince  de  Yen.  ib. 
Se  rend  maître  de  Sin-Tchéou ,  guidé  par 
un  Chinois.  175.  Défait  un  des  Généraujc 
du  Prince  de Tçin.  îb.  Invertit  Yeou-Tchéou. 
174.  Son  armée  eft  mife  en  déroute,  17  f  En- 
treprend de  nouveau  contre  Yeou-Tcneou, 
189.  Un  de  fes  fils  eft  fait  prifoiioier  dans 
P  z 
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une  aftion.  Terrible  défaite  des  Tartares. 
ipo.  Fait  la  conquête  de  Poyu-Tching  dans 
le  pays  de*  h'ohaî  y  où  il  établit  un  de  Tes 
fils  avec  le  titre  de  Prince  de  Ginhoang, 
7j6,  Pleure  la  mort  de  l'Empereur  Tchuang- 
Tfong.  Converfation  qu'il  tient  à  ce  fnjet 
avec  un  Envoyé  de  l'Empereur  Ming-Tfong. 
ih  Ses  prétentions  fur  les  pays  au  iNord  du 
Hoangno.  Meurt  Tan  pitf  :  Tékouang ,  fon 
fils,  lui  fuccède.  i;/.  La  Reine  Chouliu 
lait  égorger  .  fur  fon  tombeau  y  cent  cour»* 
tifans  dont  elle  vouloit  fe  défaire.  258. 

Apologue.  III.  128. 

Arab  AB ,  Titre  du  Magiftrat  qui  levoit  la 
taille  che2  les  Bouchares.  XI. .  ^66» 

Arc.  a  quel  point  les  Tanarts  font  adroits 
à  fe  fervir  de  cet  arme.  IX.  ip. 

Arighboug A .  Prince  Mongou  ,  £e  fait  un 
parti  formidable  &  eft  proclamé  grand 
Han  à  Holin  en  Tartarie.  IX  284. 
Détail  de  cette  entreprife.  /A.  &fuiv.  Eft 
battu  par  Houpilal,  ion  frère.  298.  Fait 
la  paix  avec  ce  Monarque.  302. 

Arikouen  on  AUkouen,  Lieutenant-Géné- 
raK  XI.  y/y.  Honneurs  que  l'Empereur 
Kienlong  lui  fait.  th.  Eft  fait  Général  de 
l'armée  du  Yunnan  y  deftinée  contre  des 
peuples  fournis  au  Royaume  de  Pigou. 
581. 

Arpouha  y  un  des  Généraux  Mongous  eft 
battu  à  la  montagne  Sihoel-Chan. par  un 
détachement  de  l'armée  Chinoise  T.  A.  80. 

Artillerie  ^  quand  en  ufage  chez  les 
Chinois.  X.  484. 

Aso  u  K  É  p  a  ,  fils  de  l'Empereur  YéfunTémour, 
eft  déclaré  Prince  héritier.  IX.  j^j.  Fait 
d'inutiles  efforts  pour  monter  fur  le  Trône  , 
à  la  mort  de  l'Empereur.  J41.  Troubles 

Ïui  en  font  la  fuite,  ih.  &  fuiv.  Eft  proclamé 
empereur  à  Chang-Tou.  54}.  U  y  eft  tué 
bientôt  après.  546. 

Assassin  ,  étymologie  de  ce  nom  donné 
aux  meurtriers.  IX.  ici.  à  la  Note. 

Asselan  commande  pour  les  Chinois  une 
flotte  contre  les  rebelles.  Sa  défaite.  T.  IX. 
6\t. 

Assena -Chéeulh,  Prince  Tartare  au 
fervice  de  la  Chine.  VL  iitf.  Taï-Tfong, 
Empereur  des  Tang ,  le  charge  d'une  expé- 
dition contre  le  Roi  de  Kiutfé.  ih.  Hcu- 
yCeux  fuccès.  ih.  Veut  fe  faire  mourir  pour 
honorer  les  funérailles  du  Monarque  Chi- 
nois. 124. 

AsséNA-HoLou,  Officier  Toukiaeî  j  me 
fon  Souverain  &  prend  le  titre  de  Cha- 
pou-Io-Kohan.  Vl.  iij.  Ses  conquêtes, 
latf.  Entre  en  Chine,  ih.  Eft  battu  & 
mis  en  fuite  ;  on  le  fait  prifonnîer.  \\i. 

ASTROMOi\AiB  ,  commence  à  fe  rétablir 
fous  le  règne  des  Uao ,  aptes  plus  de  deos 


Cèdes  de  guerre.    I.  Préface.  70.  Re« 

(gardée  comme  un  point  important  dans 
e  Gouvernement  Chinois,  ihtd,  &  71. 
6\.  Grand -Maître  d'Aftronomie  à  la 
Cour  9  qui  veille  à  l'éducation  de  l'Em- 
pereur. 181.  Aftronomie  leâiâée  fous 
le  Fondateur  des  Song.  VUL  i).  Con- 
lonâion  de  cinq  planètes  dans  l'étoile' 
Koué  en  o^f/.  }8.  Sphère  curieu- 
fe ,  préfentee  en  p7P  au  fécond  Em- 
pereur des  Song.  74.  Defcription  de 
iphères^  préfentées  en  divers  tems.  ih.  à 
la  Note.  Nouvelle  Aftronomie  apoellée 
Mingtitnliy  offerte  àl'Empereur  Yng-Tfong. 
2^2.  Elle  eft  trouvée  déte&ueufe  ;  on  punit 
les  Mathématiciens  qui  y  avoient  travaillé  ^ 
&  on  en  adopte  une  autre  appellée  Tfong^ 
titnli.  262.  i' Aftronomie  Kiyumii  offerte  à 
Hoeï-Tfong  par  Lieouping.  ^42.  Nouvelle 
préfentee  à  rliao-Tfong  Tan   iidS.  Inap* 

Îlication  &  incapacité  des  Mathématiciens 
cette  époque.  59  <•  $ç6.  Autre  en  1191. 
tfip.  L'Affaronomie  eft  reâitîée  fous  le 
règne  des  Song  ,■  jufqu'à  quatorze  fois  en 
2; 0  ans  y  &  îulqu^à  cinquante  fbis  en  re-  ' 
montant  de  cette  époque  à  l'Empereur 
Hoangd.  ^41.  Aftronomie  Tongtienli.  ih. 
Réfbrmée  tous  le  règne  de  HoupiIaï-Han«' 
IX.  407.  Eclipfe  de  foleil  annoncée  & 
qui  n'a  pas  lieu.  47  (.  On  fubftitue  à  TAfiro- 
nomie  des  Mahométans  celle  qu'Adam 
Schal  offre  à  l'Empereur  Chuntchi.  XI« 
41.  Intrigues  qu'on  fait  jouer  pour  l'a- 
bolir. 61.  Cinq  Millionnaires  Européens  ^ 
accueillis  en  1613  ^  à  la  Cour  de  Nan- 
king ,  à  caufe  de  leurs  cônnoifTances  dans 
les  Mathématiques.  X.  398.  i^^  Deux 
font  propofés  ,  l'an  K^ip  ,  à  réformer 
la  méthode  de  Kocheouking ,  &  l'année 
d'enfuite  on  leur  donne  deux  Adjoints. 
447  448. 

AT  AH  Al ,  Général  Môngou  ,  nommé  après 
la  mort  d'Alahan  pour  conduire  hi  flotte 
deftinée  à  la  conquête  du  Japon.  IX.  409» 

Atchan  ,  Roi  des  Eieutes,  le  rend  odieux 
aux  Chef?  de  Horde.  XI.  <44.  Vaincu 
&  tué  par  le  Isûma  Torgui ,  fon  frère,  qui 
ufurpe  le  Trône  &  (ait  périr  les  héritiers 
de  cette  Couronné,  ih.  &  J4j. 

AXCHOU  ,  un  des  Généraux  Mongous  qui 
affiégèrent  Siangyang.  IX.  309.  Déhiit 
les  Chinois  dans  un  combat  naval.  112.  Brûle 
leurs  ponts  de  bateaux.  329.  Reçoit  la 
foumiffion  des  affiégés,  m.  Bat  les  trou- 
pes Chinoifes  au  paftage  du  Kiang.  34}. 
Viftoîre  complette.  \ko.  Met  en  déroute 
l'armée  navale  de  Tchang-chi-Kié.  161  • 
Prifc  de  Yang-Tcheou.  56 j.  Reprend  cette 
Ville  une  féconde  tois.  J82.  ù  fuiv.  Or- 
doone,  à  regret  ^  la  mort  des  Géoéraus 
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Lîrting-tchi  &  Kîang-tfaï.  584.  L'Empereur 
par  reconnoiirance  lui  donne ,  à  fa  mort ,  le 
titre  de  Prince  de  Honan.  43  ;• 
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Atbli  ou  Etekilf  nom  Tartare  do  Volga* 

XI.  j8i. 
Attachement  (trait  d').  III.  31t. 


B. 


B 


ARBARIS  (trait  de)  de  la  part  de 
Tongtcho  qui  niit  couper  la  tète  à  l'un 
des  grands  Seigneurs  de  fa  Cour  par  plai- 
lanterie.  T.  III.  j  j'4.  D'un  Général  qui  fait 
tuer  une  femme  qui  refiife  de  Tépoufer. 
IV.  246.  D'un  autre  Général  qui  fait 
précipiter  plus  de  trente  mille  hommes 
dans  le  Hoangho.  %fy.  De  Tchao- 
Sfeouen ,  qvà,  pour  fubAanter  la  gamifon  de 
Tchangngan ,  fait  une  boucherie  des  enfans 
de  la  Bourgcoifie.  VII.  400.  D'un  Offi- 
cier qui  tue  fa  mère  d'un  coup-  de  flèche 
pour  prouver  à  fon  Général  que  rien  n'é* 
toit  capable  de  le  détourner  de  fon  fervice. 

Bâton  de  bois  (impie  Je  plus  grand  honneur 
que  les  Souverains  Tartares  puiffent  faire 
aux  Grands  qu'ils  eftiment.  Vil.  378. 

Bengales.  Tribut  qu'ils  of&ent  aux  Chinois. 
X.  17/. 

Billets  fubftitués  à  l'argent  pour  la  paye 
des  Soldats.  VIII.  ; 02. 

Boisson.  Quelle  étoit  celle  des  Ikrtares 

Mongous.  IX.  3  y.  ^ 

Bonheur.  D'où  il  dépend.  XI.  <o$. 
Ce  que  l'Empereur  Yongtching  écrit  a  un 
Mandarin  à  qui  il  avoit  envoyé  Te  cara&ère 
Fo ,  bonheur,  peint  par  lui-même.  ib. 

Bonnet  à  douze  pendans  &  à  cent  qua- 
rante-quatre pierres  préci^ufes ,  dont  ulent 
les  Empereurs  chinois.  IV.  tf^.  Sa  def- 
cription.  ib.  &  70.  à  la  Note« 


Bonnets  jaunes  (armée  des)  compofée  de 
plus  de  cinq  cens  mille  hommes  qui  fe  réu« 
niflent,  Tan  184,  fous  les  drapeaux  d'un 
impofleur  qui  portoit  fes  vues  au  Trône. 
III.  )09*  Guerres  qu'ils  foutiennent.  yio. 
&  fuiv.  Sont  vaincus,  l'an  ipi ,  par  Tfao- 
Tiao.  118.  cjp. 

Bonzes  ,  Prêtres  de  la  Sefte  des  Hochang, 
caufent  de  grands  défordres  fous  le  règne 
de  Outfong  des  Tang.  VI.  488.  On  dé- 
truit plus  de  quarante-quatre  mille  de  leurs 
Temples ,  &  leurs  biens  font  confifqués  an 
profit  de  l'Etat.  48p.  Les  Prêtres  Syriens  , 
connus  alors  fous  le  nom  de  Bonzes  du 
Tat/in  ,  font  profcrits  également  par  l'Edia 
de  l'Empereur,  ib.  à  la  Note.  Défenfes  de 
les  incorporer  dans  les  trouoes ,  &  pourquoi. 
4po.  A  quelles  conditions  Chitfong,  Empe- 
reur des  Heoutcheou ,  permet  d'en  recevoir. 
VII.  44jr.  Ce  Monarque  détruit  trente 
mille  de  leurs  Temples  qui  n'avoient  pas  de 
titres  authentiques  de  leur  Fondation,  ib. 

B0UCHARIE  (la  petite)  appellée  Hoamem 
&  Hoeïpou  par  les  Chinois^  6c  pourquoi. 
XI.  |:5g.  Conquife  par  Kafdan  l'féreng  ^ 
qui  fait  prifonnier  Hotchom  leur  Chef.  ib.  \ 

Boussole  ,  invention  très-ancienne  chez  les 
Chinois.  I.  |i7.  Remonte  en  Europe  au 
douzième  (iecle.  ib. 

Bravoure  (  trait  de  )•  IIL  200.  IV« 
se.  T.  IX.  83.  &  ailleurs  en  miUe  occa« 
ions. 


g 
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L^ALAHlTés  publimies.  Inondations. 
Famine ,  Ouragans  ,  incendie ,  &c.  III. 
p.  12.  17.  if.  8).  92.  109, 178.  6  fuiv.  xoo. 
34J.  Î7Î-  40f.  4ÏO.  4  p.  442.  4po.  jOK 
fo7.  ytftf.  Phénomènes.  IV.  14^.  i8tf. 
202. 500.  515.  Pefle.  IX.  170,  Orage,  i^i. 
Sécherefle.  245.  Comète  expliquée  par  les 
Lettrés  Chinois.  501.  Alfreux  tremble- 
ment de  terre.  443-449. 483. 48J.  f 91. Pluie 
extraordinaire.  44^.  joj.  Froid  exceffif. 
«|8f.  Préfages  flinef^es.  48^.  Famines.  498. 
5TÎ-  S^\*  f9^*  i  'a  Note.  Incendie.  IX. 
519.  Le  Chantong  défolé  $66.  Inondation. 
f8i.  La  ville  de  Yangtdieou  brûlée.  $\^. 
rhénomènes  furprenans.  ;  12.  ^40.  f  5*4.  ç tfj. 
554.  Ç70.  Effets  terribles  d'un  tremblement 
de  terre  en  17 18  dans  le  Chenfi.  XI. 
333*  334-  Autre  à  Péking  eo  1729^  mai« 


peu  dommageable.  %\$.  Celui  de  1730  ; 
boulverfe  cette  Capicue  &  fes  environs. 

49I-4PÎ*  * 
CaïfongFou  ou  Xtfj/o/fé/ôa ,  nommée  en- 
core PienUang  &  Pientcheou.  VIII.  17. 
Appellée  la  Cour  d  Orient  fous  le  Fondateur 
des  Song  qui  l'agrandit  &  y  fait  conflruire 
une  fuperbe  falle  d'Audience,  ib.  Les  neuf 

1)remiers  Empereurs  des  Song  y  tiennent 
eur  Cour.  Siège  de  cette  Ville  ,  en 
ii±6  ,  par  les  Tartares  de  Kin.  447. 
Sa  foiblefle  à  cette  époque.  448.  Les  trou- 
pes du  dehors  n'ofent  venir  la  fecourir  & 
pourquoi.  4^0.  Des  Officiers  traîtres  à  la 
patrie  ,  livrent  toute  la  Famille  Impériale 
au  Général  de  l'armée  Tartare.  ^^z.  Le  Roi 
des  Kin  y  fait  fa  réfidence  .  6c  elle  efl 
aiiiégée  paries  Mongols*  IX*  iji»>De£« 


^ii8 
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cription  de  Tattàque  &  de  la  défenfe.  i6^. 
Les  Mongous  fe  retirent.  i68.  Pefte  affreule 
qui  enlève  à  cette  Ville  neuf  cens  mille 
âmes.  170.  Aifiégée  de  nouveau  par  les 
MongQus.  178.  Maux  qu'elle  éprouve.  i8o. 
Le  traître  Tfouïli  y  caufe  un  défordre 
aifreux.  En  huit  jours  on  compte  un  million 

•  de  cercueils  qui  fortent  par  les  diiFérentes 
'  portes.  186.  Elle  eft  livrée  aux  Mongous^ 

ib.  Le  fage  Yeliu-Tchoutiaï  obtient,  avec 
peine ,  de  TEmpereur  Ogotai ,  de  ne  pas 
feire  pafler  au  fil  de  Tépee  la  garnifon  de 
cette  Ville,  6c  un  million  quatre  cens  mille 
femilles   qu'on   y   comptoit  encore.  i88« 

'  iVfTiégée  par  le  rébelle  Litfétching.  X. 
474.  ù  fuiv. 

Calendrier  réformé  fous  le  règne  de 
l'Empereur  Han-Outi.  III.  6Z  Et  Tan 
7x1.  fous  celui  de  Hiuentfong  .  Empereur 

•  des  Tang^  par  le  célèbre  ï-hing.  VI. 
lie.  itl.  Voyez  Afironomie» 

Callmoucks  ou  Callmacks  y{Qhnq}itt  donné 
aux  Tourgouts ^xvnt  des  quatre  branches  des 

•  Ekutes  réfugiée  fur  le  Volga.  T.  XI.  c8tf. 
Partagés  depuis  en  trois  branches  diftinétes  : 
les  Dfongari^  les  plus  puiflans  ,  &  qui 
obéiflent  au  Contaïfcn  ou  Tchongkar  ,  grand 
Han  de  tous  les  Callmoucks  :  les  Lojchoti 
&  les  Torgauti.  $%j.  à  la  Note. 

Cangue  ,  efpèce  de  Pilori  mobile.  Sa  des- 
cription. II.  171.  à  la  Note. 

Canton  ou  Kouangtong  ôc  Kouangtckeou» 
Affiégée  par  les  Tartares  Mantcheous  XL 

i4..  Secourue  par  T Amiral  Tchintching- 
ong.  ib.  Livrée  par  des  traîtres  âc  mile 
au  pillage,  jf. 

Ceinture  jaune  &  Ceinture  rouge,  marques 
d'honneur.  Talftfou  eft  le  premier  qui  dif- 
tingue  les  princes  de  fa  famille  par  ces  cein- 
tures. X.  454^  à  la  Note.  A  qui  elles 
s'accordent.  aI.  517- 

Cérémonies  Religieufes  des  Chinois  à  Té- 

,  gard  de  Conhicius  ôc  des  Ancêtres  ;  font- 
elles  idolatriques  ou  amplement  civiles  ? 
XI.  ^00-304.  Ces  honnenrs  relatif  à 
la  bienfiiilance .  font  refiifés  à   TEmpc- 

.  reur  Han-Outi  &  pourquoi,  ib.  Epoaue  des 
Cérémonies  faites  à  Confucius  y  d'abord 
Amplement  politiques  &  enfuite  idolatri- 
ques» ib» 

ChamEN  ,  Samen  ou  Samane  ,  Prêtres  OU 
Religieux  de  Foc*.  V.  yo.  Le  Prince 
de  Oueï  s'inftruit  de  leur  Dodrine  &  les 
chafle  de  fes  Etats,  ib.  &  51.  fi.  Notice 
intéreffante  fur  l'Origine  ,  la  Doftrine  &  les 

.  Emigrations  de  ces  fortes  de  Religieux. 
Voyez  la  Note,  jo-jy. 

Changchuling  ou  frêftdent  des  Tribu- 
naux. V.  173. 

(Cbajsgfou  ,  un  des  Maîtres  de  l'Empe- 


reur Ou-Ouang.  I.  i^p.  Pay«  de  Yung- 
kieou  autrement  Tfi  dans  le  Chantong  , 
dont  il  eit  gratitié.  ib.  Livre  de  Maximes^ 
dont  il  faïc  la  leânire  au  Monarque.  270. 

Changkoantching  de  brave)  défend 
le  pofte  de  Kienmen  contre  les  rebelles 
du  Sfétchuen.  qu'il  didipe.  VIII.  i2o« 
I2i-i2<5.  Nommé  à  la  place  de  Ouangki- 
nghen.  ib, 

Changkohi  ,  Prince  de  Chickun  ,  nommé 
Souverain  dans  Quelques  Provinces  Méri- 
dionales de  la  Chine  ,  par  les  Mantcheous 
&  pourquoi.  XI.  29.  Appaife  les  trou- 
bles du  Kiangfi.  31. 

Changlinyuen  ,  Tribunal ,  quel  eft  fon 
Diltrift.  Voyez  la  Note.  V.  m. 

Changti^  au  nombre  de  cinq  à  quoi  pré- 
fident.  I.  172. 

Changti  &  Tien.  Ces  termes  font-ils  en- 
tendus du  Seigneur  du  Ciel ,  ou  Amplement 
du  Ciel  matériel.  XI.  )oo-304. 

ÇhANYAOTCHEN  ,  nom  Chinois  du  Mif- 
fionnaire  Fabri  Bonjours.  XI.  jiy. 

Chantong.  Trente-une  Villes  de  cette  Pro- 
vince détruites  par  les  eaux.  III.  197. 

Chaofou  ,    Oifice,    fes    Obligations*  !• 

Chaohao  ,  fils  &  fuccefleur  de  Hoangti. 
I.  2î{.  Diftingue  les  degrés  de  mandari» 
nat  par  les  habits,  ib.  Magiciesâ  fous  fou 
règife.  Sa  mort.  30 

Ch AOKANG  y  fils  pofthume  de  Tifiâng  &  de 
l'Impératrice  Min.  I.  140.  141.  Se  dé- 
guife  en  Pâtre  pour  échapper  aux  recher- 
ches de  Tufurpateur  Han-t(ou.  ib.  Se  décou- 
vre au  Gouverneur  de  Yn  qui  lui  donne 
fes  deux  filles  en  mariage.  142-144.  S'oc- 
cupe utilement  à  Lofcn  d'où  fa  réputa- 
tion fe  répand  à  la  Cour.  14;.  Lève  une 
armée  &  publie  un  Manifefte.  148.  Rem- 
porte la  vidoire  fur  l'ufurpateur  qu'il  fait 
prifonnier.  lyo.  Meurt  Tan  2058  avant  notre 
Ere.  Son  fils  Tichou  lui  fuccède.  iti. 

Chaoko  ,  Officier  de  la  garnifon  de  Peï- 
tcheou ,  livre  cette  Ville  au  Roi  des  XA/- 
tans  j  comment  &  pourquoi.  VIII.   34p« 

5J0. 

Chaokong  ,  frère  de  l'Empereur  Ou^ouang^ 
eft  créé  Prince  de  \^êyen.  L  26p.  Remplit 
la  charge  de  Taïpao  :  fagefle  de  fes  repré- 
fentations.  275.  Confeil  qu'il  tient  avec  le 
Taïkons  ,  fon  Collègue  ,  au  fujet  de  la 
maladie  de  TEmpereui.  275.  Emploi  qu'il 
occupe  auprès  de  Tching-ouang.  280.  281. 
Sa  jaloufie  contre  Tchéoukong  qui  le  dé- 
tourne du  delFeiti  de  fe  retirer  dans  fa  Prin- 
.  cipanté  281.  28?.  En  Qualité  de  Tcf*ongrfaî 
ou  de  Gouverneur  de  l'Empire  ,  il  préfide 
au  cérémonial  de  l'inftallation  de  Kang- 
ouang.  iH'iiS*  Sagefte  de  fon  AdmimCr 
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tratîon.  IL  Meurt  dans  une  tournée  qu'il 
fàifoit  pour  le  bien  de  l'Etat.  341.  Com- 
bien il  eit  regretté,  ià. 
Ch  ao-Ong  ,  preftiges  magiques  de  ce  Taojfé 

Jour  abufer  de  la  crédulité  de  l'Empereur 
lan-Outi.  III.  49.  Eft  démafqué  6c  con^ 
damné  à  mort.  fo. 
Chaofao  ,    Oihce  ,  fes  obligations.  I. 

Chaossb  ,  Office ,  fes  obligations.  1. 313. 

Chaoti,  fils  de  Kaàtfbu  ,  Fondateur  des 
Song  y  lui  fuccède  l'an  42  j.  V.  5.  Les 
Tartares  Oueï  attaquent  quelques-unes  de 
fes  Villes.  îL  (/fuiv.  Lt$  Toukouhoen  vien- 
nentlui  rendre  hommage.  11.  Sa  conduite 
irrégulière.  Il  eft  dépolé  l'an  424;  Ouenti 
fon  frère  eft  élevé  à  fa  place.  17.  On  le 
fait  mourir  &  pourquoi.  îL 

ChaPOULIO,  Kohan  des  Touhiueï  V.  4^0. 
«JDivife  ces  Tartares  en  quatre  Hordes,  ib. 
Reçok  fous  fon  obéiffance  ceux  du  Nord.  ib. 
Incurfion  qu'il  fait  fur  les  terres  des  Souu 
465.  Eft  battu,  ihid.  Extrémités  où  fes  Sol- 
dats fe  trouvent  réduits,  ihid.  Nouveaux 
échecs  qu'il  reçoit.  ^6<.  Se  lie  avec  les 
Souï  contre  un  autre  Kohan.  46p.  Se  recon- 
noit  leur  Tributaire.  470.  Reçoit  leur  Ca- 
lendrier. 471.  Sa  mort.  ibrd. 

Ch  ARio  rs  de  guerre ,  l'an  2195  avant  Jefus- 
Chrift.  Ufage  de  Chariots  de  guerre 
montés  par  if  hommes  armés.  I.  125. 
On  les  plaçoit  fur  les  ailes  de  l'armée,  ib. 
Defciiptîon  de  ceux  que  fit  fÎEiire  Likang , 
l'an  II 27  9   fous   le   règne    de  Kaotfong 


ttg 


VIII.  4^8.  4^9.  Chars  de  guerre ,  appelles 
Oukang  ,  la  fore 
tion.  X.  230. 


Oukang  ,  la  force  des  armes.  Letlr  defcrip- 


Chasse.  La  paffion  de  l'Empereur  Taihang 

four  la  chafle  .  lui  fait  perdre  le  Trône. 
,  126.  Converlation  du  l*hilofophe  Meng- 
tfé  avec  Suenkong,  Prince  de  7}?,  au 
iujet  de  la  chafle  &•  des  réferves.  II. 
2p^.  Plaifanterie  d'un  Comédien  pour  dé- 
tourner l'Empereur  des  Heoutang  de  con- 
damner un  Mandarin  qui  l'avoit  arrêté  à  la 
chafle.  VII.  210.  211.  Motif  &  Defcrip- 
tion  des  chaflTes  de  Kanghi  en  Tartarie. 
XI.  ^60.  161. 

Chatcheou  ou  Tienkoang »  pays  dont  les 
Habitans  viennent  fe  foumettre  à  la  domi* 
'  nation  Chinoije.  VIII.  17. 

Chat  G,  Tartares,  fervent  dans  les  armées 
Chi'.oJ(e<.  VI.  J2I.  Un  de  leur  Chefs  fe 
donne  à  la  Chine .  fous  le  règne  de  Tang- 
Hientfotig.y57.Likiyong  à  leur  tête  fe  joint 
à  des  rebelles  &  fe  fait  confirmer  par  la  Cour, 
dans  le  pofte  d'Infpedeur  de  Yuntcheou 
qu'il nfurpe  y 58.  j^p.  Défolentdesdéparte- 
mensduChanli.  j4;.  Viennent  fous  les  Eten- 
dards de  Likéyong  j  au  fecours  des  Impé- 


-  riaux.  yyS.  &  fuiv.  Obligent  l'Empereur 
Hitfong  à  quitter  fa  Cour.  VII.  6.  Leur 
bravoure  féroce.  8.0.  Gn  craint  leurpuif^ 
fance.  2p.  146.  Veulent  de  notiveau  fe  don- 
ner à  la  Chine.  336*.  Voyez  l'article  de 
Likéyong, 

Chatsin  ,  Prince  de  Kortchin  foupçonné 
d'entretenir  des  liaifons  avec  le  Kaldan  & 
fur  quels  motife.  XI.  172.  Se  juftifie 
devant  Kanghi.  ibid.  &  173.  Regarde  com- 
me le  plus  puiflant  des  rrinces  Mongous. 
ibid.  Kanghi  l'engage  à  tendre  un  piège  au 
Kaldan.  177. 

Ché.  Sacrifice  qu'on  ofFroit  au  Ckangti.  Com- 
ment ,  &  à  quelle  occafion  ?  VIII.  243. 

Che-hou.  Voyez  Ché-lé.  Conduite  que  l'am- 
bition lui  feit  tenir  à  la  mort  de  Ché-lé. 
V.  342,  Ses  fuccès.  344.  Ufurpation  due 
au  moyen  le  plus  odieux.  347.  Sa  magni- 

'  ficence.  34p.  Son  fils  attente  a  fk  vie.  351. 
Suites  terribles  de  ce  projet.  3C2.  Don- 
ne des  fecours  à  Moujong-Hoan  ,  Se 
prend  à  Toan-Léao  plus  de  40  Villes.  3<5. 
En  t^it  autant  à  Monjong.Hoân  qu'il  afllege 
dans  Kitching.  356.  Echec  confidérable. 
Î5'7.  Avantage  remporté  fur  les  troupes  Im- 
périales. 362.  Cata(trophecruelle.37p. Gran- 
de révolte.  381.  Envoyé  contre  les  rebelles 
cent  mille  hommes  qui  font  mis  en  déroute, 
ib.  Yoa-y-tchong  marche  contre  eux  avec 
huit  mille  hommes  &  les  défait  entièrement. 
382.  Troubles  &  révolutions  qui  fuivent  la 
mort  de  ce  Prince,  ibid.  &  fuiv. 

Ché  H  EN  G  bat  les  Tartares  devant  Péking  & 
les  chafle  de  la  Chine.  X.  219. 220.  Rétablit 
Yngtfong  fur  le  Trône.  233.  Eft  créé 
Comte.  23  j.  Accufé  par  deux  Cenfeurs, 
&  mis  en  prifon  d'où  il  ne  fe  fauve  qu'à  la 
faveur  d'un  pardon  général.  23(5.  2J7.  Lui 
&  fon  fils  Chépien ,  Gouverneur  de  Taï- 
tong ,  confpirent  contre  l'Etat  &  font  dé- 
couverts. Finiflent  leurs  jours  par  le  poi- 
fon.  258.  23p. 

Chéhien  ,  Eunuque,  favori  de  l'Empereur 
Han^Yuentif  trame  contre  des  Officiers  qu'il 
fait  condamner  à  mort.  III.  158.  i66m 
170.  Intrigue  inutilement  contre  des  Géné- 
raux que  le  Monarque  vouloit  récompenfer. 
ijry-177.  Périt  condamné  à  l'exil ,  Ibus  le 
rè^ne  fuivant.  178. 

Chekou  ,  Tambours  OU  Timpans  au  nombre 
de  dix  ;  leur  Defcription  ,  leur  Antiquité, 
&  jufau'à  quel  point  eUimés.  IX.  507. 
joB.  à  la  Note. 

Chékingtang  décide  LiflHyuen  à  fe  ré- 
volter &  le  devance  à  Taléang.  VII. 
245.  246-248.  Marche  vers  Loyang  avec 
un  détachement  confidérable  24p.  Son  ex- 
pédition contre  le  rebelle  Tongrchat  g.  275. 
Veut  prendre  Kien-Tclieou ,  £c  perd  une 
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zSdon  qnî  Toblige  à  fe  retirer.  277.  Dé- 
taille à  TËmperear  les  ditiîculrés  de  cette 
ffuerre,  xjè.  Ecrit  à  ce  Monarque  contre 
le  Mmiilre  Ngan-tchong-hoei.  i^iu  Met 
Iç  feu  à  fon  camp  &  reprend  la  route  du 
Nord.  279,  Eft  nommé  au  Gouvernement 
du  Hotong.  287.  Attaché  à  l'Empereur 
Mingcfong  dès  fa  plus  tendre  jeuneiTe ,  il 
8'étoit  feit  beaucoup  de  réputation  par  fcs 
exploits  éclatans,  292,  L'Empereur  Minti 
forme  le  deflein  de  lui  donner  le  com- 
mandement de  fes  troupes  contre  le  Prince 
de  Lou.  VIL  297,  Confulté^  par  ce 
Monarque,  &  apprenant  la  défçdion  de 
Kang-y.tchlng ,  il  le  quitte  fans  lui  faire 
de  réponfe.  300*  Propole  à  Œachéoujong 
&  à  Pouhongtçin  de  faire  abdiquer  Minci 
2c  pourquoi,  ihid.  Ces  deux^Oificiers  Tinful. 
tept ,  on  fe  bat  ;  ils  font  tués  l'un  &  T^iu* 
f;re.  |oo«  )oi.  Une  troupe  de  fes  Soldats 
^iit  main-bafle  fur  les  Cavaliers  qui  accom* 

fagnoient  Minti  ,  ôç  il  fç  fépare  de  ce 
rince  qu'il  laiiTe  feul.  lUd.  Paflç  pour  un 
des  plus  grands  Capitaines  de  fon  tems.  |o). 
Vit  politiquen^ent  avec  le  nouvel  Empereur 
Lououang ,  Ss.  n'ofç  demander  à  retourner 
dans  fon  Gouvernement.  59),  L'Emperçur 
croyant  n'avoir  rien  à  craindre  de  lui  l'envoie 
en  qualité  de  Gouverneur  dans  le  Hotong. 
i6id.  &J04.  Fait  entrer  deux  de  fes  tils 
dans  le  Confeil  fecret  de  l'Empereur.  îhtd. 
Sous  ^iiférens  prétextes  y  l'Empereur  en- 
voie un  Lieutenant-Général  dans  le  Ho- 
Itong  9  pour  lui  Qter  le  pouvoir  de  remuer. 
SOf.  Demande  un  Gouvernement  moins 
pénible ,  &  refîife  celui  <le  Yuntçhçou.  505. 
307.  Ecrit  k  l'EmpereurJ  que  n'étant  que  dis 
adoptif  4^  MinfcfonSj»  Iç  Tr6ne  ne  li^i  ap- 
partenoit  paS;  mais  2^  X  itfongy  »  fili^  légitime 
de  ce  Monarque.  )o8.  On  niit  mourir  Ces 
fils  &  fes  frères  qui  étoient  à  la  Cour,  i&t'd, 
J^e  Roi  des  Khitans  lui  amène  cinquante 
mille  hommes,  s'engage  à  le  faire  reçoonoi* 
^eEçipereur,  &  à  quelles  condi^ons.  309. 
Hempor^è  une  vifboire  à  Houpekeou ,  & 
bloque  |es  tfoupes  In^ipé^iales  dans  Tçin- 
Ogan.  310,  JII.  LfS  Hoides  Khitans  Ip  I^it 
proclamer  Empereur  de  la  Chine  parl'arm^e. 

ii2.  Villes  qu'il  cède  au  Monarque  T^rtare 
i  Soieries  qu'il  s'engage  à  Iqi  donr\pr  an- 
puelleraent.  r;)*  Le  Roi  des  Khitans  eft 
ébranlé  par  Tchaotékiun ,  un  autre  con- 
current à  l'Empire.  314.  xi$.  L^s  troupes 
'  Impériales  renfermées  dans  Tçinrngan  , 
paflent  fous  fes  étendards  :  viâoirè  rem- 

C>rtée  à  Touanpé  fur  le  Tchaotékiun.  3 15. 
es  Khitans  retournent  en  Tartane  ,  .&  il 
parche  vers  Loyang.  317.  LouKiûai}g 
yoyant  tout  perdu  fe  périt  dans  les  flamme;s. 
pip  Yoypz  le  nom  dç  lUotfpu  ^  doopé 


à  Chékingtan  ,  &  celui  de  Héootçinqn*!! 
donne  à  la  Dynaftie  qu'il  fonde. 
Che-lé  y  Tartare  Hîong'-nou  fe  donne  k 
Lieou-Vucn,  qui  l'élève  à  la  qualité  de 
Prince.  IV.  25.  Voyei  Ki-fang.  Défait 
1  armée  Impériale.  2^3.  Fait  mourir  qua. 
rance-huit  Princes  de  la  (umille  de  l'Empe' 
reur.  2^4.  Conduite  qu'il  tient  avec  Ouang* 
Tliun.  280.  Lui  ôte  la  vie.  284.  Répare 
le  mal  que  Kin-tchun  a^^oit  fait  à  ring- 
yang.  2^9.  Son  juièe  reflentiment  contre 
Liéou-yao.  300.  Prend  le  titre  de  Prince 
Souverain.  30;.  Se  déclare  contre  l'Empe- 
reur.  309.  Perte  conlidérable.  tifid.  Moyens 
qu'il  emnloie  pour  avoir  la  paix  avec  Tio*ti« 
310.  Viâoire  importante  remportée  fur  un 
qes  Généraux  de  l'Empereur.  311.  Nou- 


velles conquêtes..  319»  321.  Retourne  fes 
a^mes-coBCre  Liéou-Yao.  i2j.  Ses  croupes 
font   battues.    334.  Marche  en  perfonne 


au  fecours  de  King-Yong.  3)j.  Prend 
Liéou-yao  qu'il  fait  mourir  ^  s'empare  de 
fes  Etats.  3  36.  S^ge  conduite  de  ce  Prince* 
341.  Sa  mort.  ^42. 

Chélimen  ,  Princie  Mongûu  que  Ogotal 
avoit  déligné  fon  fuccefTeur  •  forme  le  pro- 
jet  de  détrôner  Mengko.  IX.  248.  Succès 
de  cette  entreprife»  ibid,  Voyc«  la  Note. 
Eft  e»ilé  &  pourquoi.  2/j. 

CHB-Loyjffy  Chef  des  Géou-gen,,  prend  le 
titre  de  Roi  •  après  avoir  fournis  un  grand 
nombre  de  Tartans^  IV.  522.  523.  Perd 
la  vie  dans  une  bataille,  %6\.  Voyess  la 

Note.  ihid. 

Ché-min  fert  fous  les  drapeaux  de  Chékoup 
Prince  <Ie  Tchao.  IV.  U7*  Eft  caufe, 
par  fes  foupçons  ,  de  la  dâeftion  du  Gou« 
vemeur  de  Koantchong.  384.  Sa  valeur  6c 
les  talens  fuvérieurs  le  font  chérir  des  trou- 
pes. 38^.  Ch^tlun  qui  lui  avoit  promis  de 
le  déclarer  foii  fucceiTeur  ,  forme  un  lâche 
complot  contre  fes  jours,  ihifi  En  eft  averti 
&  le  prévient  :  il  (ait  paflfer  la  Couronne 
fur  la  t^te  de  Chékien ,  qm  tente  inutile- 
ment iie  lie  fiûre  aflaffiner.  Troubles  à  ce 
fujet.  i&id^  Deux  cens  mille  hommes  font 
éjxorgés  par  les  ordres  en  Tartariç.  389* 
Cou^'œil  fur  l'origine  &  l'élévation  de  ce 
Prince  au  Trône.  390  Fait  à  la  Cour  des 
Tçin  des  pfirés  de  foumiflîon  qui  font  re« 

I'ettées.  ibid,  Plulienrs  Princes  réunillent 
eur^  forces  contre  lui.  Bauille  fanglante 
.  où  il  perd  plus  de  cent  mille  hommes.  392. 
]Une  partie  des  peuples  fe  révolte  pour 
k  mettre  fous  la  domination  des  7'fin» 
t^ombat  contre  Moujong^Ko  dans  lequçl 
|!  eft  vaincu ,  fait  priionnier  &  mis  à  mQtu 
J94« 
Çhenfou.  IL  3^1^  Cofnmcot:  il  encre  xla(is 
I9  Mifîîftère.  ititU 
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•ClfCN'OtT.  Ou'ùoang  lui  donne  le  pajs  de 
Tching  dans  le  Chantong.  I.  itfp. 

CHfiN*TCHBO(7.  Siège  de  cette  ville  par  les 
Tartares  de  Kin.  VIII.  491.  Elle  eft  dé. 
fendue  par  le  brave  Lî^ye/ffien.  ibid,  La 
jaloufie  de  Kutouan  contre  ce  Gouverneur 
eft  caufe  de  fa  prife.  492.  49), 

Cheou-mong  y  Roi  de  Ou  y  Tan  ^84  y  avant 
l'Ere  Chrétienne,  II.  idy.  Ses  ancêtres. 
ihi<L  Exerce  fes  troupes  dans  l'intention  de 
fe  rendre  redoutable  âc  de  s'agrandir.  \66. 
Attaque  le  Prince  de  Tchou  fur  lequel  il 

I^agne  fept  batailles  y  &  dont  il  démembre 
es  Etats.  167.  Refpçâ  que  fes  fils  ont  pour 
fes  dernières  volontés.  174* 
Chbou-sin  ou  Tchéou,  fils  de  l'Empereur 
Ti-y  lui  fuccède  l'an  iiu,   avant  l'Ere 
Chrétienne.  I.  2^4.  Kitfé    lui   reproche 
fon'luxe.  23^.  Fait  bâtir  la  magnifique 
Tour  des  Ctrj^s  pour  l'impudique  Taki.  23^. 
Licence  effrénée  qu'il  permet  à  fa  Cour. 
A37.  Fait  couper  en  morceaux  une  fille  ver- 
tueufe  ^dont  il  fait  cuire  les  membres  pour 
être  préfentés  à  fon  père  y  qu'il  fait  mourir 
également.  258.  Plaifir  qu'il  prend  à  voir 
fouârir  des  malheureux.  229.  Pourquoi  & 
comment  il  rend  la  liberté  à  Ouen-ouang 
qu'il  avoit  faitém^rifonner.  240.  Les  Grands 
abandonnent  la  Cour.  241.  24;.  Ce  que  lui 
dit  Tfou-yen  fe  retirant.  245.  247.0ueï-tfé 
fon  frère  j,  fuit  les  confeils  des  Minières 
Kitfé  &  Pikan  fes  oncles  &  fiiit.  2^8. 249. 
Fait  arracher  le  cœur  à  Pikan  ôc  dégrade 
Kitfé.   2/0.  Plus  de  huit  cens  Seigneurs 
titrés  fe  rangent  fous  la  protcâion   de 
Ou-ouang,  Prince  de  Tchéou ,  &  le  preflent 
de  venger  la  patrie  opprimée  par  le  tyran. 
%Su    &  fuiv.  Bataille   de   Mou-yé    au'il 
perd.  2^9.  Se  lauve  &  s'enferme  dans 
le   Palais  de   Untaï  y  où  il  périt   dans 
les  flammes.  2^0.  Eft  le  dernier  Empe^ 
rcur  de  la  féconde  Dynaftie. 
Cheou-tsi-tchi  y  Eunuque  du  Palais,  déli- 
vre l'Empire  du  tyran  qui  le  gouvemoit. 
V.  12 1.  Contribue  à  l'élévation  de  Liéou-yu. 

122. 

Chépou  foulève  IcsOufan  contre  IcsChinois, 
fie  eft  battu.  X.  8^  84. 

Ché-tchong-jouï  ,  fils  du  Fondateur  des 
Hiou-Tfiriy  ne  fuccede  pas  à  fon  père  & 
pourquoi.  Vil.  342. 

Chb.tchong-koué  neveu  de  lCtfo-f/bi£,fbn. 
dateur  des  Héou-Tfin  »  lui  fuccède  Tan 
^42  y  par  l'arrangement  des  Miniftres.  VII. 
540.  342. 

CHfe-TîEN*YNG  entreprend  de  chafler  les 
Kin  de  Ho-tchorg-fi3u  avec  foixante  hom- 
mes feulement  :  périt  avec  gloire.  IX. 
.104. 

CB£-xsiEl[^itnimed'unMandarin,fie  rivolte 


121 

&  pourquoi.  IX.   477.   Avantagés  rem- 

portéspar  fon  parti  fur  les  Chinois.  478-480. 

Elle  eft  défaite  &  mife  à  mort. 

Che-tsun  fuccède  à  Ché-hou,  Souverain  de 

Tehao-y   &    par   quelle  révolution.    IV. 

583.  Grand  nombre  de  (es  fujets  l'aban* 

donnent.  Il  fe  voit  deux  puiflans  ennemis 

fur  les  bras.  385.  Révolution  terrible  oui 

lui  enlève  fa  Couronne.  386.  Cfaé-min  lut 

ôte  la  liberté.  387. 

Chevaux  d'une  taille  extraordinaire ,  en« 

voyés  du  Royaume  des  Francs.  IX.'/7p. 

Chevaux  du  Taouan  qui  Tuent  du  Iang« 

XI.  2r5. 
Chi  y  eipèce  de  repréfentation  d'un  défunt 

dans  les  catafalques.  I.  ipo. 
Chifa  proclame  Kohan  des  Giougen.  V« 

249.  Eft  détrôné,  ibid. 
Chi  FOU  ,  Ko-han  des  Toukouhoen.  Y.  48^. 
Guerre  civile  qu'il  foutient  &  qui  ne  finie 
que  par  fa  niort.  492. 
CHi-YEOUy  pauvre  Laboureur  qui  trouve  une 
bourfe  &  la  rend  fans  rien  accepter.  XL 
483.  Sa  vertu  récompenfée.  484.  Yong- 
tching  faifit  cette  occafion  pour  exhorter 
fes  peuples  à  la  réforme  des  mœurs.  48/. 
&  fuiv,  488. 
Chi-king»  livr^  ClaiTique  contenant  un  re- 
cueil  de   Poéfies   de  différens  âges.    I« 
Préface.  6%. 
Chin,  concubine  de  l'Empereur  Hiao-ouentû 
II.  y;o.  Manière  génereiife  dont  elle  fe 
venge  de  Yuen-ngang.  ibid. 
Chine.  On  abufe  de  l'état  où  l'incendie 
des  Livres  a   réduit  l'Hiftoire  des  tem9 
antérieurs  à  cette  époque ,  pour  rétrécir 
l'idée  qu'on  doit  fe  former  de  cet  Empire 
fous  les  trois  premières  Dynafties  Impé- 
riales. I.   Obfervations.   6^.  Eft  habitée 
d'abord  dans  fa  partie  feptentrionale.    i« 
Groflièreté  de  fes  premiers  habitans.  ib. 
Ses  différens  noms.  2p8.  Pourquoi  appel- 
lée  Tchong'koué  OU  Royaume  du  milieu. 
327.  Divilée ,  fous  la  Dynailie  des  Tché  u^ 
en   vingt-une  Principautés.    II    rp.  Ré-      ^ 
duite  vers  l'an  244 ,  avant  Jefus-Chrift .  à 
fept  grandes  Principautés.  372.  373.  Elles 
font  détruites  par  Tfin-Chi-hoang-ti  qui  les 
réunit  à  fon  Empire.  374-îP}-  Démem- 
brée ,  après  la  mort  de  ce  Prince ,  en  vingt 
Royaumes.  4J0.  &  fuiv.  Réunie  de  nou- 
veau  fous  un  feul  Maître  par  le  Fondateur 
des  Han  484.  Partagée  vers  l'an  221  de 
notre  Ere  en  trois  Empires  ;  favoir  ,  les 
Héou'Han ,  les  Oueî  &  les  Ou  y  que  les 
Chinois  défignent  par  le  terme  de  San^koué» 
Voyez  la  Noce.  IV.  81.  Sa  divifipn  en  fix 
Royaumes  fous  les  S»»^.  Voyez  la  Note. 
V.  I.  Et  fous  la  Dynaftie  des  S  ouï.  542. 
Son  étendue  &  nombre  de  fes  départemens» 
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I2fc 

Tan  ^40,  fom  le  règne  de  Tang-TaHibnff. 
VI.  pi.  Divifée  en  dix  parties  fous  la 
Dfniï  *  des  Héou-Léa^g.  Vil.  iio.  m. 
Nouvelle  divifion  de  cet  Emuire ,  Tanppr, 
par  l'Empereur  Taï-tfong.  VlIL  itp.  Et 
en  vingt-trois  Tao  ou  Chemins  ,  l'an  lod)  » 
fous  le  régne  de  Chin-tfong.  VIII.  joi. 
Sa  diilribution  vers  l'an  iiax  ,  en  vingt-fix 
Provinces  appellées  Lou.  VIII.  406.  à  la 
Note. 
CtiiN.YU-TCHi .  Commaodanc-Général  de 
.  King-tchéou.  V.  147.  Prend  les  armes  & 
pour  quel  fûjet.  ihU.  La  défertion  fe  met 
dans  fon  camp.  14p.  Sa  févéïité  ruine  fon 

firti<  150.  Le  chagrin  qu'il  en  a  le  conduit 
fe  pendre  lui-même.  ifi. 

Chin-king  ,  Cenfeur  de  l'Empire,  envoyé 
auprès  du  Prince  de  Uo-kien ,  le  ramène 
à  la  vertu  &  punit  de  mort  les  vils  flatteurs 
qui  l'entretenoietic  dans  le  vice.  III. 
426, 

Chik-king-tcht  f  Commiflîon  dont  il  eft 
chargé.  V*  ^.  Eft  le  premier  auteur  de 
l'élévation  de  l'Empereur  Ou*ti.  ii,  bfuiv^ 
Trait  de  générofite  de  fa  part.  10^.  Sa  an 
tragique.  ii8. 

Chin-lin-tsé  ,  Officier  de    Liéou-yo  , 

.  le  diftingiie  contre  les  rebelles  à  Tchapou. 
IV.  ifp.  Commande  une  flotte  deftinée 
contre  LouHun ,  qu'il  attaque  plufieurs  jours 
de  fuite.  $60.  $66.  Entre  dans  le  Hoang- 
tio  par  la  rivière  Pien-choui ,  &  fe  rend 
snaitre  de  Tfang-ouan.  $7%.  Délble  le 
pays  de  Siang-y-pao.  17p.  Gagne  une  ba- 
taille contre  i  ao^chao ,  Général  des  Tfin. 
f«o.  Surprend  Yao-louon  ,  près  de  Tong* 
fsioan  j  force  fon  camp  éc  le  tue.  f  8i. 

Crin-ling*ssb  ,  Général  de  l'Empereur 
Ou'ti.  V.  100.  Vidoire  qu'il  remporte  fur 
.  les  rebelles,  ibid. 

Cbin.nong  9  élu  Empereur  après  FoohL 
Ses  belles  oualités.  I.  10.  Invente  la 
.  charrue  &  enieigne  l' Agriculture,  ib.  &  1 1. 
Fait  desfacrifices  fur  un  tertre  au  commen- 
cement de  la  douzième  Lune.  ibid.  Ses  Rè-' 
fflemens  relatifs  au  commerce,  ix.  Apprend 
à  connoitre  les  fimples  &  compofe  un  her- 
bier. IX.  Soucha  y  un  de  iès  Gouverneurs 
fe  rébelle  |  &  eft  puni  de  mort  par  le  peu- 
ple, zhid,  Souan-yuen  y  plus  connu  fous  le 
iDom  de  Hoang^i  y  &  qui  s'étoit  rendu  re- 
doutable y  bat  le  rebelle  Tchi-^eou.  14-16* 
BeFufe  de  fe  démettre  de  fa  Couronne  en 
faveur  deHoang-ti.  17.  Hoang-ti  bat  fes 
troupes ,  &  il  en  meurt  de  chî^rin.  ly.  18. 

Chinois  ,  exaltés  par  les  uns  &  trop  dé- 
primés par  les  autres;  motifs  de  cette  con- 
.tradition.  I.  Obfervation.  49.  Expref- 
.  fions  qu'ils  employent  en  parlant  des  au- 
tres &  d'eux-mêmes,  ibid.  }ii«   Leur 


antipathie  naturelle  pour  les  Tartmres. 
VIL  i%6. 

Chin-ouen-siou, Commandant  de  Tong- 
yang.  V.  ijo.  Eft  forcé  dans  cette  place. 
ibid.  Réponfe  iière  qu'il  fait  au  Général 
ennemi,  ibid.  Obtient  de  l'emploi  au  fervice 
du  Prince  de  Outï,  lai. 

Chin-seng,  fils  de  Hien-kong  ,  Prince  de 
rf/«,fe  donne  la  mort  plutôt  que  de  dévoi- 
ler les  artifices  d'une  des  femmes  de  fon 
père.  IL  iir. 

Chin-t AN,  Mandarin ,  condamné  à  mort  & 
pourquoi.  V.  106.  Scène  intérefTante  qui 
le  paiTe  au  moment  qu'on  alloit  l'exécu- 
ter, ibid.  Obtient  la  grâce  &  efl  vétàbM  dans 
fes  emplois,  ibid. 

Chin-tchao-liu  confpirc  contre  l'Empe- 
reur  Pao-kuen  :  eft  découvert  &  avale  du 
poifon  en  déclamant  contre  le  Miniftre  de 
ce  Prince.  V.  ipp. 

Chin-tchu  ou  le  Stége  de  l'Efprit ,  ce auo 
c'eft.  IX.yî9.  r     f      ^ 

Chin-tien-tsê  y   un  iles  Généraux  de 

.  Lieou-yu.  IV.  577.  Son  expédition  con- 
tre les  Tfin.  ibid.  Prend  la  Forterefle  Ou- 
koan  y  &  bat  Yao-hong.  5*82.  ; 8t.  Eft  aug- 
menté en  dignité.  ^85.  j-gtf.  Fait  couper 
la  tête  au  Général  Ouang-tchin-ou .  dans 
un  repas  &  fur  un  ordre  fiippofé  de  Liéou-y  u. 
586.  Sa  fourberie  eft  reconnue ,  &  on  n'ap- 
paife  les  Soldats  qu'en  le  faifant  mourir  à  la 
tête  du  camp.  J87. 

Chin-tou-kia  ,  premier  Miniftre  de  l'Em- 

fereur  Hiao-ouenti.  IL  c5j.  Son  caraâère. 
a  fermeté  contre  un  Favori  de  ce  Monar* 
que.  ibid. 
Chin-tsincouang,  fils  de  Hien-ouang, 
Empereur  des  Tckéouy  lui  fuccède  l'an 
tao  ,  avant  l'Ere  Chrétienne.  IL  a8^, 
da  mort  :  Ibn  fils  Nan  ouang  lui  fuccède. 

Chin-tsong  •  connu  avant  fous  le  nom  de 
TchaoJiJu ,  fils  de  l'EmperQur  Yng-tfong-, 
lui  fuccède  Tan  1067.  VIII.  zf6.  Per- 
plexité dans  laquelle  il  fe  trouve  relative* 
ment  à  Ouanfl:-ngan-ché,un  defes  Minifîres, 
dont  les  Règlemensfont  défapprouvés  d'un 

Îi:rand  nombre  de  Courcifans  qui  demandent 
eur  retraite,  ijd-177.  Attribue  une  grande 
féchereilè  aux  nouveaux  Règlemens.  281. 
Cafle  dix-huit  de  ces  Règlemens,  &  le 
même  jour  il  tombe  une  pluie  abondante. 
283.  Le  Miniftre  reprend  ion  afcendant  for 
le  Mon^raue  qui  révoque  fes  ordres. 
ibid.  Son  frère ,  &  Tlmpératrice  obtien- 
nent ou*il  l'éloigné  de  la  Cour.  ibid. 
Nouvelles  intrigues ,  il  le  rappelle.  184. 
Guerre  qu'il  fait  aux  KiaotcAi,  18^.288. 
Les  Uao  réclament  &  obtiennent  les  Villes 
que  l'Empereur  Xcfait4bng des  Tcbéou/7aj?^. 
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rîiurs  leur  avoît  enlevées.  i8p.  Difgracie 

.  Je  M iniftre  Ouang-ngan-ché.  ipo.  Change 

.  tous  fes  Miniftres.  ibid.  Perd  l'Impératrice 
mère ,  PrinceflTe  d'un  bon  confeil.  293.  Fait 
la  guerre  auxTartares  Uia.  294-3 10.  I^ÎN^ife 
la  Chine  en  vingt-trois  Jao  ou  Provinces. 

.  ^oi.  On  lui  prefente  VHiftoire  générale  de 
la  Chine,  zoz.  Sa  mort.  Son  tils  Tchao-yong 
(  7oye2  Tché-tfong  )  lui  fuccède  fous  la 
Régence  de  l'Impératrice.  $04.  Belles  qua- 

.  iités  de  Chin-tfong.  iiid. 
Chin-tsong  autrement  Ouanli ,  fils  de 
Mou'îfong  ,  lui  fuccède  Tan  im  ,  âgé  feu- 
lement de  dix  ans ,  fous  la  Régence  de  fa 
mère  &  de  trois  Miniftres  d'Etat.  X. 
jjy.  Défère  aux  Confeils  du  Tchang-kur 
tching  qu'il  appelle  fon  maître.  î&id,  Ënne-* 
mi  du  luxe  ,  il  préfère  Tacquifition  des  ha- 
biles gens  aux  bijoux  les  plus  précieux, 
3}d.  Honore  Tchang-ku-tching ,  d'une  Inf. 
cription  en  quatre  caraâères.  337.  Etablit 
en  faveur  des  Tartares  une  Foire  de  che- 

.  vaux.  ièid.  &  538.  Renouvelle  les  défenfes 
déjà  portées  Contre  le  culte  &  les  cérémo. 
nies  établies  en  l'honneur  de  Foë.  jjp.  Rend 

.  des  honneurs  extraordinaires  à  Tchang-ku- 
tchiM  ,  après  fa  mort.  340.  Guerres  civiles 
des  Tartares  Nar^Af  pendant  fon  règne.  541. 
Une  cabale  qui  s'élève  contre  Tchang-ku- 
tchinç ,  oblige  ce  Monarque  à  profcrire  la 
femilie  de  ce  Miniftre.  344^  Plan  de  démar- 
cation qu'un  de  fes  Généraux  propofe  aux 
Pé'koan  &  aux  Nan-koan^nr  rétablir  la  paix 

,  entr'eux.  54^.  Révolte  des  troupes  de  Niiig- 
hia  &c  à  quelle  occafion.  348.3;^.  Guerre 
entre  les  Coréens, k$  Tributaires,  &  les 
Japonais.  ISS'l^^*  Envoyé  aux  Coréens 
des  troupes  Auxiliaires.  3^3»  354*  Un  de 
les  Généraux  eft  battu.  i6<.  Envoyé  un 
renfort  confidérable  contre  les  forces  re. 
doutables  des  Japonais.  166.  3^.  Avan- 
tage des  troupes  Ckinaifes.  368. 16^.  Négo- 
ciations pour  parvenir  à  la'  paix.  370-371'. 
Elles  font  rompues  &  les  hoftilités  recoth- 

'  mencent.  375.  6»  fuiv.  Echecs  que  les 
Chinais  éprouvent  par  mer  &  par  terre. 
J78-3815.  Les  Japonais  évacuent  la  Corée 
en  apprenant  la  mort  de  leur  Roi.  387. 
Appaife  une  révolte  dans  le  Sfétchuen.  388* 
589.  Reçoit  le  Miffionnaire  Mathieu  Ricci 
malgré  fa  décifion  du  Tribunal  des  Rites. 

Î90.  Troubles  à  la  Courélevés parle  Prince 
ou  ouang  •«  jaloux  de  n'avoir  pas  été  nom- 
mé Prince  héritier.  39*.  39^.  Avanture  d'un 
jeune  homme  qui  s'introduit  dans  fon  Palais 
malgré  la  g%irde.  399-404.  Premiers  diffé- 
rends avec  les  Tartares  Mantchéous.  40<^. 
4i2.Sa mort.  41 3.  Scnfils  Kouang-tfong  lui 
.fuccède.  4ii4k  . 
ChifÎ  ,  Kohan    des    Toukiueï.    V.  J14. 
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Obtient  une  PrincefTe  Chinoife  en  mariage. 
ibid.  Tentative  qu'il  fait  pour  fe  faiiir  de  la 

fierfonne  de  TEmpereur.  531.  Le  tient  en- 
èrmé  dans  une  place,  yji.  Pourquoi  il  en 
lève  le  fiége.  J33.  Fomente  une  révolte 
contre  l'Empire.  539.  S'établit  en  Chine, 

*  J41.  Sa  mort.  j5i. 

Chi-tsong  ,  autrement  Kouo-jang  ,  Prince 
de  Tfin  &  fils  adoptif  de  TaKfou  /  Enà- 
çereur  des  Héau-Tcheau  lui  fuccède  l'an  9^4, 
Vil  435.  Part  contre  le  gré  de  fes 
Courtiians  pour  l'expédition  contre  le 
Prince  des  Han.  ibid,  &  ^i'/.  Gagne  la  ba- 
taille de  Kaoping.  438.  4^9.  Punit  plgfieurs 
de  fes  Officiers.  440.  Grand  nombre  de 
Villes  qui  fe  donnent  à  lui.  441.  Affiége 
ïçinyang.  44X.  Se  retire  en  délordre.  Ré- 
forme fes  troupes.  44J,  Remet  eç  viguebr 
la  loi  qui  ordonne  la  v^fite  des  Provinces. 
444.  Détruit' trente  mille  Temples  d'idoles 
&  défend  de  recevoir  des*  Bonzes  &  des^ 
Bonzefles ,  que  du  confentement  de  toute 
leur  famille.  445.  Fait  porter  la  guerre 
dans  les  Etats  de  Chou.  445*449.  Ses  fujets 
de  mécontentement ,  contre  le  Frince  d6 
Tane.  ib.  Fait  attaouer  Chéou-tchéou  dans 

.  le  Hoaï-nan.  4fo.  Reçoit  la  foumidion  du» 
Prince  de  Ou-yueï  &  marche  en  perfonne 
contre   celui   de    Tang.  ^%\'^6.   Exige 

Î[ue  le  Prince  de  Tang,  qui  demande  à  fe 
oumette ,  fe  rende  en  perfonne  à  la  Coqr* 
457.  Cette  guene  continue.  ^<Z.  Viâtoire 
conoplette  qu'il  remporte  (br  la  montagne 
de  Tfékinchan.  465.  Prend  Chéou-tchéou  , 
dont  le  fiégl^avoit  duré  1$  mois.  455.  Bon 
ordre  qu'il  rétablit  dans  le  diftriâ:  de  cette 
Ville,  ibid.  Le  Gouverneur  d<î  Lin-tchéoa 
quitte  le  Prince  des  Ùan  du  Nord  pour  fe 
donner  à  lui.  467.  Prertd  Hao-tchéou,  Sfé- 
tchéou  9  &  détruit  la  flotte  du  Prince  de 
Tang.  46B.  Suite  de  fes  conquêtes.  45^* 
^o.  Canal  qu'il  tire  du  Hoaï-ho  daiis  le 
Kiang.  471.  Se  rend  mattre  de  Tchou- 
tchéou;  Fait  réparer  Yang-tchéou ,  &  bat 
fur  le  Kiang  le  Prince  de  Tane.  471.  Traité 
de  paix  par  lequel  ce  Prince  lui  abandonne 

.  tout  le  Nord  du  Ki^S  9  &  s'oblige  à  lui 
payer  tribut»  475.  Prefens  qu'il  reçoit  de 
ce  Prince.  474^  Avance  de  grains  aux  peu- 
ples du  Hoaï.nan  qu'il  venoit  de  foumettre. 
Son  expédition  pour  chafler  les  Tartares 
de  la  Chine.  47^-479.  Tombe  malade .  & 
nomme  Kouo-tfong-hiun  pour  lui  fucceder. 
(  Voyez  Kongti.  )  Sa  mort,  fon  éloge.  480. 
481,  482. 
GHi-TSONGi  zvttremetïtTchu^uen'tfan^ ,  fqc- 
cède  à  l'Efmpereur  Ou-tfong  ,  l'an  1521. 
X.  2p8.  Sous  fon  règne  les  Tartares  fe 

.  rendent  redoutables.  500.  &c.  Ihfatué  des 
Ùçchang  &  des  Taajfé ,  il  ne  s'occupe  que 
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de  la  recherche  du  breuvage  qui  procure 
l'immortalité,  joj.  Son  goût  pour  ta  Poéfie. 
joj.  Brouilleries  des  T^rfan  &  de  ceux  de 
Hamij  dont  pluficurs  Hordes  fe  mettent 
.  Ibus  (a  proteftion.  305.  &  Juh.  Ravages 
des  Tartares  d'Or/otf/.  108.  éfaiv.  Envoyé 
des  troupes  contre  les  rebelles  du  Ngannan. 
310-313.  Son  projet  d'abandonner  un  an  ou 
deux  les  rênes  du  Gouvernement  pour  fe 
livrer  en  entier  aux  pratiques  fuperftitieufes 
dont  il  étoit  entête.  311.  311.  Règle  les 
prétentions  des  Concurrens  à  la  Couronne 
de  Ngannan.  312.  31 1.  Menacé  d'être  affié* 
gé  dans  Pékîng  par  les  Tanarts.  317.  318. 
Guerre  fur  mer  6c  fur  terre  contre  les  Pi- 
rates du  Japon.  322-327.  b  fuiv.  On  lui 
préfente  y6p  volumes  concernant  le  pré- 
tendu fecret  qui  rend  immortel.  327. 
Tombe  malade  &  reconnoit  fon  erreur. 
Sa  mort.  Son  fils  Mou-tfong  lui  fuccède. 

Chi-t SON 6, dernier  Empereur  des  H^aa- 
Tcheou ,  renonce  à  la  Couronne  en  faveur 
de  Tchao*kouang-yn  qui  le  crée  Prince  de 
Tching.  VIII.  7.  Voyez  Kongii. 

Chi-tsou  ,  Empereur  de»  Mongous.  Voyez 
Houpilaï.  IX.  401. 

CHi'TSoV'TcHASGTifivttrcmentTchu^eou» 
fong ,  Prince  de  Fou ,  eft  choifi  par  les 
Mandarins  de  Nanking  ,  pour  faccéder  à 
l'Empereur  Hoa;ï.tfong.  X.  ^05.  Procla- 
mé l'an  1^44 ,  il  nomme  anq  Miniftres 
d'Etat.  $06.  La  divifion  &  les  cabales  ré- 
gnent à  la  Cour ,  &  il  ne.  s'occupe  que 
de  fes  piaifirs.  5*11.  512.  Accorde  des  titres 
de  Princes  &  de  Comtes  à  fes  Généraux. 
ibid.  Ce  que  Sfékofii  ,  fon  principal  Mi- 
Aiftre  écrit  à  la  Cour  dé  Péktng .  qui  vodoit 
fe  faire  reconnoitre  par  celle  de  Nanking. 
f  itf-y2o.  Sécufité  incroyable  de  la  Cour 
ce  Nanking  malgré  les  fuccës  des  Tarta- 
Tês.  ib.  Un  impofteur  nommé  Ouang-tcbi- 
sning  y  foi-difant  Prince  héritier  du  dernier 
Empereur ,  eft  conduit  à  la  Cour  de  Nan- 
king^ &  hii  caufe  beaucoup  d'alarmes. 
^21-523.  Les  Tartans  redoublent  d'aôi- 
vité  &  profitent  de  la  lenteur  de  fes  dé- 
libérations pour  foumettre  le  HoaïJio.  5'24. 
Î2;.  Son  Crénéral  Sfékofa  qui  gardoit  les 
ords  du  Hoang-ho  eft  force  au  pailàge  de 
Hoaï-ngan  &  obligé  de  fe  renfermer  dans 
Yang-tcheou  .  où  il  fe  tue  de  dépit,  yxtf. 
f  27.  Son  yvrefle  :  il  apprend  que  Xt^Tanares 
etoient  maîtres  du  port  de  Tching-kiang  & 
prend  la  fuite,  y28rOuang-tchi-ining  eft  tiré 
des  prifons  par  le  peuple  &  proclamé  Em- 
pereur à  fe  place  j  dans  Nanking  qui  ouvre 
fes  portes  aux  Tancrts.  pp.  Pourfuivi  & 
attemt  à  Vouhouhicn  comme  il  s'embar- 
«ooit  ;  il  fe  iette  dans  le  Kiang^  où  il  périt» 


530.  Méfintelligence  des  Princes  de  la  fa- 
mille des  Ming  qui  pouvoient  relever  le 
Trône  renverf^ /A.  Tchu-tfin-kien ,  Prince 
de  Tang ,  fe  fait  proclamer  Empereur.  53  J. 
&  /tf/v.  Tandis  que  le  Prince  de  Tpn-kiang 
&  celui  de  Lou  prennent  le  titre  de  pro- 
tedeurs  de  l'Empure ,  &  s'oppofent  aux  pré- 
tentions de  ce  nouvel  Empereur.  J40. 
Voyez  les  articles  de  ces  Princes. 

Cho-ssé-kien,  afleffeur  des  Miniftres  d'Etat 
fait  condamner  pluGeurs  Grands  de  la  Cour 
de  Chunti.  IX.  645.  Eft  livré  à  Polo- 
Témour,  ainfi  que  Papouhoa.  646. 

Chou  (Prince  de  ).  VII.  587.  l^^.  i9o^ 

SPî-  3P^-  JP7« 
Chouhede  ,  Tartare  Mantcheou ,  Gouver- 
neur des  neuf  Portes  :  Kienlong  lui  accorde 
la  faveur  d'entrer  à  cheval  dans  les  Cours 
de  fon  Palais.  XI.  S7S'  S7^f  Emploi 
confidérable  qu'on  lui  donne  à  l'armée  , 
il  y  eft  condamné  à  mourir ,  &  pourquoi. 

Î77.  On  obtient  fa  grâce.  $78.  Pourvoit 
l'établiffen^entdes  Tourgouts  fur  les  bords 
de  r//y.  583.  Meurt  très-regretté  de  Kien- 
long.  606.  ^ 

Chou-y A  ,  Prince  de  Yen-,  eft  reconnu  pour 
Roi  des  Léao  par  les  Hordes  révoltées. 
VII.  428.  Supplanté  ôc  tué  par  Chouliu  , 
Prince  de  Jfi*  ibid. 

Chou-kouang  icckoiuchéouf  père  &  fils. 
Précepteurs  du  Prince  héritier,  fils  de 
l'Empereur  Han-Siuenti.  III.  iî4«  Se  re* 
tirent  de  la  Cour,  &  pourquoi,  ibid.  Ce 
que  Chou-kouang  répond  à  un  de  fes  amis 
oui  lui  confeiiloit  de  ne  pas  faire  de  grandes 
dépenfes.  ibid.  &  13J. 

Chouliu  ,  époufede  Yeltu-Apaoki ^'Eta^t" 
reur  des  Khitaits  :  quafités  de  cette  Prin- 
ceffe.  VII.  170.  Elle  protège  à  la  Cour, 
un  Envoyé  Chinois,  que  fon  mari  maltrai- 
toit.  171.  Veut  détourner  ce  Prince  d'une^ 
expédition  en  Chine.  189.  190.  Comment 
elle  s'y  prend,  après  la  mort  d'Apaoki , 
pour  faire  pafler  la  Couronne  fur  k  tête 
de  fon  fils  le  cadet.  1/7.  Rétablit  le  calme  ; 
fait  égorger,  fur  le  tombeau  de  fon  mari, 
cent  Courtifans  qui  lui  avoient  fait  commet, 
tre  des  foutes.  258.  Reproches  qu'elle  fait 
àTchao-té-kiun ,  conduit  prifonnier  en  Tar- 
tarie.  31^.  3^7.  Raifons  qu'elle  allègue  à 
fon  fils  pour  l'engager  à  la  paix  avec  la 
Chine.  3^5. 

Chouliu  ,  Prince  de  Tfi  ^  defcend  des 
montagnes  de  Sin-tchéou  ,  bat  le  rebelle 
Chou-ya  &  eft  proclamé  Ror  des  Léao , 
l'an  pp.  VII.  428.  Caa^dère  de  ce 
Prince,  ibrd.  Ratifie  le  traité  que  Liéou- 
tfong ,  Empereur  des  Han  du  Nord  ,  fait 
avec  Ôuyu ,  Ton  prédéceflcur,  &  lui  laifle 
cinquante  mUle  chevaux,  ib*  Le  ûége  de- 
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Tc{n**tchéôu^  auquel  on  les  occupe  •  eft. 
levé  y  &  il  les  rappelle.  42p.  4^0.  Après 
la  mort  de  Taï-tfou ,  il  envoyé  à  Lieou- 
tfong  dix  mille  chevaux  pour  de  nouvelles 
tentatives.  az6.  Bataille  de  Kaoping,  438, 

.  45p.  Rap{>eire  Ton  Général  &  le  fait  met- 
tre en  prifon.  442.  Renvoyé  de  nouveaux 
renforts  au  Prince  de  Han.  i6,  Liéou-tfong 
étant  mort  il  envoyé  à  fon  fils  un  diplôme 
qui  l'établit  Empereur  de  Chine.  4^.  Pro- 
pofe  au  Prince  de  Han  une  nouvelle  con- 
fédération. 468.  L'Empereur  Chi-tfong  , 
lui  enlève  les  départemens  ^ue  fes  prédé* 

.  ceiTeurs  avoient  ufiirpés  dans  la  Chine. 

Chou-sien  ,  à  qui  Ou-ouang  donne  le  pays 
de  Koan*  I.  259* 

Chou-tching  ;  Ou-ouang  lui  donne  le  pays 
de  Tfao  dans  le  Chantong.  I.  270. 

Choux  CHOU  :  Ou-ouang  lui  donne  le  pays 
de  Ho.  I.  270. 

Choutepala  .  Prince  héritier,  eft  admis 
au  Confeii.  IX.  520.  Sa  douleur  pen- 
dant la  maladie  &  à  la  mort  de  l'Empereur 
Aïyulipalipata.  yix-y24.  Monte  fur  le  Trône 
Tan  I  jio.  Hefufe  les  préfens  qu'on  lui  offre. 
5id.  C27.  Publie  un  nouveau  Code  de  Loix. 
531.  Eit  aflafllné  dans  fa  tente.  $%i. 

Chou-tou  eft  gratifié  parOu-ouang  du  pays 
de  Tfaï  dans  le  Honan.  I.  170. 

Chu-king  Extrait  de  THiftoire  de  trois  pre- 
mières Dynafties  Impériales.  I.  Préface.  8. 
Profcrit  par  le  Fondateur  des  Tfin.  ibid.  Le 
Lettré  roufeng  en  rétablit  une  partie  de 
mémoire,  p-ii.  Exemplaire  retrouvé  dans 
répaiiTeurd'unmury  &  collationné.  13. 14* 
Démontre  l'antiquité  de  l'Empire  Chinois. 
66.  Fait  connoitre  l'efprit  &  la  politique 
du  Gouvernement  Chinois.  67.  necueilli 
par  Confucius.  I.  Obferv.  6j.  Ses  Ha- 
rangues comment  écrites.  58.  Traduit  en 
François  par  le  P.  Gaubil.  ihid. 

Chun.  Eloge  que  les  Officiers  de  Yao  font 
de  lui.  I.  $6.  Son  origine.  Sa  figure.  Ses 


occupations.  Sa  grande  douceur.  57^  |8.  La 
barbarie  de  fes  parens  l'oblige  à  te  retirer. 
Sa  réputation,  ibid.  Yao  lui  fait  époufer  fes 


deux  filles ,  &  lui  donne  l'infpe&ion  gé- 
nérale des  ouvrages  publics,  p.  Eft  chargé 
de  faire  obferver  les  cinq  devoirs.  Com- 
ment il  s'en  aquitte.  ;p.  60.  Eft  nommé  pre- 
mier Miniftre  ,  &  chargé  du  Gouverne- 
ment, ibid.  Donne  à  Yu^  fils  de  Pekoen ,  la 
commiifion  qu'avoit  celui-ci  de  faire  écou- 
ler les  eaux  &  de  rendre  les  rivières  navi- 
fables,  tf  1-75.  Eft  aflbcié  à  l'Empire.  77.78. 
ait  conftruire  une  Sphère  magnifique,  ibid. 
Ajoute  trois  nouvelles  Provinces  aux  neuf 
dont  la  Chine  étoit  corapofée.  82.  83.  Dé- 
tail de  ces  douze  Provinces.  Voyez /^/V^  à 


la  Note.  Exile  Kong-kong  &  Hoan-téou 
pourcaufe  de  défobéiffance.  83.  Et  Pékoen 
pour  s'être  mal  comporté  dans  l'entreprife 
de  l'écoulement  des  eaux.  ibid.  San  miao  fe 
révolte  &  eft  exilé  à  San-oueï,  ibid.  Com- 
mence fon  Gouvernement  par  Un  grand 
facrifice  au  Changti ,  &  aux  Lo^tjong  ou 
aux  fix  Eforits  céieftes^  &c.  I.  78.  79, 
Reçoit  la  (oumiffioiî  des  Grands  ,  qu'il  di- 
vife  en  cinq  ClalTes  y  avec  des  marques 
diftinâives  de  leurs  dignités,  ibid  Quelles 
étoient  les  cinq  grandes  dignités.  Voyez  la 
Note.  ibid.  7p.  Vifite  les  Provinces  de 
l'Empire.  '^9 ,  &c.  Porte  divers  Règlemens. 
Inftitue  cinq  Claflesde  Cérémonies.  80.  Fait 
revivre  les  nèglemens  concernant  les  poids 
&  les  mefures.  ibid.  S'engage  à  vifiter  r£m- 

5 ire  tous  les  cinq  ans .  &  oblige  les  Princes 
Vibutaires  à  fe  rendre  une  rois  à  la  Cour 
dans  cet  intervalle.'  81.  Adoucit  les  cinq 
fupnlices.  &  comment,  ibid.  A  la  mort 
•  de  Yao  il  cède  le  Trône  à  Tan-tchu  &  fe 
retire^  mais  les  Grands  te  vont  chercher  6c 
le  proclament.  85.  Commence  fon  règne 
par  des  aftes  de  piété,  ibid.  Fait  venir  à  la 
Cour  fon  père  oc  fon  frère.  86.  Choific 
douze  hommes  intègres  pour  gouverner  les 
Provinces.  Difcoursau'illeur  tient.  87. 88. 
Etablit  Yu  chef  des  Miniftres.  89.  Ce  ou'il 
lui  dit.  ibid.  Inftitue  un  examen  général  de 
fes  Officiers  tous  les  trois  ans.  9;*.  Entretien 
avec  fes  Miniftres  fur  le  Gouvernement. 
9C-P9.  Veut  abdiquer  en  faveur  de  Yu.  ib. 
Difcours  inftruAir  qu'il  lui  tient.  ioi-i03. 
Cérémonies  de  l'inftallation  de  Yu.  104. 
Collèges  &  Hôpitaux  que  Chun  établit.  S» 
mort.  Son  éloge.  xi8. 

Chun-yu  ,  Gouverneur  d'une  Ville.  IL 
fp.  La  génér6(ité  de  fa  fille  lui  fauve  la 
vie.  ibid»   , 

Chun-yu-tchang, Favori  de  l'Empereur 

Han-Tchingti.    III.    zo6.    Son    orgueil, 

Accufé  d'avoir  des  relations  avec  l'Impé* 

:  ratrice  dépofée.  ib.  Se  donne  la  mort.  207, 

Chun-tchi  ,  premier  Empereur  de  la  Chine 
de  la  Dynaftie  des  'ffing,  XI.  i.  Ses 
oncles  envoyent  demander  pour  lui  une 
fille  du  fang  des  Mongous  qui  lui  eft  accor* 
dée.  p. II.  Prend  les  rênes  du  Gouverne*-^ 
ment.  37.  38.  Compofe  les  Tribunaux  moî-^ 
tié  de  Chinois  &  moitié  de  Tarcares.  ibid. 

^  Juftice  qu'il  maintient  dans  les  examens  des 
Lettrés  &  la  diftribution  des  Grades,  ibid^ 
Meurt  de  chagrin  caufé  par  la  perte  d'une 
de  fes  Reines.  53.  Reconnoit  ^  en  mourant, 
fes  fautes,  &  recommande  le  }eune  Kang-hi 
fon  fils  &  fon  fucceflenr.  54.  Titre  d'hon* 
neur  qu'on  lui  décerne,  jf. 

Ch  u  N-T  c  H I,  neveu  de  Taï-tfong,  eft  élu  Em- 
pereur des  Manubioiu  à  l'âge  de  7  ans  ;| 
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fao  léiff.  X«  fo^  Raies  qialîtéi  de  ce 
îeune  Moaaraue  ;  Dîfcouif  p4eto  de  Cigede 
^'d  (aie  à  fes  ODcie»  de  à  fef  Généfaiix. 
504.  Gi^;De  faioioc  des  damiu  ea  ne  cfaao- 
géant  rien  à  la  forme  de  le«r  Gouverne- 
flieoc*  f  io«  Guerre»  de  les  Géoéraux  pour 
iottsnectre  les  Provinces  Mmdmoales  de 
rCnipire»  f  10-^79.  Oblige  les  Chinais  , 
tcMts  peine  de  mort,  à  fe  couper  les  clie- 
venx  &  à  sliabîiler  k  la  Tartan.  542.  Fn- 
leur  des  Chinoig  911  fe  vengent  de  cet  ou- 
trée dans  le  £u)g  des  Tanart*.  541*  Ùfuiv^ 
V-Wiàt  ooe  Prioceflê  du  iâng  dà  M^gous. 
XL  p-iu  Ecablit  »  par  le  Coofeil  de  la  Aé- 
gence  ,uots  Princes  Chinois  poor  maincenir 
en  paix  les  Provinces  Méridionales,  xp.  Se 
tjronve  Maître ,  en  idf  i ,  de  tonte  la.Chine« 

27.  Sageflè  de  ion  Gouvecnenenc  :  remplie 
1%  Tribunaux  de  Chinois  &  de  Tarcares. 
]8«  Sa  fiévérité  par  rapport  ans  examens  or* 
dinaires  des  Lettrés*  ih.  Donne  la  préfé- 
rence àrAftronomie  Européenne.  14.  Re- 
çoit des  Ambafladeurs  Rnues ,  HolUadois  ^ 
Lamoâ  te  Siaatfes*  4x«  4^  à  la  Noce.  Sa 
mort  canfée  par  le  chagrin  d'avoir  perdu 
nne  favorite.  f%*  S4*  Ses  dernières  aâions. 
Kang'hi  lui  (iîccède.  ik 
Ch  UM-TI  f  autrement  Liéowtchun  ,  huitième 
&  dernier  Empereur  des  Song.  V.  147. 
Sous  le  cègne  de  ce  Prince  toute  Fau- 
torité  fe  trouve  entre  les  mains  de  Siao^ 
tao^tching.  i^d.  &  fuiv.  Abdique  la  Cou- 
ronne* If).  EftaflfaffinéparSiao^tao-tchiog 
qui  lui  fuccède  &  firade  la  Dynaitie  des  Tf^ 
.  l'an  480.  154* 

Çh  u  n-ti  •  dixième  &  dernier  Empereur  de 
la  Dynaitie  des  Yiun  ou  Mongous  ,  monte 
fur  te  Trône  l'an  xn|.  lA.  $6%.  Les 
commencemens  de  ion  règne  marqués  par 
des  malheurs  &  des  prodiges.  %6%.  Voyez 
k  Note^  On  confpire  contre  lui*  i6^  Sa 
paiTion  pour  la  chafle.  567.  Révoltes  qui 
causèrent  dans  la  fuite  la  ruine  de  £1  Dynaf* 
tie.  ihid^  &  )^70.  Interdit  aux  Chinois  l'imge 
des  chevaux  &  des  armes.  $69»  Déford^s 
cauCés  par  le  Miniftre  Péyen.  $n.  Outrage 
fait  à  la  mémoire  de  Tou^cémour.  f75. 
.  Obfervation  fur  les  calamités  de  fon  régne 
.  tf«  Noté  \  179.  L'entreprife  de  faire  ren^- 
.  trer  le  Hoang-ho  dans  ion  ancien  lit  caufe 
un  mécontentement  gpénéral.  5pa.  Les  re^ 
belles  défolent  l'Empire.  i9f('.  &  fui^  Se 
nomme  un  ûicceiTeur.  tfo|.  Oublie ,  au  fein 
des  plaifira  ^  les  troubles  de  TErapire.  607. 
Court  riûiue  d'être  détrôné  par  Hamaw  61%. 
Voit,  d'un  œil  indifférent ,  la  chute  de  fa 
Pynaftie  s'afioélérer.  tfs8.  Troubles  occai- 
fionné9  par  Ir  Prince  Alou-hoeï-témour. 
6%s^  Qiûtte  la.  Coup  du  Nord  &  fe  re* 
tificii  Clxmg-tcKUy.  à  Tapprodiede  Tcbu* 


yueihtdiang.  ^57*  McBrt  a   Tu 

fin./jÂ/.6cX*  itf-|f,  Alyeonrfarlirafa 

fiiccède. 

Clemescc  (traicde).  TSL  510. 
CoCHiH CHiSB  ,  Nodce  Hiiiorîqoe  fiir  h 

CxKJiînrhifie.  XIL  i*iS*  Voyez  le  ritre 

C0X.1.ÉGES  fondés  par  le»  Mamukéoms,  Z. 
45|. 

Collège  élevé  à  grands  fîak  dans  les  Etats 
de  Chou  y  par  dhcchao-y.  Vil.  4^4. 
Collèges  rétsÎDlîs  fbœ  le^Fondatcor  des 
&oag.  VIIL  8.  Sous  cette  Dynafbe  les  Let- 
tres reprennent  la  pins  grande  faveur,  i^d. 
Voyez  Académie. 

CoLMiHCBAii-TCHTSis-ALiN  ,  ncxn  Tar*- 
tare  des  Montagnes  blancfaes,  on  Tch/mg-pL 
cham.  VIIL  l$9* 

Comédiens  (  troi^de  )  attachés  à  l'Em- 
pereur Siuen-tfong*  VL  fcf .  Blâmés  de 
taire  des  alluûons  aux  aSures  du  Gouver- 
nement, ihid  &  y otf .  L'Empereur  Y-tibi^ 
des  Tang  en  entretient  cinq  cens.  500. 

CoNFUCius  on  K,Qngfoutfé  recounoit  des 
Empereurs  avant  Yao.  L  Let.  I.  loi.  loa. 
Pourquoi  il  n'en  fait  pas  mention  dans  le 
Cbuking.  ih.  io|  Les  indique  tacitement 
dans  le  chapitre  Tn^ching  fous  le  nom 
d'anciens  Princes,  i^.  Son  origine.  IL  181. 
Eft  &it  Intendant  des  vivres  par  le  Prince 
de  Loir.  ipo.   Pafle  à  celle  des  beftianx* 
ih.  Les  troubles  de  la  Principauté  de  Loa 
l'oMigent  d'aOer  ^ns  celle  de  Tfi.  aoi. 
Ses  premières  maximes  fur  le  Gouverne- 
ment, i^.  Retourne  dans  la  patrie.  204.  Met 
en  ordre  le  Chi-king  &  le  Chte^king.  loj. 
£ft  nommé  Intendant  des  ouvrages  publics. 
aoS.  Enfaite  Miniftre  d'Etat.  20p.  Mécon- 
tent du  Prioce  de  Lau ,  il  fe  retire  dans  les 
Etats  de  OuaU  aia  Honneur  que  le  Prince 
lui  Eût.  ih»  Eu  mai  accueilli  dans  la  Princi* 
pauté  de  Tfao.  ib.  Danger  qu'il  court  en 
voulant  paffer  dan»  celle  de  Song.  211.  Ce 
qui  lui  arrive  en  entrant  dans  la  Ville  de 
Tching.  il.  Exo^mité  où  il  fe  trouve  ré* 
duit.  3.14.  On  veut  le  faire  Prince  fouve- 
rain.  i^.  Eft  en  bntte  aux  railleries»/^. Re- 
tourne encore  dans  fa  patrie  où  il  refofe 
tout  emploi.  220.  Animal  extraoïdinaire 
trouvé  de  fon  tems   121.  Sa  morf.  22). 
La  Doftrine  de  ce  Philofbphe  reçoit  de 
nouveaux  coups  par  les  menées  de  l'Impéra- 
trice,  mère  de  Han^u-tL  ni.  8,  Ce  que 
Taï*tlou,Empereurdes  Héou-tchéou,  répond 
k  fes  Gourtilans  qui  vouloient  le  détourner 
de  battre  de  la  tête  dans  le  Miào  de  ce  Phi- 
lofophe.  VIL  45 1.  L'Empereur  Tchin-tfong 
va  à  KioftJou  &  vifite  fon  Mîao.  VIIL  i6s. 
ïl  donne*  à-  ce  fage  &  à  pltifieure  de  fes 
Difciples^  le  titre  de  Prinees#  ik  KongMiao^ 
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fou ,  nn  de  fes  defcendans ,  s'c^pofe  à  ce 
»  que  l'Empereur  Gin-tfong  répucfie  Tlmpé- 
ratrice  Koaochi.  i6,  ip5.  Gin-tfong  falue  ce 
Philofophe  comme  fon  Maitre.  ib.  iip.  iio» 
On  change  le  titre  que  portoit  Kong-cni- 
yucn  ,  un  de  fcs  defcendans  à  la  47*.  géné- 
ration, ih»  144.  Nouveaux  honneurs  que 
lui  rend  l'Empereur  Haïchan.  IX.  4^4^ 
Nouvelle  idée  de  ce  Philofophe  &de  fes 
écrits.  U.  à  la  Note.  Ce  qu'il  dit  des  hon- 
neurs que  les  Chinois  rendent  à  leurs  ancê- 
tres. XI.  joo,  Han-Kao-tfou  luifacrifie  un 
boeuf  &  par  quel  motif.  301.  Fauflè  inter- 
prétation d'un  paffage  de  fon  traité  inti- 
tulé Tchong-yong.  301.  Motif  &  date  des 
honneurs  extraordinaires  que  lui  rendent  les 
Chinois,  ib,  à  la  Note.  Kong'ké'kien  ,  un  de 
fes  defcendans  eft  appelle  à  la  Cour  &  ac- 
cueilli par  le  Fondateur  des  Ming.  X.  1 3 .  14. 

.  On  donne  à  un  defcendant  de  ce  face  le  titre 
de  Comte ,  devenu  héréditaire  dans  cette 
famille.  26.  Gin-tfong  fait  bâtir,  àPéking  , 
une  maifon  pour  Kong-yen-tlin.  185.  Hien- 
tfong  donne  à  Confiicius  l'habit  &  le  bonnet 
d'Empereur  &  pourquoi.  24p.  Ce  Monar- 
que oi*donne  que  tous  les  cavaliers  qui 
pafTeroient  devant  fon  Miao  ,  mettroient 
pied  à  terre.  150. 

CoNG-HO,  nom  quel'Hifto're  donne  à  l'inter- 
règne entre  Li-ouang  &  Siuen-ouang.  II. 

'  2o. 

CoNG-TCHU.  Signification  de  ce  mot.  V. 
486.  à  la  Note. 

Conjonction  des  cinq  Planètes ,  Tan  24^1, 
avant  l'Ere  Chrétienne.  I,  jy.  &  Tan 
1 585.  X.  8y. 

CoNTAïscH  J  titre  du  Tchong-kar  OU  grand 
Han  des  Eleutes.  XI.  3:87. 

Corée.  Royaume.  Voyez  Kaoli. 

Coréens  ,  (  les  )  &  les  peuples  du  Vétfi 
s'attirent  une  guerre  cruelle  avec  la 
Chine  &  pourquoi.  VI.  lox.  Leur  Soiu 
Ouen  envoie  inutilement  à  l'Empereur  des 
préfens  pour  l'appaifer.  lo).  Sont  battus 
dans  une  première  attaque.  10^.  Perdent 
Kaï-méou.  106.  Nouvel  échec,  ib.  Défen- 
dent inutilement  Leao-tong  &  Pé-yen- 
tching,  pris  enfin  par  les  Impériaux.  lor* 
6'  108.  Sont  défaits  à  Ngan-tchi-tching;  la 
défertion  fe  met  dans  leur  armée  ^  &  ils 
abandonnent  le  fiége  de  cette  Ville  iio  & 
II I.  Envoient  inutilement  faire  des  excufes 
à  l'Empereur.  113.  Sont  défaits  par  Li-chi- 
tfî  à  la  tète  des  troupes  Impériales,  iitf. 
Attaquent  le  Roi  de  Sin^lo  protégé  par  la 
Chine,   ijd.  Ceux  du  Pé  tfi  font  défaits 

{)ar  les  Impériaux.  1^7.  Sont  conquis  par 
es  Généraux  Li-t(i  &  Sié-gin-koueï  ,  l'an 
'66%  ,  fous  le  règne  de  Kao-tfong  des  iong. 
VI.  141*  146.  Leur  Roi  ^expofé  aux  briganr 
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dage  des  Liaoj  propofe  de  fe  rendre  leur 
Tributaire.  Vill.  167.  Ce  Roi  refufe  d'aller 
rendre  hommage  en  perfonne  ,  &  on  lui 
redemande  le  pays  arrofé  par  le  Yalocg- 

.  Kiang.  ib.  Les  Coréens  joints  aux  Nutch'm  , 
raillent  en  pièces  les  Léao.  170.  Payent  le  tri- 
but aux  Chinois  &  tentent  inutilement  d'en 
obtenir  du  fecours.  170.  Font  amitié  aux 
Nutchin  y  dont  la  Puiiîance  devenoit  redou- 
table. i66.  i67.  Un  parti  des  Kin  leur  prend 
Pao-tchéou,  fie  ils  n'ofent  s'en  venger.  385. 
Leur  Roi ,  en  1 177 ,  recomioît  par  des  pré- 
fens un  fervice  important  rendu  par  le  Roî 
des  Kin.  604*  Paflent  fous  la  domination 
des  Mongous,  IX.  107.  Leur  Roi  qui  s'étoit 
fauve  dans  une  Me,  obtient  enfin  la  paix ,  & 
envoie  fon  fils  en  otage.  131.  Commçnt 
traités  par  Houpilaï,  Han  des  Mongous^ 
2p2.  Troubles  appaifés.  311.  Denpuveaux 
furviennent  à  l'occafion  de  raffaffmat  de 
leur  Roi.  541.  Origine  de  la  guerre  allumée 
entre  ces  peuples  &  les  Japonnois,  X.  3  y  y. 
&  fuiv.  Comme  Tributaires  de  la  Chine  ils 
demandent  &  obtiennent  du  fecours  des 
Chinois.  353.  Ces  premières  troupes  auxi- 
liaires font  battues.  35;.  Négociation  inu- 
tile. z66.  Prife  de  Ping-yang  fur  les  Japonois 
qui  fe  retirent  dans  la  Capitale  de  la  Co- 
rée. 3^8.  x6^.  Plan  de  démarcation  pro- 
çofé  par  les  Japonois  &  rejette.  371. 
Nouvelles  négociations.  372-375.  Les  ho(- 
tilités  recommencent  ;  forces  fupérieures 
des  Japonois  :  ils  font  des  defcentes  fur 
les  côtes  de  la  Chine.  177-^79.  Défaite 
des  Chinois  à  Ouéï-chan.  380-383.  Le  Gé- 
néral Chinois  tend  un  piège  au  Général 
Japonois  ,que  celui-ci  évite.  584. 385.  Suc- 
^cès  partagés,  385.  Mort  du  Monarque  Japo- 
nois :  festroupesévacuentlaCorée.  387.388. 
Lettres  des  Princes  &  des  Grands  Man^ 
tehious  &  Mongous  adreflées  au  Roi  de 
Corée  pour  engager  ce  Monarque  à  fe  re- 
connoître  dépendant  de  leur  Souverain.  4^7. 
4d8.  Le  Roi  de  Corée  rend  ces  lettres  fans 
les  ouvrir.  45p. 

Cosmos.  Boiflbn  des  Tartans  ;  manière  de 
la  préparer.  IX.  x<. 

CoTOUAN  y  fils  d'Ogotaï,  marche  à  la  tète 
de  fix  cens  mille  hommeè  contre  les  Song 
dans  le  pays  de  Chou.  IX.  113.  Prend  la 
ville  de  Mien.  214.  Eft.repoufle  deux  fois 
par  Tfao-yeou-ouen.  11  y.  Combat  fanglant 
fuivi  de  la  conquête  de  la  plus  grande  partie 
du  pays  de  Chou.  117.  fr  fuiv. 

CouAOUA  (le  Roi  de)  envoyé  Bdre  hon^ 
mage.  X.  80. 

Cou-KONG.  Aïeul  deOuen-ouang  «  s'établit 
à  la  montagne  de  Kicban ,  où  il  bitit  It 
ville  caoitale  du  petit  pays  de  Tchéotu 
I.  210. Origine  de  ce  Prince^  chéri  de  fes 
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fûjets.  lit.  Etablit  cinq  Tribunaux.  Les 
Gouverneurs  roilins  fe  foumettent  à  lui. 
iL  Nomme  Kilié  pour  lui  fuccédcr  ,  à 
condition  qu'il  remettroit  la  Couronne  à 
Tai-pé  fon  aîné  ,  alors  abfent.  Voyez 
K///V.  . 

CouPATAï.  Premier  Préfiaent  du  Tribunal 
des  Rites.  XI.ro5.  Expédition  militairequ'il 
fiiit  avec  Moan-ki-tou.  i&.  Nommé  Pré- 
cepteur d^  Yong-tching  ,  il  meurt  lx>rt 
regretté  de  ce  Prince  ,  qui  lui  fait  dé- 
cerner des  honneurs,  jotf. 

Cqukagb  (  trait  de  ;  dans  une  femme 


III.  112.  D'une  autre  qui  venge  la  mort 
de  Ton  mari.  IV.  42.  Du  Général  Pongté.  jz^ 

CoURTCHiN  (François),  onzième  âls  de 
Sounou.  Voyez  ce  Titre. 

Cuirasses  ou  CorctUts  de  coton  pour  la 
Cavalerie  &  rinfânteric  XI.  178.  Autres  de 
foie ,  pliées  en  foixante  ou  quatre-vingt  dou- 
bles ,  &  excellentes  contre  le  moufquet. 

20y. 

Ctclb  de  tfo  ans,  purement  civil*  L  Let.L 

129. 
Cycle  de  douze  ans  que  les  Chinois  appli^ 

quent  aux  heures.  VL  317*  à  la  Note» 


D. 


JL/ ANSES  exécutées  par  de  jeunes  filles 
pour  Tamufement  de  Chunti.  IX.  6oj. 

Debatchi.  Voyez  Taouatfi. 

DEBORDEMENSconridérablesdu  Hoang-ho. 
VIII.  %6. 

Degrés  honorables  imaginés  pour  récom- 
penfer  des  fervices  importans.  XI.  479. 

Deguignes  (  M.  )  tente  inunlement  de 
répondre  aux  Doutes  propofés  par  M. 
Deihautesrayes.  I.  Obf.  5*7.  Son  Paradoxe 
Littéraire ,  combattu  par  les  Miflîonnaires 
de  Pékin,  ib.  fZ^6o.  Infinue  contre  toute 
vraifembiance  que  Confucius  a  fait  ufage 
des  obfervations  aftronomiques  faites  à 
Babylone.  ih.  ^4.  Abfurdite  de  fon  opi- 
nion fur  les  connoiflances  des  Chinois  en 
Aftronomic.  16.  Réfîité  4u  fujet  du  Chu- 
Ung  fie  du  Texte  hébreu  de  la  Geoèfe , 


qu'il  dit  être  écrits  en  profe  rimée.  ii» 
69.  Erreur  où  il  eft  fur  l'état  floriflfanc 
de  la  Chine  fous  le  règne  des  fckiou. 
I.  303. 

Deuil.  Exemples  de  fon  obfervation  rigou* 
reufe.  II.  122.  Un  père  doit  porter  trois 
ans  celui  de  fon  fils  aine.  X.  ico. 

Devins  (Seftes  de  )  détruite  par  le  Prince 
de  Ou.  IV.  141. 

Devoir  Filial.  Ceux  qui  y  manquent 
font  regardés  comme  des  criminels.  VIIL 
644*  Ce  oui  fe  paflfa  à  cet  égard  fous  le 
règne  deKouang-tfong.  tf2i.6/tf/v.Exem- 

Ele  inoui  de  Pieté  filiale  pouflee  jufqu'à  la 
arbarie.  X.  pp.  100. 
Du  H  ALDE.  Sa  Compilation  pleine  de  faut 
fêtés  &  d'erreurs  groffières.   L  Let.  X, 
&  XII.  188.  xS^-ip;*. 


E. 


JCiBTOUIA-TARHAîf-BfiK  (OU  Abdolta-' 
Tarhan-'Begh)  ^  Prince  de  Hami ,  fait  en- 
lever le  fils  du  Kaldan  qu'il  envoyé  à  Ho- 
nanta  ,  Général  de  iCang-hi.  Xl.  2/7. 
Demande  du  fecoursà  Kang-hi  contre  Tfé- 
ouang-rabdan.  2^8.  Ecrit  à  Honanta  la 
mort  du  Kaldan.  281. 

Eclipses  arrivées  fous  les  rèmesde  Yeou- 
ouang  &  de  Tchong-kanff.  Voyez  Ces  FL 
très,  Trente-fix  de  Soleil  rapportées  dans 
le  Ichun-ffiov.  I.  Préfiice.  61.  Plufieurs 
font  feufles  &  pourquoi.  70.  Ce  aue  les 
Chinois  pratiquent  à  la  vue  d'une  éclipfe. 
ihid,  Let.  L  p8.  Effroi  qu'elles  caufoient. 
Txx.  Une  éclipfe  répand  le  deuil  à  la  Cour. 
IX.  J20.  Ce  que  Sfé-ma-kouang  dit  à 
l'Empereur  Gin-rfong  des  Grands  qui  flat- 
toient  ce  Monarque  à  îoccaûoa  d'une 
éclipfe.  VIII.  247. 


Ecriture.  Son  origine  chez  les  Tartares 
de  Kin.  VIII.  jpo.  3pi. 

Eleutes.  Se  difent  ,  également  comme 
les  Mongous  &  les  Kalkas ,  ifliis  de  Gen- 
ghizkhan.  XI.  3.  Gouvernés  par  des  Han .  & 
divifés  en  hordes  ou  bannières,  ih.  Dé- 
fendent leur  liberté.  Démêlés  de  Kaldan , 
un  de  leurs  Han ,  avec  Tfé-ouanç-rabdan  , 
fon  neveu,  ib.  Séren- Kaldan,  plus  connu 
fous  le  nom  de  Tchon-kar  ,  les  réunit 
fous  fa  puiflance  ,  &  brave  Kang-hi.  4» 
Titres  ae  leurs  Princes  fie  granas  Offi- 
ciers. /^.  Leurs' habitations  au  nord-oueft 
de  la  Chine,  yp*  S'étendent  au  qord  de 
cet  Empire,  ib.  Deux  de  leurs  Han  paient 
tribut  à  Chun-tchi ,  qui  leur  accorde  des 
terres  à  l'oueft  du  Hoang-ho  ,  fie  vers  le 
lac  de  Houkounor,  ib,  Eieutes  du  Nord. 
ib.  Un  de  leurs  Tfinqng»  battu  par  Kaldan , 

demande 
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^emande  un  afyle  aux  Chinois.  8a,  Ceux 
du  Si^haï  obtiennent  la  même  grâce.  84. 
Ne  favent  combattre  qu'à  jned.  214.  Leur 
vafte  Royaume  au  nord-oueft  de  la  Chine, 
vaflal  des  Chinois.  $1%.  Koufi-han ,  leur 
premier  Roi ,  rend  hommage  à  Chun-tchi. 
j^.  Ses  defcendans  s'établillcnt  à  l'oueft  du 
Hoang-ho  ;  l'un  d'eux  remporte  une  vic- 
toire fur  les  Bonnets  Blancs  :  titres  que 
rEmpereur  lui  donne,  ibid.  à  la'  Note. 
Talaï-Patour-Taidji  vient  habiter  le 
Coconor ,  avec  les  fiens ,  qu'on  diftingue 
fous  le  nom  d' E/eutes-Mongou^  du  Coconor. 
f  59.  Hotohotchin ,  connu  fous,  le  nom  de 
Patour  -  Taidji  habite  avec  les  (iens  au 
nord  du  mont  A/taï  :  ils  font  appelles 
Eleutes^Mongous  du  nord.  C39.  Il  a  deux 
fils ,  Kaldan  ,  qui  fe  flBt  Lama  ,  &  cède 
fes  droits  à  Sengué  fon  puiné.  /*.  Deux 
autres  fils  de  Hotohotchin  ,  appelles 
Tchétchen  &  Patour,  nés  d'une  femme 
du  fécond  ordre  ,  maflàcrent  Sangué , 
&  pourquoi.  lA.  Kaldan  fe  fait  relever  de 
les  voeux ,  prend  les  armes ,  les  attaque 
&  les  tue.  Il  foumet  pluûeurs  Taîdji  , 
&  les  trois  hordes  des  EUutes.  Uid. 
Coutume  aue  les  chefe  de  famille  ont 
d'avoir  un  étendard  devant  leur  tente.  {^6. 
Perfidies  de  ces  peuples  à  Tégard  des 
Impériaux.  S^0'$j6.  Secouent  de  nouveau 
le  joug,  &  maflàcrent. les  Impériaux  qui 
fervoient  aies  maintenir. f5i.  Pofitiondes 
principaux  lieux  du  Royaume  des  EUuus. 

ENvoYis  de  la  Cour;  manière  dont  les 
grands  Vaflàux  deyoient  les  recevoir.  II. 
\$9  &  fuiv. 

Ertchuchao.  Pourqueïfujet  il  prend  les 
armes.  V.  30J.  Fait  mourir  fon  Souverain. 
504.  Marche  contre  les  Tartares.  i^.  En 
eft  barttu.  joj.  Les  bat  à  fon  tour.  i6. 
Déroute  générale  de  fon  armée,  j  11.  Eft 
obligé  de  fuir.  315.  Eft  furpris  dans  fon 
afyle.  iS.  Se  pend  de  défefpoir.  5x4. 

Ertchu-chi-long.  Ce  qu'il  fait  pour 
venger  la  mort  de  fon  frère.  V.  jog. 
Détrône  le  Prince  qu'il  avoit  élevé.  30J. 
eft  fait  prifonnier,  &c  tué  dans  une  de. 

'  route.  311. 

Ertchu-jong,  Généraliffime  des  Outt. 
V.  271.  Démarche  inutile  qu'on  lui  fait 
faire, &  qui  le  pique.  285.  Fait  proclamer 
un  Empereur  par  fon  armée.  a8f.  Le 
conduit  à  Lovang,  dont  il  s'empare.  i&. 
Cruautés  qu'il  y  exerce.  287.  Remords 
qu'il  en  a.  x88.  Retourne  dans  fon  Gou- 
vernement. 289.  Vidoire  complette  qu'il 
remporte  fur  les  rebelles.  290.  Nouveaux 
fervices  ^u'il  rend  à  fon  Souverain.  29;.  & 
fuiv.  Mecootentemens  qu'il  reçoit  de  la 
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Cour.  300.  Grands  projets  qu'il  médite, 
301.  Comme  il  périt.  303. 

Esprit  (  trait  d'  )  Vl.  84. 

Etchil  ou  AttlU  nom  Tartare  du  Volga; 
XI.  ;8t. 

Evénement  extraordinaire.  VIII.  417. 

£UL.CHi-HoANG-Ti  y  fils  du  fameux  7}?/t- 
cki-Hoangti  lui  fuccàde  l'an  210  avant  no- 
tre Ere.  II.  405.  Se  livré  entièrement  à 
fes  plaifirs  &  aux  mauvais  confeiis  de  PEu- 
nuque  Tchao-kao.407.  fr/^iv.  Fait  mourir 
les  Princes  de  la  làmille  Impériale.  408. 
Un  de  fes  Généraux  envoyé  contre  des 
rebelles  du  Kiang-nan ,  fecoue  le  ioug  & 
prend  le  titre  de  Roi  de  Tckou.  409. 410.  La 
plupart  des  anciens  Princes  Vaflaux  fuivent 
cet  exemple.  413-428.  Le  traitre  Tchao- 
kao  lui  laifle  ignorer  tout  ce  qui  fe  pafle. 
418.  429.  Delpotifine  barbare  de  ce  Mi* 
niftre  qui  élève  fes  regards  iufqu'au  Tronc. 
437.  Manière  tragioue  dont  le  Monarque 
nnit  fes  jours.  439.  don  fils  Tfé-yng  uuilui 
fuccède,  remet,  peu  de  jours  après,  à 
Liéoupang  les  attributs  de  la  dignité  Impé- 
riale. 440. 441. 

EuNuciSME.  Supplice  en  ufage  fous  le» 
premiers  Empereurs.  III.  81  • 

EuNcrouBS.  Trame odieufe  de  deux  Eunu- 
ques, lll.  1^5-158.  JouifTent,  fous  TEmpe^ 
reur  Han-Chunti ,  d'une- confidération  qui 
révolte  tous  les  Grands  contr^eux.  429. 
Abufent  de  leur  autorité ,  &  occafionnent 
des  révoltes.  430.  Exceifive  opulence  d'un 
de  ces  Eunuques.  444.  Remontrances  inu- 
tilement Bûtes  contr'eux.  4(4.  &  fuiv. 
Leur  grande  puiflance  excite  par-tout  des 
révoltes.  454.  Détail  de  leurs  atroci- 
tés. 470.  Jurent  folemnellcmcnt  de  perdre 
leurs  ennemis  ,  &  fuppofent  un  ordre  de 
l'Empereur  pour  les  arrêter.  487.  Enlèvent 
à  rimpéramce  ,  qu'ils  enferment  après ,  le 
fceau  de  la  Régence,  ih.  Excitent  une 
fédition  affireufe  dans  le  nalais  de  Han- 
Ling-ti  488.  Plus  de  iix  cents  per- 
fonnes  périuent  par  leurs  infâmes  manoeu- 
vres. 49f .  Crimes  nouveaux.  499.  Rendent 
les  charges  vénales.  C04.  Découvrent  une 
confpiration  qui  fe  forme  contr'eux ,  & 
s'en  vengent  par  la  mort  de  fes  auteurs, 
yotf.  S'attribuent  la  gloire  de  Theureufe 
expédition  contre  les  Bonnets  Jaunes,  y  17, 
AlfaOïnentjdans  le  palai  ,1e  grand  Général 
de  l'Empire.  520.  Yuen-chao  ftiit  main- 
bafle  à  l'inftant  fur  ceux  qu'il  trouve.  ^30. 
Déclamation  contre  leur  cxcefl'if  pouvoir, 
reftée  fans  elfct.  VI.  4S%'^SS^  L'Empereur 
s'en  dégoûte  abfolument.  453.  Ouang- 
cheou-tching  eft  empoifonné.  a5a.  Com- 
plot formé  pour  leur  entière  deftruûion. 
ib.  U  eft  découvert;  quelques-uns  font  tués 
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oa  bleiR^  466.  Lear  autorité  montée  à 
fon  comble.  4^8.  Ce  qui  les  oblige  d'en 
cabattre.  46c.  Mettent  (ur  le  trône  Li- 
tcfaln^  fme  de  l'Ëmperear,  473.  Quel 


étolc  originairement  leur  unique  emplb^* 
X.  ^%.  A  quelle  époque  ils  font  admii 
dans  l'adminiftration.  ih.  Hongvou  les  ré* 
duic  au  fervice  intérieur  du  palais.  U- 
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X^  AH  ION  G  ,  Officier  Chinois.  IIJ.  410. 
Se  fignale  dans  l'expédition  contre  les  re- 
belles de  Tchangpélou.  O^id. 

Fan.  Sages  confeiïs  qu'il  donne  à  fon  neveu. 
IL  122.  &  124. 

F  A  N  G-H I  AO'j  u,M  iniftre  de  TEmpereurXien- 
ouenci ,  donne  à  ce  Monarque  le  plan  d'une 
campagne  contre  Tchu-taï^  Prince  de  Yen. 
X»  1x7.  128*  S'oj^fe  à  ce  qu'il  licentie 
fon  armée.  12p.  Confeille  d'envroyer  brûler 
les  barques  du  Prince  de  Yen  &  pourquoi. 
1 3p.  Âccufe  Li-king-long  d'avoir  ruine  les 
amiresde  l'Empereur^  140*  N'eft  pas  d'avis 
que  cet  Empereur  infortuné  quitte  fa  Capi- 
tale. 142.  Le  Prince  de  Yen  s'empare  de 
Nanking  6c  tente  inutilement  de  gagner 
Pang4iiao-îu  qui hii  reproche  fon  ufurpation« 
i4;r.  Viâime  de  fa  fidélité  ;  fa  famille ,  fes 
amis  &  un  grand  nombre  de  fes  diidples 
font  enveloopés  dans  fa  difgrace.  147. 148. 

FANG.KAd^Oâicier  de  Liéou-y,  Gouverneur 
du  Léaotong ,  eft  mis  à  la  tète  de  ce  Gou- 
vernement 9  ainû  que  Tchang-léang-tib  , 
après  le  meurtre  de  Liéou-v.  X.  ;o. 

Fang-koan,  Mkiiftre  de  âoiufong^  de-^ 
mande  à  comnunder  l'armée.  VL  t6i.  Son 

•  caradère.  i6.  Veut  renouveller  l'ancienne 
manière  de  combattre ,  &  perd  plus  de 
40,000  hommes.  2^2.    > 

Fang-Kouï-ngan  .  Général  des  troupes 
du  Prince  de  Lou ,  fait  niain*baf&  fiir  l'Am- 
bafladeur  du  Prince  de  Tang  &c  pourquoi. 
,X.  147,  f48.  Confpirc  contre  £e  Prince 
de  Lou  fon  Mattre  &  veut  le  livrer  aux 
Tartares.  549.  Se  foumet  aux  Tartares.$Kl, 
Abandonne  leuj;  parti ,  efl  arrêté  &  a  la  tête 
trancliée.  <^4. 

Fang-koue-tchïn  ,  Chef  de  brigands  , 
fes  ravages  ;  eft  battu  &  refnfe  de  fe  fou- 
inettre.lX.r86.  Affiége  OuenJtchéou.  fpo. 
Continue  àécumer  la  mer  avec  fuccès.  jrp^. 
Feint  d'entendre  à  un  accommodement  y  & 
fait  périr  le  Général  Taï.pou.hoa.  6ox.  Se 
ioue  une  féconde  fois  y  lui  6c  fes  ftères  de  la 
crédulité  des  Chinois,  606.  Reconnoit  le 
Fondateur  des  Ming.  62p.  Refdfe  de  lui 
payer  le  Tribut,  tf  C4.  Se  metàfadifcrétion. 
ibid.  .  . 

FANG-Koué-TCHiN ,  CheFde  parti  échappe 
à  la  pourfuite  de  Tang-ho,  un  desGénéraux 
de  Hong-vou ,  &  fe  fauve  pv  mer  dans  le 
Foukien.  X.  7. 


f  ANG-MING-Yiou ,  envoyé  par  l'Empereur 
Han-Tchao-ti  contre  les  Tartares-Oa-hoan 
révoltés ,  les  Fait  rentrer  dans  l'obéifTance. 
in.  iio.  Nouvelle  révolte  qu'il  étouffe 
dans  fon  principe,  m. 

Fang-sin.j  u.  Son  intelligence  &  fa  fermeté 
en  Négociant  la  paix,  avec  un  Général 
Tartare.  VIII.  6^.  Réponfe  qu'il  fait  à  ce 
Général.  tf;8.  Br  cafTé  de  fa  charge  par 
le  Miniftre  Han-to.tchéou&  pourquoi.  6^^. 

Fang-ssé  I  rebelle  fous  le  règne  de  Ou-tfong 
des  Ming  y  tente  la  conquête  du  Sfé-tchuen 
&  donne  de  la  tablature  aux  Impériaux  à 
la  bataille  de  Kiang-t(ki^  X.  27p.  280. 
Le  Vice-Roi  de  cette  Province  «Uiripc  fon 
armée  »  &  il  n'échappe  qu'à  Ja  faveur  d'un 
déguifement.  281.  . 

Fang-tchao  ,  Gouverneur  de  Taïtong, 
X.  i\\. 

Fanq-tching  .  coup-de-main  que  ce  Lieu- 
tenant-Général fait  fans  l'aveu  de  fon  Gé- 
néral qui  l'abandonne  lâchement.  X.  ip^. 

Fang-tien-chun  ,  fon  intrépidité  à  défen- 
dre Fan-tcbing,  affiégé  par  les  Moagous.  IX. 
328.  Se  donne  la  mort.  330. 

Fan.yen-Koua:Nç,  Gouvèmeur  de  Tien- 
hipng ,  afpire  à  TÉmpire,  &  ne  fe  fouiSet 
qu'en  apparence  au  fondateur  des  Ueou^ 
//m^  VIL  320.  Fait  aflàfHner  Pi-kiong  ,  qui 
refnfe  de  fe  ioindre  à.  lui.  321.  Lève  le 
piafque  ,  &  paflfe  le  Hoang-bo  avec  vingt 
mule  homnves.  324  Attire  à  fon  parti 
Tchang-tfong-ptn  ,  que  l'Empereur  envoie 
contre  lui.  32^.  Promeffes  qu'il  fait  aux 
mécontens  qui  fe  rangeront  fous  fes  étcn- 
darts.  325.  Sa  tète  eft  mife  à  prix.  ib. 
Repafle  le  Hoang-ho.  327.  Défelpère  de 
fon  tttreprife  y  fait  mourir  Sun-joui  y  & 
veut  fe  récoacilier  avec  l'Empereur  qui 
le  refufe.  32g.  Attaqué  dans  Kouang 
tçîn  ,  il  s'y  défend  avec  tant  d'opiniâtreté 
&.  (i  long-tems  que  l'Empereur.^  pour  le 
faire  céder ,  lui  promet  fon  pardon  &  un 
des  grands  Gouvernemens.  330.  Eft  nommé 
Gouverneur  de  Tien-ping ,  &  fes  gens  font 
récompenfés.  33 1.  Se  retire  dans  la  patrie , 
&  Yang-kouang-yuen  qui  avoit  réfob  «fa 
perte  le  fait  périr  en  route.  334. 

Fan-yng,  fa  réputation  dans  les  lettres, 
L'Empereur  Han.Chun-ti.  le  mande  à  Ja 
Cour.  III.  424.  Retourne  dans  ià  folitude 
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0&  le  Monarqaeenwie  le  ccmfiilter.  42/. 
pAir-YoïiG  ^   Gou?en)eur  de  Yen^^heou 
pour  les  Chinois .  furpris  par  le  Roi  de  Hia. 
VlII.  204.  Mande  à  (on  ieaoïirsdeux  Géné- 
raux. 205.  Sa  défeofe  daûs  Yen*-tchéou. 

Fa  n-yuw  ,  antagoniftede  Fan-<chin.  V.  ^6^. 
Remontrances  lages  qn'il  fait  au  Prince  hé- 
ritier, itfj. 

FAîi-YU-Ki  ,  Général  des  Tfin.  Il  i%6.  Se 
donne  lui-même  la  mort  &  pour  quel  fojet. 
587. 

Fan-ki  ,  époufe  du  Prince  de  Tckoa^  mife 
au  nombre  des  femmes  illuffares.  IlL  iptf. 
Voye7  la  Note. 

Fan-ming  forme  &  exécute  habilement  un 
projet  de  révolte.  IX.  £70.  y/i.  Eflpuni.  /^. 

Fan-ouen-hou  ,  créature  du  Miniftre 
Ki»-Isé-tao ,  eft  nommé  Généralinftme  des 

'  troupes  Chinoifes.  IX.  318.  Eft  défait  hon- 
teufement.  319. 

Fak-pong  emprifonné  par  les  manœuvres 
des  Eunuques ,  ne  recouvre  la  liberté  qu'à 
la  faveur  d'une  Amniftie.  IIL  480.  Honneurs 
que  lui  rendent  fes  compatriotes,  ih.  Meurt 
dans  les  fers  viâime  des  Eunuques.  494. 

Fan-tchi  ,  Roi  de  Lin-y.  V.  scf.  Eft  dbli- 
gé  d'abandonner  fes  Etats,  ^otf. 

Fan-tcm  &  Ouang-pou, Miniftres  de  Chi- 
tfong ,  reconnoiflent  Tchao-kouang-yn  pour 
Empereur.  VlII.  6.  Sont  renvoyés  du  Mi- 
niftere  &  pourquoi.  24. 

Fan-tchi-king  s'oppofe  à  des  rebelles  & 

gîrit ,  près  de  Han-tchéou  dont  il  étoit 
ouverneur.  IX.  598. 

Fan-tchin  ,  ennemi  de  la  Doékrine  de  Foé. 
V.  itfi.  Comoaraifons  lîngulières  qu'il  fait, 
i(Ji.  Se  fait  une  Sefte  ib. 

Fan-tching.  Siège  de  cette  place  parles 
Mongous  IX.  $28. 

Fan-ting-tchao  reproche  au  Gouver- 
neur Fou-tfien  fa  lâcheté.  VIII.  134.  Ob- 
tient cependant  de  lui  huit  miHe  Cavaliers; 
mais  ne  pouvant  rien  avec  fi  peu  de 
monde  contre  les  Léao  il  fe  retire,  i^j. 
Les.  attaque  près  de  Mou-tchéôu ,  leur 
tue  dix  mille  hommes;  Kang-pao-y  eft  in- 
vefti  dansfon  camp  par  l'armée  fbrmidable 
des  Liao.  ibid.  Fait  un  carnage  a(&eu)c. 
de  ces  Tartares ,  mais  il  eft  tue.  /*.  L'Em- 
pereur Tchin-tfong  récomjpenle  fa  valeur 
Se  donne  des  charges  à  ies  âl:)  &  à  fes 
neveux,  ih. 

Fan  tchong  ,  Chef  de  révoltés .  caufe  de 
grands  troubles  &  défiait  les  Impériaux.  III. 
a4y.  Augmente  confidérablement  fes  for- 
ces. 248.  Remporte  une  viftoire  complette. 
24p.  Se  joint  aux  Princes  des  Han.  2^4, 
Affiége  Tchang-ngan.  274.  Eft  battu  par 
Lxéàu-faiaen.  ibi  Trouve  grâce  auprès  de 


l'Empereur  après  la  défaite  de  fcâ  troupos* 
a8^ 
Fa h .t chon  g,  un  des^^Lieutenaas  du  Général 
Ku^-ping-ouen  ,  eombe  dans  une  embuf* 
cade  que  lui  tend  le  Prince  de  Ytn  ; 
fe  défiend  en  Héros  &  eft  fait  prifonoier. 
X»  113, 

Fan:.tchowg-yen  f  Soldat  de  fortune  , 
couvre  Yen-tcbéou  avec  18,000  hommes 
contre  les  entreprifes  du  Roi  de  Hia,  VIII. 
2o5.  Ce  qu'il  mande  à  l'Empereur  de  cette 
guerre.  208.  Se  laiftè  amufer  par  le  Rbî  de 
Hia  j  qui  feint  de  demander' la  paix  &  au- 
quel il  écrit  de  quitter  le  titre  d'Empereur. 
209.  En  reçoit  une  réponfe  infolente  quSI 
déchire  dans  fa  vivacité.  215.  Cette  adion 
eft  mal  interprétée ,  &  Gin-tfong  le  cîon- 
damne  à  fe  rendre  à  Yo-tchéou  en  qualité 
de  Commandant  de  cette  Ville.  213.  E(î 
rétabli.  21  y.  Engage  les  Kiang  à  fe  mettre 
fous  la  prote&ion  des  Chinois,  ib,  Gin-tfong 
le  fait  Miniftre  &  le  charge  du  départemeot 
de  fOoeft.  227,  Ses  foins  pour  proté- 
gcr  &  ranimer  les  lettres,  ib.  Fait  fonder 
des  Collèges  de  toutes  parts.  228. 

Fan-tsbng,  politique  habile.  IL  446.  Son 
emportement  lorfque  Liéoupang:  échappe  à 
fes  pièges.  44^  Sa  fin  470. 

FAN-tSîff  ,  PhiloIbpbeCMiiois ,  danger  de 
la  vie  qu*il  court.  IL  J5^.  Ce  qui  lui  anive 
à  la  Cour  du  Prince  cle  Tfin.  537.  &  fuiv. 
Devient  premier  Miniftre.  340.  Artifices 
dont  il  fe  fert  pour  vaincre  l'armée  de 
.   Tehito,  34^. 

FÉYANKOtT  ,  Grand-Général^  eft  élevé  à  la 
dignité  de  Pé.  Nommé  par  Gerbillon  Fian- 
gOu-Pé,  ou  le  Comre  de  Fiangou.  200. 
XL  176.  Kang-hi  lui  préfente  une  coupe  de 
vin.  179.  Examine  les  toutes  les  phs  com- 
modes pour  la  marche  de  trois  armées , 
depuis  Koué-hoa-tching ,  jufqu'au  pays  dé 
Karone.  t8i.  182.  Fait  creufer  des  puits  fur 
cette  route,  ib.  Se  met  a  la  pifte  du  Kal- 
dan  &  s'approche  de  la  riv-ierc  de  Toula^ 
202.  Ferme  tous  lès  paffages  par  lefquels  ce 
Han  poctvoit  s'échapper.  Fatigues  incrova- 
bles  de  fon  armée.  207.  Bat  le  Kalcfan* 
208.  Honneurs  que  Kang-hi  lui  fait.  2  c  j. 

Fbï-YNG  ,  nom  Chinois  de  Frédéll ,  Mifllon- 
naire  Allemand.  XL  314. 

Femmes  ,  valeur  &  intrépidité  qu'elles  font 
paroître  au  fiége  de  Siane-yang.  IV.  ^. 

Festins,  cérémonial  obfervé  à  cet  égard 
fous  les  Ean.  IL  49p. 

Fidélité  (trait  de)  &  d'obéiflance.  VL 
71.  A  regard  de  fon  Prince.  IX.  121-134^ 
2otf  .2rp;  De  fidélité  conjugale  &  de  patrio- 
tifme.  47T. 

PiTï-,  fignification  de  ce  mot ,  voyex  laNote. 
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FiTi  II ,  oa  Uiouyu  y  fils  adoptif  de  Mingti. 
V.  i}8.  Monte  fur  le  Trône,  ih.  Ses  in- 
clinations foafles.  l4^•  Son  caradère  iàn- 
guinaire.  145.  Comment  il  périt.  145. 

FiTi ,  cinquième  Empereur  des  Song.  V.  1 14. 
Son  caraâère  méchant  &  féroce,  ih.  Fait 

.  égorger  les  Princes  de  fon  fang.  116.  (ffuiv. 
Cruautés  qu'il  exerce.  118.  Infamies  aux- 
quelles il  fe  plait.  iio.  Songe  effrayant 
qu'il  eut.  ib.  Barbarie  qu'il  lui  rait  commeu 
tre.  121.  Sa  fin  méritée,  ib. 

Foi  (  la  Seâe  de  )  comment  introduite  à  la 
Chine.  III.  357.  Sa  dodrine.  558.  Premiers 
effets  de  cette  doftrine.  ib»  h  fuiv. 

FoÉ ,  fon  origine  ;  cxpbfition  de  la  dodrine 
de  ce  Sedaire.  VI.  19.  Un  Prêtre  de  fa 
Sede  obtient  de  l'Empereur  Hien-tfong 
la  permiffion  de  bâtir  un  Temple.  375. 
Comment  fa  Sede  eil  apportée  en  Chine; 
ce  qu'il  étoit  &  ce  que  les  fages  pen. 
foient  de  fa  dodrine.  423-425.  à  la  Note. 

FoNG-CHi ,  Reine  des  Ouéiy  Princefle  am- 
bitieufe  6c  vindicative.  V.  X44.Empoifonne 
fon  fils  &  pour  quel  fujet.  141'.  Sa  mort.  i6d. 
Conteftations  à  l'occafion  ci'une  ambaflade 
de  l'Empereur  Ou^ti,  relativement  à  cette 
mort.  1^8.  b  fuiv. 

FoNG-cHiNG*NGO,  un  dcs  Ofiiciers  Gêné- 
raux  de  Kien-long.  XI.  w.  Titres  honorifi- 
.     ques  qu'il  reçoit  de  ce  Prince,  /i. 

F0N6-FONG  ,  Général  envoyé  dans  le  Si-yu 
par  l'Empereur  Han.Stuen-ti ,  défait  entiè- 
rement le  Roi  de  SouJkiu,  III.  1 30. 

FoNG-HOANG ,  oîfeau  de  bon  augure ,  voy. 
la  Note.  IL  aif. 

FoKG-HoÉï ,  Gouverneur  de  Tchen-tchéou, 
.  prend  le  parti  d'un  rebelle  contre  Kao-tfou , 
Empereur  des  Héou^fin.  VII.  324I  Ett 
battu  &  forcé  de  repaffer  le  Hoang-ho. 
327.  La  paix  fe  fait  ^  l'Empereur  lui  ac- 
corde le  Gouvernement  de  Sou-fàng  dans 
]e  voifinage  de  Kiang-kou. ni.Commçnt  il 
s'y  prend  pour  n'être  pas  inquiété  par  ces 
Barbares,  ib. 
F0NG.PIN  & Tchu-hong-tchao, Miniftres  de 
Minti  f  Empereur  des  Heou-tang ,  s'empa- 
rent de  l'efprit  de  ce  Prince  ,  jeune  &  lans 
expérience.  VIL  292.  Sont  caufe  de  la  ré- 
volte de  Li-tfong  kou  y  Prince  de  Lou.  293. 
L'Empereur  alarmé  des  fuccès  de  fon  con- 
current parle  de  lui  céder  la  Comonne ,  & 
ces. deux  Minières  demeurent  anéantis, 
aptf.  297.  Le  Prince  de  Lou  publie  une 
Amniftie  ,  dont  il  n*excepte  que  ces  deux 
Miniftres.  2pp.  Leur  puniaon.  ib. 
FoNG-PiN6-TCHiNG,nom  Chinois du  Mif- 

fionnaire  Antoine  de  Mailla.  XL  ij6. 
FoNG-Pou,  Gouverneur  de  Yang^tchun.  V. 

J34.  Demeure  fidèle  à  fon  Souverain,  ihid^ 
lécompénfe  qu'il  en  refoit.  431^         ^ 


FoNG.si  ANG ,  fiége  de  cette  Ville  par  Tehu^ 
ouen  l'an  po^.  Misère  inouie  qu'on  y  fouffirit, 

VIL  74- 

FoNG-TANG  ofe  prendre  la  défenfe  de 
Ouéï-chang.  II.  561,  £ft  fait  Lieutenant- 
Général,  jôz. 

FoNG-TAO  9  Miniftre  de  Kao-tfou  •  Empe^ 
reur  des  Uiotutçin ,  change  les  di^ofitions 
de  ce  Monarque  après  fa  mort.  VIL  342. 
243.  Avis  qu'il  donne  à  Kouo-ouéi.  3P2.3P4. 
Eft  chargé  de  conduire  à  la  Cour  le  Prince 
Liéou-pin.  418. 41p.  Reproches  que  lui  fait 
ce  Prince.  411.  S'oppofe  à  ce  que  l'Empe- 
reur Chi-tfong  fe  mette  à  la  tète  de  fon 
armée.  437. 

FoNG-TAO-KiN,  Gouvemeur  de  Fiouling. 
V.  2itf.  En  iuipofe  aux  ennemii  par  fa  tran- 
quillité, ib.  Bat  un  de  leurs  détachemens  & 
les  oblige  à  fe  retirer,  ib.  £ft  fait  Comman. 
dant  de  Yu-tchéou.  ib. 

FoNG-TCHANG-TSiNG  rcçoit ,  de  l'Empe- 
reur ,  l'ordre  de  s'oppofer  au  rebelle  Ngan- 
lo-chan.  VI.  242.  Eft  battu  deux  fois,  ib. 
&243. 

FoNGTCHiNG  y  Lieutenant  de  Suta ,  Gé- 
néral de  Hong'vou.  37.  Le  Monarque  lui 
fait  préfent  de.  cinquante  Arcs  de  Kiaouki 
&  décent  Ans  rouges  ,dont  les  feuls  Princes 
avoient  droit  de  fe  fervir.  6x.  Commande 
une  divifion  &  obtient  de  grands  fuccès  en 
Tartarie  contre  les  Mongous.  53.  ^4.  Hpng- 
vou  lui  envoyé  30,000  paires  d'habits  dou- 
blés de  coton  à  caufe  ae$  froids  rigoureux: 
du  Nord-Oueft.  66.  Nouvelle  expédition 
fur  les  frontières.  70.  Autre  expédition 

;    contre  Nahatchu  qu'il  foumet.  88-p i .  L'Em- 

.  pereur  lui  ôte  la  charge  de  Grand-Général 
&  pourquoi,  pi.  92.  Meurt  l'an  13P5  avec 
la  aigoite  de  Comte  hérédiuire  dans  fa  Bu 
mille.  100. 

FoNGTSONG-Y  ,  un  des  Lieutenans  des 
Ming.  X.  16.  Quitte  les  Provinces  du 
Midi  y  traverfe  le  Hoang-ho ,  prend  quel, 
ques  places  &  fe  rend  dans  le  Chanfi.  ib. 
&  17.  Veille  fur  divers  détachemens  de  la 

frande  armée  du  Général  Suta,  deAinée 
foumettre  le  Chanfi.  i8.  ip.  PaïTe  dans  le 
Chenfi  &  contribue  à  la  conquête  de  cette 
Province.  ^$.  26.  27.  On  lui  confie  la  garde 

.  d' Y-ma  Koan ,  paflage  important.  2p.  Pour- 
fuit  Ho-tfong-tché  qui  lui  échappe.  31.  Suta 
fe  rend  à  la  Cour  &  lui  remet  le  comman- 
dément  de  la  grande  armée,  ibid. 

FoNG.y ,  Général  Chinois ,fe donneà  Liéou- 
fiéou  avec  cinq  Villes ,  dont  il  avoir  le  dé- 
partement. IIL  2jp.  Sages  confeils  qu'illuî 
donne.  %66.  Appelle  Grand-Général  de 
V  Arbre ,  &  pourquoi.  271.  Commande  l'ar- 
mée Impériale  contre  les  Sourcils  Rouges. 

.^  xi6.  Remporte  fur  eux  une  viâoire  com^ 
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plette.  287»  Défait  un  autre  p^rti  de  re- 
belles  fous  les  ordres  de  Yen-tchin.  290. 
Tourne  fes  armes  contre  Kong-fun-chou. 
293.  Réponfe  flatteufe  que  lui  fait  l'Empe*. 
reur  &  a  quel  fujèt.  303.  Sa  mort.  314. 

FoNG-YEN-TENG  négocie  pour  les  Kin^  la 
paix  avec  l'Empereur  Ogotaï  IX.  134* 
Donne  des  preuves  d'une  fidélité  inébran- 
lable. /^. 

Force.  Exemple  d'une  force  de  corps  ex. 
traordinaire.  IV".  447. 

FoRMOSB  ,  Ifle  ou  régnoit  Tching.ké-fan, 
palTe  fous  la  domination  des  Mantchêous.  XL 
08.  pp.  Les  Chinois  Aq  cette  Ifle^  aidés  des 
habitans  du  Foukien  &  de  JC/o<<m/^fecouent 
le  joug.  348.  Cette  révolte  attribuée  aux 
JioUandois  j  &  pourquoi.  349.  Les  troupes 
Impériales  forcent  &  diffipent  les  révoltés. 
ibid. 

Fou  (  les  cinq)  ou  cinq  ordres  diflFérens  de 
PrincesVaflaux  y  obligés  de  venir  à  la  Cour 
tous  les  fix  ans.  I.'  314* 

Fou-Hi  j  fa  naiflfance  ,  fon  efprit.  Eft  élu 
Empereur.  I.  y.  Divife  le  peuple  en  100 
familles  auxquelles  il  affigneun  nom  particu- 
lier y  &  ne  permet  à  fes  fujets  de  fe  ma- 
rier qu'avec  les  perfonnes  d'un  nom  différent 
du  leur.  ib.  6.  Enfeigne  lachafle^la  pèche  Hc 
à  entretenir  des  troupeaux,  ih.  7.  Trace  les 
huit  Koua ,  fondement  du  femeux  Livre  , 
Y'king.  On  lui  attribue  l'invention  de  (ix 
règles  pour  la  compofition  des  caraâères. 
8.  Invente  le  Cycle  de  do  applicable  aux 
heures^  aux  jours ,  aux  mois  &  aux  années. 
p.  Offre  des  Sacrifices.  Invente  les  inftru- 
mens  à  corde,  ib.  Meurt  après  un  règne 
de  iif  ans.  10. 

Fou-YEN-KiNG,  un  des  Généraux  de  Tfi- 
ouang ,  Empereur  de  Heou-tfin,  VIL 
3^2-368.  Villes  des  Etats  du  Prince  de 
jian  y  qui  fe  rendent  à  lui.  44^.  Un  échec 
qu'un  de  fes  Lieutenans  éprouve  de  la  part 
des  Tartarcs ,  l'oblige  de  retourner  à  Tfin^ 
yang.  441.      ^ 

Fou-YEOU-TE  commande  un  des  corps  de  la 
grande  armée  des  Mine   qui  foumet   le 


Chanfi.  X.  18.  19.  Affiége  King-yang  , 
couvre  Y-ma-Koan  &  Ling-tchéou.  29.  Met 
en  fuite  Hou-yeou-gin.  44.  Nommé  Généra- 
liffime  des  troupes  de  terre  deftinécs  contre 
îé  Sfé-tchuen.  55.  Prend  diverfes  places, 
fa  viftoireà  Mien-tchéou.  57.  Fait  conflruire 
des  radeaux  portatifs  pour  le  paflage  des 
rivières,  ibid.  Rapidité  de  fes  fuccès.  58. 
j9.  Bat  Tfaïchéou  &  s'empare  de  Tching- 
tou.  6î.  Le  Sfé-tchuen  foumis ,  il  retourne 
à  la  Cour  où  il  reçoit  un  accueil  diftingué. 
6i.  Son  expédition  de  1371  en  Tartarie. 
^3.  64.  Bat  Arpouha  près  de  la  montagne 
Si-'hoeHkané  8q.  Lui  6c  d'autres  Généraux 


marchent  y  l'an  1381  ,  à  la  conquête  du 
Yunnanavec  300,000  hommes.  81.  Viftoire 
qu'il  remporte  fur  les  bords  du  Long^kiang  ; 
rait  prifonnier  le  Général  ennemi  &  vingt- 
mille  hommes.  82.  Force  les  Chefs  des 
Ou'-fan   à    fe    foumettre.    8^-85".    Son  - 
retour  à  là  Cour  ;  il  eft  créé  Comte.  87. 
Part  pour  l'expédition  contre  Nahatchu  , 
Général  des  Yuen.    88.    Eft  chargé   de 
conduire  la   Horde  de   Naiiatchu  ,    qui 
s'^toit  foumife  ,  dans  le  Diftrid  de  Ta- 
nmg.  pi.  Ses  deux  autres  exnéditions  contie 
Yèflbutiér  &  Hotachachéli.  94-^^.   Met 
en  fuite  Niélahan ,  Roi  desTatars./^/V. 
Fou-YONG  ,  Général  des  Oueï\  V.  188. 
Stratagème  dont  il  fe  fert  pour  battre  les 
Impériaux,  ibid.  Avantage  qu'il  remporte 
fur  eux  dans  une  autre  rencontre.  i8p. 
Fou-YUN ,  Kokûn  des  Tou-kou-hoen.  V.  492. 
.   rend  hommage  à  l'Empire,  ibid.  Le  refuie 
çnfuite.  fi2.  Guerre  qu'il  s'attire,  ibid.  Bat 
l'armée  Chinoife.  JP13, 
Fou-Ki ,  un  des  Grands  de  la  Cour  des 
Liang.  V.  3^7.  S'oppofe  à  la  paix  avec  le 
rebelle  Héou-king.  ibid. 
Fou-KiAi-Tsé,  confeille  au  Miniftre  Ho- 
kouang  de  faire  la  guerre  au  Roi  de  Leotu 
Un.  lil.  I II.  Eft  envoyé  dans  le  5i-y«  avec 
des  fommes  d'or  &  des  foieries.  112.  Il 
rapporte  à  l'Empereur  la  tète  de  Ngan- 
koué  y  nouveau  noi  du  Leou-Ian,  &  pour*» 
quoi.  ibid. 
Fou-KîEN,  comment  il  parvient  au  Trône 
:  occupé  par  Fou-tching.  IV.  404.  Ses  belles 
qualités  &  fagedè  de  fon  Âdminiflration. 
.  40^.  Envoie  des  Efpions  à  la  Cour  de  Yen  ; 
pourquoi  &  quel  en  eft  le  fuccès.  418.  Ré- 
volte excitée  par  quatre  Princes  de  fa  fe- 
mille  heureufement  étouffée.  41p.  Envoie 
du  fecours  au  Prince  de  Yen.  422.  Porte 
.  la  guerre  dans  les  Etats  de  Yen  ;  fur  quoi 
fondé.  417.  S'empare  ,  à  la  tête  de  dix 
mille  hommes ,  de  la  Ville  de  Yé  &  achève 
la  conquête  des  Etats  de  Yen.  431.  Se  rend 
maître  des  Provinces  &  de  Léang-tchéou  de 
de  Y-tchéou.  43jf.  &  43p.  Comment  il  ufe 
de  la  paix.  437.  Conquête  de  la  Principauté 
de  TaL  441.  Recommence  la  guerre  contre 
■  l'Empereur,  ib.  Siéffe  de  Siang-yang.  Un 
traître  livre  cette  Ville  à  fes  troupes.  444. 
Le  punit ,  loin  de  le  récompenfer.  ib.  Nou* 
velles  conquêtes  fous  les  ordres  de  Pong- 
tchao.  44;.  Ses  troupes  font  battues  dans 
trois  a^aions  différentes.  446.  Divifion  parmi 
tes  Princes  de  fa  Cour,  ib.  Met  en  déroute 
l'armée  des  rebelles.  447.  Nouvelle  révolte 
appaifée  fans  coup  férir.  448.  Ses  troupes 
innombrables.  Se   difpofe   à  conquérir  le 
Sud-Eft  de  la  Chine  contre  l'avis  des  Grands. 
44p..  Défeite  entière  d'une  partie  de  fes 
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troopespar  Tarmée  Impériale.  4fi»Ecd'nne 
autre  pajtie  encore  plus  confiderab'e  où  il 
commande  en  perfonne*  4^4.  Révolte  éa 
Tartare  Ki-fou-koué-gin.  4;8«  De  Tchepin 
autre  Tarure.  4(9.  De  Moi^oog-tchouL  ik 
Prelbue  cous  les  Généraux  du  Prince  de 
Tfin  le  quittent  &  s'élè/ent  fur  fes  ruines. 
46x.  Reçoit  un  fecours  de  foixante  mille 
hommes  qui  font  misi  en  déroute.  46$.  Ses 
nouvelles  pertes.  466.  Afllégé  dans  Tcliaag- 
fiang  ;  abandonne  cette  place  &  pourquoi. 
4dS.  Sa  fin  malheureufe.  470. 

FouKiEN  (le Prince  de)  le  brouille  avec 
Tching-kung-roal  &  pourquoi.  XI.  7).  Eft 
battu  dans  trois  combats  fur  mer.  74. 7;.  Les 
Manukéous  Tattaquenc ,  &  il  reprend  l'ha- 
billement Tartare  comptant  les.appaifer.  75. 
On  lui  conferve  fon  titre  de  Prince  Tribu- 
taire ,  mais  on  limite  fon  pouvoir  6c  com- 
ment. 77.  Cruel  envers  fes  Orficiers.  pj.  Eft 
mande  à  Péking ,  où  il  eft  puni  comme 
rebelle ,  &  fa  Principauté  mile  fur  le  pied 
des  Provinces.  /^. 

F0ULÂAN6 ,  Régent  deTEmpire.  V.  j.  Eft 
un  des  auteurs  de  la  dépofition  âc  de  la 
mort  del^mpereur  Cbao-ti.  18.  En  eflL 
puni*  20. 

Vou^viUG'tUj  eft  vi^ïime  de  fon  zèle  pour 
le  frère  de  TElmpereur  Ouen-ti.  V.;48. 

FouMiiï.  Horde  des  Nuuhîn  VIII.  5C8. 

toVPM  ,K0hanAc$  Géougen.Y.  241.  Ven- 

fjeance  qu'il  tire  des  Tartarea  Kaotcke  ôc 
es  conquêtes,  ib.  Propofe  une  alliance  à 
TËaiperear  des  Ouéi.  241.  Manière  dont 
Ion  Envoyé  eft  reçu.  i^.  Avanture  d'un  de 
fes  enfans.  247.  Sa  mère  le  fait  dégrader  ôc 
mourir.  24.9. 

Fou-pi  ,  fils  du  Prince  Fou-kîien ,  iâ  valeur 
étonnante  au  fiége  de  Yé.  IV.  4<J2^t. 
Succède  à  fon  père.  470.  Perd  une  bataille 
importante ,  &  meurt  les  armes  à  la  main 
dans  une  attaque..  476.  /■ 

FoupiÈ  eft  nommé  pour  aller  au-devant  de 
Siao-Témour  Ambaflfadeur  des  Kkitan  ,  & 

Îmrquoi.  VIII.  %i6.  Gagne  l'amitié  de  cet 
mbafladeur  qui  lui  déclare  les  prétentions 
de  fon  Maître.  217.  Déployé  toute  fon  ha- 
bileté dans  fa  négociation  à  la  Cour  des 
Khitan.  218-221..  Retourne  à  Caï.fong.lbu 
avecun traité  de  paix  confirmé  par  ferment. 
a22.  Repart  pour  la  Cour  du  Nord  avec  un 
traité  de  paix  falfifié  par  les  ordres  fecrcts 
<hi  premier  Miniftre.  ih.  S'en  apperçoit ,  8c 
revient  fur  fes  pas.  Conclud  la  paix  avec 
.  les  Khitans.  ib.  Nouvelles  difficultés  qu'on 
lui  fait  par  rwport  aux  termes  de  Hien  & 
de  Ntf.  22J.  Retourne  à  Caï-fong-fou  fuivi 
àt  deux  Ambafladeurs  Khitans  ;  ce  qu'il 
confeille  à  TEmpereur.  224.  Sa  vigilance 
feodast.  toute  çettei  négociattoo.  H*  Cpo- 


feille  de  ne  point  retirer  1er  Généraux  des 
frontières  malgré  la  paix  avec  les  Hia  & 
pouroucH.  227.  Eft  nommé  Préfident  du 
Cbnleil  fecret  &  chargé  des  affittres'du 
département  du  ^ord.  /^.  Juge  fainemenc 
de  l'indifpoiition  des  Kfùtans  à  l'égard  du 
Hoi  des  Hia.  2^2.  L'Empereur  Chin-tfbng 
le  &it  Miniftre  d'Etat.  ±6%^  Les  printipes 
dangereux  de  Ouang.ngan  ché  lé  révoltent 
&  illes  réfute.  263  Demande  avec  inftknce 
fa  retraite  ,  ôc  pourquoi.  271.  Eft  fuit  Gou^ 
verneur  de  Potchéou ,  indique  celui  qui 
pou  voit  les  remplacer,  ih. 

Fou-sïEN.  Lâcheté  de  ce  Général ,  qui  re- 
fufc  d'affembler  fes  forces  contre  les  Tar- 
tares.  VIIL  134.  L'Empereur  lui  ôte  fes 
emplois  &  l'exile.  1 1$. 

Fou-sou,  fils  de  l'Empereur  Tfin-Chi-hoang- 
ti.  II.402.Caufe  de  la  difgrace.  îh.  Sa  mort* 
40^. 

Fou-TCHING.  Prince  de  TJSn.St^  injuftlces 
envers  les  Généraux  qui  venoieht  de  vain- 
cre Yao-fiang.  IV.  404.  Caraâère  de  ce 
Prince.  Comment  il  perd  la  vie,  40}'. 

Fou-TCHING  Tsou  ^Eunuque,  favori  de  la 
Reine  des  Outi.  V.  170.  Poui-quor  iteft  dé- 
gradé 6c  mis  au  rang  du  peuple,  ih. 

Fouri ,  Lieutenant  de  Tchao-hoéï ,  pourfiiit 
Amourfana  dans  le  Taouan^  XL  $<6,  Son 
caradère  Le  grand  cas  que  Kien-long  en 
fait.  r|7.  Ceux  de  Taouan  fe  foumettent. 
rr 8.  Eft  diftracié  &  pourquoi.  $^6.  à  la 
Kote.  Pourfuit  les  rebelles  jufques  chez  Tes 
Ha/abs.  jfp.  Bat  les  deux  Hctchoms  &  les 
pourfuit.  164.  Les  atteint  &  les  bat  encore. 
V72.   Les   poufle  jufqu'à  Badakchan.    J75, 

Somme  le  Sultan  de  cette  ville  de  les  lui 
livrer.  ^74.  Honneurs  oue  Kien-long 
lui  firit.  f7f .  Eft  employé  dans  la  guerre 
contre  les  Miao  tfé.  rp.j.  Sa  jalonfie  contre 
Akoui  y  fon  Génmi.  tfor.  Eft  acçufé 
•de  calomnie  &  de  concaffion ,  &  con- 
damné à  avoir  la  tète  coupée.   602.* 

Fou-TENG,  fuccède  à  Foupi,  &  remporte 
deux  viôoîres  contre  Yao-tchang.  IV.  477. 
&  48f .  Fait  une  guerre  malhcureufe  contre 
le  fils  de  Yao-tchang.  492.  Forcé  de  fuir 
dans  les  montagnes  ^  il  y  meurt  les  armes  à 
la  main.  492. 

Fou-TOU,  Kohan  dtsGeougen.  V.  225.  Voy. 
Tohûti^Kokan* 

Fou-TSAï,  un  des  Grands  de  la  Cour  des 
Tckin.  V.  468.  Pourquoi  il  eft  tenu  en  pri- 
fon.  ihk  Remontrances  fermes  ou'il  (ait  à  fon 
Souverain,  ib.  Eft  viâime  de  ion  zèle.  469. 

Fou-TSîEN  ,  Prince  de  Tfin.  Guerre  qu'il 
foutient  contre  l'Empire.  IV.  199.  Perd 
fon  fils  dans  une  bataille  &  meurt  de  cha- 
grin. 400. 

PaBRET  C  M.)  Se^DiflertationsChronoIo. 


DES     MATIÈRES. 


«iques  Àablies  fur  de  faux  principes.  I.  Let. 
Iv.  itff.  4  Lettres  du  P.  de  Mailla,  en 
réponfe  à  fes  Dîflertatioas  fur  l'antiquité 
&  la  ccnitttd€  de  la   Chronologie  Oimoife. 


G. 
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Voy.  à  la  fuite  de  laPréfaee ,  dspvi$  Im 
pag.  7 s  jufqu'à  166.  Ce  qu'il  pçolok  de 
ta  tradudioa  de  THlAoke  Ctuinpi&.  Leu 
IX.  166. 


nJazette  Chinoife,  combien  inffruc- 

tive.  XL  5-15. 
GÉNÉROSITÉ  (Traits  de  )  ULipf.4$i. 

IV.  4y.  4Ptf.  VL  n.IX.  80. 
Geou-gen  ,  Tartares ,  inquiètent  les  fron- 
tières du  Royaume  de  Oueï.  IL  11.  Font 
de  nouvelles  courfes.  16.  Sont  détruits  & 
difperfés  par  le  Roi  de  OueL  ih.  Ce  qu'é- 
toient  cts  peimles  ,  8^  ce  qui  •  concerne 
leurs  Princes.  iV.  pr  &  $6i.  aux  notes. 

Gerbillon  (Jean)  Jéfuite  François,  ap- 
pelle en  Chinois  Tckang-tcking ,  eft  nommé 
avec  Péreira  ,  Interprète  des  Ambaflàdears. 
Chinois  auprès  des  iluflès.  XL  11 1.  Eft  fait 
Mandarin  du  troifième  ordre.  112.  Vifiteun 
Ho-/b  ou  fc>  vivant  qui  le  régale.  /^.  nj. 
Aveu  que  lui  fait  un  autre  de  ces  Lama , 
ou  Fo  vivant.  16.  Revient  fur  fes  pas ,  Se 
pourquoi.  114.  Accompagne  ce  Monarque 
dans  rexpéditioi>  de  16^6  y  contre  le  Kal- 
dan.  XL  188.  Journal  exaâ  qu'il  donne 
de  fa  route.  V.  la  note ,  188-221.  Accom- 
pagne Kang-hi  dans  un  voyage  en.Tartarie 
en  16^6.  XL  233»  Journal  de  cp  voyage. 
Voy.  les  notes  254-257. 

G  è  T  A,un  des  Royaumes  du  pays  des  Kao-tcké, 

V.  251. 

GiN-çHANG  ,  Général  envoyé  contre  Je 
rebelle  Ling^cha^g ,  le  bat  deux  fbis  ^ 
le  tue.  III.  412.  &  413. 

GiNTÉiciN  ,  Minière  de  Li-gin-hiao  ,  Roi 
des  Hia ,  oblige  fon  Souverain  à  partager 
fes  Etats.  Vlli.  fptf.  Le  Roi  des  Kht  lie 
veut  point  entendre  à  ce  partage.  597.  Eft 
airéte  &  on  lui  coupe  la  tète.  5-98. 

GiN-TSONG  (TEmp.)  Voy.  Aiyulipalipata. 
IX.  505*. 

Gi  N-TsoNG ,  fils  de  l'Empereur  Tchin-tfong , 
lui  fnccède  Tan  1025,  ^  l'âge  de  13  ans. 
VIIL  187.  L'Impératrice  Régente  ,  fa 
mère , .  fupprime  les  Douanes  fur  le  fel  & 
le  thé.  ih.  Et  défend  £évèrement  les  forti- 


léges.  i«8.  Le  jeune  Monarque  vîfite  le 
Collège  Impérial,  iè.  Un  de  les  Palais  eft 
incendiét  190.  Sa  mère  pratique  des  céré- 
monies réfervées  aux  ieuls  Empereurs. 
Mort  &  belles  qualités  de  cette  Princeflè. 
On  déclare  une  autre  Impératrice  mère* 
294.  Gin-tfong  entre  en  poflef&on  du  Gou- 
vernement. 195.  Répudie  Kouo-chî,  piqué 
de  fa  ialoufie  à  l'égard  de  deux  Concubi- 
nes, &  fait  reconnoître  Impératrice  Tfao- 
chi.  199.  Adopte  Tchao-tfong-chi ,  dcf- 
cendant  de  l'Empereur  Taï-tfong.  i^.  Met 
à  prix  la  tète  de  Tchaô  vuen-hao ,  Roi  des 
Hia  y  &  pourquoi.  204.  Ses  guerres  avec  ce 
Roi  rebelle.  U.  Se  205-210.  Perte  de  la 
fkmeufe  bataille  de  Yang-mott-long.  211- 
213.  Sa  confternation.  iè.  Ses  Généraux 
rétablifTent  la  tranquillité.  215. 21 5.  Eft  me- 
nacé par  les  Leao  ou  Khitans  ,  qui  récla. 
ment  dix  villes.  &c.  11  tf.  Làpaixfefkit 
&  à  quelles  conditions.  115-114.  Fonde  un 
grand  nombre  de  Collèges.  227.  228.  Fait 
rétablir  &  augmenter  IcKoué^fékien.  229. 
Le  Roi  de  Uia  lui  demande  à  faire  une 
paix  folide.  231.  Eft  trompé  par  ce  Roi  , 
qui  fe  dit  fujet,  &  reprend  le  titre  d'Em- 
pereur. 134.235.  Offre  au  Changti  le  fa- 
crifice  Ché,  au  fon  du  tambour,  à  l'occa- 
fion  d'éçlipfes.  243.^Exile  plufieurs  Grands 
qui  le  preiTent  de  nommer  un  Prince  héri- 
tier. 14^.  Ce  qu'il  répond  à  Hanki ,  qui  lui 
fait  la  même  prière,  iù.  A  l'occafion  d'une 
éclipfe  de  lune  ,  il  renvoyé  de  fon  Palai* 
plus  de  cinq  cents  femmes.  246.  Fait  met- 
tre en  état  l'fiiftoire  de  la  grande  Dynaftie 
des  Tang.  247.  Nomme  pour  Ion  fuccefleur 
Tchao-tfong-ché  (  Yng-tfong  )  fon  neveu  , 
qu'il  adopte.  248.  Sa  mort ,  les  vertus,  ii. 

Gouvernement.  (  Maximes  d'un  bon) 
III.  1.  ^ 

Grandeur  d'Ame  (Trait  de)  &  d'hé- 
roïfme.  IV.  442.  VI.  109.  ^ 


H. 


H 


A ÏCHÂN ,  neveu  de  J'Empereur  Timour- 
Han  ,  contribue  à  la  défaite  entière  de 
Haïtou  &  de  fon  parti.  IX,  479.  Monte 
fur  le  Trône, non  fans  de  grandes  diffi- 
cultés, 488.  &/tfiV.  Foible  de  ce  Prince 


pour  les  ttf«tf  d'Occident.  49^.  Accorde^ 
avant  de  mourir  ,  un  pardon  général.  504. 
Haï-ouang,  un  des  Grands  Maîtres  du 
Palais  de  Ki€n-!ong,Xl.  j  i  j,  j  1 6.  Eft  chargé 
4e$  affaires  des  Mlaionoaires.  li.  f  19.  ^20, 
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TABLE     GÉNÉRALE 


Haïtibk  ,  village  très-peuplé,  (a  podcion. 
XL  4P). 

Haïtou  ,  Chef  de  la  horde  Paikou.  Ses 
conquêtes.  IX.  7  Forme  an  partî  dans 
le  Nord.  xBç.  Sa  défaite  par  Péyen  ^ 
Géniral  Mon f ou.  390.  Sa  vi&oirc  fur 
l'aroiée  impériale.  441.  Eil  contraint ,  par 
Péyen ,  de  fe  retirer  dans  les  montagnes 
du  Nord.  4f7«  Défaite  de  fes  troupes  par 
Tchoangour.  470.  Entre  avec  une  armée 
fbrmidaDle  fur  les  terres  de  l'Empire ,  & 
meurt  de  chagrin  d'un  nouvel  échec.  47p. 
Les  Princes  rebelles  de  fon  parti  rentrent 

*  dans  le  devoir.  4^1. 
Halahasun,  Miniftre  d'Etat  fousTimour- 

Han  ,  qu'il  détourne  de  l'expédition  du 
Vapéfifou.  IX.  475.  Se  déclare  contre' 
Liéou-chin.  481.  S'oppofe  aux  prétentions 
de  l'Impératrice  ,  veuve  de  Timour-Han. 
488.  Se  conduit  avec  fageflfe  au  milieu 
des  troubles.  4po.  Eft  tait  Gouverneur 
de  Holin.  Bien  qu'il  y  fait.  Sa  mort.  4pp. 
Hama  ,  Miniftre  d'Etat  de  Chun-d ,  s'at- 
tache à  corrompre  cet  Empereur.  IX. 
607.  Fait  exiler  le  Général  Toto  ^  fon 
bienfaiteur.  610.  Lui  envoie  l'ordre  de  fe 

•  faire  mourir.  (Î14.  Veut  faire  defcendre 
Chun-ti  du  Trône  ;  eft  exilé  &  tué  en  route. 
^17. 

Hami  (  Prince  de  )  Voyez  Ebtoula-Tar- 
hanbek. 

Han  orientaux.  Leur  Hiftoire  y  publiée 
fous  les  Tfin  ;  écrite  de  nouveau  par 
Tchin-tchéou  y  &  dégradée  de  fon  authen. 
ticité.  I.  Préf.  30.  )i. 

Han.  Principauté  établie  dans  le  Chenfi, 
Tan  4f  )  avant  notre  Ere  ,  par  Han-chi, 
Prince  rebelle.  II.  x)p.  Sa  puiflance.  244, 
Confirmée  par  Ouei-lié-ouang.  24;.  Son 
extinftion  ,  l'an  iti  avant  notre  Ere ,  par 
l'Empereur  Tfin-Œi-hoangti.  $84. 

Han.  Royaume  donné  en  partage  à  Lieou-* 

Îang ,  l'an  io6  avant  notre  Ere.  II.  450. 
}e  quoi  compofé.  ii* 

Han  (Roi  de  ).  Voyez  Lieou-pang. 

Han.  Cinquième  dynaflie  Impériale ,  fondée 
l'an  102  avant  notre  Ere  ,  par  Lieou-pang^ 
autrement  Kao-ti.  IL  484.  Sa 'fin,  l'an 
220.  IV.  80. 

Han  poftérieurSy  ouïes  Héou-Hany  Sixiè- 
me dynaftle  Impériale  ,  fondée  par  Lieou- 
pey  ,  autrement ,  Tchao  -  lie  -  ti.  IV.  81. 
Ce  qu'elle  poiTédoit.  /^.  Sa  durée.  82.  à  la 
Note.  Etemte  l'an  2^3 ,  par  le  Fondateur 
des  Tfin.  i^^.  Leur  Hidoire,  quand  & 
par  qui  publicc.  I.  Préf.  35. 

Han  ,  Méridionaux.   Voyez  Nan-Han. 

I^an-Chang-ti  ,fils  de  l'Enipereur  Han- 
Ho-ti ,  lui  fuccède  l'an  106^  fous  la  tutelle 
de  fa  màrp.  III.  401.  Meurt  la  même 


année.  iL  Han-Nganti  loi  fuccède  40s*  ^ 
Han.chan-tong  ,  fameux  révolté ,  qui  fe 
dit  de  la  race  des  Song.  IX.  5p2.  Bft 
arrêté,  yp^.  Son  fils ,  Han-Tin-eul ,  proclamé 
Empereur  par  ceux  de  fon  parti.  614. 
Han-chi  f  mère  du  Gouverneur  de  Siang- 

Îang.  Son  courage  à  défendre  cette  ville. 
V.  44** 

Hanchi-tchong.  Général  Chinois, fuit 
devant  Niyamoho  ,  &  fe  réfugie  à  Yen- 
tching.  VIII.  472.  Va  par  mer  au  fecours 

'  de  l'Empereur  tîigitif.  480.  Serment  qu'il 
fait  en  verfant  du  vin  par  terre.  U.  S'oc- 
cupe fous-main  à  faire  fabriquer  des  armes 
pour  les  troupes  qui  doivent  le  joindre.  iL 
Les  rebelles  lui  expédient  des  provifions 
de  Commandant-Général ,  pour  tâcher  de 
le  gs^ner.  481,  Lui  &  Lieou-kouang^hi 
battent  les  rebelles  ^  qui  évacuent  Hang- 
tchéou.  ii8j.  Eft  élevé  aux  premières  char- 
ges de  l'Etat.  r484.   Donne  la  chafle  au 

•  Rebelle  Miao-fou.  ii.  L'Empereur  lui  com- 
met la  garde  de  Tchin-kiang.  Ses  difpo- 
fitions  lur  le  Kiang  ,  contre  Outchou , 
Général  des  Kin ,  qui  veut  forcer  le  paflage 
de  ce  fleuve.  4p^.  4P4.  Ou-tchou,  après  12 
tentatives  inutiles ,  fe  décourage  ^  &  lui 
olfre  tout  le  butin  qu'il  avoir  &it.  Em- 
barras où  il  fe  trouve  à  fon  tour  par  le 
ftratagème  qu'un  Chinois  fuggère  au  Gé- 
gérai  Tarure.  Pénétré  de  chagrin ,  il  fe 
retire  à  Tchin-kiang.  4ptf.  Avec  huit  mille 
braves  ^  il  fe  bat  quarante-huit  jours  de  fuite 
contre  Outchou  ,  qui  avoit  cent  mille 
hommes.  4P7.  Va  à  Yang-tchéou  ,  & 
s'oppofe  à  l'armée  combinée  de  Lieou-yu 
&  des  Tartares.  5*12.  Terrible  deftruâion 
qu'il  en  fait.  Z^.  &  /i).  /14.  Lui  &  Yofeï 
preiTent  inutilement  l'Empereur  de  rentrer 
dans  le  Honan.  fit.  Ces  deux  Généraux 
s'oppofent  au  traite  déshonorant  que  Tfin- 
hoeï  fait  conclure  à  fon  Maître.  J27.  Son 
indignation, lorfqu'il  smprend  la  manœuvre 
de  Tfin-hoeï  •  pour  faire  périr  le  brave 
Yo-feï.  540.  Sollicite  fa  retraite  ,  &  re- 
nonce à  tout  commerce  au- dehors.  541. 

Han-chun-ti  ,  fils  de  l'Empereur  Han* 
Ngan-ti,  lui  fuccède  l'an  116.  III.  422. 
Précautions  contre  les  Sienpi  Soumet  le 
Yen  çhi  »  un  des  Royaumes  du  Sî-^u.  42). 
Fameux  Lettré  qu'il  confulte  424.  42/. 
Fixe  à  quarante  ans  l'âge  compétent  pour 
le  Mandarinat.  427.  Elève  fa  Nourrice  au 
rang  de  Princefle ,  &  lui  donne  un  Gou- 
vernement. 428.  La  faveur  qu'il  accorde 
aux  Eunuques  ,  excite  des  troubles.  429. 
&  luiv.  Sa  mort.  434.   . 

Hano-tgheou.  Les  rivières  débordées 
dans  ce  département  .font  périr  cinquante 
Qiille  perfonnes,  Vlll  yi- 

,       llAN-HÉOU-TCHU 


DESMATIERÎIS. 


HAR-motr-tCHtr ,  fils  de  Liéou-peï,  lui 
luccède  ,  l'an  2aj  ,  au  Trône  Impérial. 
IV.  pj.  Se  ligue  avec  le  Prince  de  Ou  , 
contre  Yao-pi.i^,  Se  met  lâchement  au  pou- 
voir du  Prince  de  Oue'L  154.  Sa  mort.  151. 

Han-Hien-ti  monte  fur  le  Trône  Tan  189 , 
après  la  dépofition  de  Han-Ling-ti ,  ion 

-  frère.  IIL  s%i'U9.  Guerres  inteftines  fous 
ion  règne ,  caulées  par  l'ambition  de  Tong- 
tcho.  j'40-ijrjr.  Soulèvement  des  Bonnets^ 
Jaunes.  jy8.  r  jp.  Efclavage  OÙ  il  eft  réduit 
avec  toute  la  Cour ,  par  deux  Officiers 
570.  Extrémité  où  il  fe  trouve.  j8o.  & 
Aiv.  Secours  qu'il  reçoit  d'un  Gouverneur 
fidèle.  ;82-jr84.  Nomme  Tlao-tfao .  Grand- 

•  Général  de  l'Empire  <%6.  Tranfporte  fa 
Cour  à  Hiu-tchang.  IV.  9.  Un  de  fes 
Gouverneurs  prend  le  titre  d'Empereur. 
I  j.  &  fuiv.  Les  troubles  continuels  obli- 
gent un  grand  nombre  de  fes  fujets  à  fe 
réfugier  chez  les  Ou^oan.  4^.  Prérogatives 
que  les  conjonaui-es  le  forcent  d'accorder 
à  Tfao-tfao.  6%.  6p.  Ses  Courtifans  preflcnt 
Tfao-tfao  de  prendre  le  titre  d'Empereur. 
77.  Renonce  au  Trône  en  feveur  de  Tfao- 
pé , fils  de  Tfao-tfao.  7p.  A  cette  époque, 
la  Chine  eft  partajgée  en  trois  Empires. 
80.  à  la  Note. 

H  AN  -  Ho  -  Ti  ,  fils  de  l'Empereur  Han- 
Tchang-ti  lui  fuccède  l'an  8p  de  l'Ere 
Chrétienne.  IIL  g8p.  Defpotifme  &  crimes 
de  Téou-hien  ,  Ion  oncle  maternel,  ^po. 
Téou  -  hien ,  condamné  à  une  expédition 

•  contre  les  Hiong^nou ,  en  foumet  plus  de 
deuK  cents  mille  ,  &  obtient ,  à  fon  retour  . 
la  charge  de  Grand-Général,  jpi.  Expé- 
dition  de  Pan-tchao  contre  les  YuehchK 
191.  Apprend  y  avec  indignation ,  le  my£-^ 
tère  de  la  naiffance ,  &  punit  Téou-hien, 
dont  l'ambition  mannique  étoit  au  comble. 
SPC.  196.  Les  Tartares  Slen-pi  fe  rendent 
redoutables.  Conquêtes  de  Pan-tchao  dans 
le  Si^u.  197'199'  Mort  de  cet  Empereur. 
Son  Eloge.  400. 

H  AN-HouoN-Ti  fuccède  à  l'Empereur  Han- 
Tché-ti,  l'an  147  de  l'Ere  Chrétienne  IIL 
4^9*  Les  Wong^nou  du  Midi«  &  les  Kiang» 
tentent  inutilement  dé  fecouer  le  joug. 
445.  Puiflance  des  Sien  pi  «  leurs  courfes 
fur  les  Frontières.  447.  Profcrit  la  ftmille 
puiflante  du  Minîftre  Leang-ki ,  &  confifque 
fes  biens  ,  montant  à  plus  de  cinq  cents 
millions  de  taëis.4j;o.  4yi.  Invite  des  Sages 
à  fe  rendre  à  fa  Cour.  lé.  &  4  ji.  Accorde 
la  plus  grande  (âveur  aux  Eunuques  ,  &c 
traite  en  Tytan  ceux  qui  blâment  cette 
conduite.  4W-4/7»  Viftoire  de  fon  Général 
Toan-yng ,  fur  les  Kiang.  4jp.  Les  Chin-d 
rebelles ,  fe  rendent  à  Hbang-fourkoué  , 
on  autre.  d«  fes  Qéuéfmc.  4^a«  Rifqueii . 
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que  ce  dernier  Général  court  de  la  part 
des  Eunuques.  4^).  Expédition  contre  les 
Kouéyang.  46^-467*  Accufation  contre  les 
Eunuques.  468.  &fuiv.  Ravages  des  Hiong" 
nou  »  réunis  avec  les  Ou-hoan  &  les  Sitn-pL 
477.  Fierté  du  Roi  des  ^enpi.  ih.  Viftoire 
de  fon  Général  Toan-keng  fur  une  Horde^ 
de  Kiang.  481.  Sa  mort.  482. 

Han-yen-hoeï  ,.  Envoyé  du  Prince  de  Yen 
auprès  du  Roi  des  Khican ,  eft  maltraité  à 
cette  Cour ,  &  pourquoi-  VIL  171.  Pro- 
tégé par  la  Reine  Chouliu ,  &  nommé 
Chef  de  fon  Confeil.  H.  Etabliflemens 
miles  qu'il  fait  chez  ces  Tartares.  /^.  Fait 
un  voyage  à  la  Chine  ,  pour  revoir  fe» 
parens ,  &  retourne  en  Tartarie,  172. 

Han-jong  détruit  les  Temples  dldoles, 
&  élève  des  Collèges  fur  leurs  débris. 
IX.  18;. 

Han-yu  ,  Afleflèur  du  Tribunal  des  Crimes, 
fe  déchaîne  avec  force  contre  le  culte 
de  Foé.  VL  423.  Eft  forcé  de  quitter  la 
Cour.  42  j.  L'Empereur  l'envoie  vers  Ouang* 
tîng-tçéou  pour  le  faire  rentrer  dans  le  de- 
voir. 4jp.  Termine  heureufement  laguerre.- 
440.  Ce  que  les  foldats  penfoient  de  lui.  /^. 

Han-Yuen-ti  ,  fils  de  l'Empereur  Han- 
Siuen-ti  lui  fuccède  l'an  48  avant  Tfre 
Chrétienne.  III.  ïf6.  Son  attachement 
pour  les  Lettrés  y  qu'il  élève  aux  première» 
places.  157.  Suites  malheureufes  de  foo 
aveugle  amitié  pour  l'Eunuque  Ché-hiem- 
158.  &  fuiv.  Fait  périr  un  de  fes  Précep*^ 
teurs  par  l'intrigue  des  Eunuques,  i^o*- 
Ses  regrets,  ih»  Les  infulaires  de  Tb^u* 

<  neai  &  de  Tan-eulk  fecouent  le  joug-  j6x^ 
Perfidie  du  Tartare  Tchi  -  tchi  à  l'égard 
d'un  de  fes  Envoyés.  i6x.  Fait  rentrer  dan» 
le  devoir  les  Kiang  de  Long-fi.  167.  i69. 
Punit  l'infolence  de  Tchi -tchi.  172-174* 
Le  Tcken-yu  des  Hiong-nou  lui  renouvelle 
fon  hommage,  &  obtient  une  Princefl^ 
CQ  mariage.  17$.  Sa  mort.  Son  portrait» 

^77» 
Hân-ki  furprend  Pépao-tcfeing,  &  met  le  feu 
aux  magauns  du  Roi  de  Hia.-  VIIL  207.  St 
flatte  de  terminer  la  guerre  avec  ce  Prince 
dans  une  campagne.  xo8.  Donne  une  foible 
idée  des  forces  de  ce  RoL  20p.  Qin^fbu  ^ 
ion  Collègue,  fe  fait  tuer  à  la  bataille 
de  Yang-mou-fong.  II*.  Eft  dégradé-  itjj 
Hiafong  le  remplace  dans  le  commar> 
dément  des  frontières.  114.  Eft  rétabli 
&  contient  les  Tartares  par  û  vigiiance^j 
11$.  Rappelle  à  la  Cour  .  après  la  paiir 
faite  ayec  les  Hia  ,  Gin-tfong  lui  donne 
le  Gouvernement  du  Chenfi ,  &  l'admet 
dans  le  Confeil  fecret.  227.  Eft  re* 
mis  dans  le  Miniftère ,  &  exhorte  l'Em^ 
pereur  i  fe  wantosi  un  fucçeflèuc  1441^ 
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%f9.  xf4.  xff.  Premier  Miniftre  fous  trots 
Empereurs,  zrr.    On  cherche  à  le  liip» 

1>]anter,  6c  il  obtient  ùl  retraite,  avec 
e  Goavemement  de  Siang-tchéoiL  Rc- 
frets  de  l'Empereur  ChioHtfong.  ifj-xfS. 
Icrit  contre  fes  nouveaux  règlemeos  de 
Ouang-ngan-ché.  27).  Se  démet  do  Gûor 
Temement  da  Ho-pe ,  8c  fe  comeote  de 

'  celui  de  TaY-ming.h>o«  374-x8p. 

Han-kien  .  Oiiicier  de  l'Empereur  Tchao- 
tlonff  ,  e(t  battu  près  de  Tchao-tchéou* 
Vil.  p.  lo.  Pourfuit  &  hït  prifonnier 
l'Eunuque  Yang-Fou-kong.  ai.  Reooplit 
Tchang-ngan  d'épouvante ,  &  propole  k 
TEmpereur  des  conilittoiis  fort  dures.  a4« 
Se  retire  à  H9a  -  tchéou  ,  dont  U  étoit 

f  Gouverneur ,  &'  pourquoi,  if .  Y  eft  invefti 
par  <Liké-yong.  %6.  Reproches  que  ce 
dernier  lui  fait.  27.   Reconnoic  Ci  (àote. 

.  2p.  Retranche  du  tiîbut  qu'il  doit  i  l'Emi- 
pereur  •  &  lui  écrit  infolemment.  )^.  Eft 
appelle  par  l'Empereur,  qu'il  vouloir  attirer 

'    oans  fa  ville,  iô.   l'Empereur  ,  perfuadé 

Îar  ce  fourbe  adroit  y  va  tenir  fa  Cour 
Hoa-tchéou.  57.  Ses  intrigues  pour  foire 
périr  huit  Princes  de  la  fomille  Impériale. 

i8.  Ote  les  gardes  à  ce  Monarque,  ip. 
•'oflfre  de  contribuer  à  réparer  le  Palais 
des  Empereurs  à  Tchang-ngan^&  pourquoi 
41*  Veut  rendre  la  paix  a  l'Empire.  45. 
Les  Eunuques  s'appuyent  fur  fon  fecours 

Kur  détrôner  l'Empereur,  f  i*  Ce  que  le 
iniftre  Tfouï-yn  lui  écrit  fur  l'attentat 

•  odieux  commis  en  la  perfonne-de  l'Em- 
pereur, f }.  Ne  veut  pas  reconnoitre  le 
nouvel  Empereur.  54.  Se  donne  à  Tchu- 
ouen  f  qui  le  rend  maître  de  Hoa«rchéou, 
&  lui  donne  en  place  le  Gouvernement 
de  Tchong-ou.  \6.  Fait  un  fignal  à  TcHu- 
ouen ,  pour  l'empêcher  de  vuider  une  coupe 
de  vin  préfentée  par  l'Impératrice.  07. 

HAN-klN-Hou  ,  Prince  de  Sin-y ,  Général 

•  des  Sûui.  V.  474*  Contribue  à  la  prife  de 
Kien-kang.  478^  Honqeurs  qu'oq  lui  rend 

'   à  fa  mort.  48^. 

Han-kouang^  Lieutenant  de  Ou.tchin» 
II.  418;  Se  foit  proclamer  Roi  de  Ytn.  th. 
Han-léou  ,  Lieutenant  de  Koujong.  V.  ipi. 
.  RaflTemble  les  débris  de  fon  armée,  th. 
'    Conquête  qu'il  fait.  i&  Echec  qu'il  reçoit. 

•  197.  Eft  fiiit  prifonîiier.  :  p8. 
Han-l!n-eul,  Prétendu  lejettoo  des  .Von/f, 

eft  prochmé  Empereur.  IX.  614.  Puis  forcé 

•  de  fuir.  5i  7-53  î. 
Han-linc-K.oen,  undcs  Généraux  de  Chi- 

tfong,  Empereur  des  Heou  tchêou^  furprend 
la  ville  de  Yang- tchéou  fur  le  Prince 
de   Tang,  VII.  45'^-45'p.  Bat  &  foit  pri- 

•  fonnier  ïe  Giniral  Loii-mong-tfiun.  460. 
'Han-Linc*ti  ,  luccède  à  l'Empereur  H^o- 


Houofwti  j  Tan  16S  de  KEre  Chrétienoe. 
IIL  48}.  L'Impératrice  Régente  rétablit 
ceux  qui  avoient  écé  dégrades  ,  on  mis  dans 
les  fers  •  fojs  le  règne  précédent  >  par  l'in- 
trigue  des  Eunoaues.  ih.  Complot  de  ces 
fiti^fues  ;  rimperatrice  eft  enfermée  par 
leurs  mancravres.  487-489.  Le  îeune  Mo- 
narque eft  faiii  d'effroi  à  la  vue  d'un  ftP- 
peot  monfimeux  qui  s'entortille  autour  da 
Trône,  ih.  Lance  un  ordre  contre  une  fo- 
ciété  de  gens  de  lettres ,  à  la  follicitatioo 
des  Eunuques  491-496.  Fait  graver  6oKing 
tôt  4^  pierres  eh  dnq  caraâères  diSércns. 
498*  Viâoire  remportée  fiir  les  Sien-vL 
coo.  Les  Eunuques  lui  perliiadent  de  rendre 
les  charges  vénales.  (04.  Troupes  de  re« 
belles  qui  s'élèvent  de  toutes  parts  i  caufe 
des  concuffions.  507.  Guerre  contre  les 
Bonnets^rougts ,  au  nombre  de  plus  de  dnq 
cents  mille ,  dont  le  chef  nommé  Tchang* 
kio ,  afpire  au  Trône  507^;  18.  Attribue 
l'honnear  de  cette  expédition  à  treize  Eu- 
nuques qui  en  régloient  les  opérations.  517. 
Tronme  par  ces  indignes  fovoris  •  il  ignore 

Îue  ton  Empire  eft  en  combumon.  fi  8. 
extrémités  auxquelles  il  Te  porte  dans  fon 
aveuglement,  et 9-520.  Sa  mort.  Troubles 
dont  elle  eft  luivie.  fizrf )8.  Ran-MieM-ti 

'   lui  fiiccède.  539. 

Han-Ming-ti,  Als  de  l'Empereur  Kouang* 
ou-ti  y  hii  fuccède  l'an  c8  oe  l'Ere  Chrét. 
m.  147.  Fait  revivre  a'anciens  ufages  pra- 
tiques dans  les  facrifices.  348.  Rétablit  les 
Académies  deftinées  aux  exercices  mili* 
taires  &  à  l'inftru&ion  publique.  349.  Son 
refpeft  pour  fon  Précepteur,  z  f  o.  Déftre 
aux  remontrances  qui  lui  font  faites ,  &  fait 
réprimer  fo  colère.  Jfi-îjj.  Tient. la  ba- 
lance entre  les  Hiongnou  du  Nord  6c  ceux 
du  Midi.  jj6.  Introduit  dans  les  Etats  la 
feâe  de  Foe.  3^8.  Perd  fes  deux  frères. 
Comment  &  pourquoi.  )]^)^i.  Son  réf. 
.  peft  pour.  ConiEudns.  %6x»  iBxpédirion  con- 
tre les  Wong-noiu  5^4  fr  /-'v.  Coups  de 
hardieflè  furprenans  de  fon  Général  Paii 
tchao.  %6f  571.  Sa  mort .  fon  éloge«  Î74. 

Han-Ncaï-ti  ,  neveu  de  l'Em^Jereur  Han- 
1  ching-ti  y  lui  fuccède  l'an  7  avant  l'Ere 
Chrétienne.  III.  209.  Craint  Ouang-mang , 

'  que  le  trop  grand  crédit  de  fa  famille  lui 
rendoit  redoutable,  ih.  Fait  foire  des  per- 
quifitions  fur  les  auteurs  de  la  mort  pré- 
maturée de  fon  prédécefTèur.  211-213.  ^n 
attachement  extraordinaire  pour  le  fovori 
Tong-hien.  214.  Injuftices  que  cet  attache- 
ment lui  foit  commettre.  2T5&/ù:v.  Veut 
lui  céder  l'Empire.  219.  Le  Tchen  yu  des 
Hiongnou  demande  avenir  lui  rendre  hom- 
mage. 220.   Sa  mort;  fon  portrait.  223. 

^   Ouan-mang  s'^ève  fur  les  xmaes  de  Tosg- 
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bien  y  qai  fe  toe  de  dérefpoir  &  znqdel 
on  trouve  quatre  ceûts  trente  million^  de 

Ta'éis,  »24. 

fiAN-NGAN-Tl,fuccèdeàrEmpereurHàn- 
Chang-ti,  Tan  107  TEre  Chrétienne.  III. 
402.  Retire  les  troupes  du  ^i-yu,  ât  poor- 
quôi.  401:  Confpiration  pour  le  détrôner,  . 
&  inftalfer  à  fa  place  le  Prince  de  Ping- 
yuen.  iifld.  Elle  eft  découverte.  404.  Fait 

.  refleurir  les  Sciences.  /^.  Révolte  occafion- 
née  par  la  famine.  4o($-4i4.  Rouvre  la 
communication  avec  le  Si-yu.  ^ij&fulv. 
Arrête  une  confpiration  &  dégrade  la  fa- 
mille de  rimpératrice^Régente.  41S.  Vi- 
flte  fes  Provinces  Méridionales  ^  &  meurt 
en  route.  420. 

Hanou  ,  s'oppofe  à  ce  qu'on  exterminé  les 
Eunuques  quoique  coupables  de  rébellion. 
VIL  5"^.  Expofe  à  T  Empereur  Tchao-tfong 
les  raotife  dé  fon  fentiment ,  que  ce  Prince 
approuve.  <ç.  ^o.  Eft  chargé  ainfi  que 
Tchao-koue-fou-gin  de  porter,  à  Tchu-ouen, 
les  têtes  de  dix-fept  rebelles.  yS.  Moyens 
qu'il  donne  propres  à  contrebalancer  l'auto- 
rité defpotique  du  Miniftre  Tfouï-yn.  82. 
Cet  avis  parvient  aux  oreilles  de  ce  dernier 
qui  force  rEmpereur  de  l'éloigner.  /^. 

HAN-ouEN,prefident  d'un  Tribunal ,  accufe' 
les  Eunuques ,  &  rappelle  l'Empereur  Ou- 
tfong  à  la  pratique  de  la  veitu.  X.  166. 
Kéfultat  de  fa  démarche.  2^7.  Perd  fon 
emploi.  268. 

Han-Ou-ti  ,  fils  de  PEmpereur  King-tî  ; 
lui  fuccède  l'an  140  avant  TEre  Chrétienne. 
III.  f.  Appelle  les  Sages  à  fa  Cour,  pouf 
apprendre  deux  à  gouverner.  2  6  juiv. 
Comment  il  corrige  deux  de  fes  frères  de 
leurs  défauts.  <.  6.  Augmente  d'eftime 
pour  les  Lettres.  7.  ^Ote  aux  Ce'nfetirs 
rinfpeétion  fur  les  Princes.  8.  p.  Fait 
tranfeorter  ,  Hans  l'intérieur  de  l'Empire , 
les  Tong'ou ,  qui  lui  avoient  demandé  des 
fecours  contre  les  Min-yueL  10.  Place 
plufieurs  gens  de  Lettres.  11.  Modère  fa 
palfion  pour  la  chalTe.  12.  Magnificence 
de  Tien  -  fen  ,  fon  premier  Miniftre.  ih. 
Envoie  des  troupes  auxiliaires  au  Roi  de 
Nan-yucL  i|.  Conquête  du  Royaume  de 
Min-yucL  16.  Alliance  avec  les  H'ong- 
nou.  18.  ip.  Son  entêtement  pour  les  pré- 
tendus fecrets  des  Taofsé,  20.  Adîon  hardie 
d'un  de  fes  Courtifans  pour  le  défabufer: 
22.  Guerre  contre  les  Tartares  Hiong-nou. 
24.  Quel  en  eft  le  fuccès.  2;.  Renaiffance 
des  Lettres.  26.  Soumet  le  pays  de  Té^ 
lang ,  &  étend  au  Midi  les  provinces  de 
l'Empire.  27.  28.  Nouvelle  guerre  contre 
les  Tartares  Hiong-nou,  bien  moins  heu- 
reufe  <)ue  la  première,  ib  Le  Roi  de 
Ouei  vient  foûmettre  fes  Etats.  29.  Ses 
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nouveaux  ordres  pour  attirer  les  Savans  à 
fa  Cour.  /A.  iq.  Trois  de  ces  Lettrés  lui 
donnent  des  mémoires  fur  le  Gouverne- 
ment. V'ih  Coup  qu'il  porte  à  la  puif- 
fance  des  Princes,  tait  bâtir  la  ville  de 
Soufang ,  pour  contenir  les  Hîong-nou,  ^4, 
Défaites  de  ces  Tartares.  58-41.  Relatioa 

fu'il  reçoit  des  Royaumes  de  Yué-tcfù^ 
"a'^ouan ,  Ta-^kia ,  Chinuou  ,  &C.  ibid.  & 
42.  45.  Envoie  dans  ces  pays  occidentaux  , 
qu'il  avoit  deffein  de  foûmettre.  /^.Nouvelle 
expédition  en  Tartarie.  47.  Compofe  des 
vers  pour  une  ftatue  de  cheval  trouvée  dans 
un  lac ,  &  que  les  Tao-fsé  font  oafler  pour 
rEJprit  quipréfide  aux  chevaux, ib,  Jufqu'à  quel 
point  il  eft  dupe  des  preftigesdun  Taofsé. 
4.9.  j:û.  Nouvelles  vues  fiu:  les  Royaumes  du 
Siyu^  dont  il  prend  des  détails,  ji.  ji. 
Un  Tao-fsé  ,  qui  abufe  de  fa  crédulité , 
&  qu'il  crée  Prince ,  eft  convaincu  d'in- 
poflure  &  puni,  yj-yy.  Réunit  à  l'Empire 
la  Principauté  de  Nan-yutu  ih.  ;8.  Et 
celle  de  TcngyueL  yp.  Motifs  d'un  voyage 
qu'il  fait  fur  les  frontières  de  Tartarie.  60f 
Réduit  fous  fa  puiflance  le  Royaume  de 
Tchao'fien.  di-tf j.  Ainfi  que  les  Royaume» 
de  Laa^ckin ,  de  Mi-mo ,  de  Tien  ,  de  Le^u- 
éan  ou  Cken-chen  ,  de  Tcki-fsf ,  de  Ou-fun, 
&  de  Ta-ouan.  66.  6*;,  Nouvelle  rupture 
avec  les  Hiong-nou,  6%,  Expédition  contre 
les  Ta-ouan ,  qui  lui  refufent  des  chevaux 
d'une  efpèce  rare,&  raaflacrent  fes  Envoyés. 
^P-73-  74-  Reçoit  un  échec  des  Hîong^notu 
7y.  Renonce  à  leur  faire  la  guerre ,  & 
pourquoi.  75.  Change  d'avis  en  apprenant 
.que  leur  Tchen*yu  retenoît  fes  Envoyés. 
yj.  Prodiges  de  valeur  des  Chinois.  78- 
82.  Perd  le  Prince  héritier .  fon  fils ,  dont 
on  lui  fait  fufpeftcr  la  fidélité ,  &  qu'il  force 
à  la  révolte.  83-89.  ReconAoit  fon  innocen* 
ce.  91.  Rougit  de  fon  entêtement  pour  les 
Ttfo-/j^ ,  ou'il  chafle  de  la  Chine.  9».  9j* 
Eft  fauTé  des  mains  d'un  aflaffin.  94. 
Choifit  un  Prince  héritier  y  dont  il  hxt 
mourir  la  mère ,  &  pourquoi.  9;.  Portrait 
de  ce  Prince  :  fa  mort.  98  Reflawateur 
des  Lettres  après  l'incendie  ,  il  ordorine 
de.  rechercher  les  roonumens  hiftoriques. 
I  Préf.  12.  i5.  17.  On  fait  difficuhe  de 
lui  accorder  un  titre  honorable.  XL  300^  à 
la  Note,  &  IIL  117. 

Han-Ping-ti  fuccède  à  l'Empereur  Han* 
N  ffaï-ti ,  l'an  premier  de  l'Ere  Chrétienne; 
IIL  22y.  Les  lueï  ■  chang  &  les  Hoang-uki 
lui  font  des  préfens.  /^.  227.  Vues  ambi- 
tieufes  de  Ouang-mang.  229-1  )].  Efl:  em- 
poifonné  par  Ouang-mang,  qui  reint  de  fe 
dévouer  pour  lui  fauver  la  vie.  234. 

Han-stn  ,  Bimeux  Capitaine  du  tems  de 
Tanardûe*  IL  4;  j.  Son  origine,  ià.  ?h^ 
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mefles  qa*il  ait  à  une  vieille  femme  qui 
lui  donne  à  manger,  ih.  S'enrôle  fous  les 
drapeaux  de  Uiang-yu.  ih.  Le  quitte  pour 

.  palier  au  fervice  de  Lieou-pang.  /^.  Emploi 

'  au*on  lui  donne,  ih,  Eftime  fingulière  que 
fait  de  lui  le  premier  Miniftre.  ^$6.  Ob- 
tient y  par  le  concours  y  le  Géneralat  des 
troupes.  4<7.  Parallèle  qu'il  (ait  de  Lieou* 
pang  de  de  Hiang-yu ,  foin  rival,  ih.  Ses 
conquêtes  ^Sf.  Viâoire  complette  qu'il 
remporte  fur  le  Roi  de  Tchûo.4&;.  Soumet 

.  à  Lieou-pang  le  Royaume  de  Tfi.  478. 
Reçoit  le  fceau  de  Roi.  ih.  Réponfe  noble 
&  ferme  qu'il  hït  aux  offres  de  Pa-ouang. 
47p.    Vidoire   complette   qu'il   remporte 

.  contre  Pa-ouang ,  en  perfonne.  481.  Eft 
créé  Roi  de  '  chou,  48t.  Sa  reconnoif- 
fance  envers  la  vieille  femme  qui  l'avoit 
nourri,  i^.  Ses  ennemis  le  rendent  fufpeft. 
4po.  On  le  dépouille  de  fes  Etats  6c  du 
titre  de  Roi.  491.  Eft  foupçonné  d'avoir 
des  defTeips  de  révolte.  505.  Comment 
il  périt,  f  07. 
Han-Siubn-ti  ,  arrière-petit-fils  de  TEm* 

f)ereur  Han-Ou-ti,  monte  fur  le   Trône 
'an  7j  avant  l'Ere  Chrétienne  III.  116. 

.  Fait  donner  un  titre  d'honneur  à  Han-Ou-ti. 
117.  Secoure  le  Ro'  de  Ou-Jun^  &  fiait 
la  guerre  aux  Wong-nou.  118.  iip.  Son 
^poufe  meurt  empoifonnée.  120.  Etablit 
un  Tribunal  pour  les  placets.  123.  Regardé 
comme  un  Prince  confommé  dans  la  fcience 
du  Gouvernement.  124.  Rédige  un  nou- 
veau Code.  1x6.  Profcrit  la  puiiTante  fa- 
mille de  Ho  -  kouang  y  qui  ayant  empoi- 
fonné  l'Impératrice ,  avoit  comploté  de  le 

.  détrôner,  ixô.  127.  Apologue  à  cette 
occafion.  128.  12p.  Conferve  les  con- 
quêtes du  Si-yu.  i)o  Ses  armées  ,  ap- 
Sîllées  troupes  de  Juftice.  132.  Secoure  le 
oi  de   Tche  -fsé  contre  les  Hiong  nou. 

,  13  ^  Coupe  la  communication  entre  ces 

.~  derniers  &  les  Kiang ,  par  quatre  dépar- 
temens  qu'il  forme  à  l'oueft  du  Hoang-ha 
I3|.  Une  horde  de  Mon-gou  &  les  6ieniun 
£e  liguent  pour  attaauer  fes  Etats  136- 
140.  Nomme  le  Général  Tching-ki  Gou^ 
?emeur  des  trente-iîx  Royaumes  du  Siyiu 
141*  Un  Tckenyu  des  Hiong-nou  vient  en 
perfonne.lui  rendre  hommage.  lyo-i/a. 
Comment  il  le  reçoit,  icj.  Bon  effet  que 
cette  foumifGon  produit  lur  les  autres  Rois 
Tartares.  ib.  Confacre  cet  événement  par 
un  monument,  i;^.   Sa  mort.  Son  éloge* 

'«• 

H  AN.  TAN.  (  Siège  de  ).  III.  2^p. 

Han-Tchang-ti  ,  fils  de  l'Empereur  Han- 
Ming-ti ,  lui  fuccède  l'an  7^  de  l'Ere  Chré- 
tienne, m,  374.  Plufieurs  Royaumes  du 
S'iju  fecouent  le  jpug  au  commencement 


de  fon  rèffne.  ih.  Fait  rentrer  celui  de  Tehi^ 
fsé  fous  Ion  obéifTance.  37^.  Rappelle  les 
troupes  qu'il  avoit  à  Y-ouj  &  pourauoi. 
177.  L'Impératrice  fa  mère  bannit  le  luxe 
âe  la  Cour ,  &  comment.  378-380.  Expé- 
'  dition  de  fon  Général  Pantchao  dans  le 
S'-yu.  38a.Soniamour  pour  les  Lettres.  384. 
Sa  mort.  38p. 
HaN-Tchao-ti  ,  fils  de  l'Empereur  Han- 
Ou  ti,  lui  fuccède  ran85y  avant  TEre  C  hri- 
tienne.  III.  p8.  Le  Prince  de  Yen  lui  difpute 
la  Couronne,  ib.  Ade  de  bonté  envers  fon 
peuple.  loi.  Avanturier  qui  fe  dit  le  Prince 
héritier.  102.  103.  Accorde  une  Princeflê 
en  mariage  au  Tchen-yu  des  Tartares  qui 
lui  renvoyé  Sou-ou  &  fes  compagnons  , 
captifs  depuis  ip  ans.  104  Complot  contre 
fa  perfonne.  loy-  lop.  Envoie  punir  les  Rois 
de  Ou-koan^  &  de  Léoulan^  110-112.  Sa 
mort  ;  fon  éloge,  ib.  &  1 1 3. 
Han-tchar  ,  un  des  Officiers  de  Koukou- 
témour,  couvre  Tsé-tchéou.  X.  17.  Attaque 
&  force  Yuen-tchéou.  2p.  Fuit  de  Y-ma- 
Koan  à  l'approche  de  Fong-tfong-y.  30. 
Appelle  une  des  Sept  lances ,  &  pourquoi  ? 
?£.  Eft  ftiit  prifonnier  par  les  Ming  à  la 
Bataille  de  Ping-fi.  41. 
Han-Tché-ti,  autrement  Lieou-tfouon - 
proclamé   Empereur   l'an    144   de   l'Ere 
Chrétienne.  III.  43<S.  Rétablit  le  Collège 
Impérial,  ib    Meurt  empoifonné  ,  &  par 
qui  437.  Han-Houon-ti  lui  fuccède.  43P* 
Han-tchin,  Prince  de  Hami ^  eft  attiré 
dans  le  camp  de  Hahéma ,  où  il  reçoit  la 
mort ,  &  perd  fes  Etats.  A.  z^u 
Han-Tching-ti  .  fils  de  l'Empereur  Haa- 
yuen-ti,lui  fuccède  l'an  32.avant  l'Ere  Chré- 
tienne. III.  177.  Eft  fort  adonné  à  fes  plaiûrs. 
178.  &  fuiv.  Expédition  dans  le  Si-^u.  182- 
184.   Refofe  la  correfpondance  avec  les 
Kipm  &  pourquoi.  i8f-i88.  Met  fa  famille 
&  fa  Couronne  dans  le  dernier  danger  par 
fon  aveugle  condefcendance  aux  volonté» 
de  Ouang-fong  fon  oncle.  188-ipj.  Sa  paC. 
fio»  pour  une  Comédienne  qu'if  déclare 
Impératrice.  ïptf-rp8.  Son  obftination  dans 
le  vice.  200.  6  fuiv.  Intrigues  de  Cour. 
2otf.  207.  Sa  mort.  108. 
Han-Tchong-ti  ,fil8  de  l'Empereur  Han- 
Chun-ti ,  lui  fuccède  l'an  141' ,  &  meurt  la 
même  année.  III.  43  y. 
Han-to-tchéou  ,  j)etit-fils  du  (âmeux 
Han-ki,&  fils  d'une  Iceurde  l'Impératrice • 
époufe  de  l'Empereur  Kouang-tfong ,  eft 
cnoifi  par  les  Grands  pour  agir  auprès  de 
rimpérat.  en  faveur  du  Prince  fon  fiN  qu'ils 
demandent  pour  Prince  héritier.  VIII.  ^27. 
Difficultés  quil  éprouve.  L'Eunuque  Koan- 
li  fait  réuffir  cette  affaire  &  comment.  ^28. 
6x9,  La  PrinceiTe  Han-chi^  (k  nièce  ^  époufe 
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de  rEmçereur.  Nîng-tfong  ,  eft  déclarée 
Impératrice.  ^31.  Se  fert  des  blancs  fignés 
de  l'Empereur  pour  placer  des  perfonnes  à 
fa  dévotion ,  6c  éloigner  les  partifans  de 
Tchu-hi.  6j2.  Tchu-hi  au  défefpoir  travaille 
à  gagner  fon  amitié,  i^,  Ëil  accufé  par  le 
Cenleur  Hoang-tou .  oui  le.  fait  caller  de 
fon  emploi.  635.  TchuAii  préfente  un  Mé- 
jrooire  à  l'Empereur ,  &  fe  plaint  indircéte- 
tnent  de  lui.  ii>.  Fait  jouer  une  Comédie 
devant  l'Empereur,  tourne  Tchu-hi  en 
ridicule ,  &  lui  fait  ôter  fon  emploi,  tf 34. 
Moyen  dont  il  fe  fert  pour  perdre  Tchao-ju- 
vu.  61$.  Le  fiait  exiler.  6^6.  Placer  contre 
lui  dans  lequel  on  demande  fa  more.  ^47. 
648.  Change  de  conduite  à  l'égard  de  ceux 
ou'il  avoit  fait  condamner.  tf4p.  Eft  chargé 
de  pourvoir  à  tous  les  préparatifs  de  guerre 
contre  les  Kin  y  pour  laquelle  il  incline. 
tff o.  Fait  donner  au  brave  Yo-feï  le  titre 
de  Prince.  6$i.  Nomme  Kieou-tfong ,  qui 
défapprouvoit  cette  guerre  >  Général  des 
troupes  du  Kiang-hoaï  •  &  eft  refufé  par 
ce  Capitaine.  6j2.  Fait  niire  la  promotion 
des  Généraux.  653 .  Cette  expédition  tourne 
mal  :  il  fe  repent  de  l'avoir  confeillée,& 
charge  Kiéou-tfong  de  travailler  à  obtenir 
la  paix  des  Tartarcj.  6$6.  ib.  Les  Kin  de- 
mandent fa  tète  pour  une  des  conditioiis 
de  cette  paix.  Il  continue  la  guerre  &  per- 

.  fonne  n'ofe  s'y  oppofer.  60,  Un  Membre 
du  Tribunal  des  kits  éclaire  l'Empereur  fur 
la  mauvaife  adminiftration.de  ce  Miniftre, 

.  &  il  fait  agir  l'Impératrice  Yang-chi  qui 
obtient  qu'on  lai  tranche  la  tète,  ih,  &  660. 

.  Elle  eft  portée  en  Tartarie  &  expofée.  La 
paix  eft  conclue.  56 1. 

Han-tsiuen-hoeï  (  l'Eunuque  )  Comman- 
dant de  la  garde  intérieure  du  Palais  oblige 
l'Empereur  Tchao*tfong  à  ôter  à  fon  pre- 
mier Miniflre  l'infpedèion  fur  les  troupes. 
VIT.  60.  Travaille  à  fe  faire  un  parti,  tfr. 
Fait  partir  l'Empeçeur  pour  Fong-fiang.  di. 
63.  Tchu-ouen  demande  fa  mort.  64.  Eft 
regardé  comme  la  caufe  des  malheurs  de 
Tchao-tfong.  74.  Li-méou-tchin  le  fait  arrê- 
ter &  on  lui  coupe  la  tète ,  pour  le  punir  de 
fes  intrigues  criminelles.  76. 

Han-tsou.  ufurpe  le  Trône  fur  Ti-fiang. 

.  Voyez  ce  oui  le  concerne  à  ce  dernier  titre 
&  à  celui  de  Chao-kang. 

Hao-chi  ,  Horde  dçsNutchin.  VIII.  358. 

Hao-king  fait  ratifier  à  l'Empereur  4es 
Song  le  traité  de  paix  fait  avec  fon  Mi- 
ciftre  par  Houpilaï.  IX.  iB6.  Eft  enHn  mis 
en  liberté  &  meurt  pendant  fon  retour.  30. 

Hao-tchao  ,  fiége  de  cette  Ville  par  Tchu- 
kouo-léang.  IV.  97. 

H  A  s  A  N-T  É  M  0  u  R  ,  Otficier  Tartare  ,  eft 
abandonné  de  fes  troupes,  &  fait  prifon- 
nier.  X.  132. 


I^ASHAR  ou  Kafgar,  ville  de  la  petite  Bou- 
\  .  charie  ^  prife  par  les  i  hinois,  XL  $64.  V  ilies 
&  Villages  dont  elle  eft  environnée,  y tfj^ 
Son  Gouvernement ,  fes  Otticiers.  k66. 

Ha-tsbb  ,  litre  du  Magilirat  daps  la  petite 
Boucharie  qui  jugeoit  les  aàaires  crimi- 
nelles. *  XI.  ^55.  ....         X 

Hatsirki-mantou  y  Gouvernjfiur  d'OdaU 

'  dans  le  Si-yu ,  eft  fait  prifopuierçajr  Tchin-» 
kis-han.  IX.  90-  (Voyez  la  Npte.) 

HÉCHÉLIEï-HOUCHAHOy.  Cç  q^i'il  étoit, 
ôc  pourquoi  caflé  de  fes  emplois.  IX.  48. 
Eft  rappelle  à  la  Cour  des  Kin  pour 
faire  la  guerre  aux  J^ongous.  ji.-  Se  ré- 
volte ib.  Entre  à  force  ouverte  dans  la 
ville  Impériale.  55.  Fait  périr  l'Empereur. 
J4.  )Act  Outoubou  fur  le  Trône,  ii.  Périt- 
malheureufement.  j<5. 

Ht-CHÉ-LiB-TCHi-NiNG  ,  Lieutenant  -  Gé- 
néral de  Poufantchony.  VI IL  j8i.  Eft 
battu  à.  Sou-tchéou  584.  Preftè  les  Chinois 
de  s'en  tenir  aux  derniers  traités  de  paix. 
585  Meurt  Miniftre  d'Etat,  ypp.  Bel  éloge 
que  Oulo ,  Roi  des  Kin  ,  fait  de  cet  Offi- 

•   cier.  '3. 

HK-cHB-tiEi-tsÉGlN  y  Commande  trepte 
mille  Kin  dans  l'expéditiofi  de  izo6  • 
contre  la  Chine.  VIIL  6^4.  Se. rend 
maitrp  de  Tchou-tcheou ,  6c  répand  la 
terreur  dans  le  pajrs  de  Tchin-tchéou  , 

.  dont  les  habitans  ie  fauvent  au-delà  du 
Kiang.  5j5.    Le  Général  Pouflân-koué  , 

.    en  mourant  ,   lui   remet  le  commander 

.  ment.  6,57.  Fait  arrêter  un  Envoyé  de 
l'Empereur  Ning-^fong  ,  &  prétetid  que 

.  ce  Monarque  fe  reconnoifle  tritratabe  & 
dépendant  des  Kin^  ib.  jRermeté  de  cet 
Envoyé,  qu'il  fait  conduire  à  Pleihléang. 
(Î58. 

Hi^cHoui.  Horde  des  Nu^ciin.YUJ.  jcg. 

Hechilibï.   Hordes  des  Nwtckia.  VIII. 

He-xjen-po-pq  ,  Fondateur  de  la  dynaftie 
des  Hiu  ,  ait  la  guerre  au  tcince  de  Ifin  , 

.  &  pourquoi^  IV.  ^4^.  &  fuiv^  Fier  de  fes 
fuccès. ,  il  tourne  fes  armes  contre  le  Prince 
de  Léang,,qai  lui  refiife  fa  fille  en  mariage. 
|47.  Fait  un  horrible  maflacre  de  fes 
foidats.  5'48.  Remporte  une  féconde  vic- 
toire auflî  complette  .  que  la  première. 
549.    Profite  de   l'abfence  de  Liéou^yu 

.  pour  agrandir  fes  Etats:  {87.  Ses  troupes 
font  battues  fie  mifes  ^n  niite  ^r  r«rmée 
Impériale,  ibid.  Après  la  débite  de  fea 
troupes ,  remet  fur  pied  une  armée  formi- 
dable. y88.  Bat  les  troupes  Impéria« 
les ,  &  fe  rend  mai tre  de  Tchang-ngan.  cpo. 

Hélien-tchang.  Iloi  de  Hia.  V.  ai. 
Pertes'  qu'il  fiiit.  ibid.  6  /«/V.  Les  répaife 

.    par  des  fuccès.  23.  Eft  battu  6c  fiut  pri- 
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fonmeir.  X4.  Veut  s'évader,  xtf.  Satiiort.  f^.- 

H  É  L  I  B  M-T  iVfG  ,  Roi  des  £//«.  V.  t(. 

'  Viâx>ire  qifil  remporte  far  les  Oueï.  ib. 
Ligœ  qa'ii  6iit  avec  l'Emp  reor  des  Song 
contre  le  Roi  des  Oueï,  29.  Echecs  qo'u 
reçoit.  51. 

H  E  N  G-c  H  A  N  ,  Royaame  fondé  lors  du 
démefiibrement  de  l'Empire.  II.  4fi. 

H£OU-<;hou.  Expédition  de  TE^pereur 
Chi-tfone ,  en  955 ,  contre  le  Prince  de 

c  Ch0u.  Vil.  446.  Ce  Prince  fe  ligue  avec 
k  Prince  de  Tûng  &  celui  des  Han  du  nord. 
ib.  On  lui  reftue  la  paix  qu'il  demande , 
&  pourquoi.  448.  Ses  peuples  furchargés 
d'impôts,  ib.  Perd  Fong-tchéou.  44p. 

HÉou^cHou  ou  les  frconds  Chou.  Grand 

'  Royaume  dans  le  Sfé-tchuen.  V.  i%2. 
Mong-tchang ,  leur  Prince  ,  fe  ligue  avec 
ceiiii  de  PMan ,  cohtre  les  Song.  ib.  Eft 
trahi  par  on  de  fes  Officiers  qu'il  envoie 
4  la  Cour  de  l'Empereur.  29.  Grands 
avantages  des  armées  Impériales.  30-)). 
Le  Prince  de  Héou-ckou ,  battu  de  toutes 

farts  )  fe  foumet  y  &  eft  conduit  à  la  Cour 
mpériale.   Avantage  que  cette  conquête 

'  vaut  aux  Song,  34.  Révolte  confidcrable» 
jf.  Elle  eft  appaifée.  \6.  Mong-tchang  , 
déclaré  prince  du  croifième  Ordre ,  vient 

'    à  mourir,  Héroïfme  de  fa  mère.  17. 

Hiou-HAN.  XVII*  dynaftie  Impériale, 
fondée  par  Kao-tfou ,  autrement  LieouHcki^ 

,  yuen ,  Tan  P47.  VIT.  }«  r-422. 

flioU'TUEN>  Officier -Général  des  Oâcï. 
V.  ip7«    Expédition  dont  il  eft  chargé. 

'    ib.  Succès  qu'eUe  eut.  ip8. 

Hàou-KING  ,  Gouverneur  du  Honan.  V. 
I^i.  Veut  fe  donner  en  mème«^tems  à 
'  deux  Souverains.  )/».  fir  fuiv.  Quelles 
fuites  cette  politique  eut,  |jc.  Préfère  h 
domination  de  FEmpereur  des  Léang.  ib.  * 
Engaffe  ce  Prince  <ians  une  expédition* 
tr8.  Mauvais  fuccès  qu'elle  eut.  160.  Ton 
crarrogance  qu'il  prend  à  la  Cour,  ib.  Lève 
le  msoque.  i6t.  Eft  forcé  à  demander 
une  trève«  léj.  SaififlemenC  qu'il  éprouve 
à  la  vue  de  l'Empereur  j^.  Déu>rdres 
qu'il  commet  dans  le  Palais.  ^70.  Ses 
cruautés  envers  les  Princes  de  h  famille 
Impériale.  )7a.  &  fuiv.  Conquête  impor- 
tante qu'il  fitk.  xjj"  Infolence  de  fes 
demancfes.  )78.  S'arroge  le  titre  d'£m« 
piHUf*  Prince,  ib.  Détrône  fon  Souverain. 
at).  Se  (ait  proclamer  Empereur.  1S4. 
Guerre  que  fon  ufurpation  occafionne.  ib. 
Ediecs  qu'il  reçoit.  ^Sr.  Eft  obligé  de 
le  fauver.  f  S8.  Nouvelle  déroute  de  fon 
armée.  390.  Sa  fin.  ib.  Outrage  que  la 
populace  fàk  à  fon  corps,  rb. 

Hfiou- MOU -TCHiN-YUEï, Général  des 

*.    OuêL-Y*   3itf#  Sa  jaloufie   contre  fon 


collégne.  î^.  L'aflkfiiie  i%y.  Se  pend  de 
défelpoir.  |i8. 
Hiou-NGAN-Tov  ,  Officier- Général  det 
Léang.  V.  4of.  Expédition  dont  il  eft 
chatgé.  407.  Eft  battu  de  tait  prifonnier. 
408.   Manière  dont  il  s'évade.  40p. 

Héou-Tamg.  X^«  dynaftie  Impériale» 
fondée  fan  paj  ,  par  Tchuang-tfong. 
Pourquoi  ainfi  nommée.  Vil.  ipi.  ip). 

HÉoa-TcHÉoo.  XVIII^  dynaftie  Impé- 
riale y  fondée  Tan  pfi  •  par  Tai^rfou ,  au- 
trement Kofuo-oueï.  vil.  413-484. 

Hsou-TCHU  ,  cinouième  Empereur  des 
Tchin.  V.  4tfi.  Depenfes  folles  qu'il  fait. 
466.  Excès  auxquels  il  fe  livre.  4^7. 
Abandonne  le  Gouvernement  aux  Eunu- 
ques. 4<S8.  Ne  renonce  point  à  fesjplaifirst 
tandis  que  l'ennemi  menace  fa  Capitale. 
47jr.  Extrémité  où  il  fe  trouve  réduit. 
478,  Eft  pris  &  conduit  à  Tchang-ngan.  479. 

Htou-TSiE ,  fils  de  Tiko  &  de  la  Princefle 
Kiuig-yuen.  I.  57.  Merveilles  de  (a  naif- 
fance.  $8-40.  Eft  expofé.  ib.  Se  rend 
habile  dans  le  labourage,  ib.  Elève  des 
Sa/Us  deftinées  à  honorer  fes  ancêtres. 
41.  Enfeigne  les  règles  de  T Agriculture. 
8X-89.  Yao  lui  donne  la  Principauté  de 
Taï.  Tige  des  Empereurs  de  Tchéou. 
8x.  Difcours  que  Chun  lui  adreflè  , 
comme  Intendant  de  l'Agriculture.  89. 

HÉou-TsiK.  Dynaftie  Impériale,  fondée 
l'an  ^ij  ,  par  Ché-king-tang  ou  Kao  tfou. 
VIL  319-Î84. 

Hb-tbou-hn<5-poxt-fan  ,  Chef  de  Tar- 
tares.  V.  $04.  Incurfion  qu'il  fiiit  fur  les 
terres  des  Oueï.  ib,  Vîâx)ire  qu'il  rem- 
porte. 30 j.  Echec  qu'il  reçoit  à  fon  tour.  ib. 

Hi  ET  Ho  y  Mathematiaens  du  tems  de 
Tchong-kang ,  &  Gouverneurs  de  Provin- 
ces. I.  Let.  I.  94^96.  Coupables  de  ré- 
volte, ib.  loo.  Punis  de  mort  9&  pourquoi. 

.    I.  131*1^)4 

Hi  A  (  Royaume  de  ).  Voyez  la  Note.  V.  a. 

H I  A.  La  paix  dont  ik  jouiflbient  eft 
troublée  par  un  Miniftre  ambitieux.  VIIL 
ipô.  Mort  de  Ligin-hiao ,  leur  Roi. 
Fonde  un  Collège  ,  dans  lequel  il  ne  dé- 
daigne  pas  d'enfeigner  lui-même.  Lichuo- 

Îéou ,  Um  Mrt ,  lui  fuccède.  tfi)r  Un  de 
es  defcendans  affiégé  dans  fa  Ville  capitale 
par  Tchin-kis-han ,  Empereur  des  Mongous. 
fX«  84.  Sont  preii^  cous  fiDrcés  de  re^ 
cevoir  lejoug.  if8.  Leur  Prince  hafarde^ 
contre  Tchin-kis^han ,  une  bauille  qui  lui 
eft  funefte.  xaa.  Entière  deftruAion  de 
leur  Royaume.  116.  Comment  leur  puif* 
fance  s'eft  accrue  ^  fie  eft  tombée  en  nône. 
ib.  &  117. 
HiA-HEOU-cHTNG  eft  mis  en  prifon  par  h 
cabale  des  Grands  fie  Pordre  de  Han- 


P  ]ES    WATÏÈnMS, 


i4i 


.   Siuèn-tu  m.  ii^^  S'y-  adonne  tout  entier 

.   à  l!ctude  dçs  King.  ii8.   IJoic  fon  élar« 

giâèment  à  un  tremblement  de  terre.  lax. 

HlA-HÉou-YU£N  ,  Qénéral  des  troupes  de 

Tfao-tfao  daftls  le  pz^s  de  Han-tchons . 

attaque   Lieoq-pey  dan$  fpn  camp.  ly, 

71,  Eft  battu  &  perd  la  vie.  i^. 

HiA-Kouà,  Gouverneur  de  («iu-tchéou  »,  fe 

.  donne  aux  Mong^ous  ^   &.  fait  périr  '  le 

Général  Hong  -  fou  9  qui  9e  fuit  poa  ipo 

exen4>Ie.  IX.  174^ 

HiANG-YU  ,  connu,  d'abord  fous  le  nom  de 

•  Hiang-tfié  >  rival  &  compétiteur  de  Liéou. 

pang  à  l'Empire.  IL  417.   Ses  premières 

campagnes  (ous  fon  oncfe.  /^«  Commande 

en  chef.  4)2.  Viâoire  qu'il,  remporte  fur 

les  Impériaux.  4^).   Bippnfe  nere  qu'il 

£ût    à  Liéoupang.  445*   Crusiuté    quil 

exerce  envers  les  habitans  de  Hien-yang. 

g 9.  Partage  qu'il  fait  de  l'Empire.  4(0. 
m  cara&ere.  4;p.    Etoit   d'une   taille 
gigantefque.  iB.   S'empare  des  Euts  de 
Tc/tau.  460.   En  prend  le  titre  de  Roi. 
mA,  Propofe  un  combat  (ingulier  au  Boi 
de  Htin.  476.   Détreflfe  où  il  fe  trouve. 
4S0.  Propofition  de  paix  qu'il  (ait  au  Roi 
de  Uaa.  ik   Bataille  uu'il  perd>  &  fuccès 
de  cet  échec.  481.  Eli  obligé  de  prendre 
la  tiiite.  481.    ÂôioA  de  valeur  &  de. 
défefpoir  qu'il  fait»  ib»  Se  donne  lui-même 
la  mort.  483. 
HiANG-iÉANG  9  fumeux  partifan..II.  417. 
Commencement  de  fon  élévation,  ibid. 
Expédition  dont  il  eft  chargé.  4%%.  Aébion 
généreufe  qu'il  fait.  4%^   Viâoires  qu'il 
remporte.  .4x9^  Périt  dans  une  bataille 
qu'il  perd.  4)0. 
HiANG-MA  .  volturs  à  cheval  :  leurs  défor- 
dres  y  &  leurs  progrès  rapides.  X.  igi. 
182.  Leur  ciéJBûte  générale.  %%$. 
HiaotHCi£1*ti  .  deuxième  Empereur  des 
Han.  IL  523.  succède  à  fon  père ,  comme 
.  Fainé  de' (es  -enfiiiûs,   ib.   Hoi;reuri  oufiL 
.  témoigne  de  la. méchanceté  de.  fa^nnere. 
514.   Elle  eft  caufe.  qu'il  jcclfbfe  de.  fe 
mêler  du  Gouvernement  là  première  an- 
•  née  de  fcm  règne,  ib    Sa  mort.  $zZ^ 
)ilA<>KJMG-ri .  quatrième  Empereur  des 
Han.  IL  f  ^8.  Indifpofe  les  Grands  contre 
;lqi.    ih..  Modère  kp   loix  pénales;,    déjà, 
mitigées  par  fon  perc.  c^p.  Eta  liflcment 
qu'il  fait  pour.  ies. vieillards  ,  les  veuves. 
&  les  orphelins.  ; 8)«  JQonne  une  PiincelTe 
en    mariage   au    Ttkenyu  -  des   Tartiares. 
*^-    ib.  Sa  mort,  vpa  Durée  de  foa  règne,  ib. 
HiAO-KONG  ,  Prince  de  Tfin,  fl.  167. 
Clioix  qu'il  f.iit  d'un  Miniftre  habile.  170. 
.  Conquêtes  qu'il  fait.  179. .  Sa  mort.  ib. 
H I A  0-0  u  A  N  G. ,  huitième  Empereur  des 
Tckéou,  frère,  puinéde.   Yrouang  «  lui 


fuccède  ï  5:0  ans  9  &  enlève  le  fceptre 

à  fes  neveux,  U.  14.  Elève  à  I3  dignité 

de   Prince    un  Maquignon.     15;.     Nieurt 

,    après  un  règue  de  if  an«f.  ib 

{iiAO'OUEN-oUANGy  fuccède  à  fon  père 

*  dans  la  Pitincipauté  de  Ifin,  II   )6o.  Ne 

règne  que  i  }Qurs ,  S&  meuit.  i£. 

Hi  AO-o.UEN-Ti  ,  tfoifième  Empereur 

.  des  Han,  IL  f)9.  Conuu  auparavant  fous 

.  le  nom  de  Prince  de  Taï.  ^^a.  Edit  qu'il 

doime  en  faveur  du  peuple.  ^41..  Politique 

fiige  dont  il  ufe  envers  le  Roi  de  Nan. 

Îue'L  J45.  &  fuiv.  Son  caradère.  ^49. 
'émoignage  public  qu'il  rend  dé  l'eftime 
qu'il  fait  des  Laboureurs,  rp.   Leur  ac- 

>  corde  des  récompenfes  6c  des  di{tindion& 

.  $$%.  Abolit  la  lo;  de  mutiler  le^  criminels, 
f  f  9.  Donne  dans  les  pefljge^  dçs  Itic^sê. 

.  5^>.  Sa  moct.^  «67.  Durée  de: fon  règnei 
ib.  Eft  le  natodèle  des  bons  Princes,  ib. 
Son  fils  lui  fuccède.   f6Z. 

HiAO-TSONG.,  avant,  Tcbao-oud»  Prince 
de  Kien^  Se  petit-fils  de  l'Empereur  Taï- 

.  tfott ,  eft  adopré  par  l'Empereur  Kao-^tfong , 
auquel  il  fuccède  l'an  11 6i.  VII I-  ^'^ç. 

.  La  gueiTe  que  les  Km»  fidfoieut  -aux  KAi  am 
révoltés  9  lui  fiiit  elj>érer  qu'ils  le  laiffè- 
rotent  en  paix.  ySo.'  La  guerre  recom- 
mence av^c  ces  Tartares,  &  pourquoi. 
/8a.  Ne  veut- pas  accorder  ce  qu'ils  de« 
mandent.  $ty»  Nouvelles  néffodations.  ib. 
&  ;88-ç9i«  Tang*sfé4ouï  , Ton  Miniftre, 
donne  fecrettementairis  aux  Kin  d'envoyer 
une  armée,  comme  la  feule  voie  d'obliger 

•  l'Empereur  àatceptier  leurs  propofitions. 
^92.  Oue^ki,  qu'il  envoie,ibutieiit  la  dignité 
de.  l'Empire.,  &  le  Roi  des  lartares  ac- 

'  quiefce  aux  conditions  exigées.  79).  ^94, 
Son  refped  pour  le  Tien.  598.  Se  Ihrre  en 

.  entier  aux  amires  du  Gouvernement.  6to» 
Abdique,  la  Com-onne.  en  faveur  de  Tchao- 
chun, foa. troiûème. fils.  Voyez  Kouang- 
tibngi^if.  Sa  mort..da5.  Portrait  de  ce 
Prince.  6x6..  . 
HlAO-^T^ôM 6  ,fil8  de  Hien^ong,  lui  fuccède 
Tan. .1487.  X.  xti^  Fai^  interroger  les  Ao- 
charg  y  ôcconoamneàlamortLi-tlé'fong. 
ib.  Effrayé  àt-  la  châte  de-nouvelles  étoiles, 
il  ordonne  aux  Grands  de  lui  repréfenter. 
ce  qu'il  doit  ^  réformer  dans  fa  perfonne. 

,  254.  Reçoit  les  nouvelles  de  la  mort  de 
Parou,  Kohan  des  Mongous.  257.  Envoie 
redemander  à  Hahéœa  Jes  Sceaux  da  Hami 

:  par  Siérhou-iieh,  auquel  il  confie  ce  Gouver- 
nement., jufqu'àce  qu'ill'ait donné  à  Uiapa. 
2jd.  Nomme  Prince  héritier.  Tchu-héou- 
tchao  f  fon  fils.  257.  Fait  mettre  en  prifion 
Tchang-haï-,  revenu  de^Kan-tchéou  àJa 

-  Cour  ,  fans   riponfe    de    Hahéma.    ij&, 

•  Péfend  l'entrée  de  les.  Etats  aux  étraa- 
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gers  /A.  S'abandonne  aux  Tao-fséj  qui  loi 
promettent  rimmortalîté  ^  &  le  fecfet  ife 
Elire  de  Tor.  2^9.  atfo.  Fait  mettre  en 
ordre  le  Recueil  des  Loiz  &  Contâmes 
de  la  grande  Dynaftie  des  Ming.  x6u 
Déclare  de  nouveau  Prince  de  Hami  \ 
Hiapa  ,  remis  en  liberté  par  Hahéma* 
%6z.  Remet  à  Foo-han ,  on  fceau  de  pierre 
précienfe  ,  gravé  en  caradères  anciens. 
ihid.  Démembrement  de  la  Chine  pré* 
fente  à  cet  Empereur  l'an  lyca.  ihid.  Ses 
Mimftres  le  détournent  de  fwt  élever  la 
Tour  qui  prolonge  la  vie,  ih.  Tombe  malade 
&  déclare  fes  aemidres  volontés.  x6^  Sa 
mort,  ih* 

Hiapa  ,  Prince  de  Uamî ,  eft  pris  par  Ha- 
héma.  X*  if6,  zfj»  Son  rétabliflèment. 
2di.  Sa  mort*  1660 

Hi A-soNo  j  remplace  Han--ki  dans  le  Com* 
mandement  des  frontières.  VIII.  aij^ 
Caradère  efféminé  de  ce  Général  :  méprile 
de  fes  fbldats ,  &  même  des  Tanareu^h. 
Ses  amis  n'ofent  le  foutenir  à  la  Cour ,  8c 
le  font  nommer  Gouverneur  de  Ho^tchong. 
21  f. 

Hi-CHE-HAN.  Titre  du  MasUfarat  qui,  dans 
la  petite  Boucharie ,  aidoit  r>4iir«m  «  &  avoit 
l'infpeâion  générale  dans  la  Capitale.  XL 

HU.Roi  de  Tckao.  IL  4;i-  Eft  obligé  de 
fouffrir  le  partage  de  fes  Etats.  4; 2. 

HiEN-Fiov, cérémonie  de  terreur,  pra- 
tiquée à  J'égard  du  Roi  des  Miao^fé.  XL 

197'  19^ 

liiBN-Koif 6  y  Prince  de  Tfin.  H.  pZ.  Rend 
hommage  à  l'Empire.  iB.  Maflkcre  atroce 
fait  par  fes  ordres.  101.  S'empare  ,  par 
trahifon  «  des  Etats  de  lu.  iip.  Trouble^ 
qui  arrivent  à  fa  mort  121. 

H I  E  N-KO  N  6  ,  Prince  de  Tfin.  IL  %66. 
Commence  à  ouvrir  i  fes  defcendans  le 
chemin  de  l'Empire,  ib.  Ses  démêlés  avec 
les  autres  Princes,  i^.  &fuiv»  Meurt  fans 
avoir  achevé  fes  projets.  x6f» 

HiBN-ûUÂNG.  trente -deuxième  Empereur 
des  Tchiou.  IL  2^j«  Ne  fiit  Empereur  que 
de  nom.  288. 

HiBN-Ti.  Voyez  Han-Hien-tL 

iiiEN-TSONG.  onzième  Empereur  de  la 
dynaftie  des  Tang  ,  monte  fur  le  Tr6ne 
J'an  805  de  l'Ere  Chrétienne.  VL  570. 
Belles  paroles  de  ce  Prince,  ih.  Révolte 
de  LieoU'pL  372,  Sages  avis  qu'il  donne 
àTching<»kmg.  $8f.  Refufe  une  infcription 
à  fa  louange.  tSt*  Son  foible  pour  la 
Se&e  de  TaofsL  $90.  Belles  paroles  de 
ce  Prince  à  les  Miniftres.  ip6.  Guerre 
du  HoaKi.  406.  6f  fuiv.   Mauvais  fuccès 

«de  fes  armes.  411.  Donne  le  comman-^ 

ornent  de  l'armée  à  Li-fou«  Se  fait  ap« 


porter ,  en  pompe  9  on  doigt  de  Fd.  4xii 
Kemontrances  cle  Han-yu  a  ce  fiqet.  413. 
Paix  univerlelle,  troublée  par  les  nouvelles 
incurûons  des  Toufatu  428.  Meurt  viâime 
de  (a  crédulité  450. 
Hi  BN'fsoNG ,  fils  de  Yng-tfong ,  lui  fuccède 
l'an  1454.  X.  242.  Epoufe  la  Princeflè  Ou^ 
chi  y  qu'il  déclare  Impératrice .  &  enfnite 
Ouang-chi  ^  qu'il  déclare  fon  epouTe  légi. 
time^au  lien  de  Ou-cfai^par  refped  pour 
les  intentions  de  fon  père.  143.  Adonné 
an  culte  des  Idoles^  il  répare  leurs  Tem-« 
pies  aux  firais  de  l'Etat,  ih.  Reçoit  les  tri- 
buts du  Prince  de  Ouala,  Troubles  étouffés 
dès  leur  naiflànce  dans  le  Chen-fi.  245. 

.  Bétablit  Tching-Ouang  au  rang  des  Em- 
-pereurs.  148.  Erige  un  Tribunal  d'Eu- 
nuques y  appelle  Si'tchang  :  pouvoir  qu'il 
lui  attribue.  14p.  Honneurs  qu'il  fait  rendre 
à  Confucius.  lyp.  Sufpend,  pour  un  tems^ 
le  Tribunal  Sl-^chang  «  qu'il  détruit  enfuite  , 
&  pourquoi,  xji.  Famine  dans  le  Chan-U 
&  le  Ho-nan.  ibid.  Fait  arrêter  &  conduire 
en  prilbn  Linfun ,  qui  lui  écrit  contre  les 
Tao-fsé  &  les  Hoihang,  iji.  %$%.  Tombe 
malade ,  &  périt  du  chagrin  que  lui  caufe 
la  mort  de  Ouang-chi ,  la  première  des 
Reines,  ij). 

Hi-KiN ,  Général  des  Tartares  OueL  V.  8. 
Fait  le  fiége  de  Hoa-taï ,  qu'il  prend.  10. 
Expédidons  où  il  rencontre  des  difficultés. 
1 1  &  fuiv.  Soumet ,  avec  rapidité ,  prefque 
tous  les  Etats  de  Hia.  n.  Détrefle  où  il 
le  trouve.  2).  Eli  fait  prifonnier.'x^.  Livre 
fa  ville  de  Ping'-léang  au  Prince  deC^tf^r^quî 
ne  lui  donne  qu'un  emploi  d'Echanlon 
de  fa  fuite.  32. 

Hl  N  G-L  o  A  N  ^  Général  des  Oaeï.  V.  224. 
Vidoire  complette  qu'il  remporte  fur  les 
Impériaux.  22;.  S'oppofe  au  fiége  de 
Tchong-IL  ti6.  Se  {auve  feul  de  devant 
cette  place.  228. 

Hi-NING ,  Eunuque.  Son  caraftère.  X.  22r^ 
Comment  l'Empereur  Yng-fong ,  prifoonier 
des  Tartares,  s'y  prend  pour  iç  défaire  de 
'  lui.  222. 

HioNG-FEt ,  (Impie  Pardculier.  Son  atta-« 
chement  k  fon  Prince.  Défait  un  corps  de 
Mongous*  iZf.  Meurt  en  Héros,  ih. 

HtoHG-NGAN^cuiii45  ,  Lettré.  V.  448» 
Honneurs  que  le  Roi  de  Tckéou  lui  fait,  ib* 

HlONG*-NOU(le  Roi  des  Tartares  )  de- 

m;E^nde  à  l'Empereur  Han-ou'cti  ,  une 
PrincefTe  en  mariage.  III.  18.  On  la  lui 
refufe,  &  pourquoi,  ii.  Marche  i  la  tète  ^ 
de  cent  mille  hommes ,  dans  le  defTein  de 
prendre  Ma^-y.  24.  Eft  obligé  de  rebrouflèr 
chemin  avec  la  plus  grande  diligence,  xf  • 
Continuation  du  commerce  entre  les  deux 
nations,  ii.  l^ouvelle  gi^erre  avep  les  CAx- 

nois  m 
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noh  t  plus  heureufe  que  la  précédente,  ip. 
Forcent  les  peuples  de  Yaltchi  à  abandon- 
ner  leur  pays  natal.  )5. 
HioNG-Nou  ou  les  Huns  :  leur  manière  de 
vivre.  IL  3731.  Sont  défaits  par  le  Général 
Ouei-tfing,  III.  iZ.  Nouvelle  guerre  avec 
perte  égale  de  part  &  d'autre.  41.   Les 
troupes  Impériales  font  fur  eux  un  butin 
conudérable.  44.  Recommencent  leurs  in- 
cur(lons;,mais  ils  font  fi  mal  menés  par 
les  troupes  de  l'Empire ,  qu'ils  fe  retirent, 
47.  Le  feu  de  la  guerre,  prêt -à  fe  rallu- 
mer ,  eft  arrêté  par  la  mort  de  leur  Tchen-' 
ju.  62.  Commettent  de  nouvelles  hodilités 
fur  les  terres  de  l'Empire.  71.  Voyez  Tfié- 
tihéou.  Fuient  à  la  nouvelle  de  l'arrivée 
des  Impériaux,  iip.  Sont  battus  par  le  Roi 
de  Ou  'fun.  ib.  Leur  Prince  eu  forcé  de 
demander  la  paix  à  fes  ennemis.    110. 
Mœurs  &  ufages  des  Hîongnou,  141.  à 
•    la  Note.   Troubles  &  révolutions,  ib.  & 
'  fuiv.   Leur  Prince  vient  à  la  Cour  faire 
hommage  de  fes  Etats,  iji.  Idée  fuccinte 
des  guerres  qu'ils  foutinrent  avant  que  de 
fe  foumettre  a  l'Empire,  m,  htMiTchen-yu 
vient  rendre  hommage  à  l'Empereur  Han- 
Ngaï-tL  11  j.  Se  déclarent  contre  Ouang- 
mang ,  ufurpateur  du  Trône  de  la  Chine. 
138.    Fuient   à  l'approche    des   troupes 
Impériales  y  commandées  par  Ma-yuen. 
11%.   Grandes  diffentions  parmi  ^ux^  & 
quel   en   eft  le    fujet.    3)6.     Nouvelles 
guerres  entre  les  Tanares  du  Midi  & 
ceux  du  Nord.  ^4^.  Les  deux  peuples 
concluent  une  paix  qu'ils  font  ratifier  par 
l'Empereur,  ibid.  Nouvelles  courfes   en 
Chine.  5^1.  Sont  attaqués  par  les  troupes 
Impériales.  ^54.  (f  fuiv^  Plufienrs  de  leurs 
Rois  fe  foumettent  à  l'Empire.  J^p-ari. 
Ceux  du  Nord  perdent  une  grande  ba- 
taille contre   les  Sien  ^  pi  ,  &  un  grand 
nombre  fe  foumettent  à  la  Chine.  388. 
Sont   prefque    entièrement    détruits   par 
Téou-icien ,  Général  Chinois.  3pi-3p4.  Les 
Sîen^pi'  s'emparent  de  leur  pays.  397.  Ce 
qui  refte  de  ces  peuples  fe  rait  naturalifer 
Sien-pi  Profitent  des  calamités  qui  affligent 
la  Chine  ,  pour  y  porter  la  guerre.  40^. 
Sont  battus  complettemcnt  ,  &  obligés 
de  demander  pardon,  ib.   Ceux  du  Midi 
cflaient  de  nouveau  de  feconer  le  joug  , 
&  font  foumis  par  Tchang-hoan.  4^5.  Se 
foumettent  une  féconde  fois  à  ce  Général. 
477.  Connus  d'abord  des  Chinois  fous  le  nom 
de  Si'hou  VII.  118.  Metéyleur  Tehen-yu, 
défait  les  Léao.  ib, 
HîONG-ouEN,  Vice-Roi  duFou-kien,  gagne 
par  fes  bons  procédés  ,  TchinMchi-long  , 
chef  de  pirates ,  &  l'engage  au  lervice  de  la 
Cour.  X.  SiS'  Si^*  ■' 
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Hi-oUANG ,  feizième  Empereur  des  Tchéou. 
IL  px.  Gouvernement  foible  de  ce  Prince» 

97- 

Hi-po  (les)  de  la  droite  &  de  la  gauche 
avoient  fom  des  chars  &  des  habits  de 
l'Empereur.  I.  )02. 

Histoire.  Perte  que  celle  des  trois  pre« 
mières  dynaftîes  Impériales  fit  par  l'incendie 
général  des  livres.  I.  Prcf.  6.  Recherches 
faites  fous  le  règne  des  Han  ,  pour  la  ré- 
parer, ib.  Celle  de  la  Chine  donne  plus 
de  certitude  de  l'antiquité  des  tems  que 
toutes  les    Hiftoires    profanes,   to.  Jut 

2u'où  elle  remonte,  ib.  yi.  Vérifiée  par  les 
clipfes.  62.    Préfente  des  exemples  de 
vertus  mifes  en  pratique ,  des  aâions  hé-^ 
roïques.  64.  Donne  de  grandes  connoif- 
(ances  de  la  Tartarie  &  des  pays  voitint 
de  la  Chine.  6$.  Le  foin  d'écrire  l'Hif- 
toire ,  très-important  à  la  Chine.  I.  Difc. 
pr.  XX.  Son  authenticité  &  fon  autorité. 
XXI.   Très-eftimée  des  Lettrés  Chinois, 
ibid.    L'Abrégé  publié  par  du   Halde  , 
fort  infuffifant.  xxiii.  Traduite  de  Chi- 
nois   en    Tartare-Mantehéou  »  par    ordre 
de  Kang-hi.   xxv.   Et    de    Tartare    en 
François ,  par  le  P.  de  Mailla.  Jugement 
qu'en   portoit  feu   M.    Fréret.    xxvil. 
Traits  qui  caraâérifent  fa  certitude.  Ecrite 
avec  une  noble  implicite,  xxxi.   Sages 
mefures  des   Chinois  pour  en  écarter  le 
menfongé.    xxxii.  &  fuiv.   Les  règnes 
antérieurs  à  celui  de  Yao  font  fufpeâs  , 
&  pourouoi.  Obf.  71.  Trois  claflcs  diffé- 
rentes d'Ecrivains  à  confidérer  relativement 
à  l'Hiftoire.  Let.  I.  77.  Preuve  de  l'exac- 
titude &  de  l'impartialité  de  l'Hiftoire^ 
VI.  p8.  Trait  qui  prouve  quel  degré   de 
confiance  elle  mérite  IV.  157.  Utilité  de 
l'Hiftoire.  jio. 
Historiens  publics  établis  en  Chine  de 
tout   tems  ,  &  divifés   en   deux  claffes 
relativement  à  leurs  fondions.  I.  Préf.  2. 
Leurs  Mémoires ,  écrits  en  pleine  liberté , 
ne  paroiflent  que  lorfqu'une  nouvelle  fa- 
mille Impériale  monte  fur  le  Trône,  ib.  3. 
Plufieurs  ont  mieux  aimé  perdre  la  vie  que 
de  trahir  la  vérité.  Exemple  de  cette  fer- 
meté, ib.  Les  Princes  valTaux  de  l'Em- 
pire ,  avoient  également  leurs  Hiftoriçns. 
ib.  4.  Réponfe  d'un  Préfident  du  Tribunal 
des  Hiftoriens  à  un  Empereur  qui  delîroit 
favoir  ce  qu'on  avoit  écrit  de  lui.  y.  6^ 
Ceux  auxquels  on  eft  redevable  des  dif- 
férens  morceaux  de  l'Hiftoire  aurhentique. 
7.  6»  fuiv.   Leur  création.  19.  Multitude 
d'Hiftoriens  particuliers.  48.  Bonne- foi  & 
fcrupule  des  Hiftoriens  publics  dans  la  ré- 
paration des  King.  Let.  I.  115.  Aiment 
mieux  fe  taire  que  d'employer  des  mo- 
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numens  MpeâsJîh.  1 18.  N'ont  jamais  varié 
en  fait  de  Chronologie.  lao.  &  fuiv  Ne 
font  point  partagés  fur  la  Chronologie  des 
tems  antérieurs  à  Oueï-lié-ouang,  Let.  II. 
131-1)7.  Ceux  du  dehors  faifoient  tous  les 
neuf  ans  l'examen  des  ouvrages.  351. 
Hi-TSONG ,  X  VI1I«  Empereur  de  la  dynaftie 
des  Tang,  monte  fur  le  Trône  Tan  874 
de  TEre  Chrétienne.  VI.  527.  Ce  qu'étoit 
l'Empire  au  commencement  du  règne  de 
ce  Prince.  528.  Révoltes  qui  s'élèvent  de 
'  toute  part,  Jj2.  6'  futv.  Son  infenfibilité 
à  la  vue  des  maux  qui  affiigeoient  TEmoire. 
jr4î.  Ses  amufemens.  544-  Sa  frayeur  à Vap- 

1»roche  du  rebelle  Hoang-tfao.  U2.  Prend 
a  fuite  avec  fa  Cour.  J49.  Révolte  de  Tfin- 
tfong-kiuen.  $64.  Revient  à  Tchang-ngan. 
f6f.  Eft  encore  forcé  d'en  fortir.  J70.  Li- 
yun,  petit -fils  de  Sou-tfong  ,  prend  le 
titre  d'Empereur,  qu'il  ne  garde  que  très- 
peu  de  tems.  <75.  Mort  de  Hi-tfong.  j85. 

Hi-TSONC  ,  fais  de  l'Empereur  Kouang- 
tfong  f  lui  fuccède  l'an  lôii.  X.  41; «  Les 
Mantchéous  lui  enlèvent  Léao-yang.  415. 
Mefures  qu'il  prend  pour  arrêter  leurs 
conquêtes.  419.  Révolte  dans  le  Sfé-tchuen, 
par  quel  motif,  ôc  comment  appaifée.  41a- 

.  415*.  Autres  révoltes  dans  le  Koueï-tcbéou, 
excitées  par  Ngan-pang-yen.  4i6-4i8« 
Dans  le  Cnan-tong  par  les  Seûaires  Pélicn' 
kiao.  419.43^1.  Ignore  les  plaintes  de 
Taï-tfong  ,  Chef  des  Mantchéous ,  adreC- 
fées  au  Gouverneur  du  Léao-tong.  431- 
440.  Sa  mort.  Hoaï-tfong  lui  fuccède.  441. 

Hiu-CHI ,  femme  de  l'Empereur  Han-Siuen- 
ti,  perd  la  vie  par  le  poifon.  III.  120. 

HîUEN-TSONG  ,  VK  l'-Erapereur  de  la 
dynaftie  des  Tang  y  monte  iar  le  Trône 
l'an  71 3  de  l'Ere  Chrétienne.  VI.200.  (f^oy. 
Li-Iong-ki  ).  Eft  inftruit  d'une  confpiration 
contre  ia  perfonne  dont  il  condamne 
les  auteurs  ï  mort.  201  •  Abolit  la  feâe  des 

•  Jio-ckang.  ib,  Vifite  les  provinces  du  Nord. 
XI 2.  Condamne  i  mort  le  frère  de  l'Im- 
pératrice ,  &  dégrade  l'Impératrice  elle- 
même,  &  pourquoi,  aij.  Fait  une  guerre 
ouverte  aux  Tûu^farté  ii6.  &  fuh.  Envoie 
au  Roi  des  Towfan  une  Princefle  ,  &  trois 
Livres  aui  traitent  de  l'art  de  gouverner. 
220.  Montre  quelque  confiance  dans  le 
prétendu  fccret  de  l'immortalité.  227. 
Accorde  ta  plus  grande  confidération  à 
Ngan-!o-chan.  250*254.  Ses  armes  font 
fans  fuccès  du  côté  du  Midi.  2j5.  Révolte 
de  Ngan-lo-chan.  242.  &  fuiv.  Progrès  de 
la  révolte.  244.  bfuîv,  Eft  obligé  de  fuir 
de  Tchang-ngan  ,  dans  le  pays  de  Ckou , 
&  pourquoi.  2 y I.  &/tt/v  Envoie  au  Prince 
héritier ,  le  Sceau  de  l'Empire.  2J9.  Re- 
vient du  pays  de  Chou  à  Tehang  -  ogan. 
271.  Sa  moit,  285. 


HiUESE  .  fils  de  Yéliu-Liéouca.  eft  appelle 
par  Tcninrkis-han ,  pour  fuccéder  au  Trône 
du  Léao-tong.  I  A.  125.  Prend,  avant Ibn 
départ,  la  viUe  hoyale  des  hia,  ibid. 

Hiu-HENG  vient  à  t)out,par  fon  mérite, 
de  rendre  inutiles  les  peiuicicux  deifeins 
du  Miniltre  Ahama.  IX.  316.  Sort  du 
Confeil,  6c  devient  chef  du  Collège  Im- 
périal. Comment  il  s'y  conduit.  320. 
Obtient  fa  retraite  ;  changeniens  qu'il 
fait  dans  fon  pays.  334.    Sa  mort.  409. 

Hiu.KiN-MiNG  eft  envoyé  par  l'Impéra- 
trice Ou-héou ,  contre  les  Tartares  Ki-tan. 
VI  i6p.  Perd  une  grande  bataille,  &  eft 
fait  prifonnier.  170. 

Hiu.MOUTCHi ,  impofteur ,  fe  difant  de  la 
famille  Impériale  de  i/w  détrônée.  V.  16. 
Se  fait  cheF  d'une  révolte  16.  Se  joint  à  un 
autre  impofteur.  57.  Difparoit  fans  qu'on 
fâche  ce  qu  il  devient.  j8. 

Hiu-TCHANG,ou  Hiu-tchéou  du  Honan, 
ville  où  Tfao-tfao  tranfporte  la  Cour  des 
Han.  IV.  8.  9. 

HoAï-GNEW  (  l'Eunuque  )  ,  refîife  de  con- 
damner Lin-fun  ,  6c  pourquoi.  X.  2^2. 
L'Empereur  frappé  de  fa  fermeté  ,  le 
nomme  Préfident  d'un  Tribunal,  &  Mi- 
niftre  d'Etat.  2C}-25'5. 

HoAï-T  .  Prince  ae  la  création  de  Ou-ouang , 
entre  dans  la  révolte  de  Ou-kang.  1. 29  j/  On 
le  fait  mourir. 

HoAï-^oUANG  ,  Roi  de  Tchou.  IL  425. 
Titre  qu'on  lui  donne  par  ironie.  4j:o  Sa 
fin.  4^0. 

HoAï-TSoNG,  autrement  Tchu-yeou-kien  , 
dernier  Empereur  des  Ming  ,  &  frère 
puiné  de  Hi-tfonff>  lui  fuccède  l'an  1^28* 
X.  441.  Le  Chef  des  Mantchéous  lui  en« 
lève  plufieurs  places  du  Léaotong  .  & 

e)urquoi.  ih.  &  juiv.  Fait  exécuter  le  Yice- 
oi  de  Taï-tong ,  fauflement  accufé  d'in- 
telligence avec  ces  Tartares.  441-44^.  Suc- 
cès des  Mantchéous  qui  viennent  infulter 
là  capitale.  445-454.  rertes  qu'il  éprouve 
de  la  part  de  fes  troupes ,  dont  plufieurs 
corps  le  révoltent.  455'-4j9.  Amniftie  qu'il 

fmblie  pour  rappeller  fous  fes  drapeaux 
es  Chinois  qui  s'étoïent  donnés  aux  Man* 
tchéous.  464-4^5.  Ravages  &  progrès  du 
rebelle  Li-tfé-tching  ,  qui  prend  Te  titre 
d'Empereur.  470-483.  Les  armées  Impé- 
riales mal  payées ,  &  pourquoi.  484-485. 
On  confeille  au  Monarque  de  fe  retirer 
à  Nanking.  487.  Mande  aux  troupes  occu** 

Pées  en  Tartarie  de  venir  au  fecours  de 
éking.  488.  Sa  confiance  aveugle  dans  les 
Eunuques  perd  tout.  489. 490.  Son  défef- 
poir.  491.  Ce  qu'il  écrit  avant  que  de  fe 
donner  la  mort.  492. 
HoA-YU£N*£Uj[.H  ,  Eunuque  ,  favori  de 
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PEmperenr  Fitî.  V.  iiy.   Confeils  per- 
nicieux qu'il  lui  donne.'  ib. 

Ho A-KiÂO,  Commandant  de  Siang-tchéou. 
V.  4)1.  Pourquoi  il  prend  les  armes,  ih. 
échec  qu'il  reçoit.  ^\x* 

HoA-MEN  ou  Hoeï^pou ,  c'eft  à-dire  la  /torde 
des  MaJiométans..  XL  565.  La  petite  Bou- 
charie ,  appellée  de  ce  nom.  V  oyez  Bou- 
charie. 

Ho  AN-FOU-YEN  ,  Généraliflîme  des  troupes 
de  Tfin  y  eft  tué  en  trahifon  comme  il 
raarchoit  contre  les  Fi-^ma^kou,  IV.  lyi. 

HoANG-rou-Koui  offre  à  l'Empereur 
Han-houon-ti  fes  fervices  contre  les 
Kiang.  IIL  461»  Les  bat  &  leur  offre  la 
paix  qu'Hs  acceptent,  ibid.  Sa  générofité 
lui  gagne  les  CkintL  ih.  Confondu  avec  les 
criminels  d'Etat .  &  fous  quel  prétexte. 
ib.  Ne  devient  libre  qu'à  la  faveur  d'une 
amniftie  générale.  4^4.  Sa  feule  préfence 
fait  rentrer  les  peuples  de  Taï'ckan  dans 
le  devoir.  Les  liiang  reprennent  les  armes 
pour  venger  les  outrages  qu'on  lui  fait. 
454.  6  fuiv. 

HoANG-Fou-Yir,  excellent  Général  de 
Tfi-ouang ,  Empereur  des  HéowTfin  ,  fa 
valeur;  bat  les  Tartares.  VIL  558.  jyp. 

HoANG -FOU-PIN,  nommé  Général  des 
troupes  du  Kiang-hoaï.  VIIL  6<2.  Divife 
fon  armée  en  deux  corps.  îL  £(t  battu  au 
fiége  de  Tfaï-tchéou.  6<z.  Lui  &  les 
autres  Généraux  font  deiavoués  par  la 
Cour  Impériale.  6f6. 

HoANG-FOU- soNG  ,  envoyé  contre  les 
rebelles ,  remporte  fur  eux  deux  grandes 
vidoires.  IIL  514.  jiy.  Perd  fon  emploi 
par  les  odieufes  calomnies  des  Eunuques. 
518.  Eft  rappelle,  &  gagne  une  nouvelle 
vidoire  contre  les  rebelles.  ^12. 

HoANG-HÉou ,  titre  qu'on  donne  à  l'époufe 
légitime  de  l'Empereur.  IL  48;. 

HoANG-HOA,  après  s'être  fournis  aux 
Mongous ,  fe  fait  un  parti,  &  eft  proclamé 
Empereur.  IX.  41p.  Sa  défaite,  ib. 

H  o  A  N  G  -  H  o.  Ses  fréquentes  &  funcftes 
inondations.  I.  Let.  L  iio.  Changemens 
que  ce  fleuve  a  éprouvé  dans  fon  cours.  p5. 
Travaux  inutiles  pour  contenir  fes  eaux  en 
1081.  VIIL  ap4.  Pays  plats  qu'il  inonde 
fréquemment  dans  fes  debordemens.  2^. 
24;.  On  ouvre  un  canal  qui  coûte  des 
fommes  immenfes  ,  &  ne  iert  prefque  à 
rien,  ib:  Defcription  de  ce  fleuve ,  faite 
par  les  ordres  de  Houpilaï-han.  IX.  404. 
des  eaux  ,  de  troubles  qu'elles  étoient , 
paroiflent  claires.  464,  On  lui  hit  re- 
prendre forf  ancien  lit.  ypi. 

H  o  A  N  G-H  o  E  ï ,  chef  de  fadion.  V  148. 
Politique  dont  il  ufe.  14p.  Vient ,  fans 
méfiance,  à  la  Cour.  i;2.  Eft  accufé  &c 
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convaincu  d'avoir  en  des  liaifons  avec  les 
rebelles,  ib.   Sa  fin.  ib. 

HoANG-HUSN  &  fon  fils ,  s'cmparcnt  de 
la  Province  de  Chan-tong  ;  à  quoi  ils  font 
comparés  dans  le  difcours  du  Prince  de 
On.  X.  II. 

HoANG-ouANrTAN  abandonne  lâchement 
la  ville  qu'il  devoit  défendre.  IX.  166. 
Reçoit  du  fervice  chez  les  Mongous.  367. 
Eft  battu  &  chaffé  de  fa  Province.  179. 

H  o  A  N  G  -  P  A  ,  Préfident  du  Tribunal  des 
crimes ,  vuide  les  prifons  qui  regorgeoient 
de  criminels.  III.  117.  Eft  accufé  par  les 
Grands ,  &  mis  en  prifon ,  où  il  s'occupe 
de  l'étude  du  Chu-king.  11 8.  eft  élargi. 
122.  • 

Ho  ang-t  AO-TCHiou.Miniflre  du  Prince  de 
Tang  ;  fes  belles  qualités  ;  marche  contre 
les  Tartares  dans  le  Kiang-û.  X.  «41.  Eft 
battu  &  reûe  fur  le  champ  de  Sataille. 

HoANG-Tl,  connu  d'abord  fous  le  nom  de 
Souan-yuen.  Sa  naiflance ,  fes  belles  qua- 
lités. L  14.  Nommé  Gouverneur  de  Yu- 
biong  après  la  mort  de  fon  père,  ly* 
Exerce  fes  fujets  au  maniement  des 
armes  ,  &  à  cultiver  la  terre,  ibid. 
Drefle  des  animaux  pour  fervir  dans  les 
armées,  ib.  Bat  le  rebelle  Tchi-yéou.  ib. 
16.  Le  peuple  demande  que  Chin-nong  le 
choiGfle  pour  fon  fuccefleur.  Chin-nong 
refufe  d'abdiquer ,  arme  6c  eft  battu  par 
Hoang-ti.  17.  Elu  Empereur  à  la  place 
de  Chin-nong.  18.  Le  reoelle  Tchi-yéou  , 
qui  refufe  de  le  reconnoître,  eft  battu  , 
Uit  prifonnier  &  on  lui  coupe  la  tète 
à  la  vue  des  deux  armées,  ip.  Crée 
des  Miniftres  &  un  Tribunal  d'Hiftoriens 
divifés  en  deux  daflès.  ib,  Caraftères  re- 
préfentatife.  ip.  20.  Invention  du  pinceau 
trempé  dans  le  vernis  pour  écrire,  ib. 
Servent  à  tranfcrire  l'Herbier  4^  Chin- 
nong  ,  un  Traité  fur  le  pouls ,  &  la  cure 
des  maladies.  21.  Bâtit  un  Temple  au 
Changea.   Invente  1&  brique  &   la^  char- 

})enterie.  ibid.  Limites  de  la  Chine  fous 
on  règne.  Villages  &  villes  dont  on 
forme  des  Provinces.  22.  Elève  un  Obfer- 
vatoire.  2j.  Règle  l'année.  ïb.  Invention 
de  la  Sphère.  Ufage  de  la  foie.  Invention 
des  charrettes  ,  des  barques  ,  des  ponts  , 
des  étendards  ,  des  armes  oftenfiyes  & 
détenOves.  24.  Invention  de  la  monnoie. 
D'une  efpèce  d'orgue.  2c.  2tf.  Des  poids 
&  des  mefures.  Des  clochettes  ajuftées 
aux  tons  de  la  mufique.  ib.  Broderie  en 
foie.  27.  Règle  les  habits  &  les  bonnets. 
ib.  Etablit  une  fonderie  de  cuivre.  28.  Sa 
mort.  Ses  femmes.  Ses  fils,  ib, 
HoAHG<TSAO  fe  joint  au  rebelle  Ouang-fien« 

Ta 
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tcbi.  Qael  il  étoit.  VL  J52.  Bataille  perdue, 
jy.  Avantages  remportés-  i^.  Reproches 
jnlpirés  par  la  jalouhe.  554-  Se  voit  feul 
à  la  tête  des  rebelles  par  la  mort  de 
Ouang-fien-tchi.  fxp.  Ses  fiiccès  fe  multi- 

Î lient,  ih.  &  J40.  Éft  défait  par  Kao<)ien , 
Général  des  Impériaux,  ih.  Propole  de 
mettre  bas  les  armes.  J41.  Perd  une 
grande  bataille.  543.  Se  redime  bientôt 
de  fes  pertes,  i^.  Nouvelles  conquêtes. 
):^8.  Entre  en  vainqueur  dans  Tchan-ngan, 
ôa  il  fe  fait  proclamer  Empereur.  $49. 
550.  Donne  à  la  dynaftie  le  nom  de  Tfi. 
ih.  Ses  troupes  font  battues  par  Tching- 
tien.  yji.  Se  fauve  de  Tchang-ngan.  y n. 
Il  y  rentre  bientôt  après, &  feit  paffer  les 
habitans  au  fil  de  l'épée.  ih.  Mauvais  état 
de  fes  affaires.  $$9.    Eft  battu  trois  fois 

Ear  Li-ké-yong,  &  forcé  de  nouveau  d'a- 
andonner  Tchang-ngan.  i^.  Eft  abandonné 
de  fon  Général  qui  pafle  du  côté  des  Im- 
périaux. y5i.  Eft  encore  battu  par  Li-ké- 
Î'ong.  5*53.  Eft  trahi  par  fon  gendre,  &  a 
a  tète  tranchée.  $64. 

HOANG-TSIEN-CHAN  ET  OUANG-PÉYEN, 

Miniftres  de  Kao^fong,  Empereur  des 
Song.  VIII.  46$,  Leur  mauvaife  admi- 
niftration.  Leur  lâcheté  &  perfidie,  ibid. 
Injures  qu'ils  reçoivent  des  foldats  fur  les 
bords  du  Kiang.  473.  Demandent  inuti- 
lement leur  retraite.  474.  Accufés  &  re- 
fardés  comme  les  auteurs  des  maux  de 
Empire  ,  ils  font  deflitués.  47c.  On  de- 

'  mantle  leur  punition  477.  Kao-tfong  s' étoit 
laiflc  entièrement  gouverner  par  ces  deux 
Miniftres ,  dont  les  confeils  1  avoient  dés- 
honoré. $79. 

HoANG-TIEN-CHiNG,  Général  des  Oueï* 
V.  16$,  Echec  qu'il  reçoit,  ib.  Répare  fon 
honneur.  Ibid»  Eft  battu  une  féconde  fois. 
j66. 

HoAN  -  HIUEN.  Puiflance  redoutable  de  ce 
Gouverneur  fous  le  règne  de  Tçin-Ngaï-ti. 
IV.  yio.  Se  révolte  ;bc  pourquoi,  ib.  Lieou- 
lao-rchi  fe  joint  à  lui.  523.  S'empare  de 
Kien-kang.  ih.  Fait  éclater  le  deflein  qu'il 
avoir  de  détrôner  l'Empereur ,  &  d'ufurper 
fa  Couronne.  527.  Force  ce  Monarque  à 
faire  une  renonciation  en  fa  faveur.  $x%. 
Son  inauguration.  Se  fait  méprifer  ,  & 
pourquoi.  $19.  Ses  troupes  font  battues 
en  plufieurs  rencontres.  J55.  Eft  fbrcé,  par 
Lieou-yu  de  fuir  de  Kien-kang.  C54,  rerd 
«m  combat  naval ,  &  eft  mis  en  niite.  537. 
Meurt  de  la  main  du  brave  Fongtfien  qui 
conduit  Tçin-Ngaï-ti  à  Kiang-ling ,  &  le 
fait  remonter  fur  le  Trône,  jjpr 

HoA^HO -TÉMOUR.  Confpiration  en  fa 
faveur*  IX.  s^*  Se  donne  la  mort»  $6$. 


HoAN-ouEN ,  Gouverneur  de  King,^chéàu, 
fe  difpofe  à  faire  rentrer  fous  l'obéiftânce 
des  Ifin  y  la  Principauté  de  Han.  IV  57^. 
Vidoire  complette.  l'^j.  Conduit  quarante 
mille  hommes  contre  le  Prince  de  Tfin. 
3p8.  Ses  fuccès.  39p.  Renonce  au  projet 
de  marcher  courre  Tchang-tfo.  400.  La 
Cour  lui  ordonne  de  tourner  fes  armes 
contre  le  rebelle  Yao-(îang.  401.  Sa  vic- 
toire complette  fur  Yao-liang.  402.  Fait 
réparer  les  tombeaux  des  Empereurs  des 
Tfin.  ib.  Envoie  un  fecours  qui  empêche 
la  prife  de  Lo-vang  IV.  412.  Ne  peut 
empêcher  une  féconde  fois  la  prife  de 
cette  Ville ,  &  la  conquête  de  tout  le 
Ho-nan.  41  f.  Porte  la  guerre  dans  le 
Royaume  de  Yen.  410.  Rapidité  de  fes 
conquêtes.  421.  Sa  défaite.  42).  Dépofe 
l'Empereur  Tçin-Y-ti  ,  &  met  Ssé-ma-yu 
fur  le  Trône.  4^5. 

H  o  c  H  A  N  G  ,  Difciples  &  Seftatcurs  de 
Boudha  OU  Foe.  V.  Vo.  Voyez  encore  la 
Note,  ib,  &  fuiv.  Grande  réforme  dans 
cette  Sefte.  VI.  489.  Connus  en  Tartarie 
fous  le  nom  de  Lama.  Reconnoiflènt  pour 
chef  le  Ta/aï' Lama ,  auquel  les  Houtouûou , 
les  Tironf^  ,  les  TaUama  ,  les  Tchor-tfi  & 
les  Ser-tfi ,  font  fubordonnés.  XL  4,  c« 
En  quoi  les  Hochang  6c  les  Lama  dif{e« 
rent  ib.  Ces  Bonzes  ne  peuvent  embraffer 
cette  profeffion  qu'à  quarante  ans.  X.  itfy. 
Voy.  Tao.p. 

Ho-CHANG-TCHI  ,  humiliation  à  laquelle 
il  eft  réduit,  &  pourquoi.  V.  pj.  Eft  rétabli 
dans  fes  eniplois.  ib. 

HocHE-TSi.  Titre  que  les  Tartares  donnent 
à  quelques-uns  de  leurs  Princes  XI.  4. 

Ho-CHI.  A  la  mort  de  HanXine-ti ,  cette 
Impératrice  fait  déclarer  fon  fils  Empe* 
reur.  IIL  J25.  A  la  douleur  de  le  voir 
dépofer  par  Tong-cho.  53  j.  Elle  &  fon  fils 
perdent  la  vie  par  l'ordre  de  Tong-cho, 
&  pourquoi.  $16. 

HocHiLA ,  fils  de  l'Empereur  Haïchan  ,  fe 
révolte,  &  pourquoi.  IX.  ritf.  Parvient 
au  Trône,  non  fans  de  grandes  difficultés. 
f44.  Meurt ,  &  eft  cru  empoifonné  J49. 

Ho-CHOU  ,  Prince  Vaflal  &  plufieurs  autres 
fe  révolte  contre  l'Empereur  Tching-ouang. 
L  289.  Eft  dégradé,  zpp- 

Ho Bï-Hi  (Tartares)  viennent  au  fecours  de 
la  Chine.  VL  288.  Aidés  de  troupes  Chi- 
noifes  ,  ils  mettent  une  armée  de  rebelles 
en  déroute.  Sac  de  Ho-yang.  289.  Dé- 
fordre  qu'ils  caufent  en  retournant  chez  eux. 
291.  Se  lient  contre  l'Empire  avec  le  re- 
belle Pou-kon  hoaï-nghen.  502.  La  divifion 
fe  met  dans  leur. camp.  ^04.  Font  un  traité 
d'union  avec  les  Impériaux  contre  les  lou-- 
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fan.  305.  L'Empereur  accorde  à  leur  ICo-Atf» 
une  Princeflè  de  fon  fang.  H9-  Ce  Ko-kan 
obtient  que  le  nom  de  Hoeï^hé,  feroit  changé 
en  celui  de  Hoehko.  3J1.  Voyez  la  Note. 
Révolution  à  la  Cour  des  Hoe'iJto.  ifx* 
Epuifés  par  la  guerre  des  Kiei-kia-fsé  ^  ils 
fe  foumettent  à  la  Chine.  47  j.  La  defunion 
fe  met  parmi  eux.  478.  Perte  conlîdérable. 
479.  S'indemnifent  par  leurs  courfes  fur  les 
terres  de  l'Empire.  480.  Perdent  une  gran- 
de bataille  contre  les  Impériaux.  48^. 
Leur  KoJian  eft  tué  par  fon  premier  Minif- 
tre  ;  état  miférable  de  ces  peuples.  494. 
Sont  prefqu'entièrement  détruits.  49  j.Vien- 
nent  payer  le^tribut  Tan  948  à  rÉrapereur 
Kao-tfou ,  &  obtiennent  ouelques  (ecours 
contre  les  Tang^kiang.  VII.  38^  Les  Léao 
leur  enlèvent  Kan^tckéou  ,  &  obligent 
Yélali  à  fe  foumettre.  VIII.  166.  Ils  leur 
enlèvent  encore  Soutckéou.  ib.  Les  Kkitans 
veulent  s'emparer  de  leurs  Etats,  &  ils 
mettent  le  fiége  devant  Kantchéou.  189. 
Cette  Ville  leur  eft  enlevée -par  Tcha©- 
té-ming  qui  les  bat.  190.  Services  qu'ils 
rendent  à  la  dynaftie  de  Tang ,  &  leur 
défintéreflèment.  X.  |'i9. 

HoEï-KONG  ,  Prince  de  Tchou»  IL  241.  Ses 
conquêtes.  242.  &  244. 

HoEïouANG,  dix-feptième  Empereur  des 
TcAéou.  II.  98.  Mécontente  les  Grands.  99» 
Révolte  qui  l'oblige  de  quitter  la  Capitale. 
th.  Y  rentre.  loi.Doit  fon  rétabliflement  au 
Prince  de  Tcking.  ib.  Trait  d'avarice,  de  ce 
Monarque,  ib.  Foiblefle  de  fon  Gouverne- 
ment ,  &  intrigues  de  fa  Cour.  11 5.  (ffuiv. 
Souffre  que  les  Princes  lui  difignent  un 

'  fuccefleHr.  ib.  Meurt  après  im  règne  de  25 
ans.  120. 

HoEï-oUANG,  Prince  de  Ouet  y  converfa- 
tion  fingulière  qu'il  a  avec  le  Prince  de 
Tfi.  II.  273.  Se  loumet  au  Prince  de  Tfiu. 
289. 

HoEï-ouEN-ouANG ,  Prince  de  Tfin ,  hérite 
des  Etats  &  de  l'ambition  de  fon  père.  IL 
279*  Diffipe  la  ligue  formée  contre  lui.  28y. 
Ses  conquêtes,  ibid.  &  fuiv.  Pourfuit  fes 
projets  lur  l'Empire.  295.  Viftoires  qu'il 
remporte  par-tout.  ibid.  6'  fuiv.  Sa  mort. 
304 

HoEï-TONG  ,  fameux  canal  conftruit  fous  le 
règne  de  Houpilal ,  Han  des  Mongous,  IX. 

HoEï-TSONG,  avant  Tchao-ki,  Prince  de 
'  Touun  ,  onzième  fils  de  l'Empereur  Chin- 
tfong  fuccède  à  fon  frère  Tché-tfong  l'an. 
1100.  VIII.  5ji.  Renvoie  le  Miniftre 
Tchang-tun  ,  rétablit  la  mémoire  de  Sfé- 
ma-kouang .  &  rend  à  Mong-chi  ,  femme 
de  Tché-tloogy  le  rang  d'Impératrice. 
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554.  Ne  foutient  pas  cette  fei*meté.  ib.  Les 
Courtifans  étudient  fes  foibles  &  le  ga^- 
gnent.  53J.  Son  avidité  pour  les  ouvrages 
curieux,  ib.  &  536.  Rétabli»-  des  Miniftres 
exilés  &  dégrade  de  nouveau  Mong-chî< 
358.  Rappelle  les  exilés  &  renvoyé  fon  Mi- 
niftre Tfaï-king  que  Tchao-ting-tchi  rem- 
place. 341.  Le  remet  enfuite  dans  le  Mi- 
niftère  ,    conduite   qui   le    fait   méprifer 
543.  Sa  crédulité  relativement  à  l'Aftrologie 
judiciaire  ,  lui  fait  renvoyer  Tfaï-king.  347. 
Deffein  de  foumettre  les  Léao,  349.  j^-o. 
S'occupe  de  la  réunion  du  pays  de  Yen  à 
l'Empire.  351.  Combien  adonné  à  la  Seéte 
des  Tao^ffé  &  à  la  magie.  3j'2.  3^3.  Fait 
bâtir  un  Temple  de  Tao-fte,  &  recher- 
cher les  livres  de  ces  Seâaires.  3j|.  Sa 
crédulité  à  toutes  les  extravagances  de  ces 
fourbes.  380.  Fonde  des  Ecoles  publiques 
pour  y  enfeigner  les  livres  fondamentaux 
de  ces  Tao-feé.  qu'il  tait  recevoir  comme 
King.^^i.    Comment   ce   Prince  abufé 
veut  être  appelle  à  l^avenir.  381.  Com- 
ment  il    a    connoiflance    de    la    guerre 
entre     les     Tanares-Liao    &     les     Kin» 
VIII.    385.  Propofe    de  fe  joindre  aux 
Kin  contre  les  Léao,  387.  Apprend  que  ces 
Tartares  ont  fait  la  paix  enfemble.  388.  Le 
Roi  des  Kin  eft  choqué  du  ton  de  fierté  oui 
règne  dans  fa  Lettre.  389.  Avis  que  lui  rait 
donner  le  Roi  de  Corée  fur  lerianger  de  fon 
alliance  avec  les  Kin,  ib,  Travene  la  paix 
proj^ettée  entre  cesTanares,  391.  Conditions 
de  fon  alliance  avec  les  Kin,  393.   394. 
Difficultés  de  quelques  Grands  relativement 
à  l'exécution  du  traité.  400.  Cent  cinquante 
mille  hommes  qu'il  envoie  font  battus ,  & 
il  les  rappelle.  401.  Une  féconde  armée 
auffi  forte  que^la  première,  eft  entière- 
ment ruinée.  402.  Vaudevilles  des  habitans 
de  Yen  pour  fe  railler  de  l'inexpérience  des 
Officiers  Chinois.  403.  Répond  au  Roi  de 
Kin  qui  fe  plaint  de  fa  lenteur  à  enlever 
.aux  Léao  le  pays  de  Yen,  &  lui  demande 
trois  nouveaux  départemens.  404.  Difficul- 
tés du  partage  applanies.  40^-408.  Un  des 
Gouverneurs  Kin  fe  déclare  pour  les  CA/- 
nois  &  renvoyé  chez  eux  des  habitans  du 
pays  de  Yen  ou'on  conduifoit  en  Tanarier 
410.  Plaintes  des  Kin  qui  lui  demandent  la 
tête  de  ce  Gouverneur.  412.  Pronoftics  de 
la  gfuerre  des  Kin  contre  la  Chine.  419^ 
423.  Alarmes  de  l'Empereur.  427.  Abdi- 
gue  la  Couronne  qu'il  cède  àKin-tfong.  428. 
Se  retire  à  Han-king  pour  éviter  le  danger 
des  Vartares ,  &  en  eft  ramené  par  Li-kang. 
439.  Eft  feit  prifonnier  &  conduit  en  Tarta- 
rie.  45-4.  Lors  de  l'élévation  de  Kao-tfong 
fur  le  Trône ,  le  Général  Oualipoa  pro- 
pofe de  lui  rendre  la  liberté  &  de  faire  la 
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paix  avec  les  Chinois.  457.  Eft  confolé^eti 
apprenant  que  Kao-cfong  étoit  fur  le  T  rône 
&  fe  Hatte  de  retourner  en  Chine.  45p.  Sa 
mort,  j  16.  Son  portrait,  <i7. 
Ho-HIEN ,  fomme  du  célèbre  Miniftre  Ho- 
kouang  ,  fait  eœpoifonner  l'Impératrice 
Hiu-chi.  III.  110.  Cherche  à  faire  périr  le 
Prince  héritier ,  &  n'y  réuflit  pas.  114. 
Trame  un  nouveau  crime  ^  &  eft  punie  de 
mort.  ii8. 
Ho*JU-Pi  ,  Général  du    Prince  de  Soui. 
V.  474.  Sa  févérité  à  faire  obferyer  la 
difcipline  miUtaire.  475.  Conquêtes  qu'il 
fait.  ièid.   Manière  dont  il  traite  les  pri- 
fonniers.  iifid. 
Ho- JU-T UN.  Officier-Général  des  Tchéou. 
V.  418.  Oblige  le  Général  des  Impériaux 
à  lui  laiiTer  la  retraite  libre,  ibid,  InjuiKce 
qu'on  lui  fait  à  la  Cour.  ihid. 
Ho-Kl,un  des  Généraux  de  Kien-lonff, 
périt  nar  la  trahifon  du  rebelle  Payar.  XI. 
yjj.  Son  intrépidité,  ilfid. 
Ho-Kiu-PING,  eft  envoyé  par  l'Empereur 
Han-Ou-ti ,  contre  les  Tartares  Hiong  nou. 
III.  44*  Butin  conftdérable  qu'il  fait.  i^id. 
f    Marche  de  nouveau  contr'eux  à  la  tète  de 
cinquante  mille  hommes  de  cavalerie  ;  dé* 
tails  de  cette  expédition.  47. 
Ho-KOITANG.  Portrait  de  ce  Miniftre.  Eft 
élevé   à   la  charge   d'Adminiftrateur   de 
l'Ettt  par  Man-Ou-ti.  IIL  ptf.  Elève  fa 
petite-nlle  au  rang  d'Impératrice.  102.  Eft 
accufé  auprès  de  l'Empereur ,  &  juftifié. 
io5.  Voit  fe  former  contre  lui  une  confpi- 
ration.  107.  Dépofe  l'Empereur  Lieou-ho, 
&  f^it  monter  Hoang-tfeng-fun  fur  le 
Trône,  i  if  •  Son  autorité  augmentée  fous  le 
nouvel  Empereur.  11 5*    oon  époufe  fait 
empoifonner  l'Impératrice^  kao.  Meurt  de 
chagrin.  122. 
H0.K0UBÏ ,  un  des  Généraux  de  l'Empereur 
Mo-ti.  VU.  178.  Sa  méfintelligence  avec 
Sié-yen-tchang  ,  fon  Collègue  ,  qu'il  fait 
mourir.  180.  Eft  battu  par  le  Prince  de 
Tfin.  181.  Tombe  malade  ,  &  meurt  de 
cnagrin  d'être  toujours  vaincu.  182» 
HoLA.  ou  HoLOMA,  pctit-neveude  Akouta, 
eft  déclaré  Prince  héritier  par  Oukimaï, 
VIII.  J04.  Eft  proclamé  l'an  11 3  j.  Titres 
honorifiques  qu'il  donne  à  fes  ancêtres. 
fi6.  Refufe  à  Lieou-yu  les  fecours  que 
celui-ci  lui  demande,  y  18.  jip.  Découvre 
la  confpiration  de  Niyamoho ,  fon  premier 
Miniftre  ,  &  de  Kao-king.  521.  Dépofe 
Lieou-yu ,  prétendu  Empereur  des  Chinois. 
fil.  Promet  de  renvoyer  à  Kao-tfong ,  les 
corps  de  l'Empereur  Hoeï-tfong  &  de 
nmpératrice  ,  fon,  époufe .  &  de  reftituer 
le  Honan.  525.   Difficultés  que  font  fes 
Ambaâkdeurs  pouj:  les  cérémonies  d'ép* 


quette.  yif.  Ses  Lettres-patentes ,  quoi- 
que humiliantes  pour  les  Chinois ,  font  re- 
fues  par  l'avis  *du  Minifhre  Tfin-hoeï.  ^25. 
)étermine  les  difiérentes  villes  où  il  tien- 
droit  fa  Cour.  J27.  Découvre  la  confpi- 
ration de  Pou-lou-hou",  fils  aine  de  Ouki- 
maï  y  qu'il  fait  mourir,  518.  Arrête  lie  fait 
emprisonner  un  Envoyé  de  l'Empereur  : 
motif  de  cette  conduite.  529.  Malgré  une 
guerre  malheureufe  qu'il  foutenoit  contre 
>Ies  Mongous  y  fe  détermine  à  rompre  avec 
les  Chinois  ,  Ôc  à  rentrer  en  pofleffion  du 
Chenfi  &  du  Honan.  ii>.  La  perte  de  80,000 
hommes  devant  Chun-tchang  confteme  ce 
Prince  y  au  point  qu'il  donne  ordre  de  re« 
tirer  toutes  les  richeiTes  du  pays  de  Yen  ^ 
&  prend  le  deflein  d'abandonner  entière- 
ment le  Chan-tongy  le  Honan  &  le  Chenfi. 
f  )  3  •  5  34-  Le  Honan,  conouis  par  les  Chinois, 
retourne  aux  Kin  ,  par  le  rappel  du  brave 
Yo-feï.  fi6.  Fait  les  grandes  cérémonies  à 
Confucius.  f  37.  Confent  à  Faire  la  paix  avec 
les   Chinois  j  à  condition   qu'ils   feroient 
mourir  Yo-feï.  iifid.  Afte  parjequel  TEm- 
pereur,  conduit  par  Tfin-hoeï, fon  Miniftre, 
le  déclare  fon  fujet.   542.    Renvoie   les 
corps  de  HoeHfong  &  des  deux  Impéra- 
trices,  &c.  $41. 544.  Fait  une  paix  défavan- 
tageuie  avec  les  Mongous.  54 j*.  Son  ca- 
radère  difficile  &  colère.  Fait  mourir  fon 
époufe  légitime  ,  &  un  de  fes  propres 
frères.  $46.  Ticounaï,  petit.fils  d'Akouta  , 
confoire  contre  lui  &  l'Etat,  &  montt  fur 
le  Trône  (ans  oppoâtion.  f^é-s^^- 
HoLAN-xiou,  Roi  des  Mes  Liéou-kiéou. 
V.  J14.   Refufe  de  rendre  hommage  à 
l'Empire.  /^.  Guerre  que  ce  refus  lui  attire. 
jif.  Pertes  qu'il  fait.  i^. 

HoLANTiEir, peuples  voifins  de  la  Corée. 
VIII.  }tf7. 

HOLINGTOU  ou  Uolingto  ,  fils  de  Hohoaï- 


le  grand  Général  des  Uao,  lot.  Se  laiiTe 
prendre  au  piège  que  lui  tend  Yeliu^Hiéou- 
co ,  &  il  eft  mis  à  mort.  iq8.  lop. 
HoLLANDOis.  Comment  ils  fe  rendent 
maîtres  de  Taï^ouan  ,  alors  poffédée  par 
les  Jûponois.  X I.  48.  49.  Leurs  tentatives 
inutiles  fur  Macao ,  appartenante  aux  Por- 
tugais, ihid.  Voyez  la  Note. 

Ho-LONG  ,  ville ,  étvmologie  de  fon  nom. 
Voyez  la  Note.  V.  4^4. 

Honan,  éredion  de  cette  Province  en 

Êrincipauté^  II.  143.  En  royaume.  4J1. 
léfidence  de  la  Cour  Orientale.  Son 
état  déplorable  fous  l'Empereur  Hi- 
tfonj;  ^  durant  les  guerres  civiles.   V I. 
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Çry.  Doit  fon  rétablUTement  au  foin  de 
chang-tfluen-y,  578. 

Ho N  A  N  T  A  ,  Prince  de  hfgan^R  ,  veut  fc 
faire  déclarer  Empereur  à  la  mort  de 
Timour-han.  IX.  491.  Eft  arrêté  &  mis 
à  la  Langue.  492.  Puis  condamné  à  mourir,' 
4P4. 

HoNANTAy  un  des  Généraux  deKang-hi, 
arrête  un  Ambafladeur  du  Kaldan  au  Grand 
Lama  ,  6c  deux  autres  Ambafladeurs  que 
ce  Grand  Lumu  6c  les  Princes  du  Kokonor 
envoient  au  Kaldan.  XL  248-210. 

HoNG-Fou  ,  Général  du  Hoai.fi,  refufe  de 
fe  foumettre  aux  Mongous.  Sa  mort.  IX. 

HoNG-Jo ,  nom  Chinois  du  Jéfuite  Fontaney. 
XI.  170. 

HoNG-YUN-TCHiNG  ^  Commandant  d'un 
vaifleau  de  Tching-tchi-long ,  fe  diftingue 
contre  le  pirate  Liéou-yang-léao.  X.  518. 
Comment  il  échappe  au  danger,  ibid.  Êft 
récompenfé  &  comblé  de  grâces,  jjp. 

Hong- M  Aï.  /Envoyé  de  Kao-tfong  au  Roi 
des  Km  ,  &  pour  quel  motif.  VÏII.  S'p/. 
Eft  mis  en  prifon  &  renvoyé.  578. 

Hong  -  mao  ou  cheveux  roux  j  termes  par 
lefquels  les  Chinois  défigneht  également 
les  Anglois  &  les  Hollandois.  A.  321. 
Voyez  Hollandois.  Sont  dénoncés  à  la  Cour 

Îar  le  Vice-Roi  du  Fou-kien,  &  pourquoi. 
L  4PJ. 

HoNKiLACHi  ,    époufe  de  Houpilaï-han. 

'  Ce  qu'elle  penfe  du  défaftre  des  Song. 
IX.  408.  Remarque  fur  fon  origine  &  fqr 
fon  alliance.  418.  Renonce  au  voyage  de 
la  montagne  Ou-taï.  4^8.  Son  grand  dé* 
fintéreifement.  Sa  mort.  475. 

HoNG-vou  ,  connu  d'abord  fous  le  Qora  de 
Tchu-yuen*tchang  &  de  Prince  de  Otf,fonde 
ladynaftie  des  Mm^  l'an  1558.  X.  16.  Gran- 
de  viâoire  de  fes  Généraux  fur  Kourkou-té- 
mour ,  &  reddition  de  Taï-yuen.  17.  i8. 
Achève  la  conquête  du  Chanfi.  H.  &  ip. 
Donne  carte  blanche  à  Suta.  20.  S'occupe 
à  détruire  le  luxe;  fa  modeftie.  ib,  &  2j« 
Accueil  qu'il  f^it  à  un  defcendant  de  Con- 
fiicius  2}.  24.  Conquête  du  Chenfi.  if 
&  fuiv.  Répand  les  bienfaits  fur  les 
familles  des  perfonnes  mortes  à  fon 
fervice.  54.  jy.  Son  attachement  pour  le 
maintien  des  loix.  16.  Envoie  fes  Géné< 
raux  en  Tartarie  contre  les  reftes  des  Yuen. 
37.  Son  fentiment  fur  la  chute  des  Yuen. 

tp.  Son  humanité  à  l'égard  de  Maïtilipala 
c  des  Princefles  du  lang  des  Yuen.  40. 
Grande  viftoire  remportée  fur  Ouang-pao- 
pao.  41.  Les  Tou-fan  fe  foumettent  à  fa 
puiiTaoce.  41.  Va  au-devant  de  fes  Géoé« 


raux.  44.  N'a  égard  qu'au  ftiérite  dans  la 
diftribution  des  emplois.  4p.  Le  Léao-tong 
•  fe  range  fous  fes  loix.  ibid,  Ihftruôions 
qu'il  donne  à  un  Préfident  du  Tribunal  des 
crimes,  yi.  Réduit  les  Eunuques  au  fer- 
vice  du  Palais,  p.  Veille  à  l'éducation 
de  fes  fils,  ibid  &  f^.  Conquête  du  Sfé- 
tchuen.  5:4-^^-  Diftinâions  honorables  qu'il 
accorde  à  fes  Généraux,  ib.  Expédition 
en  Tartarie.  54  .  (5tf.  Pourrit  d'habiles 
Maîtres  le  Collège  Impérial.  6j.  Son 
équité  dans  la  punition  d'un  Faux-fau- 
nier.  ib.  Refufe  un  fpécifique  préfenté  par 
des  Arabes.  6%.  Expédition  contre  les 
Mongous.  6^1.  Renvoie  en  Tartarie  Maï- 
tilipala.  fon  prifonnier.  71.  Sa  penfée  fur 
les  préfdgcs.  75.  Viftoire  de  fes  Généraux 
remportée  fur  Nahatchu.  71-^6.  Fait  féli- 
citer Tou-kous-témour  de  fon  élévation  à 
la  dignité  de  Prince  des  Mongous.  78. 
Expédition  contre  les  ^ifan.  ib.  Le  Roi 
de  Coua^oua  lui  rend  hommage.  80.  Ar- 
rête les  entreprifes  d'Arpouha  ib.  Con- 
quête du  Yunnan.  81-85.  ï-es  Coréens  lui 
payent  le  tribut.  Réduit  Nahatchu ,  Gé- 
néral des  Yuen.  88-p2.  Expédition  contre 
Tourkous-témour.  91^4.  Déclare  Prince  hé- 
ritier Tchuouen ,  un  de  fes  petits^Is,  con- 
nu depuis  fous  le  titre  de  Kicn-ouen-ti.  97. 
Sa  decifion  fur  une  aâion  fort  extraordi- 
naire, pp.  Son  mépris  pour  les  fuperftitions 
frivoles  des  Taofé.  loi.  Se  repent  de  n'a- 
voir pas  nommé  le  Prince  de  Yen  pour 
fon  héritier ,  &  pourquoi.  102.  Nomme 
Tfi-taï  &  Hoang-tfé-heng ,  Miniftres-Ré- 

fens.  105,  Son  teftament ,  fa  mort,  fon 
loge.  KS4. 

Ho-Nùi ,  nom  crue  porte  la  partie  du  Honan# 
fituée  au  Nord  du  Hoang-ho.  I.  Lett.  xiii* 
ip8. 

Ho-otr-Kï  entreprend  de  rétabfir  Tçi». 
Nganti  fur  le  Trône.  IV.  y 5 1.  Fbyef  Lieou- 
yu.  Eft  élevé  à  la  dignité  de  Prince  de 
Ngan-tching.  544. 

HoPACHiNG,  aâions  hardies  qu'il  fait. 
V.  166  &fuiv.  Bravoure  qu'il  montre  dans 
d'autres  rencontres.  2<^p.  Eft  fait  Gouver- 
neur de  Tchong'chan.  ipi.  Expédition  dont 
il  eft  chargé,  ib.  Echec  qu'il  reçoit.  ^t$. 
S'enfuit  fur  les  terres  de  l'Empereur  Oi/-r/. 
ibid.  Manière  dont  il  en  eft  accueilli.  317. 

.  RepafTe  au  fervice  des  Oueû  ibid.  Sa  mort. 
343- 

Ho-p  A-To  commence  à  fervîr  fous  fon  père. 
V.  2SS*  Se  fait  une  grande  réputation  dans 
les  armes.  ^14.  Ofires  que  Kao-hoan  lui 
fiiit.  ibid.  tft  fait  Commandant -Général 
de  Yonç-tchéou.  jitf.  Périt  par  les  in-» 
trigues  de  Kao-hoan.  317. 
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Ho*PA-IAl-POTfiN  ,  Han  des  Eleutes.  XI. 

Ho-FAN.  Ce  qae  c^eft  que  le  Ho-pan  des 

Mandarifu.  Vl.  ^^4.  à  la  Note. 
HoPA-TOPA  ,  Orficicr  de  réputation.  V. 
%SS.  Eft  (ait  Général.  Uid.  Ses  trois  fils 
lui  fervent  de  Lieutenans.  ih. 
Ho-PÉ^  ou  la  Province  de  Pé-tché-li.  L 

Lett.  XIII.  ip8. 
Ho  PIM  A  ^  Lieutenant  de  Koa-kon-témour, 
fe  rend  avec  plus  de  40,000  hommes  à  Su- 
ta.  Général  de  l'Empereur  Hong-vou«  X* 
x8. 
Ho-si  ,  borde  de  Tartares.  Y.  304. 
Ho-TA  ,  Grand  Général  des  Kin  ,  défend 
avec  perte  des  fiens  ,  la  ville  de  Yen-ngan. 
IX.  pp.  Eft  affiégé  dans  cette  ville.  loo. 
HoTACHACHBLiy  de  la  famille  des  Yuen, 
inquiète  les  Mongous  qui  s'étoient  fournis 
aux  Mtng.  X.  p5. 
Ho-x  AN-Ki  A  y  frère  de  Ouai-gin ,  lui  fuccède 
Tan  i|)4  avant  l'Ere  Chrétienne.  Change 
la  Cour.  I.  ipy.  Ne  règne  que  p.  ans.  /A. 
Ho-TCHOM ,  Roi  de  la  petite  Boucharie. 
eft  pris  par  Kaldan-Tféren .  &  relégué  à 
Abakafec.  XI.  k6%.  Réubli  dansfes  Etats 
par  le  Général  Panti.  ibid.  Devient  ingrat, 
^  égorge  cent  cavaliers  Chinois.    ^64. 
Deux  Ho-tchom ,  diftingués  par  les  épi- 
thètes  de  grand  &  de  petit  ,  fe  liguent 
contre  les  Chinois,  ibid.  Sont  battus  &  fe 
retirent    à    Yerquen  ,    delà  à  Badakckan. 
(64-574.  Leur  malheureux  fort^  ibid. 
Ho-TCHONG  ,  nom  de  la  partie  Septentrio- 
nale du  Chenft  I.Lett.  xiii.  ip8. 
Ho-TCHONG  fe  diftingue  à  la  Cour  par  un 
attachement  &  une  intégrité  inaltérables. 
IV.  37?. 
HoTCHONG ,  ville.  Sa  prife  par  les  Mongous. 

IX.  144. 
Ho-TCHo-PA-YEN.BEK,Noy^«  Mahométan. 
Se  fait  paiTer  pour  un  Envoyé  du  Kaldan  a 
la  Chine  ,  fie  caufe  du  défordre  fur  les 
limites.  XI.  83. 
H  o  T  B  L  u  M  invertit  Tiao-hien,  VII.  lyo. 
l'Empereur  le  nomme  Gouverneur  de  Oueï- 
Tcheou.  i4o.  Tchang-yen  le  contraint  de  re- 
courir au  Prince  de  Tfin  contre  l'Empereur, 
&  pourquoi.  i6i.  Remet  le  Sceau  de  fon 
Gouvernement  au  Prince  de  Tçin ,  qui  lui 
donne  en  retour  le  Gouvernement  de  Taï- 
tong.  152-164. 
Ho-Ti ,  Empereur  des  Tfi.  V.  104.  Abdique 
la  Couronne,  z  1 1 .  Eft  créé  Prince  de  Paling. 
ibid.  Sa  fin  malheureufe.  m. 
po-TONG,oula  Province  deChanfi.  I.Lett. 

XIÏT.    ip<J. 

H  o  -  T  s  I N  ,  Grand  Général  de  l'Empire  , 
court  riraue  d'èae  facrifié  par  les  Eunu- 
ques. III.  ^i)«  Ordonne  aux  Généraux 


d'amener  à  la  Cour  l'élite  de  leurs  troupes , 
&  pourquoi.  |z6.  Eft  aflâJGné  par  les  Eu- 
na^es.  fzç. 
Ho-TSONG-CHÉ  y  l'une  des  Sept  Lances  fa- 
meufes  chez  les  Tuen.  X.  ^i.  Echappe  aux 
pourfuites  du  Général  Su-ta.  32. 
HoUANG-siN  livre  la  ville  de  Ma.yé  aux 
Tartares  y  6c  paflè  à  leur  fervice.  II.  498. 
échec  qu'il  reçoit  joo. 
Hou«CHl ,  impératrice  des  Oueï,  V.  254. 
Femme   d'elprit  fie  inftruite.   ib.    S'em- 
pare de  l'autorité,  ib.  Nouveauté  qu'elle 
introduit,  ijy.  Déclare  la  gucire  à  l'Em- 
pire, ibid.  Temples  magnifiques  qu'elle  fait 
élever  en  l'honneur  de  foé.  238.  Ses  folles 
dépenfes  aliènent  les  efprits.  240.  Trai- 
tement qu'on  lui  fuit.  24^.    Rentre  dans 
l'Adminiftration.  26^.  Trait  de  générofité 
de   fa  part.    2^7.    Son   ambition.    182. 
Détrône  fon  fils.  283.   Sa  fin  tragique. 
x85. 
Hou-FANG  jfoutient  l'honneur  de  l'Empire, 
dans  l'ambaffade  auprès  des  Tartares.  VlII. 
C89.  Sa  hardieflc  irrite  ces  barbares ,  qui 
l'arrêtent  ib.  Le  Roi  des  Kin  le  fait  re- 
lâcher, f  jK). 
Hou-HONG,Philofophe,ennemideTchu-hi, 
fe  porte  accufateur  contre  lui.  VIII.  6^9. 
^40. 
Hou-YEOU-GIN  ,  Officier  Chinois  au  fervice 
des  Yuen  ,  eft  averti  de  la  marche  de  Fou- 
yéou-te ,  fie  difparoit  pendant  la  nuit.  X. 
44. 
Ho  u-KiEN ,  Officier  de  l'Empereur  Té-tfong, 
le  défend  avec  honneur  au  fiége  de  Fone- 
tien.  VI.  i^f.  Marche  contre  le  rebelle 
Li-hoaï-kouan.  345.  Va  ,  par  l'ordre  de 
l'Empereur ,  conclure  la  paix  avec  les  Tou» 
fan.  }4tf.  Leur  perfidie.  548. 
Hou-Kl-Pl  (  les  Tartares) ,  en  941 ,  veulent 

fe  donner  à  la  Chine.  VU.  336. 
HoULAGOU-HAN  ,  fîrère    de    Mengko  , 
Khan  des  Mongous ,  fait  de  grandes  con- 

Î[uètes  fur  les  Chinois,  IX.  %66.  (  Voyez 
a  Note  ).  Reçoit  en  récompenfe  le  Gou- 
vernement des  Royaumes  loumis.  z6d. 
Ho  UL  AT  Aï.  Ses  fuccès  pendant  les  troubles 

?ui  fuivirent  la  mort  de  Yéfun-Témour. 
X.  54?. 
HouLiEî  y  Général  de  l'armée  Impériale , 
perd  la  vie  dans  une  expédition  contre 
tes  Tartares.  IV.  ifo. 
Ho  u-Llu,  premier  Miniftre  du  Roi  de  7)7. 
V.  437.  Abus  qu'il  faifbit  de  fon  autorité. 
ibid.   Caufe  de  fa  mort.  4)8. 
HouLlu-KOHAN ,  Emnercur  des  Tartares 
Géou0en ,  voit  fon  Trône  ufurpé  par  Pou- 
lou-tchin  fon  neveu.  IV.  jrj-  Punition  du 
traiti-e  :  mort  funefte  de  l'Empereur,  iifîd. 
Hou-'JLOU-HAI  ,  s'efforce  inutilement   de 

procurer 
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procurer  à  Arighbouga  le  trône  des  Mon- 
gous.  IX.  i^h  Meurt  en  prifom  285. 
Hou-Nan  ,  Principauté  occupée  par  Tchéou- 
hing-fong  ,  qui  s'y  rend  indépendant*  VIII. 
ip.  Son  fils  Tchéou-pao-kiuen  lui  fuccède , 
&  appelle  à  fon  fecours  le  Fondateur  des 
Song .  contre  un  de  fes  vaflaux  rebelles. 

10.  Mou-jong-yen-tchao ,  un  des  Généraux 
de  TEiopereur,  réunit  le  HowNan  à  la 
Ohine.  2i.23« 

HouoN-ouEï-oUANG ,  Prince  de  Han, 

11.  166.  Veut  remuer  contre  le  Prince  de 
Tfin.  ib.  Pertes  qu'il  fait.  357. 

Hou-PEN  (  les)  avoient  foin  des  armes.  I. 
301. 

Hou  PI L  Aï  .  frère  du  Khan  des  Mongousy 
eft  nommé  Généraliffime  des  troupes.  IX. 
24p.  Appelle  auprès  de  lui  le  Sage  Yao- 
tchou.  i|o.  S'attire  leftirae  des  Chinois. 
aji.  Expidition  importante.  2|7.  Par- 
donne aux  habitans  de  Tali ,  à  la  prière 

'  de  Yao-tchou.  ijp.  Eft  deUitué  de  fon 
Gouvernement.  %6x.  Et  rétabli  bientôt 
après.  2(^4.  Pafle  le  Kiang  ,  &  fait  de 
grandes  conquêtes  fur  les  Chinois,  277. 
biége  d'Ouo-tchéou.  278.  Accorde  au 
.  Miniftre  Kia-fsé-tao  la  paix  que  celui-ci 
follicitoit.  280.  Monte  lur  le  Trône  des 
Mongous.  182.  Arîgh-bouga  fe  fait  procla- 
mer Han.  Succès  de  cette  entreprife.  x%±. 
Envoie  un  Ambafladeur  à  Li-tfong  pour  né- 
gocier la  paix.  28^.  Confulte  les  Sages  de 
fon  Royaume.  288.  Rend  la  liberté  aux 
Lettrés.  2pi.  Conduite  admirable  à  l'égard 
des  Coréens  &  de  leur  Roi.  2P3.  Déclare 
ouvertement  la  guerre  à  l'Empereur  des 
'  Sorte  f  &  pourquoi.  ip4.  Marche  contre 
fon  frère  Arighbouga  ,  qu'il  défait.  2p8. 
Elève  un  monument  à  la  mémoire  de  fes 
ancêtres.  301.  Médite  une  entreprife  fur 
le  Japon.  303.  Donne  à  fes  Mongous  des 
lettres  aflbrties  au  génie  de  leur  langue, 
jio.  Rétablit  la  paix  chez  les  Coréens. 
312.  Siège  fameux  de  Siang-yang  &  de 
Fan-tching.  30^-328.  Donne  à  fa  dynaftie 
le  nom  de  VjïYuen.  333.  Se  prépare  à 
la  conquête  de  la  Chine.  337.  Ses  con- 
quêtes fe  fuccèdent  avec  rapidité.  340. 
'  h  fuiv.  La  perfidie  des  Chinois  le  force 
à  continuer  la  guerre.  356.  Reçoit  à  fa 
Cour  l'Empereur  Kong-tfong  &  impéra- 
trice Régente ,  qui  avoient  été  forces  de 
fe  foumettre.  ^7^.  Achève  .  par  fes 
Généraux  ,  la  conquête  de  la  Chine. 
380.    &  fuîv.    Ses     grands    préparatifs 

Kour  la  conquête  du  Japon.  xX.  40^- 
lauvais  fuccès  de  cette  expédition.  40p. 
(  Voyez  la  Note  ).  Condamne  au  feu  les 
livres  des  Tao-fsé.  410.  La  crainte  d'une 


révolte  le  fait  facrifier  le  brave  Ouen- 
tien-fiang.  416.  Nouveaux  préparatife  pour 
l'expédition  du  Japon.  418  - 15.  Con- 
quête des  Royaumes  de  Mien^tien  &  de 
Kin-tchi.  41p.  Renonce  à  la  guerre  contre 
le  Japon  &  le  Royaume  de  Ngmnan.  427. 
différens  Royaumes  fe  rendent  fes  tribu- 
taires. 42p.  Collèges  établis  par  fes  ordres 

.  dans  les  principales  villes  de  1  Empire.  430. 
Marche  en  perfonne  contre  le  rebelle 
Nuyen ,  qu'il  défait  432.  Mauvais  fuccès 
de  "la  guerre  dans  le  Ngannan.  437.  Re- 
lègue l'Empereur  Kong-tfong  dans  un 
Monaftèrc  de  Lama.  ^19.  Va  fur  les  fron- 
tières du  Nord  ,  &  diflipe  le  parti  de  Haï- 
tou.  441.  Ruine  du  Miniftre  Sanko.  445*. 
&  Juiv.  Vain  projet  fur  les  Mes  Luou- 
kieou.  44p.  Publie  de  nouvelles  loix.  ^yo. 
Expédition  dans  le  Koua-oua  j  &  conquête 
du  Royaume  de  KoLang.  4J1.  Soulage  fes 
peuples  des  charges  dont  ils  étoient  ac- 
cablés. 4jy.  Belles  paroles  de  ce  Prince. 
45'd.  Sa  mort.  4J8.  Ce  qu'on  doit  penfer 
de  ce  Conquérant.  45p.  (Voyez  la  Note  ). 

Hou-siAO-HOU  ,  Général  des  Ouei.  V. 
167.  Eft  battu  &  fait  prifonnier.  ih.  Périt 
vidHrae  de  fa  fidélité  envers  fon  fouverain. 

Hou-siB-  HOU ,  premier  Miniftre  du  Roi  des 
Kin.  repréfente  à  ce  Prince  l'inconféquence 
de  fa  conduite  IX.  1P7.  Fait  ounir  un  OflR- 
cier.  ibid.  Réponié  pleine  de  fermeté  > 
cette  occafion.  ip8.  Eft  bloqué ,  avec  fon 
Maître ,  dans  Tfaï-tchéou,  201.  Sa  mort. 
20^. 

Hou-TAN-TCHï  ,  chef  de  vagabonds.  V. 
fp.  Se  révolte    bid.  Sa  fin.  ibid.         ' 

Hou.TCHiN  ,  Chef  des  Tartares  Tchde. 
V.  2j5.  Se  déclare  pour  les  rebelles,  ibid. 
Eft  battu,  ibid. 

Hou-TiNG ,  chargé  par  le  Fondateur  des 
Ming ,  de  la  conquête  du  Foukien.  X.  10. 
Ses  fuccès.  13. 

Hou-TiNG-CHoui.  Ses  conquêtes  dans  le 
Fou-kien  pour  Tchu-yuen-tchang,  Fon- 
dateur de  la  Dynaftie  des  Ming.  JX.  6^$. 

HuAN-KONG,  Prince  de  7fi.  IL  84.  Fait 
mourir  un  de  fes  frères  qui  s'étoit  révolté. 
ib.  Echoue  dans  fon  expédition  contre  le 
Prince  de  Lou.  8p.  Reprend  f^  reven- 
che  &  le  bat.  pi.  Danger  qn'il  court.  z3. 
Tentative  honteufe  qu'il  fait  fur  la  Prmci- 
pauté  de  60/7^.  P4-  Défait  les  Tartares. 
107  &  113.  Eft  redouté  des  autres  grands 
•  vaflaux  qui  n'ofent  lui  déplaire.  ii7- S'ar- 
roge  le  droit  de  nommer  un  fucccfleur  à 
l'Empire,  ibid.  Troubles  occafionnés  par  fa 
mort.  128.  ^,     t  -«. 

HUAN-O0ANG  ,  petit-fils  de   Ting-ouang  ^ 
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quatorzième  Empereur  des  Tcktou ,  eft  re- 
connu malgré  la  fadion  qui  vouloit  lui 
faire  préférer  fon  oncle.  II.  6\.  Tente  de 
faire  rentrer  les  grands  vaflaux  dans  la 
foamiffioo  6%.  Eft  hieffé  dans  une  aftion 


contre  le  Prince  de  Tckîng.  70.  Tranfporjte 
dans  le  pays  de  Kia  les  peuples  de  Mené 
&  de  Hiang.  75.  Eft  forcé  de  renoncer  a 
foumettre  les  ïrinces.  7^.  Meurt  après  w 
règne  de  23  ans.  77. 


Y. 


X  ,  Miniftre.  Eloge  quil  fiait  du  Gouver- 
nement de  Yao.  L  ptf.  Enfeigne  à  pêcher  & 
àchafTer.  113. 

Yang-chï  .Reine  de  Tckéou.  Y.  4^3.  Eft 
déclarée  Régente  pendant  la  minorité  de 
fon  fils.  Uid. 

Yang-fong  veut  arrêter  l'Empereur  fur  la 
route  de  Hiu^chang  ;  eft  battu  par  Tfao- 
tfaoy  êc  forcé  de  fe  retirer  auprès  de 
Yueu-cho.  IV.  p. 

Yang  -  FOU  -  KONG  (TEunuque  ) .  bat  en 
différentes  rencontres  les  troupes  de  Tchu- 
meï,  &  met  à  prix  la  tête  oe  ce  rebelle. 
VI.  5'74.  Acculé  d'adopter  des  gens  de 
mérite  &  de  leur  procurer  des  Gouver- 
nemens  dans  la  vue  de  fe  révolter.  VII.  4. 
l'Empereur  travaille  à  gagner  fes  fils  d'a- 
doption &  à  leur  faire  prendre  le  nom  de 
la  famille  Impériale,  f.  Tcliang-(iun ,  qui 
lui  devoit  fa  fortune  ^  le  raéprife  auflUtôt 
qu'il  voit  fa  faveur  décliner,  iàîd.  Le  Mi- 
niftre Tchang-fiun  a  defièin  d'abattre  fa 
Euiflànce.  6.  Menaces  indireâesqueTchang- 
un  lui  fait.  7.  Profite  de  la  difgrace  de 
ce  dernier  &  de  Kong-oueï  pour  rentrer 
dans  la  confiance  de  rEmpereur.  ix.  Eft 
fait  Commandant  des  Gardes  &  difpofe 
des  Gouvernemens  en  faveur  de  fes  fils 
adoptifs.  ih>  Stratagème  dont  il  fe  fert  pour 
faire  périr  Ouang-kouei ,  oncle  de  l'Em- 
pereur. 13.  Eft  caiTé  de  fes  emplois»  & 
aflîégé  dans  fa  maifon.  ihld.  Fuit  &  lève 
des  troupes  pour  faire  h  guerre  à  l'Em- 
pereur. 14.  Ëft  pris  dans  la  ville  de  Lang- 
tchéou  &  envoyé  à  l'Empereur  qui  le  fait 
mourir.  21. 

Yang-hing-mi  ,  un  des  Officiers  de  Kao- 

f)ien  y  prend  le  commandement  général  de 
a  Cavalerie.  VI.  pp.  Aflîége  Kouang- 
ling.  ^80.  Par  quelle  rufe  il  bat  &  met 
^n  fuite  fes  ennemis,  y 81.  Horreur  que 
lui  infpire  le  maflacre  de  Kao-pien  &  de 
fa  famille,  ibid.  Reflerre  de  pius  en  plus 
Kouang-ling.  y8i.  En  laîflfe  lortir  les  re- 
belles &  donne  des  vivres  aux  habitans. 
i&zd.  Venge  la  mort  de  Kao-pien.  J84. 
L'Empereur  le  nomme  Généraiiffime-  du 
Hoaï-n.an.  585.  Cède  Kouang-ling  à  Sun- 
)Q^  &  fe  retire  à  Liu-tchéou.  VU.  }• 


Fait  le  fiége  de  Siuen  tchéou  &  y  fait  pri- 
fonnier  Tchao-hong.  i^/V/.  Y  eft  attaqué  par 
Sun-ju.  I  j.  Tchu-ouen  propofe  de  fe  liguer 
avec  lui.  ihid.  Preffé  par  Sun-ju ,  il  obtient 
du  fecours  de  Tfien-léou.  ihid.  Coupe  les 
vivres  à  Sun-ju  &  le  défait.  i5.  Punit  un 
Gouverneur  qui  avoit  détruit  les  tombeaux 
de  fes  Ancêtres,  itf.  17.  Devient  très-puif- 
fant.  Prife  de  Sou-tchéou.  55.  Craint  pour 
le  Hoaï-nan.  j4.  Ses  principaux  ennemis. 
ihid^  &  55.  Tchu-ouen  entreprend  de  le 
détruire  &  lève  pour  cela  trois  armées. 
41.  Submerge  une  de  ces  armées  &  les 
deux  autres  fe  retirent.  42.  4).  Doux  Se 
généreux  envers  fes  foldats.  ilfid.  Nouvelle 
entreprife  de  Tchu-ouen  contre  hii.  44. 
Eft  follicité  par  Liméou-tchin  de  faire  la 

•  guerre  à  Tchu-ouen  ;  eft  déclaré  Prince 
de  Ou,  67,  Donne  du  fervice  au  Corfaire 
Fong-hong-to.  68.  Met  le  fiéee  devant 
Sou-tchéou,  que  les  pluies  le  forcent  de 
lever.  <îp.  Promet  du  fecours  à  Kou-tfi- 
ven-ou ,  &  fait  alliance  avec  Tfien-liéou. 
70.  Menace  Ticn-kiun ,  qui  ferroit  de  près 
Mang-tchéou.  ihid.  Envoie  du  fecours  à 
Ouang-fsé-fen  ,  fous  la  conduite  du  bsave 
Ouang-roao-tchang.  85.  La  puiflànce  de 
Tchu-ouen  l'inquiète ,  &  il  follicité  Ma-yn 
de  fe  joindre  à  lui  contre  cet  ambitieux. 
88.  Tien-kiun  fe  fouftrait  entièrement  à 
fon  autorité ,  &  pourquoi.  89.  Envoie  aflié- 
ger  Jun-tchéou.  90.  Artifice  dont  il  ufe 
pour  faire  mourir  Tcliu-yen-tchéou ,  fon 
beau-frère  ,  qui  étoit  entré  dans  une  ré- 
volte, 91.  Fidélité  de  Li-chin-fou,  un  de 
fes  Généraux.  92.  L'Empereur  lui  donne 
avis  de  la  captivité  où  il  gémiflbit  entre 
les  mains  de  Tchu-ouen ,  &  follicité  fon 
fecours ,  ainlî  que  celui  des  autres  Gou- 
verneurs. 9y.  Réponfe  qu'il  feit  à  Tchu- 
ouen  ,  qui  demande  fon  alliance.  98.'  Ac- 
cueil qu'il  fait  au  Gouverneur  de  Siang- 
Ïang  ,  qui  venoit  d'être  dépouillé  par 
chu-ouen.  104.  Tchu-ouen  entreprend  de 
lui  enlever  le  Hoaï-nan.  loy.  Sa  mort. 
Son  fils  Yang-ou  lui  fuccède  dans  le  Gou- 
vernement de  Siuen- tchéou.  io5. 

Yang-hou  ,  Général  très-diftingué  du  Rè- 
gne de  Tcin-Ou-ti ,  qui  lui  donne  le  com- 
mandement général  des  troupes  du  King- 
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tcheou,  &  le  Gouvernement  de  Siang- 
Yang.  Ses  grandes  qualités.  IV.  147.  Con- 
feille  à  l'Empereur  l'expédition  projettée 
contre  le  Prince  de. On.  x<»2.  Tombe  ma- 
lade y  &  revient  à  la  Cour  où  il  meurt. 
Vifs  regrets  de  l'Empereur ,  &  même  des 
fujets  du  Prince  de  0«.  1^4. 
Yang-huen-kan  ,  Prince  de  Chou,  yaj»  Se 
révolte,  ihid.  Ses  vues  ambitieufes.  J24. 
Tentatives  infrudueufes  qu'il  foit.  $%$  h 
fuiv.  Echecs  qu'il  reçoit.  $%%.  Sa  mort. 

Yang-y  ,  fttccède  à  TchuJeouo-léang  dans 
la  conduite  de  l'armée.  Par  quelle  rufe 
il  troraçe  Sfé-ma-y.  IV.  104. 

Yang-y É  ,  nom  que  Taï-tlbng  donna  à 
Lieou-ki-yé.  Voy.  ce  mot. 

Yang-yeou  ,  de  la  famille  Impériale  des 
Souï.  V.  $$^^  Ert  proclamé  Empereur,  jjj. 
Abdique  &  en  faveur  de  qui.  jfp. 

Yang  yng-long  ,  dief  de  rebelles  du 
Slé-tchuen.  X.  388.  Son  ancienne  origine. 
Il  eft  mécontent  de  la  Cour.  /^%  Lève  des 
troupes  fit  enlève  phifieurs  Villes  ,  mais  il 
eft  battu.  ^89.  Se  donne  la  mort  ;  fon 
fils  Yang-tcnao.toRg  eft  pris  &  puni  du  fiip- 
plice  des  rebelles.  590. 

Yang-yong  ,  Gouverneur  général  des  Etats 
de  Tfi.  V.  4y<5.  Eft  déclaré  Prince  héri- 
tier de  T^hévti,  4J7.  Soupçons  ûijuftes  qui 
le  fontilégrader.  49^.  Sa  tm  malheureuie. 

fOI. 

Yang-jong  ,  Miniftre  d'Etat  de  l'Empereur 
Kien-ouen^ti ,  reçoit  Yong Jo ,  alors  fimple 
Prince  de  Yen.  3c  te  traite  de  Majellé. 
X.  ijo.  Yong-lo  lui  confie  l'édncation  de 
fon  hls.  174.  En  l'abfence  du  Monarque 
il  a  Tadminiftration  de  Péking.  180.  Tra- 
vaille à  une  infcription  qui  conftate  juf- 
- .  qu'où  Yong-lo  avoit  pouffé  fes  conquêtes. 
182.  Difpofe  tout  pour  le  Couronnement 
de  Gin-tlbng.  185.  Eftime  dont  il  jouit  fous 
le  règrie  de  Yng-tfong.  197.  Regardé  com- 
me une  des  colonnes  de  l'Empire.  201.  Sa 
mort.  2o^. 
*  Yang-y-tcïïong,  gagne  deux  batailles  fur 
Lieou-y.  La  première  à  Yueï-kia-fiing , 
&  la  féconde  a  Nghéou-tang ,  &c.  VIII. 
6ip- J20.  Se  joint  avec  Liéou-ki ,  &  bat 
!e  Général  Tartare  Ou-t*ou ,  qu'il  oblige 
de  repaffer  le  Hoatho.  jjeJ. 

Yang-kan  ,  Commandant  général  des  trou- 
pes fous  l'Empereur  Ou^-ù  des  Léan^.  V. 
5<S^  Aftion  hardie  qu'il   fait.  V.  176. 

Yang-kia,  fuccède  à  Nan-kengl'an  1408 
\  avant  l'Ere  Chrétienne,  &  règne  7  ans.  I, 
198.  Tems  de  défordre  où  les  grands  vaffaux 
vifoient  à  l'indépendance.  iA. 

Yamg-kikn  :  Préfidcnt  des  Tribunaux ,  & 
grand  Général  de  la  Cavalerie  chez  les 


Tchéou.  V.  4J2.  Danger  qu'il  court.  4; 5. 
Eft  fait  premier  Miniftre  &  Prince  de 
SouL  4^4.  Nouveau  danger  de  la  vie  au- 


quel il  eft  expofé.  4jj.  Se  feit  céder  le 

AJ7.  Eteint  la  ran  "" 
ié.  Déclare  la  guerre  aux  Tchîn»  461.  Rai- 


trône.  A^^.  Eteint  la  nimille  des  Tchéou. 


fon  pour  laquelle  il  rappelle  fes  troupes.  451. 
Tranfoorte  fa  Cour  dans  une  nouvelle  ville 
qu'il  mit  bâtir,  r^.  Etoit  ennemi  de  la  flat- 
terie. ^66.  Défênfes  qu'il  fait  à  cet  égard. 
ih,  Efclave  de  fa  parole.  4^7.  Armée  for- 
midable qu'il  lève  conti^  les  Tckin.  474. 
'Conquêtes  qu'il  fait  par  fes  Généraux  ib. 
&  fuiv.  Se  rend  maître  de  tout  l'Empire. 
481.  Voyeï  OuentL 

Yang-king  f  un  des  principaux  Officiers  de 
Hong*vou.  X.  lo-itf. 

Yang-kiokg  ,  Généraliffime  des  forces 
navales  de  Hong-vou  «  defiinées  à  la  con- 
quête du  Sfé-tchuen.  X.  SS'S7'S9* 

Yang-kong,  Prince  de  Tfao.  II.  216.  Songe 
fmgulier  d'un  de  fes  fujets.  iù.  Se  perd  en 
fuivant  les  confeils  d'un  de  fes  favoris.  217. 

Yang-kouang  ,  Généraliflime  du  Prince 
de  SouL  V.  479.  Sévérité  dont  il-  ufe  en- 
vers les  courtiîans  qui  avoient  favorifé  les 
vices  de  l'Empereur  de  Tckin.  ih. 

Yang-kouanc  ,  fécond  fils  de  l'Empereur 
Ouen-ti  des  Soui.  V.  45>c.  Moyens  dont  il 
fe  fert  pour  fe  fiiire  déclarer  Prince  hé- 
ritier, ib.  Veut  faire  violence  à  une -des 
femmes  de  fon  père.  500.  Eft  foupçonné 
d'avoir  avancé  la  mort  de  fon  père.  joi. 
Se  frit  proclamer  Empereur,  ihid.  Voyez 
Yang-ti. 

Yang-kouang-tuen  ,  eft  nommé  par 
Lou-ouang  ,  Empereur  des  Heou-tang  , 
Lieutenant -Général  de  Tchang-king-ta, 
VII.  508»  Coupe  la  tète  à  Tdiang-king-ta 
et  fe  donne  aux  Tartares.  $Ttf.  Mène  un 
détachement  à  Hoa-théou.  5x4.  Oblige 
Fong-hoeï  &  Sun-jouï  à  repaflèr  le 
Hoang-ho  en  défordre.  517  Affiége  inuti- 
lement Kouang-kin.  550.  Retourne  à  la 
Cour.  5gi.  Se  plaint  du  premier  Miniftre 
Sang-oueï-han ,  qu'il  n'aime  pas.  nî-  Se 
rend  redoutable  à  l'Empereur  Kao*tfou; 
Ion  fils  Yang-tching-kotteï,  par  fon  ordre 
&  contre  la  volonté  de  l'Empereur ,  frit 
précipiter  Fan-yen*kouaiig  dans  le  Hoang- 
ho.  554.  L'Empereur,  pour  diminuer  la 
pûiflance ,  hii  enlève  fes  meilleurs  Offi- 
ciers, fous  différens  prétextes.  3  3  j.  Eft 
nommé  Gouverneur  de  Ping-lou.  ib.  Sur 
quelques  mécontentemens,  U  rappelle  de 
laCour  Yang-tching.tfou,  fon  fils,  fe  ré- 
volte &  foliicite  l'appui  de  Té-kouang, 
Roi  des  Khitans.  347.  Introduit  les  T^r- 
tares  dans  l'Empire,  349,  Veut  les  frire 
pénétrer  ilans  le  Ho-oao.  35»-  Reproches 
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ju'il  reçoit  du  Roi  des  Khitans ,  au  fu- 
fet  des  Chinois  dont  il  avoit  exagéré  la 
misère.  ^54.  L'Empereur  le  fiât  afTiéger 
dans  Tfing-tchéou,  &  fon  fils  Yang-tching- 
hiun ,  après  un  long  fiége  ^  ouvre  les  portes 
aux  affiegeants.  xfô.  Eft  étranglé  fecrette- 
ment^  &  fes  fils  fo«t  avances  dans  les 
charges.  35-7. 
Yang-kouang-sibn,  atugue  les  Euro- 
péens &  le  Chriftianifme.  XI.  fy.  On  lui 
donne  la  place  de  Préfident  des  Mathé- 
matiques qu'on  ôte  à  Tang-îo-ouang.  58. 
Son  ignorance  confondue  par  le  jeune  Katig- 
hi*  6i.  XI.  ER  exilé  6c  ùl  place  donnée 
à  Ferdinand  Verbieft.  Sa  mort.  6i. 
Yang-léavg,   Prince  de  han.  V.  491. 
Expédicion  mal  concertée  dontii  eft  chargé, 
491'  Eft  nommé  GénéralifTime  contre  les 
Tan  ares.  495, 
Yang-libn-tchin-kia  (le Bonze), trou- 
ble impunément  les  cendres  des  Empe- 
reurs.  pour  fatisBiire  fon  avarice.  IX.  448. 
(V.  la  Note). 
Yang-long-yen  ,  frère  puiné  de  Yang- 
ou ,  Prince  de  Hoal-nan ,  lui  fuccède  l'an 
908.  VII.  118. 
Ya  N  G-ou,  fils  &  fucceflcur  de  Yanç-hing-mi , 
Gouverneur  de  Siuen-rchéou.  Vil.  lotf. 
Me  s'occupe  que  de  fes  plaifirs.  107.  Gou- 
verne d'une  manière  abfolue  &  indépen- 
dante dans  le  Kiang^an.  110.  121,  Eft  tué 
par  un  de  fes  Généraux  qui  avoit  concerté 
de  partager  fes  Etats  avec  un  collègue, 
iitf.  117.  Artifice  dont  on  ufe  pour  con- 
ferver  fa  Principauté  à  Yang-long-yen  , 
fon  fils.  127.  128. 
Yang-ouen  ,  un  des  Généraux  de  Kien- 

oiien-ti.  X.  11  y. 
Yang-piao  ,  envoyé  contre  les  rebelles  du 
Kiao  tchi  V.  146.  Échoue  par  la^aloufie  de 
fon  collègue.  ^47* 
Yang-pin  ,  Chef  du  Confeil  fecret  de 
Yn-ti ,  Empereur  des  Héou^Han ,  confeille 
à  Lieou-tchi-yuen  ,  qui  n'étoit  alors  que 
Gouverneur  du  Ho-tong,  de  céder  aux 
inftances  de  l'armée  qui  le  vouloit  pour  Em- 
pereur. VIL  i7p.  Ce  Prince  en  mourant  lui 
recommande  tieou-tching-yeoii  (  Yn-ti  ) , 
fon  fils  6c  fon  fuccefTeur  à  l'Empire.  )8p- 
405.  Sa  vigilance.  407.  408.  On  perfuade 
à  l'Empereur  qu'il  meprifoit  fes  ordres  & 

f)enfoit  à  fe  révolter  :  il  fe  réfoud  à 
e  perdre.  40p.  Eft  aiTaffiné  en  entrant  au 
Palais.  410.  On  profcrit  fes  parens  &  fes 
amis.  411. 
Yang-ping  (  Mandarin  ) ,  donne  l'exemple 
de  la  plus  grande  fermeté  contre  les  Eu- 
nuques y  qui  s'écoient  emparés  de  touce 
l'autorité.  III.  457. 
Yang-PJMG  ,  forcereife  ûtuée  à  l'entré» 


d'une  gorge  de  montagnes.  IV.  67.  Une 
poignée  de  ibldats  de  l'armée  de  Tfao- 
tfao  s'en  empare  très-fingulièrement.  ,/^. 
Tentatives  inutiles  de  Lieou-pey  pour  la 
reprendre.  70. 71. 

Yang-pou  ,  fils  de  Yang-hing-mi ,  Prince 
de  Oa  y  lui  fuccède  l'an  ^17.  Se  fait  pro- 
clamer Empereur ,  &  envoie  une  Ambaf- 
iade  à  Lo-yang  pour  reconnoirre  TEmpe- 
reur  des  '^^^gf  ^  condition  (|u'il  le  recon- 
noîtroitauffi.  vII. itf }•  Ses prefens  &  l'Am- 
baflade  font  renvoyés.  164.  Veut  enlever 
Yo-tchéou  à  Ma-yn,  Prince  de  Tchou, 
qui  coule  fes  barques  à  fond.  265. 

YANG-POU,Général  de  l'Empereur  Han-Ou- 
ti  y  part  pour  la  conquête  du  Royaume  de 
Tchaoften.  III.  tfj.  Se  laifle  battre,  ih.  Eft 
acaifé  auprès  de  l'Empereur.  64.  Juftifié 
enfuite ,  mais  dépofledé  de  fon  emploi  pour 
s'être  laiflé  battre,  ib^ 

Yang-siun  ,  oère  de  l'Impératrice,  fem- 
me de  Tçin-0»-ti  y  eft  chargé  du  gouver- 
nement. IV.  187.  Eloigne  les  grands  de 
la  Cour.  188.  Tçin-Hoeï-ti ,  monte  fur  le 
Trône  ,  &  il  change  de  conduite  à  J'é- 
ffard  des  Mandarins.  ip2.  L'Impératrice 
Kia-chi  confpire  contre  lui  ^  &  il  eft  tué 
par  fon  ordre.  194-196. 

Yang-sou  ,  fils  de  l'Empereur  Ouen-tî  des 

^    Soui.  V.  49$.  Intrigue   dans  laquelle  il 

entre  contre  le  Prince  héritier,  ib.  Rap- 

erts  faux  qu'il  fait  à  l'Empereur.  496.  Bat 
Tartares.  49 j.  Manière  dont  il  traite 
les  prifonniers.  ib.  Sa  mort*  co8. 

YANG-soNGy  un  des  Officiers  de  l'Empereur 
Kien-Ouen-ti.  X.  112. 

Yang-sse-heou  ,  Officier  de  Tchu-ouen, 
qui  le  charge  du  commandement  de  fes 
troupes,  &de  continuer  le  fiége  dcTfing- 
tchéou.  Vil.  %7.  Accorde  à  cette  ville  une 
fuîpenfion  d'armes.  La  paix  fe  fait^  &  à 
quelles  conditions.  88.  don  expédition  de 
diang-yang.  104.  S'avance  iu(qu'à  Hing- 
tchéou.  i4|.  Fait  le  fiége  de  T(ko-kiang. 
ifo.  i;i.  oon  pouvoir  fur  les  troupes.  Eft 
folHcité  de  venger  rafiaffmat  de  fon  maî- 
tre. Perplexité  où  il  fe  trouve.  if4.  lyj». 
Couvre  avec  fes  troupes  la  ville  de  Hing- 
tchéou  ,  fur  laquelle  le  Prince  de  7 fin 
jettoit  les  vues.  i5o.  Le  Confeil  impérial 
le  voyant  ti  puiflànt  &  entièrement  maître 
des  troupes  •  craint  qu'il  n'ambitionne  le 
trône  ;  on  aivife  fon  Gouvernement  de 
Tien-hiong ,  qui  s'étendoit  fur  lix  grands 
départemens.  160. 

Yang-ta-yuen  ,  Gouverneur  de.Ta-hou- 
chan  pour  les  Song.  Fait  mourir  l'Envoyé 
de  Mcnko-han.  IX.  zfi.  Se  fcumet  &  eft 
mis  au  nombre  des  Généraux  Mongous.^ 
ibi<L 
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Tang-tchao-tong  ,  fils  du  rebelle  Yang- 
yngJong.  X.  589. 390. 

Yang-tchin.  Sa  grande  réputation  dans 
les  lettres  le  fait  nommer  Gouverneur  de 
Tong-laï.  III.  404.  Belle  réponfe  à  un 
Mandarin  qui  lui  oiFroit  de  rargent.  i6. 
Sa  bonne  conduite  dans  fon  Gouvernement 
lui  gagne  tous  les  coeurs.  405. 

Yang-tching-hiun  &  Yang-tching-tfou , 
fils  du  fameux  rebelle  Yang-kouang-yuen. 
VU.  347-îy<^. 

Yang-tchin-long  ,  cxite   une  révolte 

•  dans  le  Tché-kiang.  IX.  437,  Eft  défait 

*  &  mis  en  fuite.  440. 

Yang-ti  ,-  fécond  Empereur  des  Souù  V. 
foi.  Se  fait  conftruire  un  Palais  magnifi- 
que, a.  Fait  ouvrir  des  canaux.  J04.  Dé- 
penfes  énormes  qu'il  fait  en  bâtimens.  /^. 
&  fuiv.  Pompe  avec  laquelle  il  voyageoit, 

{06  &Juiv.  Magafins  qu'il  établit.*  foç. 
ïagnificence  avec  laquelle  il  traite  un 
Kokan  des  Tartares.  ilfid.  Nouveau  canal 
ou'il  fait  faire.  511.  Reçoit  une  Ambaf- 
ladedu  Roi  de  Jchi^tou»  jii.  Reçoit  l'hom- 
mage de  plufieurs  Royaumes  du  Si-yu.  jrij. 
Armée  formidable  qu'il  met  fur  pied  con- 
tre le  Roi  de  Coui.  518.  Echoue  dans 
cette  expédition.  51p.  Fait  une  féconde 
tentative  &  n'a  pas  plus  de  fuccès.  522. 
Arme  une  troifième  tois.  ^23.  Eft  obligé 
de  fe  retirer  fans  fuccès.  J24.  Veut  tenter 
une  quatrième  expédition.  J30.  Encourage 
les  lettres.  J31.  Danger  auquel  il  échappe. 
ibid.  &  fuiv.  Révoltes  qui .  s'élèvent  de 
toutes  parts.  siS  ^fi^^'v*  ^oin  qu'on  prend 
de  les  lui  cacher.  jf4i.  Par  qui  il  eft  dé- 
trôné, jn.  Son  infenSbilité  fur  le  danger 
qui  l'environne.  $$$.  Sa  fin  tragique.  k$6. 

Yang-toan  ,  Miniftre  de  l'Empereur  Yng- 
tfong.  X.  2oi-2otf. 

Yang-tong  ,  Prince  des  Soui.  V.  $$6.  Par 
qui  il  eft  reconnu  Empereur,  ibid.  Fieité 
avec  laquelle  il  reçoit  la  propofition  de 
céder  le  Trône.  66^.  Eft  arrêté  &  gardé 
à  vue.  ibld.  Sa  fin  tragique.  ^54. 

Yang-tse-ki  ,  Miniftre  de  l'Empereur  Yng- 
tfong.  X.  20I-205. 

Yao  ,  n'eft  pas  le  premier  Empereur  de 
la.  Chine.  I.  Lett.  I.  ij-j.  Examen 
critique  d'une  grande  inondation  arrivée 
fous  fon  règne.  Lett.  I.  104. ,  .&c. 
Etat  de  la  Chine  alors,  ibid.  lotf-iop. 
Etendue  &  divifipn  de  fon  Empire,  ibid^ 
iio.  Combien  riche  &  police,  m.  A 
13  ans  ,  fait  éclater  fes  grandes  qua- 
lités. I.  43.  Eft  proclamé  Empereur  à  la 
place  de  Ti-tchi ,  fon  frère,  ib,  Surpafle 
tes  prédéceflèurs.  44. 4J.  Rétablit  l'Aftro- 
'  nomie  négligée*  45.  Envoie  des  Matbé* 


maticiens  aux  extrémités  de  la  Chine  obfer* 
ver  les  étoiles  qui  étoient  au  point  des 
équinoxes  &  des  (blftices.  ibid.  ^  46. 47. 
Années  folaires  &  lunaires.  47. 48.  Un  Roi 
Indien  vient  le  reconnoitre  pour  fon  Sou- 
verain- &  lui  préfente  une  tortue  fur  le 
dos  de  laquelle  étoient  des  caradbères.  49* 
Ce  que  contenoient  ces  caradères.  à  la 
Note  ib.  jo.  Plante  appel lée  du  Calen- 
drier ,  croit  dans  les  Cours  de  fon  Palais.  îb, 
Vifite  fon  Emph-e.  ji.  Réponfe  qu'il  fait 
à  un  vieillard  qui  lui  fouhaice  toutes  for- 
tes de  profpérités.  ibid.  Veut  abdiquer  fa* 
Couronne.  Ses  réflexions  fur  les  fujets 
qu'on  lui  propofe.  J2.  yj.  Grande  inonda- 
tion. Son  affliâion  à  cette  vue.  5g.  k^. 
Pékoen  eft  propofé  pour  y  remédier.  Ses 
bonnes  &  fes  mauvaifes  qualités,  jy.  Pé- 
koen travaille  p  ans  fans  beaucoup  de 
fuccès.  ibid.  Le  Sft^yo  refufe  par  model^ 
tie  le  Trône  qui  kii  eft  offert.  $6.  Eloge 
magnifique  que  fes  Officiers  lui  font 
de  Chun.  y^*j8.  Donne  fes  deux  filles  à 
Chun  &  le  charge  d'une  partie  de  l'Ad- 
miniftration.  c^.  ib.  Puis  le  Gouvernement* 
60.  Aflbcie  Chun  à  l'Empire.  77.  78.  Sa 
mort.  84.  Deuil  de  trois  ans.  ib.  Eloge  de 
ce  Prince,  ib. 
Y Ao-CHO  u  .  Mandarin  de  Yen-kîng ,  voit  les 
défordres  ae  l'Adminiftration  ,  &  fe  retire 
à  la  campagne.  IX.  138.  {  Voy.  la  Note). 
Va  à  la  Cour  de  Houpilaï,  qui  l'appelle» 
250.  Confeil  qu'il  lui  cfonne.  ib, 

Yao-hing  ,  Prince  de  Tjff/ï ,  s*attire  par  un 
aâe  de  violence ,  le  rerfentiment  de  Topa- 
koueï,  qui  lui  déclare  la  guerre.  IV.  <2j. 
Quel  en  eft  le  fuccès.  ^%6.  Demande  la 
aix  ,  qui  lui  eft  refufée.  ^27.  Remet  à 
_^iéou-yu  plufieurs  villes  quiavoient  appar- 
tenu à  l'Empire,  j-13.  nélien-po-po  lui 
fait  la  guerre  ;  à  quel  fujet.  f45.  Ses  deux 
Généraux .  Yao-pi ,  fort  fils  &  Tfinan ,  fcînt 
battus  à  plates  coutures  ,  l'un  par  Tôufa- 
jo-tan  ,  Fautre  par   Hélien-po-po.  548,' 

YAO-HOEï.une  desfept  lances  fi  fâmeufes 
fous  le  règne  des  luen,  X.  31  • 

Yao-hong.  Reproches  vifs  &  fanglans  au'il 
feit  au  rebelle  Tong-tchang ,  &  fupplice 
cruel  que  ce  dernier  lui  fût  endurer.  Vll. 
274.  27;. 

Yao-hong,  fils  &  fucceflcurde  Yao-hing 
au  Trône  des  Tfin  ,  voit  fes  Etats  attaques 
par  les  troupes  Impériales  fous  les  ordres 
de  lâeou  yu.  IV.  J77.  Eprouve  de  gran- 
des pertes.  ^78.  Met  fur  pied  plu»  de 
cent  mille  hommes.  J79.  Perd  une  grande 
bataille.  580.  Envoyé  demander  au  Prince 
de  Otuï  des  fecours  qull  n'obtient  pas. 
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j8i.  Marche  en  perfonae  contre  LieoiHyu. 
582.  Ses  troupes  fu/enc  devant  celles  de 
Ouang-cchin-ou.  ^84.  Se  fauve  dansTchang- 
ngan  ^  où  il  eft  tait  prifonnier  ^  &  conduit 
à  Kien-kai^.  On  le  fait  mourir,  ih. 

Yao-Y-tchaitg.  Fermeté  noble  avec  la- 
quelle il  reproche  à  Cbé-hou  fon  ufurpa- 
tion.  IV.  547. 

Yao-kou  ,  un  des  Généraux  de  l'Empereur 
Kin-tfong  ,  mardie  au  fecours  de  Taï- 
yuen  ,  affiégé  par  les  Tanares    de  Kin. 

VIII.  4î9«  Prend  Long-té-fou.  ih.  Se  laifTe 
furprendre  par  un  faux  bruit ,  manque  au 
rendez-votis  que  lui  avoit  donné  un  de 
fes  collègues  &  fuit  devant  les  Tanares. 
44Ï-  Eft  exilé,  ih. 

Yao-lisse,  veuve  du  Roi  de  Leao-tông, 
vient  demander  à  Tchin-kis-kan ,  un  fuc- 
ceflcur  au  trône  de  fon  mari.  12a.  Hon- 
neur qu'elle  reçoit  de  ce  Conquérant.  12  g. 

YAO-PéYEN-pouHOA  ,  Général  expéri- 
menté ;  perd  la  vie  dans  une  bataille  où  fes 
troupes  font  taillées  en  pièces  par  Ye-fou. 

IX.  6^%. 

Yao-ping-tchong  (le  Général)  amène 
des  troupes  au  fecours  de  Caï-fong-fou. 
VIII.  4J5.  Stratagème  dont  il  fe  ferc  pour 
attaquer  les  Tanares  &  ne  pas  recevoir 
de  contre-ordre  de  TEmpereur.  ibid  Eft 
battu  ,  mais  foirtenu  par  Li-kang  ,  les 
Tartares  font  repouffés.  43 tf.  Les  Tartares 
fe  plaignent ,  &  l'Empereur  défavouant 
fes  Généraux,  les  prive  de  leurs  charges, 
&C.  437- 

Yao-siang.  Sa  rébellion  &  fa  défaite.  IV. 
401  &  402.  Remet  fur  pied  une  armée 
aflez  conûdérable,  avec  laquelle  il  répand 
la  terreur  &  prend  deux  villes.  403.  Dé- 
faite entière  de  fes  troupes.  Lui-même  perd 
la  vie  y  les  armes  à  la  main.  404. 

Yao-song-fou,  Officier  général  des  Song 
V.  2p.  Echec  qu'il  reçoit,  ih,  Commiflîon 
dont  il  eft  chargé.  30.  Eft  viftime  des 
artifices  de  Tottlfi.  51. 

Yao-tchang  .  qui  avoit  pris  le  titre  de 
Prince  de  Tfin  ,  apprenant  fa  fiiite  ,  le 
Joint  &  lui  donne  la  mort.  IV.  471.  S'em- 
pare de  Tchang-ngan  &  prend  le  titre 
d'Empereur.  4.76.  Sa  défaite  à  Tfin- tchéou. 
^.jy.  A  Ma-teou-yucn.  48^. 

Japon  ,  ov^Gi  pcn  ^  origine  de  fes  Souve- 
rains. IL  227.  Idée  de  ce  Royaume  fie 
iignitîcation  du  nom  oiie  les  Chinois 
lui  donnent  :  fa  pofirion.  iX.  504.  Houpi- 
laï-han  envoie  une  flotte  confidérable  pour 
en  faire  la  conquête.  40^.  Succès  de  cette 
expédition.  40^. 

Japonoïs.  Sont- ils  une  colonie  de  Chinois  ? 
*     1. 229.  à  la  ]M  ote.  Hoftilités  de  leurs  pirates 


far  les  côtes  de  la  Chine.  X.  522.  Et 
fur  celles  de  Corée.  323.  Leurs  grands 
ambitionnent  le  commerce  de  la  Chine 
dont  on  leur  ferme  les  ports  &  pour- 
quoi J24.  Origine  &  caufe  de  la  guerre 
qu'ils  font  fur  les  cotes  de  la  Chine. 
32f.  Intrépidké  &  bravoure  des  Jcpo^ 
nots.  ib.  Leurs  defcentes  depuis  l'année 
ï  jr»  >  hifqu'en  I  yd4, 3  2^29.  Leurs  guerres 
avec  les  Coréens  ,  commenc  oocafionnées. 


jyy.  Ces  derniers  appellent  les  Chinois  à 
leur  fecours.  x6i.  &  {uiv,  À  la  mort  de 
Ping-fiéou-ki  leur  Koi ,  les  iaponoit  éva- 


cuent la  Corée.  387.  Apperçu  hiftorique  du 
Gouverneur  du  Japon.  3/5-|j8.  à  la  Note. 
L'expédition  des  Japonois  en  Corée  d'après 


le  P.  Régis.  iS9-l^^'  Voyez  les  Notes. 
Troubles  du  Japon  après  la  mort  de  Ping- 
fiéou-ki.  3P4.  39f . 

Yatourtchi  ,  périt  viaime  de  la  mé- 
chanceté du  Miniftre  Tiémoutier.  IX.  524. 
Fermeté  de  fon  époufe. 

Yéchin^  Généraliflime  des  troupes  navales 
de  l'Empereur  Hong-^vou.  X.  jy. 

Yc-HEMiCHiy  QétiévdlMonffm.  Succès  de 
fon  expédition  contre  le  Roi  de  Koua^oua. 
IX.  4^2-4.  à  la  Note. 

Yé-lang  y  pays  fur  les  confins  du  Sfé-tchuen. 
XI.  loo. 

YÉLiu-CHA  ,  Général  des  Léax>  »  marche 
au  fecours  des  Pé-Han.  VUL  7c.  Soutient 
les  eâbrts  de  l'armée  Impériale  ^  &  con- 
tribue au  gain  de  la  bataille  de  Kao- 
léang.  7p. 

YÉLiu-cHUN ,  Général  des  Léao  ,  fait  des 

*  propofitions  de  paix  aux  Kin ,  qui  font 
rejettées.  VJII.  385.  Eft  battu.  385.  On  l'o- 
blige ,  après  la  fuite  de  Yé-liu*yen-hi ,  de 
monter  fur  le  trône  des  Létio.  3^9.  Meurt 
peu  de  tem» après.  Siaochi ,  fon  époufe  , 
le  fait  déclarer  Régente.  401. 

Yéliu-ginsien  ,  fils  du  fameux  Yéliu- 
Kiéou-ko ,  Ambaflàdeur  des  Khitans ,  en- 
voyé à  l'Empereur.  VIII.  224. 

YÉLtu-HTioiTCO  ,  commandant  pour  les 
Léao  dans  les  quartiers  de  Ym  &de  iC/,  n'ofe 
rifquer  une  affaire  générale  avec  les  Chinois, 
VIiI.  100.  Enlève  les  convois  deftinés  à 
l'armée  de  Tfao-pin ,  &  contraint  ce  Géné- 
ral d'abandonner  Tcho-tchéou.  ih.  Har- 
cèle Tfao-pin  &  Mi-fin.  loi.  Bat  I*armée 
Impériale.  îb.  Fait  précipiter  un  grand 
nombre  de.  Chinois  dans  le  Cha-ho.  102. 
Maître  de  la  campagne ,  il  propofe  de 
poufler  les  conquêtes  dans  la  Chine  juf- 
mi'au  Hoanç-4io.  ib.  Eft  rappelle  &  créé 
Prince,  ib.  Commande  Tavant-garde  de  la 
grande  armée  des  Léao.  107.  108.  Tend 

.  un  piège  à  un  Gouverneur  des  frontières; 
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le  tue  &  prend  plufieurs  Villes.  io8.  lop. 
Yn-kilun  qu'il  n'avoit  pas  daigne  attaquer  , 
le  furprend  fur  les  bords  du  Siu-ho  &  le 
met  en  déroute  1 14, 1 1  j.  Sa  mort.  Eloge  de 
ce  grand  Capitaine.  132.  x^j. 

YÉLiu-Hiocou ,  Gouverneur -Général  des 
Pays  de  la  Chine  fournis  aux  Léaoy  décide 
le  gain  de  la  bataille  .de  Kao-léang  contre 
les  Chinois,  VIII.  79*  Belle  retraite  qu'il 
fait  à  la  journée  de  Tching-ting.  8o. 

Yeliu-Honçki  .  Roi  des  Tartares  Uao; 
Sa  mort.  ^^4.  V III.  Avoit  fait  mourir  fon 
fils  ;  Yé-liu-ïen-hi,  fon  petit-fils ,  lui  fuc- 
cède.  iùid, 

YÉLiu-YÉLi  ,  fécond  fils  de  Yé-liu-Yen-hi, 
Roi  des  Léco  ;  danger  qu'il  court  d'être 
feit  prifonnier.  VIII.  40p.  Eft  enlevé  de 
force  par  des  Officiers  Lcao  ,  &  conduit 
du  côté  du  nord-oueft ,  où  il  eft  déclaré 
Empereur  des  Uao.  410-419. 

Y  B  L I  u-Y  E  N-H I  ,  petit-fils  de  Yé-liu- 
Tfong-ki ,  Roi  des  téao ,  lui  fuccède  l'an 
iioi.  Venge  la  mort  de  fon  père. 
VIII.  ^54.  S'occupe  de  Xes  plaifirs. 
551.  A  oeflein  de  faire  mourir  Âkouta. 
3(58.  Sa  partîon  pour  la  chaflTe.  }(5p. 
Éft  enyvre  de  fa  grandeur  &  de  fa  puif- 
fance  ;  mais  fans  aftivité  pour  le  Gouver- 
nement. 570.  Rit  des  menaces  de  Akou- 
ta. 571.  Lettre  outrageante  qu'il  lui  écrit. 
«75.  Akouta  remporte  une  vidoire  fignalée 
fur  l'armée  des  Léao  y  qu'il  commande  en 
perfonne.  179.  Eft  defefpéré  des  fuccès 
de  ce  Chef  des  Kin.  385.  Refufe  de  faire 
la  paix  aux  conditions  humiliantes  que 
diâe  Akouta.  385.  Demande  de  nouveau 
la  paix  y  dont  on  convieui  de  part  &  d'au- 
tre. 3po.  Akouta  y  choqué  des  expreffions 
du  traité  y  le  lui  renvoie,  ibid.  Noms  des 
quatre  fils  de  Yéliu-Yen-hi.  394.  Couplets 
piquants  qu'une  de  fes  femmes  compofe 
pour  le  détourner  de  fes  amuferaens  fri- 
voles. i9$*  I^  f^it  mourir ,  ainfi  que  deux 
de  fes  Officiers  9  &  pourquoi,  ii.  Conf- 

Jpiration  pour  mettre  Aoloua^fon  fils^  fur 
e  Trône.  196.  Elle  eft  découverte ,  &  il 
le  fidt  étrangler,  jpr.  Fuit  devant  les  Kin.  y 
&  perd  le  grancl  Sçe^u  de  fes  Etats  au 
partage  d*une  rivière,  ib.  Fait  retraite  avec 
6000  gardes  dans  le  pay«  de  Yui>-tchong. 
ibid.  Y  eft  pourfuivi  &  fe  fauve  avec 
fes  plus  braves  cavaliers  dans  la  montagne 
de  Kia-chan.  398.  Ouvre  les  yeux  fur  les 
mauvais  confeils  qu'il  avoit  fuivis,  &  charte 
Siao-fong-fien  de  fa  préfence.  ibid.  En  fon 
abifence ,  fon  fils  Yé-liu-Chun  eft  mis  fur  le 
Trône.  199.  Se  retire  dans  le  pays  d'O/o- 
liei.  403.  Eft  atteint  à  CkénUnto  par  un 
détachement  de  4000  hommes  j  qu'il  enve- 


loppe avec  15,000  qu'il  avoit  alors.  404. 
Frayeur  qu'il  communique  à  fon  armée,  ib. 
On  fait  prifonniers  fes  fils ,  fes  femmes  & 
la  plupart  de  fes  Grands.  409.  Eft  battu  de 
nouveau  dansiine  adion.  ibid.  Crée  Empe- 
reur le  Roi  de  Hîa ,  qui  lui  offre  une  re- 
traite, ib.  Un  de  fes  Générauoc  enlève  Yé- 
liu-ïati ,  fon  fécond  fils ,  qu'il  fait  déclarer 
Empereur  des  Léao,  410,  Quitte  Içs  Hia  , 
chez  Icfquels  il  ne  fe  croit  pas  en  sûret^  , 
&  fe  rend  dans  la  horde  cfe  Hou-liu-pou.' 
41  ^  Suivi  à  la  pifte  par  les  Kin ,  il  fe  fauve 
dans  la  horde  des  OutiUci.  414.  Rentre 
dans  fes  Etats,  reprend  plulieurs  villes,  & 
ofe  fe  mefurer  avec  les  Ai«,  qui  le  battent  : 
il  fe  fauve  vers  San-yn.  415'.  L'Çmpereur 
de  la  Chine  lui  offre  un  afyle.  410.  Son 
indécifion  ;  va  chez  les  Tartg-higngy  &  fur- 
Çris  dans  le  défert  de  Sable  par  les  Kia  ,  il 
le  fauve  à  pied.  418.  Eft  accueilli  par  un 
Payfan,qui  le  reconnoît.  ib.  Eft  (ait  pri^ 
fonnier,  &  conduit  au  Roi  des  Kin,  Tombe 
malade ,  8c  meurt  quelques  mois  après,  i^. 

Yeliu-Yéouchang  .  obtient  le  r^tablif- 
fement  eu  Collège  Impérial.  IX.  430. 

YÉLi  u-YnEï ,  fils  du  Cour/ian  Yé-liu-Taché , 
lui  fuccéde  l'an  1 143 ,  fous  la  régence  de 
l'Impératrice  Tabouyan.  Memt  l'an  nj^éJ, 
&  rouflbu-ouan,  fa  foeiu"  ,  eft  déclarée 
Régente.  Voyez  ce  titre  ,  &  celui  de 
Tchi-lou-cou, 

YtLiu-YuTOU  ,  Prince  de  la  Famille 
Royale  des  Léao ,  accufé  fauflement  d'avoir 
trempé  dans  une  confpiration  contre  fqn 
Souverain ,  quitte  l'armée  •  &  fe  réfugie 
avec  laoo  hommes  auprès  du  Roi  des  Kin* 

VIII.  305.  Accueil  qu'il  reçoit.  Conduit 
les  Kia  a  la  cour  du  Milieu  des  Léao  ,  qui 
eft  emportée.  196.  Prend  Tçé-tcbéou.  397. 
Avis  important  qu'il  donne  aux  Kin.  404. 
lodfte  pour  que  ces  peuples  attaquent  les  Chi- 
nois. 413.  Grand  crédit  dont  il  jouit  parmi 
eux.  443.  L'Empereur  de  la  Cliine  entre- 
prend de  lui  f^re  tourner  calàque  aux  Kin* 
ibid. 

YfiX.iu*LlEpuco  .  quitte  le   fervice   des 

Kin  y  pour  s'attacner  à  celui  des  Mongous. 

IX.  jo.  Prend  le  titre  de  Prince  de  Léao  , 
après  avoir  conquis  le  Léao-tong,  ji.  Rem- 
porte deux  vidoires  fur  les  Kin.  60.  A  fa 
mort,  fa  veuve  vient  prier  Tchinkis^han  de 
lui  nommer  un  fucceifeur.  m. 

Yixiu-LONosiu ,  Roi  des  Léoa.  Voyez 
Léao. 

YÉLiu-SiEïTCHïN  ,  Grand  Général  des 
Léao.  bat  Holingtou&  reprend  les  villes 
que  les  Chinois  avoient  foumifes.  VIII, 
103.  Défait  leGénéral  Panmeï  à  Feï-hou. 

YfijLJU'TACHfi,  eft  chargé  du  département 
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•  de  la  gncrrc  par  Yé-liu-Chun ,  inftallé  Roi 
des  Leao.  Vni.  3pp.  Son  illuftre  origine , 
&  combien  verfe  dans  les  Lettres,  ihid. 
Surnommé  Yéliu-Linya ,  &  pourquoi.  400. 
Bat  l'armée  Chinoife.  401.  £(l  fait  pri* 
fonnier  par  deux  Généraux  des  Kin  ,  qui 
l'obligent  à  les  guider  vers  le  camp  de 
Yéliu-Yenhi  ^  Roi  des  Léao ,  fugitif.  408. 
40p.  Ce  qu'il  répond  à  ce  Prince  fiTgitif , 
qui  lui  reproche  d'avoir  élu  Yéliu-chun. 
41  ).  Sages  confeils  qu'il  lui  donne.  41^ 
indigné  de  voir  ce  Prince  courir  à  la 
perte .  il  l'abandonne.  41  y.  Se  retire  du 
côté  de  rOueft ,  gagne  beaucoup  de  hor- 
des ^  &  fait  la  conquête  de  quelques  Royau* 
mes.  41p.  à  la  Note.  Bat  cent  mille  hommes 
du  Si-yu.  De  Sunfécan  ,  il  pafle  dans  le 
K'trman ,  OÙ  il  prend  le  titre  d'Empereur. 
Axo.  On  lui  donne  le  titre  de  CourJuin. 
ib,  à  la  Note.  Bâtit  la  ville  de  Houjfe-ouano. 
Son  projet  de  retourner  dans  fa  patrie,  & 
de  chaflèr  les  Kin.  411.  Les  Kin ,  inquiets 
de  fes  progrès  y  envoient  dix  mille  hommes 
pour  apprendre  de  fes  nouvelles,  ibtd.  Sa 
mort  9  arrivée  l'an  ii\6j  arrête  fes  projets 
contre  les  Kîn.  ib,  Yeliu- Ylieï,  fon  fils  , 
lui  fuccède  fous  la  régence  de  l'Impératrice 
Tabouyan. 

YÉ-LiU-TCHoUTSAï  ,  homme  de. Lettres 
diiUngué  chez  les  Mongous ,  donne  un  nou- 
veau Traité  d'Aftronomie.  IX.  96.  Prédit 
la  deftruftion  du  Royaume  des  Kin.  101. 
Explique  à  Tchinkis-ban^ce  qu'il  penfoit 
d'un  animal  que  ce  Conquérant  rencon- 
tra à  fon  entrée  dans  le  Royaume  des 
ïiindcu.  io8.  Quérit  une  maladie  épi. 
démiquedont  l'armée  étoit  attaquée,  m. 
Rend,  par  fes  fases  confeils,  le  plus  im- 
portant fervice  à  l'Empereur  ôgotaï.  liî. 
i|i.  Etablit  des  Douanes  dans  les  diffé- 
rentes Provinces  de  l'Empire,  ijj.  Se  fait 
des  enn.-mis  puiflans.  i$5.  Sa  modération 
à  l'égard  de  l'un  d'eux.  137.  Eft  nommé 
premier  Miniflre.  138.  Ses  remontrances 
déterminent  Ogotaï  à  faire  grâce  aux 
habitans  de  Caï-fbng-fbu.  188.  Honneurs 
qu'il  reçoit  de  ce  Prince,  xi;.  Engage  les 
Mongous  à  étudier  la  Doârine  de  Con- 
fîicius  ih.  Règle  ce  ouï  concerne  les  Sceaux 
&  les  Pofles.  110.  Ëft  charcé  de  chaînes, 
puis  juftkié.  117.  L'inutilité  de  fes  repréfen- 
tations  à  l'Impératrice-Régente  ,  caufe  fa 
mort.  140.  Son  éloge,  ibid, 

YiLiu-TiNG  &  Yéliu-Ning,  fils  de  Yéliu- 
Yenhi  ,  Roi  des  i-éao  ,  &  de  la  Princefle 
Yuen-fi.  VIII.  5P4..  Fourberies  d'un  de 
leurs  oncles  pour  les  aprocher  du  Trône. 

•  jpy.  Sont  faits  prifonniers  par  les  Kin>  40p. 
YÉLTU-TsoNG-CHiîf ,  fils  Yéliu-Longfiu  , 

Roi  des  Khitans  ou  Léao  ,  lui  fwcède  l'ao 
10}  !•  Voyez  le  titre  Liao. 


Yen  ,  Prince  de  la  création  de  OuH>uang.  H 
1P3.  £ft  vaincu  ôc  chafle.  304. 

Yen  ,  extinction  de  cette  Principauté.  II. 
îpi. 

Yen  (  Royaume  de  ).  Voyez  la  Note.  V.  i. 

Yen  ,  nouveau  nom  de  la  famille  des  Ouiî. 
Y.  i8y. 

Yen-yen.  Sa  fermeté.  IV.  6$. 

Yen-yen-tchi  ,  de  baffe  exrra&ion  par- 
vient aux  premières  charges  de  l'Empire. 
V.  103.  Paffe  pour  un  modèle  de  mo- 
deflie ,  de  déûntéreffement  &  de  frugalité. 
104.  Eft  regretté  par  fon  Souverain  loy. 

YEN-Kiou-KING,  fe  donne  au  rebelle  Ncan- 
lo-chan ,  &  le  quitte  enfuite  pour  fe  taire 
on  parti.  VI.  14^*  £ft  atiîége  &  fait  pri- 
Ibnnier  dans  Tchang.cban.  X47.  Eit  mis  à 
mort.  ibid. 

Yen- KIN  G.  Siège  de  cette  place  par  les 
Mongous.  IX.  6sf'7^*  (Voyez  la  Note.). 

Yen-ko-kieo  i;,fait  reconnoître  Yangrlong- 
yen .  Prince  de  Hoai-nan ,  après  l'affalCnat 
de  ton  père.  VII.  117.  118.  Sauve  la  vie 
à  Siu-ouen,  6c  comment,  iip.  On  lui  ac- 
corde le  commandement  des  troupes.  130. 
Donne  carte  blanche  à  Tchéou-pen  de 
couvrir  Hong^tchéou  &  Kao-ngan.  131. 
133.  Réflexions  que  lui  6c  Siu-ouan  font 
lorfque  l'Empereur  des  Tang  notirie  fon 
acceifton  au  Trône,  lop. 

Yen-lié-ko  us  si.  Le  Miniftre  Yen-Témour 
veut  le  mettre  fur  le  Trône.  IX.  yjp. 
Eft  exilé  en  Cbrée,  &  tué  pendant  la 
rou.e.  ^78. 

Yen-ping-ju  ,  chef  de  révoltés  du  Sfé- 
tchuen.  X.  171-278.  Eft  pris.  27p. 

Yen  TA  ,  puiffance  de  ce  Prince  Tareare, 
fes  courfes  dans  la  Chine.  X.  308.  305^312. 
Sa  tète  mife  à  prix.  ^4.  On  refuie 
fon  hommage.  515.  Infufte  Péking  ;  fes 
ravages  incroyatles,  118.  6^  fuiv.  Son  ex- 
pédition de  IJJ7,  à  la  tête  de  deux  cents 
mille  chevaux.  321.  322.  On  lui  renvoie 
Pahannaki  fon  petit  «Hls.  333.  Demande 
des  Lettres-Patentes  à  l'Empereur  & 
s'offre  de  payer  Tribut,  3  34-^3 tf.  Pintou, 
fon  fils ,  fait  des  courfes  fur  les  frontières 
du  Chenfi  &  pourquoi.  3^7.  338.  Sa  mort. 
Hoang-taï-ki ,  {on  fils  aîné ,  lui  fuccède. 

344* 

Yen-tao-yu  ,  Tao'fsé  de  profeflîon.  V. 
8f .  Inrrigues  dans  lefquelles  il  entre,  ib. 
Se  foulerait  ,  par  la  fuite ,  aux  châtimens 
qu'il  avoit  mérités.  85.  Supplice  auquel  il 
eft  enfin  condaumé.  P4. 

Yen-tchi  ,  impératrice  ,  veuve  de  Jïd«. 
Ngan-ti ,  exclut  du  Trône  le  Prince  héri- 
tier ,  dont  elle  avoit  fait  périr  la  mère. 
6c  pourquoi.  III.  421.  E(t  condamnée  à 
une  prifoD  perpétuelle*  412.  L'Empereur 
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Fen  fait  fortir,  &  la  reconnoît  pour  fa 
mère.  ib. 
Yen-tcht  ,  nom  qu'on  donnoit  aux  femmes 
ou  Reines  des  Tckenyu  des  Tartares.  II. 

4P7' 
Yen-tchtn-siven  ,  fameux  pirate,  auquel 
fuccèda  le  célèbre  Tching-tchi-long.  X. 

Yen.Témour,  réclame,  à  force  ouverte, 
les  intérêts  du  Prince  Tou-témour.  IX. 
<4i.  Troubles  qui  fuivent  cet  aûe  de  vio- 
lence. 543.  &fuiv.  Le  détermine  à  fe  faire 
proclamer.  ^44.  Remporte  une  viftoire 
importante  fur  le  parti  des  oppofans.  545. 
Porte  le  Sceau  de  PEmpire  à  rlochila.  ^48. 
récompenfe  qu'il  en  reçoit  ib,  &  à  la  Note. 
Eft  foupçonné  d'avoir  êmpoiibnné  l'Empe- 
reur Hochila.  549.  Nouvelle  dignité  qui 
lui  attire  des  ennemis,  cji.  Jouit  de  la 
plus  grande  faveur.  yjS.  Sa  mort.  j6i.  Ses 
vices.  j5i. 

Yen-tsiun  ,  leçon  que  lui  fait  fon  père.  V. 
10;. 

Yi-oUANG,  l'aîné  des  fils  de  Y-ouang ,  récu- 
père la  Couronne  Impériale.  II.  16,  Ce 
Monarque ,  le  neuvième  de  la  Dynaftie  des 
Tchêou ,  laifle  les  Princes  empiéter  iur  fes  * 
droits  î  plufieurs  fe  révoltent.  17.  Meurt 
fans  gloire^  après  i5  ans  de  règne.  18. 

Yéouang  ,  Amiral  de  l'Empereur  Hong- 
vou.  X.  ^4.  Rempart  de  glace  qu'il  fait 
pour  tromper  l'ennemi.  74.  Viâoire  qu'il 
remporte  fur  Nahatchu.  75.  75.    ♦ 

YÉoUKiN,  Prince  de  Tckao-fienj  entre  en 
guerre  avec  l'Empereur  Han-Ou-ti.  &  pour- 
quoi. III.  6i.  Gagne  une  bataille  contre 
les  Impériaux.  63.  Efl  aflaffiné  par  un  de 
fes  Gouverneurs.  6$. 

Yéou-kong  ,  Prince  de  Lou  ,  eft  furpris 
par  fon  frère  Ouéï-kong  qui  lui  livre  ba- 
taille ,  le  tue  &  fe  rend  maître  de  fes 
Etats.  I.  343. 

YÉou-KONG  ,  Prince  de  Tfin.  II.  245.  Dé- 
marche bafle  qu'il  fait.  ib. 

Ybou-mou-ouang,  Prince  de  Tchao.  IL 
x%$.  Sa  fîn  malheureufe.  tb. 

Yeo  u-ou  ang.  Eclipfe  arrivée  l'an  776  avant 
l'Ere  Chrétienne  ,  fous  le  règne  de  ce 
Prince.  I.  Préf.  tfz.  II.  45.  Eft  le  douzième 
Empereur  des  Tchiou.  Les  peuples  du  pays 
de  Pûo  fe  révoltent  &  obtiennent  grâce 
en  lui  offrant  une  jeune  beauté  qui  prend  le 
nom  de  Pao-f^é  &  dont  il  devient  éperdu- 
ment  amoureux.  4^.  Les  Tartares  Jong 
rentrent  en  Chine  &  battent  le  Général 
envoyé  contr'eux.  47.  Pour  complaire  à 
•  Tao'fsê  ,  il  répudie  fa  légitime  époufe , 
&  élève  au  rang  d'impératrice  cette 
concubine.  48.  Ote  le  titre  d'héritier 
de  la  Couronne  à  fon  fils  Y-kiéou  pour 


la  donner  à  celui  de  fa  maitrelTe.  ib.  Eft 
fait  prifonnier  par  le  Prince  de  Chin  qui  le 
fait  mourir  avec  Pac-fsé.  jo. 

Yéou-tsao  chi  ,  chef  des  premiers  Chinois. 
Leur  fait  quitter  la  vie  vagabonde ,  &  leur 
apprend  à  fe  conftruire  des  huttes.  I.  2.  Si- 
gnification du  nom  de  ce  Chef.  Voyez  la 
Note.  ib. 

YÉou-TSÉ-YUEN.  Avec  quelle  fermeté  il  re- 
proche à  Liéou-yao  fon  injuftice.  IV.  305. 
Ce  qu'il  lui  en  coûte,  ib.  Succès  ôc  honneurs 
qui  luivent  fa  difgrace.  %o$. 

Yerquen  ,  ville  de  la  petite  Boucharie.  XI. 
554.  Afliégée&prife  par  les  Ckrnois.  ib. 

YisiEN,  Tartare,fils  de  Tbhoan,  Prince 
de  Chunning ,  lui  fuccède  l'an  144^.  X. 
204-iotf.  Ses  préparatifs  contre  la  Chine. 
207.  Affront  qu'il  reçoit  du  favori  de  l'Km- 

•  pereur  Yng-tiong.  207.  208.  Déroute  de 
Toumou  où  il  périt  plus  de  cent  mille  Chi- 
nois y  &  fait  prifonnier  l'Empereur.  21  !• 
Veut  tirer  parti  de  la  captivité  de  ce 
Monarque.  212-215.  Son  deflein  de  le  faire 
mourir  &  ce  qui  l'en  détourne.  216.  In- 
fulte  de  nouveau  Péking.  218.  Il  eft  battu 
&  regagne  le  Nord.  119.  220.  Amitié  qu  il 
fait  au  Monarque  en  lui  rendant  la  liberté. 
225.  227.  Tue  Totopouha  fon  Kokan  ,  & 
prête  hommage  à  la  Cour  Impériale.  2^2. 

Yesien-Témour  va  à  la  tête  de  cent  mille 

hommes  chercher  les  rébelles.  IX.  594.  Une 

, terreur  panique  s'empare  de  fon  armée  qui 

fe  met  en  fuite  ;  revient  à  la  Cour.  $^j.  Eft 

exilé.  61  o. 

Ybsien-Toukan,  Prince  des  Tatars  ^  fait 
hommage  à  l'Empereur ,  qui  le  crée  Prince 
de  Tchong  yong.  X.  180.  182. 

YÉsou  eft  défait  par  Toukien-Témour.  IX. 
646.  Entre  dans  le  parti  du  Prince  héritier. 
^48.  Gagne  une  bataille  contre  les  partilàns 
de  Chun-ti  &  de  Polo-Témour.  ib. 

YÉsoUKAï  affranchit  fa  Horde  du  tribut. 
Soumet  celle  des  Tatars  ;  donne  à  fon  fils 
le  nom  de  leur  Chef.  IX.  8.  Rend  un  fervice 
important  à  Ouang-han.  9. 

Yessoutier  ,  Vï'mcQ  Mongou  ,  fa  révo'te. 
X.  94. 

Yésun-taï  ,  Prince  Tartare  de  la  famille 
des  Yuen  ou  Mongous.  X.  ijf^. 

Yésun-Tbmou.r  ,  fixième  Empereur  de  la 
Dynaftie  des  Mongous  monte  lur  le  Tiône, 
l'an  1523 ,  &  comment.. IX.  yji-J^?.  Pu- 
nît les  meurtriers.de  l'Empereur  Chouté- 
pala.  y3 j.  Confuhe  les  grands  fur  la  caufe 
des  calamités  qui  affligeoient  l'Empire.  5-35. 
Défend  aux  Lama  l'entrée  de  la  Chine  & 

Pourquoi.   5^9.  Pronoftics  fâcheux.    540. 
lort  de  ce  Prince.  Troubles  qui  la  fuivent. 
ib.  &  fuiv. 

YixiNG-KJ ,  Officier  de  Hong-vou.  X.  f4 

2w 


TABLE     GÉNÉRALE 


i6% 

Jeux  d'animaux  que  l'Empereur  Hiiien  tfong 
avoit  fait  drefler.  VL  a  jp.  Le  rebelle  Ngan- 
lo-chan  les  fait  tranfpoiter  à  Lo^yang.  itfo. 

.Y-YN  ,  fage  Miniftte.  Voyez  ce  qui  le  concer- 
ne aux  articles  des  Emoercurs  Li-koué, 
Tching-tang,  Taï-kia  &  Ou-tingqu'il  fcrvic 
fucceflivement. 

Y-KIANG,  Princeffe  de  Tchou.  II.  74,  Se 
pend  de  défefpolr.  iè. 

Y-KïNG  ,  ancien  livre  attribué  à  Fou-hi. 
Princes  qui  s'en  fervent  pour  s'expliauer 
d'une  manière  énigmatiquc  fur  les  évène- 
mens  de  leur  tems.  I,  Préf.  tfp.  Traduit 
&  envoyé  en  Europe.  lA.  Origine  &  def- 
cription  de  ce  Livre.  L  5.  7.  Ufage  qu'en 
fait  le  Prince  Tchéou-kong.  287. 

Y-KIN-NGAN-KOUÉ  ,  Envoyé  Chinois,  fa 
perfidie ,  à  l'égard  des  Officiers  SiV/t^/r»,  eft 
fa  caufe  d'une   grande  guerre  avec  le# 

Tartares.  III,  i}6. 

Y-KONG ,  Prince  de  Tfi,  caufe  de  fa  fin  tragi- 
que.  II.  I  f 4. 

Y-KONG  ,  Prince  de  OueL  II.  104.  Perd  une 
bataille  contre  le  Prince  de  Tfi,  ou  il  cft 
fait  prifonnier.  iL  L'Empereur  lui  rend  fes 
Etats.  lOf. 

Ylaou  oua  (  le  Khitan  )  envoyé  par  le  Roi 
des  Kin  pour  appaifer  les  Khitans  révoltés^ 
fe  met  à  leur  tète  après  avoir  tué  Sapa. 
VIII.  jijj.  S'avance  avec  cinquante  mille 
hommes  à  Lin-hoang  qu'il  affieg^.  <6^.  A 
l'exemple  de  Oulo ,  Gouverneur  de  la  Cour 
Orientale  qui  avoit  pris  le  titre  d'Empereur 
des  Kîn ,  il  prend  celui  d'Empereur  des 
Léao.  y8o.  Battu  à  Tchang-lo  par  un  Géné- 
ral des  Kin ,  il  s'enftiit  du  côte  de  l'Oueft , 
où  il  eft  encore  battu  près  de  la  rivière 
Vou-fong.  j8i.  Son  ^rmée  eft  taillée  en 
pièces  a  la  montagne  Hiao-ling.  ih.  Défec- 
tion dans  fes  troupes  ;  il  fe  donne  à  la  Horde 
de  Hi,  ih.  Veut  le  retirer  dans  le  pays  de 
C  ftato  j  6c  eft  livré  aux  Kin  qui  le  font  mou- 
rir, f  82. 

YtA-FouA  ^  Officier  général  des  Kin  eft 
pris  ôc  retafe  de  s'attacher  aux  Mongous  , 
monte  fur  le  Trône  l'an  i}3a  de  l'Ere 
Chrétienne ,  &  meurt  la  même  annie.  IX. 

Y-MÊOU-siUN ,  Roi  de  Yun^nanjfdXt  mourir 
tout  ce  qu'il  y  avoit  de  Tou^fan  à  fa 
Cour  &  pourquoi.  VI.  35^.  Bataille  ga- 
gnée ;  conquête  importante,  ib.  Hommage 
qu'il  rend  à  l'Empereur.  35*7. 

Impôts.  L'Empereur  Houpilaï  les  diminue 
pour  gagner  l'amitié  des  Chinois.  IX.  4yo. 
On  ôte  aux  Taofsé  &  aux  Ho-chang  leurs 
exemptions.  470. 

Yn  ,  Royaume  fondé  par  Hiang-yu.  11.45*1. 

Yn  ,  nom  que  l'Empereur  Poan-king  donne  à 
la  Dynaltie  des  Chang  vers  l'an  1401  avant 


l'Ere  Chrétienne.  I.  i^.  Motif  de  ce  chan- 
gement. 208. 

Inauguration.  Cérémonies  obfervéesà 
celle  de  Koué-you  c  Gayuc-kan)  Empereur 
des  Tartares  &  fucceueur  de  Odaï-kan* 
IX.  143.  244.  à  la  Note. 

Yng-pi  refîife  la  Couronne  de  Out'L  II. 
215. 

Yng-pou  fe  met  à  la  tête  de  brigands.  IL 
414.  Paflèfous  les  étendards  de  Uiang-Uang. 

ihid. 

Ingratitude  ,  (trait  d').  III.  2p5. 

YNG-TSONGy  connu  avant  fous  le  nom  de 
Tchao-tfong.ché  ,  &  neveu  de  l'Empereur 
Gin-tfong  lui  fuccède  l'an  io6y  VUl.  248. 
249.  Tombe  malade  &  l'Impératrice  mère 
gouvemepari/irmm.Excellence&capacité 
de  cette  Princeffe.  2^9.  Eunuque  exilé  pour 
avoir  tenté  de  brouiller  l'Impératrice  avec 
fon  fils.  2j:o.  Ce  que  Sfé-ma-Kouang  lui 
dit  à  l'occaiion  d'une  inondation  occafionnée 
par  une  pluie  violente.  2f  2.  Donne  ordre  à 
Sfé-ma-kouang  de  travailler  à  l'Hiftoire  , 
relativement  au  gouvernement  de  l'Etat* 
%$%.  Ce  que  cet  Hiftorien  lui  écrit  à  cette 
occafion.  254.  Le  Monaraue  tombe  malade 
&  fait  entendre  qu'il  défigne,  pour  fon 
fucceffeur  ,  1  chao-hiu  ,  Prince  de  Yng. 
%$$.  Meurt  fort  regretté ,  &  regarde  comme 
le  modèle  d'un  excellent  Prince,  ib. 

Yng-tsong  (  Empereur).  Voyez  Chouté» 
pala.  IX.  52^. 

Ing.tS4)Ng  ,  fils  de  Suen-tfong,  Empe- 
reur des  Ming  y  lui  fuccède  l'an  1455.  X. 
197.  Ses  Miniftres  ;  l'Impératrice  Tchang- 
chi  Régente,  ib.  Demande  grâce  pour 
Ouang-tchin  fon  fiivori.  198.  Les  Eunuques 
prennent  de  J'afcendant  fous  fon  règne,  ib. 
névolte  de  Sfé-gin.  ib.  &fuiv.  Envoie  deux 
cents  mille  hommes  contre  Yéfien  y  Prince 
Tartare.  20^208.  Affemble  une  nouvelle 
armée  de  cinquante  mille  hommes  contre 
Yéfien  ,  dont  il  confie  le  commandement  à 
fon  fiivori.  ib.  Cet  armée  manque  de  vivres. 
209.  Yéfien  Tinvedit  à  Toumou  &  la  met 
en  déroute.  Perte  terrible  des  Chinois. 
L'Empereur  eft  fait  prifonnier.  210.  211. 
L'Impératrice  mère  fiiit  charger  d'or  & 
de  pierreries  huit  mulets  pour  obtenir  fa 
rançon  qu'on  n'accorde  point  à  ce  prix. 
212.  Le  Prince  Tching-ouang  ,  fon  frère. 
Prend  foin  du  Gouvernement  pendant  fa  cap- 
tivité. 21  j.  Tentatives  inutiles  de  Yéfien  fur 
•TaKonR  &  Suen-hoa-fou ,  devant  lefquelles 
il  fe  préfenre  avec  fon  iiluftre  prifonnier. 
21  y.  Eft  conduit  en  Tartarie  6c  réçalé 
de  mufique  &  de  danfes  Tartares.  2  i<J.  Yé- 
fien veut  le  fiiire  mourir ,  un  oraçe  aâreux 
&  fon  cheval  tué  par  la  foudie ,  le  détour- 
nent de  ce  funefte  dclilm  ib,  Tching-ouang 


DES     MATIERES. 


«ft  proclamé  Empereur  à  fa  place,  ik  Yé- 
fien  battu  devant  Péking  régale  fon  pri- 
fonnier  d'un  cheval  gras  &  veut  le  ren. 
voyer.  2x0-222.  Inquiétude  de  Tching- 
ouang  fur  le  retour  futur  de  fon  frère. 
22).  Comment  Ing-tfong  eft  fêté  à  fon  dé- 
part de  Tartarie.  22^.  227.  Son  retour  à 
Pékiujp;  ;  déclare  qu'il  renonce  à  monter  fur 
le  Trône.  228.  229.  Les  grands  prennent 
des  mefures  pour  l'y  faire  remonter  & 
pourquoi.  232.  133.  Reprend  les  rênes  du 
Gouvernement  &  eft  rétabli.  254.  Récom- 
penfes  &  exécutions  qui  fuivent  cette  ré- 
volution. 23;.  Confpiration  de  l'Eunuque 
Tfao-ki-tfiang  contre  lui.  239.  240.  Défend 
en  mourant  qu'aucun  de  fes  fujets  fe  donnât 
la  mort  à  l'occafion  de  la  fienne.  Hien- 
tfong  lui  fuccède.  242. 

Yn-yu  perd  la  vie  dans  une  bataille  qu'il 
livre  aux  Mongous.  IX.  ^6^. 

Inondation  (grande)  dutemsde  Yao. 
Dégâts  qu'elle  caufe^  &  comment  on  y 
remédie.  I.  Préf.  y2. 

Yn-pé  ,  nom  de  charge.  I.  505. 

Inscriptions  écrites  de  la  main  des  Em- 
pereurs ,  &  que  ces  Monarques  accordent  à 
ceux  qu'ils  honorent.  X.  357.  Chin-tfong  en 
-accorde  une  à  Tchang-ku-tching ,  fon  Mi- 
niftre.  /^. 

Yn-ti  ,  autrement  Liéou-tching-yeou ,  fils  de 
Liéou.tching-ven,Fondateur  des  Héou-Han, 
lui  fuccède  l'an  p^s.  VII  289.  Sous  fon 
règne  les  Tanares  font  chafiés  entièrement 
de  la  Chine,  &  comment.  390.  391.  Ré- 
volte de  Li-chéou-cchin  qui  prétend  lui  en- 
lever la  Couronne.  591.  Defeftion  de  fon 
Général  Ouang-king-tfong  &  de  Tchao- 
fsé-ouen.  s>3~402.  Délivré  de  ces  trois 
rebelles ,  il  s'abandonne  à  fon  mauvais  na- 
turel ,  &  ne  rougit  plus  de  rien.  40  i.  Deux 
fiidions  à  la  Cour  fort  préjudiciables  à  fes 
intérêts.  40^.  Ses  prodigalités  envers  les  Co- 
médiens. 40&.Proicrit  plufieurs  fages  d'entre 
les  grands.  410.  411.  Kouo-ouéï  inftr^it 
des  ordres  fecrets  qu'il  avoit  donné  contre 
lui  en  fait  paît  aux  Officiers  de  fon  armée 
&  bat  les  troupes  ImpériaIes.412-415.  Veut 
fe  fauver  &  périt  inconnu  dans  un  village , 
dont  on  palfe  tous  les  habitans  au  fil  de  ré- 
pée.  417.  Sa  Dynaftie  eft  éteinte  &  Kouo- 
ouéï  fonde  celle  des  Héou-Tckéou.  Voy.  ce 
titre  &  celui  de  Taï-tfou. 

Yn-to-tsé  ,  nom  Chioois d'Intorcetta ,  Jé- 

fuite  Italien.  XI.  162. 
Intrépidité  (  trait  d')  d'une  poignée  de 

foldats  qui  mettent  tout  un  camp  en  déroute. 

IV.  67.  IX.  J28.  De  hardielle.  III.  166- 

371- 
ItfvESXiTUEB  9  comment  les  Çœpereors 
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CAwiowdonnoient  aux  Tartans  Pinveftiture 
d'une  Couronne.  III.  34^. 

Yo-FEïy  un  des  plus  grands  Capitaines  ChL 
nois  y  commancfe  un  corps  de  troupes  à  la 
bataille  de  Taï-ping.  VIII.  438.  RajOTemble 
les  fuyards  &  harcèle  les  Tanares  qui  , 
après  s'être  rendus  maîtres  de  Kien-kang , 
8'etoient  avancés  iufqu'à  Kouang-té-tchéou. 
4^9.  S'attache  les  prifonniers  2  art  ares  qu'il 
lait  &  les  renvoyé  à  leur  camp  où  ils  met- 

.  tent  le  feu  •  &  qu'il  attaque  avec  fuccès. 
ih.  Bat  le  (jénéral  Outchou  à  Sin-tching 
&  l'oblige  de  fe  rembarquer  fur  le  Kiang, 
49^.  Lui  &  Tchang-fiun  (ont  nommés  pour 
aller  réduire  les  révoltés  du  Kiang-boaï  &  du 
Tché-kiang.499.  Bravoure  &  prudence  avec 
lefquelles  il  Ibumet  les  rebelles  dans  trois 
Provincesde  la  Chine.  509.  Onluiélèveune 
ftatue. /^.Obtient  la  peimifllon  de  reprendre 
la  ville  de  Siang-yang  qui  s'étoit  déclarée 
pour  Liéou-yu  y  Empereur  de  la  nomi* 
nation  des  Tanares  ib.  Force  Yng-tchéou  , 
dont  le  Gouverneur,  fe  précipite  du  haut 
des  murailles.  J12.  Va  à  Siang-yang  qu'il 

Îrend  après  avoir  battu  le   Général  de 
.ieou-yu.  ib.  Bat  de  nouveau  les  débris  de 
cette  armée^  à  Sinyé  &  foumet  à  l'Empe- 
reur tout  le  pays  ae  Siang-han.  jio.  511. 
L'Empereur  fait  fon  éloge,  ib.  Envoyé  du 
renfort  à  Liu-tchéou  &  le  détachement  de 
Tanares  qui  afliégeoit  cette  Ville  prend  la 
ftiite.  fi4.    Apprenant   que   les    Tanares 
avoient  deflein  de   deftituer   Liéou-yu  , 
devance  la  perte  à   ce  dernier  &   com- 
ment. 522.  Lui  ôc  Han-chi-tchong  prefTent 
fortement  l'Empereur  pour  l'expédition  du 
Honan.  52^.  Ses  vives  remontrances  contre 
le  Miniltrc  Tfm-hoeï ,  qui  fait  accepter  à 
fon  Maitre  un  traité  deshonorant  avec  les 
Kin.  J27.  Son  expédition  dans  le  Honan  ; 
Gagne  trois  batailles  &  prend  grand  nom- 
bre de  Villes.  Défait ,  à  Yen-tdiing ,  le 
fameux  Outchou  &  détruit  entr'autre  une 
troupe  de   quinze   mille   cavaliers  qu'on 
croyoit  invincibles,  f  34..  Outchou  au  dé- 
fefpoir  veut  réparer  fon  honneur  par  la 
prife  de  Yng-tchang  .  mais  il  eft  encore 
battu  à  l'Occident  de  cette   Ville   par 
Yo-yun .  fon  fils.  55  y.  Ses  viûoires  &  celles 
de  les  Généraux  font  tant  d'imprelïîon  que 
toutes  les  Villes  du  Ho;>/ fccouent  le  joug 
des  Tanares^  &  que  les  habitans  élèvent 
ibn  nom  fur  leurs  étendards,  ib,  Défeâion 
de  beaucoup  d'Oiticiers  des  Kin  &  de  deux 
de  leurs  Généraux  qui  lui  demandent  du 
fervice.  ib.  Le  Miniftie  Tfin-hoeï ,  jaloux 
de  fes  fuccès  qui  mettoient  ohftacle  à  la 
paix  qu'il  vouloit,  lui  expédie  l'ordre  de  fe 
retirer  à  Ouo-tchéou.  53^.  Défefpéré  de 
,yoirle  tfo/r^iz  rentrer  fous  Tobéiflance  des 
X2 
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Tartares ,  îl  demande  à  quitter  le  fervice. 
ib.  Outchou  offre  la  paix  au  Miniihe 
Tfin-hoeï  à  condition  qii'il  feioit  mourir 
Yo-feï.  557.  Prétextes  du  perfide  Miniltre 

four  perdre  ce  Héros,  ib,  &  cjS.  cjp. 
In  ordre  fecret  le  fait  périr  dans  la  piifon , 
&  enfuite  on  fait  exécuter  publiquement 
Yo-yun  ,  fon  fils ,  &  Tchang-nien ,  fes  pré- 
tenclus  complices.  541.  Le  dépit  de  ce  que 
perfonne  n'ignoroit  qu'il  avoit  fait  mourir 
ce  Héros  injuflement ,  &  pour  flétrir  d'a- 
vantage fa  mémoire  ,  il  foliicite  &  obtient 
de  rÈmpereur  que  la  Ville  de  Yo-tchéou 
dans  laquelle  Yo-feï  avoit  fait  fes  premières 
armes,  porteroit  un  autre  nom.  553 .  Tfin- 
hoeï  pour  parer  à  ce  que  les  Hiftoriens 
tranfmettroient  contre  lui  à  la  poftérité , 
au  fujet  de  la  mort  injufle  de  Yo-feï ,  fait 
recevoir  fon  fils  dans  le  Tribunal  de  THif- 
toire.  VIII.  544. 5'4C. 

Yo-Y  ,  Général  du  Prince  de  Yen.  IL  315. 
Viâroire  mémorable  qu'il  remporte.  317. 
Eft  fait  Prince  de  Changkoué.  ib.  Honneurs 
qu'il  rend  à  un  Philofophe.  318.  Son  défin- 
téreflement.  322.  On  lui  ôtele  commande- 
ment, ib.  Eft  fait  Prince.  325. 

Yo-Y  UN  ,  fils  du  fameux  Yo-feï ,  un  des  plus 
grands  Capitaines  de  fon  fiècle.  VIIL  534. 
Commanoe  la  cavalerie  à  la  bataille  de 
Yen-tching  ,  où  il  féconde  fon  père  avec  la 
plus  grande  valeur,  ib.  Bat  Outchou ,  Gé- 
néral des  Kin  à  Yng-tchang.  y  35.  Subit  une 
mort  ignominieufe  par  les  intrigues  du  pre- 
mier  Miniftre  Tfin-noeï.  541. 

YoNG-CAi ,  Gouverneur  de  Y-tcliéou  ,  fe 
voyant  enlever  fon  autorité  par  la  nomi- 
nation de  Tchu-kouo-léang  à  ce  Gouverne- 
ment ,  fe  foumct  au  Prince  de  Ou  &  cher- 
che à  foulever  les  peuples.  IV.  92.  Eft 
battu  ,  &  fait  mourir  comme  rébelle.  94. 

YoNG-YU-LU  ,  Prince  Tanare.  V.  471. 
Rcfpeft  qu'il  a  pour  les  dernières  volontés 
de  ion  père,  ib.  Voyez  Mouho-Kokan. 

YoNG-Ki ,  fils  de  Taï-keng ,  fuccède  à  Siao- 
kia  ,  fdn  frère  ,  Tan  1^49  avant  l'Ere  Chré- 
tienne ,  blâmé  pour  fon  indolence.  L  190. 
Souffre  que  les  Princes  vaffaux  fe  rendent 
Maitres  dans  leurs  Principautés.  191. 

YoNG-KiEou ,  fiége  remarquable  de  cette 
place..  VL  257. 

.YoNG-£o  ,  ou  Tching-tfou  &  Tchu-taï, 
déjà  célèbre  fous  le  titre  de  Prince  de 
Yen  ,  ufurpe  le  Trône  fur  l'Empereur  Kien- 
Ouenti ,  Ion  neveu.  Tan  1403.  X.  152. 
Confirme  à  Kouh-tchi ,  Roi  des  Tatars ,  le 
titre  de  Kohan.  153.  Créé  Li-tfang  Roi  de 
.  Ngan-ran.  ib.  Nomme  le  Prince  héritier. 
is6.  Etablit  Ngan-ké-Témour ,  Roi  de 
liami.  ib.  Envoyé  des  armées  pour  appaifer 
les  trouilles  du  Ngan-nan  &  régler  la  fttc- 


cefTion  de  cette  Couronne.  1^7-1^4.  Re- 
nouvelle les  Ordonnances  qui  tixent  à  quel 
âge  les  Bonzes  pouvoient  feire  profedion. 
i5f.  Publie  le  Code  des  Ming.  \66.  Les 
Muiakia  lui  rendent  hommage,  ib.  Ses  dé- 
marches pour  maintenir  les  Tartares.  167. 
Son  expédition  en  Taitarie  contre  Penïa- 
chéli.  1^8-174.  Reçoit  des  Envoyés  de  Ben- 
gale. 17J.  Chagrins  qu'il  effuie  de  la  part 
de  Tchu-kao  hiu  ,  Prince  de  Han  ,  fon  fils, 
qu'il  fait  arrêter.  176-178.  Son  expédition 
en  Tartarie  contre  Haloutaï.  179-182.  Fait 
élever  une  pyramide  avec  une  infcription. 
ib.  Sa  moit.  Gin-tfong  fon  fils  lui  fuccède. 
183.  184. 

YoNG-MiNG  (le Prince  de).  Voyez  Tchu- 
yéou-tçié. 

YoNG-TCHEou  ,  fiége  de  cette  Ville.  VL 
51  j.  Valeur  intrépide  d'un  Officier  de  la 
garnifon.  ib. 

YoNG-TCHiNG,  quatrième  fils  de  Kang-hi 
lui  fuccède  l'an  1723.  XL  3 (J9.  Son  adivité 
dans  le  Gouvernement.  370.  Eft  redouté  & 
chéri,  ib.  Rappelle  à  Péking  le  quatorzième 
fils  de  Kang-ki ,  qui  commandoit  en  Tar- 
tarie contre  le  Tchon-kar  ;  lui  ôte  les  fceaux 
de  Généraliffime ,  &s'aflure  de  lui  ainfi  que 
de  Poki ,  fon  fils.  371.  Son  averfion  pour 
le  Chriftianifme  qu'il  compare  à  la  Sede 
PélienMao.  378.  Son  intention  de  le  détruire 
à  la  Chine.  XL  389.  Et  d'annuler  les  Edits 
de  Kang-hi.  390.  Confirme  la  Sentence  du 
Tribunal  des  Rites.  391.  Long  difcours  qu'il 
fait  aux  MiiTionnaires.  400-402.  Remifes 
confidérables  qu'il  fait  aux  Villes  de  Sou- 
tcliéou,  de  Song-kiang  &  de  Nan-tchang. 
408.  Ce  qu'il  répond  au  Tfong  tou  de  Man- 
king  au  fujet  d'un  monument  qu'on  vouloit 
lui  élever.  409.  Avis  qu'il  écrit  aux  Grands 
à  Toccafion  du  prix  exceffif  des  grains.  410. 
Nourrit  pendant  plufieurs  mois  quarante 
mille  pauvres.  411.  Ordre  qu'on  obferve 
en  renvoyant  ces  pauvres  à  leurs  travaux, 
412.  Etablit  des  diflributions  annuelles  dans 
Péking.  413.  Punit  les  Officiers  chargés  de 
veiller  à  ces  diftributions ,  d'avoir  laiffé 
pa(]fer  des  grains  gâtés.  414.  41;.  Etablit , 
aux  frais  du  Tréfor .  des  magafins  dans 
quatre  principales  Villes  du  Chanfi.  41, 
Son  humanité  à  l'égard  des  prifonniers  poi 
dettes  pendant  les  chaleurs  exceffives.  419. 
420.  Fait  revivre  les  feftins  que  les  Gou- 
verneurs font  tenus  de  donner  aux  frais  du 
Souverain ,  aux  pcrfonnes  de  leur  Gouver- 
nement recommandables  par  leur  probité, 
ib.  Ordonne  d'ériger  des  monumens ,  & 
de  rendre  des  honneurs  aux  perfonnes  dif- 
tingnées  par  leurs  fervices.  421.  Autre 
Règlement  concernant  la  continence  des 
veQve$  &  la  fidélité  des  femmes  mariées./^. 
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Prérogative  qu'il  attache  à  la  Piété  filiale , 
&  jufqu'où  il  exige  qu'elle  foit  portée.  411. 
Etablie  trois  claflès  de  mérite  dans  les  Man- 
darins. 412-4x4.  Les  Vice-Rois  refponfables 
de  ceux  qu'ils  placent  dans  Tune  de  ces 
trois  claffes,  ib.  Titres  honorifiques  qu'il 
accorde  à  ceux  qui  fe    diftinguent  dans 
l'agriculture.  42  <.  Fait  choix  d'une  Impéra- 
trice ,  cérémonie  de  fon  Couronnement. 
415.  417.  Largefles  de  cette  Princefle.  4*8. 
Reçoit  deux  brefe  du  Pape  Benoît  xrir. 
Ce  qu'il  y  répond.  429-4^1  •  Dit  aux  Mif- 
fionnaires  de  Péking  auxquels  il  accorde 
une  audience  que  touteis  les  religions  mè- 
nent au  même  but.  431.  45**  F^t  mettre 
en  ordre  l'Hiftoire  de  fa  Dynaftie.  Avec 
quelle  cérémonie  elle  lui  eft  préfentée  & 
dépofée   dans  un  Palais  deftiné   exprès. 
43^-438.  Donne  ordre  qu'on  l'avertiffe  des 
fautes  qu'il  pourroit  faire.  458-440-  Fait 
revivre  l'ancien  ufage  des  Empereurs  de 
labourer  la  terre.  Defcription  de  cette  céré- 
monie. 441-445 .  Fait  faire  le  procès  à  quatre 
de  fes  frères.  4Î7-  Tfiché  ,  beau-père  de 
Seffaké,  l'unde  fes  frères,  eft  tnveloppé 
dans  leur  difgrace.  4j8.  Exile  Sounou  & 
fa  famille.  406.  Voyez  ce  qui  regarde  les 
fils  de  Sounou  à  fon  nom.  407-475-  veut 
renvoyer  de  la  Chine  tous  les  Miffionnaires. 
49p.  Meurt  à  Yuenming-yuen.  joi.  Eloge 
de  ce  Prince.  joi-joB.  Inftrudioa  qu'il 
adrefle  aux   principaux   Maudarins  fur  la 
relation  entre  le  Tien  &  l'Homme.  J03.  Ne 
veut  pas  feire  la  guerre  aux  Eleutes  en  fon 
nom ,  mais  fournit  des  troupes  &  des  fecours 
aux  Mongous.  J40.  Envoie  des  troupes  à 
Ta-tféreng.   J4i-   Perfidie  de  Ta-t(éreng 
.    qui  pille  fes  haras  &  tombe  fur  les  troupes 
qui  gardoient  les  frontières.  541.  Envoie 
des  troupes  à  Tchéring ,  Prince  Mongou , 
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fon  gendre ,  qui  le  vençe  des  Eleutes  re- 
belles, ib.  Confeil  qu'il  donne  à  Kien  long, 
fon  fucceflTeur.  545-  ^     ^  , , 

Y-oUANG,feptième  Empereur  des  Tckéouy 
fils  de  Kong-ouang ,  Prince  peu  propre 
pour  le  Trône.  IL  1 5.  Eft  l'objet  des  fatyres 
les  plus  fanglantes.  ib.  Meurt  à  yo  ans. 

Jouï-TSONG  ,  cinquième  Empereur  de  la 
Dynaftie  des  Tan^ ,  monte  fur  le  Trône 
Tan  710  de  l'Ere  Chrétienne.  VI.  197. 
Conauite  prudente  pour  obvier  aux  trou- 
bles. 198.  Remet  le  Sceptre  à  fon  fils 
aine.  199  Sa  mort.  lotf. 

IssAC  ,  Royaume  dans  lequel  il  fe  trouve 
des  chevaux  dont  la  fueur  eft  couleur  de 
fang.  XL  256.  Eft  fans  doute  un  des  Royau- 
mes du  Ta-ouart ,  dans  lequel  les  chevaux 
d'une  extrême  vîtefle ,  ont  cette  propriété. 

ibidt 

Y-xcHi-oUEN-xi  »   Grand  Général   des 


Coréens.  V.  jxo.  Adreffe  avec  laquelle  il 
amufe  les  Chinois*  i^.  Leur  échappe,  ib^ 
Vidoire  qu'il  remporte  fur  eux,  cxi. 

Y-TI ,  enfîftnc  fuppoié  comme  i^ls^de  Hiao- 

'4ioeï-ti .  deuxième  Empereur  des  Hun.  IL 
532.  Eft  lui-même  reconnu  Empereur,  ib» 

Y-TSONG,  dix-feptième  Empereur  de  hr 
Dynaftie  des  Tang ,  monte  fur  le  Trône 
l'an  S60  de  l'Ere  Chrétienne.  VI.  jo8. 
Révolte  deKieou-fou.i^.  &fuiv.  Du  Prinice 
de  Nan-tchao,  5*11.  &  fuiv.  Sa  paffion  pour 
la  Comédie  6c  la  Mufique.  517.  Un  air 
qui  lui  plait  vaut  à  fon  Auteur  le  gradé, 
de  Capitaine  de  fes  Gardes.  Révolte 
de  Pong-hiun.  ji8.  A  quels  excès  de  cha- 
grin il  reffent  la  perte  d'une  Princefle; 
$1$*  Ordonne  la  tranflation  d'un  des  os  de 
foë  ;  &  avec  quelle  pompe.  %i6.  517.  Sa 
mort.  ib. 

Yu  ,  fils  de  Pé-koen ,  fes  travaux  ,  fon  ha- 
bileté. I.  Let.1. 106-109.  iip.  Eft  chargé  de 
faire  écouler  les  eaux  de  la  grande  inon- 
dation. I.  60.  Sa  naiflfance.  ib.  Ses  belles 
qualités.  61.  Ses  préparatifs. /^.  Détail  des 
travaux  qu'il  fuit  dans  les  Provinces  de  la 
Chin^.  6i-6%.  Examine  la  qualité  des  terres^' 
leur  produit  y  &  détermine  neuf  degrés  de 
fertilité  pour  fixer  les  redevances.  68-75. 
Les  différentes  produftions  en  quoi  can- 
fiftoient  les  tributs,  ib.  Parcourt  la  Chine 
pour  la  quatrième  fois  &  vifite  les  monta- 
gnes où  les  rivières  avoient  leur  fource. 
76.  Retourne  à  la  Cour  &  annonce  Ja  fin 
de  fes  travaux,  ib.  Autre  divifion  de  la 
.  Chine  pour  déterminer  la  nature  des  tributs 
à  raifon  de  la  diftance  de  la  Cour.  Voyez 
la  Note.  ib.  75.  Yao  lui  afligne  la  Princi- 
pauté de  Hia.  82.  Nommé  Chef  des  Mi- 
niflres.  88.  Ce  que  Chua  lui  dit  à  cette 
occafion.  ^g.  Entretient  qu'il  a  avec  l'Em- 
pereur fur  les  difficultés  d'établir  un  boa 
Gouvernement.  9$.  Réflexions  de  Chun. 
96.  Chofes  néceflaires  pour  rendre  les  peu- 

Î>les  heureux.  90.  Eft  obligé  d'accepter 
a  Couronne^  Cérémonies  de  fon  inftalla- 
tion.  I02.  104.  Yéou-miao  ne  veut  pas  le 
reconnoitre^  comment  Yu  le  foumet.  104- 
106.  A  la  mort  de  Chun ,  il  cède  la  Cou- 
ronne au  fils  de  cet  Empereur  y  mais  on  le 
force  de  la  reprendre.  119.  Où  il  établit 
.  la  Cour.  ib.  Elève  Kao-yao  &  Pé-y  à  la 
dignité  de  Gouverneurs  &  les  admet  dans 
fes  Confeils.  120.  Aflemblée  générale  à 
Touchan.  ib.  AfTocie  Pé-y  à  l'Empire,  ib. 
Fait  l'examen  triennal.  121.  Fond  les  peuf 
Ting  y  ce  que  c'eft.  Vifite  les  Provinces. 
Rencontre  qu'il  fait.  ib.  &  122.  On  lui  pré- 
fente  du  vin  de  riz.  Défend  cette  boiflbn 
&  exile  fon  inventeur.  x22,.Sa  mort. 
123» 
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y  u-cHOtT-TJoxr  s'oppofe  aux  rebelles,  perd 

la  bataille  &  la  vie.  IX.  f  94. 
YuÉ-Li-M  A-SSE ,  Prince  Mongou ,  néffocie  la 

paix  aveQ  les  Song.  IX.  13/.  Inlulcé  en 

•  rcNite  par  on  de  leurs  Gouverneurs  il  de- 

•  vient  la  première  caufe  de  leur  ruine,  ih. 

TuÉ-Lou-TÉMOUR,  prend  Ckang-teu  pen- 
dant les  troubles  qui  fuivent  la  mort  de 
l'Empereur  Yé-fun-Témour.  IX.  y 4j.  Veut 
enlever  la  Couronne  à  Ouen-tfong ,  &  eft 
puni  de  fa  rébellion.  cyK. 

YuÉ-LO0-TèMOUR  .  Prince  de  la  famille 
.  des  Yuen  y  eft  force  >  les  armes  à  la  main , 
&  conduit  à  Péking  où  on  lui  tranche  la 
tête.  X.  p8- 
Yuen,  nom  Chinois  y  donné  l'an  1271  à  la 
Dynaftie  des  Mongoms*  IX.  322.  Son 
origine.  i^xV.  &  323.  Ce  nom  profcrit 
fan  1X17  par  des  rebelles.  $&/.  Tien- 
nent Kur  Cour  à  Péking  pendant  près 
de  cent  ans.  X.  11.  Caufe  de  leur  chute 
3p.  Relégués  dans  le  Midi  par  les 
Ming  y  ils  s'y  déplaifent.  46.  Affeftoient 
de  ne  donner  aucun  emploi  confidérable  - 

aux  Chinois,  48.  49. 
Yi/BN-cHAN  de  la  fiimille  des  OutL  V.  324. 

Eft  mis  fer  le  Trône.  /*.  Son  portrait.  3j<5. 

Eft  arrêté  par  un  de  fes  fujets.  ih. 
YuEN-CHANG,  Yuen-hi  &  Yuen-tan,  fils 

du  célèbre  &  malheureux  Yuen-chao.  IV. 
^    «7.  Leur  défunion  pour  la  fucceflion  de 

leur  père  allume  une  guerre  qui  les  perd. 


ih.  &'/uiv.  Le  dernier  perd  la  vie  dans,  une 
bataille  oue  livre  Tfao-tlao ,  &  les  deux 
autres  fe  lauvent  chez  les  Ou-haan.  3p.  En- 
gagent ces  Tartares  dans  leurs  intérêts; 
mais  Tfao-tfao  les  bat  près  de  la  montagne 
de  PéJang  ckan.  43.  44.  le  Gfouvemeur 
du  Léao'tone  y  les  fait  arrêter  âc  envoie 
leurs  têtes  à  Tfao-tfao.  4f. 
Yuen-chao,  d'une  des  plus  tUuftres  fi- 
milles  de  l'Empire ,  confeiUe  d'exterminer 
jes  Eunuques,  lll.  S^S'J^^-  Met  le  feu  au 
Palais  &  fait  main-bafle  fur  ces  malheu- 
reux pour  venger  le  meuotre  de  Ho-tfih. 
52p-)'3i.  Se  brouille  avec  Tong-tcho  qui 
vouloit  difoofer  de  l'Empire  *  fon  gré  ,  & 

?uitte  la  (Jour,  f  33*  5^4-  Tong-tcho ,  dans 
efpoir  de  le  gagner ,  lui  donne  le  Gouver- 
nement de  Vott-haï.  J38. 53p.  Se  ligue  avec 
d'autres  Gouverneuis  &  arme  contre  Tong- 
tcho  ih,  &  j:4o.  J41.  Propofe  à  Liéou-yu 
le  Trône.  <4y.  Se  lépare  de  fes  confédérés 
&  prend  Ki-tchéou  par  rufe.  ^47.  f^B.  Sa 
,  '  roauvaife  foi  à  l'égard  du  Gouvernement  de 
Ki-tchéou  lui  fait  des  ennemis.  Kong-fun^ 
.  tfan  fe  détache  de  fes  intérêts,  &  lui  en- 
lève plufieurs  Villes.  549.  Bataille  près 
la  rivièce  de  Pan-ho.  yjo-jj'2.  Re(\)fe  de 
feçourif  fon  Souverain  opprimé  par  des 


vaflkux.  ^83.  8$'4.  Son  firère  abandonné  de 
fes  gens  &c  réduit  au  plus  trifte  état,  lui 
cède  letiae  d'Empereur  qu'il  a  voit  ufurpé. 
IV.  25.  Son  irréfolution  à  cette  nouvelle. 
16.  Tente  inutilement  d'attirer  Tchang-fiou 
dans  fon  parti.  /^.  Se  ligue  avec  Liéou-pey. 
28.  Manque  l'occafion  de  prendre  TEmpe- 
reur  &  de  s'emparer  de  la  Cour.  29.  Eft 
battu  à  Pé-ma   par  Tfao  t{ao.   30.   Les 
Bonnets  jaunes  fe  mettent  fous  (a  protec- 
tion. 32.  Tfao-tlao  brûle  fes  convois  ,  & 
lui  tue  plus  de  70,000  hommes.  33-3;.  Eft 
battu  de  nouveau  à  Tfang-ting.  z6.  Meurt 
de  chagrin .  laifle  trois  fils  que  l'ambition 
de  lui  iucceder  divife  âc' caufe  leur  perte. 
37.  &  yîiiv. 
YuBN-CHIN  ,  Prince  de   Kouang-yang.  V. 
2d8.  Détreflë  où  il  fe  trouve,  xtfp.  Com- 
ment échappe  aux  rebelles.  /^.  Vi&oire 
qu'il  remporte  fur  eux.  270.   Penfe  être 
vidime  des  intrigues  de  fes  ennemis.  272. 
&  fuiv.  Eft  }uftifié.  273.  Eft  fait  prifonnicr 
par  les  Tarures,  274.  Sa  more.  i6. 
YUEK-cHO ,  frère  de  Yuen-chao  ,   l'aide 
dans  la  conjuration  contre  les  Eunuques. 
III.  fip.  Nommé ,  par  le  Gouverneur  de 
l'Empire  ,   à    la    Lieutenance   Générale 
des   troupes.    Il   l'a  refufe  &l  pourquoi. 
<39.   Se  charge    de    fournir  des    vivres 
à  l'armée  de  Sun-kien.  545.  546.  Méiintel- 
ligence  avec  fes  alliés.   ^47.  Se  brouille 
avec  fon  frère ,  dont  il  cherche  à  arrêter 
les  progrès.  yj2.  Donne  du  fervice  à  Sun- 
tche   qu'il  ne  récompenfe  pas  comme  il 
l'avoit  promis.  IV.  2-j.  Hecloute  la  valeur 
de  Sun-tché ,  &  ne  lait  comment  arrêter 
fes  fuccès.  6.  Fait  la  guerre  à  Liéou-pey 
&  détache  Liu-pou  de  fes  intérêts.  6.  y. 
Gagne  une  bataille  fur  Liéou-pey.  8.  Liu- 
pou  mécontent  l'abandonne  ,  fie  il  n'ofe 
tenir  la  campagne,  ib.  Tûto-tfao  qui  vou- 
loit le  gagner  lui  cède  la  place  de  Grand 
Général  de  l'Empire.  10.  L'envie  de  s'at- 
tacher Liu-pou  qu'il  craignoît  l'engage  à 
lui  propofer  le  mariage  de  fa  fille  avec 
fon  fils,  ih,  &  IX.  Sa  puifTance;  il  prend 
le  titre  d'Empereur  &  s'autorife  du  fceau 
de  l'Empire  enlevé  à  la  veuve  de  Sun* 
kien.   12.    13.    Ses    Officiers   le   défap- 
prouvent.  i6.  &  15.  Liu-pou  rompt  l'alliance 
proiettée  avec  lui.  16.  Perd  deujç  batailles 
&  la  plupart  de  fes  foldats  pafTent  fous 
les  étendards  de  Tfao^-tfao;  18,  ip.  Cède 
à  Yuen-chao  le  titre  d'Empereur  qu'il  avoit 
ufurpé.  2f .  Trifte  état  ou  il  fe  trouve  ré- 
duit :  il  fe  rompt  une  veine  &  périt  d'une 
mort  violente.  H, 
YUEN-CHUN  ,    Miniftre  de  la  Cour  des 
OueL  V.  i66.  Fermeté  avec  laquelle  il  re- 
prend rimpératjrice  mère  for  fa  conduite,  ih. 
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YUEN-FA-SENG  ,  Prince  du  fang  des  Oueï. 
V.  atfo.  Lève  l'étendard  dé  la  révolte,  ib. 
Bat  le  Général  qu'on  envoie  contre  lui. 

Yu EN-FOU  .  Gouverneur  de  Sîntou.  V.  280. 
Efl  forcé  dans  cette  place  par  les  Tanarts. 
ih.  Scène  attendriflante  entre  lui  &fon  frère 
condamnés  à  mourir,  ih. 

YuEN-HAO  ,  Prince  du  fang  des  Ouii.  V. 
2p  I  •  Echappe  au  maflàcre  des  autres  Princes 
de  fa  famille,  i^.  Se  réfugie  chez  l'Empereur 
Ou'tL  ih.  On  lui  donne  des  troupes  pour 
conquérir  le  Royaume  de  OueL  ib.  Ses 
premiers  fuccès.  ih.  Prend  le  titre  d'Em- 
pereur, ib.  Cette  profpérité  le  perd.  2^4. 
Comment  il  périt.  2ptf. 

YuEN-Hi.  Voyez  Yuen-chang. 

YuEN-HiA  ,  Général  des  Ouet.  V.  1^4. 
Avantage  qu'il  remporte  fur  les  Tfi.  ib. 

YUEN-HIÉ ,  Prince  du  fang  des  Ouei.  V.  i^. 
Zèle  particulier  qu'il  témoigne  à  l'Empe- 
reur pendant  fa  maladie,  ib. 

YUEN-Hio  préfère  la  mort  plutôt  que  de 
manquer  de  fidélité  à  fon  Souverain.  V. 
161. 

YuENT-Hiir  ,  Empereur  des  Quel  V.  iz^. 
Fait  mourir  ceux  qui  défapprouvoient  fon 
élévation.  234.  Intrigues  de  fa  Cour  qui 
dégénèrent  en  troubles!  244,  bjnh.  Echecs 
que  fes  armes  reçoivent.  i$6.  ôfuiv. 

YuEN-Y  ,  caufe  de  fon  inimitié  contre  fon 
frère.  V .  244.  Intrigues  par  lefquelles  il  le 
fait  périr.  24c.  &  fuiv.  S'empare  de  l'au- 
torité. 24<5.  Prévient  ceux  qui  vouloient  le 
perdre,  ib.  Révolte  que  fa  mauvaife  ad- 
miniftration  excite.  255.  Sa  difgrace.  itfj*.  ' 
Sa  fin.  256. 

YUKN-YÉ  ,  favori  de  la  Princeffe  Houchi. 
V.  244.  §a  fin  malhcureufe.  248, 

YuEK-YÉ  ,  de  la  famille  Impériale  des 
Ouéi.  y.  505.  Eft  proclamé  Empereur,  ib. 
Eft  détrôné  par  la  mème*main  qui  l'avoit 
élevé.  305. 

YUEN-YNG,  Général  des  Oueï.  V.  m. 
Avantages  qu'il  remporte  par  fes  Lieute- 
nans.  ib.  Echoue  devant  Tchong-U,  128. 
Echappe  feul  à  la  défaite  entière  de  fon 
armée,  ib. 

YuEN-Kio  ,  Empereur  des  Oueï.  V.  iptf. 
Fait  quelques  tentatives  fur  les  Provinces 
voifines  de  fes  Etats  qui  ne  lui  réuffifiènt 

Î>as.  215.  Mécontentement  qu'il  excite  par 
a  conduite.  220.  Perteç  qu'il  fait.  ib.  à  fuiv. 
Sa  mort.  23 )• 
YuEN-KONG,  Prince  du  fang  des  Oaeï.  V. 
305.  Efl  proclamé  Empereur  par  un  parti 
de  rebelles,  ib. 
YuEN-LANG  de  la  ftmille  des  Oueï.  V. 
309  Eft  proclamé  Empereur  par  une  armée. 
ib.  Donne  fa  démifCon.  312.  Sa  fin.  313. 
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YuEN.MïNG(ffii-^ffiïg),  excite  une  révolte 
dont  il  eft  biefltot  puni.  IX.  418. 

YuEN-NGANG  ,  ennemi  fecret  du  Miniftre* 
Tchactfou.  U  pf.  Confeil  quil  donne  de 
facrUier  cet  Officier,  y/d.  Suites  que  cette 
imprudence  eut.  $79.  if  fuiv.  Efl  Cenfeur 
^^^Eï^Pire- y«5-  Hepréfentations  fermes 
qu  11  tait  à  l'Empereur  ibid.  Périt  afTafllné. 

Jod. 

YuEN-NiANG, Gouverneur  de  Ou^king.  V. 
?,^^A  '^i^}^^  ^^  follicitations  de  Siao^en. 
ib.  Se  défend  mal  contre  la  générofité  de 
ce  Prmce.  ib.  LaifTe  entrer  fes  troupes  dans 
la  place.  210.  Efl  fait  prifonnicr  ,  mais  ce 
Prince  lui  rend  la  liberté,  ib. 

YUEN-OUANG  ,  vingt-fixième  Empereur  des 
Tcheou.  IL  224.  Sa  mort.  231. 

YuEN.PAO-Kiu,PrincedelSr-T«.j^^^,TOonte 
fur  le  Trône  des  Oueï.  V.  32c. 

ruEN-siou,  Empereur  des  Oueï.  Y.  512. 

Parvient  à  la  Couronne,  ib.  Abandonne  la 
Capitale.  321.  Danger  auquel  il  échappe. 
ibid.  Démembrcmentde  fes  Etats.  324;  Sa 
fin.  32J. 

YuEN-TAN.  Voyez  Yuen-chang. 
YUEN-TAN ,  Prince  du  Sang  des  Ouèï.  V. 

3JI.   Eft  obligé  de  prendre  le  titre  de 

Gouverneur  de  l'Etat,  ibid. 
YUEN-TCHIN  ,   Prince  de   Lien-yang.   V. 

318.  On  lui  donne  des  troupes  pour  coi>*    ' 

quérir  les  Etats  de  Oueï.  ib.  Echoue  dans 

cette  tentative,  3^0. 

Y^^^: TIEN- MOU,  Officier. Général  des 
Uuet.  V.  282.  Se  joint  à  Ertchu-jong  contre 
la  PnnceiTe  Houchi.  284.  Eft  mis  à  la  tète 
des  Tribunaux.  28p.  Commaiîde  les  armées. 
2j>2.  Echecs  qu'il  reçoit,  ib.  if  fuiv.  Sa  fin. 
305. 

YUBN-TS^N  ,  Chef  d'une  fàftîon  contraire 
à  Séao-Mo^tcking.  V.  148.  Se  donne  lui- 
même  la  mort.  149. 

YUEN-TSÉ-Y0 ,  de  la  Famille  Impériale  des 
Ouet.  V.  28f.  Eft  proclamé  Empereur,  ib. 
Fait  fon  entrée  dans  la  Capitale.  2pp.  Ac- 
corde une  Amniftic.  ib.  Eflfet  qu'elle  produit. 
ibid.  Guerre  qu'il  eut  à  foutenir  contre  un 
Compétiteur  à  TEmpire.  292.  &  fuiv.  Eft 
obligé  de  fe  réfugier  auprès  de  fon  Général. 
29J.  Revient  avec  lui  reprendre  fa  Capi- 
tale. 2p<î.  Réponfe  ferme  qu'il  fait  à  une 
demandede  ce  Général.  300,  Nouveau  Com- 
pétiteur qu'il  a.  303.  Éft  furpris  dans  fa 
Capitale  ,  &  fait  prifonnier.  304.  Sa  fin 
maiheureufe.  ib. 

YuEN-TSONG-HOAN,  Vice-Roi  de  Taï- 

tong ,  envoie  féliciter  Taï-tfong ,  Empereur  ' 
des  Mongousj  fur  fon  avènement  au  Trône. 
X/453.  Ne  fait  point  part  à  la  Cour  de 
•    Pâtmg  ,  des  olaintes  de  ce  Prince.  434. 
451'*   Ce  qu'if  lui  écrit.  437.  &  fuiv.   11 
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.  cft  acculé  d'être  d'intelligence  avec  les 
Tarares ,  &c  exécuté  après  neuf  mois  de 
prifon.  44<^. 

yuÉ-TCHANG-TCHi ,  Ambafladeurs  de  ce 

.  Royaume  à  Tching-ouang.  I.  316,  Leurs 
préfents  &  leur  milfion.  ii>id.  Le  Minière 
Tchéou-kong  leur  feit  préfent  de  la  bouf- 
fole.  îh.  6317. 

TuÉ-TCHi  (  les  peuples  d')  ont  une  guerre 
cruelle  avec  les  Tartares  Hiong-nou,  & 
font  obligés  de  fuir  de  leur  pays  natal, 
lU.  36.  Se  retirent  dans  le  Royaume  de 
Ta-hia.  Defcription  de  ce  pays.  37. 

Yu-Hiou  ,  Otficier  de  Han-^gan-ti ,  marche 
contre  des  rebelles  que  le  befoin  avoit  ar- 
més. IIL  407.  Moyens  ingénieux  dont  il 
fe  fert  pour  les  aftbiblir  &  les  faire  ren- 
trer dans  le  devoir.  408.  Marche  contre 
Ling-tchang^  autre  rebelle  qu'il  bat  en 
diverfes  rencontres  y  dans  Tune  defquelles  il 
perd  la  vie.  412.  413. 
Yu-Y,  ou  Yulin,  Ville  murée.  XL  188. 
Yu-YUN-OUEN,  Commandant  des  barques 
.  Impériales  ,  reniporte  deux  vidoires  con- 
fécutivesfur  les  Tartares  de  Kin.  VIIL  573. 

Yu-Ki ,  Officier-Général  fous  les  Tchin.  V. 
420.  Quitte  le  parti  des  rebelles,  ih.  Lettre 
qu'il  écrit  à  quelques-uns  de  ie^  amis  qui 
y  étoient  entrés.  421. 

Yu-xiEN  ,  .Miniltre  de  l'Empereur  King-ti. 
X.  217.  Ses  précautions  en  cas  d'attaaue 
de  la  part  des  Tartares.  ib,  ^218.  Les  rait 
attaquer  fous  les  murs  de  Péking.  219. 
Confeille  de  ne  fe  point  laiiTer  amufer  à 
leurs  propoiitions.  210.  Les  pourfuit  avec 
vigueur.  221.  Se  laiile  coniumer  par  la 
mélancholie  .  &  pourquoi.  232.  233.  Eft 
chargé  de  chaines  lors  du  rejgbliâement 
de  l'Empereur  I|ig-tfong  fur  le  Trône.  234. 
La  jaloufie  de  Chéheng  eft  caufe  de  fa 
perte*  23;.  Ing-tfong  reconnoit  fon  inno- 
cence ,  &i  comment.  237,  L'Empereur 
Hien-tfong  réhabilite  fa  mémoire ,  6c  ac- 
corde de  grands  avantages  à  fa  famille. 
243. 

Yu-KIN ,  Officier  des  Outï,  V.  169.  Confeils 
fages  qu'il  donne  à  fon  Générai*  170.  Eft 
accufé  8c  coni-pnd  fes  ennemis.  ^7>•  & 

Yu-Kii?  ,  Si^et  du  Roi  de  Tckiou.  V.  411. 

Honneurs  qu'on  lui  rend,  ih,  Inftruftions 

fages  qu'il  donne  au  premier  Miniftre.  ib. 
Yu-KIUE.  Belle  défenle  qu'il  fait  à  Ngan- 

king.  Se  tue  lui-même  pour  ne  pas  tomber 

au  pouvoir  des  rebelles.  Son  exçmple  eft 

fuivi  de  plul'curs,  IX.  626. 
Yù-Ko  AN  ,  paiîage  difficile  &  important  dans 

dans  le  territoire  de  Fou-ning.  Sa  defcripr 

Jipn.  VIL  172,  J7}, 


Y  u-K  o  N  o  ,  ou  Tribut  de  Yu.  Titre  d'un 
chapitre  du  Chou-king  ,  qui  contient  la 
delcription    géographique    de    l'ancienne 
Chine.  I.  Préf.  41.  Cette  defcription  com-   • 
parée  avec  la  carte  moderne,  ib.  53-^8. 

Yu-KOUANG,  Gouverneur  de  Kong-tchang, 
Sa  bravoure  &  fa  fidélité.  X.  33 

Yu-LÉANG  ,  Miniftre  de  l'Empereur  Tçin- 
Tching-ti  Funeftes  effets  de  fon  ambition* 
IV.  328.  Ses  troupes  font  défaites.  331. 
A  cette  nouvelle  ,  il  prend  la  fuite,  ibid. 
Viftoire  &  défaite  entière  de  Sou-tfiun. 
}33.  Sans  attendre  l'ordre  de  la  Cour, 
fait  à  Ché-hou  une  guerre  malheureufe. 
IV.  351. 

YuN-NAN.  Les  Rois  de  ce  pays  portent  le 
nomdtFùfa.  X.  ip8. 

YuN-NAN.  Cette  Province  foumife  par  l'Em- 
pereur Hong-vou.  X.  8/.  Ses  départemens, 
ib.  à  la  Note. 

YUN-NANTANG  ,  Chef  dcs  Kiane.  V.   35. 

Donne  des  troupes  à  un  impofteur  nour 
porter  la  guerre  dans  l'Empire.  37.  Entre 
lui-même ,  à  main  armée  ^  dans  le  pays  de 
Han^tchong  ^o.  Ravages  qu'il  ^  fait.  ib. 
Eft  forcé  de  fe  foumettre.  41. 

Yu-OUEN-HOA-Kl  ,  attentat  qu'il  commet 
fur  la  perfonne  de  fon  Souverain.  V.  5|5. 
Prend  le  titre  d'Empereur,  ib.  Efl  battu 
&  obligé  de  fuir.  jyr.  Devient  chef  de 
voleurs,  &  eft  aifiége  dans  Liéou*Lcbing. 
VI.  2.  Sa  mort.  3. 

Yv-ouEN-HOU, premier  Miniftre  desPrinces 
de  Oueu  V.  401.  Manière  adroite  dont 
il  met  fon  neveu  fur  le  Trône,  tb.  Complot 
qui  fe  trame  contre  lui.  401.  Fait  punir  les 
auteurs  d'une  féconde  confpiration  contre 
fa  perfonne.  404,  Eft  foupçonné  d'avoir 
empoifonné  fon  neveu.  315.  Etabliflemens 
utiles  qu'il  fait.  422.  Abus  qu'il  fait  de 
fon  autorité.  435.   Sa  mort.  437. 

Yu-ouEN-YONG  ,  Roi  de  Tchéou,  V.  415. 
Se  ligue  avec  les  Tartares  contre  le  Roi  de 
Tp.  414.  Défaite  de  fon  armée.  416.  Fo- 
mente une  révolte  contre  l'Empire.  431. 
Echec  qu'il  reçoit  432.  Détruit  les  Hochang 
&  les  lacfsé.  442.  S'empare  du  Royaume 
de  7//\  44p.  Eft  arrêté  par  la  mort  au  miliea 
de  fes  conquêtes.  451. 

Yu-ouEN-YU  ,  Roi  de  Tchéou.  V.  405, 

Meurt  empoifonné.  415. 
Yu-ouEN-Kio,filsdu  Vu-ouen-taï.  V.  400. 

Comment  il  parvient  au  Trône  des  Ojel. 

401.   Caraaère  de  cç  Prince.  401.   Eft 

riepofé.  403. 
YU-OUEN-PIN  ,    Roi   de  Tchéou.   V    4;!. 
.    Manque  à  la  piété  filiale,  ib.  Se  rend  odieux 

par  les  cruautés.  45^2.  Son  orgueil.  4)5- 

rappelle    les  tiçchang.  ib.  Se  tàlt  rendre 

des 
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des  hommaged  comme  à  une  divinité,  iè. 
Accident  qni  lui  caufe  la  .mort.  iè. 

Yu-OUEN-TAÏ ,  Général  de  la  cavalerie  des 
Oueï,  V.  II  j.  CommiiBon  délicate  dont  il 
fe  charge ,  &  confeils  prudens  qu'il  donne, 
i^.  Etl  rait  Gouverneur  de  Yonguhiou.  31 5. 
Commande  en  chef.  3 17.  Eft  nommé  Gené- 
raliffime.  318.  Marche  contre  les  rebelles. 
321.  Devient  premier  Miniftre.  324.  Com* 
mande  l'armée  contre  Kaa-koam  350.  Vic- 
toire complette  qu'il  remporte.  332.  Sa 
mort.  400.  Son  portrait,  ihid.  Projet  qu'il 
avoit  formé  ^  &  qui  n'éclate  qu'après  fa 
mort.  401. 

Yu-PING-TCHÉ  ,  Préfident  des  Tribunaux 
fous  les  Song.  V.  yp.  Son  caraûère. 
60.  Eft  dégradé  pour  fes  concuffions.  th. 

Y  U-P I-T  A-T  s  É,  OU  Tartares  h  peaux  depoijfofis* 
XI.  3iy. 

Ivresse  ,  punie  félon  les  loix  de  la  guerre. 
X.  33. 

Yu-ssÈ-uiNG ,  Officier  prépofé  à  la  garde 


de  Fong-tfiangyfous  le  règntf  de  Hong- 

vou-  X.  17. 
Yu-TCHx-KioNc, Prince  de  la  famille  des 

Rois  de  Tchéou,  455.  Arme  contre  Yang* 

kien.  ih.  Avantages  qu'il  remporte  d'abord. 

4$6.  Eft  battu  a  fon  tour.  il.  Se  tue  lui* 

même.  ih. 
Yu-TONG-YUEN,  un  des  principaux*  Ôte- 

ciers  de  Hong-vou.  X.  28. 
Yu-sÉ-YNG ,  dclcendanc  de  l'Empereur  Hân- 
.   Siuen-ti ,  eft  déclaré  Prince  héritier  l'an  6 

de  l'Ere  Chrétienne ,  n'étant  âgé  que  de 

deux  ans.  III.  13;.  N'eft  point  proclamé, 

&  l'ufurpateur  Ouang-mang  prend  fa  place. 

ib.  &  137. 
Yu-TSi  ,  Prince  de  Ou,  II.  184.  Sa  mort 

tragique,  it. 
Yu-TSiNG-ouANG , frère  aîné  de  Kang-hî« 

nommé  Généraliffime  de  lagrande  armée 

deftinée  contre  le  Kaldah.  Xl.  144.  Rem- 
.  porte  une  viâoire  fur  le  Kaldan  à  Oulanr' 

poutong.  146. 


K- 


J\aï-fong-fou.  Voyez  Caï-fone-fbu. 

KALABouR^nom  d'une  mefure^  cnez  les 
Bouchares ,  qui  contient  cinq  boifieaux  Chi- 
nois. XI.  5^7- 

Kaldan.  Han  des  Eleutes.  Ses  démêlés  avee 
Tsé-ouang-rabdan ,  fon  neveu ,  par  le  defir 
de  gouverner  feul.  XI.  3.  Entreprend  de 
faire  la  guerre  aux  Chinois.  78.  Fils  de 
Hoto-hotfin.  y^.  Veut  fe  faire  tama.  80. 
Tue  Tfcn  ké,  fon  aîné ,  &  le  Talaï-Lama 
le  renvoie,  ibid.  Caradère  de  ce  Prince. 
Ufurpe  le  titre  de  Taï.ki,  &  fe  foumet  les 
Eleutes  du  Nord-Ouefl.  ib.  Fait  hommage 
à  Kang-hi.  ib.  80.  Bat  un  Tfinong  des  Eleutes. 
82.  Ses  grands  préparatifs  de  guerre,  ibid. 
Kang-hi  lui  envoie  8  Mahométans ,  eibions 
de  SpiritaX-han ,  &  qui  fe  difoient  les  Pléni- 
potentiaires. 8).  Menace  les  peuples  du 
Si-haï  y  qui  fe  réfugient  fur  les  frontières 
de  la  Chine.  84.  Séiourne  à  la  montagne 
Kiti'chan  dans  le  pays  de  Ta-ouan.  S6.  des 

S  projets  fur  le  SiJtaï.  87.  Sa  phyfionomie , 
on  âge.  ib.  Titre  que  lui  donne  le  TalaU 
Lama.  Préfens  qu'if  fait  à  Kang-hi ,  de  qui 
il  reçoit  un  Sceau.  88.  Elevé  par  le  Taiaï^ 
Lama  ,au  rang  de  Han ,  fous  le  titre  de 
Fochkétouhan.  ib.  Accueil  qu'il  &it  aux 
Ambaflàdeurs  de  Kang-hi.  102-104.  En- 
tretient qu'il  a  avec  eux.  loj.  Ses  préfens. 
10^.  On  permet  à  fon  Ambafladeur  de 
venir  à  Péking ,  accompagné  feulement  de 
deux  cents  hommes.  107..  Se  plaint  à  ce 
fiijet.  •  108.  Ses  hoftiiités  contre  plufieurs 
Princes  Kalkas.  114,  iiy.  Déciai-e  fes 
tnocifs  I  &  demande  qu'on  lui  livre  Tché- 


pfun-tanpa.  119.  Veut  profiter  des  diflen- 
tions  des  Kalkas  pour  les  fubiuguer.  109. 
Enlève  plufieurs  Princes.  1 16.  Bat  le  Taï-ki 
Kaltan.  116.  Prend  Erdéni  -  tchao  ,  qu'il 
réduit  en  cendres.  1 18.  S'empare  des  Etats 
de  Touchtouhan.  ib.  Pourquoi  il  ne  veut 
pas  faire  la  paix  avec  ce  Han.  110  Déclare 
te  deflein  qu'il  a  de  détruire  les  Kalkas ,  8c 
s'approche  des  limites  de  la  Chine,  ib.  Dit 
aux  Ambaflàdeurs  Chinois  qu'il  n'efl  point 
ennemi  des  Kalkas  ,  mais  de  Toncntou- 
ban  &  de  Tchépfuntanpa  leurs  Chefs , 
meurtriers  de  fon  frère.  122.  11^.  Exige 
que  les  Chinois ,  qui  avoient  donne  retraite 
à  ces  deux  Chefs  .les  lui  livrent.  134.  13  y. 
Eft  défeit  par  Tséouang-rabdan.  133^.  voy. 
ce  titre.  Extrémité  à  laquelle  il  fe  trouve 
réduit  ibid.  Retient  les  Envoyés  Chinois^ 
1^6.  Marche  contre  les  Kalkas  de  l'Eft. 
137.  La  difette  l'oblige  à  faire  tuer  pref- 
que  tous  fes  chevaux.  138.  Gagne  la  ba- 
taille de  Hour-hoeï.  142.  141.  Protefte 
toujours  qu'il  n*en  veut  point  a  la  Chine. 
146.  Perd  la  bataille  d'Oulonpoutong. 
145-149.  Cherche  à  renouer  les  négocia* 
tions.  ibId.  Accepte  toutes  les  conditions 
qu'on  lui  diâe.  ip.  Kang-hi  lut  envoie 
mille  Ta^ls.  ifi.  Ses  courfes  depuis  le 
Kerlon  juCwi'au  Si  haï.  16 S-  Ses  gens  maf- 
facrent  un  jEnvoyé  de  Kang-hi.  ibid.  De- 
mande que  ce  Monarque  renvoie  hs  Kalkas. 
ib.  &  167.  Veut  débaucher  les  principaux 
d'entre  les  Mongous.  ib;  Se  fait  Mahomé- 
tan,  dans  Pefpérance  d'augmenter  fon  parti. 
J74.  Cherche  à  femer  la  divifion  parmi  les 
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'  Mon^ôUi,  TTjT.  Pour-  détourner*  l'orage^^i 

.  Je  penacej^.il  prévient  Kang-hi  q^ifallôit 
conduire  fes  troi^jéaax  dans  les  pâturage* 
de  Tamir.  i^.  S'approche  du  Ktkon.  177. 
Met  à  contribution  quelques  Princes  KaikAs. 
178.  Campe  à  Vaycn-OuLan.  i8o.  Mauvais 
•traiceipçnt  qu'il  fait  à  des  Dépurés  de  Kang- 
hi.  ïpi.  Voyez  la  Note.  Séjourne  fur  les 
bords  de  ioula.  194.  Attend  un  renfort 
de  tfQ,doo  Ruffes.  198.  à  la  Note.  Ses  vues 

.  fur  là  Chine,  ih  Sa  frayeur  lorfqu'il  ap- 
prend que  Kang-hi  étoit  à  fa  pourfuite 
zo6,  xQj,  Reprend  la  route  de  fes  Etats . 
&.  tombe  dans  Tarmée  de  Fé-yan-ko.  rf.  a 
kHote.  Eft  battu  complettementà  Térclgi^ 
'p2iYsdeTchdo^modo.  io8.  2x1.  La  Katun 
^\l  Rtincy  fop  époufc  ^y  eft  tuée.  iij.  Soo 

;  défefpoir.  îS.  Officiers  qùî  fe  foumettent 
au  Général  Chinois.  îà.  Eft  parjure  à  fes 
fermens,  an.  Mal  avec  les  Rudes ,  malgré 
des  raifôns  de  commerce  qui  les  Hoient. 
115.  Sa  fille,  mariée  au  Tfinong  Pochec- 
tou.  116-128.  Se  conduit  par  les  confeils 
àxxTipa,  117.  Touchtou-Nabour,fon  grand 
Séffan  .  fe  donne  à  Kang-hi.  247.  &  148. 

.  à  la  Note,  Se?  projets.  247.  248  - 150. 

Manque  de.  tout ,  &  veut  fe  foumettre. 

»    :t5o-z|4.  Avec  quelles  précautions  il  donne 

audience  à.  un.  des  Envoyés  de  Kang-hi. 

2/5^.  z66.  Quefttons  qu'il  ntit  à  deux  autres 

.    di  fes  JEnvoyés.  1.57.  Craint  d'être  furpris 

.«.  p4r  les  Impériaax.  lyj.  N'ofe  pafler  au- 
delà  du  mpnt  Altaï  ^  ftchant  les  paflajges 
feraués,  2,7^  Meurt  à  Hotchaho-moutataï, 

.  %79.  Ses  OÎBcie.rs  fe  diiçerfent.  179-181. 
Lea  peuples,  de  Koen^uhar  avoient  reftifé 
de  lui  donner  du  fecours.  ih.  Jufqn'oà  il 
avoit  porté  h  terreur  de  fes  armes.  284. 
2 85.. En  détruisant,  les  Kalkas,  Ibn  intention 
étoit  de  fejre  la  conquête  de  la  Chine,  ibid. 
Etoij;' oucIp  mateiînef  de  Tfé-ouaiig-rabdan. 

Ka tKA,s^.natÎQn  Tartare  qui  defcend'de  Gen- 
ghizkhan.  Elle  éfl;  gouvernée  car  deç  Han  , 
&  diviC;.e  en  hçrici  ou  bannières.  Recon- 
noiffent  la  domination  des  Mamchêous,  XI. 
3.  voyez  la  Note,  Titres  par  lefquelà  ils 
diûinguent  leurs  Princes  4.  Tirent  leur  ori- 
gine des  biongQiis. ,Zi.  Leur^  Uan  prêtent 
hommage  aux  Chinois  ^^  s'obligent  à  un 
tribut  r^glé.  i&.  Ueur  fiovaume  divifé  en 
huit  Principautés",  appellées  Tc^ajfuc  & 
Ttfi-'/.  Si-p-^i  Kalkû^  de  la  dVofte  &  de 
la  gauche.  9S*  La,  mélîntelligence  s'intro- 

.  duit  parmi  eux>  &  pourquoi.  106,  Kang-hi 
&  le  grand.Lamii  emploient  leur  crédit  pour 
les  accommoder.  107.  Leurs  Princes  Jurent 
la  paix  devant  une  image  de  foé,  loS.  Le 
Kaldan ,  dont  cette  paix  déconcerte  les 
vue^^  infmue  que  les  aâes  du  Congrès 


•  fonr  arrachés  à  h  vioteoee.  tç^  Noùvdies 
démarches  de  Kang-hi  pour  cimeotcr  cette 
paix.  1x0.  Le  Kaldan  commet  des  hoâi->; 
Ikés  contre  plufieurs  de  leurs  Princes.  114. 

-  iiy.  Leur  effroi.  117.  118.  Où  ils  fie  ré- 

-  fugient.  /^.  Leurs  Chef^  demandent  d'&tre 
reçus  au  nombre  des  fujets  de  UEmpire. 

•  iir.  Kang-hi  ïeur  accorde  le  pays  de  Ka- 
rong  ,  &  leur  feit  diftribuer  du  riz.  m. 
Leur  dénombrement  :  Kang-hi  les  range 
tous  fous  deux  Han.  11}.  Leurs  moutons 
d'un  goût  fupérieur  à  ceux  des  autres  pays. 
241. 

Kang-fou  ,  ancien  Gouverneur  de  Tfé- 
tchéott  .  porte  ombrage  à  Ngan-tchong- 
hoeï,  Niiniflre  de  Ming-tfong,  &  pourquoi. 
VII.  17a.  Eft  nomme  au  Gouvernement 
de  Sou-fang  y  dangereux  à  caufe  du  voifi- 
nage  des  Tanares.  ib.  Bat  les  Kiang ,  qui 
veulent  l'arrêter ,  ainfi  que  quelques  hordes 

-  des  Tou.fan.  171.  Ses  iùccès  lui  donnent 
de  la  réputation,  i^. 

Kang-HI  ,  fils  de  Chun-tchi ,  lui  fuccède , 
âgé  feulement  de  huit  ans  .fous  la  tutelle 
de  quatre  Régens.  XI.  44.  On  févit  contre 
les  Eunuques  ,  dont  on  renvoie  plufieurs 
milliers  du  Palais ,  &  on  fait  une  loi  de 
n'en  plus  élever  aux  emplois  &  aux  digni- 
tés. s6.  Moyen  étrange  pour  arrêter  le 
brigandage  du  fameux  pirate  Tchang- 
tching-kong.  5*7.  Prend  les  rênes  du  Gou- 
vernement ,  &  caffe  le  Tribunal  de  la  Ré- 
gence à  la  mort  de  Son -y.  $9*  O"  lui 
préfente  douze  cheft  d'accufation  contre 
Patourou-kong ,  un  de  ces  Rég  us.  <5o. 
Confifque  fes  biens ,  le  fait  étrangler  ,  & 
fes  enhins.  /^.  Preuve  de  fageflè  &  de 
fagacité  qu'il  donne  en  foutenant  l'Aftro- 
Domie  Européenne  contre  Yang-kouang- 

'     fien  &  fa  cabale,  tfi-^j.  Cboilit  PTeriiefi 

gmr  être  fon  Maître  d'Aftronomie  &  de 
éométrie.  54.  Ses  progrès.  iL  Apprend 
la  Muftque  Européenne,  tff.  Commen- 
cement de  la  révolte  de  Ou-fan-Koueï. 
6^-6'^.  Arrête  la  confpiration  des  Et 
ciaves.  68-70.  Sa  conduite  pour  arrêter 
les  progrès  d'Où- fan -koueï.  71.  Bat  & 
feit  priionnier  Satchar ,  Prince  Mongou , 

''  qui  ^'^toit  ligué  avec  d'autres  Princes  voi- 
Cn$,  pour  fecouer  le  joug  des  Mantchious , 
6;  reconquérir  l'Empire.  72-7J.  Se  rend 
médiateur  entre  les  Eleutes  &  les  Kalkas. 
81.  Vifite  le  tombeau  du  dernier  Empereur 
des  Ming.  8p.  Juftice  qu'il  rend  à  un  vieil- 
lard, ib.  Lopotfan ,  Td-ki  des  Kalkas ,  lui 
rend  hommage.  P3.  Motif  de  fes  ambaflades 
aux  Princes  Eieutes  &  Kalkas  9j.  Préfens 

^'  du'il  leur  feit.  S'empare  des  Iflfes  de  Pong-- 
Hou  &.  de  Formofc.  98-îoo.  Envoie  des 
jeunes  gens  dans  le  ranjoar ,  apprendre 
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^  les  Lettre»&  la  hrog^oit  du  pafs.  io^,X^ 
fils  des  Princes^  Ka^as  Vji^nèp^  Je  renier'- 
cier«  icH^..  Ses  d^nuirc^s  pour  imintenir 
lapau  parmi  iTtfA^f.  .207-  Lettre  'Ça'il 
letar  écrit,  iio.  Envoie  des  Ambaflkdçurs 
à  ySeiinga  ^  pour  déternnner  les  Umites  ref- 
peAives  de  fon  Erppire  &  de  celui  des 
iiuffes.  III-I12,  Le^fsKjt  retenir  à  caufe 
de  la  guerre  élevée  entie  le  Kaldao  &;  les 
Kalkas  »  qui  leur  ferme  les  paQàges.  114. 
Prend  les  Kaikas  fous  fa  prot^âion;  8c 
fc  décide  à  marcher,  en  perfonne ,  contre 
Kaldan.  ià.  Perd  l'Impératrice ,  fon  aïeule, 
i^.  Fait  reconnoitre  pour  Impératrice  une 
des  Remes  de  Chun  -  tchi  ^  qu'il  adopte 

f>our  fa  mère.  11  y.  Garnit  de  troupes  les 
imites  y  pour  empêcher  lestEUutes  de  les 
franchir.  117;  Sa  lettre  an  Grand  Lama , 
par  laqueUe  il  avoue  que  les  K^U^as  .ont 
été  les  ag grefleurs  dans  leur  tuerre  contre 
le  Kaldan.  1Z4.  Ecrit  au  Kaklan  pour  ap- 
paifer  fa  colère,  ti  jt.  Le  Kaldan  arrête  tes 
Ambaflâdeurs.  1^5.  Envoie  demander  à 
Tfé-ouan^rabdan  le  fi^et  de  fes  dén»èlés 
avec  le  Kaldan.  137.  Reproche,  qu'il  fait 
au  iCaldan  d'entrer  fiir  fes  limites  à  maki 
Jumécc,  &  de  retenir  fes  Ambafladenrs. 
141.  141.  Le  Préfident  Horni, -uo.defes 
Généiaux ,  perd  U>  bataille  ;de  Hvun'hoé^^ 
141. 14^  Nouvelles  proteftatiOns  de  Kang- 
hL  i^.  Fait  partir  différens  corps  d'armeé  : 
Généraux  qui  les  Gommindent.  ii>id.  Part 

Îour  la  Tartarie^  &  par  quel  «ioti£  14^. 
ombe  malade  .  &  retcàime  à  jPéMng. 
Le  Généraliifime  Yu^tfmg-ouatig,  fon  frère, 
bat  le  Kaklan  à  Otdanpouti>Bg.  iR^ppelle 
une  partie  de  £bs  trovpes .  diaprés  use  pro* 
mefle  fignée  du  Kaldan^  craccepoer  les  con* 
^btiocis  qu'Q  lui  diâe^  i; i.  Onpèie  le  détail 
de  l'aâion  <ÏOuUnpçutong  y  &  on  >ptinit 
les  Généraux  de  n'avoir  poinc  profité  dugain 
db  la  bataille*  iHd,  Tient  fe9  Etaâs  en  Xar- 
tarie ,  êc  réçok  les  hommagea  <les  Prtrices. 
I  *î-itfi.  Magnfficeoce  de  cetfte  oirém<wiie. 
Voyez  la  Note.  iM.  Eli  Êivoi^bk  aux 
MiiConnaires.  i^^.  1^4.  Apprend  la  raptlire 
de  Tfé^uang-rabdan ,  avec  le  Kaldan^  ilf. 
Envoie  des  préfens  a«  premier  pour  llap- 
paifer.  t6f.  Matî ,  fon  Envoyé  ,  dl  tué 
près  de  Hami  ,  mv  des  gens  du  Kaklan^  th. 
Renvoie  au  Kaldan  fes  fujets  fiiits  ^ri* 
fonmers  à  Oulanjfoûtmg..  i68.  Eft  guéri 
d'iine  fièvre  maUgnepar  des  reinèdes  eoro* 
péens.  I70.  I>onne  aux  Mtffiodnaiires  une 
maifon  dans  le  Hoang^^rching.  171.  Etreihet 
au  P.  Bouvet  des  pvéfens  pour  le  Roi.de 
France.  17».  Ses' purépara^tift  contre  les 
Slfutfjt,  S79W  Magnifique  feftin  qu'il  donne 
auxOfficiecs.  iÀ.  Découvre  le  diéiTein  qu'il 
a  de  marcher  en  perfonne  à  ia  tète  d'une 


.^7J 

.;  fbcon^qafmée.  x8o,,S«$  ordres  aux  Princes 
tCatk^  Se  MùHgqit^.  ib.  ^.  iSi.'  Une  troi- 
£èmé. armée,  conËée  au  iQénéral  Sàpfou« 
x^}.  Le  nombre  d'bonimes'  de  cçs  trois 
armées  évalué  à  un  milKon  ^  &  comment. 
ib.  Voyez  la  Note.  "Ordre  &  cérémonie 
du  déparCr  1^3-1^7.  Se$camperaens  d^uia 

fékipg  jnfqtt'au  Kerloa^  188.  $' A/v.Les  fix 
eigop^rs-de  ia  fiiite  )e  freflent  de,  re- 
tburô^p.  à'PékÎM,  jtéponfe  qw^jl  leur  ïàir. 
xp4-ipi.  Pxéndla hauteur  du  Pôle, fur  les 
Iimites4u  Karàog,  IL  Envoie  deux-Officiers 
chargés  de  préfens  pour  le  Kaldan.  »6i.  à  la 
Note.  Cx)mment  ils  font  reçus  par  un  parti 
à!EUutc4^  %ox.  Tient  un  Confeî)  de  guerre  à 
^.   Torin£'ciud»  dpnt^le  réfultit  eft  Jènvoyer 
des  préfénsau  Kaldan ,  avec  frpmeftç  d^une 
Princeile  du  ;  f|in£  .  en  mariage   aufli^rtôt 
..    ^rès  Ifi  paix  fignée.  202.  'Hai^é  fon  armée 
en  bataille,  ib.  à,  la  Note.  .TVpprejid  que 
.    le  Kaldan  a  été  battu  à  Tcliao-modo  par 
Féyan-kou.  an*  Reçoit  des  félicîutîons  de 
toute  fon  armée,  zii.^ffighe  aux  EUuus 
des.  terres  près  de  la  .grande  Muraille,  f  i  r. 
Manifede  qu'il  addre0e  aux  Princes,  cfu 
,  Houbou^Nor  ,  pour  Jés  engager,  à  arrêter 
.    le  Kaldan,  &ià  veiller  lur  les  déo^arches 
^,    du  IJinong  Pochkétou  «:gén<ke,d^  c'é  Éan. 
,1  ^if^ixù  B.efiwe  àiPéking.  iil-  Défend  à 
TEnvové  du  Gran^  i^mi^ rentrée  de  cette 
Capitale  9  &  pourquoi.  202-224.'  Ses  in* 
quiétude?  fur  ^ce  qu'étoit  devenu  le  Kaldan. 
.[   i^.  Envoie  ^divér^cofpsj  de  troupes  ppur  le 
découvrir.  V^iv.-P^fîP^^  Koué-^hoa-tçhing  , 
l   ious  prét^sôie  4e  viiuter  I4  grande  Miiiaille. 
'  '  ni^  M4-  y^  corps  jde  iooçi  Eîtutes  fup- 
/   pre^d  &  biTiop-léàng^pié.i  un  de, fes 
Généraux  daûs  le  pays  de  Honnhin.  255. 
•  Vifite  fes  haras,  ibid  Reçoit  à  K^ué-hoa-^ 
■    ^^^8  plofieucs  Env0]f es  4e  Princes  étran- 
i  ;  ^ers. .  2 jy.    Argent  4^*il ,  difti-ibue  ^ux,  fa- 
/  mines  ÈUifiUp  rbtd.^  Xe&  Puiiçes.  du  pay^ 
!.  A'Qno$  i^  o(Frént  des  chevaux.  24^0^242. 
\,  Eft.falué  pa^  le^.PrinceiJfes  «fleurs  4pou(es. 
;  |i44.  Réunit  à  leurs  £imiU6Js  ies.  ^/âùr^x 
/  <li(perfé8..  i^iV.   à  la  Note^  Lé    Kaldan 
;    veut  fe  fouiaçttrê.  2/0.  &.fuiv*  Exige 
.   ^'il  vienne  le,  trouver ,  &  lui  afligné  un 
.,  «ems  &^  ^€4^'^ff^  Hbnnçui^  àu'iTf^t  à 
...  >  f  éjan-j^i^  j^jbtQurne  àf  é^nk^     :Anprpnd 
*  que  le  Prince  de  Uamî  avoit  tait  pritonnier 
;    Septeap^<fch9^r,  lils  du  fÇfldaa.  2^7-26*. 
Çajoi^  à  ce^te  nouvelle  :  d  part  pour  Ta 
Ji  Tartarie-'^j8,  Reçoit  la  foumifllon  &  des 
.    excufes  d^  TàM.  2j.8'2do.  On  lui  préfente 
:1e  fils  du  Kaldan.  z6i^i6i.  Ses  nouveaux 

Srieis  contre  le  Tipa.  i6j^-%6y*  Lui.  ordonne 
e  fiiife  partir  pour.Péking  y  la  fille  du 
Kaldan  ^  &  le  FantcAea.  ibid.  Exige  quil 
. .  i!ienne  kiirl&èmç  rendre  «oon^pte  de  fa 
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cùùdmte.  i6i.  Son  lodignation  concrc  les 
Lama.  171-27}.  Efpèrc  avoir  le  Ksfldao 
mort  oa  vîf.  Quatre  corps  <f année  xfvk'il 
met  cfl  campagne.  tf/V.  ^74.  Apprend  la 
mort  do  KaJdan.  478.  Ordonne  a  fes  Gé- 
néraox  de  ramener  leurs  troopes.  x8o.  Son 
Confeil  demande  les  os  du  Xafdan  ,  &^od- 
damne  Septen-partcboar  à  aroir  la  tcte 
tranchée.  281.  Ce  an'il  répond  à  fes  Cour- 
tifiins  qoi  veulent  rengager  à  prendre  un 
nom  honorable.  aS^*  ^  Juiv.  Inlifte  pour 

aue  Tfé-ouang-rabdan  lai  envoie  les  os 
o  Kaldan  ^  6c  Tchontfihaï  y  fille  de  ce 
Han ,  avec  menace,  aptf-xpp.  Eft  confulté 

Îar  les  MifConnaires  fur  la  nature  des  Rius 
Chinois.  300-^04.  Sa  clémence  envers  la 
Princefle  Tchontfihaï  &  Septen-partchour. 
3py.  Ne  veut  tolérer  à  la  Chine  que  les 
Midionnaires  qui  approuvent  la  Doârine 
de  Confiicias  &  les  Cultes  Chinois  :  fon 
Edit  de  1706,  en  conféquence.  i\x.  Sup- 
prime fes  voyages  dans  les  Provinces  ,  & 
ÏourquoL  }f^.  Fait  drefler  la  Carte  de  la 
>hine  &  de  la  Tartarie  par  les  MifCon- 
naires. 314-317.  Fait  arrêter  le  Prince 
héritiçr ,  qu'on  lui  rend  fufpeft.  ibîd.  Lui 
rei}d  iuftice  ,  &  punit  fes  calomniateurs. 
3 là.  3 rp-  Guérit  d'une  maladie ,  en  fiiifant 
tifage  dt  la  confedion  à'Alkcrmh  &  de  vin 
de  Canarii.  jao.  Défend  l'exportation  du 
xïz ,  &'  pourquoi.  iB.  Profcrit  le  Chriftia- 
;  nifme.  330.  &  fuh.  Perd  l'Irapératrice- 
nère.  3^32.  Tombe  malade ,  &  paroit  in- 
'  cuiet  fur  le  choix  d'un  fnccefleur.  ih,  J33. 
•'    Reçoit  des  Amhaffadeurs  Rujfts  *  &  lève 

•  les  difficultés' de  l'étiquette.  33^.  .accueil 
qu'il'  fait  â  Mezzabarba  >  Légat  du  Pape. 
340.  Dit  que  Maigrot  eft  le  Saint-Efprit 

"  des  Chrétiens.  345'.  Badine  fur  l'iniâilli- 
bilité  du  Pape,  34^.  Prétend  que  la  doc- 
trine des  Tdbtetcts  -n  eft  ni  -ancientie  ,  ni 

'    conforme  à  celle  de  Confiicius ,  &  aux 

•  Joîîf  de  1  Empire.  Hbi4:   Prétepd  que  fon 

•  Médcc|;rî  eft  plus  redoutable  que  lui.  347. 
"'  Marques  d'emme  qu'il  donne  à  Mezzabaf  ba. 
^     ik.  Reçoit  des  compfiméns  &  l\)ccafion  d'une 

viôoire  que  fes  troupes  remportent  fur  les 

•  iteutes.  348/  Sa  mort.  Son  tcftamcnt.  3yo- 

;    jr4.  '  Nomme  Yong-tching  ;  fon quatrièiiie 

'   niSy'fon  fucceilèur.  îM.  Sbn  Eloge.  35*4- 

jtf».    j  '    '        '     .      •      ,     i 

XANO-YÊN-HtAO  ,  Officicr  ^es  Lér^«|^  )  fe 

doïlnc  à  l'Empereur  des  Tuti^»  VII.  i^p. 

Préfens  qu'il  reçoit  de  ce  Prince ,  qu'il 

éclaircit  liir  l'état  des  affaires  des  Uang. 

ih.  Avis  important  ou'il  lui  donne  200.  Le 

prefle  d'àUer  à  Taleang.  203. 
JtANG-Y-TCHïNG ,  ne  marque  aucun  empref- 

iement  pour  commander  l'armée  deftinée 
'    contre  le  Prince  de  L^u.  VIL  ïp4<  L^Em- 


pereur  Mî&4i  kl  demande  CDoTen  1^ 
b'oftre  de  garder  les  paflâges  par  lefcveb 
le  Prince  de  Lom  pouvoir  arrivera  la  Ccmr  , 
&jpoiirqoL  2^7.  On  loi  rmoche  d'avoir 
deflein  de  fe  réroker.  ib  bon  départ  de 
Jjormg.  2p8.  Ses  ibidacs  ctéfeitcnt  par 
miniers ,  &  hn-inèflie  fe  range  fous  les 
étendards  du  Prince  de  Lom.  2pp.  Repro- 
ches iangians  qœ  lai  fait  œ  Prince.  t^iJ. 
'  Demande  à  mourir  .  &  le  Prince  laiiTe 
l'Impératrice -mère  l'arbicre  de  fon  fbrt« 
500.  Eft  cundanmé  ib  moit  avec  toute  fz 
famille.  303. 

Kang-kong,  Prince  de  Tfin.  IL  145.  Eft 
battu  par  les  Tfîn.  149.  &  151. 

K  A  N  G't  I  (  l'Eunuque  )  accompagne  f  Em* 
perenr  Kao-tfong  dans  ùl  faite.  VIIL  473. 
La  hauteur  avec  laquelle  il  traite  les  OA- 
<iers ,  les  indifpofe  contre  lui  de  contre 
tous  les  Eunuques,  fur  lefquels  ils  font 
main-hudè.  47^.  Echappe  de  ce  danger, 
êc  en  donne  avis  à  l'Empereur.  476. 
L'Empereur  eft  forcé  par  les  matins 
attroupés,  de  le  livrer,  &  il  eft  mis  en 
pièces.  477-  47«-      . 

Kang-mou.  Ce  que  les  CkîmoU  entendent 

Ï\zx  ces  deux  termes.  VIIL  doo.   Voyez 
a  Note. 
Kang-ouang  ,  (ils  de  Tching-ooang^  lui 
■    fuccède  l'an  1078  avant  notre  Ere.  Céré- 
monial de  fon  inftallation.  I.  334-338-  Soins 
de  Chao-kong  pour  iàire  fleurir  le  com- 
'    merce  &  les  arts.  339.  Les  voifinesie  fou- 
mettent  au  Gouvernement  Chinois.  340. 
'    Nomme  Pikong  Gouverneur  de  Tchîng- 
^    tchéou.  ihid.  Avec  quelle  cordialité  il  lui 
*    parle.  Meurt  fort  regretté.  342.  Mots  qu'il 

répétoit  fouvent.  /A. 
'Kang-ou  ANG ,  neuvième  fils  de  l'Empereur 
Hoeï-tfong ,  eft  donné  en  otage  aux  Tar- 
(    tares  de  Kin.  VIIL  433.  Tentatives  inutiles 

-  d'un  Général  pour  l'enlever.  43  f.  43^. 
.  Sang 'froid  avec  lequel  il  écoute,  les  re- 
.  proches  menacans  de  Oualipou ,  qui  de- 
:'t  mande  qu'on  lui  remette  un  autre  Prince 
'    à  fa  place.  4^7.  Eft  nommé  GénéralifCme  , 

&  reçoit  l'ordre  de  raflembler  toutes  les 
garnirons  des  provinces  pour  venir  au  fe- 
cours  de  la  capitale.  447.  Bat  les  gardes- 
avancées-  des   Tarures  ,   &  fe  difpofc  à 

-  rendre  la  liberté  aux  deux  Empereurs 
\    aflSégés  dans  Cai^fong-fou*  Perplexité  de 

-  ce  Prince  à  la  vue  d'un  ordre  de  Kin-tfot^ , 
'  '  qui  lui  défend  de  rien  entreprendre.  4^0* 

Son  époufe  emmenée  prifonnière  en  T^r- 
tarii.  454.  Toute'fa  femille  étant  captive 
en  Tartarie ,  on  le  prefle  de  fe  déclarer 
Empereur.  4c y.  Se  rend  à  Nanking,»où 
il  éablit  (a  Cour,  Voy^^  la  fuite  au  tkre 
.    Kao*tfong.     . 
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KANG-TCHING-HIUN  ,  commande  l'armée 
Impériale    contre  Pong-hiun,.  VI.  .po. 

.  Grande  vidoire  quil  remporte  fur  ce  rer 
belle,  jrai.  Nouveaux  avantages,  yii.  J2.5. 
Le  défait  entièrement,  f  24* 

KAN-YBN-CHBOU.Voy.  Tchingtang.Ul.  171. 

Kan^mala  ,  Prince  de  Tfin  ,  perd  une  ba- 
taille contre  Haï-tou ,  &  doit  la  vie  à  te 
valeur  du  Général  Tou-tou-ha.  441. 

Kao-chïta  ,  Chef  de  rebelles.  V.  sn* 
S'aflbcie  à  un  autre  rebelle,  iàid.  bit  tué 
dans  une  aàion.  ih. 

Kao-han  ,  Commandant  de  Tçin-tcheoUi 
Î04.  Tentative  infruftueufe  qu'il  fait  pour 
délivrer  fon  Souverain*  iJ>.  Eft  forcé  de  le 
joindre  aux  rebelles  contre  les  Tartanes. 
aof.  Viax)ire  qu'il  remporte  fur  eux.  ih 
èrt  créé  Prince.  506.  Se  fait  chef  de  parti. 
307.  Marche  contre  les  rebelles.  508. 
Vidoire  qu'il  remporte  fur  eux.jo^.  Les 
défait  une  féconde  fois.  jn.  Ces  deux 
viâoires  le  rendent  maître  de  la  Capitale, 
jiz.  Met  un  nouveau  Prince  fur  le  Trône. 
&.  Stratagème  dont  il  fe  fert  pour  tromper 
le  Chef  des  rebelles.  31  j.  Détruit  entiè- 
rement fon  parti.  îh.  Ses  vues  ambitieufes. 

.  314.  Lève  réiendard  de  la  révolte.  j»i. 
Cruautés  qu'il  exerce,  ihid.  Echecs  qu'il 
reçoit,  j'îx.  Recommence  la  guerre.  340. 
Sa  dernière  expédition.  3  jo.  Sa  mort.  3  Ji. 

Kao-hing-Tchéou  ,  commande  la  cava- 
lerie Impériale  à  Koupé-kéou ,  contre  le 
Roi  des  Kkitans.  VIL  309.  Eft  invefti 
dans  Tçin.ngan.  3ïj.  Prend  Siang-tchéou , 
détendu  p^r  le  rebelle  Ngan-tfong-tçin. 
343.   Ses  autres  aftîons.  5Jï-55f:  3<î8. 

Kao-hiu  ,  un  des  principaux  Omciers  du 
Prince  de  Yen.  X.  119. 159. 

Kao-hoaï  ,  favori  de  Chin-tfong.  Ses  con- 
cuffions  &  fon  infolence.  X,  39^.  Soulè- 
vement des  foldats  &  du.  peuple  qu'il  oc- 
caiionne  dans  le  Léûo-^teng.  39^.      [  . . 
Kao-yang,  frère  de  Kao-tching.  V..Î74. 

^     Eft  fait  Grand-Général  des  Ot^/ï  Orien- 

*  taux.  ^78.  S'arroge  le  titue  de  Prince  de 
Tfi.  ib.  Force  ibn  Souveraii)  à  lui  céder 
le  Trône.  379.  Change  le  nom  de  Oueï 
en  celui  de  TJi.  ib.  Fait  conftruire  une 
grande  muraille.  397-  Réunit  les  Tao-fsi 
avec  les  Hochang.  ib^  Fomente  les  troubles 

•  qui  agitent  l'Empire.  408.  Caufe  de»  Êi 

mort.  4ti   Laiffe  une  •mémoire  en  exécra- 

.    tion  à  fes  fujets.  4ii.  Ce  qu'il  fait  à  la 

•  veuve  de  fon.Miniftre.  /^. 
Kao-yao,  Miniftre,  eft'proppfé  pour  être 

Empereur.  I.  89;  Difcours  que  Chun  lui 
adrefle  fur  la  punition  des  criminels.  90. 

.  Son  élog^  Ce  qu'il  dit  fur  les  obligations 
d'un  Souverain..  io<î-xi  i.  Eftime  que  Chun 

^    en  fait.  118.  Eft .  propofç  de  .nouveau  pour 


.  fuccéder  à  Chun.  xoo.  Yu  veut  le  cbqiiir 
pour  fon  fuccefTeur.  Sa  mort.  120. 

Kao-yen,  Roi  de  Tfi.  V.  417.  Commi^nt 
il  monte  fur  le  Trône,  ib.  Sa  mort.  419» 

Kao-yeN'TSong,  comment  il  eft  élu  Roi 

.  de  T)7.  V.  44<J.  Vigoureufe  défenfe  au'il 
fait  à  Tçin-yang.  ib.  £ft  obligé  d'abandon- 
ner cette  place.  447. 

Kao-in,  Prince  de  Tfi.  V.  412.  Eftdépofé. 
417. 

Kao  JOUI,  Prince  de  TcA<zo-J5r/an.  V.  4ijr. 
Vidoire  qu'il  remporte  fur  \t$  Tchiou,  M^i. 

Kao-yuen,  Roi  cle  Corée.  V.  492.  L'Em- 
pereur confirme  fon  éledion.  il.  Mécon- 

-  noit  fa  puiflance.  ib.  Entre  à  main  armée 
dat^s  le  Unofi.  ib.  Echec  qu'il  reçoit,  ibm 
Eft  obligé  de  faire  des  excufes  à  rEmpe- 
reur.  493.  Nouvelle  guerre  qu'il  s'attire. 

.  yitf.  Réfifte  aux  forces  de  l'Empire,  pi. 
&  fuiv.  Demande  la  paix.  130. 

Kao-Kianou  ,  Officier  au  fervice  des  Yucn  , 
fe  donne  à  Hong-vou.  X.  $^54-5^* 

Kao-Kien  y  ligue  qu'il  forme  contre  let 
rebelles.  30^.  &  fuiv.  On  lui  donne  du 
commandement.  308.  Vidoire  qu'il  x^ïxir 
porte.  ib\ 

Kao-ki-hing  y  Gouverneur  de  King^an  ,  va 

'.  en  perfonne  rendre  hommage  au  Fonda- 
teur des Hiou-Tang  contre  l'avis  de  Léang- 
tchin  fon  Confeil.  VII.  212  L'Empereur 
le  traite  avec  diftindion  &  le  confulte 
pour  (avoir  lequel  du  pays  de  Chou  ou  du 
pays  de  Ou ,  il  devoir  d'abord  attaquer. 
21).  Eft  menacé  par  les  Eunuques  .&^Ies 
Comédiens  de,  perdre  ion  GoûvçrfiehieBt 
s*ir  n'achette  d'eux  la  permiiTion  de  s'en 
retourner.  214..  Le  Mimj[tre  Ko-tfong-fao 
fait  révoquer  l'ordre  obtenu  contre  lui  pair 
ces  âmes  vénales ,  &  il  s'en  retourne.  Ib.  Ce 
qu'il  dit  à  Léang-tchin  &  à  fés  Officiers ,  à 
Ion  retour,  ib.  &  xij.  Son  étonnementen 
apprenant  la  conquête  rapide  des  Etats,  de 
C/tou.  X52,  Fait  une  réponfe  iofolente  à 
Ming-tfong ,  Einpereur  des  HeowTang 4\\xï 
réclame  les  choies  précieufes  qu'on  tr^nf- 
portoit  du  pays  de  Chou ,  à  la  Cour ,  &  cbnt 
il  s'étoit  emparé.  VIT.  261.  L'Empereur  le 
cafle  de  tous  fes  emplois  &  donne  ordre  à 

^    trois  Gouverneurs  vpilins  de  l'attaquer,  ib» 

.  Remporte  quelques  avantages.  z6i..  Re- 
cherche la  protedion  du  Prince  de  Ou 
qui  le  refufe.  2^2.  z6%.  On  lui  enlève 
trois  places,  ib.  Vaincu  par  la  "flotte  de 
Ichou  ,  il  demande  &  obtient  la  paix.  264. 
Meurt  Tan  928  y  &  fon  fils  Kao-tlong-hoeï 
lui  fuccède.  2^9,        > 

Kao-ki  tchang  ,  un  des  principaux  OfB- 
ciersdeTchu-oubn,VIL7i  Se  rend  redou- 
table dans  le  King-jian  dont  il  étoit  Gou« 
verneur.  xzuPtQîdt  du  Fondfueur  ck$  S^ng 
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»74 

4t  r€B0ifer  de  oeoe  Priod;»Bcé.  VnL  &o« 
KiioiAmf  fa  opîcale  eft  pnfe,  &  on  le 
téàmc  m  taug  àc  ûmçte  Goorenmr. 

KAiMKf  cr  M  £f0^f^f  Taftarcf  |écfBMk»^ 
de  leur  nom.  Voirez  b  Noce*  V.  i6.  Se  fou- 
«ettem  aa  Roi  de  0«r/.  ^J^ 

Ki^o-Li  ^  oa  b  Corée  y  pose  tribut  i  b  Chine, 
X.  «5.  Appdlée  encore  r^r^M^M  :  fa  deC 
cnpckm  ;  RKrorf  <^^  commerce  de  fet  ba* 
biuiv«.  /^.  Voyez  Corécw- 

KAO-tti-oVASG ,  Pnr.ce  de  TcA».  Il,  jfp. 
S'empare  de  la  Prinopaoté  de  I^it.  i^« 
Iritngu'^i  qos  fe  rramem  pov  la  fbccefioo. 
)73,  Suite)  tragiques  qu'elles  eurent*  |So. 

ftAO'VGAO'TSAO  ,  Otiider  -  Général  , 
qaitte  les  rebdlet  poor  paflêr  an  fervice 
de  Kao-hoan.  V.  ^  i  o.  Aâion  ou  fâ  braroore 
te  fon  habileté  décident  b  viâoire.  ^ii« 
Expédition  dont  il  eil  chargé.  )28«  Soccès 

'  qu'elle  eut.  /^.  Echec  qu'il  reçoit  dans  une 
autre  occafion.  $^6.  Sa  mort.  ih. 

Kaow>u  AN  G  f  Tingt-buitième  Empereur  det 
Jchiott.  IL  14%.  Monte  fur  le  Trône  par 
ime  viâcrire  qu'il  remporte  inr  fon  frère,  ih. 

Kao-oueï,  Koi  de  Ip.  V.  454.  Se  défait 
de  (on  premier  Miniore  ^  &  pourquoi.  43^* 
Sa  paffion  pour  les  jardins.  442.  Néglige  le 
GMvernement.  44).  Sort  de  fon  afloupiflTe- 
ment.  44^.  Commande  en  perfonne  fon 
armée*  ihi»  Fait  le  fiége  de  Pin-yong.  U. 
Eft  battu.  445.  Perd  (es  Etats.  44p. 

Kao^u-hou-icong  •  premier  Miniffare  de 
Tfl.  V-  44«- 

KAO-rt-NiEN,fîls  du  R6Î  de  Tfi.  V.  4x6. 
8a  fin  malheureufe.  iè. 

Kao«?ten  ,  prend  le  commandement  de 
l'armée  Impériale.  VL  fi6.  Ses  fuccès 
contre  lé  noi  de  Nan^tchao.  ib.  Reprend 
le  pays  de  Ngan^nan.  ib.  Remporte  lur  ce 
Prmcc  une  viftoire  qui  l'empêche  d'ofer 

,    reparoltre.  f^t.  Fait  mourir  Hoang-king* 

'  fbu  y  6c  pourquoi,  ibid.  Met  en  fuite  le 
rebelle  noang-tfao.  540.  Perd  fa  charge 
de  Généraliilime.  r;4.  Son  foible  pour 
la  Sette  des  Tao'fsi.  jjy .  Comment  il  c(l 
joué  par  l'un  d'eux,  rjtf.r  57.  Eft  maffacré 
avec  toute  fa  famille.  f8). 

Kao-sien.tchi  j  Général  Chinois,  va  au 
fecours  du  Roi  de  Sia-po-Uu.  Vl.  23^. 
S'oppofe  aux  Princes  confédérés  contre  la 
Chine.  2JJ.  Eft  complctteraent  battu,  ib. 

Kao-tano  ,  Roi  de  Corée.  V.  4^1.  Pré- 
cautions qu'il  prend  contre  la  Chine,  ib. 
Cefle  de  lui  rendre  hommage,  ihîd.  Sa 
mort.  4pi.  " 

JCao-tchano  (le  Royaume  de)  eft  réduit 
en  Province  de  l'Empire ,  par  Taï-tfong 
8c  pourquoi'.  VI  90.       , 

KAO^tcteAO ,  Koi  de  Kài^kiw^li  devient  par 


le  fort  do  aoBci  fi^  de 
IV-}6«. 

Kao-tchiii  ,  6nac  da  Aoi  de  Tî.  V.  419. 
Scfliparedal  row.  i».  Gveire  I 


centre  le  Roî  de  FfiftéM  Acles  7«r2»u..4xy. 

oAeide.  ^i<. 

Kao-tchivg  ,  fls  de  Kaokasï,  V.  $50.  IcA 
tmonooi  ^ae  loi  doisK  fm  pôe.  ik.  Ses 
meâ  ambttieidei.  lyy.  Se  ù^  de  b  pet^ 
fbone  de  ibo  Saokenia.  )f éL  Sa  fia  na- 
giçue.  374. 

KAo-TCHirif  ^MiniaicderEflipeiarTdiÎB- 
cfcmg^  afeâe  b  plas  granœ  ttanramliiré 
aox  nooreDes  ^11  reçoit  des  piMres  des 
t/ii»  ibr  les  fimKières.  VIlL  14S.  ftilttde 
à  fEmpereor  de  venir  ea  perfoone  corn- 
nander  fes  troupes»  i^.  Dveté  avec  b* 

fielie  il  txake  deux  GrandsoaiooideiUoient 
ce  Prince  d'éloigiier  fa  Coor.  149.  Ac- 
compagne l'Empeteur  à  TdKihCcfaéoo  adîé- 
gée  par  les  Léao.  if)*  Sa  profonde  leairité 
infpire  de  la  confismce  à  ce  Prince  qui  le 
charge  du  foin  de  cette  expéditiop.  154. 
Veut  qu'on  if  acconde  rien  aux  Uao  qui 
fbot  des  proportions  de  paiz«  t^.  Sa  fer* 
f&eté  en  traitant  avec  ces  Tanarts.  if  {'157. 
Eft  beaucoup  careile  de  l'Empereur.  ry8. 
Puis  deOèrvi  auprès  de  ce  Monarque^  & 
traduit  comme  coupable  de  bpaffion  du  îeu^ 
&de  l'avoir  engagé  à  Ëûre  la  jpxxyoupicd 
iei  murs  cTune  VWc  ,  avec  des  barbares,  i  fç. 
Eft  renvoyé  du  Miniftère  &  nommé  Gou- 
verneur de  Tchen-cchéofl.  ib.  Le  Mkùftre 
Ouang-tan  le  propofe  à  l'Empereur  comme 
le  plus  capable  de  le  remplacée  176.  Dé^ 
firats  oœ  kà  trouve  le  Monarque.  îh.  Eft 
rappelle  à  la  Cour.  lyp.  Et  mis  dans  le 
Miniftère  à  la  place  de  Ouang-kin-pi.  i8o. 
Tmg-oueï  fait  agir  mille  reflbrts  pour 
le  perdre,  if  i.  Eft  nocmné  Gouverneur  du 
Pripce  béritier  Se  créé  Prince  du  troifième 
Ordre; ii.  Tente  derentrer  dans  le  Minif- 
tère, de  faire  remettre  le.  Gouvernement 
au  Prince  héritier  &  de  inre  mourir  Ting- 
oueï.  i«».  Ting-ou^f  ^  appoyé  de  l'Im- 
pératrice ,  le  fait  exHer.  ib.  L'Empereur 
en  mourant  veut  qu'on  le  rappelle.  iS^. 
Kao-tchun  meurt  &  fa  mémoire  eft  réhabi- 
litée par  l'Empereur  Gin-*tfong.  195.  . 
Kao-ti  ,  premier  Empereur  de  la  Dvnaftie 
des  Hun.  II.  484.  Connu  auparavant  ious  les 
noms  de  Liiou-pang  &  de  Roi  de  Han. 
Voyez  ces  deux  Articles.  Aftes  de  tnen* 
f^ifance  par  lefquels  il  commence  fon  règn<. 
ib.  Sévérité  dont  il  ufe  envers  un  Officier 
qui  lui  avoit  rendu  lervice.  46p.  Ferme  la 
bouche  aux  méconcenspar  desrécompeiifes. 
4^4.  Ce  qu'il  fait  pour  ion  père..  4^5.  Com- 
ment il  fi»  tire  d'ent;re  }esjaaiiis  des  Tarw^s 
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qui  le  éenoknt  enferma  502.  M arclie  en 
perfonne  pour  étouffer  une  révolte.  yo5. 
fJouvelIe  révolte  qu'il  va  réprimer,  $16. 
&/uiv.  Sentimens-  qu'il  témoigne  ea  patJànt 

.  dans  fon  pays  natal,  $17.  Traitemens  qu'il 
fait  à  fes  compatriotes  iù.  Honneurs  qu'il 
reod  à  Confcucius,  51 8.  Réparation  nobl^ 
&  généreufe  qu'il  fait  à  fbn  premier  Mi- 
niflre  d'une  injulMce  qu'il  avoit  commife 
à  fon  égard.  511,  Ses  dernières  difbofitions 
par  rapport  au  Gouvernement,  ib,  oa  mort. 
jxi.  Durée  de  fon  règne.  H.  Son  por- 
trait, ih.  Sacrifie  le  premier  un  bœuf  à 
Confiicius.  XL  501.  a  la  Note. 

Kao-ti.  Voyez  Siao-tao-tching ,  fondateur 
de  la  Dynaftie  des  Tfi.  V.  ijj.  Son  ori- 
gine, ifô.  Précautions  qull  prend  pour 
s'affermir  fur  le  Trône,  ik  Sa  mort.  159. 
fon  portrait.  îL  &fuiv, 

Kao-ti  .  nomau'on  donne  aux  Fondateurs  des 
Dynafties.  Voyez  la  Note.  V.  ifs. 

Kao-tsong  2  troifième  Enopereur  de  la 
Dynaftie  des  Tang  monte  fur  le  Trône  l'an 
<549  de  l'Ere  Chrétienne.  VL  nj.  Aflera- 
ble  les  Grands  &  les  Gouverneurs  des  Pro- 
vinces pour  connoitre  l'état  des  peuples.  /^. 
Viûte  les  prifons.  U.  &  114.  SapafTion  pour 
Ou-chL  127.  Répudie  l'Impératrice.  118- 
i^i.  Souffre  patiemment  les  crimes  de 
la  nouvelle  Impératrice,  ij 2.  Deditue  le 
Prince  héritier  pour  nommer  en  fa  place  le 
fils  de  Ou-chi.  ih.  Cherche  ,  mais  envain  ^ 
à  fe  didnaire  des  chagrins  qu'elle  lui  donne. 
144.  Meurt  attaqué  de  vertiges  &  prefqu'a- 
veugle.  iy8. 

Kao-tsong  ,  Roi  de  Corce^^oy^  Corée  & 
Coréens  )  e(t  renvoyé  dans  fes  Etats  & 
pourquoi.  VL  i;i.  Exilé  par  la  Cour  Im- 
périale, i^.  .    ^ 

K  AO.T  SON  G  ou  le  Prince  Kang-ouang  (  Voyez 
ce  nom  )  fuccède  à  Kin-tfong ,  fait  prifonnier 
par  les  T^reares,  VIlL4iy.  Accorde  un  par- 
don général.  4|d.  Donne  à  Likang  l'emploi 
de  Miniôre.  4J7.  Ce  que  hi  Princeffe  HiBg^ 
chi  fon  époufe .  prifonnière  Ac^Tûrtares ,  lui 
envoie  &:  lui  fait  dire.  4^9.  Les  intrigoans 
l'obligent  Jt  renvoyer  le  brave  &  fidèle  Li- 
kang ,.&  à  mettre  fa  Cour  à  Yang-tchéou. 
4tforLes  Kin  profitent  de  cette  conjonâure 

Îour  attaquer  la  Chine  de  nouveau.  4^7. 
Id  trompe  par*de  perfides  Mimare«,&  plu- 
fieurs  mécontens  prennent  les  armés.  4(5j. 
Exhortations  inutiles  de  Tfong--tçé  pour 
l'engager  à  revenir  à  Caïfong-fou.  46^,4^7. 
L'approche  des  Tanares  le  fait  fuir  de 
Yang-tchéou,  473.  6  fuiv.  Efl  forcé  par 
Miao'-fbu  &  d'autres  mécontens  d'abdiquer 
en  faveur  de  fon  fils  âgé  feulement  de 
trois  ans.  477-479.  Un  mois  après  les  mêmes 
mécontens  je  prient  de  ^rjemp^iter  fut  le 


m 


Tfône.  4^.  TranfpOffte  ft  Cenr  à  Kiaog- 

,  ning  ou  Kien-kang.  484.  I4ettre  humiliaiite 

qu'il  écrit  à  Niyamoho ,  Général  Tofuu-e. 

4.8y.  Retourne  à  Hang-tchéou.  486.  Les 

Erogf  es  du.  Général  Tanar^  Outchoa  1*0- 
hgent  à  pouffer  jufqu'à  Yueï-Tchéoq.  ^7. 
On  lui  coofeille  de  s'embarquer.  489*490. 

-.  Defcend  à  Ting-bat-hien.  /A.  Le  Roi  de» 
KU  apprend  qu'il  s'efl  fauve  par  mer  ôc 

.  il  difpole  de  la  Couronne  en  faveur  de 
Lieou-yu.  497.  N'ayant  plus  à  craindre  des 
Kin  y  il  met  fa  Cour  à  Yueï-tcheou.  499. 
Envoie  contre  les  mécontens  qui  s'élèvent 
dans  le  Kiang-fi.  500.  Revient  à  Lin-ngan. 
503.  Inflruâion  qu'il  fait  graver  fur  la 
pierre  dans  toutes  les  Villes.  504.  Les  ûic- 
ces  de  fes  Généraux  l'engagent  à  rentrer 
dans  fes  droits  &  à  déclarer  Lieou-yu^ 
comme  rebelle  &  coupable  au  premier 
chef.  J14.  Efl  près  de  deux  ans  (ans  ap- 
prendre la  mort  de  fon  père.  5:17.  Les 
Tartans  lui  cèdent  le  Honan  &  le  Chanfî. 
Difficultés  fur  les  lettres  de  rétroceffion. 
jtj-jitf  Cette  paix  eft  rompue ,  les  Km 
emprifonnent  £iu  Ambaffadeur  fie  préten- 
dent rentrer  en  poffeQ'ion  du  Honan  6c  du 
Chanfî.  528.  529.  Efl  trahi  par  fon  Minifire 
Tfin-hoeï  qui  lui  fait  faire  une  paix  bon- 
teufe.  53tf-w.  Etat  de  l'Empire  à  cette 
époque.  ïb.  On  lui  renvoie  de  Tartarit  les 
corps  de  l'Empereur  Hoeï-tfoog ,  des  deux 
Impératrices  Tching-cW  &  Hing-chi.  jaj. 
5*44.  Retour  de  l'Impératrice  Oueï-clii  Ton 

;    epoufe.  ih.  On  Tavertit  du  deffein  qu'avoient 

.  les  Tartaru  de  lui  faire  la  guerre.  $6u 
Veut  remettre  les  chofes  fur  l'ancien  pied 
lors  de  la  mort  du  Roi  d^  Kin  y.  &  charge 

.  Hong-maï  ^  cette  négociation  auprès 
des  Tanar^^^'j^  Abdique  la  Couronne  en 
faveur  de  Hiao-tfong.  jr79«  Sa  mort.  dio. 

Kao-tsong*ho£ï  ,  fils  aine  de  Kaokihibg , 
lui  fuccède  l'an  929  dans  le  Gouvecnemenc 
des  Kingnan.  VII.  »j59.  Demande  <les 

f patentes  d'abord  au  Prince  de  Ou  qui  les 
ui  accorde ,  &c  enfuite  à  l'Empereur,  donc 
il  fe  reconnolt  fujet.  ib. 
Kao-tsou  y  titre  que  prenoientles^Fonda- 
-.  teurs  des  Dynafties.   V.  j:lj.  Voyea  la 

Note  (.3)./^. 
Kao-xsou  ,  autrement  Li-yuen,  Fondateur 
de  la  grande  Dynaftie  des  Tang^  54^  Belles 

Sualités  de  Li-chi^min  .  le  fécond  de  fes 
Is.  ib.  Ce  fils  lui  perfuade  de  rendre  la 
paix,  à  l'Empire.  <4f .  S46.  Yang-ti  veut  le 
faire  arrêter  .  il  fait  alliance  avec  les  Tar-^ 
tares  &  prena  le  titre  de  Grand-Général  & 
'  de  protedeur  de  TEmpire.  ^47.  548.  Ses 
fuccès  à  Si-ho  y  à  Ho^y  avec  le  fecours 
des  Tou'hiue'L  ib.  &  ^49.  Rapidité  de.  fes 
'    conqu&tesi  .jrjfo.  Lichi  ,.  fa  tiUe>  le  joint 
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'  arec  00  œrpf  d'année  appelle  ^tfHiii^^/'///- 
touu,  ff  I.  Se  rend  maître  de  Tchang-i^an, 
&U  moncer  )f  ang-xéou  liir  le  Trône  <$c  ne  fe 
rélêrve  que  le»  titres  de  Prince  de  Vamg  ,  de 
premier  Mioii  tre  6l  Agent  de  l'Empire^^jx* 

al*  Yang-jréoukncèdeleTrftne.  ffp.  Éta- 
it on  Collège  où  trois  jennes  gens  ibnt  éle- 
vés aux.fratspablic»'.  k6o.  Son  urigineillof- 
tre.  Source  de  Ion  élévation.  VI.  i.  x.  Les 
Toukïiuï  Occidentaux  9  lui  payent  le  thbat. 
l.  Téots-kienté , Prince dcHsa,&c Ouang- 
cbi'tcong  font  vaincus  par  fon  fils.  f.  &fuiv» 
Prérogatives  qu'il  accorde  à  ce  fils  pour 
récompenfer  ùl  valeur.  iS.  Cérémonies 

Suerriere  qu'il  fait  obferver  anx  funérailles 
e  ÙL  fille*  %2.  Stratagème  d'un  de  fes 
Généraux  contre  les  Tourkou-koen,  2|. 
l'Empire  entier  réuni  fous  iâ  puiflànce. 
ibiiL  Jalonfie  de  deux  de  (es  bis  contre 
Lichimin  20.  Cherchent  à  le  lui  rendre 
fufpeâ.  x6.  Cartel  que  fon  fik  Lichimin 
propofe  au  Kohan  des' Toukiuiï,  vj.  Mé- 
mou'e  que  lui  addrefle  le  TahchéHng  contre 
Foi  &  les  Tao'fsi.  39-3 1  Borne  le  nombre 
de  ces  Tao-fsé  &  celui  de  leurs  Temples. 
31.  Intrigues  des  Princefles  du  Palais  & 
de  deux  de  fes  fils  aue  Lichimin  eft  forcé 
de  tuer  pour  défencire  fa  vie.  H'3^«  R^' 
connoit  voa  innocence ,  fait  périr  les  enfans 
des  deux  Princes,  &  nomme  Prince  héritier 
Lichimin,  auquel  il  cède  le  Trône.  37-40. 
Voyez  au  titre  Taï-tfong. 
Kao-tsou, autrement  Chéking-tang,  (  Voy. 
ce  nom  )  fuccède  à  l'Empire  par  la  mort 
funefte  de  Lououang  ,  l'an  537.  VII.  319. 
Fonde  la  Dynaftie  des  Héou-rffn.  ib.  Son 
origine.  Epoufe  une  fille  de  l'Empereur 
Ming-tfonft.  îh.  Son  averfimpour  Li-tfong- 
kou.  )>o.  rlufieurs  des  GnFerneurs  ne  le 
foumettent  qu'en  apparence,  i^.  6  511.  Les 
Villes  qu'il  avoit  ceaées  aux  Tartans ,  hon- 
teufes  de  ce  joug  étranger,  le  fecouenc. 
)xx.  )2).  Met  fa  Cour  à  Taléang.  ib.  Sou- 
tient la  guerre  contre  le  rebelle  rang  yen- 
^kouang.  ^4-328.  Jufqu'à  quel  point  il  mé- 
nage le  noi  des  Khitans.  up.  Crée  Liéou* 
tchi-yuen  &  Tou-tchong-oueï ,  Miniftres 
d'Etat.  ))x.  Renvoie  fon  premier  Minif- 
tre  Sang-oueï— kan.  m.  Commence  à 
fe  laiTer  des  Tartans  oui  ne  font 
jamais  contens.  ibîd.  Son  différend  avec 
ces  barbares  à  Toccafion  des  TouUou-koen 
qui  viennent  fe  fixer  dans  l'Empire.  ^^$. 
Tentatives  de  Ngan-tchong-jong  pour  l'a- 
nimer à  fecoucr  le  joug  Tanare,  }j5- 
zxB.  Révoltes  de  Ngan-tcnong.jong  &  de 
Ngan-tfong-Tçin.  359.  340.  Le  premier 
ell  Forcé  dans  Tchin-'tchéou ,  on  lui  apporte 
fa  téce  qu'il  envoie  au  Roi  des  Khitans,  941. 
JyCs  reproches  humilians  qu'il  reçoit  du  Mo< 


oarqoe  Tanmrt  le  rendent  malade  de  da- 
grin,  &  il  nomme Ché-cfong-îouT^  fon  fils  , 
pour  fon  fuccedêur,  mais  après  u  mort  on 
ibbAîtae  à  ce  Prince  d'an  âge  txt^  tendre^ 
Cbé-cfong-kooé ,  fon  neveu  &foa fils  adop- 
tif.  34X.  (  Voyez  Tfi-oiiang.  ) 

Kao-tsou  y  autrement  Liéoo-tdn-yiien , 
fonde  la  dix-feptième  dynaftie  Impériale  des 
HéotirHan  ,  l'an  947.  (  Voy.  Liéou- tchi- 
yuen)  VIL  ^Sy.  Son  origine  :  on  lui  donne  le 
titre  de  Prince  de  Péping.  îh.  Les  villes  de  la 
Chine  fonmifes  anx  Tartans  fe  donnent  à 
lui  %%6.  Les  Hoel-ko  demandent  &  pro- 
tedion  contre  \es  Tas^-kiang.  ib.Wéao^ 
&  Tchao-kouang-tlan  lui  font  leur  foomii- 
(ion.  ib,  &  387.  388.  Sages  Minifires  aux* 
quels  ,  en  mourant ,  il  recommande  Liéou- 
tching-yéou  ,  fon  fils,  &  fon  fucceflëur. 
J89.  Voyez  Yn-TL 

Kao-tsun-yu  y  un  des  Généraux  de  l'Em* 

Sreur  CImKfong.  VIII.  apj.  Prend  aux 
'a  la  ville  de  Tfing-yuen.  ap^.  Eprouve 
nn  échec  devant  Ling-tchéou.  297.  Éftpuni 
&  privé  de  ia  charge.  299.  Belle  réponfe 
oue  l'Impératrice  Régente  Téfel  iàit  à  un 

■  Cbiirtifan  oui  demandoit  le  rétabliflement 
de  ce  Générai  •  croyant  faire  ùl  cour ,  parce 
qu  il  étoit  oncle  de  cette  Princede.  30^. 

KELE'(-KOiN,envoyé  par  le  Kaldan  àKang-hL 
XI.  if  o.  Son  difcours  à  ce  Monarque,  a^i, 

Keng-yen  afliége  Yong-ping  pour  l'Empe- 
reur Kienouen-ti.  X.  1 1; • 

Keng-Kan  ,  Général  Chinois ,  envoyé  par 
l'Empereur  Kouang^u-ti  contre  le  rebelle 
Tchang-pou.  III.  ap^.  L'habileté  jointe  à 
la  rufe  lui  donnent  par-tout  la  fuperiorité. 
297.  &  Juiv.  L'Empereur  lui  amène  des 
fecours  dont  il  ne  veut  pas  attendre  l'eiCét 
^o.  Livre  au  rebelle  une  bataille  qui  dure 
deux  jours  entiers  avec  un  égal  acharne- 
ment, ib.  Remporte  une  viax)ire  fignalée. 
301.  Eft  forcé  de  lever  le  fîége  de  Chang- 
koueï.  314. 

KENG-KONG,Ofiîcîer  Chinois,  aflîégé  dans 
Kiii'pourtching  y  &  n\anquant  d'eau  en  ob- 
tient du  Ciel  par  fes  prières.  III.  371. 
Défend  de  nouveau  cette  place  avec  une 

![arnifon  de  quelques  dixames  d'hommes 
eulement.  37). 
Ken-ting  fuccède  à  LinGn^fon  frère, l'an 
12 19  avant  l'Ere  Chrétienne  y  règne  21  ans. 
Prince  négligent  1. 225. 
Keou-hi  eft  envoyé  contre  les  rébelles.  IV. 
253.  Son  inflexibilité,  même  à  l'égard  de 
fon  fils  qu'il  (ait  punir  de  mort.  2^4. 
Keou-ouen-pou  HOA,  Général  Mongou, 
'    fait  la  guerre  aux  Song  dans  le  Kiaflg-hoaï. 
IX.  213.  Succès  de  fon  expédition.  219* 
KEOU-TSIEN,  Prince  de  Yu.yuei,  détruit  la 
Principauté  de  Ou.  lL.2i<^.  Son  défmté- 

reffement 
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reflement.  ii8.  Manière  dont  il  fe  défait 

de  fon  premier  Minillre.  ijo. 
KiREN-TCHARAB ,  titre  de  celui  qui ,  chez 

les  Bouchares,  perçoit  les  droits  fur  les 

marchandifes  oe  l'étranger.  Xh<66. 
Ke&lon  y  rivière  peu  profonde  ,  bordée  des 

deux  côtés  par  de  petites  Montagnes.  XI. 

2oy. 

Kesser  ,  .titre,  des  Minières  d'Etat  chez  les 
EIeu(es.  XI.   lo;. 

Khatoun  ,  fignification  de  ce  mot  Tar- 
tare.  V.  247. 

Kl  ou  Sieï  ,  fils  de  l'Empereur.  Ti-ko  &  de 
la  Princeflè  Kien-ti ,  tige  des  Fondateurs 

«  des  Chang,  L  J7-4I*  Sa  naiflance  merveil- 
leufe.  42.  Veille  à  inftruire  les  peuples  des 
cinq  devoirs.  8z. 

Kl ,  Principauté  y  en  quel  tems  elle  finit.  II. 
241. 

Kl.  (  rimpératrice  )  Fofo-Témour  la  force 
d'écrire  au  Prince  héritier  fon  fils  de  re- 
venir à  la  Cour.  IX.  6^%.  Comment  elle  s'y 
prend  pour  perdre  ce  Miniftre.  54p. 

Çi  A-CHI,  époufe  de  l'Empereur  Tçin-Hoeï-ti, 
fon  caraàère  cruel.  IV.    194.   Forme  le 

Î projet  de  perdre  Yang-fiun  avec  toute 
à  famille  ;  détails  &  exécution  de  cet 
abominaBle  complot,  ib,  &fuiv.  Surprend 
un  ordre  pour  faire  périr  Sfé-ma-léang  199. 
Pareille  conduite  à  l'égard  de  Sfé-ma-Oueï. 
200.  Nouvelles  promotions.  101.  Fait  périr 
de  faim  l'Impératrice  mère.  202.  Quels 
moyens  elle  emploie  pour  perdre  le  Prince 
héritier.  209.  Elle  eft  dégradée  de  fa  di- 
gnité, 21J.  Sfé-ma-lun  la  fait  empoifon- 
ner.  214. 

KiA-coussA-HO,  accufé  d'avoir laiflTé  tailler 
en  pièces  dix  mille  Kin ,  par  les  Mongous» 
IX.  151. 

Kl  A-Y.  Son  Hiftoire  de  la  Dynaftie  des  Tfin , 
accueillie  du  publie.  I.  Préf.  19. 

KlA-K0U£.  La  flotte  Chinoife  qu'il  com- 
mandoit  efl  détruite  en  partie  par  les  Mon^ 
gous.  IX.  312.  Sa  déroute ,  lorfque  ceux-ci 
paflent  le  Kiang.  341.  Re&fe  de  combat- 
tre, ifo. 

Kl  A  Lo  y  nom  Chinois  de  Mezzabarba ,  Légat 
du  Pape.  Voyez  ce  titre. 

ICIANG9  femme  de  Siuen-ouang  >  onzième 
Empereur  des  Tchéou.  moyens  dont  elle 
fe  lert  pour  ramener  ion  époux  aux  foins 
du  Gouvernement.  II.  ^9. 

Kl  AN  G  (les  peuples  }  prennent  les  armes 
&  pourquoi.  III.  422.  Sont  foumis. 
425.  Se  révoltent  &  perdent  une  gran- 
de bataille  contre  les  Impériaux.  459. 
Leurs  Chefis  Moeul  &  Ki-choué-pa  en- 
treprennent de  faire  des  coi^rfes  lur  les 
frontières  de  la  Chine.  YIII.  278.  Sont 
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battus  par  le  Général  Ouang-chao,  &'ili 
fe  foumettent.  279.  280. 

KiANG-cHï ,  un  des  Miniftres  de  l'Empereur 
Pao-kuen  des  T/*.  V.  19^.' Complot  qu'il 
trame  &  qui  eft  caufe  de  fa  mort.  197. 
&  fuiv, 

KiANG-cHiN  ,  OflScier  Mongou.  Belle  dé- 
fenfe  qu'il  fait  à  Loyang  affiégé  par  les 
Mongous  qu'il  oblige  à  fe. retirer.  I A.  1^0. 
Se  diitingue  de  nouveau  par  fa  bravoure. 
Mort  généreufe.  195'. 

KiANG-iN  ou  feftins  pour  les  gens  de  même 
pays  ;  à  qui  ils  fe  dopnent.  aI.  420. 

K I A  N  G-L I  N  G ,  Capitale  de  TEmpire  fou* 
Siao-ouen-ti  des  Léang.  Y.  394.  Sac  de  cette 
Ville,  ibid.  &  472. 

KiANG-NAN.  Richefle  de  cette  Province 
fous  l'Empereur  Haï-chan.  IX.  joi. 

KiANG-ouEï^  Général  des  troupes  de  Han* 
Héou^tcku  9  remporte  une  viâôire  fur  le? 
troupes  de  l'Empereur  des  Oueï.'Attiégc 
Ti-tao.  IV.  121.  Suites  fîmefles  de  ce 
fiége.  ib. 

KiANG-PB)  nom  que  porte  le  pays  fitué  aa 
Nord  du  Kiang.  I.  Lett.  xiii.  199. 

KiANG-PÉ-EUi.  pouffe  la  piété  maternelle 
iufqu'à  un  aveuglement  barbare.  X.  90. 

KiANG-PlNG  ,  fevori  de  l'Empereur  Ou- 
tfong ,  expofe  fon  Maître  par  vanité.  X. 
288.  Expéditions  dangereufes  qu'il  fait 
entreprendre  à  ce  Monarque.  289.290.  Eft 
arrêté  fous  le  règne  fuivant.  Ses'iicheffes 
immenfes.  Sa  mort.  299. 

KiÀNG-TONG  ,  nom  du  pays  fitué  à  l'cft 
du  Kiang.  I.  Lett.  xiii.  199. 

KiANG-T  s  Aï,  Officier  Chinois,  ne  peut 
enlever  l'Empereur  des  mains  des  Mçngous. 
IX.  578.  Remporte  une  viftoire  fur  eux. 
383.  Meurt  fidèle  à  fon  Prince.  384. 

KiANG-TSAï*;  Gouverneur  de  Taï-tong  .  fe 
plaint  à  un  Ambaffadeur  Mantchéou  de  l'in* 
fuite  faite  11  une  nouvelle  mariée ,  par  dea 
gens  de  fa  fuite.  XI.  9.  L'Apbaflacfeur  ne 
répondant  que  par  des  plaifanteries ,  il  crie 
à.  la  liberté  &  fait  mam-baffe  fur  les  Tar-- 
'  tarcu  10.  Manifefle  qu'il  publie  contre  les 
Mantckéous.  Un  des  plus  puiffans  Princes 
Mongous,  fe  ligue  avec  lui,  ibid.  Les  Mart^ 
tchéous  parent  ce  coup  fatal  à  leur  puiffance, 
&  obligent  le  Prince  Mongou  à  la  neu- 
tralité par  de  riches  préfens ,  &  en  lui  de- 
mandant fa  fille  en  mariage  pour  le  jeune 
Empereur,  leur  Maître.  11.  A  la  tête 
de  cent  mille  hommes,  il  eft  proclamé 
Prince  de  Han,  &  Reftaurateur  de  l'Em- 
pire. II.  Bat  une  armée  confidérablè  dé 
Mantckéous  ^  qii'il  diflîpe.  11.  13,  Une  fé- 
conde armée  »  deux  rois  plus  nombrcufe 
que  là  première ,  reçoit  un  pareil  échec. 
ib.  Alarmes  dePéking.  Tf6tching-ouangj 
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Chef  da  Confril  de  la  Régence ,  mardieen 
Mrfomie  contre  le  Prince  de  Han.  ihid. 
Celai^ci  préfente  le  combat ,  que  Tfé- 
tching-ouang  évite  pendant  plos  de  deax 
moU.  14.  Se  retire  dans  Taï-tong ,  pour 
faire  repofer  fes  troupes.  Tfé<ching*oiiang 
Vj  inveftit^aa  moyen  d'un  foflé  large  & 
profond,  ir.  Il  anime  fes  foldats  , 
force  le  fo(fé  y  &  marche  à  la  viâoire , 
qu'une  flèche  lui  enlève  avec  la  vie.  i6. 

KiAo  .  nom  du  facrifice  au  Chang-n.  Voyez 
la  Note.  II.  If. 

KiAO-Hl .  fait  tuer  la  femme  d'un  Gouver- 
neur. Iv.  146. 

KIAO-HOA-HOAN6  ,  nom  que  les  Ounois 
donnent  an  Pape.  XI.  50p. 

XlAO-xouANGy  pays  qui  comprenoit  une 
partie  du  Kouang-tong  &  du  Tong-king. 

VIII.  ^9. 
KiAOTCHi .  OU  la  Cochinchine.  L  )i5.  Ses 
peuples  tributaires  de  la  Chine.  V.  338.  Se 
révolte,  iè. 

KlAO-'TCHl ,  font  une  irruption  fur  les  terres 
de  la  Chine ,  &  pourquoi.  VIII.  tZ6. 187. 
Prennent  plufieurs  places  frontières.  &  tuent 
plus  de  |8  mille  hommes  au  fiége  de  Yong- 
tchéou  ih.  Les  Tchen  tching  &  les  TchenU 
reçoivent  ordre  de  marcher  contr'eux.  288. 
Le  Général  Kouo-koué  brûle  leurs  barques , 
&  le  Prince  héritier  eft  tué  dans  le  combat. 
Li'kien  y  Roi  de  Kiao-tcki  obtient  la  paix  y 
&  à  quelles  conditions,  ihid.  On  reftitue 
les  villes  mi'on  lui  avoit  enlevées*  apx. 
Voyez.  XII.  i  -i  88.  la  Notice  Hiftorique  fur 
la  Cochinchine. 

KîAO-TCMi  y  place  aflfiéffée  par  le  Prince 
de  Nantchao.  VI.  51].  Il  7  périt  plus  de 
ip,ooo  hommes.  514. 

KXAO-TONC  y  nouveau  Royaume.  II.  452. 

KlA-ssi-TAO  y  Miniftre  de  TEmpereur  Li* 
tfong  y  fon  caraâère.  IX.  277.  Secoure 
Ouo-tchéou  aifiégée  par  les  Mongous.  278» 
Fait  accepter  au  Général  Houpilaï  des 

{ropofitions  de  paix.  27P-281.  Sa  conduite 
regard  de  l'Envoyé  de  Houpilaï.  28^. 
Trompe  fon  Souverain  &  fe  rend  redou- 
table, iptf.  Son  afcendant  fur  Teforit  de 
Tou-tfong.  Ji7-iîï-în-  Défaite  de  Fan- 
ouen-hou.  )  ip.  Premier  Miniftre  de  l'Em- 
pereur Kong-tfong ,  il  eft  forcé  de  fe  met- 
tre à  la  tète  des  armées,  pour  s'oppofer 
aux  Mongous  &  faire  cefler  le  méconten- 
tement général.  344.  Demande  h  paix 
qu'il  n'obtient  pas.  347.  Déroute  complette, 

J[4p.  Les  foldats  refufent  de  le  futvre  dans 
a  fuite,  jyi.  L'Impératrice  Régente  fui 
6te  fes  emplois,  jj}.  Suites  fîmeftes  de 
fa  difgrace.  x6i. 
XimKlA^Si  (  hs  Tartans  )  fe  révoltent 
contre  les  tartans  HotUio  £c  les  mènent 


en  déroute.  VI.  47r.  L'Ëropereor  Oo-t(blig 
érige  leur  pays  en  Royaume.  488.  Achèvent 
la  ruine  des  Hocî-ho.  49^. 

KiEïtl'KOHAïf  y  Roi  des  Tartares  Tou^ 
kîuei  vient  faire  des  courfes  for  les  terres 
de  l'Empire.  VI.  i6.  Voyez  la  Note.  Battu' 
par  les  Impériaux  ,  &  abandonné  de  Um 
allié  ^  il  eft  forcé  de  revenir  <iafis  fes 
Etats.  28.  Revient  fur  (es  pas  &  commet 
de  nouvelles  hoftilicés.  ih.  Eft  obl\gé  de 
demander  la  paix.  29.  Allume  le  feu  de  la 
guerre  dans  fes  ïtats  par  fon  inconduite. 
fp.  Fuit  à  la  vue  des  troupes  Impériales, 
tf f .  Eft  envoyé  à  Tchang-ngan.  S6. 

Kl EN'HONG  y  fes  mauvais  fuccès  dans  l'ex- 
pédition contre  les  SienpL  II  7  perd  la 
vie.  IV.  lyi. 

KiEN'KANG  ,  Capitale  de  l'Empire,  (but 
les  Song.  V.  74*  Sous  les  Tfi,  17;.  Et  fons 
les  Tckin.  477,  Prife  de  cette  Ville  par 
les  Sotù»  479* 

KiEN-KONG  ,  Prince  de  7}?,  fa  fin  tragi- 
que. II.  122. 

KIEN-KONG  y  Prince  de  Tfin  y  échec  qu'il 
reçoit.  II.  24p. 

KlEN-LONG  ,  fuccède  à  Yong-Tchîng  l'an 
17}^.  Signification  de  ce  nom.  XI.  509. 
Nomme  quatre  Régens  durant  le  tems  de 
fon  deuil,  ih.  Son  cara&ère  doux  &  bien- 
faifant.  510.  Sa  démence  envers  fes  cou- 
fins  détenus  en  prifbn  y  &  les  Princes  da 
ikng  de  Sounou»  ih.  Manière  dont  il  délivre 
le  quatorzième  fils  de  Kanghi  &  Poki  y  fon 
fils.  ih.  ri  T.  512.  Rend  de  même  la  liberté 
au  dixième  fils  de  Kanghi.  ih.  Choifit  la 
nièce  de  Matfi  ^fon  premier  Miniftre ,  pour 
fon  époufe  légitime,  ri 3.  Confeils  politU 
ques  qu'il  reçoit  de  Vong-Tching  fur  la 
manière  de  fe  conduire  avec  les  Eteutts^ 

Ir4l«  Ces  peuples  TalTurent  de  leur  fidé- 
ité.  fH.  Fait  donner  des  troupeaux  & 
des  pâturages  aux  trois  Tfértng  qui  fe 
réfugient  lur  fes  frontières.  $46.  Affi- 
gné  à  Amourfana  y  qui  implore  fa  protec- 
tion,  des  terres  dans  le  pays  des  Kaikas. 
th.  Eft  piqué  contre  Taouatfi  qui  veut  trai- 
ter avec  lui  d'égal  à  égal.  ih.  Aide  Amour- 
fana à  recouvrer  le  pays  des  Eleutes ,  & 
lui  donne  pour  conieil  té  vaillant  Panti«. 
|47.  Manifefte  qu'il  publie  Scpourquoi.  ih. 
Bons  traitemens  qu'il  fait  à  Taouatfi ,  fait 
prifonnier.  5*49.  Soupçonne  Amourfana  de 
rébellion  &  le  mande  à  la  Conr.  ih.  Ge 
dernier  fait  main-baflë  fur  les  Généraux 
Chinois.  J50.  Deux  autres  Généraux  qu'il 
envoie  éprouvent  le  même  fort.  jji.  Tal- 
tanga  &  Varfiachan  ,  qu'il  nomme  pour  le» 
remplacer,  fe  laifleht  amufer  &  échappent 
Amourfana.  jr y 2.  Sa  colère  à  cette  nou- 
velle. 5M*  ^^  inquiétudes»  ib.  Goûte  le 
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plan  d'une  nouvelle  campagne  que  Tchao- 
noeï  lui  trace,  j^y.  Elle  réuffit.  SS^'SS9* 
Rétablit  chez  les  Èieutes  l'ancienne  forme 
de  leur  Gouvernement.  j6o.  Rigueur  qu'il 
exerce  envers  leurs  Han  qui  méconnoiflènt 
fon  autorité  &  maflacrent  fes  Officiers. 
J5f.  Motif  de  fa  févérité  nendant  cette 
guerre  envers  fes  propres  Officiers.  j6a- 
J7tf.  On  lui  préfente  une  Mappemonde. 
580.  Guerre  qu'il  entreprend  contre  les 
peuples  de  Mien-ftL  j8i.  Les  Tourgouts 
qui  habitoient  fur  le^  bords  du  Volga  , 
viennent  fe  foumettre  à  fa  domination. 
582-/84.  Des  Hordes  de  Pourouts  fuivent 
cet  exemple.  ;8y.  Monument  qu'il,  fait 
élever  pour  conferver  la  mémoire  dé  cet 
événement ,  avec  une  defcription  en  quatre 
langues  différentes.  586.  Entreprend  de 
détruire  les  Miao-tfé ,  &  pourquoi.  591. 
Attribue  fes  slorieux  fuccës  à  l'Impéra- 
trice mère ,  à  laquelle  il  préfente  des  titres 
hbnorifiques  gravés  fur  une  feuille  d'or. 
4S62.  Gratifications  qu'il  accorde  à  fes  fu- 
fets  de  tous  les  Etats.  ($62.  601.  Ouan- 
€héou  qu'il  célèbre  pour  la  quatre-vingtième 
année  de  cette  Impératrice.  ^04.  Son  atta- 
chement pour  cette  Princeffe.  ib.  Feftin 
qu'il  lui  donne.  60$.  Perd  cette  Princeflfe 
ainiî  que  l'ainé  de  fes  fils.  606.  Titre  & 
rang  qu'il  lui  afllgne  dans  le  Taîmiao  avec 
les  Impératrices.  6oj,  Grâces  qu'il  verfe 
fur  fes  liijets.  î^.  Accorde  à  tout  l'Empire  i 
&  pour  la  troifième  fois  de  fon  règne  , 
l'exemption  d'une  année  de  tribut.  608. 
Ses  Ouvrages  de  Littérature.  609. 

Kien-Nan  2  nom  de  la  Province  de  Fou- 
kien.  VIIl.  69.  à  la  Note. 

KiEN-ouAN€  ,  vingt-deuxième  Empereur 
des  Tckiou,  II.  164.  Limites  de  la  Chine 
à  cette  époque.  155.  Sa  mort.  173. 

KiBN-ouANG  ,  Prince  de  Tfu  U.  591.  Re- 
met fa  perfonne  &  fes  Etats  à  l'Empereur 
3P3.  Périt  de  misère  en  exil.  /^. 

ILlEN-oufiN-Tl ,  autrement  Tchu-ouen,  pe- 
tit-fils de  Hong-vou  ,  lui  fuccède  l'an  i  ip8. 
X.  10;.  Mécontentement  de  fes  oncles , 
&  en  particulier  du  Prince  de  Yen.  Il  en 
dégrade  plulieurs.  106.  107.  Manifèfle  du 
Prince  de  Yen  contre  fes  Miniftres  d'Etat. 
io8.  xop.  Défeâion  de  plufieurs  de  fes  Gou- 
verneurs qui  fe  donnent  au  Prince  de  Yen  , 
contre  lequel  il  envoie  trois  cens  mille  hom- 
mes. I  II.  On  lui  cache  les  avantages  que  le 
Prince  remporte  fur  fes  troupes.  1 17.  Li- 
king-long ,  fon  Général  eft  battu  &  mis  en 
déroute  par  le  Prince  de  Yen.  118-xio. 
Succès  partagés,  iii-ixf.  Exile  Tfi<<aï& 

'  Hoang.tfé-teng ,  fes  deux  Miniftres  «  pour 
donner  fatisfaâion  au  Prince  de  Yen.  116. 
Agit  de  maovaife  foi  avec  hi.  La  guerre 
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recommence.  127-13/.  Perd  une  bataille 

2 ai  aflure  l'Empire  au  Prince  de  Yen.  iz6. 
.ui  propofe  de  le  partager.  138.  La  Dé- 
fieâdon  le  met  parmi  Les  fiens  Sa  confter- 
nation.  140.  141.  Forcé  dans  fa  Capitale^ 
il  prend  l'habit  de  Benie  &  fe  âuve  k 
la  faveur  de  ce  déguifement.  141.  &fuh. 
Va  fe  cacher  dans  le  Yun-nan.  i  jri.  ijz. 
Des  vers  le  font  découvrir  ;8  ans  après.  Sa 
mort.  201-203.  Recherches  faites  en  1174 
fur  la  vie  de  ce  Monarque.  33^. 
KiÉou-Fou,  Officier  de  Yong-lo,  fonez* 
pédition  en  Tartarie.  X.  167.  Se  rifque 
avec  une  armée  inftfrieure  &  périt  dans 
une  ambufcade.  i68. 
KlÉoU'-Fou ,  fa  révolte  dans  le  Tché-kiang. 
VI.  $08.  Ses  fuccès.  50p.  Défaite  de  fes 
troupes. £(l  condamné  aufupplice.  s  10.  jri i. 
KiÉou-KiANG  ^  Royaume^  là  fondation. 

II.  452. 
KiEOU-TSONG  9 Capitaine  Chinois  d*un  grand 
mérite ,  s'oppofe  à  la  guerre  que  le  M  iniflre 
Han-to-tcheou  veut  raire  aux  Krn  ;  fes  rai- 
fons  VIII.  6jz.  Refufe  le  Généralar  des 
troupes  du  Kiang-hoaï.  iè.  L'expédition 
tourne  mal ,  &  il  eft  chargé  par  le  Miniftre 
de  négocier  la  paix  avec  les  Kin.  6$6. 
tfy7. 
KlE-siÂ  9  nom  de  auatre  Officiers  Mongous. 

Voyez  la  Note.  IX.  io5 
KiFEN ,  modèle  de  piété  filiale.  V.  217. 
Kl-Fou-KIEN-KOUÉ  ,    prend   le  titre  de 
Prbce  de  Tfin ,  après  en  avoir  éteint  la 
famille.  IV.  493. 
Ki-vu-si  ,   Gouverneur   de  Koué-té-fou, 
force .  par  fa  réfiftance  •  les  Nongous  a 
lever  le  fiége  de  cette  place.  IX.  159. 
KILIB ,  fils  de  Coukong  •  dans  le  pays  de 
Tchioii.  Sa   naiflance.   I.   m.   Lui    fuc- 
cède ,  &  à  quelle  condition.  22 r.  ^^6.  Eft 
nommé  Général  des  troupes   Impériales 
contre  le  Gouverneur  de  Ycn-king.  230. 
Le  foumet.  ii>.  Ses  fuccès  contre  les  \eo^  'ou, 
les  Siio.  les  Chikou  &  les  T-tou.  ik  L'Em- 
pereur mi  préfente  une  coupe  de.  vin  &c 
le  crée  Heoupi  ou  Prince  de  l'Empire.  Sa 
'    mort.  ih.  Ouen-ouang ,  fon  fils ,  lui  fuccède« 

Voyez  ce  titre. 
KILING  ,  Général  de  Yuen<ha,  ne  peut 
fe  rendre  maitre  de  Siao*pey ,  &  pourquoi^ 
IV.  II. 
fCiMiN-KOHAN  rentre  en  poflTefllon  de  foa 

Royaume.  V.  499. 
KIN,  nom  que  les  Nutchin  donnent  à  leur 
Djrnaftie  l'an  me.  VIIL  37 j.  Ce  nom 
Chinois .  qui  ftgnibe  de  l'or ,  répond  aa 
terme  Altoun ,  &  de:là  le  nom  c'Altoun* 
kans ,  donné  à  leur»!  Monarques  par  les 
Jlraies.  ih.  Leurs  armes ,  leur  ordonnance 
&  leur  maiiière  de  combattre.  379^  Bac^ 
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tetic  les  PûukjT,  Preorenc  Lcao-yang  & 
pi  jfiearf  autres  Villes  anx  L/tfi'.  }S|.  5^4. 
t^f .  Soomettenc  les  Nuuhê  mûûés  6c  en. 
Jèveoc  une  Ville  aux  CorUns  qui  nfo&iic 
s'en  venger*  iZy»  Leurs  préceocioos  vis-à- 
vis  des  I/iio  qui  denuipdenc  b  paix«  i8tf» 
Les  modîcem,  mais  le  traité  n'a  pas  lieik 
$pa  Ignorance  des  Kin  :  Adoptencime  écri^ 
tore*  ib.  Rompent  les  conférences  pour  la 
paix ,  ^i^giOA  &  prennent  d'aflâot  la  Ca- 

i>îule  des  Uaa.  591*  3p|«  Conditions  de 
eor  alliance  avec  lef  tkiaois»  ih.  Terreur 
qulls  infpirent  de  toutes  parti.  397.  Suc- 
cès de  leur)  armes*  400*  &  fuiv.  (  Voyez 
les  titres  Akouu  6l  Ou-kimaï  )•  Leurs  dé- 
mêlés avec  les  Hia»  ^i-^o^-^if.  Leurs 
moti&  de  faire  la  guerre  aux  Ck'aoïs.  413. 
414*  f  &c*  Paflent  le  Hoang-ho  {ans  oUla- 
cle.  429.  Infultent  Caï-funs-lrbu ,  la  Capt- 
^tale.  430.  4)1.  Obligent  les  Chinois  qui 
leur  fc^nt  fournis  à  fe  rafer  les  cheveux. 
48d«  Fondent  un  Collcze  Impérial,  fjo. 
Bat.ent  m  jnnoie.  f$6.  AfToibli»  après  38 
ans  c:e  paix  avec  les  Sonf^.  649.  Des  mé- 
contens  qui  s'Jlèvent  de  toutes  parts  leur 
font  Ci  c  iiidre  d'être  attaqués  par  les  Chinois. 
6fo.  A  quel  fujet  les  Mongous  leur  font 
la  ffuerre.  IX.  4).  Deuils  de  cette  guerre 
malheureufe.  4; .  &  /L/v.  Leur  Empereur 
afTafliné  par  le  rebelle  Houchahou.  54.  Sont 
défaits  de  nouveau  par  les  Mongous.  ib. 
Pertes  multipliées.  f8.  bfutv.  Paix  avec  les 
Mongous  y  à  quelles  conditions*  61.  Recom* 
mencent  la  guerre  avec  des  pertes  éton- 
nantes, ^i.  bj'uiv.  Guerre  con:re  les  Chinois 
qui  refuloient  de  payer  le  tiibut.  78.  S'era- 

f>arent  de  plufieurs  de  leurs  Villes ,  dans 
es  Provinces  Occidentales.  8u  Nouveaux 
avantages.  84.  Efluyent  de  grandes  pertes 
de  la  part  des  Mongous.  pi.  b  /utv.  ilem* 
portent  enEn  une  première  vi&oire  fur  ces 
Tartans.  k||o.   Se   trouvent  fort  affoiblis 

{|ar  les  conquêtes  des  Mongous.  145.  Et 
brcés  de  faire  des  proportions  de  paix. 
lyp.  Deftruaion  entière  de  leur  Empire. 
200.  bfuiv. 

KïNG  j  mefure  contenant  cent  mou  ou  arpens 
Chinois.  III   i8o. 

Kl-N  G  A  N»  Minlltre  de  TEmpcreur  Han-Ou-ti. 
Sa  grande  fé vérité.  III.  itf.  Va  au  fccouis 
dci  peuples  du  Honan  qui  avoient  été  in- 
cendiés, ib.  S'oppofe  courageufement  aux 
ordres  de  l'Empereur  quand  ils  font  in- 

Î' allés.  18.  Héponfe  qu'il  fait  à  ceux  gui 
ui  conlcilloicnt  de  rabattre  de  fon  infle- 
xible probité,  ib.  Refufe  'de  mettre  un 
genou  en  t;rre  devant  Oueï-tfmg  :  fa  ré- 
ponfc  à  ce  fujet.  3p.  Son  généreux  dévoue- 
ment. 4)*. 
KXNG-HING-OVANC ,  un  dcs  Lieutenw  de 


Soca ,  Gercera]    de  Hong  -  ^cn.,  IL  vf. 

KlMG-YES'KOUAKGy  Commacoint-Géné- 
ral  des  G  ar des  de  l'Em^jercur  Lao-tiQU ,  Fon- 
dateur des  HéojrTfiR.^M.  542.  De  concert 
avec  le  Miriiure  Forg..tao  il  place  Tiî-oaang 
for  le  Txbiyt.  ib.  S'oppofe  à  ce  que  ce 
Monarque  fe  dife  fujet  do  Roi  des  JCAf- 
tMu*  )4|.  Renvoie  fièrement  l'Envoyé  de 
ce  Roi  qui  vient  Eure  des  menaces.  344. 
Ce  qu'il  fait  dire  à  ce  Roi.  345.  La  guerre 
dont  on  écoit  menacé  de  la  part  des  Khitans^ 
&  les  démarches  des  Grands  n'empêchent 
pas  l'Empereur  de  fuivre  les  vues  de  ce  Mi- 
niftre.  345.  Son  orgueil  &  la  \anité  irritent 
les  Tartarts  &  attirent  une  guerre  qui  perdit 
la  Dynaflie.  ^49.  Se  charge  de  la  conduite 
de  cette  guerre  dont  il  dirige  toutes  les 
opérations.  i%\.  Ënyvré  de  fa  puiflance 
il  ne  regarde  les  OcHciers  qu'avec  mépris. 
th.  Les  fuccès  de  cette  guerre  font  par- 
tagés. )|2-3tfx.  L'Empereur  lui  ote  le  com- 
mandemem  de  fes  Gardes ,  la  place  de 
Minilbe ,  &  l'envoie  en  qualité  de  Gouver- 
neor  de  la  Cour  Oocidentale.  y%%.  Le  Roi 
des  Khiians  à  qui  l'Empereur  fait  demander 
la  paix,  n  y  confent  qu'à  condition  qu'on 
lui  livre  King-yen-kcuang  &  Sang-oueï- 
han.  ^tf)-)73.  Va  commander  dans  le 
Hoyang.   368. 

KiNG-Kiou ,  Roi  de  Tchou,  II.  4x5.  Com- 
ment il  finit,  ib. 

KiNG-KONG,  Prince  de  T/-//!.  II.  itfx.  Prend 
le  titre  de  i^ii.  ib.  Eîl  battu  par  le  Prince 
de  Tchin  ih.  Fait  grâce  à  les  Généraux 
en  faveur  d'une  louange  délicate.  \6y.  Sa 
mort.  1^7. 

KiNG-KONG  entre  dans  un  complot  contre 
l'Empereur.  II.  il6.  PropoAtion  fingulière 

2u'il  fait  au  Général  Fanvuki.  ih.  Manque 
DU  coup.  488.  Son  fupplice.  ib. 

KiNG-NAN^  Souveraineté.  Voyez  Kao-kU 
tchang. 

KiNG-oUANG ,  dix-neuvième  Empereur  des 
Tchéou.  II.  147.  Régne  peu.  i  ji. 

KING-OUANG  ,  vingt-quatrième  Empereur 
des  Tchéou.  IL  184.  Change  la  monnoie. 
1P4.  Sa  fuccclTion  occafionne  de  grand» 
troubles.  1 97.  &  fuiv. 

KiNG-oUANG  .  vingt-cinquième  Empereur 
des  Tchéou.  II.  198.  Eft  obligé  de  difpu- 
ter  l'Empire ,  les  armes  à  la  main ,  contre 
le  Prince  Tchao.  aoo.  &  fuiv.  Etouffe 
une  nouvelle  révolte.  ao8.  Sa  mort.  214. 

KlNG-PiNG-ouEN  ,  un  des  Généraux  de 
Kien-ouen-ti.  X.  112.  Eft  battu  par  le  Prince 
de  Yen  &  rappelle.  114.  iij*. 

KiNG-POU  .  noidc  KitouAiiang,  é^6^.  Sou* 
met  fes  Etats  à  celui  de  Han.  468.  Ac-- 
cueil  fingulier  que  ce  dernier  lui  fait,  ib^ 
Se  révolte.  J15.  Comment  il  périt,  ^v/., 
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KlNG^SîANG  ,  démarche  extraordinaire  de 
'  ce  premier  Miniftrc  auprès  de  l'Empereur 

1  Moti  pour  obliger  ce  Prince  à  mettre 
Ouantyen-tchang  à  la  tête  de  fes  troupes. 
VIL  196.  Ce  qu'il  répond  à  ce  Prince  qui 
regrette  de  n'avoir  pas  fuivi  fes  confeils. 
204.  20J.  Litchin ,  fon  Collègue  ,  fe  fou- 
niet  au  nouvel  Empereur,  &  il  fe  pend 
d'indignation.  207. 

KlNG-TCHAO^  Gouverneur  de  Yng-tchéou 
extrêmement  vain  &  orgueilleux ,  eft  af- 
fiégé  par  Yo-feï,  &  fe  précipite.  VIII. 

JIO. 

KiNG-TCHÉou  (  les  Peuples  du  )  fe  révol- 
tent &  pourquoi.  III.  245.  Remportent 
plufieurs  avantages  fur  les  Impériaux.  147. 

KlNG-TCHONG-MING,  Prince  de  Hoaickan, 

eft  nommé  ,  par  les  Mantckéous ,  Souverain  ' 
de  quelques  Provinces,  Méridionales  de  la 
Chine ,  &  pourquoi.  XL  ap.  Appaife  les 
troubles  du  Kiangii.  ^i. 

KiNG-Tï ,  quatrième  &  dernier  Empereur 
des  Léar.g.  V.  îpf.  Abdique  &  en. faveur 
de  qui.  40^.  Sa  mort.  410. 

KiNG.Ti ,  connu  avant  fous  le  nom  de  Prince 
Tching-ouang  ,  eil  proclamé  l'an  14 jo.  à 
la  place  de  TÉmpereur  Yng  -  tfong  ,  (on 
frère  ,  captif  en  Tartarie.  X.  216.  Met 
Péking  en  état  de  défenfe.  217.  Les  Tar- 
tares  mal  menés  devant  cette  Ville ,  pro- 
pofent  la  paix.  218.  Elle  n'eftpas  conclue, 
&  pourquoi.  f6'd.  &  21p.  Les  Tartares  font 
chaires ,  avec  perte ,  par  fes  Généraux.  210. 
Sonde  la  bonne  volonté  des  Grands  à  fon 
égard ,  pour  fe  confcrver  la  Couronne  ,  & 
envoie  en  Tartarie ,  folliciter  la  liberté  de 
Yng-tfong.22j-2y.  Embarras  que  lui  caufe 
le  retour  de  ce  hère.  227-22P.  Leur  en- 
trevue ;  Yng-tfong  renonce  au  Trône.  1^. 
Preffent  le  goût  dès  Grands  fur  le  deflein 
qu'il  a  de  nommer  Prince  héritier  ,  fon 
propre  .fils  ,  au  préjudice  du  fils  de  Yng- 
tfong.  2}o..  2)1.  Perd  ce  fils.  232.  Fait 
périr  philieurs  Mandarins  qui  blàmoient  fa 
conduite  à  l'égard  de  fon  frère  &  de  fes 
neveux.  îéf.  Tombe  malade  :  on  prend  des 
mefures  pour  remettre  fon  frère  fur  le 
Trône.  135.  Dégradé  du  Trône,  il  en 
meurt  de  chagrin.  2^6.  Eft  rétabli  par 
Hien-tfong  au  rang  des  Empereurs  248. 

KiNG-TSONG,  treizième  Empereur  de  la 
dynaftie  des  la '•g ,  monte  fur  le  Trône  Tan 

.  824  de  l'Ere  Chrétienne.  VI.  441.  S'adonne 
aux  plailirs  ;  remontrances  fans  effet,  ihid^ 
&{  443.  Sédition  imprévue,  iiftd.  Sa  docilité 
à  entendre  les  remontrances  des  Grands. 
445*.  Rend  inut  Je  un  moyen  tout  nouveau 
de  le  corriger  de  fes  défauts.  447.  Va , 
cçntre  toutes  les  repréfentations  de  fa 
0>ur  y  prendre  les  eaux  à  la  montagne 
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Lj-chan.  ihU.  Eft  étranglé  par  les  Eunu- 
ques. 450. 

KiN-LU-siANG  ,  fameux  Lettré  que  les 
Song  appellent  à  la  Cour ,  penfant  qu'il  pour- 
roit  rétablir  leurs  affaires.  Ses  ouvrages, 
IX.  482.  481. 

KiN-Mi-Ti,  Officier  Tartare  au  fervice  de 
l'Empereur  Han-Outi  ,  arrête  le  rebelle 
Maholo  f  qui  atteotoit  aux  jours  de  ce 
Monarque.  III.  9).  94.  Eft  nommé  fécond 
Gouverneur  du  Prince  héritier.  Sa  rare 
modeftie.  ptf.  Il  n'ofe  ,par  refped ,  accepter 
en  mariage  une  fille  du  Palais,  ièid.  ni  per- 
mettre qu'une  de  fes  filles  y  Coït  placée.  97. 
Son  fils  aîné  eft  élevé  avec  les  Princes  du 
Sang,  iifid.  Il  le  fait«ourir  pour  le  punir 
d'avoir  pris  des  libertés  avec  les  filles  du  Pa- 
lais, ih.  Cette  févérité  blâmée  par  l'Empe- 
reur./^/V/.  *,-^^^u<..  . 

KiN-Pou-TCHiNG.  Siège  de  cette  place 
par  les  lartares.  III.  375.  Prodige  arrivé 
pendant  ce  fiége.  iù.  AfCégée  une  féconde 
îbis.  g7j. 

K1N-TCH4  (le  Royaume  de)  eft  fubjugué 
par  les  Mongous.  IX.  220. 

KiN-TCHi  (le  Royaume  de  )  devient 
tributaire  de  celui  des  Mongous.  IX.  429. 
(  Voyez  la  Note.  ) 

KiN-TCHiN-HOAN  ,  Tûou  OU  Commandant 
'  pour  les  Mantchious  dans  le  Kiang-fi.  X. 
570^^  Fait  afraffmer  Ouang-ti-tchong ,  ainfi 
que  rinfpeûeur- Générai  des  troupes  de 
cette  Province ,  &  pourquoi,  ib.  Quitte  les 
Tartares ,  &  fe  donne  au  Prince  de  Kouei,  ib. 
Veut  forcer  Kan-tchéou  de  fe  déclarer  en  > 
fa  faveur.  C74.  S'enferme  dansKan  tchang, 
par  la  rufe  des  Tartares.  J75.  Ses  eftorts 
pour  en  fortir.  ^j^.  Se  noie  en  paflànt 
une  rivière.  J78. 

KiN-TCHUN  ,  eft  mis,  par  Lieou-tfan ,  à  la 
*  tête  des  aifaires.  IV.  296.  Fait  cruellement 
périr  toute  la  famille  des  Han,  ib.  Renvoie  à 
Tçin- Yuen-ti  les  cercueils  des  deux  derniers 
Empereurs  ,  avec  le  fceau  de  l'Empire* 
297.  Sa  mort.  xpp. 

KiN-TSONG ,  fils  de  l'Empereur  Hoeï-tfona 
des  Song  ,  lui  fuccède  l'an  1125 ,  par  la 
démirtion  volontaire.  VIII.  428.  Veut 
niarcher  en  perfonne  contre  les  Tartares 
de  Kin^  qui  envahifibient  fes  Provinces 
feptentrionales.  42.9.  Alarmes  &  indécifions 
de  la  Cour.  430.  Les  Tartares  veulent  un 
nouveau  traité ,  &  il  envoie ,  pour  cette  né- 
gociation ,  le  timide  Li-tchu.  451.  Son 
averfion  pour  la  guerre.  Suit  le  confeil 
que  lui  donne  un  lâche  Courtifan  ,  & 
adhère  à  toutes  les  demandes  des  Tartares, 
h.  &  4}l'  Le  Gênerai  Tarcare  attaqué  par 
les  Chinois  s'en  plaint ,  &  il  défavoue  fes 
Généraux ,  qu'il  punit.  4j5.  437.  Le  Gé« 
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•  fierai  Tartare  fe  rerire  ,  &  il  empêche 
qu'on  le  poarfuîve.  4^8.  Son  manifefte 
contre  ie  manque  de  bonne  foi  des  Tar- 
cares ,  qui  continuent  la  guerre  malgré  le 

.  nouveau  traité,  ihid.  &  419*  L'Emper.ur 
Hoe'Mfong  revient  de  Nankin  à  CaiMong* 

•  fou*  ihid.  Ses  armées  font  battues.  44a. 
Projet  d'attirer  à  fcn  fervice  des  Olficiert 
Liéu}  attachés  à  cebri  des  Kin.  443.  Le 
Roi  des  Kin  •  inflbiiit  de  ces  démarches  , 
fait  ataquer  fa  Chine.  444.  Ses  Miniifa-es 
donnent  ordre  aux  Gouverneurs, qui  avoient 

'  armé  pour  couvrir  la  capiule^de  n'en  point 
approcher ,  6c  pourquoi.  44;.  Danger  qu'il 
court  dans  Caï -fong- fou ,  environné  de 
Tartares.  4^7.  Im  Tartares  ,  maîtres  des 
remparts ,  le  retirent  dans  leur  camp ,  & 
parlent  de  paix,  que  l'Empereur  defiroit 
ardemment.  448.  Se  rend  en  perfonne 
dans  leur  camp ,  &  empêche  que  le  Prince 
Kang-ouang  fie  fes  autres  Oiticiers  entre- 

Îrennent  nenjufqu'à  nouvel  ordre.  449. 
Lentre  dans  Cal  -  ibng  -#>u ,  &  fe  plaint 
amèrement  de  ce  que  fes  Confeiliers  l'a. 
voient  précipité  dans  cet  abîme.  450.  Pro- 
meflfcs  de  fommes  immenfes  qu'il  (ait  aux 
Tartares.  ibid.  4p.  Se  rend  de  nouveau 
dans  leur  camp  ,  où  il  eft  dégradé  de  fon 

'  rang ,  6l  réduit  à  celui  du  peuple,  ib.  Ils 
nomment  Tchang-pang-tcnang  pour  le 
remplacer  far  le  Trône,  ^ji.  Les  Kin  re-  . 
tournent  en  Tartarie ,  &  l'emmènent  avec 
eux ,  ainii  que  le  vieil  Empereur  Hoeï- 
tfong  y  leurs  époufes  ,  leurs  Reines ,  les 
Princes  &  Princefles  du  fang  impérial  , 
avec  toutes  leurs  richeflès.  414.  Meurt 
en  Tartarie.  4; 5  Manière  dont  un  Envoyé 
du  Roi  des  Kin  annonce  cette  mort  à 
Kao-tfong.  $61. 

K  i-o  u  A  N  G  ,  frère  de  l'Empereur  Kong, 
tfong.  La  Réffente  l'envoie  à  Fou-kien , 
&  pourquoi.  lA.  )7o.  Eft  proclamé  Gou- 
verneur -  Général  de  l'Empire.  379.  Puis 

.  Empereur.  )8o.  Demande  mutilement  à  fe 
foumettre.  $88.  Danger  où  il  fe  trouve. 
^çi.  Sa  mort. 

Klou.KlEOU  ,  oncle  de  Kang-hi ,  &  Chef 
d'un  des  huit  étendards  de  l'Empire  ^  eft 
tué  à  la  bataille  d'OuIanpoutong.  XL 
145.  On  porte  fes  cendres  à  Pékin,  iàid. 
Dcfcription  de  fon  convoi.  Voyez  la  Note. 
14^148. 

KiPi ,  Tartares.  V.  w.  fie  VIL  J40. 

KiPiHOLY,  Prince  Tartare  au  fervice  de 
l'Empereur  Taï*tfong ,  quoique  bleflfé  dan- 
ffereufement.  repoufle  les  Coréens.  VL 107. 
Pardonne  genéreufement  à  fon  ennemi. 
109. 

JCtpik  (les)  Tartares  du  Si^yu ,  envoient 
une  ambaffade  à  la  Cour.  IIL  i8tf«  Ce  que 


c^eft  que  ces  peuples ,  &  idée  de  leur  pays» 

ibid,  tf  juiv. 

Kl  PO  a  ,  Officier  de  Va^uang.  IL  487.  Eft 
condamné  à  fe  racheter ,  lui  &  ia  himille. 

•  ibid.  Se  (ait  efclave  pour  completter  la 
iomme.  ib.  L'Empereur  reconnoit  la  dureté 
de  Cl  vengeance  à  fon  égard  ,  &  lui  donne 
an  emploi  conlidérable.  488. 

Kl-SANG  y  venge  la  mort  de  Sfé-raa-vng.  fe 
joint  au  Tartare  Chélé  ,  &  aiTicge  Vé. 
IV.  aj a.  Périt  dans  un  combat  contre  les 
troupes  Impériales.  a/|.  Chélé  fe  donne 
à  Lieou-yuen.  154. 

Ki-siif  ^  Orticier  deLteoupang;  ftratagème 
dont  il  ufe  pour  ûiuver  ce  Prince.  II.  470. 
•  Eft  viéHme  de  la  générofité.  ib. 

KlTAN  y  Tartares ,  incurfions  qu'ils  font  fiir 
les  frontières  des  Etats  de  Tfi.  V.  )9|.  Sont 
repouflés  avec  perte,  ib.  Se  féparent  des 
iJao  dont  ils  étoient  une  branche.  Habitent 
les  rives  du  Hoangho.  Font  des  incurfions 
en  Chine.  VI.  itf8.  Renvoient  leurs  pri* 
fonniers  faute  de  vivres.  169.  Battent  les 
troupes  envoyées  contre  eux.  ib.  Rempor- 
tent une  féconde  viâoire.  170.  Afïîégenc 
Ngan-tong.  ib.  Comment  le  feu  de  la  guerre, 
devenu  encore  plus  fort ,  s'éteint  tout-à- 
coup.  17 ^  Rentrent  en  guerre  avec  lia 
Chine  &  pourquoi.  220.  Sont  battus  & 
mis  en  fuite,  m.  Le  Trône  des  Kitan  ufur« 

1>é  trois  fois.  122.  213.  VIL  ti8.  Sous 
'Empereur  Hi-tfong  des  lang  ils  fe  parta- 
gent en  huit  Hordes.  Leur  puiflànce ,  leur 
adminiftration.  ibid.  Dans  la  fuite  Yéliu- 
Apaoki,  un  de  ces  Chefs  de  Horde^fait  des 
conquêtes  &  les  foumet.  Voyez  Yéliu- 
Apaoki.  II 8.  119.  Sont  battus  à  Ting- 
tcnéou  dans  différentes  adions.  25^-268* 

Ki-TCHA,fils  du  Prince  de  Ou.  IL  174. 
Devient  premier  Minilfare  de  fon  frère.  1 84* 

Kl-TCHÉou.  Les  peuples  de  cette  Province, 
prelTés  par  la  famine  »  l'abandonnent  au 
nombre  de  plus  de  cent  mille  familles.  IIL 
442.  Nouvelles  calamités.  44^. 

Ri-TSE  y  créé  par  Ou-ouang .  Souverain  du- 
Royaume  de  Corée  ^  rehile  la  place  de 
premier  Miniftre.  I.  276  Vient  de  Corée 
rendre  hommage  à  l'Empereur.  278.  Vers 
énigmatiques  qu'il  compofe  .en  voyant  fur 
fa  rout^  la  capitale  des  Ckang ,  où  l'herbe 
croiflbit.  ibid.  Voyez  le  titre  Chéou-fm 
&  celui  de  Ou-ouang. 

Kl u LAN  (  le  Royaume  de  )  fe  rend  tribu- 
taire des  Mongous.  IX.  41  f.  à  la  Note. 

KiUN-TCHéou  Rédu&ion  de  cette  ville 
par  les  Mongous.  IX.  154. 

Kl  UN-oUANG,  titre  nue  les  Afoni^ou^  donnent 
à  leurs  Princes.  Xi.  4. 

KIUPÉYA,  Roi  de  Kaotckang.  V.  jlj. 
Rend  hommage  à  TEmpereur.  ibid. 


DES     MATIERES. 


183 


Klir-TCHou-Kl  (le  Sage)  vient  à  la  Cour 
de  Tchinkis  han  ;  lui  donne ,  &  à  fes  fils  , 
de  fages  confeils  IX.  pi. 

JCiu-Tou-TONG.  L'Empereur  Kao^fou  lui 
propofe  de  fuivre  fon  fils  dans  une  expé* 
cition.  Belle  réponfe  qu'il  fait  à  ce  Prince. 
VI.  9. 

Ko  (  le  Père  ),  MifConnaire ,  rejette  les  tetas 
antérieurs  à  Yao.  I.  Obf.  58.  But  &  réftf- 
tation  de  fon  Mémoire  concernant  l'anti- 
quité des  Chinois,  <^,  Exagère  les  dittîcultés 
du  Yu'kong.  Obi.  61  •  Nie  les  travaux 
attribués  au  Grand  Yu,&  attaque  Tau- 
thenticité  du  chapitre  Tu-kong.  Réfuté  /^. 

KoAN-CHou  ,  oncle  paternel  de  l'Empereur 
Tching-ouang ,  bruits  féditieux  qu'il  fait 
courir  contre  Tchéou-kong.  I.  x85.  Meurt 
après  une  défaite  294. 

KoAN-Y-ou  ,  fameux  Miniftre  de  Huan-kostg, 
Prince  de  Tfi.  II.  85.  Manière  fingulière 
dont  il  parvient  à  cette  place.  8tf. 

Ko  A  N-YU ,  Officier  de  Lieou-pey,eft  nommé 
Commandant  de  Hia-pey.  IV.  18.  Eft  fait 
prifonnier  par  Tfao-tiao ,  qui  prend  cette 
Ville  d'emblée.  30.  Se  donne  àTfao-tfao, 
qui  lui  donne  du  commandement.  /^.  con- 
tribue ,  par  un  trait  hardi ,  au  gain  de  la 
bataille  de  Péma.  îB.  Regardé  par  Tfao- 
tfao  comme  l'un  des  plus  braves  de  fon 
fiècle.  31.  Son  amitié  pour  Lieou-pey, 
fon  premier  Maître,  qu'il  va  retrouver.  51. 
Conduira  Lieou-pey  ,  grand  nombre  de 
barques.  50.  Comparé,  pour  fa  valeur,  aux 
tigres  &  aux  ours  57.  Ett  commis  à  la 
garde  de  King-tchéou.  6f.  Fait  enlever 
des  Officiers  de  Sun-kiuen.  66.  Tient  t^te 
au  Général  Liu-mong.  ihid,  Lou-fou  eft 
détaché  contre  lui.  Hf.  Son  expédition  à  Fan- 
tching.  72.  Il  s'en  rend  maitre  après  avoir 
combattu  Yu-king  8c  Pong-té.  iif.  73.  Prend 
les  villes  des  Kiu-ching ,  àm  Hiu-tchang  6c 
de  Siang-yang.  ih.  Ruie  dont  on  fe  fert 
pour  rengager  à  retirer  les  troupes  qu'il 
avoit  laiflèes  fur  les  frontières  de  Lou-keou. 
74*  Sun-kiuen  furprend  Kian^-ling  ,  & 
débauche  la  plupart  de  fes  Officiers  &  de 
fes  foldats.  ^y.  76*  Lui  &  Koan-ping ,  fon 
fits,  font  faits  prifonniers  ,  ainii  que  Ma- 
tchong ,  &  mis  à  mort  de  l'ordre  de  Sun- 
kiuen.  7j»  Apothéofé  dans  la  fuite  par  les 
Chinois,  qui  fui  élevèrent  desTemples  pour 
honorer  (a  valeur.  îB.  à  la  Note.  Son  carac- 
tère. 83. 

XOAN-LONG-PONG  ,  Miniftre  .de  Li-koué. 
Voyez  ce  titre. 

KoAK-siBN-SENG,  Général  des  rebelles, 
met  tout  à  feu  &  à  fang  par -tout  où  il 
çafle ,  prend  Chang-tou ,  &  orûle  le  Palais» 


KoAN-TCHOK6;on  appelloit  aînC  la  partie 
méridionale  du  Chen-fi.  I.  Lettr.  xiii. 

K  o  E  N -L  u  N ,  montagne  célèbre.  V.  tio. 

Voyez  la  Note.  iù. 
Ko  E  N-Mi  ^  Roi  de  Oufiin^  remporte  une 
viftoire  fignalée  fur  les  Tartares  Hiong^nou. 
III.  119. 
Ko-iN ,  OtBcier  de  Suta ,  Général  de  Hong- 
vou.  X.  iT.  Surprend  &  met  en  déroute 
le  camp  de  Kou-kon-Témour  avec  dix 
cavaliers.  18.  Pourfuit  Ouang-pao-pao.  4a, 
Eft  de  l'expédition  du  Yun-nan.  81.  8j. 
8a.  &  de  celle  du  Chamo  en  Tartarie.  pa. 
Marche  contre  Hotachachéli.  ^6.  Eft  mis 
en  déroute.  120. 
Ko-YU ,  Officiers  de  Li-ké-yong ,  Prince  de 
Tfin  ,  le  feul  qui  fçût  modérer  les  em*- 
portemensde  ce  Prince.  VII.  18-jo. 
Ko-KO-TCHU  ,  excite  une  révolte,  &  pour- 
quoi. Doit  la  vie  à  l'éloquence  de  Tiéko, 
IX.  yoj. 
KoLANG ,  Royaume  des  Indes,  devient  tri- 
butaire des  Mongous.  IX.  4f  I-45'^ 
KoLiKiA-CHÉLUN  ,  Gouverneur  de  Hiu- 
tchéou  pour  les  Kin  ,  eft  maffacré  par  les 
habitans, qui  veulent  fe  donner  aux  îdonr 
gous.  IX.  iftf. 
KoLiKissÉ.  Ses  Succès  en  Tartarie  contre 
les  troupes  du  rebelle  Haï-tou  :  eft  pris,  8c 
fubit  la  mort.  IX.  47). 
KOLO  ,  Kohan  des  Toukiuet  V.  jpt. 
Ko-LOAN-HAï,  mer.*Son  étendue.  A.  170. 
Ko-Lou-FONG ,  Roi  de  Nan^uhao  ,  prend 
aux   Chinois    Yun-nan,  &  trente  autres 
Villes.  VI.  255*.  Oft're  de  mettre  bas  les 
armes,  &  eft  refufé    ib.  Défait  l'armée 
Chinoife.  %%6.  Se  foumet  au  Roi  de  Tb^- 
fan ,  &  pourquoi,  ib.  Remporte  un  nouvel 
avantage  fur  les  Impériaux.  15p. 
Kong.  Titre  que  les  Mongqus  donnent  à 

quelques-uns  de  leurs  Princes.  XI.  4. 
KoNG-Hi ,  un  des  defcendans  de  Confucius, 
accufé  d'avoir  mal  parlé  de  la  dynaftie  des 
Han,  fe  juftifie  par  un  placer.  III.  384* 
Honneurs  qu'il  reçoit  385. 
KoNG-HiNG  ,  Officier  Yuen  ,  tué  par  fes 

propres  gens  X.  30.  31. 
K  o  N  G-Y  ,  defcendant  de  ce  Confiicîus ,  eft 
déclaré  Prince  du  troifième  Ordre  ,  & 
obtient  que  ceux  de  cette  famille  feroient 
exempts  d'impôts  &  de  corvées ,  conune 
dans  les  anciens  tems.  VIII.  73. 
Ko  NG-Y  BOUTE,  Prince  de  Kong-chan  ,  & 
defcendant  de  Confucius,  eft  un  des  pre- 
miers qui  fe  déclarent  pour  Taï-tfong  , 
Empereur  à^s  Mantchéous.  Nommé  Sou- 
verain dans  (quelques  Provinces  de  la  Chine, 
comme  vaflal  de  ces  Tartares.  XL  19, 
Titre  qu'ils  lui  doimc;pt»  H.  S'approche  de» 
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Hmitcj  comranncs  au  Kouang-fi  &  au  Hou- 
kouang.  3 1.  Eil  vidoneux  dans  deux  ac- 
tions. 51.  51.  Reproche  fanglanc  que  lui 
feit  ïchang-ronff-tchan  ,  qu'il  1^  mourir  , 
ainG  que  Hiu-ché-Iié.  31.  34. 

KoNG'TO-suN  9  Surintendant  de  deux  Pro- 
vinces, eft  récoropenfé  d'un  tUgré  honorable 
pour  avoir  donné  ,  à  Yong-tching ,  un  avis 
important.  XL  478,  479- 

HONG-KIA  ,  fuccède  à  Ti-kin  l'an  1879,  & 
règne  |i  ans.  Ses  débrdres  accélèrent 
la  perte  de  la  Dynaftie  des  HU,  L  153* 

KoNK-KOMG.  Ses  bonnes  &  fes  mauvaifes 
qualités.  On  le  propofe  a  Yao  pour  qu'il 
en  fefle  fon  fucceflcur.  I.  53-  Ce  nom  ex- 
prime l'Intendant  des  ouvrages.  Voyez  la 
Kote  y  ib.  &  91. 

loNG-ouANG,fil8  &  fucceflcur  de  Mou- 
ouans  y  fuccède  à  fon  père  à  l'âge  de  7a 
ans.  II.  II.  Ce  fixième  Empereur  de  la 
Dynaftie  des  Tckéou  devient  éperduement 
amoureux  des  trois  filles  du  Gouverneur 
de  Mi<.  Furieux  de  ce  qu'on  les  fout 
trait  ,  il  détruit  de  fond  en  comble  cette 
Ville.  ïx.  Répare  le  mal  qu'il  a  fait ,  & 
meurt  à  84  ans. 

Ko:^G-ouEï,  oncle  de  l'Empereur  Tchao- 
tfong  ,  accufe  les  Courtilans  de  s'élever 
fur  les  ruines  de  la  Famille  Impériale. 
VII.  4.  Eft  mal  dans  l'efprit  des  Eunuques. 

£,  Lui  &  le  Miniftre  Tchang-ûun  ,  fon 
ollégue ,  preflcnt  l'Empereur  de  fiiire  la 
guerre  à  Li-ké-yong.  6.  Cette  expédition 
tourne  mal ,  &  l'un  6c  l'autre  font  renvoyés 
du  Miniftère.  IL  Eft  d'avis  que  l'Empereur 
,    ne  s'éloigne  pas  de  Tdiang-ngan.  i6. 

KoNG-PAN  ,  de  la  famille  de  Confucius.  IL 
348.  Devient  premier  Min^lre  du  Prince 
de  Oueï.  ib.  Quitte  fon  fervice.  ib. 

Kong-pou-pan  ,  dilCpe  une  révolte  dans 

.    le  Hou-kouang.  IX.  V78J 

KoNG-SUN  -PIAO  ,  Général  Tanare.  V.  9» 
Eft  viftirae  d'un  artifice  du  Général  des 

.'    Song.  14. 

KoNG-suN-CHOU.  Kow  Oueï-ngao.  Son 

'  oblVination  dans  fa  révolte.  III.  320.  Fait 
affkifincr  Tchin-pong.  ib.  Mauvais  fuccis  de 
fes  armes.  3x1.  Eft  tué  dans  une  bataille 
par  le  Général  Kao-ou.  323. 

K  o  N  G-s  u  N-Y  A  N  G  ,  femeux  Miniftre  du 
Prince  de  T/m.  IL  2^0  Changemens  qu'il 
fait  dans  cette  Principauté ,  &  nouvelles 
loix  qu'il  porte.  271.  Eft  fiiit  Prince  de 

.    Chang-yu,   280. 

Ko  S  G-S  U  N-Y  U  EN  .  Souverain  du  Léac-tong^ 
fait  couper  la  tête  aux  Envoyés  de  Sun- 

*  kien,  Ôc  pourquoi.  IV.  100.  Gagne  une 
bataille  contre  les  troupes  de  Tlao-joui. 

'  10  ^  Demande  des  fecours  à  Sun-kiuen. 
xodl^  Son  armée  eft  battue  par  Sfé^-ma-y. 


107.  ic8.  Eft  aluégé  dans  Siai^<^iiig:.  Soii 
grand  courage,  ib. 

Kong. SUN -KANG,  Goovemeor  da  Ua^ 
tong,pzT  la  crainte  qu'il  a  de  T(ao-Tfao, 
lui  envoie  les  tères  de  Yuen-chang  &  de 
Yueh-hi ,  réfugiés  dans  cette  Province  après 
la  perte  de  la  bataille  de  Pélang-chan.  IV. 
4J. 

KONG-SUN.TSAN ,  déclare  la  guerre  à  Yueo- 
chao ,  &  pourquoi.  III.  549.  Lui  livre  une 
ianglante  bataille  ,  avec  perte  égale.  551. 
Battu  par  Ynen-chao  ,  &  furpris  dans  ù, 
ville  ,  il  tue  (a  femme  &  fes  enfans  ,  8c 
fe  donne  lui-même  la  mort.  IV.  af. 

KoNG-ri ,  dernier  Empereur  des  I>//i.  V.  i. 
Tentatives  qu'on  fait  pour  l'empoifonner. 
ibid  6*  fuiv.  Meurt  étouffé  dans  une  cou- 
verture, ib. 

KONG-TI ,  autrement  Yang.yéou,  élevé  fur 
le  Trône  Tan  617,  dans  un  tems  de  trou- 
bles ,  par  Li-yuen.  V.  553.  Plufieurs  Con- 
currens  ufurpent  le  titre  d'Empereurs  5^4- 
jry5.  Cède  le  Trône  à  Li-yuen  ,  Prince 
de  Tang ,  qui  fonde  la  grande  Dynaftie  de 
ce  nom.  jyp. 

KoNG-Ti ,  autrement  Kouo-tfong-hiun  ,  fils 
de  Chi-tfong,  Emptrcnr  des  Héou-tch/oi , 
lui  fuccède  Tan  pcp.  VIL  483.  Ce  jeune 
Prince  eft  détrône  ,  &  la  Couronne  paffe  à 
Tchao.kouang-yn ,  fondateur  de  la  grande 
Dynaftie  des  ^Song.  484. 

KoNG-TSONG ,  fils  de Tou-tfong, Empereur 
de  la  Dynaftie  des  Song ,  lui  fuccèae  l'an 
1274,  ^k^  feulement  de  4  ans.  IX.  335. 
Houpilaf .  Han  des  Mongous ,  attaque  vi- 
vement (es  Etats.  337.  &  fuiv.  Trifte  état 
où  fon  Empire  eft  réduit.  3^7.  Devient 
tributaire  des  Mongous.  371.  Eft  conduit 
à  la  Cour  de  Houpilaï ,  qui  le  crée  Prince 
du  troifième  Ordre.  37^-378.  Eft  envoyé 
dans  un  Monaftère  de  Lama.  43p. 

KoN-NOR  ,  ou  Kon-onor,  endroit  remar- 
quable par  plufieurs  étangs  d'eau  douce  , 
mais  fans  arores.  XL  189. 

K  0-0  u  E  ï-  L I ,  nom  Chinois  du  Miffionnaîre 
Alexis  Gollet.  XI.  30c.    > 

Ko.TSÉ-HiNG.  Sa  révolte  dans  le  Ho-nan. 
IX.  5p5.  Se  fépare  de  Tchao-kiun^yong. 
608. 

Ko-TSONG-HOEÏ  •  fils  du  célèbre  &  infortuné 
Ko-tfonMao ,  Miniftre  &  Général  des  Héou- 
Tang.  VIL  133.  Accufé  de  gagner  les  Offi- 
ciers de  l'armée,  ib.  Eft  aiMiné ,  ainfi  que 
fon  père  &  un  de  fes  frères.  13^. 

Ko-TSONG-TAO  ,  confeille  de  bâtir  un  Foit 
fur  le  Hoang-ho ,  près  de  Po-tchéou.  VIL 
197,  Défend  cette  nouvelle  place  contre 
Ouang-yen-tchang.  ip8.  Prévoit  &  fixe 
l'époque  de  la  chute  des  Léang.  200.  Con« 
feiile  au  Fondateur  des  Héou-Toag  de  pren- 
dre 
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dre  Ta-léang.  aoi.  105.  Ses  répréfentations 
contre  Li-chao-tchong.  21a.  Comme  pre- 
mier Minière  .  il  reprend  le  Monarque  de 
difpofer  d'un  (jouvernement  en  faveur  d'un 
Comédien.  217.  Avis  qu'il  lui  donne  pour 
maintenir  les  Vartares,  Refiife  le  Gouver- 
nement de  Taléang ,  &  pourquoi.  218. 21p. 
S'oppofe  à. la  conftrudion  d'un  édifice  dif- 

Eendieux.  120- 2xx.  Lui  &  le  Prince  Li- 
i-ki  fe  chargent  de  Texpéditton  contre  les 
Etats  de  Chou.  224.  225.  Sa  diligence  & 
fes  grands  fuccès.  21^-230.  Fait  cette 
grande  conquête  en  70  jours.  251.   Con- 

{édie  une  grande  paitie  de  l'armée,  132. 
)e  nouvelles  révolutious  dans  ce  Pays  Ty 
retiennent ,  &  les  Eunuques  .  qu'il  avoit 
en  averfion ,  travaillent  à  le  détruire  à  la 
Cour.  13;.  234.  On  ordonne  fa  mort.  135:. 
Eft  affaûiné  ^  ainfi  que  fes  deux  fils  ^  & 
tous  les  efprits  en  font  aliénés.  23^.  237. 
Sa  perte  donne  lieu  à  plufieurs  révoltes, 
238.  ijp.  145;  &c- 

Ko-TSONG-TCHEOU .  un  des  Généraux  de 
Tchu-ouen  ,  marçne  au  fecours  de  Lou- 
tchéou.  Vil  7.8.  Eift  battu  par  Kang-kiun-li , 
£c  fe  retire,  p.  Commande  à  Ngan-fbng 
une  armée  contre  Yang-hing-mi.  41.  Se 
retire,  &  pourquoi  43.  Entre  dans  Oueï- 
tchéou  à  la  tête  d'un  corps  de  cavalerie. 
4c.  BatLiéou-gin-kong,  qui  affiégeoit  cette 
Y  ille.  Enlève  Ws  bannières  de  Tching-tien 
dans  le  Ho-tong.  4^ .  E(l  forcé  d'abandonner 
cette  Province ,  &  comment.  47.  Enlève 
Té-tchéou ,  &  affiége  Tfang-tchéou.  ib.  On 
force  fes  lignes ,  &  il  fe  retire.  48. 

Kou  (  les  trois  ),ou  Vicomtes.  Ce  que  c'cft, 
&  quels  emplois  ils  exercent.  I.  313. 

Kou,  neveu  de  l'Empereur  Ling-ouang.  IL 
i8j.  Se  révolte,  ib. 

Kou  A.  Sorte  d'écriture  linéaire.  Son  origine. 
I.  7,  Paroît  n'avoir  aucun  rapport  avec  l'é- 
criture Chinoife.  ibid.  à  la  I^ote. 

KoUAï-KONG ,  Prince  de  Yen  ,  fe  démet  de 
ia  Couronne  en  faveur  deTfé-chi,  fon  pre- 
mier Miniftre.  193. 

KOUA-IIU,  Kohan  des  Toukiuéî.  V.  471. 
Complots  que  deux  de  fes  fils  forment  contre 
lui.  ih.  Se  foumet  à  la  Chine.  48;.  Meurt 
peu  de  tems  après.  îb. 

KouAîf  G  ,  Roi  de  Yen.  IL  4JX.  Eft  obligé 
de  céder  fa  capitale,  &  de  transférer  ail- 
letirs  fa  Cour.  ib. 

KouANG-ou  ANG  .vingtième  Empereur  des 
Tckiou.  IL  I  ji.  Ne  règne  que  6  ans.  157. 

KoUANG-ou-Ti,  feizième  Empereur  de  la 
Dynadie  des  Han ,  monte  fur  le  Trône  l'an 
xj  de  l'Ere  Chrétienne.  III.  275.  Se  rend 
•  maître  de  Lo-yang  ,  où  il  établit  fa  Cour. 
280.  Succès  de  fes  armes  contre  les  mé- 
contens.  18;.  Entière  défaite  des  Sourcils 
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rouges.  187.  Fait  trancher  la  tête  à  Teng- 
fong ,  &  pourquoi.  18p.  Marche  en  per- 
fonne  contre  l'ingrat  Long-meng,  qui  s'etoit 
révolté  .  &  le  défait  entièrement.  2p<. 
Reçoit  la  (oumiffion  de  Téou-yong  &  ce 
fes  compagnons.  ^04.  Le  bruit  de  fa  marche 
diflipe  les  troupes  d'Oueï-ngao.  311.  Son 
•retour  appaife  les  troubles  élevés  pendant 
fon  abfence.  311.  Défaite  entière  des  re- 
belles. 323.  Son  aventure  au  retour  de  la 
chaffe.  32J.  Moyen  fingulier  qu'il  emploie 
pour  dilTiper  les  voleurs.  328.  Trait  de 
luftice.  332.  Ne  veut  point  entendre  parler 
de  guerre,  544.  Mort  de  ce  Prince.  1^6. 
Ses  rares  qualités,  ib.  &  347. 

Kou ANG-TONG  (  le  Prince  de  ) ,  reconnoît 
Oufan-koucï  pour  Empereur  de  la  Chine. 
XI.  75:.  Ses  projets  ambitieux,  ib.  Cherche 
à  fe  raccommoder  avec  les  Mantchéous.  ib^ 
Rappelle  les  troupes  qu'il  avoit  au  fervice 
d'Oufan-koueï ,  &  reprend  l'habit  Tartare» 
77.  On  ne  lui  laiflè  que  l'ombre  de  la 
fouveraineté.  78.  Sa  négligence  à  main- 
tenir le  bon  ordre  dans  fa  Jurifdic* 
tion.  90.  Ne  s'occupe  qu'à  s'enrichir  par 
le  commerce  avec  les  Hollandois  &  les 
Espagnols  de  Manille,  ib.  On  fufpeâre 
fa  ndélité  «  &  il  reçoit  l'ordre  de  s'étrangler. 
pi.  On  (ait  mourir  trois  de  fes  frères,  Se 
un  grand  nombre  de  fes  principaux  Offi- 
ciers, ib.  Sa  Principauté  mife  lur  le  pied 
des  Provinces.  91. 

KoUANG-TSONG.  fils  de  l'Empereur  Chin^ 
tfong,luifuccèae  l'an  1^20.  X.4i4.  S'ex- 
cède de  travail ,  &  meurt  de  poifon.  Hi- 
tfong  lui  fuccède.  ib.  b  415. 

KoUANG-TSONG ,  dont  le  nom  étcit  Tchao- 
chun ,  Prince  de  Kong  ,  troifième  fils  de 
Hiaotfong ,  Empereur  des  Song  ,  lui  fuc- 
cède l'an  ii8p  y  par  la  démifilon  volontaire 
de  celui-ci.  VtlI.  tfic.  D'un  caraftère 
timide  &  d'un  efprit  borné,  il  fe  laifle 

fouverner  par  l'Impératrice  Li-chi ,  fon 
poufe  ,  femme  impérieufe  &  colère, 
61$.  616.  Troubles  dont  la  Chine  eft  me- 
nacée fous  fon  règne  par  les  dii[putes  des 
Lettrés,  ib.  617.  Son  aeflein  de  faire  périr 
les  Eunuques  qu'il  avoit  en  averfion.  619. 
Tombe  malade  d'inquiétude ,  par  les  in- 
trigues que  les  Eunuques  font  jouer,  ib. 
Soupçons  de  l'Impératrice  contre  Hiao- 
tfong ,  qu'elle  croit  avoir  deflein  d'ôter  la 
vie  à  l'Empereur  pour  difpofer  de  la  Cou- 
ronne à  fa  volonté.  610.  Elle  tait  paflcr 
ces  foupçoos  mal  fondés  dans  le  cœur  de 
fon  époux ,  &  il  cefle  de  voir  fon  père.  ib. 
Elle  feit  périr  fecrettement  la  rrincefle 
Hoang  chi .  qu'elle  croit  être  un  obftacle  à 
ce  que  Tcnao-kou  ,  fon  fils ,  (bit  déclaré 
Prince  héritier,  ib.  Démarches  des  Grands 
A  a 
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&  des  Lettrés  aaprès  de  l'Empereur,  pour 

l'engager  à  reir^plir ,  à  1  cgard  de  Ion  père  , 
les  devoirs  du  refpect  fie  de  l'amour  filial, 
6x1.  6%X'6i^  Hiao-cfong  meurt.  Placet 
des  Grands  pour  l'obliger  à  rendre  les  der- 
niers devoirs  à  fon  père.  6x6.  On  le  prefle 
de  nommer  Tchao-kou  Prince  héritier. 
Penfeà  abdiquer.  6ij.  L'Impératrice  agrée 
&  ligne  cette  abdication.  6^o.  Voyez 
Ning-tfong.  Sa  mort.  Son  éloge.  6^. 

K  o  u  A-o  u  A.  Quel  étoit  cet  Etat.  X.  4/. 
(  Voy.  la  Note.  ;  Expédition  des  Mongous 
dans  ce  Royaume,  ib  à  fuîv. 

KOUCHÉ,  Koftan  des  Géougen    V.  12 J. 

Ko  V'C  HÉ,  Han  des  EUutcs  ,  paie  tribut  à 
Chun-tchi  qui  étend  (a  Jurifdidion.  XL  y^. 

Kou-CHi.  Contenance  hardie  de  cet  Otficier 
dans  une  conjonfture  critique  X.  de. 

KouÉ-HOA-TCHiNG,  la  même  Ville  appel- 
lée  Houhou-Hotun ,  &  Koukou-Hoton  , 
agrémens  de  ce  pays.  XL  107-120-238. 

KoUEï,  nommé  Surintendant  de  laMulique 
par  Chun.  L  P4. 

Ko  u  El*  (  le  Prince  de  )  reconnu  Empereur  de 
la  Chine  dans  les  Provinces  Méridionales. 
XL  %.  S'intimide  des  fuccès  des  Mantzhéons 
&  fe  retire.  50.  31.  Fait  arrêter  cinq  de 
fes  Grands  &  pourquoi,  tb.  Ses  aRaires 
entièrement  ruinées.  j2.  Pafle  dans  le 
Koyaume  de  Mien.  jd.  II  s'élève  un  nouveau 
parti  en  fa  faveur  dans  le  Koueï-tcheou. 
4^.  Revient  du  Mien  koué  avec  une  pe- 
tite armée ,  &  eft  furpris  par  le  fameux 
Oiifan-koucï  qui  le  fait  étrangler  lui  & 
fon  fils.  47.  Regardé  comme  le  dernier 
Empereur  des  Mmg.  ib. 

KouEï-LiN,  prife  de  cette  Ville  par  les 

Mantcheowi,  XL  52.    55. 
KouÉ-YOU  ou  Gayuk ,  l'un  des  fils  d'Ogotaï , 

Han  des  Mongous  y  lui  fuccède  Tan  ix^C. 

IX.  242.  Cérémonies  de  fon  inftallation. 

243-245.   à   la   Note.   Expédition  contre 

les    Cofiens.   245'.   Sa  mort.   Mengko  ou 

Mangou-khan  lui  fuccède.  z^6.  247. 
KouÉ-NGAN-YONG    quitte    le   fervice  des 

Mongous  ,  &  fe  donne  aux  Kin.  IX.  171. 

Honneurs  qu'il  en  reçoit.  172.  Ce  que  lui 

coûte  cette  défedion.,i7u 
KouÉ-TCHÉ.  IL  507.  Réponfe  hardie  qu'il 

fait  à  l'Empereur,  ib.  Ce  qui  en  arrive,  yog. 
KouÉ-TSÉ-KTEN  ,   Collège    Impérial    ainfi 

nommé  ,  eft  rétai^li  par  les  foins  de   Yé- 

liu-Yéouchang.  IX.  450. 
KoujoNG.  Chef  de  Tartares.  V.  272.  Vic- 
toire qu'il  remporte  /^.Conquêtes qu'il  fait. 

175.  Trait  de  Générofité  de  fa  part.  i8o. 

Ses  nouveaux  fuccès  contre  les  Oueï.  281. 

Eft  obligé  de  lever  le  fiége  de  Ki-tchéou. 

ib.  Eft  battu  6c  fait  priionnier»  2^0»  Sa 

mort.  ib. 


KoUKOC-HOTON  ,   appelle  par  les  Chinois 

Koué-hoa^tchir.g.  XI  107. 
Ko  UKOU-TE  MO  UR,  Général  Km^a  eft  trompé 
par  les  retelles,  Tien-tbng  &  Ouang-hé- 
tching.IX.  tf  58.  Veiigeuir  eux  la  mon  de  Ion 
père  adoprif  640.  Dénut  les  troupes  de  So- 
lo témour  (^44.  Prer.u  les  intérêts  du  Prince 
héritier.  647.  648.  hevient  à  la  Cour  ,  & 
eft  nommé  premier  Minillre.  6^q.  Sa  con- 
duite à  l'égard  du  Prince  héritier  &  de 
l'Empererr.  6$z.  Eft  difgracié.  6$^  Se  joint 
au  rebelle  t  an-koué-tchin.  />/tf.  Couvre 
Taï-yuen  menacé  par  les  Ming.  X.  \6.  ij. 
Eft  furpris  dans  fon  camp  £c  mis  en  dé- 
route. 18. 

KouLi-TCHî  ,  Roi  ou  Kohan  des  Tartares  , 
eft  défait  par  des  Princes  Mongous  ,  àc 
pourquoi.  A.  ifj. 

Kou-MiAO  ,  détourne  l'Empereur  du  defiein 
de  faire  bâtir  un  nouveau  Temple  à  toc. 
IX.  ss^' 

KoUMON  (le  TorrJ^  )  ,  petit-  fils  en  ligne 
direde  du  Kaldan^  eft  pris  par  un  des  Géné- 
raux de  Kang-hi.  XL  24p. 

Kouo-CHi,époufe  Icgirime  de  l'Empereur 
Gin  tfong,  devient  jaloufe  de  deux  Reines, 
concubines  de  ce  Prince.  VIIL  ipy.  Elle 
manque  à  l'une  d'elles  en  préfence  de  l'Em- 
pereur ,  &  ce  Prince  ,  pour  la  punir ,  veut 
la  dégrader.  ï<^6.  Kopg-tao-fou  &  les  autres 
Cenfeurs  s'oppofent  inutilement  à  cette  ré- 
pudiation. 1P7. 

Kouo-iiÉou  ,  Impératrice ,  femme  de  l'Em- 
pereur  Kouang-ou:i  des  Hun,  eft  répudiée, 
&  pourquoi.   ip5. 

Kouo-JONG ,  neveu  de  l'Impératrice ,  &  fils 
adoptif  de  Taï-tfou  (  Kouo-oucï  ; ,  Empe- 
reur des  Héou'tchcou ,  lui  fuccède  ranp5'4, 
Voy.  Chi-tfong. 

K  o  u  o-Y  ONG,  Gouverneur  de  Taï-ming  , 
Défcnd  cette  Ville  avec  la  plus  grande 
bravoure  contre  les  ^  ? ,  &  elfe  n'e/t  prife 
qu'à  la  faveur  d'un  brouillard.  VIIL  470.  Le 
Général  Tartare ,  étonné  de  fa  bravoure  , 
tente  inutilement  de  l'engager  à  fcrvir  les 
Kin  .  &  le  fait  mourir,  ainli  que  toute  fa 
famille.  471. 

Kouo-yo-ssÉ  ,  commande  dans  le  Hopé ,  & 
trahit  fcn  Maître  ,  en  fc  laiirant  battre  par 
Oualipou,  Général  des  Km.  VIIL  417  Se 
donne  aux  Tan  ara  avec  fes  troupes,  & 
leur  fert  de  guide  pour  pénétrer  dans  \^ 
Chine,  ib.  Détermine  Oua  ipou,  qui  vouloit 
fe  retirer  en  Tarraiie  après  ravènement  de 
Kin-tfong  au  Trône,  à  continuer  fes  con- 
quêtes. 42p. 

KOUON  ,  Chef  de  Tartares.  V  5*7.  Eft  mis 
à  la  raifon  par  le  Roi  de  Oueï.  ib. 

Kouo-ouEï,  OiEcier  de  Liéou-tcbi^yuen  , 
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Pexhorte  à  ne  point  refufer  le  titre  d'Em- 
pereur que  lui  aonne  Tarmée.  VU.  179-  Eft 
chargé  par  ce  Prince  de  veiller  fur  Yn-ti, 
fon  luccelleur  à  l'Empire.  38p.  Va  pacifier 
le  Ho-tchong.  592.  Gagne  le  cœur  des 
foldats ,  &  commence  à  fe  frayer  un  chemin 
au  Trône.  393.  394.  Sa  fuperiorité  fur  Li- 
chéou-tchin  ,  fon  Concurrent  à  TEmpiie. 
3PJÇ-JPP.  Entre  dans  Ho-tchong,  &  Li- 
chcou-tchin  périt  en  défefpéré.  i^.  Donne 
ordre  de  tuer  le  rebelle  &  farouche  Tchao- 
fsé-ouen.  402.  Retourne  à  la  Cour ,  &  eft 
alarmé  de  l'accueil  flatteur  qu'il  y  reçoit. 
403.  Nommé  Général iffime  des  troupes  du 
Nord ,  pour  réprimer  les  ravages  des  Tjr- 
rarM.404.  Conieils  qu'il  donne  à  l'Empereur 
avant  fon  départ.  405.  L'Empereur ,  aban- 
donné aux  confcils  iésers  des  flatteurs  , 
donne  ordre  de  fe  défaire  de  lui ,  &  fait 
périr  toute  fa  ftimille  avec  la  dernière  bar- 
barie. 411.  Inftruit  des  ordres  (ûneftes  qui 
le  concernent,  il  en  informe  fon  armée.  41 2. 
Laifl'e  Kouo-jong ,  fon  âls ,  pour  la  défcnfe 
de  Yétou  .  éc  prend  la  route  du  Midi.  41t. 
Alarmes  de  l'Empereur  à  fon  approche  cfe 
la  Cour.  414.  415.  Met  en  fuite  les  troupes 
Impériales  qui  viennent  l'attaquer ,  &  elles 
délertent  laplupart.  41 6.  L'Empereur,  refté 
prefque  feul ,  le  fauve  dans  un  village, où 
il  eft  tué  fans  être  reconnu  par  les  gens  de 
Kouooueï.  ilf.  Va  trouver  l'Impératrice , 
&  pourquoi.  417.  Ses  gens  s'élèvent  contre 
la  famille  Impériale  des  Han^  &  ne  veulent 
que  lui  pour  Maître.  41p.  420.  L'Impé- 
ratrice révoque  l'ordre  qu'elle  avoir  donné 
en  faveur  du  Prince  Liéou-pin ,  &  nomme 
Kouo-oueï  d'abord  Régent  de  l'Empire , 
&  enfin  Empereur.  422.  Voyez  Taï-tfou  & 
Héou-tchéou. 

Kouo-ssé ,  tient  en  chartre privée  les  Grands 
de  la  Cour  de  Han-Kien-ti.  III.  j'74.  Caufe 
à  ce  Monarque  les  plus  vifs  chagrins.  J7S. 
Remporte  une  vidoire  complette  fur  fes 
deux  Généraux.  580. 

Kouo-TiNG.ouEï,  Commandant  de  Hao- 
tchéon  pour  le  Prince  de  lartff^  eft  attaqué 

Î)ar  l'Empereur  Chi-tfobg.  VII.  4^7.  Coupe 
a  tète  à  un  Officier  qui  reftife  d'écrire  fon 
adbe  de  foumiffion.  46p. 
Kouo-TSÉ-Y  ,  Général  Chinois  ,  joint  fes 
forces  à  celles  de  Li-kouang-pi.  VI.  24p. 
Met  QXï  fuite  Ssi-feé-ming ,  Général  des  ré- 
voltés. 25:0.  Remporte  une  vidoire  com- 
f)lette.  23:1.  Se  ioint  à  l'Empereur.  2(p.  Bat 
es  Toukiucï  de  Tong-lo.  %6u  Reprend  le 
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Ho-tong.  ^66.  Partage  l'honneur  d'une  nou- 
velle viftoire ,  &  de  la  prife  de  Tchang- 
Dgan.  268.  Autre  avantage.  269.  Succès  non 
moins  importants.  270.  Nouvel  avantage 
far  les  rebelles.  277.  178.  Ce  qui  empêche 
qu'il  ne  termine  la  guerre  contre  Ngan-king- 
liou.  27p.  Demande  envain  du  fecours 
contre  les  Toufan.  293.  La  terreur  de 
fon  nom  ôc  de  fes  armes  force  les  Toufan  à 
fe  retirer,  xp j:.  Reprend  Tchang-ngan.  ip5. 
Eft  fait  Gouverneur  du  Ho-tchong.  ^ocu 
Marche  contre  le  rebelle  Pou-kou-hoaï- 
nghen.  202.  Met  les  Tartares  Hoeï^hé  de 
fon  côte,  &  les  Toufan  effrayés  prennent 
la  fuite,  jotf.  Sa  févérité  à  l'égard  de  fon 
fils.  307.  Trait  de  .franchife.  jio.  Achève 
la  défaite  des  Toufan.  31a.  Nommé  Gou- 
verneur de  l'Empire.  314.  Sa  mort.  Son 
éloge.  318.  Voyez  la  Note.  31p. 

Kouo-TSONG-HIUN.  V.  Kong-ti. 

Kouo-TSONG-oUEï ,  Un  des  principaux  Offi- 
ciers de  Kouo-oueï.  VU.  412 -414.  420., 
421. 

KOUPI ,  Intendant  des  Ecuries  du  Roi  de 
Oueï,  V.  5*4.  Manière  détournée  dont  il  s'y 
prend  pour  faire  fentir  à  fon  Souverain  ce 
qu'il  doit  faire.  y5. 

Kou-TCHANG,  Général  de  l'Empereur  Harr. 
Ou'ti  y  fait  la  conquête  des  Royaumes  de 
Laochin ,  de  Mimo  &  de  Tien,  III.  65. 

Kou-TCHING  ,  un  des  Généraux  de  Kien- 
ouen-ti ,  pafle  fous  les  étendards  du  Prince 
de  Yen.  A.  114. 

Kou-TSiUEN-ou  ,  Général  de  Tfien-liou, 
inveftit  Yueï-tchéou  ,  après  avoir  battu 
Tong-tchang ,  qui  avoit  pris  le  titre  d'Em- 
pereur. VII.  32.  Lui  fait  couper  la  tête , 
&  diftribue  fes  richefles.  ib.  633.  Prend 
Sou-tchéou  &  toutes  les  villes  de  fa  dépen- 
dance. 44.  Force  Koen-chan.  ib.  Détend 
Hang-tchéou  avec  vigueur.  6$.  Tombe 
dans  un  piège  que  l'ennemi  lui  dreffe ,  & 
eft  fait  prifonnier.  66.  Eft  échangé  contre/ 
Tfin-peï  qu'il  avoit  pris,  ib.  Demande  du 
fecours  à  Yang-hing-mi  pour  Tfien-liou  , 
preffé  dans  Hang-tchéou  par  dés  troupes 
rebelles.  70, 

KUNENG ,  fe  diftingue  au  fiége  de  Péping. 
X.  1 15.  Et  dans  une  bataille  contre  le  Prince 
de  Yen  ,où  il  périt,  iip. 

Ku-TCHANG ,  efoèce  de  vin  dont  on  fe  fert 
pour  faire  des  libations  dans  les  cérémonies 
aux  Ancêtres^  IL  5*3.  Comment  il  fe  fait. 
L  3*7- 


Aa  % 


iS8 


TABLE     GÉNÉRALE 


JLA-noi-Hoi  ,  Chef  de  rebelles  do  Sfif- 
cchuen.  X.  471. 

LAf'CHi  y  Othcier  de  rEiopereiir  Kouanc- 
oa-ti ,  va  9  de  la  part  de  ce  Prince  •  propoler 
à  Ooeî-ngao  de  rentrer  dans  le  devoir.  IIL 
%9u  Prend  Lo-yang ,  où  il  eil  afCégé  en* 
iaiie  par  ce  rebelle*  ^lo*  Honnear  qu'il 
f  eçoir  de  fon  Maitre.|  1 1 .  Terroine  la  gaerre 
continuée  par  le  fils  d'Oueï-f^ao.  aif.  Eft 
aflâ .  ni  par  l'ordre  des  Généraux  de  Kong- 
fun-choo  ,  contre  qui  il  fiufoic  la  guerre. 

La(.lou.eulh  ,  Général  des  Souï.  V.  yiy. 
Fermeté  avec  laquelle  il  fe  fait  obéir  pour 
le  (ervice  de  l'Empire,  ih.  Mardie  contre 
les  Coréens    &  les  bat.  ttç. 

L  A ï-LO  u-s I E N , fauve  fa  vie  à  (a  mère. 
Comment  l'Empereur  récompenfe  cet  afte 
de  pi'ité  filiale.  IX.  f  ia. 

LAr4A.  Leurs  crimes  aemeurés  impunis, 
f  oibleflè  de  l'Empereur  Haï.chan  pour 
les  Lama  d'Occident.  I X.  4p6.  (  Voyez  la 
Note.  )  Tiempent  dans  une  conspiration. 
503.  S'attirent  l'animadverfion  de  l'Em- 
pereur, jio.  L'entrée  de  la  Chine  leur 
c(ï  défendue ,  6c  pourquoi.  5^8  Un  Lama 
fonde  ladynaftie  ûc$ Ai tag.ôif. Ces  Prêtres 
de  la  Sede  de  Fo'é ,  font  caufe  ,  par  leur 
orgueil  &  l^ur  grand  crédit,  de  la  def- 
trudion  de  la  dynaftie  Impériale  des  Mon^ 
goui. XI.  f.VoyAc  titre  Hochang,LcuT$)CWi 
&  leurs  oanfes.  lof.  Rang-hi  viûte  un  de 
leurs  Temples.  Comment  ils  reçoivent  ce 
Monarque  ,  &  leurs  hablllemens.  241. 242. 
en  Note.  Ne  vivent  pas  en  communauté. 
ilf.  Mépris  avec  lequel  Kang-hi  en  écrit 
an  Prince  héritier  171 ,  &c. 

L  A  N  c  ES  (  les  fepc  ) ,  fajmeufes  chez  les  Yiun. 
X.  \i. 

Lang-mou,  fuccède  à  Ling-tchang  dans  le 
commandement  des  rebelles.  III.  413.  Eft 
complettement  battu.  414.  Se  joint  à 
Fong'ly  f  &c  dévafte  les  campagnes,  iè. 
Eft  défait  &  tué  par  Teng-tfun.  ih. 

Lan-han  ,  OHicier  lartan»  Ses  crimes  & 
fa  m(nt.  IV.  jo8. 

Lan.yu  ,  un  des  principaux  Lieutenans  de 
Sura,  Général  de  Hong-vou.  X.  tfj.  Son 
expédition  contre  les  Si  fan  ou  Siitiang  , 
7%.  C  ontre  Arpouha.  81-83.  Contre  Na- 
harchu.  88-90.  Eft  nommé  Grand-Général 
de  l'armée  du  Nord, avec  ordre  de  nettoyer 
le  ihamo  92.  Met  en  déroute  Tokous- 
témour  ,  Prince  des  Yuen ,  &  lui  fait  un 

Êrand  nom  re  de  prifonniers.  95.  Fait  vio- 
înce  à  réjoufe  du  Prince  héritier  ,  fa 
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captive^ qui  b  pend  de  défefpoir. ^4.  Sos 
expéditioo  contre  Yoéloo-cémoar.  98.  Eft 
Dommé  Tai^sé  oa  Grand-Maître  de  l'Em- 
pire^ &  Ion  ambition  n'en  eft  pas  (atisBûee. 
ib.  Convaincu  d'avoir  deflêiB  de  fe  révolter, 
il  eft  condamné  comme  rebelle ,  &  avec 
loi  plus  de  vingt  mille  perlbnaes  ,  lès  com- 
plices, pp. 

Lait-king  .préfère  l'efclavage  à  manquer  de 
fidélité  à  ion  Souverain.  Y.  97).  Se  venge 
de  cette  humiliation  par  la  mort  de  celui 
qui  en  eft  l'antenr.  374. 

Lant  ERNES  (  la  fête  des  ).  Sa  defcription  ; 
attribuée  légèrement  à  Li-koué.  L  i  c5. 

Lan-ting-choui  y  Chef  de  rebelles  du 
Sfe-tchuen.  X.  27i-»78.  xj^* 

Lao-ngaI  Ses  aventures  &  fes  amours.  II. 
376.  Sa  fin.  Md. 

La-tsang.  Les  différentes  hordes  de  ce 
Royaume  ^aflemblent  pour  élire  un  Han  à 
laplacedeTa-tféreng.  XI.  541.  Elles  font 
aflurer  Yong-tching  de  leur  fidélité,  ihid. 
Pillent  les  haras  de  ce  Prince ,  &  maflkcrent 
les  troupes  des  frontières  Cyéddentales  6c 
Septentrionales  qu'il  rappelloit  J42.  Yong- 
Tching  fournit  des  troupes  à  Tchéring , 
Prince  Mongou  «  ion  gendre  ,  qui  le  venge. 
ihid, 

LÉANG  y  X«.  dynaftie  Impériale.  Y.  21}.  Sa 
durée.  4o<5. 

Lé  AN  G  (  Patchalaourmi  Prince  de  ) ,  ufurpe 
le  Yunnan ,  &  fe  met  fous  la  proceétion  des 
Yucn  ou  Mongous,  X.  68.  Fait  mourir  un 
Envoyé  des  Mîng  .  &  pourquoi,  ib.  &  tfp. 
Négociations  inutiles  de  Hong-vou  auprès 
de  ce  Prince.  76.  77  Hong-vou  ejivoie 
contre  lui  Fou-yéouté ,  à  la  tète  de  trois 
cens  mille  hommes.  80-81.  Battu  de  toutes 

Çarts  y  il  fe  précipite  dans  un  éung.  82. 
Vois  cens  dix-huit  perfonnes  de  fa  ramille 
font  conduites  à  la  Cour.  85*. 

Leang-hong-gin.  Nom  Chinois  de  M  de 
Lyonne ,  Evèque  de  Rofalie ,  &  Vicaire 
Apoftolique  du  Saint-Siège  XI.  506. 

Léang-Kï  ,  frère  de  l'Impératrice ,  mère  de 
Han  Tchong-tty  fait  monter  Han  Ichè  ti  fur 
le  Trône.  III.  455,  L'empoifonne  lui-même. 
457.  Place  d'autorité  Lieou-tchifurJe  Trô- 
ne. 438.  Trait  de  barl  arie.  440.  Penfe 
perdre  la  vie.  441.  Tente ,  mais  fans  fuccès, 
ae  perdre  le  Général  Tchin-koué.  449. 
Médite  un  anaffinat.  45'o.  Se  donne  la  mort, 
6c  pourquoi.  451.  Ruine  totale  de  fa  ià* 
mille,  ilfid. 

Léang-ssé-tou  ,  Officier  des  Sou!  V.  J40. 
Se  révolte,  &  prend  plufieurs  villes,  ibid. 
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S'arroge  le  tître  d'Ëmpereûr,  &  introduit 
les  Tdrtares  dans  l'Empire.  541. 
LÉANG-tcttlN,  Confeil  de  Kao-ki-hing , 
Gouverneur  de /C/i2g-nd«.  VIL  an-  Veut 
inutilement  le  difluader  de  fe  rendre  à  la 
Cour.  II 3.  Ce  que  ce  Gouverneur  lui  dit  à 
fon  retour  de  Lo-yang,où  il  avoit  couru  les 

Î)lus  grands  rifques.  ib.  &  214.  Prétend  que 
a  conquête  du  pays  de  Chou  par  les  Tang 
accéléroit  la  ruine  de  leur  dynaftie.  251. 
L  É  A  o.  Tartares.  Leur  origine  incertaine. 
Leur  habitation  primitive.  VIL  117.  Sont 
défaits  par  les  Hhng  nou ,  &  fe  réftigient 
au  pied  des  monts  Sien-pL  118.  Font  des 
courfes  en  Chine,  ibid.  Sur  la  findes  H^i« , 
ils  font  battus ,  &  Pineng ,  leur  Chef,  tué. 
ibid.  Monon ,  un  autre  de  leurs  Chefs ,  les 
tranfporte  dans  le  Léao-fi.  ibîd.  Fixent 
l'époque  de  leur  dynaftie  à  Tan  916. 
Défaits  par  Mou-jong-hoang ,  fe  partagent 
en  trois  hordes  :  les  Yu  ouen  ,  les  Koumohi 
&  les  Kkhans.  118.  Voyez  Khhan. 
Unis  aux  Pékan  contre  les  Chinois.  VIIL 
4.40.  Pillent  les  villes  de  Tçin-tchéou  & 
de  Kiang-tchéou.  ib.  Débauches  &  cruauté 
de  iféliu-king,  leur  Roi.  41.  Sont  battus. 
41.  Leur  Roi  envoie  complimenter  Taï- 
Cfong  fur  la  mort  de  l'Empereur ,  fon  frère. 
70.  Queftions  qu'il  fait  à  un  Envoyé  Chinois. 
ib:d.  Yéliu-hien,  leur  Roi,  demande  à 
l'Empereur  des  Song  pourquoi  il  déclaroit 
la  guerre  aux  P/  han.  yf.  Une  grofle  armée 
deitmée  à  footenir  ces  alliés,  eft  en  par- 
tie hachée  en  pièces.  76.  On  leur  enlève 
plufieurs  villes ,  &  on  met  te  fiége  devant 
Yéou-tchéou ,  leur  capitale.  78.  Gagnent 
la  bataille  de  Kao-léang.  7p.  Yéliu-hien 
alfiége  Oua-kiao-koan ,  malgré  l'approche 
des  Impériaux.  82.  Ce  Prince  meurt,  & 
laiflc  fur  le  Trône  Yéliu-long-lîu ,  fon  fils 
aine  ,  âgé  de  douze  ans.  8  j.  Siao-chi ,  fa 
mère  ,  prend  le  titre  d'Impératrice  ,  & 
donne  aux  Léûo  le  nom  de  Khitans  ,  qu'ils 
avoient  porté  anciennement,  ibid.  Leurs 
courfes  dans  la  Corée.  ^7.  Sont  attaavïés 
par  les  Chinois.  98.  Succèrs  Qu'ils  ont  dans 
cette  guerre  99-106.  Leur  Roi  &  la  Ré- 
gente veulent  pouffer  leurs  conquêtes  du 
côté  du  Midi.  107.  Diverfion  d'un  Gouver- 
neur Chinois  qui  les  arrête,  ib.  Se  faififlent 
de  plulieurs  villes  par  la  rufe  d'^un  de  leurs 
Généraux.  108.  109.  Yéliu-Iong-fiu  ,  leur 
Roi ,  prend  Tcho'-rchéou ,  qu'il  abandonne 
à  la  fureur  du  foldat.  iia.  Leur  ufage  de 
dévafter  les  pays  conquis  ,  &  d'emmener 
tous  les  habitans.  ib.  Sont  mis  en  déroute  par 
une  iurprife.  114.  115.  Attaquent  la  Corée^ 
1 17.  Le  Roi  de  Corée  fe  foumet  à  leur  payer 
triDut.  i'Ad.  Cèdent  à  ce  Prince  des  terres 
des  Nutckin.  ix8,  Yéliu-Iong-fiu,  à  la  tète 
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d'une  puiffante  arm^e ,  met  le  fiégc  devant 
Soui-tching.  13  3.  Se  retire^  &  pille  plufieurs 
villes  à  fon  retour.  134.  Fait  retraite, à  la 
nouvelle  que  l'Empereur  venoit  en  perfonn© 
contre  lui.  135.  On  lui  tue  plus  de  dix  mille 
hommes ,  &  on  lui  reprend  tout  le  butin 
qu'il  avoit  fait  ib.  Nouvelle  entreprife  fur 
les  limites  de  l'Empire  ;  les  Chinois  arrêtent 
fes  ravages ,  &  pourvoient  aux  poftes  im-» 
portans.  145.  Propofent  une  paix ,  dont  les 
Chinois  n'agréent  point  les  conditions.  147. 
s'emparent  de  plufieurs  villes ,  &  répandent 
la  terreur  de  toutes  parts,  ib.  148.  Ailîégent 
Tchen-tchéou ,  où  l'Empereur  fe  tranfporte 
en  perfonne.  La  paix  eîl  conclue.  i49-i5'8.^ 
Mettent  leur  Cour  dans  une  ville  du  Léao-(î , 
&  l'aopellent  Tchong  king,  ou  Cour  du  milieu^ 
160.  Mort  de  Siao-chi ,  mère  de  YéliuJong- 
fiu  :  caraftère  de  cette  Princeffe.  i5j.  Son 
joût  pour  le  Chinois  Han-te-jang ,  un  de 
es  Omciers,  qu'elle  fait  premier  Miniftre, 
&  déclare  Prince ,  en  lui  donnant  le  non> 
de  Té/iu  que  portoit  h,  Famille  Royale. 
ï66.  Le  Roi  de  Corée  confent  à  leur  payer 
tribut ,  mais  refufe  de  venir  en  perfonne 
leur  rendre  hommage.  167.  Redemandent 
à  ce  Prince  le  pays  voifin  du  Ya-long-kiang^ 
ibid.  Un  Nutchin  leur  donne  des  moyens 
faciles  de  fe  rendre  maîtres  de  la  Corée,  ib^ 
Sortt  taillés  en  pièces  par  les  Coréens ,  joints 
aux  Nutchin.  170.  Se  défient  de  Tchao-té- 
ming.  188.  Affiégent  Kan-tchéou  ,  &  font 
battus  par  le  Tfan  pou  des  Tang-hiang.  189. 
Mort  de  leur  Roi  Yéliu-long-fiu  ;  fon  fîls, 
Yéliu-tfongchin ,  îuifuccède;  mais  la  Prin- 
ceffe Siao-nao-kin,  fa  mère,  eft  déclarée  Ré- 
gente, &  s'empare  du  Gouvernement.  191* 
Voyei  au  titre  de  cette  Princeffe.  Terrible 
échec  qu'ils  éprouvent  de  la  part  du  Roi  des, 
Hia.  23Ô-X34.  Commencent  à  les  redouter  f 
&  diangent  leur  Cour.  23  f.  Haut  degré 
de  puiffance  des  Léao.  Etendue  de  leur, 
domination ,  &  grand  nombre  de  leurs  tri^ 
butaires.  ib.  Malheureufe  expédition  contre 
\e9Hia.  140.  i4i*Yéliu-tfongtchin  meurt. 
QuaHtésfuperficîelles  de  ce  Prince  ;  fon  fil  s, 
Yéliu-hongki,  lui  fuccède.  144.  Reprennent 
le  nom  dçLéao.  iC3.  Redemandent  les  villes 
que  l'Empereur  Tchi-tfong  des  Tchéou  leur' 
avoit  enlevées.  288.Cberchent  àattacher  les 
Nutchin  à  leurfervice.  3<Ji.  j(5i.  Redoutent 
le^  Nutché  faovages.  364.  Donnent  afyle 
au  rebelle  Afou.  ib.  Service  que  les  Nutchin 
leur  rendent  contre  un  rebelle.  3^5.  266^ 
Plaintes  des  Nutchin  contr'eux.  3^9.  Por- 
trait du  Roi  des  Léao.  370.  Avantages  des 
Nutchin.  I7i'l7i*  Demandent  la  paix. 375. 
Leur  armée  eft  battue,  ib.  Viftoire  écla- 
tante des  Nutchin.  177'17Ç.  Perdent  Léac- 
yang ,  &  plufieurs  autres  villes.  384.  385 
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On  lear  tefiife  la  paix,  &  on  leur  redemande 
A  fou*  ihià.  Succès  des  Kuuhta  contr'eux. 
z26.  Propofiiions  acres  &  humiliantes  que 
leur  font  ces  derniers.  i^/</.  Ditficultés  qui 
font  manquer  cette  négociation,  jpo.  Mort 
deïéliu-yenhi,  leur  dernier  Koi  418.  Note 
fur  les  Princes  Léao  ,  ôc  la  durée  de  leur 
Empire.  41p.  Suite  de  la  Note  fur  les  Léao 
Occidentaux,  ihid.  4ip-4^3-  Les  Uao  ou 
Khitans  du  Nord-Oueil  le  révoltent  contre 
les  Kin.  s6x.  $6%.  Mettent  à  leur  tète  Ali- 
tchapa  ,  qui  prend  le  titre  d'Empereur  des 
Uao.  j8o.  Il  ell  battu  &  abandonné  de  fes 
foluats  ,  &  la  rJvolte  éteinte.  j8i.  c8x. 

Léao-hoeï  ,  Chef  de  révoltés  dans  le  Sfé- 
clmcn.  X.  271.  Efl:  fait  prifonnier.  278. 

tÉAO-YONG-TCHoNG,undesGénéraliflimes 
des  troupes  navales  de  Hong-vou.  X.  $$. 
Force  le  partage  de  Kurang ,  &  prend  Koueï- 
tchéou.  y8.  yp.  60.  Accueil  qu  il  reçoit  à 
fon  retour.  71.  Ses  fervices.  Sa  mort.  71. 

LÉAO-MA-TSE  ,  Chef  des  rebelles  dans  le 
Sfé-tchuen.  X.  17p.  Sa  fin.  285. 

LÉAO-si  ,  étendue  &  fituation  de  cette 
Province.  VÎIL  160.  Les  Uao  y  mettent 
leur  Cour.  i^. 

Léï-h  I  AO-ssÉ ,  nom  Chinois,  du  Miflîonnaîre 
Jean-Baptilte  Kegis.  XL  513.^ 

Leï-yeou-tchong  ,  nommé  pour  aller 
étouiFer  la  rébellion  de  Ouang-kiun  dans 
le  Sfé-tchuen.  VIIL  138.  L'aillége  dans 
Tching-tou  où  le  rébelle  l'attire  &  d'où 
il  fe  lauve  par  uncgoùc  ijp.  Retourne 
devant  cette  Ville  ,  drefle  des  machines 
&  le  prend  dans  un  aflaut  général.  140.  £(l 
récompenfé  par  l'Empereur.  141. 

LÉÏ-TSÉ-TSONG ,  fameux  Lettré.  V.  44* 
Préfère  la  retraite  aux  avantages  que  l'Em- 
pereur lui  offre.  ^$. 

Leouché  ,  un  des  meilleurs  Généraux  de3 
Kin.  VIIL  401-442.  443-4j'7-45i.  4(^1.470- 
4p1.4p5.4p8.  4pp. 

Le-ssi-hin  ,  fils  de  Sounou,  va  au-devant 
de  Me;jzabarba.  XL  344.  Yong-tching , 
l'éloigné  de  la  Cour  &  pourquoi.  574.  Se 
fait  baptifer  à  Si-ning  en  Tartarie.  37;. 
Avoit  poflcdé  diverfes  charges  &  été  dans 
la  faveur.  ^76. 

Lettres  ,  leur  renaiflance  fous  l'Empereur 
Han-Ou:i.  IlL  16.  Confidération  dont  jouif- 
fent  les  gens  de  Lettres  fous  le  rîgne  de 
ce  Monarque,  3i-35-3P«  Et  fous  celui  de 
Han-Yuenti.  iy<J 

Lettres  ,  C  les  )  fpécialement  protégés  par 
l'Enipereur  Aïyulipalipata.  IX.  yo7*yop. 
Conlitléros  par  Tou-Témour  &  pourquoi. 
€<i.  Hais  par  le  rél;elle  Tchang-hien- 
Tchong  qui  on  fait  périr  à  Tching-tou 
une  quantité  innombrable.  XI.  ip.  20. 
PilYcrend  entre  ceux  du  Nord  &  ceux 


du  Midi  de  la  Chine  ao  fujet  des  fai&ages 
dans  les  examens  pour  le  Dodo  rat.  X.  166» 
Ce  que  l'Empereur  Gin-tfbng  (tatue  pour 
le  faire  cefler.  ih. 

Li  y  mefure  qui  équivaut  à  la  dixième 
partie  d'une  lieue  de  France.  I.  Préf.  74. 

Ll-CHAN-TCHANG  ,  un  des  Seigneurs  de 
la  Cour  de  Hong-vou.  X.  14. 15. 

Li-CHAO-KIUN  ,  Sedateur  laofsé,  abufe 
de  la  crédulité  de  rEmpereur  qu'il  promet 
rendre  immortel.  III.  21. 

Li-CHAo-TCHiN  ,  un;  des  Licutenans-Géné- 
raux  du  Prince  de  Oueï ,  prend  Oueï  ou- 
Tching.  VIL  ix6.  Prend  San-tliven  &  bat 
trois  Généraux  du  Prince  de  Chou.  228, 
S'approche  de  Tcbiog-ting.  21p.  Parte  le 
Mien-kiang  à  la  nage  à  la  vue  de  l'enne- 
mi qui  fe  diffiDe,  &  prend  plufieurs  Villes. 
2}o.  Se  révolte  &  pourquoi.  238.  Prend 
le  titre  de  Gouverneur  de  Chou  à  la  con- 
quête duquel  il  marche  avec  50^000 hommes. 
23p.  Tombe  dans  une  embufcade  que  deux 
Généraux  de  Li-ki-ki,  Prince  de  Oueï ,  lui 

^reflent  &  fe  lauve   à  Han-tchéou  ou  il 

\(i  inverti.  245.  Sort  à  la  tète  de  fa  gar- 
nifon ,  force  un  quartier  des  afBégeans  Se 
marche  vers  Mien-mien-tchu  ;  mais  il  eft 
pris.  Ce  qu'il  dit  au  Gouverneur  du  pays 
de  Chou  qui  le  blâme  de  s'être  révolte.  i6. 
Efl  conduit  à  Fong^lang  où  il  eft  exécuté. 
251. 

Ll-CHÉ ,  Prince  de  Han ,  fe  livre  à  la  dé- 
bauche. IV.  57J.  Déftiit  &  tue  d'un  coup 
de  flèche  le  rebelle  Li-y*  ib.  Guerre  contre 
l'Empire.  U.  Eft  battu  &  fait  prifonnier. 
578. 

Li-CHEou-TCHiN ,  Général  deTfi-ouang, 
Empereur  des  Heou-Tcin,  affiége  le  rebelle 
Yang-kouang-yuen.  ViL  355.  357.  Con- 
tribue à  remporter  une  grande  vidoire  fur 
les  Tartares  Kkitans.  3^1.  5^2.  Lui  & 
Tou-oueï  fe  donnent  à  ces  Tartares  &  pour- 
quoi. 3^p-?7i.  Penfe  à  dépouiller  l'Empe- 
reur de  fes  Etats  9  fonde  fur  une  pré- 
diâion  d'un  Hoclutn^  qui  lui  promet  la 
Couronne.  3pi.  Attire  les  Tartares  à  fon 
parti  :  reçoit  de  Tchao-fsé-ouen  l'habit 
d'Empereur  &  prend  le  titre  de  Prince  de 
Tcin,  302.  Prend  plufieurs  places  &  s'atta- 
che le  foldat  par  fes  libéralités,  ih.  C'eft  fur 
lui  que  fe  portent  les  premiers  coups.  3P3. 
Méprife  les  connoiflances  de  fes  contempo- 
rains dans  l'art  Militaire,  jpy.  Bloqué  dans 
Ho-tchong  ,  il  tente  inutilement  d'envoyer 
demander  du  fecours  au  Prince  de  Chou. 
3p5.  Nouvelle  prédidion  de  fon  Hochang. 
ib.  Fait  une  fortie  malheureufe.  3p8.  Se 
brûle  dans  fon  Palais  avec  fa  femme  & 
fes  enfans.  3pp.  Li-tfong-yu  un  de  fes  fils , 
le  Hoçhang  ,  &  plufieurs  de  fes  Minières  iSc 
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Officiers  font  pris  &  conduits  à  Taléang 
&  exécutés.  /i>. 
LicHi ,  tille  du  Fondateur  des  Tang.  V.  5fo. 
Ce  qu'elle  fait  pour  procurer  des  troupes  à 
fon  père.  jyi.  Les  commande  elle-même. 
ib.  Nom  qu'on  donnoit  à  cette  troupe.  16. 
More  de  cette  Héroïne.  Ses  funérailles. 

VI.  22. 

LiCHiMiN  ,  fils  du  Fondateur  des  Tang. 
Srratagême  par  lequel  il  délivre  l'Empe- 
reur Yang-:i  d'une  arpée  de  Tartûrts  qui 
rinveftiflbit.  V.  532.  Son  origine.  545. 
Campagne  qu'il  rait  fous  fon  père.  549. 
Commande  en  Chef.  yyj.  Viftoire  qu'il 
remporte.  /3.  Eft  créé  Prince  de  Tfin.  f6o. 
Soumet  les  Tartares  Toukiueï  dans  une 
feule  campagne  &  fait  des  prodiges  de 
valeur.  VI.  8.  Marche,  à  fon  retour,  contre 
Ouang-chi-tchong.  p.Trait  de  générofité.  1 1 . 
Remporte  fur  lui  une  vidoire  importante. 
13.  L'affiége  dans  Lo-yang.  14.  Le  fait 
prifonnier  ainfi  que  le  r rince  de  Hia.  16. 
Reçoit  à  Tchang-ngan  ,  les  honneurs  du 
triomphe.  17.  Fonde  une  Académie.  19. 
Ses  nouveaux  exploits,  ilf.  &  20.  Eft  deîlervi 
auprès  de  fon  père.  %i.&  t6.  Marche  contre 
les  Tartares  ToakiueL  27.  Empoifonné 
par  un  de  fes  frères  dans  un  repas  il 
échappe  à  la  mort.  33.  Ses  deux  frères 
trament  de  nouveau  fa  perte,  ib.  &Juiv,  Tue 
l'un  des  deux ,  &  pourquoi.  16.  Sa  juftitîca- 
tion.  57.  Eft  déclaré  Piince  héritier.  58. 
Son  père  lui  réfigne  le  Trône.  40.  Voyez 
la  fuite  au  titre  Tai-tfong  &  quelques  autres 
traits  au  titre  Kao  tfou. 

Li-CHIN-Fou,  un  des  Généraux  de  Yang- 
hing-mi ,  fait  fouffrir  un  échec  à  Sun-ju* 
Vil.  1 5  Bat  un  Gouverneur  qui  avoit  dé- 
truit les  tombeaux  des  ancêtres  de  Yang- 
hing-mi.  16.  17.  A.ilége  Yang-tchéou.  65. 
66.  Son  expédition  contre Tien-kiun.  8p.^o. 
Préfère  la  fidélité  à  l'égard  de  fon  Prince  à 
la  vie  de  fa  femme  &  de  fes  enfans.  92. 
Fait  couper  la  tête  à  l'Envoyé  de  Tien-kiun. 
pj.  Prend  Siuen-tchéou.  il> 

Li*c  H I N  G ,  Capitaine  Chinois.  Coup-de-main 
hardi  contre  les  Toufun.  VU  508.  Affiége 
Tchan-ngan  pour  rEmperenr  dans  la  guerre 
des  rebelles.  342.  S'en  rend  maître.  545. 
Dï^feit  les  loufan  à  Kien-ching.  54(5.  S'op- 
pofe  à  ce  qu'on  accorde  la  paix  à  ces 
Tanares  1^6.  Eft  exilé  &  pourquoi.  349. 

Ll  CHi-TSi ,  vaincu  par  Teou-kien-té ,  feint 
de  fe  donner  à  lui  VL  6.  Se  réfugie  fur  les 
terres  des  Ta  ig  &  pourquoi.  7.  Sa  bonne 
conduite  lui  mérite  la  charge  de  Préfident 
du  Tribunal  de  la  guerre.  9;.  Défait  les 
Tartares  S'é-yer^eo.  ^6.  Ses  fervices  dan^  la 
gnerre  contre  les  Corétn<.  loj'-iitf. 

Li-CHOUANG  ,  fage  Lettré,  s'atiache  au 
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Prince  Houpilaï  &  lui  donne  les  plus  fages 
confeils.  IX.  282.  283. 

Li-CHUN  ,  Chef  des  rebelles  du  Sfé-tchuen 
après  la  mort  de  Uuang-iiao-po  ,  fon  beau- 
frère.  Vin.  119.  Force  pluiieurs  Villes  & 
pille  les  maifons  les  plus  riches.  120.  Prend 
Tching-tou ,  Capitale  de  la  Province  &  fe 
fait  proclamer  Prince  de  Lhoa.  ih.  Un  corps 
de  (on  armée  eft  défait  à  Kien-men  par  le 
brave  Chang-koan-tching;  &  il  file  périr, 
à  Tching-tou ,  trois  cens  foldats  fauves  de 
cette  défaite.  120.  121.  Réiiftancc  qu'il 
éprouve  au  fiége  de  Tfé-tcheou  de  la  parc 
du  brave  Tchang-yong.  121.  Son  armée 
o  5.5  z^^  précipitamment,  &  eft  atteinte 
&  diflip^ée  par  la  cavalerie  de  Ouang-ki-ng- 
hen  ,  Général  des  troupes  Impéiiales.  122. 
Les  rebelles  font  battus  de  nouveau  à 
Lao-ki  ,  &  on  reprend  les  Villes  dont  ils 
s'ctoient  rendus  maîtres.  iBid.  On  lui  tue 
30,000  hommes  fous  les  murs  de  Tching- 
tou  ;  il  eft  fait  prifonnier,  conduit.à  Fong- 

'   fiang ,  &  puni  de  la  mort  des  rebelles,  ib. 

Lr-CHUN-YEOU ,  Roi  de  Hia  ,  détrôné  par 
Li-ngan-tfiuen.  VIII.  6^^. 

Lien -FAN  ,,  Gouverneur  de  Yun-tchong, 
vient  à  bout ,  quoiqu'avec  peu  de  monde  , 
d'en  chailer  les  Tartares  du  Nord ,  &  par 
quel  ftratagême.  III.  370. 

LiEN-Hi-HiEN  ,  diillpe  heureufement  un 
parti  formidable  qui  favorifoit  Arighbouga 
contre  Houpilaï,  Khan  des  Mongous.  IX. 
184-  Eft  difgracié,  &  pourquoi.  313.  Va 
à  la  Cour  des  Song  négocier  la  paix  , 
&  eft  tue  eri  trahifon.  jjd. 

Lr  E  N-p  o  ir ,  habile  Général  du  Prince  de 
Tchjo.  II.  342.  Echecs  qu'il  reçoit  &  qui 
caufent  fa  difgrace.  545-  Reprend  le  Coin- 

,    mandement.  365.  Nouvel  affront  qu'on  lui 

.  fait ,  &  vengeance  qu'il  en  tire.  371.  Sa 
mort.  ib. 

Lii-OUANG,  trente-unième  Empereur  des 
Tchéou.  II.  162.   Sa  mort.  265. 

LiEou-cHANG  ,  autrement  Taï-kontf 
quitte  la  Cour  du  tyran  Chéoufin  &  fe 
retire  auprès  de  Ouen-ouang.  I.  241.  Son 
origine,  ib.  Rencontre  Ouen-ouang  :  ac- 
cueil que  ce  Prince  lui  fait.  241.  Devient 
fon  premier  Miniftre.  ib.  Excellent  confeii 
qu'il  lui  donne,  ib. 

LlEOU-cHAO, Prince héiitier  de  Ouen-t'iàtt 
Song.  V.  84.  Superftirions  clans  Icfquellesil 
donne.  8|.  Jugé  par  le  Tribunal  des  crimes 
indigne  de  fon  rang.  8<5.  Cette  fentence 
n'eft  point  exécutée.  87.  Caraâère  de  ce 
Prince,  ^b.  Fait  aflafllner  fon  père.  88  Se 
feit  reconnoûre  Empereur.  89.  On  lui 
di(î>ute  1.- Couronne.  90.  h  fuh.  Echec 
qu'il  reçoit,  ^i   Eft  pris  comme  il  vouloit 
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fe  jctter  dam  oo  puits,  pj.  Supplice  qa'oa 
lai  fait  fubir.  94* 
LlEOU-CHEOa-KOUAHG  ,   UO   dcs   fili    dc 

LiccMi-gtfi-koDg  f  marche  ao  fecoars  de 
Ting-ccheoo  &  perd  foixance  mille  ho.nmes 
daos  une  bataille  qu'il  livre  à  un  ues  Gé- 
néraux de  Tcbu-ouen.  VII.  4p.  Fait  lever 
le  (iége  de  Lou-tcheou.  no.  Uûirpe 
le  titre  dc  Gouverneur  de  Lou-Un^  que 
portoit  fon  père  qu'il  feit  arrêter  &  garder 
étroitement.  11  r.  Motif  de  cette  conduite. 
th.  Refîife  à  Ouang-jong  d'entrer  dans  la 
ligue  des  Princes  contre  Tchu-ouen .  & 
pourquoi.  i}8.  ijp.  Apprend  la  déniite 
cts  troupes  de  1  chu-ouen  &  fe  repend 
de  n'être  point  entré  dans  la  ligue.  Propo- 
rtions qu'il  fait  foire  à  Ouang-jong.  14^. 
Son  orgueil  :  fe  croit  en  état  de  faire  la 
loi  à  tous  les  Princci  de  l'Empire ,  ^  veut 
fe  faire  déclarer  Empereur.  147.  Supplice 
qu'il  (dit  endurer  à  Sien-ho  qui  s'y  oppofe. 
Se  fait  reconnoitre  Empereur  ;  &  le  même 
fOur  les  Tartares  Khitans  lui  enlèvent  Ping- 
tcheou.148.Le  Prince  de  Tfin  lui  envoie  unç 
Ambaflfade  pour  fe  divertir  de  fa  folie,  ib. 
&  14p.  Veut  fignaler  le  commencement  df 
fon  règne  par  la  conquête  de  Y-tcheou  &  de 
Ting-icheou  d'où  fes  troupes  font  chalfées 
honteufement  par  le  Prince  de  Tfin»  ibid. 
Attaaué  vivement  par  ce  Prince  qui  lui 
prend  pluiieurs  places  ^  il  rabat  de  (a  fierté  • 
&  appelle  l'Empereur  à  fon  fecours.  ib.  ù 

{'fo.  If  I.  Succès  du  Prince  de  Tfin  contre 
ui.  iy6.  Tente  inutilement  d'obtenir  fa 
faix.  If/.  Son  humiliation  vis-à-vis  le 
rince  de  Tfin  qui  le  tient  afTiégé  dans 
Yeou-tcheou.  irS.  Ne  fe  rend  pas  par  ta 
fupercberie  de  LUiZfyhuib.  Efi  fait  prifon- 
nier  &  puni,  i  |p.  x^o. 

LiEOU'CKEou-ouEN ,  un  des  fils  de  Lieou- 
gin-kong  ,  bat  Lou-yen-oueï .  &  eft  grati- 
fié par  fon  père  de  trois  Villes,  dont  la 
Cour  lui  refufe  les  provifions.  Vil.  4).  44. 
Perd  trente  mille  hommes  dans  une  embuf- 
cade  d'où  il  échappe  à  peine.  4;.  Défend 
Oueï-tcheott  contre  Tchu-ouen ,  qui  lève 
le  fiége  honteufement.  108.  lop. 

{.lEou.cHi ,  femme  du  Gouverneur  de  77?- 
tong.  V.  1  j7.  Défend  cette  place  en  Tab- 
(ence  de  fon  mari.  Aâion  hardie  qu'elle 
fait ,  elle  oblige  l'ennemi  à  lever  le  fiége. 
ibid. 

I.IE0U-CHT  .  femme  de  Tchuang-tfong , 
Empereur  aes  Heou-Tang ,  lui  envoie  une 
coupe  de  laiç  aigre  &  il  meurt.  VII.  i|o. 
Elle  fait  mettre  dans  des  facs  les  effets  les 
plus  précieux  du  Palais  &  prend  la  fuite. 
ib.  Rencontre  en  chemin  Li.tfun  ou  qui  la 
conduit  chez  lui  fie  en  abufe.  ifi.  Se  coupe 
}es^chçveux  &  fe  retire  à  T^m-yang  ds^ns 


m  Couvent  9  mais  le  ooafel  Empereur  det 
Tj.i^  la  ûit  mjurir.  là, 

LlEou^Hi-LONG  ,  Dclle  défenfe  qu'il  fait 
daos  ïngKctimg.  V.  14p.  &  Jlîv. 

LiEou^HiN  ,  ya  à  la  tête  de  trente 
mille  hommes  foumettre  le  Royaume  de 
Papéfi-jou.^  IX.  477*  Sa  conduite  excite  cre 
révolte  générale,  ih.  Echec  confia  rû&le. 
480.  Halahafun  qui  avoir  été  contraire  à 
cette  eutreprife  ^  (bllicite  ia  condamnation. 
4«2. 

JLIEOU-CHOU,  Prince  de  Nom-ping,  frère 
de  l'Empereur  On-tL  V.  pj.  Caufe  de  (à 
mort.  p<$. 

LlEou-FET  ,Prince  de  Tfi,  firère  du  premier 
Empereur  des  Han  II.  571.  Entre  dans  ia  ré- 
volte de  loQ  fîrère  le  Prince  de  Ou.  j7/. 
S'empoifonoe  lui-même.  581. 

LlEou-FEN^fe  diitinpe par  une  pièce  d'élo- 
quence contre  les  Eunuques.  VL  453.  Son 
peu  de  fuccès.  4rr. 

LlEOU-FONG  ,  Général  des  Soui.  V.  4p8. 
Eteint  une  révolte,  ib.  Eznédition  dont  il 
eft  chargé.  $0$.  Succès  qu'elle  a.  $06.  Idoles 
d'or  malCf  y  &  richeflès  qu'il  en  rapporte. 
ib.  Sa  mort.  ib. 

LlEou-FOU-TOKG  ,  chef  de  révolte  ;  fes 
Rrands  fuccès  dans  le  Ho  nan  6c  ailleurs. 
IX.  j'p^  Fait  inutilement  reconnoitre  Em- 

Erreur  un  prétendu  rejeton  des  Sone.  ^14. 
emporte  une  vidoire  ;  eft  battu  depuis  , 
&  forcé  de  fuir.  6iy.  Nouvelles  conquêtes. 
6ii.  Fait  de  Caï-fbng-fbu ,  qu'il  prend  ,  la 
demeure  du  nouvel  Empereur.  61; .  Perd 
cette  place  ,  &  prend  la  fîiite.  632.  Eft 
tué  dans  Ngan-fiong.  ^41. 
LlÊoy-GlN*CHEN  y  Miniftre  du  Prince  de 
rtfA£.VII.4fo.  Soutient  le  fiége  de  Chéou- 
tcheou  contre  les  Impériaux,  ^jyd^i.  Fait 
couper  la  tête  à  Ion  bis  ^  pour  avoir  manqué 
à  la  difcipline  militaire.  462.  4^^.  Tombe 
dangereuiement  malade  de  chagrin.  46 f. 
Meurt  fingulièrement  regretté  de  l'Em. 
pereur ,  qui  en  fait  un  fuperbe  éloge.  465. 
LlEoUGiNKONG^obtientleGouvemement 
de  Yéou-tchéou  par  le  canal  de  Liké-yong  , 
dont  il  fe  regarde  comme  le  vaflkl.  VIL  3p. 
Kefufe  de  le  joindre  avec  fes  troupes  ^oarce 
qu'il  étoit  menacé  par  les  Khitans.  ib.  Liké* 
yong .  irrité ,  fe  met  à  la  tète  de  fes  troupes 
pour  le  punir  de  ce  refus.  40.  Se  contente 
de  lui  oppofer  un  de  fes  Omciers.  ib.  Liké- 
yong  ,  piqué  de  ce  mépris ,  s'enivre  »  &  fes 
troupes  font  battues,  ib.  Lui  écrit  une  lettre 
refpedueufe ,  &  obtient  la  paix.  ihid.  La 
Cour  refufe  d'accorder  à  fon  fils  le  Gou* 
vernement  de  trois  places  conquifes  fur 
Lou-yen-oueï.  4^  Ses  menaces  à  roccafibn 
de  ce  re&s.  44.  Emporte  Peï-tchéou  à  la 
tète  de  c^nt  mille  hommes ,  &  fait  paiTer 

plus 
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plas  de  dise  mille  familles  au  fil  de  Vépéc. 
4? .  S'avance  du  côté  de  Oueï-tchéou  ;  fon 
fils  eft  furpris  dans  une  embufcade ,  &c  perd 
trente  mille  hommes.  ièU.  Battu  à  Oueï- 
tchéou  par  un  des  Généraux  de  Tchu  ouen , 
il  met  le  feu  à  fon  camp  ôc  s'enfuit.  46. 
Depuis  cet  échec^il  ne  fiiit  plus  que  baifler. 
i^.  On  lui  enlève  Té-tchéou ,  &  on  affiégc 
Tfang-tchéou.47.  Tchu-ouen  envoie  contre 
lui  une  puiflfante  armée  dans  le  Ho-tchong  ; 
prend  trois  villes ,  &  afliége  Ting-tchéou, 
48.  Lieou-chéou.kouang  y  un  de  fes  fils 
accouru  au  fecours  de  Ting-tchéon  livre 
bataille  à  un  des  Généraux  de  Tchu.ouen , 
qui  lui  tue  plus  de  foixante  mille  hommes , 
éc  l'oblige  a  déguerpir  le  Hopé,  49.  Levées 

•  extraordinaires  pour  fecourir  Oua-tchéou , 
affiégé  par  Tchu-ouen.  108.  lop.  Pour  faire 
diverfion  en  fa  &veur ,  Li-ké-yong  attaque 
&  prend  Lou-tchéou.  iio.  Fort  adonné  à 
fes  plaifirs  ;  fes  amufemens  à  la  monugne 
Ta-ngan-chan.  ib,  Lieou-chéou-kouang  fe 
révolte  contre  lui ,  &  le  fait  arrêter  :  motif 
de  cette  conduite,  iir.  Eft  fait  prifonnier 
au  fiége  de  Yyou-tchéou  par  le  Prince  de 
Tfin ,  &  conduit  à  TaI.tchéou  fur  le  Tom- 
beau de  Li-ké-yong ,  ou  il  périt  d'un  fup* 
plice  cruel.  15p.  160. 

LiBOU-HALA-PoUHOA  ,  défait  &  met  en 
iTjite  le  rebelle  Liéou-fou-tong.  IX.  617. 
Et  Ma-koué ,  un  de  fes  Généraux.  614. 

Llèou-HIANG,  écrit l'Hiftoiredes Femmes 
illuftres  .  qui  a  le  plus  grands  fuccès.  I. 
Préf.  19. 

Lriou-HiAO-suN,- Membre  du  Tribunal 
des  Mathématiques.  V.  487.  Manière  fingu- 
lière  dont  il  s'y  prend  pour  préfenter  un 
placet  à  l'Empereur,  ih. 

Liiou-HIEN ,  Prince  héritier  de  Ou.  II.  J71. 
Caufe  de  fa  mort.  i^.  . 

LlÉou  -  Hïou  -  FAN  ,  frère  de  l'Empereur 
Ming-ti.  V.  134.  Le  peu  de  mérite  &  d'ef- 
prit  qu'il  montre  lui  fauve  la  vie.  ih.  Confeils 
ambitieux  auxquels  il  fe  livre.  138.  Lève 
l'étendard  de  la  révolte.  139*  Périt  aflaffiné. 
140. 

LiAou-HiUBN ,  eft  déclaré  &.reconnu  Chef 
du  parti  des  Han.  III.  254.  Défait ,  avec 
fes  nrères  y  l'armée  de  Ouang-mang.  158. 
Aflîége  Tdiang-ngan.  x6i.  Monte  fur  le 
Trône  après  la  défaite  de  Ouang-mang. 
atfi.  Défait  l'armée  des  Sourcils  rouges. 
07 j.  Eft  battu  par  Teng-yu ,  &  aflfiégé  dans 
Tchang-ngan  par  Fan-tchong.  277.  Refoife 
les  offres  que  lui  hixt  Liéou*(iéou  ^  qui  venoit 
de  le  remplacer  au  Trône.  Mort  fîmefte 
de  ce  Prince  282. 

Liéou-Ho ,  huitième  Empereur  de  la  dynafKe 
des  Han ,  monte  fur  le  Trône  l'an  74  avant 


J.  C.  III.  113.   Dépofé  là  même  annce. 
116. 

LiEou-T  ,  réponfe  qu'il  fait  à  l'Empereur 
Tçin-Ou-ti.  IV.  184.  Se  joint  à  Lieou-ya 

i>ôur  remettre  l'Empereur  Tcin-Ngan-ti  lur 
e  Trône.  IV.  J31.  Voyez  Lieou-yu.  Dé- 
fait entièrement  d'autres  révoltés.  ^43. 
Nommé  Prince  de  Nan-ping.  54^  Son 
reflcntiment  contre  Lieou-yu  lui  fait  pein- 
dre une  bataille  contre  Lou^fiun.  ;  y  8.  Jaioux 
des  fuccès  de  Lieou-yu  >  il  travaille  à  fe 
faire  un  parti.  fôS.  Ouang-tchin  envoyé 
contre  lui  avec  Lieou-yu ,  trouve  le  moyto 
d'entrer  dans  Kiang-linç ,  paflTe  tout  au  fîl 
de  répée  &  l'oblige  a  £e  réfugier  dans 
un  Temple  où  il  fe  pend  de  défeipoir.  c6p. 

LiEou.Y^  CommandaRt  du  Tfin-tchêou  fous 
les  Tckin.  V.  410.  Prend  les  armes  coûtre 
fon  Souverain  &  eft  battu.  /^.Eft  fait  pri- 
fonnier  &  traité  comme  rebelle.  428. 

LiEou*YANG-LEAO  ,  fameux  dief  de  cor- 
faires  y  vers  la  fin  de  la  Dynaftie  des  Mingm. 
X.  ^37.  J38. 

LiEou-YAO  ,  belle  aftion  de  ce  Tartan  au 
lîége  de  Tchang-ngan.  IV.  28p  Prend  la 
Ville  &  fait  conduire  l'Empereur  à  Lieou- 
tfong.  ipo.  Prend  ^  après  la  mort  du  Roi 
de  Han  y  le  titre  d'Empereur.  298.  Injulr 
tice.  300.  Autre encoreplus criante;  quelles 
en  font  les  fuites.  303.  Pertes  confîdérables. 
32  c.  Défiiit  Ché-ou,  un  des  Généraux  de 

•    Ché.lé.3î4. 

Lteou-yao,  afliége  Kîng-yong.  IV.  334. 
Eft  fait  prifonnier:  fa  mort.  33^.  Ses  fils 
qui  veulent  la  venger  ne  font  que  hâter 
leur  perte  &  la  ruine  entière  de  leurs  Etats. 
557« 

JLiEOU-YEK,  Gouverneur  dt  Nankaï,  mécon- 
tent de  ce  que  Moti  y  Empereur  des  Htou" 
Leang  lui  refufe  le  titre  de  Prince  de  iSbn* 
yueï,  ceffe  de  lui  payer  tribut  VIL  167. 

LiEOU-YEN  y  confiance  du  brave  Tfong-tçé 
dans  ce  Lieutenant.  VIII.  (^2.  Poufle  let 
Tartans  dans  une  ambufcade.  4^3. 4^4. 

LlEOU-YEN  y  travaille  à  rétablir  les  Han  fur 
le  Trône ,  ufurpé  par  Ouang-mang.  III. 
25:0.  Efliiie  un  premier  échec  contre  le» 
Impériaux.  251.  Kaftemble  tous  les  révoL. 
tés  y  &  concourre  à  leur  donner  Liéou- 
hiuen  pour  Chef.  2^4.  Se  rend  maitre  de 
Ouan-hien.  xy6,  Dérait,  avec  fon  frère 
Liéou'fiéouyla  nombrcufe  armée  de  Ouang- 
mang.  xj8.  Perd  la  vie,  &  pourouoi.  lyp. 

LiEou-YEN-TCHiNG ,  Général  du  Prince  de 
Tang.  VII  4<o.  Sa  préfomption  &  fon  inca- 
pacité. 4f  2.  Eft  tue  dans  une  bataille  qu'il 
perd.4J^4J4• 

LiEou-YEN-TSo  ,  Gouverneur  de  Yng* 
tcheou  pour  les  Khitans ,  ^tx^  leur  1er* 
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vice  &  revient  en  Chine  fa  patrie*  Livre 
ù.  Ville  aux  Chinois.  VIL  554,  i6f. 

LlEou-Y.KANG^  oremier  Miniftre  &  frère 
de  rEmpereor  Ooen-ti  des  Song.  V.  4|^. 
Se  laiflê  aller  à  rambition  de  monter  fur 
le  Trône*  i&.  Eft  difgracié*  47. 

LlEou-v.KONG  ,  Prince  du  lang  des  Song. 
V*  116.  Caufe  de  fa  fin  tragique,  ih. 

LlEou-ToNG yfils  de  l'Empereur  Hiao-king. 
ti.  IL  J84. 

LiEou-jouï ,  belle  déf«ife  de  ce  Gouver- 
neur au  fiége  de  Ouen*ccbeou.  IX.  iip. 
Mort  gloricufe,  iS» 

LlEOV'Y-SlVBN  ,  Prince  de  Nan-kiun.  V. 
P7.  Se  laifle  engager  dans  une  révolte.  98. 
&  fuiv.  Se.  met  en  campagne  à  la  tête 
d'une  armée  nombreufe.  99.  Echec  qull 
reçoit.  loi.  Eft  pris  &  traité  comme  re- 
belle. ;*. 

LiEou-v-TCHiNyfilsdeLieou-yu^remporte 
une  viâoire  fignalée  fur  les  troupes  de  Hé- 
hen-popo.  IV.  J87.  Indifpofe  les  foldats 

far  ion  avarice  &  par  la  mort  in)ufte  de 
>uang-âou.  ii.  Son  père  lui  envoie  Tordre 
de  revenir.  58s*  Son  avarice  &  fon  inex- 

C[rience  pjenfent  lui  coûter  la  vie^  après 
i  avoir  Biit  diiAper  fon  efcorte  &  enlever 
fes  équipages.  589, 

XiEou-YU  .  Gouverneur  du  Ltao-tong  ,ù>\is 
le  règne  de  Hong-vou.  49.  ce 

LiEou-YU  ,  Fondateur  de  la  dynaftie  des 
Song^  Sa  naiflânce  ;  fon  éducation.  I V.  f  i^. 
Vend  des  (buliers  pour  vivre.  iA/W.  Sespr&- 
mières  armej.  514.  •Taille  en  pièces  une 
partie  des  troupes  de  Sun-nghen.  ji8.  Rem- 
porte une  féconde  viâoire  fur  ce  Pirate.. 
519.  On  lui  donne  le  titre  de  Proteâeur 
de  l'Empire^ dans  une  confédération  contre 
Tufarpateur  du  Trône  de  Tçtn-Ngan-tî. 
5^2.  Se  rend  maître  de  King-kéou.  Ses 
VHÎloires.  jjj.  Prife  de  Kien-kang.  ikid^ 
L'ufurpateur  prend  la  fiiîte.  iè.  Fait  prendre 
au  Prince  ^-ma-tfun,  le  titre  de  négent 
de  l'empire.  f3<5.  Livre  à  Hoan-hinen  un 
combat  jiavaf  y  &  le  défait,  fij.  Remet 
l'Empereur  fur  le  Trône ,  &  rehife  toutes 
les  dignités  qui  hiî  font  offertes  ^41.  Négo- 
ciation importante  qui  lui  vaut  le  titre  de 
Prince  de  Yu-tchang.  545.  Fait  la  guerre 
au  Prince  de  Yen  ,  contre  le  fenrinaent  de 
toute  la  Cour.  6fo»  Heureux  fuccès.  iSi<i^ 
Béponfe  pleîned'une  noble  har diefle  à  l'En- 
voyé de  Vao-hing./j  f  Jleçoit  de  fEmpereur 
l'ordre  de  marcher  contre  te  pirate  Lou-finn. 
f  y7.  Remporte  une  grande  viftoire ,  &  re- 

•  tourne  à  Kien-kang,  f62.  Obtient  pour 
Lieou-y  un  Gôuvemetncnt  confidérable. 
5(î8.  Inftruit  de  fes  pernicieux  deflèins  >  il 
marche  bientôt  après  contre  lui ,  8c  le  force 

• .  4  s'arracher  la  vie.  ^69.  Perfidie  de  Tcbu- 


kouo-tchangà  fon  égard,  &  comment  il  $*em 
venge.  570.  Défait  Sfé-ma-tcho«i  y  Prince 
rebelle ,  &  fait  mourir  fes  deux  fils.  ; 7^.  & 
fuiv.  Porte  le  feu  de  la  guerre  dans  les  Etats 
de  Tfin ,  à  deilèin  de  reprendre  les  Provinces 
qui  avoient  appartenu  à  l'Empire.  f^Ô.  Con- 
quêtes des  Cenéraux  Ouang-chin  Se  Tao- 
tfi.  fyS.  Se  vewe  du  Prince  de  Ouei,  qui 
lui  avoir  refufe  le  paflage  par  fes  terres. 
58$.  Retourne  à  Kien4cang ,  &  laifle  à  ù, 
place  Ion  fils  y  feulement  âgé  de  13  ans. 
§2f.  Elï  fait  Prince  du  troifième  Ordre. 
587.  Ternit  ùl  gloire  par  la  mort  de  l'Em- 
pereur &  de  beaucoup  d'autres  Princes  de 
la  Famille  Impériale.  590.  Veut  faire  ailàf- 
finer  Sfé-ma-tcbou-chi ,  &  ne  réoffit  pas. 
i^id.  Monte  lue  le  Trône  de  l'Empire.  ^95. 
Fonde  la  dynaftie  des  Song ,  &  eil  connu 
tous  le  nom  de  Kao^fou.Y.j.Dovme  le  titre 
d'Impératrice  à  fa  nourrice,  a.  Déclare 
Lieou  y-ibu  ^  fon  fils,  héritier  de  la  Couron. 
ne  •  Se  nomme  fes  quatre  premiers  Miniftres 
Regens  après  fa  mort.  j-j*.  Durée  de  fon 
règne  :  fou  portrait.  i6. 

LiBou-YU  ,  oncle  de  l'Empereur  Fiti.  V. 
121.  Monte  lui-même  fur  le  Trône,  txi. 

•    Voyez  Ming  ti. 

LiEou-YU^  Gouverneur  de  Tfinan  dans  le 
Chantong, eft  gasné  par  les  promeflfes du 
Général  Talan.  VIII.  470.  Tue  un  brave 
Officier  des  Song  ,  &  veut  faire  foulever  fa 
ville  en  faveur  oes  Kin.  i6.  Se  fauve  auprès 
de  Talan.  îh.  Le  Roi  des  Kin  lui  donne  des 
patentes  d'^Empereur  de  la  Chine ,  fous  le 
titre  de  Tfi  ,Sc  k  quelles  conditions.  497. 
Un  grand  nombre  de  rebelles  du  Kiang-fi 
fe  rangent  fous  fes  drapeaux.  500.  Tes 
Tartares  lui  cèdent  le  Chen-fi ,  au'ils  ne 
peuvent  plus  garder.  5o|.  Change  fa  Cour, 
qu'il  met  à  Caï-fong-rou  ;  &  fuivant  la 
coutume  Chinoife ,  il  déclare  Empereurs 
fes  ancêtres,  ik  Donne  auxiCin  Lieou-koné^ 

-  fon  fmvori ,  qui  les  guide  dans  le  Sfé-tchnen. 
jro7.  La  ville  de  Siang-yang ,  qui  fe  déclare 
pour  lui, eft  reprife  par  l'intrépide  Yo-feï, 
qui  remporte  une  viâoire  for  fes  troupes. 

io9.  5*10.  Demande  du  (ècours  au  Roi  des 
Tm.  rii.  Reçoit  un  renfbrt  de  cinquante 
:  mille  nommes;  échec  de  cette  armée.  512. 
51 }.  L'Empereur  qui,  fufques-là,  avoit 
redouté  les  Kin ,  &  reconnu  Lieou-yu  en 
Qualité  de  Grand  Empereur  des  Tfi  j  le 
dégrade  &  le  fait  condamner  comme  re- 
belle. 514.  Les  Kin  l'abandonnent,  &  lui 
refufent  les  fecours  qull  demande.  518. 
Aflemble  jufqu'à  trois  cens  mille  hommes. 
517.  Cette  armée  eft  battue  Se  détruire. 
p.0.  $11.  Outchou ,  informé  de  la  fuite  de 
cette  campagne ,  penfe  à  lui  faire  ôter  TEnK 
pire,  il^id,  Outchou  &  Talan  entrent  dans 
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CaT-fong.fon,&  lui  (îgnificnt  un  ordre  du  Roi  ' 
des  Kin ,  qui  le  deftitue.  yii.  Il  cft  conduit 
avec  toute  fa  famille  &  fes  richeffes  en 

•  Tartarie.  jij. 

LiEou-YUEN  ,  Prince  Tanare;  fes  grandes 
qualités.  IV.  16^^  Forme  le  prc^et  de  fe- 
couer  le  joug  Chinois.  240.  Les  Tartares 
le  reconnoiflènt  pour  leur  Roi ,  &  grand 
nombre  de  Chinois  fe  rangent  fous  fes  dra- 
peaux. 242.  243.  Met  fur  pied  une  armée 


Îjereur';  fes  fuccèi.  i$6.  Viftoire  remportée 
iir  le  Général  Ouang-kouang.  258,  Echec 
à  Lo-yang.  ibid  Conquête  importante  fans 
^u'il  en  coûte  du  fang.  i^.  Mort  de  ce  Prince. 

X-iEou-YUEN ,  Eunuque  farouche  &  intri- 
guant, en  crédit  à  la  Cour  de  Tché-tfong. 
VIII.  J14.  Veut  fe  venger  de  Tlmpératrice- 
Réçente  Té-feï .  &  renverfer  tous  les  aftes 
de  Ta  régence,  11$. 

LiEou-TU-Y.  témoin  des  ravages  de  la 
'  Éimine  dans  le  Chan-fî ,  proçofe  d'y  établir 
des  magafins ,  dont  les  premières  avances , 
Eêiites  aux  frais  du  Tréfor ,  ne  dévoient 
point  lui  être  à  charge.  XI.  41  (-41 8.  Son 
pîan  approuvé  par  Yong-tching.  41p. 

LlEOU-KANG-TSOU,  Officier  Chinois  diftin- 

J[ué  par  fa  bravoure.  V.  75.  Se  dégage  par 
on  mtré()idîté ,  d'entre  les  mains  des  en- 
nemis,  mais  il  périt  dan«  une  féconde 
aftion.  îb. 
LiEOU-Ki ,  foutient  le  fiége  de  Chun-tchang 
contce  Its  Km  avec  la  plus  grande  întré- 

f'  >idité*  VIIL  c  jo.  Ses  fréquentes  forties 
es  obligiC  à. s'éloigner  de  ceite  Ville,. dont 
il  laifle  lea  portes  ouvertes.  531.  Fait 
.    attaquer  de  nouveau  ces  Tartares  au  bruit 

'  des  Effets  de  bambou«  ib^b  ni.  Outchou 
étonna,  amène  cent  mille  hommes  de  rev- 
fort ,  &  reçoit  de  lui  à  fon  arrivée  un  cartd. 
ibî(L  Fait  jetter  cinq  points  de  bateaux  far 
fe  Yng-ho  y  poar  taciliter  le  paiTage  des 
Hartares^  th.  6  f\i.  Leur  tue  quatre- vingt 
mille  hommes»  ib^  Lui  &  Yang-chi<cbong 
battent  le  même  Général  à  Liu*tchéoa,.lui 
tuent  dix  mille  hommes ,  &  l'obligen];  à 
repaflbr  le  Hoaï-ho.  k\6.  5^7.  Dispute  à 

'Ticonnaï  ,  Soi  des  Kin  »  le  pa(Tage  du 
Hoaï-ho ,  &  couleà  fonds  jplufieurs<  barques 

.  de  tranfpoct.  $69»  Un  de  fes  Officiel  qu'il 
avoit  laifTé  à  Liu^tchéou  j  fiiit  fans  com. 
battre.  J70.  Va  à  Yang^chéou ,  dont  il  fiiit 
pafler  les  habitansau-delà  du  Kiang.  &  vient 
enfuite  à  Kouartchéon.  5*71.  Ditnofe  fea 
troupesavec  tant  d'intelligence^qu'il  batrar- 

. méè  innombrable,  des  Tartans  ^2,  Tombe 
■talade  ^  &  obligé  de  le  faire  porter  à 


Tching-kiang  ,  Yé-y-ouen ,  qui  prend  le 
commandement  à  fa  place ,  (e  trouve  forcé 
d'abandonner  tout  le  pays  de  Hoaï  aux 
Kin ,  qui  s'établiiFent  lur  le  bord  fepteu^ 
trional  du  Kiang.   /(• 

LiBou-KiAo  ,  Prince  de  Tchou.  II.  f;i^ 
.  Etoit  frère  du  Fondateur  des  Aâ/r.  ibid.  Se 
ligue  avec  le  Prince  de  Oit.  fç^j.  Se  doitte 
.  lui-même  la  mort  fH. 

LiEou-KïCHou,  &  plufiecirs  autres  Eunu- 
ques, au  nombre  de  dix,  comptant  fur  les 
troupes  de  Li-méou-tchin  &  deHan-kien^ 
conjurent  contre  l'Empereur  Tchao-tfong. 
VII.  f  X.  Entre  entumuke  dansle Palais,  & 
renferme  ce  Prince,  ainfi  que  l'Impératrice. 
p.  Fait  monter  à  fa  place  le  Prince  héri- 
tier. Ses  libéralité?  excel&ves.  fi.  Fait 
étrangler  ceux  qui  pouvoient  nuire  à  fèsp 
«lefletns.  iàid.  Lui  &c  Oiang-yen-f»!  font 
tués  à  coups  de  bâton  par  le  peuple,  fj.  f6. 

LiEou-KiBKT-FDNG.  Gouverneur  de  Tm- 
tchéou  fait  affiéçer  Tchao-tchéou.  Vil.  54. 
Les  foldats  reftés  à  Taiwrhéon ,  mécontens  |- 
&  d'ailleurs  excités  par  un  omcier  dont  il 
avoit  débauché  la  femme  ,  le  tuent  »  £c 
donnent  ià  place  à  Ma^-yn.  if 

LiBou-KiEou ,  Mes  divifées  en  trois  Royau- 
mes. V.  y  cy.  Leur  fituation  à  l'cft  du  rou- 
kien.  IX.  i^.  à  la  Note.  Les  troupes  en- 
voyées par  Houpilaî  à  la  conquête  de  ces 
Ifles ,  font  forcées  de  revenir,  ib. 

LiEou-xrÉou  (  le  Roi  de  )  envoie  fon  filt 
&  fes  frè/es  étudier  au  Collège  Impé- 
rial. X.  ç^. 

LiEoU-Kl-YÉ  c  le  brave  )  furnommé  Yang-yé 
Sanf  pareil ,  eft  fiût  prifonnier  au  hége 
de  Taï-yuen,  Eftirae  que  Taï-tfong  en 
feifoit.  Vm.  81.  Devient  la  terreur  des 
Tartares.  8&.  Bat  Siatouli ,  un  de  leurs 
Généraux  ,  &  il  eft  fait  Gouverneur  de 
Taï-tchéou.  ib.  Nommé  avec  Pàn.meï 
pour  l'expédition  contre  les  Léao.  98. 
.  Après  la  perte  de  la  bataille  de  Feï-hou  , 
propofe  à-  Pan-meï  de  céder  pour  un  t&a;^$ 
It  la  fortune  qui  Ëivorifoit  les  Tartares. 
10^  Quelques  Officiers  donnent  une  mau- 
vaife  interprétation  à^  ce  difcours  ;  il  fe 
pique  ,  &  marche  à  Pennemi.  104.  Eft^ 
battu  pan  l'armée  des  Léao  ^  &  foutient 
leurr  efforts  pendant  tout  un  jour.  lOf.  . 
Sa  valeur  étonnante.  Il  eft  bleflé  d'im 
coup  de  flèche  ,  &  fait  prifonnier.  lod. 
Yangrting-yu ,  ion  fils ,  fe  fait  hacher  avec 
cent  braves  cavaliers  ;  fe  laifle  mourir 
en  refîifant  de  manger,  ibid.  l'Empereur  ^ 
affligé  de  fa  mort  ,  fait  fott  éloge  .  & 
nomme  Tchang^tii^nien  pour  le  remplacer 
dans  le  Gouvernement  de  Taï-tchéou.  107. 

LiEou-xi-YUSir.  Voyez  Pi-Han. 

Bbs 
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LfEou-Kl-IlEN,  fe  dit  de  h  famille  des 
Han.  V.  214.  Soulève  la  Province  de  Ya- 
tchtou.  /i.  Extrémité  où  il  fe  trouve  ré- 
duit. II y.  Implore  la  clémence  de  l'Em- 
pereur ,  qui  le  contente  de  lui  ôter  fes 
emplois,  ihid, 

LiEou-Kiw,  Eunuque  ,  fon  origine  ,  fon 
ambition.  A.  2^.  De  quoi  ileft  acculé.  266. 
Se  venge  de  (e$  ennemis.  itfS.  itfp.  Son 

Îrand  crédit  :  il  élève  fes  vues  jufqu'au 
rône.  270.  iju  Se  perd  &  comment. 
27}.  274.  Ses  richefles  immenfes.  275.  Eft 
exécuté.  xjS.  277. 

LlEou-KlNC,  Prince  de  Kouang-Iing  , 
montre  un  grand  zèle  pour  la  Se&e  de 
Foé.  III.  558.  Se  flatte  de  lefpérance  de 
monter  un  jour  fur  le  Trône,  j 3:9.  Reçoit 
l'ordre  de  le  faire  mourir.  360. 

LlEou-KiNG  ,  Lettré.  II.  501.  Mal  récom- 
penfé  d'un  avis  prudent  qu'il  donne  à  l'Eni- 
pereur.  16.  Eft  arjèté  &  conduit  en  prifon. 
i^.  Recouvre  fa  liberté  ,  &  eft  fait  Prince. 
502.  • 

LiEou-KiNG-sou  ,  deroier  rejeton  de  la 
Famille  Impériale  des  Song.  V.  142.  Eft 
abaiffé  au  rang  du  peuple.  /^.  Lève  l'éten- 
dard de  la  révolte.  14).  Sa  fin.  i6, 

I.IEOU-KIU-J ONG,  commandant  pour  l'Em- 

Eereur  .gagne  une  grande  bataille  contre 
î  rebelle  Hoang-tfao.  VI.jr43.  Pourquoi 
il  n'achève  pas  de  le  détruire,  ih. 

LiEou-KOUANG-cHi, Gouverneur  de  Tchin- 
kiang  y  amène  du  fecours  par  mer  à  Kao. 
.  tfbng ,  que  des  rebelles  avoient  forcé  d'ab- 
diquer dans  Hang-tchébu.  Vill^  480.  Son 
arrivée  les  confond,  &  ils  prennent  la  fuite 
à  la  vue  de  fon  armée.  483.  Eft  récompenfé 
&  élevé  aux  premières  charges  de  l'Etat. 
484.  L'Empereur  lui  commet  la  dé&nfe 
de  Taï-ping  contre  les  Tartares.  485. 
Change  ae  Gouvernement ,  &  prend  pof- 
fefTion  de  celui  de  Kiang-tchéou.  485. 
Campe  à  Tchou-tchéou.  fip. 

LiKou-KOUAN^G-TSou  ,  Mandarin  de 
Lettres^  adreflTe  un  mémoire  à  Kouang- 
tlbnff.  Empereur  des  Songs  ^wr  les  difoutes 
des  Lettres  concernant  la  bbdrine.  VIII. 

L'iEau-KOUÉ-Kié ,  fecoure  Lieou-tchin,  & 
fait  rentrer  dans  le  devofa:  les  peuples  fou- 
levés  contre  l'Empereur.  IX.  480. 

LrEou-LAO-TCHi,meren  déroute  le  Pirate 
Sun-nghen.  IV.  ci j.  Le  feuf  bruit  de  fon 
arrivée  fait  fuîir  l'ennemi,  y  17.  E'poufe  les 
intérêts  du  rebelle  Hoan-yuen.  ^24.  Ses 
efpérances  font  tromijées ,  &  il  en  conçort 
tant  de  chagrin  y  qu'il  fe'  donne  la  mort. 

LîEou-LÉANG-TSo,  Vice^Roi  du  Kiang-fî, 
•recohnoic  un  impofteur  qui  fe  dit  Bs  de 


Hiao-tfong«  X.  fxi.  Pourfuit  le  Prince  ie 
Fou.  jzp.  J50. 

LiEou-LiN  ,  fils  de  Lieou-yu,  que  les  Kin 
avoient  établi  Empereur  de  TJi^  eft  battu , 
ainfi  que  Lieou-y ,  fon  coufin ,  par  le  Gé- 
néral Han-chi-tchong.  VIII.  J12.  ^13.  Hors 
d'état  de  rien  faire,  ils  fe  retirent,  yij. 
Veut  prendre  Ho-feï,  &  eft  battu  par  Yang- 
tchéou.  51p.  fio. 

LiEou-LOU-CHÉ  ,  révolté .  eft  réduit  par 
adrefle  &  fans  coup  férir.  IX.  466. 

LiEo  u-MONG-YÉN ,  Officier  du  Tribunal  des 
Hanlin.  Son  éloge.  IX.  453^ 

LiEou-Ni  ,  fujet  du  Roi  de  Ouet.  V.  83* 
Déconcerte  les  vues  anibiticufes  du  pre- 
mier Miniftre.  ib. 

LlEou-ou ,  Prince  de  Liang ,  frère  de  TEm- 

[»ereur  Hiao-ki^ig-ti.  II.  $69.  Ses  belles  qua- 
ités.  ib.  Diftinâions  particulières  que  fon 
frère  lui  accordoit.  570.  Porte  fes  regards 
'  vers  la  fucceffion  à  l'Empire,  ib.  Commande 
une  divifion  contre  les  Princes  rebelles» 
5'7P.   L'ambition  de  deux  de  fes  favoris 

{)enfe  lui  être  fiinefte.  585.  Succès  qu'eut 
eur  attentat  contre  les  Cenfeurs  de  l'Em- 
pire, f  86.  &fuiv.  Eft  difgcacié.  58S.  Meurt 
de  chagrin.jr8p. 

LiEou-ou ,  Général  des  troupes  du  rebelle 
Lifl'é-tao,  prend  contre  lui  la  caufe  des 
Impériaux  ;  comment  &  pourquoi.  VI.  415. 
Se  rend  maître  de  Yun-tchéou.  417.  Fait 
trancher  la  tête  au  rebelle  &  à  fes  deux  fils» 
ibid. 

LrEou-ouEN-KT,  un  des  quatre  Officiers- 
Généraux  du  rebelle  Tchang-hien-tchong  , 
titre  qu'on  lui  donne.  XI.  ip. 

LiEou-ouEN-TSiNG .  Eunuque  du  Palais* 
caufe  de  fon  enrpoifonnement.  V.  J44. 

LiEou-ou-TCHÉou  ,  Officier  de  fortune. 

V.  538.  Caufe  de  fa  révolte,  ib.  Comment 
ri  met  le  peuple  dans  fes  intérêts.  >59.  Eft 
créé  Kanan  de  Ting-yang.  ib.  Quoique- 
Chinois ,  prend ,  après  plufieurs  conquêtes  ^ 
le  titre  de  Kohan  des  Tartares  du   Nord. 

VI.  7.  Eft  entièrement  défait  par  les  Téing , 
&  tué  par  fes  Toukiueï.  8. 

LiEOV-P  ANG ,  Fondateur  de  la  Dynaftie  des; 
Han.  IL  414.  Son  origine  &  fes  premiers 
emplois,  ibid.  &  fuiv.  Echec  qu'il  reçoit.. 
445.  Prend  d'aflaut  la  ville  de  Fong.  ibid. 
Expédition  dont  il  eft  chargé  en  chef.  451, 
Ses  fuccës.  4x6,  &  fuiv.  S'empare  de  la 
Capitale  des  Etats  de  Tfin.  445,  Tente  de 
s'en  fiiire  reconnaître  Prince.  441.  Danger 
qu'ail  court  dans  une  entrevue  avec  fon 
compétiteur  à  l'Empire.  447.  &  fuiv.  Eft 
fait  Roi  de  Han.  4J0.  Se  rend  maître  du 
pays  de  Tfin.  ^f^.  Prétexte  dont  il  fe  fert 

£our  déclarer  la  guerre  à  Hiang-yu.  4^3^. 
,igue  qu'il  forme  contre  lui.  ibid.  Danger 
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•aoquel  il  échappe.  4^-1.  Viftoire  qu'il  rem- 
porte. 455.  Reçoit  la  loumiffion  de  difFérens 
Rois.  4^7.  i/fuiv.  Détrefle  où  il  fe  trouve. 

Î70.  Échec  au'il  reçoit.  481.  Répare  fon 
lonneur  par  de  nouveaux  fuccès.  Md.  Eft 
reconnu  maître  de  i'Empirel  48$.  Voyez 
Kao-ti. 
LiEou-PEY  y  eft  contraint  de  faire  la  guerre 
avec  Yuen-cho ,  pour  la  confervation  de 
fon  pays.  IV.  7.  Eli  défait.  8.  Se  retire 
auprès  de  Liu-pou ,  qu'il  avoir  quitté  pour 
Yuen-cho ,  &  devient  Gouverneur  de  Yu- 
tchéou.  ibid.  Recouvre  les  bonnes  grâces 
de  l'Empereur.  10.  Nouveaux  démêlés 
avec  Yuen-cho  &  Liu-pou.  11.  12.  Eft 
battu  par  ce  dernier ,  &  fe  rend  à  Tfao-tfao , 
qui  lui  donne  ordre  de  fe  venger  de  Liu- 
pou.  ih.  Ce  dernier  l'affiége  dans  Siao-pey, 
où  il  fiait  prifonniers  fa  femme  &  fes  enfans. 
20.  Eft  déclaré  Lieutenant -Général  %jl. 
Conjure  contre  Tfao-tfao.  17.  Lève  l'e- 
tendard  de  la  révolte  :  Tfao-tfao  marche 
contre  lui.  ip.  Eft  battu  à  Siao-pey ,  & 
rejoint  Yuen-chao.  ib.  L'un  &  l'autre  font 
défaits.  51.  Nouvelle  guerre  ji.  Se  ré- 
fugie auprès  de  Lieou  piao.  36.  Le 
2uitte .  &  pourquoi.  48.  Va  chercher  le 
*ettre  Tchu-kouo-leang  à  la  montagne  de 
Long-tchong.  ibid.  Son  armée  augmente 
confidérablement.  Sa  fuite,  jo.  Se  joint  à 
Sun-kiuen  contre  Tfao-tfao.  K^.  Epoufe  la 
^, .  fœur  de  Sun-kiuen  ,  fille  aune  force  & 
'  .  d'une  bravoure  extraordinaires.  57.  Etats 
qui  lui  font  cédés  en  faveur  de  ce  mariage. 
.ibid.  Se  brouille  avec  fon  beau-frère ,  & 

Pourquoi.  6i.  6^.  Siège  &  reddition  de 
'ching-tou,  défendu  par Lieou-tchang.  6^ 
Donne  de  grands  fujets  de  plainte  à  Sun- 
kiven.  66.  Accommodement.  ^7.  Affiége 
Yang  ping.  70.  Forcé  de  fe  retirer  ,  il  bat 
un  Général  de  Tfao-tfao.  71.  Se  rend  maître 
du  Han-tchong ,  &  prend  le  titre  de  Prince 
de  Han.  72.  Alarme  Tfao-tfao  par  de  nou- 
velles conquêtes.  îb,  &  73.  A  la  nouvelle 
de  l'inftallation  de  Tfao-pi  fur  le  Trône , 
il  fait  prendre  le  deuil  à  toute  fa  Cour  ; 
fe  fait  proclamer  Empereur  à  la  follicitation 
.des  Grands ,  &  prend  le  titre  de  Tchao- 
.lié-ti.  80.  Voyez  ce  titre.  Son  origine 
'&fon  droit  à  l'Empire.  81.  82.  Placé  à  la 
fuite  des  Empereurs  de  la  dynaftie  des 
.Han.  ib, 

LlEOU-Pi ,  firère  du  premier  Empereur  des 
Hatt.  II.  J7I.  Médite  une  révolte,  ibid. 
Xigue  qu'il  fait  av.c  les  Princes  de  fa 
famUIe.  575.  Suites  qu'elle  a.  580.  &  fuh. 
Eft  tué  dans  fa  fuite.  $81. 

LiEou-Pi,fe  révolte  contre  Hien-tfong,Em- 
pereiu:  des  Tang.  &  pourquoi.  VL  371,  572. 
Traitement  qu'il  fait  à  Lin-yun  >  uade  fe^ 


OfHciers.  ib.^  Défeffion  d^uQC  bonne  paitic 
de  fes  troupes.  374,   Eft  arrêté  &  puoL 

,  57y- 

LiEou-PïAo.  S'empare  de  plufienrs  pays, 
&  prend  un  cortège  pareil  à  celui  des 
Empereurs  IV.  jy.  Se  trouve  maître  de 
King-tchéou  &  de  tout  le  haut  Kiai^.  ib. 
Accueille  Liéou-pey ,  &  lui  cède  la  ville 
.  de  Sin-yé.  16.  DeiTeins  de  Tfao-tl'ao  contre 
lui.  ih.  38.  Son  pays  j  défendu  par  le  Kiang 
.  &  la  rivière  de  Han.  ibid.  Liéou-pey  le 
follicite  inutilement  d'attaquer  la  capitale 
de  l'Empire ,  pendant  que  Tfao-t&o  faiîbit 
la  guerre  en  Tanaric.  ^6.  Meurt  >  &  laÙTe 
fa  fucceflîon  à  Liéou-tfong.  48. 

Li  E  o  u-  p  I N ,  Gouverneur  de  Ou-ning  ,  fils  de 
.  Liéou-tfong  ,  adopté  par  Kao-tfou ,  Em- 
pereur des  Héou  HoH.  VlJ.  417.  Eft  défigné 
Dour  monter  fur  le  Trône  après  la  mort  de 
Vn-ti.  418.  Les  troupes  de  Kouo-oueï  s'o^- 
-  pofent  à  fon  éledion.  41p.  Eft  trahi.  410. 
411.  L'Impératrice  ,  qui  l'avoit  déclaré 
.Empereur .  révoque  fon  ordre  ,  &  le  crée 
Prince  de  5iang-yn,  412.  Liéou-tfong  tente 
inutilerpent  de  le  faire  venir  dans  fes  Etats. 
424. 425.  Kouo-oueï  monté  fur  le  Trône  , 
.le  fait  mourir  y  de  pourquoi.  425.  42^. 

LiEou-PiNG^  conduit  un  corps  de  troupes 
Impériales  au  fecours  de  Fan-yoog  y  Gou- 
verneur de  Yen-tchéou.  VI  II.  2oy.  Eft 
blefleà  la  bataille  de  San-tchuen-kéou. 
ibîd.  Sa  petite  armée ,  qu'il  divife  en  fept 
corps ,  eu  coupée ,  mile  en  déroute ,  & 
lui-même  fait  prifonnier.  aotf. 

LlEoU-siEOU.  yoyei  Lieou-yen.  III.  lyo. 
Montre  la  dernière  indifférence  fur  la  mort 
de  fon  frère.  159.  Réunit  les  mécontens , 
qui  facrifîent  aux  Empereurs  de  Han^  & 
font  le  ferment  ^  en  buvant  du  lang  y  de 
venger  cette  famille,  ido.  Marche  contre 
Ouang-lang  y  aventurier  qui  fe  difoit  fils  de 
Han-Tching-ti.  III.  z66.  Remporte  fur  lui 
•âe  grands  avantages.  267.  &  fuiv.  Prend 
fian-tan  d'aifaut >  OÙ  Ouanglang  perd  la 
•vie.  t6p.  X70.  Délivre  l'Empire  desbrigandis 
^ui  rinfefltoient.  275.  Proclamé  Empereur 
•au  defir  de  toute  fon  armée,  il  prend  le  nom 
de  Kouang-ou-ti.  276. 

L  î  E o  u-s  I N ,  Commandant  de  Tchong-ou ,  & 
frère  de  Kao-tfou,  Empereur  des  Héou-Han. 
VII.  417.  Se  tue  lui-même.  &  pourquoi. 
421. 

Li  Eou-siUEN,un  des  Miniftres  de  l'Empire. 
V. .  196.  Danger  auquel  il  échappe.  197, 
Sa  fin.  ipp. 

L I E  o  u-s  I  ir  E  If  ,  fils  d'une  des  Reines  de 
l'Empereur  Ouen«ti.  V.  84.  Complot  dans 
lequel  il  entre  contre  fon  père,  84.  Eft 
condamné  à  mort.  ib.  Cette  fentence  n'di 
jpoinc  exécutée,  ib.  Sa  fin.  ^4. 
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LiEoa-sriîBîr*,  Mandarin  .  détermine  Hou- 

•  pU4i*lutn  à  abahdoni^r  (es  projets  fur  (e 
Japon  &  le  Ngannan   IX.  417, 

L I E  o  u*s  I  u  N  ,  Général  de  rEmf  ereur  va 

avec  60,000  hommes  ponr  maintenir  la 

gamifon  de  Oaeï-tchéou.  VII.  itfo.  i6ï. 

Se  pofte  fur  le  bord  du  Ouen-chpuï*  i6x. 

'  N'ofe  attendre  le  Prince  de  Tfin.  Strata- 

•  géme  <Iont  il  fe  fert  pour  cacher  fa  marchç. 
i6y:  Eft  devancé  par  les  Tfin  à  Tçin-yan^  , 

•  qu*il  vouloit  furprendre  ;  rebrouflè  chemin , 

Erend  Lin-tçing  &  Tchen-tchéou.  166. 
/Empereur  le  force  à  livrer  bataille  ;  ce 
qu'il  dit. à  cette  occafion  auxOfEciers  de 
1  armée.  i6f.  Perd  la  fomeufe  bataille  de 
Ytienrficbing.  16%.  i6p.  Met  le  fiége  devant 
Y©n<chéôa ,  qu'il  prend  d-aflaut.  iH.  183. 
Marche  du  coté  du  Ho-tchong  pour  aifiég^r 
Tong<chéou,  &  il  perd  une  bataille  contre 
les  Tfin.  18 f.  Eft  accufé  de  n'avoir  pas  agi 
.  avec  vigueur ,  &  d'avoir  deflein  de  fe  ré- 
volter :  l'Empereur  le  fait  mourir.  187, 

LiBOU-s&É-cHi ,  (Mcierdes  TMn.  V.  429. 
Avoic  été  employé  fous  difFérens  Empe- 
reurs, iè.  Comment  il  périt.  431. 

I^Eou-ssi-Ki  ,  Officier  -  Général  des  Tfi. 
V.  187.  Belle  défenfe  qu'il  fait  dans  5/Vi-y/. 
iltid.  &fuiv.  Ett  forcé  cie  fe  rendre.  190.  Sa 
mort.  a. 

L I E  o  u-T  Aï-P  I N  G ,  tente  inutilen\ent  de 
pla,cer  Arighbouga  fur  le  Trône  des  Mon- 
gous.  IX.  i8j.  Nleurt  dans  les  fers  iSy. 

LiEoir -TAN  ^Prince de  Yen,  &  fils  del'Em- 

Krem;  Han-Ou-ti ,  rehile  de  reconnoître 
m-Tcliao-ti ,  &  pourquoi.  III.  p8.  pp. 
Eft  enlevé  par  ftratagème  :  ih  perd  fa  Prin- 
cipauté ,  &  eft  dégradé,  iif.  Confoire  contre 
Ho-kouang  &  même  contre  l'Empereur , 
dont  il  ambitionne  lepofte.  105.  ùjuiv.  Eft 
découvert,  8c  reçoit  l'ordre  de  fe  donner  là 
mort.  iio. 

LiEou-TAN  ,  de  lafeniille  dos  Song,V.  10^ 
Son  cara^ère  ih.  Ses  grandes  qualités.  doi>- 
nent  de  l'ombrage  k  l'Empereur.  108.  Pré- 
cautions qu'il  prend  contr»  la,  Cour.  iUd, 
Lève  l'étendard  de  la  révolte.  lop^  Bat  les 
Généraux  de  l'Empereur  envoyis  pour  l'ob^ 
ferv.cr.  Eft  obligé  de  fe  renfermer  dans 
Kouang-ling ,  où  il  eft  forcée  uo.  Eft  arrêté 
ÙL  £uit.e  &  périt,  iùiji. 

LiEou-TAO ,  Prince  de  l'Empire ,  viftimc 
de  fon  zèle  pour  le  bien  de^  l'Etat  4  indi* 
gpement  trahi  par  les  Eunuquesi  Im  |i8. 

LiEou-TAO-TSi,  Gouverneur  de  la.  Province 
de  Y-tchéou.  Y.  ^tf.  Eft  caufe  d'une  ré* 
volte  par  fe  trop  grande  facilité.  iiidL 
Défeod  Tching-tou  contre  les.  rebelles.  VI 

LiEou-TCHA^f  c  >  de  la:  ftimille'dw  Han.  IL 


yyi.  Soutient  l'honneur  de  fon  fang.  UU. 
Aftion  haj:die  qu'il  feit.  Sll'Sl7* 

Libou-tciIang  ,  maître  de  Han^tchong^ 
invite.  Lieou-Dey  à  è'y  rendre.  IV.  60.  Va 
au-devant  de  lui  à  la  tête  de  30^000  hommes* 
6î.  On  confeille  à  Lieou-pey  de  l'arrêter. 
6%.  Eft  trahi- par  fes  propres  gens  ,  &  aifiégé 
dans  Tching-tou  par  Lieou-pey,  6j.  6^  Luï 
fait  Quvrir  les  portes,  ôf.  Eft  envoyé  k 
Kong-ngan  avec  tous  fes  effets.  /^. 

LiEou-TCHANG ,  oncle  de  l'Empereur  Fitù 
V.  ITT.  Tente  de  retourner  à  la  Cour^ 
d'où  il  avoit  été  exilé.  16,  Se  réfugie  auprè» 
du  Prince  de  Ouiï.  118.  Tentatives  qu'il 
fait  pour  récupérer  le  Trôcç  de  fes  an- 
cêtres. .1^7. 

LlEOU-TCHANGl,  Priflce  de  Nan-Jian.  Voy. 
ce  dernier  mot. 

LiEou-TCHKN,  Mintftre  de  l'Empereur 
Y-tfong  .perd  fon  emploi , &  pour  quelle 
raifon.  VI.  jid.  Rappelle  par  l'Empereur 
Hi-tfbng.  fij*  Sacrihe  à  l'ambition  des  Ea- 
tniques.  528.  - 

LlEou-TCHi.YUEN  ,  Officier  de  Ché-king- 
tang  ,  fond  fur  h  garde  de  l'Empereur 
Min-ti ,  pour  défendre  la  vie  de  fon  Gé- 
néral. VÎI.  301.  Encourage  Ché-king-tang 
à  fe  frayer  une  route  au  Trône.  307.  Veut 
le  détourner  de  faire  une  ligue  onéreufe 
avec  les  Tartaces  Kkitans.  jop.  Kao- 
tfou  ,  Empereur  des  Héou-Tfin  ,  le 
nomme  Miniftre  d'Etat ,  &  lui  donne  pour 
CoHègue  Tou-tcbong-oueï.  532.  S'excufe 
d'accepter  cet  emploi ,  humilié  d'être  mis 
en  parallèle  avec  ce  dernier,  ih-d.  L'Ei»- 

Sereur  irrité  ,  lui  ôte  le  commandement 
es  troupes ,  &  lui  défend  de  paroitre  au 
Palais.  iM.  Un  Courtilàn  fait  fentir  au 
Monarque  qu'il  doit  le  Trône  à  fes  fer- 
vices  ,  &  il  révoque  fon  ordre.  /*.  Accepte 
la  place  de  Miniftre.  jj;.  Eft  de  l'avis  de 
Ngan-tchong-jong  ,  qui  porte  l'Empereur 
à  la  guerre  contre  les  Tanara  Ibus  lelquels 
ce  monarque  rampoit.  îj/.  Chercne  à 
gagner  les  Tou  hou  hoen  ,  &  ils  viennent 
le  ranger  fous  fes  drapeaux.  339. 540.  TG- 
ouang  étant  monté  fur  le  Trône ,  Ché- 
tchong-koué  fupprime  l'ordre  de  fon  pr^- 
décefleur ,  qui  l'anpelloit  au  Miniftê'ré.  34*. 
Gouverneur  du  Ho-tong ,  il  augmente  fe 
troupes ,  les  exerce  ,  &  tâche  de  gagner  , 
les  Royaumes  voifins.  34^.  Tfi-ouang  le 
nomme  Général  de  ces  quartiers,  jet. 
Reçoit  Pordre  de  marcher  contre  les 
Tan^res ,  &  il  h'obéit  point ,  ayant  conçu 
des.  vues  toutes  différentes.  353.  N'ap- 
prouve pas  qu'on  provoque  les  Tartares  , 
&  pourquoi.  3^0.  Tfi-ouang  aux  abois , 
t>rdonne  as  fes  Minîftres  de  TappeKcr.  371. 
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.•  Amufe  le  Roi  dés  ICA/'&uKf  piar  tt)e  fou- 
miiiion  feinte.  ^j7.  Ajoiw  k  la  qualité  de 
Gouverneo^r  du  lio-tong ,  celle  de  Prince 
de  Péping.  ibid.  Sapohtiqtie  pendant  ^e 
Tûrouaiig  .avoit  la.  guerre  itvec  leé  lar- 
tares,  y^'j.  yjl.  Ses  foldau  le  proclament 
Empereur  à  Tçia*«yang^  &  il  cède  à  teirs 
inftauces.  5^p.  Faic  dëtaiie  an  peupli;  de 
payer  le  tribut  aUK  Tërtdrtsy  ôc  erdbnne 
de  faire  maiihbaâe  £;ir  eàx.  f3o/Le  Koi 
des  JlAzm«#>  ayant  quitté  Taiéaag  pont*  re- 
tourner en  Tartane  ,  il  penfe  à  ie  faiiir  du 
Honan.  jSr.jSi.  Li-^tïbng-y ,  nouvel  Em- 
pereur de  Chine,  de  la  nomination  des 
Tartares  j  envoie  fa  foumiffion.  3^5.  Etablit 
fa  Cour  à  Taléang ,  &  donne  à  fa  d^naftie 
le  nom  de  Héoa^Han^  Voyca  Kao-tlou. 

LiEûu-TCHiNG  y  Gouverneur  du  Tchoi^- 
tchuen ,  fe  donne  anx  Motif^ms  avec  fon 
Gouvernement.  IX*  197.  fikpéditioti  im- 
portante contre  Siang-yang  y  place  extrê- 
mement forte.  505-p.  Sa  mort.  146. 

LiEou-TCHiNG-YEN.  Voy.  Mîao-fou. 

LiEOU-TCHiNG-YËou  ,  Êls  &  fucccfleur 
du  Fondateur  des  Héou-Han.  Voy.  Yn.ti. 

LiEou-TCHiNG-KïUN ,  filsde  Licou-tfong , 
Empereur  des  Han  du  Nord  y  lui  fuccède 
Tan  914,  &  reçoit  Tinvelliture  du  Roi  des 
Liao.  VII.  444.  Ses  vertus.  r^/W.  &  44 j. 
Se  ligue  avec  les  Princes  de  Chou  &  de 
Tang.  44^.  Devoit  partager  TEmpire  avec 
eux.  4;o.  Un  de  fes  Gouvei-neurs  fe  donne 
à  Chi'tfong.  467.  Lève  le  (iége  dé  Lou- 
tcbéou  y  qu'il  avoit  entrepris  avec  les  Tar^ 
tares^  4^8.  Ses  troupes  font  battues  à  Pé- 
tching.  47p. 

LiEOU'TGHONG  (le  rriûce ),  prend  les 
armes  contre  i'ufurpatear  Ouang-mang ,  & 
en  eft  bientôt  écrafé.  III.  %i6. 

LiEoû-T.cHONo-TSoir ,  Commandant  de 
If  an-  kiang.  Y.  480.  Bravoure  avec  laquelle 
il  combat  pour  les  intérêts  de  fes  Souve- 
rains«  ihid.  Se  rend  au  vainqueur.  i&. 

iiBou-TCHU-jANG  ,  envoyé  par  Tchang- 
oùang-tiîn,  qtii  fouttnoit  le  (iége  de  Yen- 
chéou  y  pour  demander  un  prompt  fecdurs 
au  Prince  de  ffln ,  &  n'en  étant  écouté  , 
fe  coupe  l'oreifle,  &  pourquoi.  VII.  183. 

LiBou.TïNG-jANG,  Gouvemeur  de  Yng- 
tchéou,fait  à  propos tine  diverfion  pour  arrâ^ 
ter  les  projets  des  Uao  fur  les  limites  de  la 
Chine*  Vïil.  107.  Eft  invefti  ,  &  perd 
une  bataille  qui  Coftte  cher  auie  Tareares. 
108.   Se  fauve  fans  qu'ils  ofent  le  pour- 

'•    fuivre.  ;/i. 

LiEou-TSAN  y  fuccède  à  fon  père  Liegu- 
tfong.  IV.  19J.  AflàSîfié  la  même  année 
dans  fon  Palais.  2^^. 

LiEou-TSÉ^Hiu»,  frère  de  l'Empereur  Frn 
des  Song^  V.  118.   Tentatives  qu'on  fait 


-  pour  le  mettre  fur  le  Trône,  119.  &  fiuv. 
A  qiioi  elles  aboutiflent.  /à.  Fin  jnaïheu- 
reuie  dfe^  ce  jeune  Princjî.  128. 

Ll  EOir-TSÉ.îf  V ,  Officier-Général  des  Ihhites 
du  Sfé-tchuen ,  les  défend  contre  les  Tar- 
tares  avec  le  fecours  du  brave  Ou-kiaï. 
VHI.  yoy.  Se  retire  à  San^tfiuen-hien.  i6. 
Afiâme  les  Tanares  ,  &  Où  kiaï  l'ayant 
réjoirtt ,  ils  détruifent  lent  armée.  <d6^ 

■  Lrtôù-tsi-lùMdelaFatoille  Impériale  des 

Song.  V.  117.  Caufe  de  fa  mort.  iS.^ 

■  Lî fie ij-T si-si  ÙN,  donne  à  Oden-trfen-fîang 

des  preuves  d'une  amitié  tare.  jpj.  (  Voyez 
la  Note.  ) 

LlEotl-TSi ,  un  des  prmcipalix  Membres  du 
Confeil  de  Hong-voâ  X.  i.  Entretient 
qu'il  a  avec  ce  Monarque,  ih.  &  ai.  ^    ^ 

LïEDtt-tSt,und£S  Chtfy  dés  Wang-nia  ou 
voléufsà  cheval.  X.  181.  Si  Vidtoiré  fur 
les  Impériaux  à  Tching-hing  ;  ravage  les 
environs  de  Péking  &  le  Chanlong,  282. 
i8j.  Ert  battu  près  de  Tchang-tchéou  & 
fe  retire  fur  le  Kiang  qu'il  intefle  de  fes 
pirateries.  1B4.  Eft  furpris  &  fe  noyé.  aSj. 

LiEou-TSiÊï-y u  .  fille  du  Palais ,  chérie  de 
l'Empereur  Tché-tfong ,  eft  caufe  que  ce 

•  Prince  répudie  l'Impératrice  Mong-chi. 
VIII. .315-}  18.  Elle  lui  donne  un  fils,  ji^tf, 
Mife  au  nombre  des  Reineà ,  &  bientôt 
déclarée  Impératrice.  327.  Son  fils  meurt. 
îjo. 

LlEOU-TSiN-TCHONG ,  un  des  Généraux  du 

rebelle  Tchang.hien-tchong  ,  prend  la  ville 

'    '  de  Han-tchong,  au*il  livre  aux  Mongous.  XI. 

xx^  Confeil  qu'il  leur  donné.  27.  A  part 

•  à  la  mort  du  rebelle.  28. 
LlEOU-TSiUN  j.  Prince  de  Ôi/-///f^    fils  de 

l'Empereur  Ouen-ti  des  Song.Y.B^.  Frayeur 
qu'il  a  en  recevant  l'otdre  de  fe  faire  mourir^ 
po.  Echappe  à  ce  danger  par  le  confeil  de 
celui  même  qui  étoit  chargé  de  lui  porter 
cet  ordre  ih.  Se  fait  urt  parti,  pi.  Eft  pro- 
clamé Empereur,  pi.  Voyez  Ou-ti. 
LiEOU-TSONG,fils  def  Lieou-piao ,  Jui  fu«- 
cède.  IV.  48.  Ses  Officiers  l'exhortent  à 
fe  fotrtnettre  à  Tfao-tfab.  ihid.  Remet  le 
ûavs  de  King-tchéôu  fouâ  l'obéiffance  de 
l'Efmpereur  ,  fans  avertir  Lieou-pey ,  qui , 
à  cette  nouvelle  ,  conduit  fon  armée  vers 

•  Siang^yang.  49. 

LiEou-TSONG.  Conduire  odieufc  à  l'égard 
de  Tçin-Min-ri,  qu'il  fait  mourir.  IV.  apj\ 

•  294.    Sa  mort.   Son  portrait.  2pc, 
LiEOU-TSONG  ,  Gouverneur  du  Ho-tong, 

&  frère  du  Kao-tfou ,  Empereur  des  Héou^ 
Tfin.  VII.  417.  Ne  fiiit  aucune  démarche 
après  la  mort  de  l'Empereur  Yn-ti ,  ap- 
pftnant  que  Lieou-pîn  ,  fon  fils  ,  veribit 
d'être  com'onfié.  424.  Se  fait  proclamer 
Empereur  des  Han  du  Nord ,  Se  apprend 
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.la  mort,  de  fon  fils:  4xtf.  Se  ligue  avet  les 
Tartans.  427.  'Entreprend  le  liège  de  Tçin-p 
tchéou.  429.  Mbt  le  feu  à  fon  camp  y  &  fe 
retire.  4}o.  A  la  mort  de  Taï-tfou,U  fe 
nourrit  de  nouvelles  efpérançes.  4jtf,  Perd 


la  bataille  de  Kaorping.  457-439.  Se  fauve 

-yang.  440.   Se  rortifie  dans  cette 

capitale  de  les  Etats.  441.  Plufieujcs  de  fes 


à  Tçin-yang 


villes  fe  donnent  à  Chi-tîbng.  ih.  OnTafTiége 
dans  Tçin-yang  ;  mais  les  alTiégeans  fe  re- 
tirent en  défordre.  44».  44J.  Tombe  ma- 
lade y  &  meurt  après  qu'if  eut  afluré  fa 
fuccelfion  à  Lieou-Tching-kiun  ^  fon  fils 


LiEou.TSONG-KiEH y  fils  du  fameux Lieoa- 
gin-chen,  eft  condamné  à  mort  par  fon 
père ,  &  pourquoi.  VII.  4^1.  4^$. 

LiEôu-TSONG  ,  après  avoir  fait  périr  fes 
deux  frères  monte  fur  le  Trône  de  Lieou- 

Î^uen.  IV.  259.  Continue  les  conquêtes  de 
on  père.  262.  On  lui  amène  y  prifonnier , 
l'Empereur  Tçin-Hoaï-ti.  265.  Traits  qui 
peignent  fon  caraâère.  2^9-172.  Echec 
confidérable.  ibid.  Belle  remontrance  de 
l'Impératrice  &  à  quel  fujét  274.  Ses  troupes 
font  battues  à  Tchang-ngan.  28^.  Prife  de 
Tchang-ngan.  On  lui  amène  1  Empereur. 
289. 

Li-Fou .  Gouverneur  de  Tan-tchéou.  La 
mort  néroïque  de  cet  Officier  eft  fuivie 
de  celle  de  toute  fa  famille.  IX.  3^8. 

Ll-Fou,  brave  Officier  Mongouy  s'oppofe 
aux  rebelles  au'il  défait  ;  les  tient  en  échec , 
fait  des  prodiges  de  valeur  &  périt  les 
armes  à  la  main.  IX.  $^6. 

Li-FoC-KouÉ ,  Miniftre  de  l'Empereur  Sou- 
tfong.  VI.  28/.  Son  grand  crédit  à  la  Cour. 
xZ6.  Eft  aflaffiné  chez  lui.  287. 

Lt-fou-tsé,  fait  révolter  les  peuples  de 
Kiao  tckéou.  V.  497.  Eft  battu  &  forcé  de 
demander  grâce.  498. 

Xt-gtn-fou  ,  Gouverneur  de  Ting-nan  , 
meurt  Tan  911  j  ^  fon  fils  Li-y-tchao  lui 
fuccède.  VIL  287. 

Ll-GIN-HIAO  fuccède,  l'an  1139 .  à  Li-kien- 
chan  fon  père ,  Roi  des  Hia.  VIIL  518. 

Ligue  des  Princes  de  la  famille  Impériale 
pour  détrôner  l'ufurpateur  Sfé-ma-lun  affis 
fur  le  Trône  de  Tcin-Hoeï-ti.  IV.  220. 
L'armée  ennemie  eft  entièrement  défaite, 
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Li-HAN-TCHi ,  envoyé  dans  le  Ho-nan  par 
rEmpereur  Hi-tfong,  &  pourquoi.  VL 
J77.  Caradère  de  ce  Mandarin.  585.  Prend 
Kiang-tchéou ,  infulte  Tfin-yang ,  &  eft 
infulté  lui-même  dans  Ho-yang ,  d'où  il 
îe  réfugie  auprès  de  Lî-ké-vong.  fZ6.  Avec 
les  fecours  que  celui-ci  lui  donne  îl  retourne 
à  Ho-yang ,  &  eft  battu.  VIL  2.  Comman- 
dant de  Tçé-tchéou  pour  Li-ké-yong.  8. 


t. Eft  infulté  par  les  affiégeans  p  &  poataaof* 
il>.  Les  bat.  9«  Meurt  Gouverneur  de  Lou-. 
tchéou  pour  Tchu-ouen.  47. 

Li-HAO-OUBM  inftniit  fans  iuccès  le  fik  de 

.  CbiUHti.  Ouvrages  qu'il  compofe  pouc 
fon  éducation.  DC  $%Z. 

Li-heng,  Général  Mongouy  défait  &  met 
en  fuite  les  troupes  des  Ouen-tien-fiang. 
IX.  39i«Efttrès-raaltraité^  dans  un  com- 
bat naval ,  par  Tcbang-chi-kié.  198.  Perd  la 
vie  dans  une  expédition  contre  le  Roi  de 
Tchen^tching,  ^i. 

Li-Hi ,  Général  de  l'Empereur  Tçin-Ou-ti  ^ 
défait ,  avec  peu  de  monde  y  les  Tartares 
Sien-pL  ly.  i6x.  Demande  inutilement  à  la 
Cour  la  permil&on  d'aller  attaquer  ces 
Tartares  ciiez  eux.  i^. 

Li-HiAO-Y ,  l'Impératrice  Ou-heou  l'envoie 
avec  looyooo  hommes  contre  les  Princes 
révoltés.  VI.  i6i.  Remporte  fur  eux  la 
vidoire.  1^3.  Eft  envoyé  en  exil.  Sa  mort. 
154. 

Li-hiao-kgng  ,  Défait  entièrement  le  re- 
belle Fou-kong-chi  à  qui  il  fait  couper  la 
tète  :  détail  de  cette  expédition.  Vi.  24. 

Li-hien-tchong  y  Lieutenant  de  Tchang- 
fmn  y  fe  rend  maître  de  Ling-^i  ôc  bat 
Siao-ki  :  modération  dont  il  ufc.  VlII.  583* 
Jaloufie  que  Chao-yong-yuen luiporte.  ib. 
Prend  Sou-tchéou  &  bat  un  Officier  de» 
Kin  qui  veut  reprendre  cette  Ville.  {84. 
Les  Tartares  reviennent,  au  nombre  de 
cent  mille  en  faire  le  fiége  ;  Chao-hong- 
yuen  refufe  fes  fecours.  Livre  plus  de  cent 
combats  aux  Tartares  y  dans  lefquels  il  eft 
viâorieux ,  &  comble  les  fbfles  de  leurs 
cadavres.  y8y.  Les  Tartares  lèvent  le  fiége, 
&  épuifé  par  fa  défenfe  y  il  n'eft  pas  en  état 
de  les  pourfuivre.  $%6. 

Ll^Hi-LEX,  l'Empereur  l'envoie  contre  les 
rebelles.  VL  3x7.  Ceux-ci  lui  offrent  le 
titre  d'Empereur  qu'il  rejette,  ih,  Traite- 
tement  qu'il  fait  à  Yen-tchin-kinç  ,  envoyé 
pour  l'engager  à  rentrer  dans  le  devoir. 
329.  Pertes.  330.  Prend  le  titre  d'Einpe- 
reur  &  publie  une  Amniftie.  3  39.  Mauvais 
ïiiccès  de  fes  armes.  340.  Eft  abandonné 
de  fes  Officiers.  34J.  Son  Médecin  l'em- 
poifonne.  ib* 

Li-hiong,  Chef  des  exilés  bat  les  troupes 
Impériales.  IV.  230.  Prend  le  titre  de  Roi. 
244.  Beau  portrait  de  ce  Prince.  285.  Sa 
mort.  345:.  Troubles  qui  la  fuivent.  345. 

Li-HOAÏ-KOUANG  ,  Grand  -  Général  de 
l'Empire ,  vient  au  fecours  de  l'Empereur. 
VI.  137.  Demande  hautement  la  mort  du 
Miniltre  Loii-ki.  33T.  Se  lie  d'intérêt  avec 
le  rebelle  Tchu-tfé.  341.  Défection  de 
fes  Soldats  ôc  Officiers,  ib.  Se  pend  de 
défelpoir.  341. 

Ll-HONG.KI  y 


DES    MA  t;  I  èR  B  3. 


1.1-HaKGrKl ,  ffls  du  -  Prince  4ç  ?Va/,  en 

.    iàveur  auquel  ce  Prince  fe  démèc  de  fes 

.    Etats.  VIL  473.  ^ 

Li-YB ,  converlation  intéreflknte  avec  Hoit- 
pilaï^  Han  des  Mongous,  XI.  28p.  Ex* 
pliqae  à  ce  Prince  la  caufe  des  tremble- 
tnens  de  terre,  ipo. 

Li-YEN  ,  (l'Eunuque  )  Officier  de  Tchuanç- 
.  tfong ,  eft  envoyé  à  la  Cour  de  Ckou,  Vil. 
zi6.  Comment  il  y  eft  réça  &  le  rapport 
qu'il  en  fait  à  fon  retouri  îB,  &  217.  rafle 
le  Mien-kiang  à  la  nage  &  entre  hardiment 
dans  Tching-tou  y  fuivi  de  peu  de  monde* 
2)o.  Agit  en  maître  dans  cette  Ville  6c 
conduit  le  Prince  de  Chou  &  fes  Manda- 
rins à  Tarmée  des  Impériaux,  ib.  &  131. 
Après  la  mort  de  Tcuang-tfong,il  retourne 
dans  le  pays  de  Chou  en  qualité  d'Infpec 
teur.  2jp.  Ce  que  lui  dit  le  Gouverneur 
dont  il  étoit  confidéré.  il>.  Sa  préfcnee  ré- 
pand l'alarme  dans  cette  Province  &!  le 
Gouverneur  eft  forcé  de  lai  faire  couper 
la  tête.  2^0. 

Li-YEN-siEN ,  excellent  Officier  &  Gom- 
mandant  de  Cben^chéou,  bat  à  plates 
coutures  le  Tartare  Oulou  ,  Lieutenant 
4e  I.éou.ché  qui  veut  Taffiéger.  VIII.  4pi. 
Léou-ché  furpris  s'y  rend  avec  toutes  fes 
forces ,  &  battu  lui-même ,  il  fé  fauve  à 

Eeine.  491.  Retourne  avec  cent  mille 
ommes  ;  ne  recevant  point  de  fecours 
contre  Léou-ché  revenu  avec  des  forces 
fupérieures,  il  fe  précipite  dans  le  Hoang* 
ho.4Pi.4^}- 

■JLi-Y-Ki.  Lettré,  entrevue  Gngulière  qu'il» 
avec  Lieou-pang.  II.  435.  S'attache  à  lui. 
Service  qu'il  lui  rend.  th.  Ambaflade ,  dont 
il  eft  chargé.  473.  Sa  fin  malheureofe.  474. 

Ll-YNG ,  l'Académicien  •  accufé  par  les  Eu. 
nuques .  6c  de  quoi.  III.  471*.  Eft  élargi  à  la 
mort  de  l'Empereur.  484.  Meurt  dans  les 
fers.  4PÎ- 

ti.Y-TCH  Ao ,  fuccède  à  Li-gînrfou  ^  fon  père . 
dans  le  Gouvernement  de  Ting-nan  duquel 
dépendoient  les  principales  places  du  Ho/T. 
Vn.  187.  Fermeté  avec  laquelle  il  fe  fou- 
tient  dans  ce  Gouvernement.  238.  289. 

I«I-YUEN  j  Fonds^teur  de  la  Dynaftie  Impé- 
riale des  Tang.  V.  J4?-  Eft  envoyé  par 

.  l'Empereur  Soui-yangti  dans  une  Pro- 
vince défolée  par  les  voleurs  &  les  Tar^ 
tares.  VI.  i.  Voyez  ce  qui  le  concerne  au 

\    titre  Kao-tfou. 

Ll-YUN  ,  un  des  fegcs  de  U  Cour  de  Han- 
Houon-t! ,  viftime  de  fon  zèle  pour  le  bien 
public.  III.  4îy-4T7. 

ti-YUN  ^petit-fils  de  l'Empereur  Spu-tfong, 
pft  mis  fur  le  trône  de  Hi-tfong  par  Tchu- 
meï.  VJ.  575.  Eft  tué  bientôt  après.  $7$. 


loi 

Li-YUN  j  Qouverneur ,de  Lou-tchéou ,  eft 
fait  Confeillcr  d'Etat.  Refiife  de  reconuoi- 
tre  le  fondateur  des  Song.  VIII.  9.  lo. 
Se  ligue  avecMe  Prince  de  Han,  10.  lu 
Perd  la  bataille  de  Tçé-tchéou ,  &  fe  fait 
périr  dans  les  flammes.  12.  Son  fils  Li<héou- 
tlieï ,  fe  rend  à  l'Empereur  &  lui  remet 
la  Ville  de  Lou-tchéou.  îB* 

Ll-KANG  foupçbhne  que  l'Empereur  Hoeï- 
tfong  à  defTein  d'abdiquer  la  Couronne  en 
faveur  de  Kin-tfong.  VIII.  42B.  Son  indi- 

f  nation  contre  les  Grands  qui  confeiltent 
Kin-tfong  d'abandonner  fa  Capitale.  450* 
Prend  le  commandement  des  troupes  & 
raflure  le  courage  abbatu  des  Soldats,  ibid. 
Prétend  qu'on  ne  doit  rien  céder  aux  Ttfr- 

'  tares  8^  s'oppofe  ,  mais  inutilement ,  à  ce 
qu'on  envoie  le  timide  Li-tchu  négocier 
avec  ces  barbares.  il>.  Bravoure  avec  laquelle 
il  défend  Caï-fong-fou  contre  eux. 4.^2.  Fait 
d'inutiles  tentatives  pour  rompre  le  traité 
honteux  fait  avec  ces  barbares.  43}.  Son 
indignation  contre  leur  avidité  &  l'inac- 
tion de  la  Cour.  434.  Repoufle  ces  ennemis 
dangereux.  435.  Eft  privé  de  fon  emploi 
fur  Tes  plaintes  des  Tartares ,  mais  rétabli 
à  la  follicitation  du  peuple  aÇemblé  xu- 
multuairement.  4^7.  Sa  fermeté  oblige  ^es 
ennemis  à  fe  retirer ,  mais  on  Tempèche 
de  les  pourfuivre.  438.  Part  pour  Nan-king 
&  en  ramène  le  vieil  Empereur  Hoeï- 
tfong.  43p.  Fait  mourir  un  Officier  qui 
avoit  empêché  le  fuccès  d'une  expédi« 
tion.  441.  Eft  forcé  de  porter  du  fecours 
à  Taï-yuen  affiégé  par  les  Kin.  442.  Ses 
Généraux  qui'  conouifoient  trois  grands 
Corps  d'armées  s'écartent  de  fes  ordres  & 
font  battus  fuccefiîvement.  ri.  &  443.  Eft 
créé  Minifti'e  car  Kao-tfong  ;  moyens  ou'il 
donne  à  ce  Prince  pour  réfifter  aux  Tar- 
tares &  relever  l'Empire  de  fes  pertes. 
4f7.  458.  Des  envieux  de  fa  gloire  intri- 
guent contre  lui  :  il  demande  fie  obtient  fa 
retraite.  ^60. 

Xl-KÉ  ,  réponfip  ferme  qu'il  fait  à  fon  Prince, 
&  fa  mort.  II.  i2|. 

Ll-Ki-YONG  (  Voyez  Li-koué-tchang.  )  o'b- 
tient ,  par  un^^rime ,  le  Gouvernement  de 
Yun-tchéou.  VI.  538.  Perd  une  grande 

'  bataille.  «'4f .  Prend  les  intérêts  de  l'Em- 
pire &  donne  à  fes  troupes  un  uniforme 
noir.  558.  Eft  fait  Lieutenant-Général  des 
troupes ,  &  pourquoi,  rb.  Va  au  fecours 
du  brave  Tcnao-tchéou.  fax.  Eft  trahi  & 
court  rifque  de  fa  vie.  5^3.  L'Empereur 
veut  envain  lui  infpirer  des  fentimens  de 

Çaix.  f  54.  Demande  la  mort  du  Miniftre 
len-lmg-tfé.  170.  Bat  les  Impériaux ,  en- 
tre dans  la  Capitale  &  met  le  feu  au  Pa. 
laist  ib^  Donne  du  fecours  à  Li-bao-tchL 
C  c 


T  A  Ô  L  E     G  É'N'ÊR  A  t  E 


ao2 

VIL  1.  Blâme  TEmpereur  d'avoir  pris  pour 
Miniftre    Tchang-fiun.    y.    L'Empereur  . 
'    POtiiTé  par  fes  Mîniftres  >  confent  maigre 
.    lui  à  lui  faire  la  guerre.  6.  Afllége  Lou- 
tchéou  qui  s'étoit  révoltée*  7.  On  croit 
.    fa  perte  aflurée.  8.  Succès  de  fes  Géné- 
raux, p.  Placet  qu'il  envoie  à  l'Empereur 
pour  {a  jqftification.  10.  L'Empereur  punit 
les  auteurs  de  cette  guerre  &  le  rétablit 
dans  fes  emplois.  11.  ii.  Ses  ennemis  font 
.    fufpefter  fa  fidélité ,  &  l'Empereur  n'ofe 
remployer  contre  fes  Gouverneurs  révol- 
;    tés.  21.  Chagrins  domeftiques  qu'il  éprouve 
par  la  jalouiie  de  fes  deux  fils  adoptifs.  îB. 
AflSége  Li-tfun-hiao,run  d'eux,  dans  Hing- 
.    tchéou.,  bat  un  Général  de  r Empereur, 
fait  mourir  l'ingrat  Lt-tfun-hiao.  12.  2;. 
Met  en  fuite  le  Gouverneur  de  You-tchéou , 
&  le  défait  orès  de  Ou-tchéou  qu'il  prend, 
/i.  &  24.  Marche  au  fecours  ae  l'Empe- 
reur attaqué  par  trois  Gouverneurs,  ik  & 
ïj*.   Publie  un  Manifèfte.  i6.  Ses  fuccès 
contr'eux.  ih.  Renforce  la  garde  de  l'Em- 
pereur qu'il  fait  inviter  à  revenir  à  Tchang- 
;    figan,  27.  18.  Termine  heureufement  cette 
guerre  &  eft  créé  Prince  de  Tfin.  ib.  Pro- 
pôfe  d'achever  d'éteindre  la  révolte  des 
trois  Gouverneurs  ,  mais  on  le  remercie  de 
fon  zèle ,  &  pourquoi,  ip.^o.  Les  trou- 
bles recommencent  à  la  Cour  après  fa 
retraite.  J5.  Soupire  en  apprenant  l'extré- 
mité où  fe  trouve  l'Empereur  auquel  il 
demande  la  permifllon  d'aller  à  fon  fecours. 
J7.  Mécontent  de  Liéou-gin-kong ,  &  pour- 
quoi.   3  p.   Lieou-gin-kong   remporte    un 
avantage  fur  lui  ,  &  lui  écrit  une  lettre 
refpeftueufe.  40.  On  veut  le  réconcilier 
avec  Tchu-ouen.  43.  Tchéou-té-oueï ,  un 
de  fes  Généraux  bat  les  troupes  de  Chi- 
chou-tfong,  45.  4^.  Met  le  (lége  devant 
Lou-tchéou.  ib.  Contribue  à  la  levée  du 
fiége  de  Tlàng-tchéou  défendu  par  Lieou- 
gin-kong.    48.   Ouang-tchu-tchi   s'excufe 
d'avoir  pris  fon  parti.  4p.  L'Empereur  l'ap- 
pelle à  fon  fecours.  6^.  Envoie  un  déta- 
•chement  de  cinq  mille  chevaux  qui  bat  un 
corps   de  troupes  de  Tchu-ouen.  tfy.  Eft 
aflîégé  dans  Tçiuryang  par  ceux  du  parti 
de  Tchu-ouen  qu'il  force  à  faire  retraite. 
66. 6j.  Redoute  la  puiflance  de  Tchu-ouen. 
ib.  Son  amitié  pour  Li-tfun-hiu  fon  fils.  ib. 
Prédit  la  ruine  de  la  Dynaftie  des  Tang. 
8).  84.  Le  perfide  Tchu-ouen  le  recom- 
mande à  l'Empereur  &  dans  quelles  vues, 
ib.  L'Empereur  lui  fait  part  de  la  capti- 
vité où  il  gémiflbit   entre  les  mains  de 
Tchu-ouen ,  &  il  l'exhorte  à  s'unir  avec 
les  autres  Gouverneurs  pour  l'en  délivrer. 
^y.  Tchu-ouen ,  occupé  à  fe  rendre  maître 
de  rEmpiie  „  ne  redoutoit  que  '  lui,  107. 


Fait  difficulté  de  fecourir  Liecn-gin-kong 
contre  Tchu-ouen,  &  pourquoi,  lop.  Ce- 
pendant iltftége  Lou-tchéou.  11  a.  Yé-liu- 
Apaoki ,  dont  le  dcfleîn  étoit  d'envahir  la 
Chine ,  s'abouche  avec  lui  &  demande  fon 
alliance,  irp.  Se  repent  de  n'avoir  pas 
enlevé  ce  chef  des  Kkîtans ,  &  pourquoi. 
120.  Eft  attaqué  par  Tchu-ouen  qui  venolt 
'  d'ufurper  le  Trône.- 122.  Tombe  malade 
&  meurt.  Son  fils  Li-tfun-hiu  lui  fuccède. 

12}. 

Li-Ki ,  Prince  &  Gouverneur  de  Tchin-baï, 
*  refiilc  de  venir  à  la  Cour.  VL  37c.  Lève 
.  l'étendard  de  la  révolte.  iy6.  Eft  arrêté 
&  conduit  à  la  Cour  par  fes  troupes,  i^j. 
.    Mis  à  mort  &  fes  grands  biens  diftribues. 

LinKi  «  Prince  de  Tching ,  affermit  Ion  Trône 
par  lé  faog.  IV.  1$^  Malheur  inattendu; 
mi-mémè  fe  donne  la  mort.  i%6. 

Ll-KLANG^  Miniftre  de  l'Empereur  Hien- 
tfong.  Sa  droiture  &  fa  francbife  dans  fes 
remontrances  à  ce  Prince.  VL  582-385- 
}8p/jpo.  Travaille  de  concert  avec  d'au- 
tres I  une  réforme  dans  l'adminiftration. 
3pi.  L'Empereur  fait  fon  éloge.  3P4.  Sage 

\  confeil  qu'il  donne  à  ce  Prince,  t^^^.  400. 
Continue  de  lui  parier  fans  déguifement. 
^03.  Demande  fa  retraite  ôc  eft  fait  Préfi- 
aent  du  Tribunal  des  Rits.  404. 

Ll-KIEN  ,  Lieutenant-Général  du  Prince  de 

.  Yen  &  gendre  de  l'Empereur  Hong-vou. 
X.  114. 

l^i-KJEN-CHUN,  fuccèdeà  Li-ping-tchang, 
Roi  de  Hia,  ,  Van  ioS5.  VIU.  308.  Les 
Chinois  lui  accordent  des  patentes  &  refti- 
tuent  les  prifonniers  &  les  places  enlevées 
dans  la  dernière  guerre.  /^.  &  313.  Se  rend 
maître  de  la  fortereffe  de  Kin-ming-tchaï. 
3x8.  Ses  demandes.  31p.  Se  retire,  ib.  Ses 
troupes  retournent  pour  empêcher  de  bâtir 
la  ville  de  Ping-hia  &  font  oattues  par  les 
Chinois.  3  20.  N  ouveaux  efforts  qu'elles  teft- 
tent.  Nouvelle  viftoire  des  Chinois. 2,xi. 
224.  Neuf  nouveaux  forts  qui  les  contien- 
nent, ib.  Les  Leao  refiifent  de  les  fecourir 
.  ib.  Paix  ménagée  par  la  négociation  des 
Leao.  325.  Offre  une  retraite  dans  fes.Etati 
au  Roi  dtsLéao  qui  le  crée  Empereur.  40p. 

Ll-KIEN-T Aï,  Miniftre  de  l'Empereur  Hoaï- 
tfong.  X.  484.  Son  expédition  (dans  le 
Chanfî  contre  le  rebelle  Li*-tfé- tching.  ib. 
Confeille  à  fon  Maitre  infortuné  de  le  re- 
tirer à  Nan-king.  487. 

Ll-KIEN-TCHING ,  Prince  héritier  de  l'Em- 
pereur Kao-tfon  foUmet  les  rebelles  du 
Chan-tong  &  de  quelle  manière.  VI.  21. 
Projeute  la  perte  de  fon  frère  Li-chi-min 
qui  le  prévient  &  le  tue.  33-3^. 


DES    M  ATI  ÈRES. 


LUKïËôV ,  ée  tjuel  ftratagème  ,ufe  ce  Gé- 
néral Chinois  pour  déterminer  feà  foldats 
à  marcher  à  l'enncmû  IV.  ipi. 

Li-Ki-Ho ,  frère  du  Général  Li-ki-long.  VIL 
128. 

Li-Ki-TEN,fiIs  de  Li-méou-tchin,  Prince  de 
Ki  y  rend  hommage  .  à  l'Ëmpèreur  des 
Héou^Tang  qui  change  le  nom  de  cette 
principauté  en  celui  de  Tfin.  VIL  215. 

Ll-xi-YUN  y  gis  adoptif  de  Li*méou.tcbin  ^ 
refte  à  la  Cour  de  Tchang-ngan  avec  des 
troupes  pour  empêcher  les  fadieux  de  re- 
muer. VIL  5*8.  Pille  les  tréfors  de  TEm- 
gtreur  &  f^t  partir  y  pour  Fone-fiang  les 
rinces  y  les  PrincefTes  &  les  émmes  du 
Palais.  6%.  Li-méott-tchin  lui  finit  couper  la 

Ll  Kl  Kl  .Prince  de  Outï  &  fils  de  Tchuang- 
tfong,  Empereur  des  HéowTang.  VIL  iiy. 
Eft  chargé  de  l'expédicion  du  Pays  de  Ckoù, 
ib.  Rien  ne  lui  rémle  &  le  Prince  de  Chou 

.  fe  met  à  fa  difcrétion.  12^1^1.  Des  enne- 
mis  du  Général  Ko-tfong-tao  qui  Taccom- 
pagnoit  perfuadent  à  l'Empereur  &  à  l'Im- 
pératrice qu'il  étoit  en  danger.  2^4.  On 

'  lui  expédie  Tordre  dé  faire  mourir  ce 
Général*  2 5  y.  Le  Ëiît  afTaOïner  ainfi  quefes 
deux  fils.  256.  Reçoit  l'ordre  dé  fiiire  mou- 
rir LiJing-té.  2  38.  On  le  prefle  de  retourner 
à  la  Cour  &  la  révolte  de  Li-chao-tchin  le 
retient.  240.  Fait  conduire  ce  rebelle  à 
Fong-fiang.  Informé  des  troubles  de  la 
Cour  &  cfe  la  mort  de  Tchuang-tfong  ,  il 
reprend  la  Route  du  Nord.  2^1.  A  fon  ar- 
rivée à  Oueï-nan ,  il  apprend  que  tout  eft 
perdu  pour  fk  Emilie  oc  fe  fait  étrangler 

Ll-Ki-LÔNG  y  uii  des  Lieutenans  de  Tfao.pin 
bat  un  parti  de  Liao.  VIIL  98.  Villes  qu'il 
leur  prend.  /^.  pp.  Eft  récompenfé  &  nom- 
mé Lieutenant  de  la  cavalerie  de  l'Em- 
pire. 107.  Réprime  les  courfes  de  ces  Tar^ 
tares.  114.  iij.  Marche  contre  Li-ki.tfien  à 
la  tète  d'une  puiflante  armée.  128.  Bataille 
de  Ou  pé-trhu  12p.  A  la  tête  des  troupes 
Jmpériales,fecoure  la  ville  de  Tchen-tcheou 
affiegée  par  les  Uao.  VIIÏ.  14p.  Attire 
Siao-ta-Ian  dané  une  ambufcade  &  le  ^e 
^vec  la  plupart  de  les  gens.  149. 1^0-152. 

Li-içl-MAO  ,  Miniftre  des  I^ois  de  Ngan- 
n4n  y  en  fait  ^(Taffîner  plufieurs  Aiccefllvc- 
ment  &  fe  place  liii-mêmfc  fur  le  Trône. 
X.  lyy.^Faux  emofé  fur  lequel  il  obtient 
un  Diplôme  Impérial  qui  le  confirme  dans 
cette  Souveraineté,  ii.  Un  defcendant  des 
Rois  de  N^annan  y  demand.e  juftice  à 
Yong-lo  contre  cet  ufurpateur,  lytf.  ijjr. 
Suites  de  cet  événement,  rufe  de  Li-ki-mao 
&  de  Li-tfang ,  fon  fils.  i:58-i^j.  Sont  faits 


prifonniers  &  conduits  à.  Yong-lo.  Leur 
punition.  1^4. 16 f* 

Li-KiNG-LoNG  y  m  des  Généraux  de  Kien* 
ouen«ti  y  enlève  par  fon  ordre  le  Prince  de 
Tchiou.  X.  iq6.  Sa  préfomption  &  ibn^ 

?eu  d'habileté,  iif.  iitf.  Eft  battu  par^  le 
.  rince  de  Yen.  117^119.  Eft  rappelle  %L 
menacé  d'être  puni.  i2P.,0n  demandé  (a 
mort  à  l'Empereur  q^i  le  charge  de  net 
gocjer  un  accommodement  avec  le  Prince 
de  Yen.  140.  141.  Sa  défeâion.  142. 

Ll-KING-TA ,  Prince  de  Tfi.  frère  &  Gé- 
néraliffime  des  armées  du  Prince  de  Tang. 
VIL  4fp.  Sa  défaite  à  Lou*ho  par  Tchao- 
kouang-yn.  4^.  ^6t-^$. 

L1-KI-P0N6  y  fils  adoptif  de  Li-méou-tchin  , 

Îrefle  l'Empereur  Tchao-tfons  de  fe  retirèr 
Fong-fiang.  &  pourquoi.  VIL  %6.  Attaqbe 
Li-yun  qui  défènooit  ce  Prince,  ib.  Li<«iéou« 
tchin  fe  défend  d'avoir  eu  part  k  ces  trou* 
blés ,  &  lui  fait  couper  la  tète  qu'il  envoie 
à  l'Empereur.  27.  Accufé  d'avoir  mis  le, 
feu  au  Palais  pendant  l'émeute.  28. 
Li-Ki-PONG.  Voyez  Ting-nan«  * 

Li-Ki-T  Ao  ,  cet  Officier  quitte  le  Prince  Se 
Tfin  ^  &  fe  donne  à  l'Empereur  Moti  ét% 
.'Uéou'Liangy  avec  deux  Villes.  VIL  ipi.» 
Lf-Ki-TSIEN  (le  rebelle)  retiré  chez  les 
Uao  y  éponfe  une  de  leurs  Princeflès.  VIII. 
lit.  Reçoit  le  titre  de  Prince  de  Hia.  ib. 
Piège  inutile  qu'il  tend  pour  fe  rendre 
maître  de  cette  Principauté  qui  appartenoit 

•  aux  Chinois.  116.  Battu  y  il  demande  à 
rentrer  en  grâce  avec  l'Empereur ,  &  re* 
tourne  de  nouveau  chez  les  Tanares.  ibù{. 
Appuyé  des  Uao  y  il  fe  rend  très-puiflfant. 
128.  Enlève  un  convoi  aux  Chinois  êc  iovef- 
tit  Ling-ou.  ib.  Bataille  de  On-pé-tchi, 
dont  les  fuccès  font  balancés,  xip*  Feipt 
de  fe  foumettre  à  Tching-tfong  qui  lui  ac- 
corde un  Gouvernement  &  cinq  Départe- 

.  mens^  1 3  x.  On  lui  donne  le  nom  de  Tckao- 
pao-ki.  13  a.  Inquiète  les  Tartares  Hotï-ho. 

.141.  Met  une  grande  partie  des  Toufan 
dans  fes  intérêts.  14^  Attaque  &  preAd 
Ling-tchéou  dont  il  change  le  nom.  ib.  Eft 
battu  par  Pan-lo-tchi  ,  chef  des  Tartares 
de  Lou'cou  y  Se  il  meurt  d'une  blefliire  qu'il 
reçoit  dans  l'aâion.  144.  Laiflè  fes  Ëtacs 

•  à  Tchao-té*ming ,  fon  fils.  ib. 
Li-xi-TSiEN.  Voyez  Ting-nan.    . 
L1-K0  y  fils  du  fkmeux  rebelle  Li-tfé-tchinr. 

Eft  abandonné  des  troupes  à  la  mort  de 
fon  père.X.  foç. 

Lî-KO-Kl ,  muficien ,  eft  élevé  au  grade  de 
Capitaine  des  Gardes  pour  un  air  de  ia 
compofirion  VL  117^ 

Li-KONG  .  Prirxe  de  fching.  II.  78.  ChalTé 
de  fes  Etats  par  fon  premier  Miniftre; 
Ce  a 
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les  Princes  font  de  vaines  teûCanres  pour 
le  rétablir,  th. 

Li-KONG,  Prince  de  T/i/f.  IL  i^.  Rend 
hommage  à  l'Emnereur.  i68.  Bat  le  Prince 
de  Tfin.  ih.  Méprile  les  ConTeib,  &  devient 
arrogant.  i7o.  Sa  fin  tragique.  173. 

Li-KONG,  Prince  de  r^A/Vi^.  II.  ^4.  ChadTé 
de  fes  Etats ,  y  rentre,  pf . 

Li*KOU  y  Goovernenr  de  Tfé-tchéoo  pour 
l'Empereur  Tfi.oaang  des  Héou-T/în.  Vil. 
$6j.  Avis  important  qu'il  donne  dans  une 
position  critique  de  l'armée  Impériale.  i^« 
£^  a 58.  Miniftrc  de  l'Empereur  Taï-tfou  des 
MéotuTihéou  y  ce  Prince  ne  veut  pas  lui  ac* 
corder  Ik  retraite,  &  pourquoi*  433.  Son 

.  expédition  de  Chéoo-tchéou.  450.  Défait 
les  Tang.  4fi.  Abandonne  le   fiége  de 

'  Cbéon-tchéou*  4; x.  Confeille  de  le  repren- 
dre. 4^.  Obtient  là  retraite.  41^.  4^. 

Ll-KoUANGy  Général  Chinois.  II.  ;8p.  En 
iropofe  avec  une  poignée  de  monde ,  à  une 
armée  de  Tanaru,  ib. 

Ll-KoUANG*Li  envoyé  par  HanOu-tià  la 
conquête  du  Royaume  cle  Ta  çuan.  III.  69. 
Su^  de  cette  guerre»  ih.  Son  impéride 
le  Élit  battre  &  fuir  honteufement.  70.  Des 
ordres  de  l'Empereur  le  forcent  de  reflet  à 
Tun^hoang.  ib.  Reçoit  un  fecours  confidéra- 
ble  avec  partie  duquel  il  aiCége  le  Prince 
de  Ta  ouan  dans  fa  capiule.  75.  Retourne 
viâorieux  à  la  Cour.  75.  Marche  contre 
les  Tartares  Hiong  nou,  98.  Après  quel- 
qu'avantage  eft  bloqué  dans  fon  camp.  ib. 
Comment  il  en  fort.  ib.  Eft  entièrement 
défait  par  ces  Tartans.  81.  Les  bat  dans  une 
nouvelle  expédition.  90.^  Paffe  à  leur  fervice 
&  pourquoi,  pi. 

Li-KOUAKG-Pl^  Général  Chinois,  bat  plo- 
lieurs  fois  les  troupes  du  rd>elle  Ngaii-Io- 
chan.  VI.  i^«  Viâoires  complétées.  2/0. 
2ti.  Fait  une  belle  défenfe  au  fi^e  de 
ïaï-yuen  &  force  l'ennemi  à.  fe  retirer. 
%6$*  Eft  Élit  Généraliflime.  18 1.  Comment 
il  prend  à  Sfé-Isé-ming  ^fes  chevaux.  281. 
Le  met  en  fuite.  282.  Echec  terrible  yl&c 
pourquoi.  284.  Partage  la  gloire  de  l'avan- 
tage remporte  fur  les  rebelles.  289.  Sa  mort. 

)0I. 

Li-KOUi  autrement  Kié  y  fils  de  Tî-fa,  lui 
fuccède  Tan  1818^  avant  l'Ere  vulgaire.  Ses 
mauvaifes  inclinations.  I.  i^^.  Sa  cruauté. 
.1/4.  Devient  paffionné  pour  Meyhi,  fîile 
du  Gouverneur  dé  Mong-chan  à  laquelle 
il  fait  élever  un  Palais  îomptueux.  Con- 
cufTions  barbares  de  cette  femme,  ib.  Fait 
creufer  un  étang  qu'il  remplit  de  vin.  ij%. 
Fêtes  licentieulcs  qu'il  y  donne,  ib.  Fait 
mourir  le  Miniftre  Koan-long-pong  qui , 
blâmt  fa  conduite.  157. 158.  Emprifonne  à  * 
Hiataï,  Tobing'tâng^  Prince  de  €ha^g, qm 


hit  de  magnifiques  funérailles  à  ce  Miniftre. 
I  cp.  Lui  rend  la  liberté ,  &  par  ouel  motif, 
i».  Le  Miniftre  Y-ynfe  retirede  ta  Cour  & 
7  retourne  à  la  ibIlicitatioD  de  Tcfaing- 
tang.  itfo.  itfi.  Y-yn  fe  retire  de  nouveau 
&  engage  inutilement  Tdiiog-tâng  à  pren- 
dre les  armes,  ib.  Devenu  pbs  cruel ,  il 
fait  mourir  ceux  qui  lui  donnent  des  avis. 
i6x.  Le  Tah<ké  iing  fe  retire  de  la  Cour. 
ih.  Pronoftics  de  ia  nerte.  i6\.  Les  Gou- 
verneurs &  les  peuples  fe  rendent  en  fi>nle 
auprès  de  Tching-taog  ,  qui  fe  réfond  enfin 
à  prendre  les  armes.  164.  i6«.  Eft  aban- 
donné de  fes  Soldats.  H.  Tching-tang  fe 
repend  de  ia  démarche  ;  ce  que  Tchong- 
faoeï^  un  de  fes  Minifires  lui  écrit  à  cette 
occalion.  166.  Se  fauve  à  Nan^tlao,  où  il 
meurt  trois  ans  après  ia  défaite,  i^.  Chan- 
oueï ,  foo  fils  •  erre  dans  les  défera  du 
Nord. 

Li  -KOUET-xi .  fe  fait  chef  de  pirates ,  après 
la  retraite  de  Tdûng-tcfai-loog.  X.  537. 
Sa  fin.  ib. 

Li-Koui-TCHANG ,  Commandant  de  la  ca» 
valerie  des  C^r^^  :  pourquoi  ainfi  appelle. 
VI.  J57.  Refiife  le  Gouvernement  cle  Taï- 
tfoM  9  &  pourquoi.  {4.  Se  joint  à  fon  fils, 
i^.  Eft  battu  &  fe  rérugie  chez  les  Ti-cké, 

Li-Kouê-TCHiN6  ,  bravoure  avec  laquelle 
il  défend  Péking  attaqué  par  Li-tfé-tching. 
X.  4po.  Confent  à  pailer  ibus  les  drapeaux 
du  rebelle  pour  obtenir  des  conditions  6c 
fe  donne  enfiiire  la  mort.  495. 

Li-LÉANG ,  Grand-Général  des  troupes  de 
Tchao.  IL  421.  Tentatives  qu'il  fait  pour 
s'emnarer  de  ce  Royaume,  ib.  Périt  dans 
une  oataille  qu'il  perd.  422. 

Li-LiANG-TSo  y  fils  du  brave  &  célèbre 
Tchao-yuen-hao  y  Roi  de  Hia ,  lui  fuccède 
l'an  1049,  &  reçoit  des  Lettres-patentes 
de  rempereur  Gio-tfong.  VIII.  240.  Les 
Kkitans  ou  téao  croyant  profiter  de  ]a 
coDjondure  du  nouveau  règne  ^  font  fur- 
pris  par  les  Hia  qui  en  font  une  étrange 
tx)ucherie.  240.  i4r.  Les  deux  frères  Oueî- 
y<han  &  Oueï-ming-chan ,  quidépendoient 
de  lui ,  fe  donnent  à  la  Chine ,  avec  Fes  fa- 
milles qui  leur  obéiflbient.  258.  Ses  hofti- 
lités  contre  les  Impériaux  qui  élevoientune  * 
nouvelle  ville  y  &c.  il  meurt  &  laifle  fes 
Etats  à  Li-ping-<chang  fon  fils.  2fp.  Avoit 
adopté  toutes  les  coutumes  Chinoifes.  2^0. 

Li-Lî  ,  chef  de  rebelles  du  Ngan^àan ,  perd 
une  aftion.  X.  ipi.  Force  Tonç-koan  & 
Tchang-kiang,  ib.  &  'ip2.  Son  deffern  de 
•rétablir  le  Nenn-nan  en  Royaume,  ipj. 
Fait  mourir  Tcnin-koa  que  l'Empereur  Suen- 
tfong    avdt  créé  Roi    de  Ngan  naa  8c 
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ufarpe  fa  Couronne.  194.  195:.  Sa  mort  : 
Li-ling  ,Ton  fils, lui  fuccède.  ip6. 

LiLiEou  fuccède  à  Li-té,  fon  père,  dans 
le  commandement  des  exilés.  IV.  228. 
Bat  les  troupes  Impériales.  x2p.  La  crainte 
lui  feit  abandonner  ,|à  fon  frère  Li-hiong ,  le 
commandement  de'  l'armée.  U.  Sa  mort. 
131. 

Li-LING  ,  fils  de  Li-kouang-li ,  demande  à 

.  l'Empereur  Han-Ou-tilà  permilCon  d'aller 
combattre  les  Hiong^-nou  &  de  venger  la 
honte  de  fon  ayeul.  III.  79.  E(l  vidorieux  ; 
mais  les  armes  &  les  vivres  lui  manquent 
&  il  parte  au  fervice  des  Tartares.  80.  Han- 
Ou-ti  le  regrette  &  envoie  en  Tartarie 
pour  l'engager  à  revenir  •  puis  fur  le  faux 
rapport  de  l'Envoyé  ,  if  le  venge  fur  la 
famille  de  ce  brave  Officier,  ih.  Eft  créé 
Prince  par  le  Tchen-yu  ,  dont  il  époufe 
la  fille,  &  qui  le  feit  Chef  de  fon  Confeil. 
Si 

Li-LONG-Ki  entreprend  de  venger  la  famille 
des  Tang,  contre  les  attentats  de  Oueï-chi, 
VI.  ipy.  Coupe  la  tête  à  l'Impératrice. 
ip5.  Fait  faire  main-bafle  fur  les  parens 
de  Oueï-chi,  &  fes  complices,  iptf,  Eft 
nommé  Prince  héritier.  197. 

Li-MA-TEou.  Voyez  Mathieu  Ricci. 

Li-MBou- HiUN  ,  Gouverneur  de  Pao-ta, 
frère  de  Li-méou-tchin ,  eft  forcé  de  fe  ran- 
ger lous  les  drapeaux  de  Tchu-ouen.  VII.  74. 

Ll-MÉou-TCHiN,  Oaîcier  de  Fong-fiang, 
s'empare  du  Gouvernement  de  cette  Ville 
avant  d'en  avoir  obtenu  l'agrément.  VII. 
17.  La  Cour  le  lui  refufe  •  &  lui  en  offre 
un  autre  :  il  s'opiniâtre ,  &  la  Cour  cède.  i&. 
Un  placet  infolent  qu'il  adrefTe  à  l'Empe- 
reur, détermine  ce  Prince  à  lui  faite 
la  guerre.  18.  Informé  de  tout,  par  un 
.  des  Miniftres ,  il  excite  une  émeute  dans 
Tchang-ngan.  ip.Difllpe  l'armée  Impériale, 
campe  à  Linkao-y .  &  fe  retire  après  avoir 
exiçé  la  mort  du  Miniftre  Tou-yang-neng. 
^o.  21.  Lui  &  deux  autres  Gouverneurs 
rempliffent  d'épouvante  la  Cour  ,  qu'ils 
annoncent  vouloir  réformer.  14.  Leur  in- 
■  tention  étoit  de  détrôner  Tchao-tfong  ; 
ils  fe  retirent ,  &  pourquoi  :  le  Monarque 
eft  obligé  de  quitter  fa  capitale,  ij*.  16. 
Fait  couper  la  tête  à  Li-ki-pong ,  fon  fils 
adoptif ,  comme  auteur  de  la  fédition  ,  & 
l'Empereur  s'appaife.  17.  L'Empereur  em-^ 
pèche  qu'on  travaille  à  le  perdre ,  &  pour-' 
quoi.  29.  Ses  nouveaux  démêlés  avec  l'Em- 

Sereur ,  qui  fe  retire  à  Hoa-tchéou.  vS.  Ré- 
uit  Tchang-ngan  en  cendres.  37.  Fait  fes 
excufes  ,  s'offre  de  réparer  le  dégât ,  & 
pourquoi.  Ofid.  Travaille  à  pacifier  le  no- 
tchong.  41.  Entre  dans  les  vues  du  Miniftre 
Tfouï-yn  pour  détruire  les  Eunuques,  j^. 
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Demande  le.  commandement  fur  les  autres 
Gouverneurs  60.  Se  concerte  avec  Tchu- 
ouen  pour  délivrer  l'Empereur  de  fes  en- 
nemis, tfi-dj.  Se  brouille  avec  Tchu-ouen . 
&  follicite  des  fecours  contre  lui.  64-67. 
En  eft  battu  au  nord  de  Koué-kicn,  & 
affiégé  dans  FoDg-fiang,où  il  tenoit  l'£m- 

.  pereur  en  fon  pouvoir.  71-73.  Son  frère, 
dont  il  attend  du  fecours ,  fe  rangç  fous 
les  drapeaux  de  Tchu-ouen.  74.  S'arrange 
avec  Tchu^uen,  &  à  quelles  conditions. 
« -^  ^nt-  l^r  M*"e  Li-kan,  fon  fils,  à  la 
Prmcefle  Ping-yuen.  77.  Regardé  comme 
très-coupable  des  derniers  troubles  de  la 
Cour.  8 1 .  On  l'accufe  d'entretenir  des  liai- 
Ions  avec  Sou-kien ,  pour  exciter  de  nou- 
veaux troubles.  iJ^id.  Son  deffein  d'enlever 
l'Empereur.  88.  La  Cour  trop  expofée  par 
ion  voifinage  à  fes  infultes.  94.  çf^s>7.  Veut 
loulever  rbmpire  contre  Tchu-ouen  qui 
tenoit  Tchao-tfong  dans  l'efclavage.  100. 
Donne  de  l'emploi  à  Lieou-tchi-hiun ,  qui 
Jui  remet  plufieurs  villes.  i$f.  Son  expé- 
dition de  Ling-tchéou.  135.  137.  La  plus 
grande  partie  du  Ho-tchong  lui  appartient. 
184.  Envoie  fon  fils  Li-ki-ycn  prêter  hom- 
mage à  l'Empereur  des  Tang.  iij.  Meurt . 
&  ce  fils  lui  fuccède.  ib. 

Li-Mi  fe  fait  chef  de  parti.  VI.  fif.  Ses 
vues.  /^.  Avantages  qu'il  remporte,  ci^. 
Coup-de-main  qu'il  fait.  j^x.  Donne  le 
nom  de  Oueï  à  fa  Dynaftie.  U.  Viftoire 
qu'il  remporte,  jfy.  Echoue  dans  une  ten. 
tarive  qu'il  feit  de  s'emparer  de  la  Capi- 
taie.  yjo.  Echec  qu'il  reçoit.  s6o.  Se  fou. 
met  au  Prince  de  Tang,  U.  Refufe  de  lui 
obéir.  <6i   Périt  dans  une  embufcade.  ii. 

Li-Mi ,  Miniftre  de  l'Empereur  Té-tfong.  Re- 
montrances qu'il  fait  à  ce  Prince.  VI.  3  ri. 
Sa  mort  regrettée  par  le  Monarque,  j^g.  * 

Ll-MONG  fevori  du  Prince  Ngaï-juli-pali- 

Kta,  Comment  il  sy  prend  pour  rervir  fon 
aître.  IX.  491.  Se  retire  de  la  Cour.  492. 
Y  revient ,  &  pourquoi,  yoa, 

Li-MONG-YANG,  Poète  célèbre,  fe«  vers 
lui  fauvent  la  vie  &  comment.  X.  1^9. 

Li-MOU  ,  fameux  Général  du  Prince  de 
Tchao.  II.  383.  Vidoire  complette  qu'il 
remporte  fur  les  T/tn.  ib.  Injuftice  qu'on 
lui  fait.  384.  Sa  fin  tragique.  -  3  j^. 

LiNG-KONG,  Prince  de  Tchî».  II.  150.  Sa 
paffion  pour  la-  femme  de  fon  Miniftre.  Sa 
mort.  il. 

LiNG-KONG,  Prince  de  TcAou.  II.  i85.  Par- 
vient à  la  Couronne  par  des  meurtres,  ib. 
Tient  une  affemblée  des  grands  Vaflaux 
de  l'Empire  dans  fès  Etats.  188.  Eft  battu 
par  le  Prince  de  Ou.  189.  S'empare  de 
ceux  de  Tckiu  &  de  Tfaï.  191.  Sa  an  tragi- 
que, jgv. 
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IQlS 

LiNG-KONc; ,  Prince  de  Tfin.  147.  Plaifir 

barbare  qu'il  prenoit.  155:.  Sa  fin.  1^7. 
LiNG-oUANG  ,  vingt-troifième  Empereur 
des  Tchéou.  II.   173.   Ses  qualités.    187. 
Sa  mort.  184. 
LiNG-TCHANG  ,  chef  de  révolte  fous  TEm- 
perèur  Han-Ngan-ti.  IIL  411.    Bat  les 
troupes  envoyées  contre  lui.   au.   Perd 
deux  grandes  batailles,  dans  l'une  def- 
quelles  fa  femme  &  fes  enfans  font  faits 
prifonniers.  413-  Eft  tué.  i&. 
LiN-Li ,  fameux  Lettré  fous  la  dynaftie  des 
5o/f^,  fort  jaloux  de  Tchu-hi.  VIII.  6ii. 
Placet  qu'il  préfente  à  Hiao-tfong  contre 
>     lui.  61 1. 

LiN-NGAN-FOU.  Trois  terribles  incendies 
arrivés  dans  cette  ville  l'an  1201  &  1208. 
L'Empereur  vient  au  fecours  de  fes  habi- 
tans.  VIII.  d4p-tfyr. 
L I  N-s  I A  N  G-J  u .,  Minîftre  du  Prince  de 
Tckao.  II.   317.  Dextérité  avec  laquelle 
il  s'acquitte  d'une  commiflion  auprès  du 
Prince  de  Tfin.  ib.  Service  important  qu'il 
rend  à  fon  Souverain.  329.  &juiv.  Sa  mo- 
dération fur  des  propos  qui  lui  étôient  inju- 
rieux ,  &  la  réponle  ^u'il  fait.  330. 
LiN-siN  ,  fuccède  à  Tlou-kia  ,  fon  père, 
'  l'an  1 225  avant  l'Ere  Chrétienne.  Se  plonge, 
ainh  que  lui ,  dan$  la  débauche.  Hègne  6 
an?.  I.  22tf. 
Li-ouANG  ,  dixième  Empereur  des  Tckiou^ 
monte  fur  le  Trône  après  Yé-ouang  ,  fon 
père.  II.  18.  Ce  Prince  orgueilleux ,  cruel 
6c  foupçonneux ,  fait  mourir ,  par  trahifon  , 
le  Prince  de' T/.  i^.  19.  N'ofe  réprimer 
l'audace  du  Prince  de  Tckou ,  qui  s'arroge 
■  le  titre  de  Roi.  ilf.  Perd  une  bataille  contre 
les  peuples,  de  Hoaï.  20.  Sous  fon  règne  les 
Princes  tributaires  méditent  de  fe  rendre 
indépendans.  ih.  Son  avidité  pour  l'argent, 
lui  attire  des  remontrances.  22.  Les  con- 
cuffions  qu'il  fait  exercer  par  fes  créatures , 
indignent  fes  vaflaux  qi^i  fui  refufent  l'hom- 
'  mage.  24.  Supplices  dont  il  ufe  envers  ceux 
qui  murmuroient.  î6îd.  Infpire  une  terreur 
qui  Fait  régner ,  pendant  3  ans,  un  filence 
profond.  2j.  Le  peuple  éclate ,  le  chafle 
de  fon  Palais ,  &  demande  qu'on  lui  livre 
fon  fils.    16.   Chao-kong  ,  Ion  Miniftre  . 
facrifie  le  fien  propre.  27.  Prince  odieux  il 
feit  de  vains  efforts  pour  remonter  fur  le 
Trône,  i^.  Meurt  après  14  ans  d'exil  dans 
le  pays  de  Tfi.  ib. 
Li-ouEï,  eft  le  feul  qui  confeille  de  tenter 
une  nouvelle  expédition  contre  les  Tou^ 
fan,  VI.  118.  Les  met  en  déroute  ;  prend 
Ché-pou-tching.  ih>   Bat  &  met  en  fuite 
les  "Tartares  Khan,  2ii. 
Ll-oUEï-YO,fe  révolte,  &  pourquoi.  310. 
Ne  peut  être  arrêté  par  les  remontrances 


de  fa  famille.  321.  Un  de  fes  Officiers  le 
fait  étrangler  en  fa  préfence;  raifon  de 
cet  afte  d'autorité.  321'. 
Li-ôUEN-TCHONG  »   coufin  -  germain   de 
Hong-vou,  &  l'un  de  fes  principaux  Offi- 
ciers ,  prend  Taï-tong  fur  les  Yaen.  X.  jo. 
Son  expédition  dans  le  Cktuno  contre  le 
Prince  des  Yuen  fugitif.  17.  38.  Réception 
honorable  que  lui  fait  Hong-vou.  44.  Préror 
gatives ,  dues  aux  feuls  Princes ,  qu'on  lui 
accorde.  6%.  Nouvelle  expédition  en  Tar- 
tarie.  ^3.  Bat  les  Mongous  ou  Yuen.  64.  tfjr. 
66.  Fait  prifonnier  Péyen-poa-ha.  6B.  Ainfi 
que  Polo-Témour.  6p.  Et  plufîeurs  autres. 
71.  Autre  expédition  contre  des  Hordes 
de  rOueft  révoltées^p.  Sa  mort.  Eft  créé 
Prince  du  premier  Ordre,  &c.  87. 
Ll-PANG-YEN.  Veut  qu'on  achète  la  paix 
des    Tartares  .    &    qu'on   leur    accorde 
toutes  leurs  demandes.  VIII.  431. Traité 
honteux   avec    ces    barbares    qu'il    per- 
fuade  à  l'Empereur  ^  fîgner.  433*435. 
Prétend  qu'on  ne  dqit  pas  les  attaquer. 
435.  Accufé  de  lâcheté  &  de  trahilon . 
on  demande  qu'il  fôit  chaifé.  437.  438.  Eft 
privé  de  fon  emploi,  ih. 
Li-P  Ao ,  Commandant  des  barques  impériales 
remporte  une  viâoire  coraplette  à  Tchin-. 
kia-tao  fur  les  Tartares  de  A /n,  l'an  1161» 
VIII.  171- 
Li-ping-tchaMg,ou  Ping-tchang  ,  fils  de 
Li-léang-tfo  ,  Roi  de  Hia  ,  lui  luccède 
l'an  1067.  VIII.  2jrs>.  Reçoit  des  Patentes  de 
la  Cour  de  Péking.  2^0.  Eft  mis  en  prifon 
par  fa  mère,  &  pourquoi.  294.  Les  Chinois 
profitent  de  cette  occafionpour  reprendre 
aux  Hia  les  pays  que  ces  Tartares  avoient 
enlevés  à  la  Chine.  ip5'-2ptf.  Echec  qu'ils 
font  éprouver  à  leur  tour  aux  Chinois,  dont 
ils  inondent  le  camp.  297.  Plan  de  cam* 
pagne  qui  réuffit  aux  Hia.  2p8.  Terrible 
Echec  des  Chinois  à  la  montagne  Heng- 
chan.  2PP-301.  l'Empereur  abandonne  cette 
guerre,  ib.  Mort  de  Li-ping-tchang  :  Kiezi* 
chun  lui  fuccède  ,  6c  obtient  de  la  Chine 
des  Lettres-Patentes.  308. 
Li-PING-TCHONG,  Tagin  OU  Mandarin  de 
la  préfence ,  chargé  d'aller  recevoir  à  Can- 
ton M.  Mezzabarba  ,   &  de  l'amener  à 
Péking.  XI.  338.  Demande  à  ce  Légat 
une  copie  du  Bref  dont  il  étoit  porteur. 
îb.  L'accable  d'injures ,  &  pourquoi^  344. 
Ll-Poir ,  excite  une  révolte.  V.  338.  Prend 
le  ritre  d'Empereur  àtsYue'L  345.  Echec 
qu'il  reçoit  &  qui  diffipe  fon  parti.  384. 
Ll-siANG,  Mandarin  de  Taï-yuen,  demande 
en  grâce  qu'on  le  fade  mourir  avec  fa  fem- 
me ,  en  voyant  que  Lieou-tfong  ne  veut 
oas  fuivre  un  avis  important  qu'il  lui  dopne. 
Vil.  424. 425.  Lieou-tfong  fe  repent  d'à- 
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voir  méprifé  Tes  confeils ,  &  fait  élever  un 

Miao  en  fon  honneur.  41^. 
Ll-siEN-SENG  ,  Officier  Xi»  ,  Reçoit  une 

mort  honteufe «pour  prix  du  fage  confeil 

q^il  donne  au  Gouverneur  de  Tong-koan. 

IX.  157. 
Ll^siEou  y  fille  du  Gouverneur  de  Ning- 

tchéou.  Sa  valeur  8c  fon, intrépidité  lors  du 
-  fiége  de  cette  place.  IV.  24p. 
Ll-siN ,  Général  des  Tfin.  II.  38p.  Echec 

qu'il  reçoit,  ib. 
Li-sou ,  commande  l'armée  contre  les  re- 

*  belles  du  Hoaï-fi.  VI.  411.  SageflTe  de  fa 

•  conduite.  413.  Pardonne  à  Ting-fsé-léang 

*  dont  il  retire  de  grands  fervices.414.  Succès 
heureux.i/^W.  Expédition  très-importante. 
417.  Prife  de  Tfaï-tchéou.  419.  Donne  des 
chaînes  au  rebelle  Ou-yuen-tfi,  qu'il  envoie 

'    à  la  Cour.  ib.  Comment  il  traite  le  peuple 

&  les  foldats.  ihîd.  Donne  aux  rebelles 

'    l'exemple  de  la  foumiffion  par  fes  égards 

Eour  le  Miniftre  Peï-tou.420.  Eft  fait  Prince 
onoraire  du  troifîème  ordre,  ib.  Succès 

•  de  fon  expéditiou  contre  Li-fsé-tao.  421'. 
&  fuiv. 

Lî-ssi  ,  principal   Miniftre  de  l'Empereur 

■  Tfm-chi-hoang-ti  :  fon  origine.  II.  jSr. 
Empêche  ce  Monarque  de  profcrire  les 
étrangers  de  fa  Cour.  ib.  &  581.  En  eft 
traité  avec  diftindion.  ib.  Devenu  fon  pre- 
mier Miniftre ,  il  l'aigrit  contre  les  Lettrés  , 
lui  perfuade  de  réduire  les  caraftères  d'écri- 
ture qui  avoient  cours  à  un  feul ,  &  de  brûler 
tous  les  livres  :  fes  motife.  400  &  I.  Lettr.  I. 
112.  113.  Accompagne  le  Monarque  dans 
fa  vifite  des  Provinces.  IL  405.  Entre  dans 
les  intrigues  de  TEunuque  Tchao4tao  pour 
mettre  Hou-haï  fur  le  Trône.  404.  40;. 
Eft  fait  Grand-Général  des  troupes.  Com- 
ment il  appaife  le  nouvel  Empereur,  irrité 
des  révoltes  oui  s'élèvent  de  toutes  parts. 
41p.  420.  Se  brouille  avec  Tchao-kao  •  & 
périt,  ainfî  que  fon  fils ,  viftime  des  artihces 
de  ce  fcélerat.  418.  42p. 

Lï-SSÉ-YUEN  ,  un  des  Généraux  des  T/w, 
infulte  le  camp  des  Impériaux  à  Kao-y. 
VIL  142.  Enlève  huit  bandes  de  nouvelles 
recrues,  &  met  le  fiége  devant  Ou-rchéou, 
appartenant  au  Prince  de  Yen.  155.  Sort 
de  Oueï-tchéou  à  la  tète  de  la  garnîfon , 
&  les  Impériaux  fe  retirent.  i6Z.  Conduit 
du  renfort  à  Yéou-tchéou ,  preffée  par  le 
Hoi  des  Khitans.  174.  Met  en  déroute  ces 
Tartares-  17t.  Le  Prince  de  7/w,  proclamé 
Empereur ,  le  confulte  fur  les  moyens  d'a- 
chever de  détruire  les  Léan^r,  jp^  Entre 

'  datîs  Yun-tchéou  fans  verfcr  de  fang.  ip^. 
Le  Prince  de  Tfin  ,  tra?.fporté  de  joie  à 
cette  nouvelle ,  le  nomme  Go'iverneur  de 
Tçin-ping.  ib.  Bat  Tavant-garde  des  Léang, 
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en  marcheçour  faire  le  fiége  de  Yun-tchéou. 
^V\r^r^^  ^^  rechef,  &  les  pourfuit 
mlqu  à  Tchong-tou ,  où  il  les  inveftit.  101. 
Déroute  générale  des  Lir'tf/z^  ;  fait  prifonnier 
leur  général,  ib.  Le  Prince  de  Tçin  lui  pré- 
fente une  coupe  de  vin ,  en  lui  attribuant , 
^r}  Ko-tfong-tao ,  la  vidoire.  103.  Marche 
à  Taléang,  capitale  des  Uang.  ih.  Y  arrive 
en  cinq  jours  de  marche ,  &  on  lui  en  ouvre 
les  portes.  io6.  Y  reçoit  le  Prince  de  Tfin 
qui  en  eft  ttanfporté  de  ioie.  ib.  Eft  pré- 
pofé  au  Gouvernement  de  Tching-ting.  218. 
Ef\  occupé  dans  le  pays  de  Sou  à  contenir 
les  Tarières.  124.  Se  rend  à  la  Cour    où 

;    les  Eunuques  &  les  Comédiens  cherchent 

.  à  le  perdre.  237.  Eft  commandé  pour  mettre 
à  la  raifon  les  rebelles  de  Yc-tou.  241.  Ses 
propres  troupes  mettent  le  feu  à  fon  camp 
&  d  mtelligence  avec  les  habiuns  de  cette 
ville,  lis  le  forcent  d'y  entrer,  &  s'opiniâtrent 
à  le  regarder  comme  Empereur  du  Hopé. 
1  I  i^"^**  ^^"^  entreprendre  de  fe  juftifier 
à  la  Cour ,  mais  ne  juge  pas  à  propos  d'y 
aller.  144.  Ses  placets  font  interceptés  ,  âc 
aucun  ne  parvient  à  l'Empereur.  44^.  Ses 
Officiers  (e  font  fort  d'ébranler  Taléang  en 

'  fa  faveur,  ib.  Se  décide  enfin  ,  &  eft  reçu 
dans  cette  ancienne  capitale.  248.  L'Em- 
pereur  Tchuang-tfong  ,   trahi  de  toutes 

'  parts  ,  meurt;  il  refufe  la  Couronne  ,  & 
confent  feulement  à  prendre  le  titre  de 
Crouverneur  de  l'Empire,  ijo.  i;t.  Fait 
mourir  fes  ennemis.  253.  Acccjpte  la  Cou- 
ronne ,  &  eft  proclamé  comme  légithne 
fucceffeur  de  Tchuang-  tfong ,  ôi  fils  adoptif 
de  Li-ké-yong.  2/4.  Voyez  Ming-tfong. 

Li-ssÉ-MO  ,  Prince  Tartare  au  lervice  de 
l'Empereur  Taï-tibng.  Voyez  la  Note.  VI. 
107. 

Li-ssÉ-NGAN ,  un  des  Généraux  de  Tchu- 
ouen  furprend  une  divifion  de  Lieou-gin. 
kong  dans  une  embufcade ,  &  tue  plus  de 
trente  mille  hommes.  VTI.  4^.  Eft  chargé 
de  faire  le  fiége  de  Lou-long.  110.  Siégp 
de  Lou-tchéou ,  qui  traîne  en  longueur. 
112-124.  Eft  caffé  du  Généralat.  ib. 

Li-ssÉ-TAO  ,  prend  les  intérêts  du  rebelle 
Ou-yuen-tii ,  &  fe  révolte.  VL  -joy.  Envoie 
des  émiflTaires  pour  aflàfllner  le  Miniftre 
Ou-yuen-heng.  ao6.  Projet  manqué,  408. 
Mauvais  fuccès  de  fes  armes.  42 j.  Ruine 
fes  affaires  par  fa  propre  faute.  42  tf.  Un 
de  fes  Généraux  lui  fait  couper  la  tète,  & 
à  fes  deux  enfims.  427. 

L  i-s  s  i-T  c  H  A  o ,  Officier  de  Li-ké-yong , 
Prince  de  Tçîn  ,  met  le  fiége  devant  Lou- 
tchéou  ,  &  la  fâchant  mal-approvifionnée  , 
il  ravage  tout  le  pays  à  trois  lieues  à  la  ron- 
de. Hotelun ,  qui  la  défendoit,  l'abandonne. 
VII. 47.  Défait  à  Ping-yang,  avec  cinq  mille 
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chcrmx  ,  an  corpg  de  troupes  de  Tdio- 
ooen.  6j.  Prend  à  ce  Prince  Tfé-cchéoa, 
Chi-tchéoa  ,  &  menace  Tçïdtjzdz  ,  pour 
faire  diverfioo.  66.  Eft  batm  par  les  Gé- 
néraux de  Tcha-oucn ,  qui  reprennent  cet 
villes ,  &  mettent  le  fiége  devant  Tçin-yang. 
îB.  Li-ké-yong ,  qui  la  défendoit.  le  force 
de  dicamper  ;  Lt-ûé-tchao  &  Tchcou^é- 
ouen  les  pourfuivent ,  fie  prennent  de  nou- 
veau ces  villes.  67.  Défend  Lou-tchéou  , 
dont  il  étoit  G<Mivemenr  ,  avec  la  plus 
grande  bravoure,  ixz.  Cette  place  eft  le- 
courue  par  le  nouveau  Prince  de  Tfîn  ^  qui 
bat  les  Impériaux ,  fie  les  force  à  lever  le 
fiége.  J^f'l^6.  Se  diftingue  à  la  tameufe 
bataille  de  Hon-léou-pi.  181.  A  la  tète  de 
trois  cents  cavaliers ,  il  dégace  le  Prince 
de  Tftn ,  enveloppé  pw  la  cavalerie  Tanare. 
ipo. 

Ll-ssfc-TCHl ,  Général  Mongou  ,  eft  battu 
fie  mis  en  fuite  par  les  Mine.  IX.  6$6. 

Lï-TAK  (  le  Grand-Général)  fe  révolte  ,  fie 
eft  affiégé  dans  Tû-nan.  I  A.  xpp.  Sa  mort. 

)00. 

Li-ssÉ.TCHi  ou  Li-flé-tfi  y  profite  de  la  chute 
des  Yuen  pour  fe  rendre  indépendant  dans 
le  Chanfi.  X.  11  iyi6.  Eft  ataqué  par  le 
Général  Suta.  i$  %6.  Se  foumet.  27. 

Lï-TCHANG  ,  expofc  à  TEmpereur  lé-Cm- 
témour.  les  crimes  des  Lama  ;  fie  l'entrée 
de  la  Chine  leur  eft  interdite.  IX.  538. 

Li-TCHANG  •  aRaire  qu'il  fe  fait  avec  les 
Hochang.  V .  240. 

Ll-TCHi-Fou ,  le  révolte  dans  le  Tchang- 
tchéou  •  eft  battu  fie  tué  par  Tchin-kiun- 
yong,  Ia.  570- 

L  i-T  c  H  I  N  ,  Lieutenant  de  Tchu-ouen  , 
Prince  de  Liang ,  eft  d*avis  que  fon  Maître 

•  n'accepte  point  le  Trône  qui  lui  eft  offert 
par  un  rebelle.  VII.  f  a.  L'Empereur  dé- 

'  trôné  eft  rétabli ,  fie  Tchu-ouen  connoiflant 
que  fon  Lieutenant  lui  avoit  donné  un  bon 
confeil  ^  l'en  eftime  davantage.  jr7«  ip5« 

144- 
Xl-TCHING. jeune  homme  âgé  de  17  ans, 
'    s'offre  génereufement  à  la  mort  pour  fauver 

un  Lettré  dont  il  avoit  été  le  difciple.  IIL 

Ll-TCHtNG-TONG.  Officier  Chinois,  paffe 
au  fervice  des  Tartares  Mantehéous,  X. 
$6i.  Prend  Canton  fie  fait  mourir  les  Princes 
de  Tchiou ,  de  r  fie  de  Léao.  ib.  Prend 
Ou-tchéou  fie  pIuQeurs  autres  Villes.  $61. 
Eft  mis  en  déroute  devant  Koueï-Iin  qu'il 
attaquoit.  ^6$.  Mécontent  de  ce  que  les 
Mantehéous  lui  refufolent  la  place  de  Ifong* 
tùu  de  Kouan|ç-tong  ,  il  les  abandonne  fie 
rcconnoît  le  Prince  de  Koueï.  J71.  Dilfaribue 
le  tréfor  de  la  Province  à  fes  foldats.  pt. 
Danger  auquel  lui  fie  fon  armée  échap- 


nent  à  Kan-tchéoo.  575.  Echoue  dans  cette 
Ville  ;  foo  défefpoir.  Se  1107e  en  paffimt 
un  torrent.  ^78. 

Li-TCHIK-KIEH  ,  Prince  héritier  de  l'Em. 
pereur  Taï-^ng^  confpîre  contre  faii  8c 
Ion  frère  Li-taL  VL  100.  Eft  découvert  fie 
mis  an  rang  du  peuple,  iàid 

Ll-TCHONG  ,  Otticier-Général  des  Om. 

V.  2  J7.  Expédition  d^ot  il  eft  chargé.  Md. 
Mauvais  fuccès  qif  elle  a.  255^ 

Li-TCHONG-TEK,  Comment  il  parvient  à 
une  des  premièrei  charges  du  Mîniftère. 

VI.  451 -45$.  Son  grand  crédit,  ih.  Cherche 
à  en  impofer  par  quelques  aâions  de  iuftice. 
464,  Fait  empoiibnner  l'Eunuque  Ouang- 
chéou'tching.  464,  Complot  contre  les 
Eunuques  avorté,  f^.  !kiites  terribles  qu'il 
eut.  466.  Périt  les  armes  à  la  main.  4^7. 

Ll-TCHONG-Ki ,  petit-fils  de  Ming-rfong  , 
Empereur  des  Héou-Tang  ,  détend  les  )ours 
de  ce  Monarque  contre  l'attentat  de  Li* 
tfong-jong .  Prince  de  Tfîn,  VU.  290.  291. 
Les  deux  Miniftres  de  l'Empereur  Min-ci 
*  lui  ôtent  le  coBunandement  général  de  la 
garde  Impériale  qu'il  pofledoit.  292. 

L1-TCHONG-MEÏ9  Prince  de  ron^.s'offine 
d'aller  au  feconrs  de  Tçin*ngan ,  a  fa  j^ce 
de  l'Empereur  Long-ouang.  VIL  ^ro. 

Li.T c H o N  G-si  N  y  un  des  Collègues  de 
Tchao-kouang-yn  y  fe  foulève  dans  le 
Hoaï-nan  •  dont  U  étoit  Gouverneur.  VIL 
12.  13.  Ses  préparant  ;  eft  trahi  par  le 
Prince  de  Tang ,  qui  avertit  fecrettement 
l'Empereur.  &  furpris  dans  Kouang-Iing, 
où  il  fe  précipice  dans  les  flammes,  i). 

L1-TCH0NG.TSIN  y  un  des  Généraux  de 
Chi-tfong  y  Empereur  des  Héou^Tchéou. 
VU.  4yu4l'î-4<^-  Bat  les  Fé-Han  à  Pé- 
tching.  47p. 

Li-TCHU  .  eft  chargé .  contre  l'avis  de  Lî- 
kang  y  QC  négocier  fa  paix  avec  les  Kin. 
VIII.  431.  Se  laiffe  intimider ,  par  le  Gé- 
néral Tartarc  Oualipou  y  au  point  qu'il  ne 
peut  proférer  un  feul  mot.  432.  Accufé 
comme  un  traître  Se  un  lâche.  4^7. 

Ll-TCHU-YUN.  Général  de  Tchao-kouang- 
yn  y  eft  nomme  pour  l'expédition  du  Ktng-- 
nan  fie  du  Hou^nan.  VII L  20.  Surprend 
Kiang-ling.  21.  Obtient  le  Gouvernement 
de  Tlé-tchéou,  14. 

L I  -  T  i ,  fe  met  à  la  tète  des  exilés  de  ^a 
Province  de  Y-tchéou.  IV.  21^.  Venge 
la  mort  de  fon  frère  par  celle  de  fon  menr- 
trier.  219.  piffipe  en  deux  rencontres  les 
troupes  envoyées  contre  lui.  12^.  Nouvelles 
vi&oires.  221*.  bfuiv.  Son  armée  augmente 
confidérablement.  127.  Sa  déïFaite  fie  fa 
mort  128. 

Ll-Ti- Y  É o  u ,  coinmande ,  fur  les  frontières , 
les  troupes  de  l'Empure.  VL  458.  Mécon- 
tentement 
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tentement  qu'il  reçoit  de  la  Cour.  4^9. 
S'oppofe  a  l'élévation  de  Li-tchong-yen, 
45i.  Devient  premier  Miniftre.  47$.  Ses 
repréfentations  à  l'Empereur  fur  (on  goût 
pour  la  dodrine  des  Taa-fsé,  4Z6.  Eft  ren- 

•  voyé  du  Miniftère  par  l'Empereur  Siuen- 
tfong  4PJ. 

Ll-TING^  Général  Mongou .  met  en  fuite 
l'armée  du  Prince  Nayen.  IX.  4^. 

Ll-TiNG-TCHi  ,  Gouverneur  de  Ngan-lo 
pour  les  Sont  y  réufCt  à  faire  entrer  du 
lecours  dans  Siang-yang  que  les  Mongous 
afCégeoient.  IX-jif.  Tente  inutilement  de 
remettre  fur  le  Trône  la  famille  des  Song. 
377.  Afliégé  dans  Yang-tchéou^il  refiile 
de  fe  foumettre .  malgré  l'ordre  de  l'Im- 

Ç oratrice.  381.  Comment  il  perd  la  vie  à 
aï-tchéou.  384. 

Ll-TONG .  Royaume  des  Barbares  du  Midi 
de  la  Cnine  (  dans  le  Kouang~fî  ).  VIIL 

^  343*  Paflè  fous  la  domination  Chinoife.  ih. 

Ll-TSANG  f  Roi  du  Ngan-nan,  OU  Ton-kin. 
X.  155. 

Li-TSÉ-TCHING  y  chef  d'un  parti  puiflànt  de 
rebelles  qui  fit  perdre  l'Empire  aux  Ming. 
X.  470.  Sa  conduite  pleine  de  prudence. 
ié.  fr  471. 472.  Se  trouve  à  la  tète  de  cinq 
cens  mille  nommes  &  porte  fes  vues  juf- 
qu'au  Trône.  4.74.  Remporte  une  grande 
viftoire  dans  le  Ho-nan.  47;.  £(l  blefle 
au  fiéçe  de  Caï-fong-fou.  47^.  Provinces 
dont  il  fe  rend  maitre.  479.  Fait  aflaflTiner 
Lo-yutfaï ,  &  pourquoi.  481.  Vi^ftoire  qui 
le  rend  maitre  ce  Tong-koan  &  lui  donne 
l'entrée  dans  le  Chenfi.  «^.  482.  Force 
Si*ngan-fbu  &  fe  rend  maitre  de  toute  cette 
Province.  483.  Prend  la  Province  de  Chanfi 
à  l'exception  de  Taï.yuen.  îlf.  Siège  meur- 
trier de  cette  Ville.  48^.  Ses  fuccès  à 
I4ing-on-koan,  Taïtong,  Suen-hoa-fbu  ^ 
Ku-yong-Koan.  486-488.  Defediondes  trou- 
pes Impériales  qu'il  attaque  fous  les  murs 
de  Péking.  48p.  Des  traîtres  lui  livrent 
cette  Ville.  4P0-4P3.  Sa  frayeur  à  la  nou- 
velle aue  le  Général  Ou-lan-koueï  avoit 
appelle  les  Manuhéous  comme  auxiliaires. 
455.  Eprouve  deux  échecs  &  fait  des  pro- 
portions de  paix.  496.  497.  Battu  de  nou- 
veau devant  Péking ,  il  met  le  feu  à  cette 
capitale  ôc  fîiic  avec  des  tréfors  immenfes. 
498.  Bataille  fanglante  du  Tchin-ting-fou. 
^9.  yoo.  Se  retire  dans  le  Chanfi.  501. 
Et  de-là  dans  le  Honan.  $q6.  Retourne 
dans  le  Chanfi  y  &  pourquoi  •  507.  Battu 
dans  le  Chanfi  par  Ou-fan-koueï ,  il  fe 
retire  dans  le  Hou-kouang.  jpo8.  Des 
payfans  attroupés  lui  coupent  la  tecc.  Suites 
de  fa  mort.  fop. 

Li-TSi ,  Général  Chinois ,  fait  avec  Sie-gîn- 
koueï^  la  conquête  de  la  Corée  &  du  Vé-tfi. 
VI.  i4|.  Son  caradère.  147. 


x-^ 


L  i-T  s  I N  G ,  Général  de  TEmpereur  Tal- 
tfong  y  eft  envoyé  en  Tartane  contre  let 
'lou  kiuel  VI.  64.  Va ,  par  ordre  de  lEm- 
pereur,  vifiter  les  Provinces  de  la  Chine. 
72.  Marche,  à  la  tète  d'une  puiffante  armée, 
contre  les  Tartares  Tou-kou-koen.  7}.  Ses 
fuccès.  74. 

Li-TSING-Koué,  un  des  quatre  Officiers- 
Généraux  du  rebelle  Tchang-hicn-Tchong. 
Titre  qu'on  lui  donne.  XI.  19. 

Li-TSIUEN  ,  Général  Chinois,  tente  inuti« 
lement  de  prendre  d'aflàut  Peï-tcheou.  XL 
107.  Eft  battu  par  les  Kin.  ib. 

L  i-T  s  o  N  G ,  Empereur  de  la  Dynaftie  des 
Song  ,  monte  fur  le  Trône  l'an  1214  de 
l'Ere  Chrét.  X.  1 11.  Siyet  de  guerre  entre  ce 
Prince  &  Its  Mongous.  141.  Se  liçue  avec  ces 
derniers  contre  les  Kin»  ij6.  Le  Général 
Mou-kong  met  fin  à  leur  Royaume.  106. 
Rompt  le  traité  fait  avec  les  Mongous.  107. 
Premier  échec.  210.  Guerre  ouverte.  212» 
iffuiv  Refîife  la  paix  qui  lui  eft  offerte,  ipf. 
Suites  funeftes  ce  fon  aveugle  confiance 
dans  le  Miniftre  Kia-fsé-tao.  197.  Mort  de 
ce  Prince.  Tou-tfong  lui  fuccède.  joi. 

L  i-T  s  o  N  G-Y  ,  Prince  de  Hiu ,  &  fils  de 
l'Empereur  Ming- tfong  des  Héou^Tang. 
VII.  508.  Ché-king-tang  ofe  écrire  à  Lou- 
ouang  de  céder  le  Trône  à  ce  Prince,  ib. 
Les  Tartares  y  en  gamifon  à  Taléang,  lui 
remettent  le  Gouvernement  de  la  Chine  ; 
on  le  tire  de  fa  retraite  ,  où  il  fe  cache 
pour  ne  point  accepter  ,  &  on  le  falue 
Empereur  de  la  Chine.  382.  Prend  le  titre 
de  Prince  de  Uang,  &  fe  démet  de  la 
Couronne  en  faveur  de  Liéou-tchi>yuen  p 
dont  il  fe  déclare  fujet.  38^ 

L  i-T  s  o  N  G-Y  E  N  ,  Gouvemcur  de  Fong» 
tfiang,  fous  le  règne  de  Lou«ouang  des 


Héou'Tang.  VII.   304. 
j-TSONG-HÉou  ,  fils  de  Mîng-tlong ,  1 
pereur  des  HéourTang.  VII.  2pi.  Voyez 


Mine-tfong ,  Em- 


Min-ti. 

Li-TSONG-JONG  ,  Prince  de  7>/« ,  fils  de 
Ming-tfong  ,  Empereur  des  Héou-Tang  , 
craint  que  ce  Monarque  ne  nomme  quel* 
Qu'autre  pour  lui  fuccëder.  VII.  28p.  Veut 
forcer  le  Palais ,  fes  troupes  font  repouffées , 
&  il  eft  tué ,  ainfi  que  fon  fils.  2po.  191. 

Li-TSONG-KO ,  un  des  Généraux  du  Prince 
de  Tfin ,  contribue  au  gain  de  la  bataille 
de  Yéou-tchéou.  VII.  171'.  Efcaiade  Yun- 
tchéou  y  éc  monte  le  premier  fur  les  rara- 

rrts  de  cette  Ville ,  dont  il  ouvre  les  portes 
fes  foldats  ipf.  Bat  l'avant- garde  de 
Ouang-yen-tchang  ,  &  oblige  ce  Général 
à  rebroufler  chemin.  201.  Deux  Généraux 
des  Léang  mettent  bas  les  aimes ,  &  fe 
foumettent  à  lui.  207.  Ouang-kien-li  fe 
rend  maître  de  Tcbin-ting,  &  le  vient 
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joindre  avec  la  garnifon  de  cette  Ville.  246. 
Ll-TSONG-KOU  ,  Prince  de  Lou,illuftrepar 
fes  exploits  éclatans.  VIL  ipi.  Pr<étexte 
une  maladie  pour  ne  pas  paroitre  à  la  Coar 
du  nouvel  Empereur  Min-ti ,  fon  frère,  iè. 
Oft  ôte  à  Li-tchong-ki  fon  fils ,  le  grade 
de  Commandant-^Général  de  la  garde  Im- 
périale ^  &  il  foupçonne  qu'on  veut  le 
BTdre.  io.  Nomme  au  Gouvernement  du 
otong  y  fes  foupçons  augmentent,  i^^. 
Manifelle  dans  lequel  il  fe  plaint  de  deux 
Miniftres  qui  abufoient  de  I  autorité  Impé* 
riale.  iùid.  Ses  démarches  pour  mettre  les 
Gouverneurs  dans  fes  intérêts.  II  eft  in- 
vefti  dans  Fong-^tiiang.  2^4.  Se  hit  aimer 
des  foldats  &c  des  Oificiers  qui  cherchent 
à  pafTer  fous  fes  étendards,  i^.  Parle  du 
haut  des  remparts  à  ceux  qui  l'afCégeoient; 
ils  dépouillent  leurs  cuirafles,  mettent  bas 
leurs  armes^  &  fe  donnent  à  lui.  29; .Tchang- 
ngan  fe  déclare  pour  lui  •  &  il  y  eft  reçu 
aux  acclamations  du  peuple.  %ç6.  Fait  pri- 
fonnier  Ouang-fsé^tong ,  reproches  qu'il  lui 
fait.  297»  Defeâion  des  Impériaux  &  de 
plufieurs  Gouverneurs  qui  s'empreflent  de 
le  foumettre.  2^8.  Fait  publier  une  amniftte 
dont  il  n'excepte  que  les  deux  Minières  de 
l'Empereur.  299.  On  lui  apnorte  les  tètes 
de  ces  deux  Minières.  Sanglans  reproches 

2u'il  fait  à  Kang-y-tching.  /^.  Entre  dans 
.oyan| ,  où  on  lui  offre  la  Couronne.  301. 
L'Impératrice  dépofc  Min-ti ,  &  le  nomme 
à  fa  place.  |02.  Voyez  la  fuite  au  titre 

Li-TSONG-TCHAî^C,  Prince  de  Yang  ^  eft 
envoyé  pour  commander  dans  le  Ho-tong» 
VII.  2^3.  Se  pi  ait  dans  le  trouble.  Part 
qu'il  eut  à  la  mort  de  Ngan-tchong-hoeï.  i&. 

Ll-TSoui ,  fait  aflafïiner  chez  lui  Fan-tchéou. 
III.  570.  Se  faifit  de  l'Empereur  Han-Hien- 
ti,  &  met  en  cendres  le  Palais  &  les  Tri- 
bunaux. 574*  Remporte ,  avec  Kouo-feé, 
une  grande  viâoire  fur  ceux  quldéfendoient 
l'Empereur.  j8o. 

Lr-tsou-TCHB  ,  Général  du  Roi  de  Tckao. 
]I.  46 f.  Se  rend  de  lui-même  après  une 
bataille  perdue  faute  d'avoir  fuivi  fes  con- 
feiis.  4^7.  Entretien  qu'il  a  avec  le  Général 
Han-Gn.  ihîd. 

Ll-TSUN.cHïN  ,  s'eirfpare  de  Lin-tcin,  & 
eft  rejoint  par  le  Prince  de  Tfin*  Vil.  161. 
Tombe  fur  les  Impériaux  qui  attaquoient 
l'Empereur  des  Tfin  ,  &  îes  oblige  à  fe 
retirer.  167.  Part  quil  a  à  lafameufe  bataille 
de  Yuen-tching.  168.  1^9.  Combien  il  eft 
eftimé  du  Prince  de  Tfin.  174.  Avantages 
remportés  fur  les  Khîtans  qui  aflîégeoient 
Yéou-tchéou.  17^.  Empêche  le  Prince  de 
Tfin  de  trop  s'expofer  devant  l'armée  Im- 
périale, campée  à  Pou-tchéou.  178.  179. 


Fameufe  bataille  de  Hoix.Iéou.pi.  i8t-iSt« 
Prend  Hoa-tchéou  à  la  vue  des  Impériaux, 
&  remporte  fur  eux  une  vidoire  qui  le 
laifle  maître  du  Ho-tchong.  i8f. 

Ll-TSUN-HIAO ,  un  des  Généraux  de  Li-ké- 
yong  y  eft  défait  près  de  Ho-yang.  VII.  x. 
Veut  reprendre  Lou-tchéou.  8.  Avantages 
qu'il  remporte,  ib.  &  9. 10.  Lui  &  Li-tfun- 
tfm  ,  fils  adoptif  de  Li-ké-yong.  21.  Sa 
jaloufie  contre  Li-tfun-tfin ,  qu'il  veut 
tuer.  ih.  Se  donne  à  l'Empereur  avec  trois 
villes  qu'il  avoit  fous  fes  ordres.  21.  Eft 
affiégé  dans  Hinff-tchéou  par  Li-ké-yong. 
îh.  Et  forcé  de  le  rendre ,  il  eft  puni  de 
fon  ingratitude  &  de  fa  rébellion.  2^. 

Ll-TSUN-Hiu  ,  fils  de  Li-ké-yong,  Prince 
de  Tfin.  Sa  belle  phyûonomie  frappe  l'Em- 

f)ereur  Tchao-tfong.  VII.  27.  Ses  exccl- 
entes  qualités.  67.   Raifons  qu'il  allègue 
à  fon  père  pour  l'engager  à  fournir  du  fe- 
cours  a  Liéou-gin-kong.  109.  iio.  Succède 
à  fon  père.  123.  Vole  au  fecours  de  Lou- 
tchéou ,  alfiégée  par  les  Impériaux ,  qull 
furprend  &  met  en  déroute.  114.   ixjr. 
Réunit,  quoique  jeune ,  toutes  les  qualités 
d'un  Héros  Ôc  d'un  Sage.  12^.  Eft  nommé 
chef  d'une  confédération  avec  les  Princes 
de  Tchaoy  de  Yen  &  Ouang.tchou-tchi^ 
Gouverneur  de  Y-ou.  157.  Ses  avantages- 
fur  les  Impériaux.  i^8.  139.  140.   Veut 
engager  une  aftion  générale  avec  eux ,  mais 
Tchéou-té-oueï  l'en  détourne.  141.  Fameufe 
bataille  de  Pé-hiang  fur  le  Yé-ho,  où  il 
défait  les  Impériaux.  142.  143.  Suites  de 
cette  viâoire.  144.  14 j.  146.  Envoie  une 
ambafTade  au  Prince  de  Yen ,  pour  fe  mo- 
quer de  ce  qu'il  avoit  pris  le  titre  d'Em- 
pereur. 148. 149.  ChafTe  les  troupes  de  ce 
rrince ,  qui  aflîégeoient  Y-tchéou  &  Ting- 
tchéou.  ib.  Lui  prend  plufieurs  villes,  ijo. 
Diflipe  le  camp  des  Impériaux.  151.  Con- 
tinue  la  guerre  contre  le  Prince  de  Yen  ^ 
qull  précipite  dans  le  plus  grand  embarras» 
ij8.  Juftes  l-eproches  qu'il  lui  fait.  ibid. 
Le  fuit,  prifonnier ,  &  lui  fait  trancher  la 
tête.  if9.   Ho<é-lun  fe  donoe  à  lui  ,  fie 
demande  du  fecours.  i5i.  Punit  Tchang- 
yen ,  &  quelques  autres  révoltés.  Aflùrance 
qu'il  montre  au  milieu  des  foldats  de  Oueï- 
tchéou.   143.  Echange  le  Gouvernement 
qu'avoit  Ho-té-Iun ,  &  lui  donne  celui  de 
Taï-tong.  Surprend  Té-tchéou.  ib   Prend 
Tchcn-tchéou.   i5y.   Préferve  Tçin-yang 
d'être  attaquée.  166,  Défait  l'armée  Ira- 
périaîe.  1^7.  Aftion  générale  à  Yuen-tching^ 
169.  Suites  de  cette  viAoire.  ibid.  Ména- 

ffemens  qu'il  a  pour  le  Roi  des  Khitans  ^ 
on  voifm.  171.  Le  Prince  de  Yen  ,  prefie 
ar  fc  Prince  de  Tfin  ,  demande  du  lecours 
celui  des  Khitans,  ibid.    Le»  Kkitans  y 
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Sùfdés  par  Lou-ouen-tGn ,  qui  avoit  tué  un 
e  fes  frères,  lui  prennent  Sin-tchéou ,  &» 
défont  entièrement  fon  Général  Tchéou-té- 
oueï.  17  j.  Tchéou  té-oueï ,  fecouru  à  pro- 
pos ,  met  en  déroute  les  Khltans  ,  devant 
Véou-tchéou  ,  qu'ils  tenoient  bloquée  de- 
puis fept  mois.  174.  17$*  Pafle  le  Hoang- 
no,  enlève  différens  corps -de -garde  des 
Impériaux,  &  prend  Yang-Iiéou.  i7<î.  Animé 
par  fes  fuccès,  il  lève  une  armée  nombreufe 
pour  achever  d'enlever  à  l'Empereur  tous 
les  Etats.  178.  S'expofe  dans  des  aârions 
particulières,  &  efl  blâmé  par  fes  Officiers. 
17p.  Bat  les  Impériaux  à  Hou-léou-pi ,  & 
leur  tue  trente  mille  hommes.  180.182. 
S'aflùre  le  pafTage  du  Hoang-ho  •  &  bâtit 
deux  forts  à  Teching  ,  malgré  les  efcar- 
mouches  fréquences  des  Impériaux,  ibid. 
Ayant  leur  armée  en  tête,  il  ne  peut  donner 
du  fecours  à  Yen-tchéou ,  affiegée  depuis 
un  an.  Bat  de  nouveau  les  Impériaux  , 
commandés  par  Ouang-tfan  185.  S'avance 
vers  Pou-yang.  184.  Tchu-yéou-kien ,  frère 
de  l'Empereur,  &  Gouverneur  en  partie 
du  Ho-tchong  ,  fe  donne  à  lui  avec  fon 
Gouvernement.  185*.  Lui  envoie  fon  Gé- 
néral Li.tfun-chin  ,  qui  prend  Hoa-chéou 
à  la  vue  des  Impériaux ,  les  bat ,  &  refte 
maître  de  la  Province,  il.  On  lui  préfente 
le  Sceau  de  l'Empire ,  qui  avoit  appartenu 
à  rtmpereur  Hi-tfong  ,  &  on  le  prcflTe  de 
prendre  le  titre  d'Empereur.  \Z6.  187.  Y 
confent,  &  à  quelle  condition,  ib.  &  185. 
Son  expédition  contre  Yéliu-Apaoki ,  qui 
vouloit  loutenir  le  rebelle  Tchang-ouen-li 
ib.  &  189  190.  Les  Impériaux  profitent 
de  ton  abfence ,  &  lui  enlèvent  quelques 

£  laces  du  Hopé.  ib  &  191.  Défcdion  de 
,i-ki-tao  ,  un  de  fes  Officiers  ,  qui  fe 
donne  à  l'Empereur  avec  deux  villes,  ib. 
Retourne  à  Oueï-tchéou ,  fe  fait  recon- 
noitre  Empereur ,  &  donne  à  fa  dynaftie  le 
nom  défi  Tung ,  quil'avoient  adopte.  Voyez 
les  litres  àe  Htoc^Tang  &  Tchuang-tfong. 
Li-TSUN-TSïN  ,^fils  adoptif  de  Li-ke-yong. 
VIL  11.  Commande  un  corps  de  troupes 
deftiné  à  fecourir  l'Empereur  Tchao-tfong. 

•  27.  Eft  récompenfé  par  ce  Monaraue.  28. 
Li  u-c H I ,  femme  de  Lieou-pang.  II.  48 r. 

Reçoit  le  titre  de  Hoanghéou  ou  d'Impé- 
ratrice, ibîd.  Politique  cruelle  de  cette 
Princefle.  yio.  Ses  intrigues  pour  confcrver 
la  place  de  Prince  héritier  à  fon  fils.  519. 
Vengeance  barbare  qu'elle  exerce  contre 
la  Princefle  T(i.  $t^  à  fuiv.  Moyen  dont 

*  elle  fe  fert  pour  conferver  l'autorité.  |'29. 
Se  fiiit  déclarer  Régente,  ibid.  Veut  élever 
en  dignités  fes  parens.  ibîd  Contradiâion 
qu'elle  éprouve  de  la  part  d'un  de  fes  Mi- 

tiiftres.  ibid.  Fait  un  de  fes  neveux  Prince. 


2ir 

4îo.  Sacrifie  à  fon  ambition  le  jeune  Em- 
pereur qu'elle  avoit  fait  nommer,  j 31.  Sa 
mort.  5-54. 

Liu-HÉou.  Voyez  Liu-chi. 

L I  u-H  o  E  ï-K  I N  G  ,  Courrifan  dévoué  au 
Miniftre  Ouang-ngan-ché.  VIII.  268.  Pré- 
tend que  les  anciens  Rois  changeoient  de 
coutumes  tous  les  ans.  ib.  Eft  réBité  par 
Sfé-ma-kouang.  259.  270.  Approuve  & 
fouticnt  les  innovations  du  Miniftre.  271. 
Remplace  Oueï-ngan-ché  dans  le  Minif- 
tère.  284.  Décrie  cet  ancien  Miniftre.  ib. 
Eft  renvoyé  de  la  Cour ,  &  pafle  dans  leî 
Provinces.  290.  Rappelle  par  l'Empereur 
Tché-tfong ,  il  travaille  à  faire  revivre  les 
Règlemens.  11$. 

Liu.Y-HAO  ,  cionne  avis  à  l'Empereur  Kao- 
tfong  ,  pourfuivi  par  les  Tanarts ,  de  reflet 
à  Tchin-kiang.  VllI.  474.  Eft  nommé  Goa« 
verneur  du  Kiang-hoaï ,  &  l'Emper.  ur  lui 
confie  deux  mille  hommes  pour  garder 
King-kéou  ib.  Se  ligue  avec  le  Général 
Tchang-fiun  pour  délivrer  rEmpereor, 
privé  de  fa  liberté  ,  &  détrôné  par  des 
révoltés.  480.  Contribue  à  la  délivrance 
de  ce  Prince ,  &  fe  jette  à  fes  genoux. 
483.  Eft  nommé  Miniftre.  484.  Eft  d'avit 
que  l'Empereur  ne  cède  aux  ïartarts  que 
ce  qu'il  ne  pourroit  pas  garder, &  de  ne 
pas  trop  éloigner  fa  Cour.  48^.  Après  la 
prife  de  Kieii-kang  par  les  Tartares ,  il 
confeille  au  Monarque  de  s'embarquer  y 
&  pourquoi.  488.  489.  Les  larme'  s*é!oi- 
ffnent,  &  fur  (es  remontrances ,  l'Empereur 
le  rapproche  du  centre  de  l'Empire.  50J. 

Liu-Y-KIEN  ,  premier  Miniftre  de  l'Empe- 
reur Gin-tfong ,  cite  à  ce  Prince  des  exem- 
ples qui  TautoriCent  à  répudier  l'Impéra- 

\  trice.  VIII.  195.  En  eft  blâmé  paj  les 
Cenfeurs ,  qu'il  fait  éloigner  de  la  Cour. 

.  197.  Fait  nommer  Fou-pié ,  qu'il  n'aimoic 

Sas ,  pour  aller  au-devant  des  Ambaflfadeurs 
Chhdns  ,  efpérant  qu'il  ne  réuaîroit  pas  , 
&  qu'il  y  perdroit  la  vie.  ii6.  L'envoie 
porter  la  réponfe  de  l'Empereur  au  Roi. 
.  des  KkitartA.  217.   Lui  donne  une  lettre 
pour  ce  Roi  ,  nullement  conforme  aux 
conventions.  222.    L'Empereur  coupe  fa 
barbe  pour  être  employée  dans  un  remède 
qu'on  croyoit  propre  à  guérir  ce  premier 
Miniftre  d'une  maladie  accompagnée  de 
vertiges  22<î, 
Liu-KIA  ,  envoyé  par  l'Emperenr  Han- 
Outi  dans  les  Etats  aeA'^^''  yuf^  avec  la  qua- 
lité de  Régent.  III.  ^6.  Occafionne  uneré- 
.  volte.  f  7.  (Juelles  en  font  les  fuites,  i^.  &•  f  8. 
Liu-KONG-TCHU  ,  un  des  grands  Miniftres 
de  l'Empereur  Tché-tfong  des  Sonc.  VIII. 
jii.  Combien  il  eft  regretté.  iA/tfl 
Li  U-KOUÀNG.  Ses  conquêtes  dans  le  Si  yu^ 
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où  il  avoit  été  envoyé  par  le  Prince  de  TJin. 
IV.  471.  &  fuiv. 
Liu-OUEN-HOAN  ,  reproches  qu'il  fait  à 
fon  frère,  IX.  40^.  Défend  Siang-yang, 
afliégée  par  les  Mongous.  ;24-28.  Inutilité 
de  les  eflbrts.  331.  Rend  la  place  aux 
Mongous  y  féduit  par  les  promeiîes  de  Hou- 
pilaï-han.  3ja.  Reçoit  de  ce  Prince  un 
emploi  conudérable.  x\%.  Danger  où  il 
fe  trouve  à  Siu-hing-tchéou.  340.  Emporte 
la  place  d'aflaoc.  341.  ViB  reproches  qu'il 
reçoit  du  premier  Minière  de  la  Cour  des 

Liu-pou  ,  abandonne  le  parti  deTfao-tfao. 
IIL  %66.  Le  bat  deux  fois  de  faite.  f72. 
Perd  Yen-tchéou  &  Pou-yang.  ïh.  Donne 
tète  baifTée  dans  le  piège  que  lui  tend  Tfao- 
tfao  y  &  fon  armée  eft  déiûite.  574. 

LlU'^pau  y  abandonne  Lieou-pey ,  à  la  folli- 
citation  de  Yuen-cho  ;  bat  Tchang-fey. 
Suites  de  fa  viftoire.  IV.  7.  8.  Donne  des 
fecours  à  Lieou-pey  contre  Yuen-cho. 
II.  Sa  rupture  avec  Lieou-pey.  ih.  Pour- 
quoi le  mariage  projette  de  la  fiHe  avec 
le  fils  de  Yuen-cho  n'a  pas  lieu.  Eft  dé- 
claré Lieutenant- Général  des  armées  de 
l'Empire.  i5.  Aidé  de  Han-fien  &  de  Yang- 
fbng ,  il  bat  &  met  en  fîiite  l'armée  com- 
binée de  Yuen-cho.  i8.  Attaque  Lieou-jey , 
&  pourquoi.  10.  Tfao-tfao  le  bat  Ôc  l'aniége 
dans  Hia-pey ,  où  il  fe  défend  avec  intré- 
pidité ;  il  eft  trahi.  Sa  mort  &  celte  de 
ceux  qui  avoient  fuivi  fon  parti.  21.  &Juiv. 

LiU-POU-oUEï  ,  riche  négociant.  II.  570. 
Adreffe  dont  il  lefcrt  pour  mettre  fon  fils  fur 
le  Trône.  /A.  Parvient  à  la  dignité  de  Prince* 
)8o.  Sa  difgrace  &  fa  fin.  |8j. 

Liu-ssÉ-TCHiNG  ,  Officier  du  Tribunal  de 
l'Hiftoire  ,  s'oppofe  à  l'Empereur  Tou- 
témour ,  qui  vouloir  fe  faire  lire  les  mé- 
moires de  fon  règne.  IX.  fff. 

Llu-TA-FANGy  engage  l'Empereur  Tciïé- 
tfong  à  révoquer  tout  ce  qui  avoit  été  fkit 
fous  la  régence  de  l'Impératrice  Té-feï. 
VIIL  Mf. 

LlU-TCHiN  .de  la  ftmiMe  de  l'Impératrice 
Liu-béou.  il.  SÎS*  Tente  d'enlever  la  Cou- 
ronne à  celle  des  Hun.  ib.  Périt  eti  voulant 
défendre  le  Palais  impérial  où  il  s'était 
retranché.  ^17. 

Liu-TCHONG-LY, Officier-Général.  V.  16$. 

Sa  défeâdon.  371. 
Liu-TSou-KiEN  ,  fiimeux  Lefttré  fous  le 

règne  de  Hiao-tfong ,  Empereur  des  Song^ 

Ses  ouvrages.  VIIL  607.  608. 
Lo  AN-Pou ,  fupplice  auquel  il  eft  condamné, 

IL  J05.  Reproches  hardis  qu'il  fait  à  lEm- 

Sîreur.  ib.  On  lui  rend  la  liberté.  514. 
evient  Cenféur  de  l'Empire.  H. 
LoAN-XA  9  rôle  que  ce  Tao-jsi  joue  à  la 


Cour  de  Han-Ou-ti ,  qull  anrafe  ^de 

vaines  promefles.  IIi.  $%.  Eft  démafqué 
&  puni.  J4.  jy. 
Lo-CHA  ou  Lo-tcha,  ancien  nom  que  les 

Chinois  donnoient  à  la  Ruffie.  IX.  <$%• 
Lo-CHANG ,  Général  des  troupes  de  Léang- 
tchéou  ,  marche  contre  le  rebelle  Li-té. 
IV.  219.  Gagné  par  fes  préfens  il  lui  ac- 
corde des  délais.  225.  Défaite  de  fes  U'ou- 
pes.  224.  22  y.  Eft  battu  de  nouveau.  227. 
neçoît  la  nouvelle  d'un  fecours  de  trente 
mille  hommes ,  &  défait  l'armé  des  exilés. 
228.  Eft  aflîégé  dans  Tching-tou.  219. 
Lo-YANG  ,  fiége  de  cette  Ville.  IIL  3,10. 
On  y  éprouve  en  lop  une  famine  fi  afFreafe 
qu'on  y  vivoit  de  chair  humaine.  $0$.  En 
I})  ,  un  affreux  tremblement  de  terre. 
428.  Autre  dîfette  qu'elle  reflent  en  311. 
iV.  2^4*  Les  Tartares  la  prennent  &  y 
font  un  horrible  maflacre.  itf c.  Sîége  de 
cette  Ville  par  Li  chi-min ,  fils  auFondateur 
des  Tang.  VL  14.  Elle  eft  mife  à  fac  par 
les  Tartares  HoeM.  289. 

Lo-YU  ,  fe  joint  au  Prince  rebelle.  Tou-kien. 
IV.  f J2.  Sa  défaite.  $$7. 

Lotx.  Nouvcaa  code  de  loix  y  pubfié  fous 
l'Empereur  Houpilaï-4ian.  IX.  4^:0.  Et  fous 
Timour-han  pour  laJaftrcecrimmelfe.4d4. 

Lo-KOAN  y  chargé  du  foin  du  peuple  dans 
le  Honan  y  6c  connu  par  fa  grande  aroiture  y 
eft  condamné  injuftement  par  l'intrigue  des 
Comédiens  &  des  Eunuques  •  tout-puif&ns 
à  la  Cour  des  Héou  Tang.  VIL  222-224. 

Lo-Lo  (  les  3 ,  peuples  des  montagnes,  entrent 
dans  le  parti  du  rebelle  Tou-kîen.  IX.  jt  ji. 
Avantages  qu'ils  remportent.  /^.  Sont  détait» 
&  difiipés.  5(4*       ^ 

LoNG-coTO ,  proche  parent  de  Yong-tching  ^ 
accufé  de  concuffion  par  Tchabina.  XI.  41  ;. 
Eft  puni  &  condamné  au  frais  d'un  défri- 
chement en  Tdrtarie.  41c.  Eft  rappelle  de 
Tartarie  ,  &  condamné  a  mort  par  le  Tri- 
bunal des  affaires  criminelless.  481.  Dif- 
CDurs  de  Yong-tching  à  cette  occafion.  ib. 
482.  Sa  punition  commuée  en  une  prifoa 
perpétuelle.  485. 

L0N6-MENG,  fe  révolte  ,  quoique  combiné 
des  bienfait?  de  l'Empereur  Kouangou-ti. 
IIL  294.  Se  joint  au  rebelle  Tong-hien^ 
2pj.  Prend  rong-tchmg.  ibid.  Eft  défidt 
6c  mis  à  mort  par  les  révoltés  mêmes.  295. 

LoNG-sr  (  les  peuples  de  ), fe  révoltent ,  & 
font  bientôt  forcés  de  rentrer  dans  le  devoir 
par  les  troupes  Impériales.  IIL  16^. 

LoNG-rsïÉ  ,  Général  de  Hiang-yu.  477. 
Mépris  qu'il  témoigne  pour  Han-lin  ,  contre 
qui  il  eft  envoyé,  ib.  Paye  cher  £a  préfomp;- 
tion.  478.   Périt  dans  une  bataille  qu'il 

'    perd.  ib. 

Lo-Pi ,  de  la  fede  des  Tao-fsé  y  &  Auteur 
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du  Livre  intitulé  Lourfii.  Voy,  ce  titre» 

LOPOTSAN,  Taï  ki  des  KaikûS ,  défait  & 
tue  un  Tchajfac,  XL  9).  Pour  éviter  la 
vengeance  des  autres  Ichajfac,  il  fe  fauve 
chez  le  Kaldan ,  qui  engage  Kang-hi  à  le 
foire  reconnoitre  pour  Tchajfac.  94.  Se 
réunit  avec  les  AiàTes ,  &  veut  attaquer 
un  Uan  des  Kaikas.  98.  Eft  furpris  &  fait 
prifonnier.  ii^. 

LO'TSONG  ou  les  Six  efprits  ciUfits*  Ce 
que  Ton  entend  par-là.  L  78. 

L  o  u  (  le  Prince  de  ) ,  rejeton  des  Mîng ,  fes 
prétentions  à  l'Empire.  X.  ^xi.  S'oppofe 
dans  le  Tché-kiang  à  celles  du  Prince  de 
Tang ,  &  prend  le  fimple  titre  de  Pro- 
teâeur  de  TEmpire.  J40.  Remporte  une 
vi&oire  fignalee  fur  les  Manukious.  54;  • 
j44«  Mécontentemens  qu'il  reçoit  du  Prince 
de  Tang.  f4j-j47.  ^fouvelle  expédition 
des  Mantchéous  contre  lui.  5*48.  Se  retire 
dans  rifle  de  Tchéou-chan ,  fur  des  avis 
fecrets  que  fes  propres  fujets  avoient  conf- 
piré  de  le  livrer,  ^49. 

Lou.cHi-JONGy  Miniftre  de  Houpilaï-han. 
Ses  malverfations.  IX.  425.  Son  fupplice. 

Lou-cou  (  Tartaresde  ),  fe  joignent  à  l'Em- 
pereur Tching-tfong  contre  Liki-tfien.  Voy. 
ce  dernier  titre  &  celui  de  Panlotchi. 

Lou-KAi ,  Miniftie  de  l'Empereur  Sun-hao. 
Sa  fermeté  envers  ce  Prince  IV.  141.  6 
fuiv»  Sages  confeils  qu'il  lui  donne  dans 
un  placet.  144.  L'Empereur  le  confulte  fur 
pluiieur$  Oiiiciers  de  fa  Cour.  149. 

Lou-Ki  A  y  Lettré.  IL  ji  i.  Comroiffion  dont 
il  eft  chargé ,  6c  honneurs  qu'il  reçoit,  ih. 
Ses  ouvrages.^  514. 

Lou-LONG-sSE ,  ville  du  Léa^-fi.  465.  Voy. 
la  note.  ib. 

Lo  u-N  G  AN  (  le  Princede  ) ,  reftife  de  monter 
fur  le  Trône,  X.  531.  Sa  puiflfance ,  fes 
rares  qualités,  tbih.  Affiégé  dans  Hang- 
tchéou ,  par  les  Tanares  ,  il  fe  livre  à 
l'ennemi  pour  épargner  le  fang  du  peuple. 

Lou-ouEN-Ki  &  Yao-y ,  Miniftres  de  Lou- 
ouang ,  Empereur  des  Héou-Tang.  VIL 
504. 

Lo  u  s  I L  A  ,  Commandant  de  Kiang-tckiou. 
V.  408.  Politique  dont  il  ufe  fur  les  offres 
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qui  lui  font  faites  par  deux  partis  à  la  fois. 

Lou-stou-Fou,  fe  jette  à  l'eau,  &  l'Em- 
pereur avec  lui ,  après  la  perte  d'un  combat 
naval.  IX.  )98. 

L  o  u-s  I  U  N  ,  Chef  de  Pirates ,  profite  de 
l'abfence  de  Lieou-yu  pour  faire  de  nou- 
velles defcentes  ,  &  fe  faifir  de  l'Em- 
pereur. IV.  f'j7.  Remporte  une  vidoire 
Cgnalée  fur  Lieou-y.  kjS.  Afllége  Pou-yu, 
dont  les  Impériaux  s'étoient  emparé.  5^4.* 
Eft  forcé  de  l'abandonner,  &  périt  enfin 
dans  un  combat  naval,  mais  d'une  manière, 
funefte.  fôy^. 

Lou-so  u  ,  un  des  principaux  Officiers  de. 
Sunkiuen,  lui  donne  te  confeil  de  fe 
rendre  maitre  du  King-tchéou  ,  &  de 
faire  alliance  avec  Lieou-pey.  IV.  fi.  EU 
chargé  de  cette  négociation,  yi.  S'oppofe 
à  ce  que  Sun-kiuen  fe  foumctte  à  Tfao-. 
tfao.  54. 

Lou-SSE, Ouvrage  de  Lopi,en  itf  volumes, 
di^ifés  en  z  parties  ,  contient  l'HiAoire 
fabuleufe  de  la  Chine ,  qu'il  remonte  à 
pluûeurs  millions  d'années.  L  Let.  L  yp. 
Ses  autorités.  îiîJ,  80.  Aifez  conforme  à 
Sfé-ma  kouang  pour  la  chronologie  des 
tems  hiftoriques  /^.  Efl  terminé  par  cent 
difcours. /À.  81.  Donne  les  difFérens  calculs 
des  Tao'fsi  depuis  le  commencement  du 
monde.  îd.  82. 

Lou-suM  ,  ou  Lou-(iun,  Gouverneur  de 
Lou-kéou  pour  Sun-kiuen.  IV.  7^.  Rufe 
.  dont  il  fert  pour  tromper  le  Général  Koau- 
yu.  74. 7j.  Commande  en  chef ,  &  évite 
une  embufcade  que  lui  tend  l'Empereur. 
88.  L'attaque  &  remporte, par  ftratagème, 
une  viâoire  éclatante.  8p.  90.  Marche  pour 
fe  (aifir  de  Siang-vang.  102  103.  Tcnao- 

{'oui ,  quoique  fuperieur  en  forces  ,  n'ofe 
'attaquer,  ik.  Décampe  à  fa  vue,  &  ravage 
plufieurs  villes  fur  fon  paflàge.  ib. 

Lou-TCHONG-HIEN  ,  Mandarin  d'un  Tri- 
bunal ,  efl  envoyé  par  Hiao-tfonff  en  Tar^ 
tarie  ^r  traiter  de  la  paix.  VIlL  y 87.  Sa 
timidité  le  rend  muet,  &  il  déshonore 
l'Empire.  Efl  exilé  à  fon  retour.  j88. 

Lou-TCHONG-xiEN, paroles  remarquables 
qu'il  dit.  U.  IS7* 


M. 


M 


._  AC  AO  ,  autrement  Ngaomen  ,  Ville 
accordée  aux  Commerçans  Européens  en 
récompenfe  de  leurs  lervices  contre  le 
pirate  Tchang-fi-lao  XL  48.  6  jji.  Elle 
eft  fortifiée  par  les  Hollandois.  ib.  Idée  de 
ion  Gouvernement.  49. 


Ma-^chi  ,  Impératrice  ,  femme  de  Kien- 
ouenti ,  fa  on  funefle.  X.  143-150. 

Ma-chi  (  l'Impératrice  )  fes  rares  qualités^ 
IIL  351 .  Elle  vient  à  bout ,  par  fa  modefUe  , 
de  banir  le  luxe  de  la  Cour.  380.  Sa  mort» 
381. 


114 


TABLE     G  EN  É  RALE 


Madacou  ypetkrfik  deOulo,  Roides  ICm, 
lui  fuccède  lan  1189.  VIII.  ôi^.  Son  in- 
quiétude fur  les  préparatifs  des  Chinois  ; 
donne  ordre  de  ralTem /fer  fes  troupes  à 
Pien-léang.  VIII.  6fi.  Le  révoque  enfuite. 
6fz.  Gueire  avec  les  Chinois.  6$i-6i^.  Né- 
gociations pour  la  paix.  tff5.tftfo.  Elle  e(l 
terminée  &  à  quelles  conditions.  661. 
'  Sa  mort.  Tchong-heï  lui  fuccède  &  à 
quelles  conditions.  66\. 

Ma-fa  défend  avec  intrépidité  contre  les 
•  Mongous  la  Ville  de  Tchao-tchéou  ,  où 
il  perd  la  vie.  IX.  jpx. 

Maha-yan-mong  y  Chef  des  Montagnards 
du  Yun-nan.  X.  88. 

Mahamou  ,  un  des  Cheft  des  Yuen  rend 
hommage  à  Yong-lo.  X  i  jj.  Créé  Prince 
de  Chunning.  167.  Services  qu'il  rend  à  ce 
Monarque.  17Z.  175  Lui  tourne  cafaqae  , 
&  pourquoi,  ib.  h  174.  Excufes  qu'il  en 
donne.  17J.  Sa  mort  :  To-hoan  ,  Ion  fils , 
lui  fuccède.  178. 

M  A-Hi-F  AN,  fils  de  Ma-yn,  Prince  de  Tchou. 
VIL  10p. 

Ma-yn  ,  Gouverneur  de  Tarutckiou  &  Offi- 
cier de  Sun-ju ,  fe  fauve  avec  fept  mille 
hommes  après  la  bataille  de  Siuen-tchéou. 
VIL  itf.  L'Empereur  le  crée  Commandant- 
'  Général  des  troupes  du  Hoii-nan.  54.  Com- 
mande au  fiége  cfe  Tchao-tchéou  th.  Veut 
,  gagner  YangJiing-mi  par  des  préfens.  5  y. 
(le  dernier  demande  qu'il  fe  joigne  à  lui 
contre  l'ambitieux  Tchu-oucn.  88.  Le  re- 
fufe ,  &  pourquoi,  ib.  L'Empereur  Taï-tfou 
le  crée  Prince  de  Tchou  ,  &  pourquoi.  121. 
Fait  conduire  du  renfort  à  l'armée  de  Oueï- 

.  triucn-fong  ,  &  airiége  Kao-ngan.  1 52.  En- 
voie fon  fils  Ma-hi-&n  aflurer  l'Empereur 
Tchuang-tfong  de  fa  foumiifion.  10p.  A  le 
malheur  d'être  toujours  battu  dans  fon  expé- 
dition contre  Kao-ki-hing  qu'il  ftiit  au  nom 
de    l'Empereur  Ming-tfong.  2^2.  Craint 

Îu'on  ne  le  foupçonne  dr  s'entendre  avec 
.ao  ki.hing ,  &  envoie  à  la  Cour  renouvel- 
Icr  fa  pretetion  de  ferment,  ^b.  Kao-ki  hing 
enlève  à  fon  Envoyé  les  préfens  qu'il  rap- 
portoit  de  la  Cour.  ib.  Bat  la  flotte  de 
kao-ki-hing  qui  demande  la  paix.  264.  Le 
Prince  de  Ow  attaque  Yo-tchéou,  le  boule- 
vard de  fes  Etats.  ^6$.  Bat  fa  flotte  à  l'em*- 
bouchure  du  Kiang  y  &  prend  ou  coule  à 
fbnd  toutes  fes  barques,  ib.  Lui  accorde  la 
paix  &  renvoie  fans  rançon  deux  de  fes 
Généraux,  ib.  Eft  chargé  de  fiiire  agréer 
•à  l'Empereur  la  fouraiilion  du  fils  de  Kao- 
ki-hing  qiti  reçoit  des  provifions  du  Gou- 
,verneur  de  Kii^-nan.  26p. 

WLaï-ta-tching  ,Tîoro  Chinois  du  Miflîon- 
naire  Antoine  Cordofo.  XL  ^15'. 

Maïtilipala  ,  petit-fils  de  Chun-ti  ^  der- 


nier Empereur  des  Yuen  y  eft  fidt  prifon- 
nier.  X.  ^8.  Hong-vou  ne  veut  pas  qu'il 
foit  immolé.  40.  Efl  renvoyé  à  fon  père 
en  Tartarie  avec  des  préfens.  71. 72-78. 
Ma-tuen  diftribue  à  fes  parens  &  à  fes 
amis  les  grandes  richeflfes  amaflees  par  fon 
travail.  IIL  28^.  Suit  le  parti  des  armes. 
ib.  Porte  à  la  Cour  la  foumi.lion  de  Oueï- 
ngao.  ipj. Marche  contre  l'héroïne  Tching- 
tle  qui  s'étoit  emparée  du  Kiao-zchi.  3  50. 
Remporte  fur  elle  une  vi^oire  complette» 
ib.  Tourne  fes  armes  contre  les  Hiong-noa 
qui  fuyent  devant  lui.  z^i.  Eft  battu  par 
les  Ou-hoûn.  354.  Marcne  contre  les  peu- 

Îles  d'Où  Hng  qui  s'étoient  révoltés,  jjp. 
.es  maladies  detruifent  infeniiblement  ion 
armée  &  lui-même  y  perd  la  vie.  540. 

Ma-ki  j  belle  defienlè  qu'il  fait  au  fiége  de 
Koué-lin-fbu  par  les  Mongous.  Périt  glo- 
rieufement^  IX.  587. 

Mala-kia  •■  le  Koyaume  de)  prête  hom- 
mage à  l'Empereur  V'ong-lo  oui  confirma  à 
Siliparfoula  cette  Couronne.  A.  166 

Ma-lin  y  Gouverneur  du  pays  deTchin-fi  ^ 
coup-i'de-main  hardi.  Vi.  t^6.  Eft  battu 
par  les  lou-fm.  311.  Les  bat  à  fon  tour. 
312.  Sa  mort  &  regrets  qu*e!le  e^ccite.  515. 

Malin  ,  Royaume  triDutaire  de  la  Chine. 
X.  17^. 

Ma-long  ,  Général  de  l'Empereur  Tçin- 
Ou-ti ,  fe  diiiingue  dans  une  expédition 
contre  les  Tartares  .S/Vt-p/ IV.  \6$. 

Ma-micn  ,  dîef  de  révoltés ,  porte  par-tout 
la  défolation  &  fe  fait  proclamer  Empe- 
reur. IIL  A%$.  Eft  mis  en  déroute  &  tué 
par  Tang-rou. 

Mancous  AR  eft  élevé  à  la  charge  de  Juge 
Criminel.  IX.  251.  Etouffe  une:  rébellion. 

2fl. 

M  AND  ARTNS^nepeuventexercer  de  Charges 
dans  leur  propre  Ville ,  ni  dans  le  voifinage 
de  leur  famille ^  &  pourquoi.  XI.  444.  Ne 
peuvent  exercer  un  Mandarinat  fubaiteme 
dans  la  même  Province  où  leur  père  ,  leur 
frère ,  leur  oncle  en  poflTéderoient  de  fupé- 
rieurs.  ib  Le  feul  cas  où  ils  peuvent  quitter 
leurs  Charges.  44$*.  Doivent  veiller  au  bien 
de  l'Empire ,  même  hors  de  leur  Gouverne- 
ment. 47p.  480.  Yong-tching  punit  le  Tfong* 
tou  du  Kiang'nan  de  fa  négligence.  478.  Ex- 
cellens  moyens  du  Gouvernement  pour 
punir  &  encourager  les  Mandarins  fans 
répandre  de  fang  &  fans  dépenfer  d'argent. 
47p.  à  la  Note. 

Mansour,  Tartare  &  Prince  de  Tur-fân^ 
eft  battu  devant  Sou-tchéou.  X.  }oo.  Re- 
nonce au  deflein  d'attaquer  la  (Jhine  & 
confent  à  rendre  Harm.  307.  308. 

Manssb  ,  fecoue  le  ioug  des  Chinois  y  & 
repoufie  à  Ché-tching  les  troupes  du  Chenfi. 
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X.  144.  Efi  invefii  dans  fa  Capitale  &  fa 
tête  mife  à  prix.  245.  Eft  cm  &  envoyé 
à  la  Cour.  246. 

Mantchbous  y  quand  pretihent  le  titre 
d'Empereurs  de  laChinç.'Xl.  i.  Comment 
ils  agiflënt  envers  les  Chinois  qui  fe  fou« 
mettent.  2.  La  méfintelligence  des  difFé- 
rens  partis  élevés  contr'eux  leur  eft  favo- 
rable. Troubles  dans  le  Chenu,  ib.  Mani- 
fefte  Cûntr'eux.  4.  Les  Gouverneurs  des 
Villes  lecouent  le  joug.  y.  Craignent  pour 
Si-ngan-fou  :  leur  Général  veut  faire  égor- 
ger tous  les  habitans  de  cette  Capitale.  iB. 
On  le  détourne  de  ce  deffein  barbare.  6» 
Un  échec  qu'il  éprouve  le  lui  fait  repren- 
dre, ib.  Preuve  de  fidélité  que  lui  donnent 
les  habitans  dans  une  fortie  contre  les 
rebelles.  7.  Secours  qui  leur  arrive ,  levée 
du  fiéçe.  Toutes  les  villes  du  Chenfi  ren- 
trent ious  leur  obéiflance.  8.  Autre  révolte 
dans  le  Chanfi  &  comment  occafîonnée.  p. 
Divers  échecs  qu'ils  éprouvent  à  Taï-tong. 
La  mort  du  brave  Kiang-tfaï  fait  finir  cette 
révolte.  lo-itf.  Entreprennent  de  foumettre 
le  Sfé-tchuen  &  d'arrêter  les  cruautésinouïes 
du  rebelle  Tchang-hien-tchong.  17.  &c, 
Héuffiflènt  dans  leur  deflèin  &  comment. 
27.  28.  Pour  accoutumer  les  Chinois  à  leur 
domination ,  ils  établifient  dans  le  Fou- 
kien ,  le  Kiang-fi ,  le  Kouang-tong ,  &  une 
partie  du  Hou-kouang ,  trois  Seigneurs  Chi^ 
nois  en  qualité  de  Souverains ,  vaflaux  de 
l'Empire.  28.  2p.  Leurs  noms  &  les  titres 
gu'ils  leurs  donnent,  ih.  Rentrent  en  poflef- 
non  de  ces  Provinces,  ji-^d.  Maîtres  de 
toutes  les  Provinces  de  l'Empire.  37.  A  qui 
ils  doivent  cette  conquête,  ib.  Font  mourir 
4000  prifonniers  que  le  jpirate  Tching- 
tching-kong  renvoie  après  les  avoir  muti- 
lés. $1.  Pour  fouftraire  les  côtes  maritimes 
à  la  cupidité  de  ce  pirate ,  ils  détruifent 
toutes  les  habitations  voifines  de  la  mer 
jufqu'à  trente  Ly.  $6*  57.  Leur  coutume 
de  retenir  à  la  Cour  les  gjs  aînés  des  Offi- 
ciers Généraux.  66.  Rifques  que  leur  Dynaf- 
tie  court  dans  la  confpiration  des  Efclaves* 
67-70.  Et  dans  la  révolte  des  Princes  de 
Kouang-tong,du  Fou-kien  &  de  Tching-king- 
aaï .  Souverain  de  Formofe.  72.  &c.  Guerre 

.  que  leur  fait  le  Kaldan  ,  Prince  des  EUutes. 
78.  Ufage  où  ils  font  de  faire  une  décharge 
d'artillerie  lorfqu'ils  dreflent  leur  camp  ou 

Ïu'ils  le  quittent.  27J.  Leurs  armes.  X.  417. 
'omment  ils  fe  garantiflent  de  la  mouf- 
queterie  dans  les  fiéges.  ib.  à  la  Note.  Leur 
manière  de  s'habiller.  418.  à  la  Note.  Leur 
équitation.  ib.  Leur  figure  ,  leur  Difcipline 
militaire  ;  fecret  dans  leurs  expéditions  & 
leurs  marches.  494*  Leurs  chafles  &  leurs 
tentes,  i^.  à  la  Note, 


Mao-kibou  ne  peut  voir  fans  indignation 
Hoan-hiuen  fur  le  Trône ,  &  prend  les  ar- 
mes. IV.  530. 

Mao-koué  un  des  Généraux  des  rebelles 
du  Chan-tong  ' ,  s'empare  de  Tfinan ,  & 
défait  le  Général  Tong-toan-fiaoi  IX.  ^23. 
^24,  Eft  repouffé  après  d'heureux  fuccès» 
ib.  Eft  tué  par  fon  Collègue.  610. 

Macsoui  ,  aftion  hardie,  qu'il  fait.  II.  1^0^ 

Mao-té-tso  ,  Général  des  Song.  V.  p.  Bat 
les  Tartares  Oueï.  10.  Belle  défenfe  qu'il 
fait  au  fiége  de  Houiao.  13.  &  Juiv.  Eft 
fait  prifonnier.  i5. 

Mao-tsiao  ,  Philofophe.  IL  ly';.  Danger 
qu'il  court  de  la  vie,  ib.  Fermeté  avec 
laquelle  il  affronte  la  colère  de  l'Empe- 
reur, ib, 

Marab  y  nom  des  Magiftrats  qui ,  dans  la 
petite  Boueharie ,  percevotent  les  tailles  8c 
avoienr  l'infpeâion  des  terres  &  des  eaux. 
XI.  $66. 

Ma-sien-pien  ,  Officier  Général  des  TS. 
V.  208.  Traitement  qu'il  fait  à  un  de  les 
amis.  ib.  Preuve  qu'if  donne  de  fa  fidélité 
envers  fon  Souverain,  ib.  Eft  fait  prifon- 
nier. lie.  Recouvre  fa  liberté  &  eft  comblé 
d'hcnnem-s.  ib.  Obtient  du  commandement 
132.  Détruit  une  armée  de  rebelles,  ib, 

Ma-souï,  Général  des  troupes  Impériales  ; 
défait  le  rebelle  Tien-yiieï.  VI.  323.  Brûle 
fon  camp  &  le  met  dans  une  entière  dé- 
route. 324.  Echec  confidérable.  iz6.  Mar- 
che contre  le  rebelle. Li-hoaï-kouang,  & 
termine  la  guerre  en  vingt- fept  jours.  34 j. 

Masse  y  monnoie  des  Mongous  ;  comment 
divifée.  IX.  466.  à  la  Note. 

Ma-ss£-long  ,  Général  Chinois,  perd  con- 
tre les  Mongous  une  bataille  où  il  eft  tué. 
IX.  3^3. 

Ma-tchar-taï  refufe  le  titre  de  Ouang. 
IX.  $f%.  Eft  fait  premier  Miniftre.  $7$. 
Demande  &  obtient  fa  retraite.  $>/%.  Eft 
Envoyé  en  exil.  584.  Sa  mort.  ib. 
Ma-tsi  ,  premier  Miniftre  de  Kien-tong  qui 
époufe  fa  nièce.  XI,  $ix.  Se  charge  de 
faire  préfenter  un  mémoire  des  Adiflîon- 
naires  par  le  treifième  RéguU  fon  gendre» 

Mechaniqub  ,  barque  d'une  invention  & 
d'une  richelTe  furprenante.  IX,  tfn. 

Mékao  accufe  auprès  de  Ckunti  le  Miniftre 
Koukou-Témour  ,  &  pourquoi.  IX.  6fi, 

Meng-ko  ,  Général  Mongou,  conduit  une 
armée  dans  le  Si-yu  contre  les  Song.  IX. 
213.  Fait  la  conauète  du  Royaume  de 
Kin^tcka.  (  Voyez  la  Note.  )  120.  Eft  élu 
Empereur  l'an  iiji.  248.  Confpiration  de 
Chéliraen  étouffée,  ib.  (  Voyez  la  Note.  ) 
Décharge  fes  peuples  d'iuie  partie  des 
impôts.  149.  Echat)pe  heureufement  à  la 
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mort,  xf  1.  Exempte  les  Lettrés  de  toute 
impoiition.  i^.  Di(Cpe  une  uouvelle  conf- 
piration.  i$f.  Sa  (etrérité  pour  le  main- 
tien de  la  diicipline.  z6i.  Va  lui-même 
feire  la  guerre  aux  Song.  z6<.  Prend  Tchang- 
ning-chan  &  foumet  tout  le  Long-tchéou« 
»7i.  Eft  tué  au  iiége  de  Ho-tchéou.  174.- 
(  Voyez  la  Note.  )  Caradère  de  ce  Prince. 
%7S.  Se  en  Note.  Houpilaï  lui  fuccède. 

Meng-kokg  ,  envoyé  contre  les  Mongous^ 
les  met  en  déroute  &  leur  reprend  une 
bonne  partie  de  leur  conquête  dans  le 
Hoaï-fi.  IX.  %2o.  Mort  de  ce  brave  Officier. 
Son  éloge.  24^. 

Meng-tsb  ,  difciple  de  Confucius.  II.  280. 
Sa  doârine  mal  accueillie  par  le  Prince  de 
Oueï.  171.  Confeils  qu'il  donne  au  Prince 
de  ti!.  2p4.  Sa  mort.  ipj.  Voyez  encore 
la  N^ot/e.  ip6. 

Merghén  ,  fon  adrefle  extraordinaire  à 
tirer  de  l'arc.  IX.  19.  Diffipe  une  troupe 
de  bandits.  /^. 

Merghem-Holanaï-Tortsi  ,  Tdi-Hdes 

.  EUutes  y  fuit  le  Kaldan  &  fe  réfugie  en 
Chine.  XI.  84. 

MbtÉ^  Tchen-^u  OU  Roi  des  Hiong^nou.  II. 
49^.  Tue  fon  père  qui'vouloit  le  faire 
.mourir,  ih.  Bat  &  fait  mourir  un  Prince 
Tartare  fon  voifin  qui  étoit  venu  le  braver. 
497.  Conauètes  qu'il  Fait  498.  Ecrit  une 
lettre  infolente  k  Vlrapératrice  mère.  J2d. 
Excufes  qu'il  lui  fait.  527. 

Metello  (Dom  Alexandre  Metello-Souza^ 

EMenezes  )  AmbafTadeur  Portugais  ,  dé* 
rque  à  Macao ,  accompagné  d'Antoine 
Magalhaens.  XI.  446.  Magalhaens  le  pré- 
cède à  la  Cour  de  Péking  &  eft  queftionné 
par  le  dix-feptième  Régu/e  fur  le  fujet  de 
cette  Ambanade.  447.  Difficulté  qu'il  (aie 
d'être  reçu  comme  l'Envoyé  d'une  Cou- 
ronne Tributaire.  448.  Nouvelle  difficulté 
au  fujet  de  la  lettre  qu'il  veut  remettre  lui. 
même  entre  les  mains  de  Yong-tching. 
449.  Reproches  durs  &  défagréables  que 
le  Régule  fait  aux  interprêtes.  4J0  Sa  pre- 
mière audience.  4J1.  Magnifiques  prélcns 
du  Roi  de  Portugal,  ajx.  Son  chagrin  de 
n'avoir  point  la  liberté  de  parler  en  faveur 
du  Chnftianifme.  M.  Audience  de  congé  : 
honneurs  qu'il  reçoit.  4^2  •  4;  ^  Sa  magnifi- 
cence fîrappe  les  Chinois.  454.  Objet  fecret 
de  fon  AmbaflTade.  472. 
Mbzzabarba  (  Charles- Antoine  de  )  , 
t.égat  du  P^pe ,  &  Vifîtear  Apoftolique , 
nommé  en  Chiqois  Kia/o,  XI.  357.  Ses 
précautions  en  partant  de  Lisbonne ,  & 
Comment  il  eft  reçu  à  Macao.  /^.  Part 
pour  Péking  ;  pièges  qu'on  lui  tend  pour 


faire  échouer  l'objet  de  ùl  D^odation. 
1x2.  Eft  conduit  à  Tchang-tchanyiun  ,  où 
l'Empereur  lui  fait  dire  qu'il  ne  lui  accor- 
deroit  point  d'audience ,  &  qu'il  fe  cfaargdU 
de  reconduire  en  Europe  les  Miffioonaires  ^ 
k  l'exception  de  ceux  qu'il  avoit  attachés 
k  fon  fervice.  ))9.  Donne  par  écrit  la 
fubftance  du  Bref  qui  toléroit  les  céré- 
monies Chinoifes ,  avec  quelques  correoHft 
légers  y  &  il  obtient  audience  240.  Ce 
qui  fe  paflè  dans  cette  audience.  Queftions 
captieufes  &  plailaotes  que  Kanghi  loi  fait. 
341.  Kanghi  paroit  accepter  le  Bref,  & 
confendr  qu'on  annonçât  le  Chriftianiime 
dans  toute  fa  pureté.  341.  Moyen  dont 
Mezzabarba  fe  fert  pour  connoitre  la  façon 
de  penfer  du  Monarque,  ihid.  Remet  le 
décret  du  Saint-Siège  ,  au  bas  duquel 
Kanghi  écrit ,  en  lettres  ronges ,  une  apoL 
tille  qui  annonce  la  deftruâdon  du  Chrif- 
tianifme  à  la  Chine.  34  j.  Les  Miffionnaires 
de  Péking  veulem  qu'il  fufpende  la  confti- 
tution.  ih.  Emportement  de  Morao.  th.  Eft 
infulté  par  le  Mandarin  Liping-tchong,  & 
fous  quel  prétexte.  t44.  Plaifanterie  de 
Kanghi  au  fijqet  de  Maigrot  »  qu'il  appelle 
le  Saint-Efprit  des  Chrétiens.  345.  Cenfure 
abfurde  &  fuperficielle  que  ce  Monarque 
foit  du  Décret  du  Pape.  îhid»  Cède  aux 
menaces  &  aux  inftances  ;  confent  de  ne 
fkire  aucun  afte  jufqu'à  fon  retour  de  Rome 
où  il  s'offre  d'aller.  34;.  146.  Reçoit  fon 
audience  de  congé.  347.  Marques  d'eftime 
qu'il  reçoit  du  Monarque,  ih.  Se  rembarque 
pour  l'Europe.  348. 

M I  AO-Fo  u  y  officier  de  Kao-tfong ,  Empereur 
des  Song  y  fe  lie  d'amitié  avec  Lieou-tching. 
yen  y  &  mécontens  l'un  &  l'autre  ,  ils  font 
main-baflè  fur  les  Eunuques  du  Palai^.  VIII. 
47f .  47^.  Plaintes  qu'il  font  à  l'Empereur. 
477.  Exigent  que  ce  Prince  fe  démette  de 
la  Couronne  en  faveur  de  fon  fils;  qu'ils 
remette  le  Qouvernement  à  l'Impératrice  , 
^  conclue  la  paix  avec  les  Kin.  478. 47p. 
Sont  intimidés  âes  préparatifs  de  plufieurs 
Gouverneurs  pour  venir  les  atuquer. 
480.  481.  Prient  l'Impératrice  (de  rétablir 
l'Empereur ,  &  ce  Prince  nomme  Miao- 
fou  ,  Gouverneur  -  Général  du  pays  de 
HoaïfiySc  Lieou-tching.yeuy  fon  Lieutenant. 
482.  Sont  battus  &  chsSés  de  Hat^-tchéou  » 
&  l'Empereur  recouvre  entièrement  fa  li- 
berté. 483.  Sont  pourfuivis  &  pris  avec 
leurs  complices.  484. 

Ml  AO-TSÉ ,  Montagnards  de  la  Chine  y  vivent 
dans  l'indépendance.  XI.  y 88.  Leur  induf- 
trie ,  leur  commerce.  Leur  cara&ère.  ih. 
&  fSp.  Motifs  de  la  plupart  de  leurs  ex* 
curfions.  ilf.  Leur  démêle  avec  le  ffong-' 
tou  du  SJTé-tchuen.  ypo.  Irritent  Kien-iong , 

qui 
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^tii  |ure  de  les  exterminer ,  &  nomfhe  Akoui 
pour  cette  expédition.  Voy.  Akoui. 

Mlé-lieï-ho  ,  Chef  des  Tartares  Tieili. 
V.  169.  Conduit  des  fecours  aux  Oueï. 
170.  Eft  battu  &  fait  prifonnier.  ib.  Eft 
dégagé  d'entre  les  mains  des  rebelles,  ib. 
.  AliEN-TiEN  (  le  Royaume  de  ) ,  conquis  par 
les  Mongous.  IX.  41p.  Le  fils  du  Roi  vient 
payer  le  tribut  à  l'Empereur.  468.  Troubles 
confidérables.  476.  Des  Grands  de  cet  Etat 
viennent  &ire  hommage  à  l'Empereur,  yip. 

Mi-HBOU  ,  Montagnards  commandés  par  un 
Chef  appelle  le  Loup  blanc.  I.  84. 

Ml-YÉou  ,  Officier  Chinois  :  fon  intrépidité 
au  fiége  de  Fou-tchéou.  IX.  166.  Meurt 
en  H^ros.  367. 

M I N  B  E  K  )  titre  d'un  Chiliarque  chez  les 
Bouchares.  XL  f66. 

M I N  G  y  vingt-unième  dynaftie  Impériale  , 
fondée  l'an  ijtfS,  par  Tchu-yuen-tchang, 
fur  les  débris  de  celle  des  Mongous.  iX. 
6i$'6fZ.  Mémoires  dont  on  s'eft  lervi  pour 
la  compofer.  X.  1-3.  à  la  note.  Finit  l'an 
i54p ,  &  contient  tout  le  dixième  Volume. 
x-<79.  Code  de  cette  dynaftie  en  onze 
mille  cent  volumes  ou  cahiers ,  commencé 
fous  Hong-vou ,  &  préfenté  à  Yong-lo. 
166. 

M1NG-H0N6  ,  Prince  de  Lou ,  périt  par  les 
intrigues  de  fon  oncle  Kinf-fou.  III. 

MiNG-Joui,  Lieutenant-Général.  Honneurs 
que  Kien-long  lui  fait.  XI.  57^. 

MiNG-YU-TCHiN  ,  excrce  des  origandages 
dans  le  Sfé-tchuen ,  àc  pourquoi.  Prend  le 
titre  d'Empereur ,  &  aonne  à  fa  dynaftie 
le  nom  de  Hia.  IX.  640. 

MiNG-KONG ,  Prince  de  Sang.  II.  po.  Meurt 
aiTaffiné.  91. 

MiNG-LiANG,  un  des  Officiers  -  Généraux 
de  Kien-lotïg.  XI.  «-97.  Titres  honorifiques 
que  ce  Monarque  lui  accorde,  ib. 

MiNG.Li-TBMouR  .  Prince  allié  de  Haï- 
tou  ,  eft  battu  par  le  Général  Péjen.  IX. 
4C4.  S'oppofe  à  l'éleftion  de  l'Empereur 
Haï-chan.  48p.  Eft  condamné  à  mourir. 

494- 
MiNG-MTNG-NGO  ,  nom  Chînois  de  Philippe 

Grimaldi ,  Prefident  du  Tribunal  des  Ma^ 

thématiques.  XI.  zoo. 
MiNG-TANG ,  lignification  de  ce  mot.  Voy. 

la  Note  ï.  V.  115. 
MiNG-Tl  OU  Siao-loun ,  ufurpateur  du  Trône. 

V.  180.  Frère  du  Fondateur  des  7}î.  Voy. 

le  Tableau  chronologique  ,  Tome  4.  Se  rend 

odieux  par  fes  cruautés.  1Z6.  Réfolution  fxi. 

nefte  qu'il  prend  contre  les  Princes  du  Sang. 

ipo.  Durée  de  fon  règne  &  fa  mort  ipj. 
MlNp-Ti ,  fixième  Empereur  des  Song.  V. 

m.  Son  caraâère.  128.  Fautes  qu'il  iàit. 

ixp.  Moyen  dont  il  fe  fert  pour  s'aflurer 


un  héritier,  iii.  Réfolution  barbare  qu'i' 
prend  &  qu'if  exécute  contre  fes'  frères* 
1 3  j.  &  fuîv.  Nouvelles  cruautés  qu'il  exerce. 
157.  Sa  mort.  138. 
MiNG-TSONG,  Empereur  des  Hiou-Tang^ 
fuccède  à  Tchuang-tfong  l'an  pitf.  (  ^oy* 
Liffé yuen).  zf<.  VII.  Tartare  d'origine, 
adopté  par  Li^ké-yong.  ib.  Ses  nouveaux  Rè- 
glemens.  ibid.  Notihe  au  Roi  des  Kkitans, 
Ion  acceflîon  au  Trône.  Sages  réflexions 
de  ce  Roi,  &  à  quelles  conditions  il  confent 
de  vivre  en  bonne  intelligence  avec  lui. 
lyp.Lou-ouen-tçin,  retiré  chez  les  Tartares 
pour  quelques  mécontentemens,  revient  en 
Chine  fous  fon  règne  avec  près  de  cent  mille 
hommes,  lyp.  Redemande  à  Kao-ki-hing 
les  richefles  enlevées  au  Prince  de  Chou» 
261.  Guerre  qu'il  eft  obligé  de  lui  &ire. 
îbid.  265.  Ses  Généraux  battent  la  flotte 
de  Kao-ki-hing ,  oui  deniande  la  paix.  164. 
Ses  guerres  avec  Uuang-tou  &  les  Tartares 
Khitans.  zôô-iôp.  Accorde  à  Kao-tfong- 
hoeï  des  provifions  de  Gouverneur  de  Klng- 
nan.  ib.  Son  caradère  porté  â  la  paix.  270- 
27^  Fait  mourir  Ngan-tchong-hoeï  ,  fon 
Miniftre ,  qui  avoit  forcé  plufieurs  Gouver- 
neurs à  fe  révolter.  i8i.  Fait  les  premières 
démarches  pour  ramener  les  rebelles.  xSi. 
Lâche  fes  oifeaux  de  proie ,  &  renonce 
à  la  chaflTe.  Excellent  motif  de  cette  ré- 
folution. ib,  283.  Tombe  malade  5  Li-tfong- 
jong ,  un  de  fes  fils ,  veut  forcer  le  Palais  , 
dans  la  crainte  de  n'être  pas  nommé  fon 
fuccefleur.  28p.  En  eft  averti  ,  &  donne 
ordre  d'appaifer  cette  fédition,  2po.  Li- 
tfong-jong  eft  tué  ;  l'Empereur  meurt ,  & 
Li-tiong-héou  ,  un  autre  de  fes  fils ,  lui 
fuccède.  2pi.  Voyez  Min-ti. 

MiNG-TSONG  (  Empereur  )•  Voy.  Hochila. 
IX.  J47. 

Ministres.  Moyen  ingénieux  de  s*en  pro» 

.   curer  d'excellens.  II.  500.  501. 

MiN-oUANG,  Prince  de  7)7, prend  le  titre 
d'Empereur  d'Orient.  II.  ji  y.  Réunit  à  fes 
Etats  la  principauté  de  Song,  315.  Pertes 
qu'il  Biit.  317.  Sa  fin  malheureufe.  318. 

M I N-T I ,  autrement  Li-tfong-héou,  fils  dé 
Ming-tfong  ,  lui  fuccède  Pan  p}4.  VII. 

.  2pi.  Manque  d'expérience,  &  fes  bonnes 
intentions  &  fes  foins  deviennent  inutiles, 
2p2  Se  laifle  conduire  par  deux  Miniftres 
fans  mérite.  M.  Le  Prince  de  Lou  fe  ré- 
volte contre  lui.  ibid.  2P4.  Ses  troupes  fe 
donnent  au  Prince  de  Lou.  x^f.  iptf.  Se 
propofe  d'aller  au-devant  de  ce  Prince, 
&  de  lui  céder  fa  Couronne.  ibiJ.  Son 
Général  Ouang.feé-tong  eft  fait  prifon- 
nier. ip7.  Déreftion  prefque  générale  de 
fes  Gouverneurs,  ibtd.  2p8.  Fuit  à  Oueï- 
tchéou.  app.  L'Impératrice  le  déclare  dé- 
E  e 
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cha  du  Trône ,  &  le  crée  Prince  de  Ou. 
302.  Elle  nomme  le  Prince  de  Lou  Admi* 
niftratem-  -  Général  de  l'Empire ,  &  deux 
jours  après  lui  envoie  Tordre  de  monter 
fur  le  Trône,  ibid.  Eft  étranglé,  ih.  Carac- 
tère de  ce  Prince,  ib. 
Ml-siN ,  un  des  Généraux  des  Song  contre 

les  Udo.  YIII.  p8.  Ses  fuccès.  pp. 
Missionnaires',  confnhent  Kang-hi  for  la 
nature  des  hoi^neurs  rendus  à  Confocius , 
aux  ancêtres ,  &  fur  le  fens  que  les  Chinois 
attachent  aux  termes  de  Tien  &  de  ikung-ti 
XI.  300-  504.  Tiennent  fecrette  la  réponfe 
de  ce  Prince,  ib.  Veulent  fonder  une  tglife 
à  Ning-po.  405.  Oppofition  du  Vice-Roi 
du  Tche-kiang.  506.  La  décifion  du  Tri- 
bunal des  Rfies  leur  eft  favorable.  :h.  Lèvent 
la  Carte  de  la  Tartarie  &  de  la  Chine ,  par 
Tordre  de  Kang-hi.  314-317.  Sont  chaffés 
de  leurs  Eglifes  &  renvoyés  à  Macao.  ni. 
Leurs  démarches  obfervées  à  Pékin.  428. 
N'ont  aucun  accès  au  Palais.  429.  L'Em- 
pereur Yong-tching  les  mande  à  fa  maifon 
de  plailknce  ;  ce  que  ce  Prince  leur  dit. 
iS.  h  ^32.  Yong-tching  leur  fait  préfent 
de  mille  Ta'ê/s  pour  réparer  leurs  Eglifes. 
.p4.  Les  Gouverneurs  de  Canton  leur  figni- 
ient  de  fe  retirer  à  Macao  ,  &  ne  leur 
accordent  que'  trois  jours,  i^.  Précis  d'un 
fécond  Cacchi  des  Mandarins  Supérieurs. 
491*.  Mettent  à  la  voile.  4P7.  Motifs  allégués 
par  les  MifTionnaires  de  Péking ,  pour  ob-  ~ 
tenir  d^avoir  ,  à  Canton  .  trois  ou  quatre 
de  leurs  Collègues.  4p8.  Les  Mandarins  de 
Canton  répondent  à  ces  motifis.  iifid.  Ob- 
jeâions  que  le  Monarque  leur  fait  fur  les 
devoirs  de  la  piété  filiale.  4pp.  Leur  (ignifie 
^'ik  ne  peuvent  refter  à  Pékin,  ib.  Sur  leur 
réponfe ,.  que  les  Chrétiens  avoient  des  ta- 
blettes &  des  portraits  pour  fe  reflbavenir  de 
leurs  ancêtres .  le  Monarque  charge  deui  de 
fes  Minières  de  faire  des  informations.  j:oo. 
Remettent  des  Livres  où  étoit  la  folution 
des  doutes  de  Yong-tching.  ib.  On  les  leur 
renvoie  quelques  mois  après  fans  leur  feire 
rien  dire.  foi.  Elpérances  qu'ils  conçoivent 
au  commencement  du  règtie  de  Kien-long. 
XL  51 1.  Ma^fi  fe  charge  de  feire  préfenter 
leur  mémoire  par  le  douzième  Régule  ,  fon 
gendre,  ibid.  y  13.  Le  feizième  Régule  s'y 
oppofe.  ib.  Apprennent  que  Kien-long  étoit 
fur  le  point  de  les  feire  rembar<juer  pour 
TEurore.  ibîd.  Ce  qui  donne  lieu  à  cette 
nouvelle  perfécution.  ib.  J14.  Ont  recours 
au  frère  Caftiglione  ,  Peintre  du  Palais , 
qui  préfente  leur  mémoire,  ji  j.Sont  mandés 
par  Haï-ouang ,  un  des  Maîtres  du  Palais , 
&  pourquoi.   fiS.   Autre  perfécution  en 
1737.   Ils  intérefl'ent  en  leur  feveur  Haï- 
ouang.  jip.  Le  Tribunal  des  crimes  jnftifie 


les  motifs  de  la  fentence  portée  contre  i» 
Chrétien  Chinois,  ib.  fxo.  Leurs  plaintes 
à  HaïK>uang.  521  •  512.    Le  mémoire  du 
Tribunal  eft  approuvé  par  lui,  6c  (ignifié 
dans  les  Provinces.  ^23.  Plulieurs  Million- 
naires diaflés  rentrent  furtivement  dans  la 
Chine.  ^24.  Les  Chrétiens  du  Fou-kien , 
particulièrement  fufpeâés^ ,  &  pourquoi. 
525.    Le  Vice  -  Roi  de  cette   Province 
donne    ordre    d*en    arrêter    cinq.    §i6.. 
Leurs  noms  ^  6c  de  quoi  accufés.  ib.  517. 
Enoncé  de  l'Arrêt,  ib.  jip.  Ordres  févères 
de  Kien-long.  J30.  Les  Chrétiens  tour- 
mentés 8c  les  Millionnaires  errans.  ib.  Sont 
recherchés  jufques  dans  Macao  même.  C31. 
532.  Deux  Grands  nommés  par  Kien-iong 
pour  avoir  foin  des  Européens.  533.  Mé- 
kong ,  l'un  de  ces  Grands  ,  leur  tient  des 
difcours  vagues,  ibid.   Ce  que  Kien-long 
répond  à  Frère  Caftiglione ,  qui  fe  hafarde 
de  lui  parler  en  feveur  du  Chriftianifme. 
SU'  &  SIS*  ^  '^  Note.  Né-kong ,  moteur 
des  manœuvres  fecrettes  employés  pour 
les  perdre.  53^.  Le  Tribunal  des  crimes 
confirme  la  fentence  prononcée  par  le 
Vice-Roi  de  Fou-kien  ib.  Les  Miffioimaires 
icnt  exécutés.  537.  Autres  exécutions,  ib. 
Nouvelle  ardeur  des  MifTionnaires.  ib. 
Mi-T  Y ,  fils  aîné  de  Hiou-tchou-ouan|f ,  Prince 
Tarture ,  devient  Mandarin  fous  TÈmpereur 
HanOu-ti.  IIL  ^6.  Voyez  la  fuite  au  titre 
Kin-miti. 
Mogol(  Grand).  Son  arabaflade  à  TEib- 

pereur  Chun-tchi    XL  42. 
Mo-HO  ,  Tartares  voiGns  de  la  Corée.  V.  4p2. 

Leur  alliance  avec  ce  Royaume,  ib. 
Mo-HO  y  horde  des  Nutchn. 
Mo N ALUN  ^  élève  une  querelle  entre  la 
•  femille  &  la  horde  de  Yalayr.  Sukes  fi»- 

neftes  qu'elle  eut.  IX.  j. 
Mon G-CH I ,  Héroïne ,  femme  du  Gouverneur 
de  Chéou-yang  V.  217.  Anime  par  fon 
exemple  &  fes  difcours  la  garoifon  à  dé- 
fendre cette  place.  218.  Donne  le  tems 
aux  fecoucs  d'arriver  &  de  feire  lever  le 
fiége.  ib. 
Mon G-cH  î  fiîîe  d'un  Officier  de  Cavalerie , 
époufe  Tché-tfong ,  Empereur  des  Scng  , 
l'an  lopi.  Vin.  313,  fcft  répudiée  pour 
'  complaire  à  ime  fille  dn  Palais.  m^3iS- 
Un  des  Cenfeurs  laiuftifie.  ibid.  On  tente 
de  feire  dégrader  l'Impératrice- Régente , 
qui  avoit  feit  ce  mariage.  322.  Le  Monarque 
le  plaint  de  ce  qu'on  l'avoit  pouflé  à  la  répu- 
dier. 334.  l'Empereur  Hœï-tfong  lui  rend 
fon  rang  d'Impératrice.  354.  L'Empereur 
Kin-tfong  étant  emmené  captif  en  Tartarie^ 
efle  reprend  pcffeifion  du  Palais  ,  &  eft 
déclarée  Impératrice-Régente.  4yj. 
M  o  A  &-Y  N  G  >  Générai  Chinois  ^  met  les 


DES     MATIÈRES. 


Mongous  en  déroute ,  &  reprend  Koueï- 
tchéou.  IX,  131. 

MoNG-Ki ,  va,  par  l'ordre  de  Houpilaï ,  dans 
.  le  Royaume  de  Kouaoua.  Quel  traitement 
il  y  reçoit.  IX.  4c i. 

MoNG-KOAN  ,  Général  diffingué,  bat  & 
dUfipe  entièrement  les  Tanarts  révoltés^ 
fous  le  règne  de  Tfîn-Hoeï'tL  IV,  208. 

'MoNG-KONG,  Général  des  troupes  Chinoifes. 
fameufe  expédition  contre  les  iCi/i.  IX. 
ip2.  Siège  &  blocus  de  Tfàï-tcbéou.  zoo. 
&  fuîv.  Force  les  Mongous  à  lever  le  fiége 
de  Hoang-tchéou.  22J.  Continue  à  leur 
donner  la  plus  grande  tablature.  231. 

floNGous.  L'an  11 31.  menacent  les  Kin  à 
qui  ils  donnent  les  plus  vives  inquiétudes. 
V  III.  yiS.  Leurs  noms  fous  la  dvnallie 
des  Tang^  ib*  Ces  barbares  voyent  de  nuit 
comme  de  jour.  Leurs  cuiraffes.  Hola  ou 
Holoma  ,  Roi  des  Kîn ,  envoie  le  Général 
Houchahou  pour  borner  leur  puiflance 
naifTante  ;  mats  faute  de  vivres,  il  s'en  re- 
laient j  eft  harcelé  dans  fa  tnardie ,  &  fon 
année  taillée  en  pièces  à  Haï-ling.  ^29. 
Les  iCiA  renvoient  contr'eux  une  armée  plus 
formidable  que  la  première,  i^fdf.  Le  fils 
de  Talan^dont  le  pays  confitibit  au  leur, 
fe  donne  à  eux.  54/.  Outchoa  y  qu'on  en- 
voie contr'eux,  eft  contraint  de  faire  la 
paix  &  de  leur  céder  27  Places  d'armes 
au  nord  du  Siping-ho ,  avec  promefle  de 
redevances,  ibid.  Leur  Chef  fe  donne  le 
titre  d'Empereur,  ib  Leur  origine.  IX.  3* 
Accroiflèment  de  leur  puiiTance.  11.  (  f^oy. 
Témoutchin  ).  Quelle  étoit  la  boiiTbn  de 
ces  peuples.  5/ .  De  qui  ils  reçoivent  leur 
alphabet..  39.  Guerres  contre  les  Naymans» 
39.  Contre  les  Kin.  4t.  Contre  les  Chi- 
nois. 7S.  Se  rendent  trioutaire  le  Royaume 
de  Corée.  90.  S'emparent  de  prelque 
toutes  les  villes  des  Hia.  118.  Etat  de  ces 
peuples  au  milieu  de  leurs  conquêtes.  123. 
Mort  de  TchinkisJian.  Ogotaï  lui  fuccède. 
I  x8.  Recommencent  la  guerre  avec  les  Kin. 
133.  &  fitiv.  Détruifent  entièrement  leur 
Boyaunne.  20^.  Font  une  guerre  ouverte 
aux  Chinois.  212.  Mort  d'Ogotaï.  234. 
Koué-you  lui  fuccède.  142.  Et  après  lui^ 
Meng-ko.  148.  Règne  de  Houpilaï.  282. 
Ce  Prince  donne  k  fa  dynaftie  le  nom  de 
Taï  yuen,  3x3.  Continuent  leurs  conquêtes 
dans  la  Chine  avec  les  plus  heureux  fuccès. 
337.  &  fuiv.  Houpilaï ,  leur  Han  ,  devient 
maître  de  tout  TEmoire.  399.  Tchu-yuen- 
tchang  met  fin  à  leur  aynafiie  ,&  commence 
la  Ceone  ^  à  laquelle  il  donne  le  nom  dé 
Ming.  tf57.Ces  peuples  Tartares,  gouvernés 
par  des  Han^Si.  compofés  de  plufieurs  hordes 
ou  bannières,  fe  donnent  à  Taï-tfong ,  deu- 
xième Empereur  des  Mantckious  ,  pour  en« 


lever  TEmpire  aux  Mhg.  XL  p  Voyez 
la  Note.  L'orgueil ,  la  licence  &  le  trop 
grand  crédit  de  leurs  Prêtres  ou  Lama  » 
qu'ils  introduiCrent  avec  eux  dans  la  Chine  , 
contribuèrent  à  la  chute  de  leur  dynaftie 
dans  cet  Eofipire.  $.  à  la  Note.  Leur  pays  par* 
tagé  en  différentes  Principautés;  leur  dé- 
membrement. 94. 

M  o  N  G-P I A  0 ,  Officier  des  Ouet  V.  19t. 
Défenfeopinâtre  qu'il  fait  dans  la  ville  de 
Kouo-yong ,  aflTiégée  par  les  T/ié  ib. 

Mo  N  G-T  CH  A  N  G ,  Prince  des  UiosuCfiou.Yoji 
ce  titre. 

MoNG-TCHI-SIANG  ,  part  de  Loyang  pour 
prendre  le  Gouvernement  du  Si-tchucn  à  la 

F  lace  de  Ko-tfong-taa  VIL  234.  Parle  à 
Empereur  en  faveur  de  Ko-dong-tao.  ib. 
L'intérêt  qu'il  orend  à  ce  Général-Miniftre, 
le  rend  fufpeâ:.  xjy.  Reproches  qu'il  fait 
au  rebelle  Li-chao-tcbin.  243.  Les  réponfet 
de  Li-chao-tchin  lui  ferment  la  bouche. 
244«  Fait  couper  la  tète  à  l'Eunuque  Li-yen  , 
fon  ami  j  &  pourquoL  25*9.  260.  Se  rac- 
commode avec  Tong-tchang ,  &  s'unit  avec 
lui  contre  les  entreprifes  de  la  Cour.  1,71. 
Se  révolte  ouvertement  y  &  attaque  diverfes 
places.  274.  La  vi&oirc  de  Kieo-tcbéou  lut 
donne  les  plus  belles  efpérances.  27^.  277* 
Prend  trois  villes.  179.  On  reconnoît  à  la 
Cour  que  lui  8c  Tong-tchang  avoient  été 
forcés  à  la  révolte  par  les  mauvais  trai- 
temens  du  Miniftre  Ngan.tcbong-hoeï.  281. 
Se  brouille  avec  Tohg-tcliang  >  qui  ne  veut 

Eas  profiter  de  l'amniftie  que  la  Cour  pu- 
lie.  282.  Eft  attaqué  par  Tong-tchang, 
Îui  veut  lui  enlever  le  Si-tckutn.  xZ^.  zSr. 
[emporte  une  viâoire  fur  lui  au  pont  Je 
JC/*r/{>^^-ilr/tfp,  Tong-tchang  fe  réfugie  dans 
Tfé-tchéou  ;  il  y  eft  forcé ,  &  on  lui  coupe 
la  tète,  268.  L'Empereur  lui  envoie  une 
ambaflade ,  &  il  fait  tenir  à  ce  Prince  fa 
foumiffion.  •187. 

M  o  N  G-T I  E  N  ,  Général  des  Tpn.  IL  x2ç^ 
Bataille  qu'il  perd.  ibid.  Expédition  dont 
il  eft  chargé  contre  les  Tanarts  Hiong^nou. 
l^^.  Renife  d'obéir  à  un  ordre  fuppofé. 
4o5  Revient  à  la  Cour .  où  il  eft  arrêté. 
ib.  Fermeté  avec  laquelle  il  avale  du  poi« 
fon.  407, 

MoKG-TSÉ  ou  Mong-koa,  eft  placé  dans  la 
Salle  de  Confucius ,  &  on  lu)  donne  le  titré 
de  Kong  ou  Comte.  VIIL  301. 

MoNG-TSoNG-TCHiNG, Général  Chinois, 
défend  Tfao-yang  contre  les  Kin  IX.  79. 
Fait  y  au  fiége  de  cette  place ,  des  pro-* 
diges  de  valeur  &  d'habileté.  81  84. 

MoRAO  ou  Moram,  en  Chinois  Mukin-yuen, 
Minfionnaire  Portugais.  Son  emportement 

[  contre  Mezzabarba ,  Légat  du  Pape  ,  qui 
refufe  de  fufpendre  la  conftitution  dpnt  il 
£  e  a 
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étôit  porteur.  Xï.  344.  Accufé  de  vouloir 
corrompre  la  fidélité  du  Généralifllme  des 
troupes  Impériales  en  Tartaric  en  laveur 
de  Séflaké.  573.  Fait  un  voyage  à  Canton 
&  à  Macao ,  6c  pourquoi,  ilfid.  Eft  arrêté , 
ainfi  que  Séflaké ,  &  exilé  à  Sining  en  Tar- 
tane, ib.  Baptife  le  Prince  Leffihin.    37J. 

MoTACHEP.  litre  du  Magiftrat  qui,  dans 
la  petite  Bouchane ,  avoit  Tinfpedion  des 

'     Ecoles  de  Théologie.  XL  r<J5. 

MoTi ,  dont  le  nom  étoit  TcWyéou-tchin, 

•  foccède  à  Taï-tfou  ,  Empereur  des  Héow 
Léung,V2Ln  pi  3.  VIL  ï^6.  Divife  le  Gou- 
?ernement  que  poflédoic  Yang-isé-Jiéou, 
pour  diminuer  la  puiffance  de  ce  Généra- 
liffime  des  troupes  Impériales.  i5o.  Ses 
armes  ne  font  pas  heureules  contre  le  Prince 
de  Tfin  ,  &  il  devient  moins  refpedé 
de  fes  vaflaux.  16^.  Perd  foixante  -  dix 
mille  hommçs  à  la  bataille  de  Yuen-Tching. 
1^8,  Nouveaux  efforts  du  Prince  de  Tcin 

-  pour  lui  enlever  tous  fes  Etats  178.  Ses 
Otficiers  s'entredétruifent  eux-mêmes.  180. 
Perd  la  bataille  de  Hou-léou-pi ,  &  penfe 
à  Quitter  Taléang.fa  capitale.  181.  i8z. 
Tchu-yéou-kien  ,  Ion  frère  ,  Gouverneur 
du  Ho-tong  ,  fe  révolte  contre  Ini ,  & 
pourquoi.  184.  iSy.  Cette  Province  pafle 
au  Prince  de  Tfin.  îh.  Fait  mourir  Liéou- 
fiun  ,  à  qui  il  attribue  cette  perte.  187. 
Enlève  au  Prince  de  Tfîn  quelques  places 
du  Hopé ,  ôc  relève  un  peu  Tétat  des  af- 
faires, ipo.  ipi.  La  perte  de  Yuen-tchéou 
le  confterne.  ipj.  Jugement  que  porte  de 
lui ,  de  fes  Miniftres  &  de  fes  Généraux , 
un  de  fes  Officiers  qui  pafle  fous  les  dra- 
peaux du  Prince  de  Ifin.  ipp.  Le  Prince 
de  Tfin ,  après  différenrfuccès ,  fe  difpofe 
ii  l'attaquer  dans  fa  capitale.  Sa  confterna- 
tion  ;  reproches  qu'il  reçoit  de  fon  premier 
Miniftre.  204.  Fait  tuer  fes  frères ,  &  fe 
retire  dans  une  Tout ,  où  Un  de  fes  OfH- 
cicrs  lui  vole  le  Sceau;de  TEmpire  qu'il  porte 

•  au  Prince  de  Tfin  loj.  Prie  un  de  fes  Offi- 
'    ciers  de  le  tuer;  ri  eft  obéi,  &  l'Officier 

•  fe  donne  enfnitc  la  mort.  io6.  Caraftère 

•  de  ce  Monarque  ;  en*  lui  finit  la  dynaftie 
éts  Héou'Léang  y  à  laquelle  fuccède  celle 
des  Héou-Tang,  i^. 

Mou  ,  arpent  Cbinois,  contient  240  pas  de 
lonç  fur  un  de  large.  Le  pas  a  dix  pieds . 
&  le  pied  à-  un  millième  près ,  pareil  à 

•  celui  de  Paris.  III.  180. 
'MoUAN-PAO ,  Tfon^  tou  du  Fou-kien. 
Mou-Ho-xoHAN  ,  ClTcf  des  Tiétié.  V.  $0%. 
Mou-HO-KOHAN  ,  Comment  il  parvient  au 

•  Trône  des  Toukiueï  V.  471.  Sa  mort.  47  j. 
MoUKOLT  ,  un  des  Généraux  des  Afor^otf/. 

Ses  fuccès.  IX.  ytf.  Fait*  la  conquête  îm- 

•  portante  de  la  Cour  Uricntak  d^^Kirr.  67. 


&  de  celle  du  Nord.  62.  Fait  «entrer  dans 
le  devoir  plufieuis  villes  des  Mongous,  76^ 

fïourfuit  le  rebelle  Tchang-tchi ,  &  lui  ote 
a  vie.  ^y.  Honneurs  auxquels  il  eft  élevé 
par  Tchinkis-han.  8a.  Remporte  de  nou- 
veaux avantages  fur  les  Kin.  îbid.  &  fuîv. 
Défend  le  pillage  à  fes  foldats^.  93.  Con- 
tinue à  fe  couvrir  de  gloire.  94.  &  fulv. 
Reçoit ,  pour  Tchinki?-han ,  Thommage  du 
Roi  des  Hia,  p8.  Sa  mort.  loy. 
Mou-Ho-Fou-ouo-KAN  ,  Chef  des Tartares 
KitJn.  V.  ij'7.  Se  foumctà  l'Empereur  des 
Onei.  ib, 

Mou-YNG  y  femme  de  Siang-kong ,  Prince 

de  Tfin,  IL  145.   Conferve  la  Couronne 

à  fon  fils,  ih, 
Mou-joNG-CHE-KouÉ.   Quel  étoit  ce 

Prince..  Secoue  le  joug  de  la  Chine.  IV. 

184. 

Mo u-JONG-HO AN,  reprend  à  fon  frère  fes 
Etats  dont  il  s'étoit  emparé  IV".  34p.  Se 
reconnoit  vaflal  du  Prince  Ché-ou.  ^5*5. 
Celui-ci  lui  envoie  une  armée  de.  100,000 
hommes .  avec  lefquels  il  bat  les  troupes 
de  Toan-îéao  ibid.  Perte  confidérable.  Il 
eft  afliégé  dans  Kitching.  jjtf.  Trait  de 
perfidie,,  jjp.  Succès  importans.  554.  S'en- 
gage dans  une  nouvelle  guerre  5^7.  Con- 
quêtes du  Royaume  de  Kûo-kiwLi,  568..  & 
du  Kiang-nan.  ^72. 

Mou-JONG-HOBï.  L'Empereur  lui  donne  le 
titre  de  Grand  Tckenyu.  IV.  ipy.  Rufe 
employée  utilement.  507.  Viftoire  com- 
plette.  J08.  Renvoie  a  TErapercur  les 
Sceaux  des  Princes  vaincus.  Sa  mort. 
544* 

Mou-joNG-YEN-TCHAo  ,  un  dcs  Généraux 
de  Tfi-ouang  ,  Empereur  des  Heou-lein, 
Vil.  358-411.  Reçoit  UB  pouvoir  abfolu 
fur  les  gens  de  guerre.  413.  414.  Echec 
qu'il  éprouve  de  la  part  de  Kono-oueï. 

•  41^-  Se  fait  un  parti  après  l'extindèion  des 

•  Héou-Tçin.  41p.  430.  Eft  inveftidans  Yen- 
tchéou  ;  fait  mourir  un  de  fes  Oificiers  qui 

)  l'exhorte  à  fe  fouraettre.  431.  Se  précipite 
dans  un  puits.  431. 

Mou.JONG-YEN-TCHAo,  un  des  Généraux 
du  Fondateur  des  .'son g  ,  eft  chargé  ,  ainfi 
que  Li-tchu-yun ,  de  l'expédition  contre  le 
Hownan  &  le  Ki'g-n.an,  VIII.  Ip.  10.  Se 
brouille  avec  ce  Coïlègue  .  &  pourquoi. 
XI.  Ses  fuccès.  12  Son  dirterend  avec  foo 
Collègue  comment  terminé!  14. 

Mou-JONG-YONG ,  gagne  une  grande  bataille 
contre  Foupi ,  &  fe  fait  donner  Fe  titre 

'    d'Empereur.   IV.  477.   Ordonne  la  mort 

•  de  la  veuve  de  Fon-pi ,  &  pourquoi,  ih'd. 
Son  armée  mife  en  déroute  par  Tchu-fiu. 

•  485.  puis  par  Mon*-jong-tchoui.  4pi^  Ce 
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dernier  Taffiége  dans  Tehang-tfé,  &  lui 

6te  la  vie.  494-        .     ^^.  .^      ,    .. 

Mau-JONG-Kio, premier  Mimftre  de  Mou- 
jong-ouei ,  montre  les  plus  beaux  fentimens  , 
&  vient  à  bout  de  diiiiper  une  conjuration 
dont  il  alloit  être  la  vidime.  IV.  4^0-  Tente 
deux  fois  le  fiége  de  Lo-yang  ;  Teniporte 
la  féconde,  &foumetlc  Ho-nan.  412-415. 
Sa  mort.  418. 

Mou-JONG-ouEÏ*  Prince  de  YcHf  attaque 
par  l'Empereur  Tçin  Y-ti.  Pertes  confidé-. 
rablcs.  Iv.  420.  Reçoit  du  Prince  de  r/7« 
un  puiflTant  fecours  ,  avec  lequel  il  défait 
les  Impériaux.  4*1 -4*  5*  Eft  attaqué  par 
le  même  Prince  de  Tfin ,  qui  fe  rend  maître 
de  fes  Etats  &  le  fait  prifonnier.  414-43»- 

Mou.YONG-ouBï,  Chef  des  Tarcares  ^ten- 
pi.  V.  II.  Son diftérend avec Tou-kou-hoen, 
fon  frère  ,  autre  Chef  des  Tartares.  12. 

MoN-JONG-PAO  ,  qui  fuccède  à  Mou-jong. 
tchoui,  fon  père,  effuie  de  grandes  pertes. 
IV.  4P9,  &  fuiv.  Quelques  fuccès  lui  per- 
mettent de  refpirer.  502.  Troubles  excités 
par  l'ambitieux  Mou-jong-hoeï.  504.  Un 
de  fes  Officiers  lui  donne  la  mort.  507. 

MoN-JONG-PÉ-YAO  ,  Général  des  OueL  V. 
129.  Prend  d'afl'aut  la  ville  de  Tou-yang.i  ^o. 

Mou-JONG-PING  ,  Général  du  Prince  de 
Yen.  Son  inexpérience  &  fon  avarice.  430. 
Bataille  où  plus  de  cent  mille  hommes  font 
tués  ou  faits  prifonniers,  &  lui-même  prend 
h  faite.  Siège  de  Yé.  45ï-     ^  ,   ,    ,  ^ 

Mou-JONG-SANTSANG,  Grand-Général  des 
Tfi.  V.  447.  Eft  fait  prifonnier.  ib.  Traite- 
ment honorable  qu'il  reçoit,  h. 

Mou.JONG-TCH  AO ,  Princc  de  Yetu  Lieou-yu- 
vient  porter  la  guerre  dans  fes  Etats.  IV. 
5yo.  Ses  troupes  font  taillées  en  pièce.  Eft 
aifiégé  dans  Koang-kou.  jyi.  Trait  de 
barbarie,  yy?.  Etat  déplorable  où  la  Ville 
fe  trouve  réduite.  yy<S.  Prife  de  Koang- 
kou.  Sa  mort.  M- 

Mou-JONG-TCHAO-TSONG,  Officier  de 
réputation  chez  les  Oneï.  V.  ^s?-  Bâties  Im- 
périaux /À.Echecqu'il  reçoit  à  fon  tour. 5  y  8. 

Mou-JONG-TCHIN  ,  élevé  par  le  traître 
Lan-han  au  Trône  de  Yen.  iV.  yo/.  Puis 
enfermé,  ibid.  Sa  délivrance.  yo8.  Défait 
en  bataille  rangée  Mou-jong-ki.  yop.  Fait 
rentrer  Kao-ngan  dans  Tobéiflance.  yiy. 

Mou-JoNG-TCHONG  Ses  fuccès  contre 
Fou-kien ,  Prince  de  Tfn.  IV.  455-4^y. 
Prend  le  titre  d'Empereur  de  la  Chine. 
466  Eft  vivement  repouflé  par  Fou-kien. 
ihid.  Aifiége  Tchang-ngan,  4^8.  La  famine 
le  rend  maître  de  cette  place.  469. 

Mou-JONG-TCHOUi ,  remporte  fur  leslm- 

fériaux  une  viftoire  complette.  IV.  421. 
,es  injuftices  de  la  Cour  de  Yen  le  forcent 
à  fé  retirer  auprès  de  Fou-kien.  41^.   Ce 
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qui  lui  arrive  dans  cette  Cour  à  l'occafion 
de  la  faite  de  Mou-jong-ling.  qui  l'y  avoit 
fuivi.  428.  Belle  conduite  de  ce  Générai 
à  l'égard  de  Fou-kien.  455.  Celui-ci  l'envoie 
dans  le  Nord  pour  y  contenir  les  peuples 
qui  étoient  fournis.  If 6.  Secoue  hautement 
Je  joug ,  &  prend  le  titre  de  Prince  de 
Yen.  4<5o.  Gagne  une.  première  viâoire 
<:.onire  Fou-kien.  461.  Nouveaux  fuccès. 
45 j.  &  fuiv.  ,Se  morfond  devant  Yé  qu'il 
ailiégeoit  depuis  4  mois.  46 f.  Echec  inat- 
tendu qui  l'oblige  à  lever  le  fiégc  de  cette 
Ville.  467.  Reconquit  prefque  tous  fes 
Etats ,  &  prend  le  titre  d'Empereur.  474. 
Avantage  confidérable.  482.  Marche  conçue 
le  rebelle  Tché-tchao ,  &  .met  fon  irmée 
en  déroiite.  488.  Rufe  fingulière,  490.  ibél- 
fait  l'armée  de  Mou-jong-yong.  491.  L'af- 
fiége  dans  Tchang-tfé  ,  dont  il  fe  m\d 
maître ,  &  le  fait  mourir  comme  rebelle. 
4P4«  Va  lui-même  en  tirer  vengeance  ,  Se 
prend  Ping-tching.  4p8.  La  douleur  qu'il 
refl'ent  en  voyant  le  champ  de  bataille  où 
fon  fils  avoit  échoué .  eaufe  fa  mort,  i^..    ' 

Mou-JoNGTÉ ,  prend ,  à  la  follicitation  des 
foldats  &  du  peuple  ,  le  titre  de  Prince  de 
Yen.  IV.  S06. 

Mou- JoNG-TSi UN,  Prince  de  Yen.  Voye* 
Çhé-min.  Prend  le  titre  d'Empereur^  iV. 
196.  Forme  le  projet  de  foumettre  & 
l'Empire  &  les  Etats  de  Tfin,  407.  Levée 
extraordinaire,  i^.  La  mort  arrête  fes  con- 
quêtes. 408. 

Mou-KONG  ,  Prince  de  Songy  l'un  des  plus 
puiflans  vaflaux ,  ofe  faire  tête  à  l'Empereur. 
II.  ôf.  Fait  une  ligue  avec  les  Princes  de 
Oueï  &  de  Tfaï,  66.  Finit  par  être  aflàffiné* 
67. 

Mou-KONG ^ Prince  de  Tchou.ll.  148.  Veut 
tenter  une  iuvafion  fur  la  principauté  de 
Tfitt,  îh^  Eft  obligé  de  fe  retirer.  /^. 

Mou-KONG  ,  Prince  de  Tfin.  II»  iid.  Bat 
Hoeï-kong  ,  Prince  àtTfin ,  &  le  fait  prir 
fonnier.  127,  Sujet  de  leurs  démêlés.  /^. 
Perd  une  bataille  contre  le  Prince  de  Tfin» 
142.  Fait  des  conquêtes  fur  les  Tartares. 
145.  Sa  mort.  /^. 

Mo UL Aï  (  le  Royaume  des)  •  ou  VIraquê 
Per^enne,  pillé  par  Toleï ,  fils  de  Tchin- 
kishan.  IX.  100.  .Quel  étoit  ce  Royaume* 
ih.  (kh  Note.  ) 

MauLi ,  Lieutenant  de  0>tchou,  Général 
Kzn ,  eft  battu  par  les  Chinois  au  paÔàge 
de  Ou-lou-tché-ho.  VIII.  foo.  E(t  battu 
également  à  un  autre  paiTage^  &  contraint 

^  de  retourner  fur  fes  pas  fans  pouvoir  re-^ 
joindre  Outchou.  ;oi. 

MouLiAN-Ho,  ua  des  Généraux  des  Kin^ 
ViII.  400. 

MouNiEN  -  xfiiN  -  xcHONG ,  Général  des 
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Kîn  ,  éft  puni  de  fit  perfidie.   IX.  71. 

Mou-OUANG ,  ftsccède  à  l'Emperear  Tchao- 
oaaûg  f  fon  père ,  Tan  looi  avant  l'Ere 
Chrétienne.  I.  144  34^  Inftnjftions  qu'il 
donne  à  un  de  fes  Mbtftres.  ih.  Sa  patlion 
pour  la  chafiè  &  pour  l'art  de  conduire  un 
char.  54^.  f^'  Ses  voyages  indifeofent  les 
Princes  trioutaires.  i^id.  Crée  Tfao-fou, 
fon  Ecuyer ,  Prince  de-  Tchao^  Son  expé- 
dition contre  les  Tartares,,  &  ce  qxTii  en 
rapporte.  3^.  Reprend  le  gouvernail.  II. 
««  Donne  un  Code  criminen  ièid.  b  fuiv. 
Répare  le  mal  que  fa  négligence  avoit  fait. 
Sa  mort.  10. 

Mou-TCHANG.  Son  zèle  pour  l'Empereur 
Tfin-Nganrti.  IV.  yf9- 

Mou-TCHÉ-NIEN  CHIN6  .  ne  fe  contente 
pas  du  .titre  de  Prince.  V.  158.  S'arroge 
celui  d'Empereur,  ibid.  Déroute  &  défaite 
complette  de  fon  armée.  2^1. 

Mou-TCHB-TA-Ti  «cft  reconnu  Prince  de 
Tfin  par  une  armée  de  rebelles.  V.  258. 
Ne  jouit  pas  long-tems  de  ce  titre,  ib. 

Mou-.TCHB-TiEif-TCHiNG  ,  Général  des 
rctelles.  V.  161.  ViAoire  qu'il  remporte 
fur  les  Oae'L  vf6.  £ft  tué  dans  une  faconde 
aâion.  th. 

Mou-xcHfiiiG ,  Prince  Toufan  ,  &  petit-fils 
de  Souflèlo  ,  fe  foumet.aux  Chinois  •& 
leur  remet  la  ville  de  Ho-tchéou.  VIII. 
2^o-2yi.  S'oppofe  à  Ouang-chao ,  Général 
Chinois.  279.  £(l  battu  à  Koluig-tching. 
On  prend  Ho^tcbéou  ^  &  on  fait  prifonnier 


fa  femme  &  fes  enfàns.  xZù*  Reprend  cette 
Ville ,  qu'on  lui  enlève  de  nouveau,  ihid. 
Finit  par  fe  remettre  à  la  difcrétion  du 
Gouvernement  Chinois  ,  avec  quatre^vingt 
Chefs.  2S1. 

Mou-Tou-Kouxi^  titre  du  Magiflrat  dans 
la  petite  Bouchant  qui  avoit  l'intendance 

.    du  commercç  &  de  la  police.  XI.  ^66. 

Mou-Tou-LÉOU-KING ,  luict  du  Prince  de 
1fi*^7*  Trahit  ion  Souverain,  ih.  Comment 
il  en  eft  punL  448. 

Mou-TSONG,  douzième  Empereur  de  la 
dynaftie  des  Tang ,  monte  fur  le  Trône  l'an 
8ao  de  l'Ere  Chrétienne.  VI. '130.  Pèche 
contre  la  loi  du  deuil,  ihid.    Les  Grands 

.  lui  adreflent  plufieurs  piacets  pour  le  faire 
changer  de  conduite.  4}i.  ^  fuiv.  Sa  né*^ 
gligence  &  celle  de  les  Minâfares  dans  le 
Gouvernement  ,  caufe  plufieurs  révoltes. 
43  f.  Meurt  par  le  breuvage  de  l'inimor- 
tsuité.  442. 

Mo  u-T  SON  G  y  autrement  Tchu-taï  héou,  fils 
de  l'Empereur  Chi-tfong  y  lui  fuccède  Fan 
J$6y.  X.  312.  Fait  arrêter  ceux  qui  avoient 
entretenu  ton  père  du  fecret  de  l'immor- 
talité, ib.  Tentatives  du  Tanare  Yenta  fur 
les  frontières.  353.  Crée  Yenta  Prince,  & 
lui  promet  d'établir  des  foires  de  chevaux. 
3^4.  Sa  mort.  Chin-tfong  lui  fuccède.  335. 

Muraille  (  la  grande  ).  rar  qui  conftruite. 
II.  373.  Voyez  encore  la  Note.  ibid. 

Musique.  Remontrances  qu'elle  occafionne« 

m.  8. 


N. 


N. 


f  ARo-LOUcOy  Officier  des  KtHy  tue  le 
Gouverneur  de  Peï-tchéou ,  &  pourquoi. 
IX.  107.  Suite  de  cette  aiËûre.  Eft  battu  & 
tué*  à  Ion  tour,  ib, 

Kay EN  y  Prince  Tartare ,  quelles  étoient  fes 
forces.  IX.  431*433.  Son  armée  eft  mife 

.  en  déroute  par  celle  de  Honpibil'han ,  & 
lui-même  eft  fait  prifonoier.  434.  (  Voyez 
la  Note.  ) 

Kayen  exprime  l'Office  ^Interprète  ou  de 
CenCeur.  Chun  ncmune  Long  à  cette  charge. 

.    I.  pj. 

Naïmatchin-ssé  (  l'Impératrice  )  obtient 
de  r£mperc*:r  Ogotaï  l'élargilTement  de 
tous  les  prifonaiers.  IX.  133.  Se  tait  dé* 
clarer  Régentcà  la  mort  de  ibn  mari.  13 <;. 
Continue  de  gouverner  avec  le  nouvel 
Empereur  Kou^you.  24^. 

Nalasouting  (Voyez  b  Note.  )  engage 

.  Houpilaï-hah  à  &ire  la  conquête  do  Royau- 
me de  Mien-tien,  IX.  41 1 

Nan-uaï^  Province  devenue  Royaume  & 


en  quel  tems.  II«  $10.  S'appelle  depuis 
Nanyuch  $3*. 
Nan-Han  .  ou  Nan-haï,  c'eft-à-dire,  les 
Han  du  Midi ,  Royaume  fondé  en  faveur 
de  Lieou-yn ,  par  le  Fondateur  des  Heow 
Liane.  Vil.  lai.  Craint  d'être  détruit  fous 
le  règne  de  Chi-tfong  des  Hèou-Tckéou. 
470.  Devient  limitrophe  des  terres  de  TEm*. 
pire  par  la  prife  du  Hou^an.  VIII.  z6.  Le 
Général  Pan-meï  enlève  Tchin-tchéou , 
lUie  de  fes  Villes,  zr.  Eft  gouverné  tyran- 
niquement.  28.  Lieou-tchang »  leur  Roi, 
lait  des  courfes  fur  les  limites  de  la  Chine. 
44.  Eft  fommé  par  le  Roi  des  Nan-Tang 
&  au  nom  de  l'Empereur  de  fe  tenir  tran- 
quille  &  de  rendre  ce  qui  relevoit  du 
Howndn.  ib.  Fait  une  réponfe  infolente. 
Caradère  de  ce  Prince.  45.  L'Empereur 
envoie  contre  lui  le  Général  Pan-meï.  ib» 
Progrès  de  ce  Général  qui  bat  les  Nan^ 
Han  &  leur  enlève  plufieurs  Villes.  45. 
Rufe  qu'il  emploie  pour  rendre  inutiles  les 
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éléphans  de  fon  armée.  47.  Prife  de  Chao- 
tchéou.  ii*  La  ville  de  Canton  meDacée.48. 
Liéou-tcbang  feiot  de  vouloir  fe  foumectre 
&  tente  inutilement  de  fe  fauver  par  mer 
avec  ks  richeflfes.  ià.  Placet  par  lequel  il 
demande  à  fe  foamettre.  49.  Dernier  effort 
de  fon  armée,  ik  Eft  pris  ,  conduit  à  la 
Cour  9  &  interrc^é.  to.  Magnificence  , 
belles  qualités  de  ce  rrince.  fu  Sa  mort. 
81. 

Nan*hoaï^in.  Nom  Chinois  de  Ferdinand 
Verbieft  ,  Jéfuite.  X I.'  i6x.  Préiide  le 
Tribunal  des  Mathématiques  après  Adam 
Schaal.  ih.  Voyez  Verbieft. 

Nan-yueï  (la  veuve  du  Prince  de),  rc- 
fufe  d'aller  à  la  Cour  de  Han-Ou-ti ,  faire 
hommage  de  fes  Etats.  III  jy.  Veut  fiiire 
aflafllner ,  dans  un  repas ,  Liu-kia ,  que  ce 
Prince  avoit  envoyé  avec  le  titre  de  Régent 
de  Naruyuei.  f6*  Eft  mafTacrée  avec  fon 
fils  ;  comment  &  pourquoi.  ^7. 

Nan-keng  ,  fils  de  Vokia ,  monte  fur  le 
Trône  Tan  145}  avant  l'Ere  Vulgaire,  & 
règne  ij  ans.  1.  197. 

NAN-Kiou  ou  rentrée  méridionale.  Def- 
cription  de  cette  FortereflTe.  XI.  iS9. 

NAN-KiA-TAï,torrae  ime  Souveraineté  de 
ÙL  Province.  I  a.  547.  Eft  condamné  à  mort 
comme  rebelle.  549. 

Nan-ouang  ,  trente-quatrième  &  dernier 
Empereur  des  Tchéou.  II.  ipj.  Démarche 
humiliante  qu'il  fait.  3  y 8.  Meurt  fans  pofté- 
rité.  ih. 

Nan-pé-tch Ao ,  ou  divifion  de  la  Chine  en 
deux  Empires.  Voyez  la  Note.  V.  482. 

ïJaN-tchao  (  le  rrince  de)  commet  de 
grands  défordres  fur  les  terres  de  la  Chine, 
&  pourquoi.  VI.  i  la.  Affiége  les  Impériaux 
dans  Kiao'tcki.  51$.  Se  rend  maître  de 
tout  le  pavs  de  Ngan-nan,  J14.  Eft  forcé 
de  lever  le  fiége  de  Yong-tchéou.  j-iy. 
Venge  par  les  armes  l'injure  qui  hii  eft  faite. 
fi4.  Ses  fuccès  &  fa  retiaiie.  51  y.  Eft 
battu  dans  une  nouvelle  courfe.  fzç.  Rufe 
mihtaire.  i^.  Met  les  Impériaux  en  fiiite. 
5)o.  Eft  défait  à  fon  tour  au  fiége  de  Ya- 
tchéou.  jTU.   Mort  de  ce  Prince.  535. 

Na-tçin  ,  venge  for  la  horde  YaUyr  les 
malheurs  de  fa  famille.  IX.  6.  Fait  oon- 
noitre  ,  par  les  petiples  de  falhou ,  fon 
neveu  pour  leur  Chef.  7. 

Nekeb.  Titre  du  Magiftrat  dans  la  petite 
Biuchdrie  qui  avoit  l'Intendance  fur  les 
Ouvriers.  XI.  ytftf. 

NGAï-YULi-PALiPATA,aide  fon  frère  Haï- 
chan ,  à  monter  far  le  Trône  de  l'Empire. 
IX.  4pi.  ùfuiv.  Eft  déclaré  Prince  héri- 
tier. 494.  Succlde  à  ce  frère  fous  le  nom 
de  Aï-y\ili-palipata.  yoy.  Voy.  ce  titre. 

Ngan-kiaï  ,  Officier  Tart^-e^  V.  lu  Sa 
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^  réfolution  &  fa  braroure.  14.  Fait  le  Roî 
de  Hia  prifonnier.  i6.  A  le  commandement 
en  chef.  x6.  Bat  une  divifion  de  l'armée 
des  Song,  tp. 

N  G  A  ï-K  I N  E  N  G  »  un  des  quatre  OflSciers- 
Généraux  du  rebelle  Tchang-hien-tchong. 
Titre  qu'on  lui  donne.  XI.  ip. 

Ngan-king-siou,  fils  du  rebelle  Ngan-lo- 
chan ,  fait  afraffiner  fon  père  dans  fa  tente. 
VI.  2^4.  Mauvais  fuccès  de  fes  armes.  170. 
Se  fauve  dans  le  Ho-pé.  171.  Appelle  Sfé- 
feé-mii^  à  fon  fecours.  278.  Eft  mis  en 
pièces  dans  la  tente  de  ce  dernier.  a8o. 

Ngai-kong  ,  Prince  de  Tchin.  II.  189.  Se 
pend  de  chagrin  &  de  dé&fpoir.  ii. 

N  G  A  N-L  i-o  cr  a  N  G  ,  PrilKC  de  Chieï.  5  Ji. 
Pertes  qu'il  fait  U.  Lève  des  troupes  pour 
aller  au  fecooxs  du  Prince  de  Tchao.  352. 
Inutilité  de  cette  démarche.  3J3. 

Ngan-lo  ,  Kokan  des  Toukiutu  V.  4yp. 
Cède  le  Trône  à  un  autre,  ibid.  On  lui 
donne  le  titre  de  fécond  iCoA^n.  4^». 

Ngaw-lo-chan  ,  laiffe  battre  les  troupes 
Chinoifes  par  les  Khan  ;  obtient  fa  grâce. 

VI.  224.  Quel  étoit  cet  Officier.  230.  Son 
crédit  à  la  Cour,  ib.  Traits  particuliers  de  fa 
vie.  ib.  fi^  131.  Eft  fait  Prince  du  premier 
ordre.  234.  Perd  une  grande  bataille  contre 
les  Kitan.  23^.  En  rejette  la  faute  fur  le  Mi- 
niftre  Li-liu-fou.  238.  Médite  une  révolte. 
140.  L'exécute.  241.  Soumet  le  Ho-pé ,  & 
bat  deux  fois  les  Impériaux.  VI.  241.  Prend 
Lo-yang  &  tout  le  Ho-nan.  243.  Perd  la 
plus  grande  partie  des  Villes  du  Ho-pé. 
24;.  Prend  Tchang^chand'affaut.  246.  Perd 

.  prefque  tout  ce  qa'il  avoit  pris  aux  Impé- 

-  riaux.  24p.  Son  Général  Sfé-fsé-tning  eft 
battu  en  Vlufieurs  rencontres;  250.  Un  autre 
de  fes  Généraux  remporte  une  viftoire 
complette.2«.  S'empare  de  Tchang-ngan. 
X  j  5:.  Fait  transporter  fcs  jeux  de  cette  Ville 

,  à  Lo-yang.  2to.  Se  rend  odieux.  îh.  2(^3. 
Eft  aftàffiné  dam  fa  tente,  &  par  qui.  2(^4. 

Ngan-ouang  ,  trentième  En^erwir  des 
Tchéou.ll.  255.  Sûfus  fon  règne ,  les  grands 
vaflaux  djijpotent ,  à  main  armée ,  la  préé- 
minence, ib'td.  &  fuîv.  Sa  mort.  2^2. 

Ngan-ouaitg,  Prince  de  Han.  IL  3«3. 
Perd  fes  Etats ,  &  eft  fait  prifonnier.  384. 

Nganpan-pou-kilibï,  termes  qui  figni- 
iient ,  dans  la  langue  des  Kin  ,  on  Prince 
héririer.  VIII.  504. 

Ncan-tchong-hoey,  ou  Nkan-tfoiig-hoeï. 
Confeil  qu'il  donne  au  Général  Liflelyuen*. 

VII.  Z44.  Lui  fait  de  nouvelles  levées.  245.^ 
Fait  aflaCiner  deux  des  fils  de  l'Emnereur 
Tchuang-tfonff ,  &  par  quel  motit.  251. 
L'Empereur  Ming-tlong ,  qui  ne  favoit  ni 
lire  ni  écrire,  lui  donne  i  lii'e  lesplacets.256*. 
Ce  Miniftre  eft  choqué  de  la  propoûtion  qut 
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le  Pi  ince  de  Ou  fait  à  l'Empereur,  &  il  ren- 
voie fes  préfens  &  fon  Ambafladeur.  1^4. 
Abat  de  l'autorité  que  s'arrogeait  le  Gouver- 
neur de  Y-OU.  i66.  Nomme  Kang-fou ,  qu'il 
.    vouloit  faire  périr ,  au  Gouvernement  dan- 

Î;creux  de  Sou-fang.  170.  Moyen  dont  il  fe 
crt  pour  maintenir  la  paix.  271.  Eft  caufe 
par  (es  précautions ,  de  la  révolte  de  Tong- 
tchang  &  de  Mong-tchi-fiang.  i6id.  lyx. 
Reproches  qu'il  reçoit  de  l'Empereur.  275, 
Fait  mourir  toute  là  famille  de  long  tchang, 
275.  Part  pour  l'armée  ;  honneurs  extraor- 
dinaires qu'il  reçoit  à  Fong-tûang.  278.  On 
fait  à  l'Empereur  un  portrait  défavantMjeux 
de  ce  Miniftre ,  &  il  eft  rappelle  à  la  Cour. 

279.  L'Empereur  foupçonne  violemment 
fa  fidélité ,  &  le  prive  de  tous  fes  emplois. 

280.  Renvoie  à  la  Cour  Ngan-tfong-tlan  & 
Ngan-tfong-fiu.  fes  fils  ,  qui  s'en  étoient 
fauves,  ibid.  Difgracié ,  il  protefte  n'avoir 
à  fe  reprocher  que  la  guerre  des  Provinces 
OQcidentales.  th.  Sur  un  ordre  de  l'Empe- 
reur,  on  lui  coupe  la  tèce.  281.  Motifs  de 
cet  ordre,  ih. 

N  G  A  N-T  c  H  o  N  G-J  o  N  G ,  Gouverneur  de 
Tchin-té  ,  prefle  les  Toukoukoen  de  fe 
fouftraire  à  la  tyrannie  des  KkitansySc  de 
fe  donner  à  la  Chine.  VIL  jjj.  Tue  un 
Envoyé  Khitan ,  dans  la  vue  de  fufciter  la 
guerre  entre  ces  Tartarts  &  les  Chinois^ 
l%6.  Offre  à  l'Empereur  une  armée  de 
cent  mille  Toukoukoen  ,  Toukiueï ,  Hou* 
kipi  y  Chato ,  Tang  kiang ,  pour  faire  la  guerre 
aux  Kkitans  y  zèid.  Nouvelles  démarches 
inutiles.  357.  ??8.  Ne  pouvant  faire  entrer 
le  Monarque  dans  fes  vues ,  il  fe  révolte, 
gjp.  Les  fecours  fur  lefquels  il  comptoit 
lui  manguent ,  &  fon  parti  fe  réduit  à  rien; 
340.  Eft  battu  près  de  Tfong-tchmg ,  forcé 
&  tué  dans Tchin-tchéou ,  où  il  s 'étoit  fauve 
après  la  bataille.  341. 

JNgan-tov  nom  Chinois  d'Antoine  Thomas, 

.  Jéfuite ,  Membre  du  Tribunal  des  Mathé- 
matiques- XL  162,  300. 

Ngao-toula-homan  ,  porte  à  un  prix 
exceififyle  revenu  des  Douanes  dans  les 
Provinces  conquifes  par  les  Mongous  fur  les 

.  Chinois.  IX.  2  3 1  •  Se  fait  haïr  des  Mongous , 
&c  pourquoi.  237. 

Ngan-tsong-tsin  ,   reçoit  un  ordre  de 
l'Empereur  Ming^tfong  de  réduire  Ll-y^ 
tchao  ,  Gouverneur   de  Ting-nan.   Vll^ 

.    288.  Il  affiége  Hia-tchéou  ;  le  Gouverneur 

.  protefte  de  fa  fidélité ,  &  il  lève  le  fiége. 
28p.  Eft  entièrement  dévoué  au  Prince  de 
Lou,  2p8.  L'Empereur  Min-tt  lui  confie  la 
^arde  de  Lo-yang ,  menacée  par  ce  Prince. 
ihid.  Fait  couperla  tète  aux  aeux  Miniftres 

.    de  Min-ti,  qu'il  envoyé  au  Prince  de  Tfw. 

2pp. 


Ngan.tsong-tçin  ,  Gouverneur  de  Chan- 
nan  fe  révolte  ious  le  règne  de  Kao-tfou  , 
Fondateur  des  Héou^Tpîn.  VIL  339.  340- 

Ngao-men,  Voy.  Macao. 

Nghéou-eul-taï,  Tfong-eou  du  Yun-nan 
&  du  Koueï*tchéou ,  propofe  des  moyens 
faciles  de  défricher  beaucoup  de  terres  fur 
les  confins  de  ces  Provinces.  Al  475.  Détail 
de  ces  moyens.  476.  Diftin&ions  honorables 
propofées  à  ceux  qui  aideroient  les  Culti* 
vateurs  de  leurs  deniers,  ilfid.  Yong-tching 
étend  ces  avantages  aux  autres  Provinces  , 
où  il  fe  trouve  des  terres  incultes.  477. 

Nghéou-y  ANG-HB  ,  Commandant  de 
Kouang-tchéou.  V.454.  Sujet  de  fa  révolte. 
1^.  Eft  fait  prifonnier ,  6c  puni  du  dernier 
fupplice.  43  y. 

N  G  H  Éo  u-Y  A  N  G-si  Eo  u  .  veut  détoumcr 
l'Empereur  Gin-tfong  de  niire  travailler  à 
un  canal  qui  coûte  des  fommes  immenfes 
fans  utilité.  V 1 1 1.  245-.  Son  crédit  à  la 
Cour.  248.  Contribue  à  rétablir  la  bonne 
intelligence  entre  l'Empereur  Yng-tfong  & 
rimpératrice-mère  que  des  intrigansav oient 
voulu  troubler.  24p. 

NiEN-HAo  ,  ou  nom  d'années  aue  les  Em- 
pereurs Chinois  donnent  à  celles  de  leur 
règne.  XI.  284. 

NiEN-Y-ssÉ.KColleôîon  eftimée ,  mais  im- 
menfe ,  de  toutes  les  Hittoires  authentiques. 
I.  Préf.  4P. 

NiEN-KENG  YAO,  Tfongtou  des  Provinces 
de  Chan-fi  &  de  Chen-fi ,  &  Généralifllme 
des  troupes  contre  les  EUuus.  XL  403. 

•  Frère  de  Nien-hi-yao,  Vice-Roi  de  Can- 
ton. 404.  Accufe  deux  fils  de  Sou-nou  de 
s'être  faits  Chrétiens,  ibid.  Abufe  de  fon 
autorité ,  &  médite  une  révolte.  432. 

NiENTCHiNKiLAS  ,>  fameux  Lama  ,  hon- 
neui'S  qui  lui  font  rendus.  IX.  yfo. 

NiEou-Ti-HAï  ,  Miniftre  d'Etat  meurt  & 
emporte  les  regrets  des  grands  de  la  Cour 
de  Chunti.  IX.  ^33. 

NiYAMOHO  ,  fameux  Général  des  Kin  con- 
certe avec  Akouta  le  plan  de  l'expédition 
de  n  14  contre  les  Leao.  VIII.  37i.L)étour- 
/ne  Akouta  d'aller  en  perfonne  à  celle  de 
II12  ,  où  il  bat  le  Prince  de  Hi ,  &  ferre 
de  près  le  Roi  de  Léao.  3P^-3p8.  Lui  & 
les  autres  Généraux  attaquent  la  Cour  Oc- 
cidentale des  Léao.  400.  Bat  un  de  leurs 
Corps  d'armée.  16.  Ce  qu'il  dit  a  un  Ambaf- 
fadeur  Chinois  au  fujet  de  la  Cour  de  Yen 

.    dont  celui-ci  demandoit  la  réunion  à  la 

.    Chine.  407.  Nommé  Général  des  troupes 

•  deftinées  à  la  fureté  des  limites.  41 1.  Ma- 
1   nifefte  fes  prétentions  fur  le  Ho-tong  &  le 

Ho-pé.  425.  42  d.  Prend  Sou-tchéou  ,  Taï- 
tchéou  &  affiége  Taï-yuen.  417.  Aban- 
donne 
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donne  ce  lîége  &  prend  Long-té-fou.  45  8» 
Retourne  en  Tartarie.  440.  Revient  à  Taï- 
yuen  qu'il  prend  dans  un  aflaut  général.  444. 
Stratagème  qu'il  imagine  pour  palTer  le 
Hoang-ho  à  la  vue  des  Chinois.  446.  Har- 
diefle  de  fes  prétentions  après  le  paflTage  de 
ce  fleuve.  ii>id.  Arrive  près  de  Caï-fong-fou. 
447.  Ce  qu'il  dit  à  un  Envoyé  de  l'Em- 
pereur ,  qui  le  prede  de  faire  la  paix.  448. 
L'Empereur  fe  rend  à  fon  camp  ,  &  lui 

•  remet  un  écrit  par  lequel  il  demande  à  fe 
foumettre  aux  Kin,  440.  Exige  des  ibmmes 
excedives.  4J0.  Mande  de  nouveau  l'Em- 
pereur dans  fon  camp .  &  Iuîf  rifi;ni(iç  un 
ordre  du  Roi  des  Aw  »  qui  Te  prive 
&  fon  père  de  leurs  dignités.  451.  Donne 
ordre  qu'on  lui  amène  également  le  vieil 
Empereur  &  toute  la  famille  Impériale  , 

•  &  que  les  Grands  Chinois  aient  à  le  choifir 
un  Maître.  4 ci.  Envoie  le  Sceau  &  des 
Patentes  à  Tcnang-pang-tchang.  455.  Lui 
&  Oualipou  retournent  en  'lanarie  ,  & 
emmènent  les  illudres  prifonniers.  4^4.  Ses 
difpofitipns  avant  fon  départ.  ^^6.  Agit  en 
Maître  ,  &  s'oppofe  à  ce  qu'on  renvoie 
Hoeï-tfong ,  le  vieil  Empereur.  4^7.  Son 
expédition  dans  le  Honan.  460.  ^e  rend 
maître  de  la  Cour  Occidentale ,  &  gagne  la 
bataille  de  Tching-tchéou,dilputée  par  le 
brave  Tfong-tçé.  4^5.  Vefut  gagner  Tfong- 
tçé  aux  Kin  par  de  belles  promefles.  454. 

-  Kifque  d'être  pris  au  fiége  de  Pou-tchéou. 
A5p.  Se  rend  maître  de  Siu-<chéou.  471. 
Ses  fuccès  dans  les  pays  de  Hoeï-yang  & 
de  HoaY-tong.  472  Paffe  le  Hoaï-ho,  & 
foumet  plufieurs  villes.  ii>.  Fait  proclamer 
Lieou-yu ,  Empereur  de  la  Chine ,  de  l'ordre 
du  Roi  des  Kin  ,  à  la  place-de  Kao-tfong , 
fugitif.  497.  Engage  Oukimaï^  fon  Maître  , 
à  le  défigner  un  fucceffeur.  ^04.  Eft  d'avis 
que  ce  Roi  des  Kin  foit  de  l'expédition  de 
1134.  yii.  Les  Kin  lui  étoient  redevables 
en  partie  de  leur  puiflance.  jii.  Confpi- 
ration  de  ce  Général ,  alors  premier  Mi- 
niftre.  i!>id.  Elle  eft  découverte ,  &  il  eft 
dégradé  du  rang  de  Prince  du  Sang.  i^/V/. 
S'empoifonne  pour  ne  point  furvivre  à  fa 
difgrace.  en.  Sa  famille  eft  éteinte  en 
iifo  par  le  tyran  Ticounaï  ,  un  des  fuc- 

•  cefleurs  de  Oukimaï.  yyo. 

NiKou  ,  nom  des  Religleufes  de  la  Reli- 
gion de  Foë.  VIL  19a. 

NlMATA  ou  Nimatang^  un  des  principaux 
HoutouSious  dé  Poutaia ,  eft  député  par  le 
Tipa ,  pour  iuftifîer  fa  conduite  auprès  de 
Kang-hi.  Xi.  263.  Avoue  lecretteraent 
que  le  Talai-Lama  étoit  mort  depuis  feize 
ans.  1^4. 

KlM-Po^  port  de  mer  fur  la  côte  Orientale 
de  la  Chine  ^  &c«  appelle  Liam-po^ar  les 


Européens.  XL  ^of .  Les  Européens  veulent 
y  fonder  une  Egliie ,  &  pourquoi,  ib. 
NiNG-HiA.  Serge  de  plulieurs  couleurs,  & 
tapis  de  pied  qui  s'y  fabriquent.  XL  277. 
On  y  fait  du  papier  avec  du  chanvre  battu  & 
de  l'eau  de  chaux.  178.  Ses  mules  cftimées 
les  plus  belles  6l  les  meilleures  par  les  Chi- 
nois, ibid.  Beauté  de  fes  environs  entre- 
coupés de  canaux  d'arrofage  &  de  falines 
naturelles. 

NiNG-LiNG ,  créé  Roi  de  Oucï.  IL  419. 
Sa  fin  malheureufe.  427. 

N I N  G  T  s  o  N  G  ,  avant ,  Tchao-kou ,  Prince 
de  Kia ,  fils  de  l'Empereur  Kouang-tfong, 
des  Song  ,  lui  fuccède  l'an  1 194 ,  par  fa  dé- 
miTion  volontaire.  VIII.  5ji.  Nomme 
Tchao-ju-yu ,  Miniftre  d'Etat,  ib.-  Donne 
un  Edit  pour  obliger  tous  les  Lettrés  de 
s'en  tenir  à  la  Dodrine  de  Confucius ,  & 
de  renoncer  à  l'autorité  des  Commenta- 
teurs. 558.  Déclare  inhabile  à  pofféder 
aucune  charge  les  plus  opiniâtres  de  ces 
Lettrés.  6^i.  Lifte  de  59  de  ces  Lettrés. 
Voyez  à  la  Note,  ib.  Jette  les  yeux  Ibr 
Tchao  vu-yuenpour fon fucceflTeur.  543.Fait 
des  préparatifs  de  guerre  contre  les  Kin. 
6$o,  Han-to-tchéou ,  fon  Miniftre  cefle  de 
de  tenir  fecrette  la  deftination  de  ces  pré- 
paratifs, ôfu  Commencement  de  cette 
guerre,  ib,  L^l  paix  fe  négocie.  6^^.  Les 
Tartares  demandent  la  tête  de  Hanto^ 
tchéou  l'auteur  de  cette  guerre.  6fç^ 
Conditions  de  la  paix.  661.  Refufe  de 
payer  le  tribut  annuel  aux  Kin.  IX.  78. 
Envoie  des  troupes  pour  les  repouder.  y^. 

{tlufieurs  Gouverneurs  abandonnent  aux  Kin 
es  villes  qui  leur  étoient  confiées.  82.  Re-- 
fufe  la  paix  propofée  par  les  Kin.  85.  Mort 
de  ce  r rince.  io9, 

NiNô-TSONG  (Empereur).  Voyez  Ilin* 
tché-pan.  IX.  $59* 

NiNKiASSou  ,  fuccède  à  fon  père  au  Trôné 
des  Kin.  IX.  107.  Envoie  faire  des  pro- 
politions  de  paix  à  la  Cour  des  Son^.  10^. 
Quelles  étoient  les  forces  de  fon  Empire, 
quand  les  Mongous  l'atraquèrcnt  de  nou- 
veau. 120.  Les  mauvais  trairemens  faits 
à  l'Envoyé  des  Mongous  ,  portent  ces  der- 
niers à  recommencer  la  guerre  avec  plus 
de  vigueur.  133.  Sa  puiflance  extrêmement 
aftbiblie.  1^6.  Faufle  joie.  148. 149.  Envoie 
des  orages  aux  Mongous ,  &  un  Ambadadeur 
pour  parvenir  à  la  paix.  1^2.    Belle  ré- 

f^onfe  de  ce  Prince./^.  &  1 53.  Il  encourage 
uirmême  fes  foldats.  1^4-  La  guerre  fe 
renouvelle  avec  les  Kin  y  ce  qui  y  donne 
lieu.  171.  Eft  forcé  de  fortir  de  Caï-fong-' 
fou.  177.  Défaite  de  fes  troupes.  179.  Se 
retire  àKoué-té-fou.  i8p.  Conduite  odieufe 
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du  Général  Pontchakoannoa  à  fon  égard, 
ipo.  Fait  demander  inutilement  du  fecours 
à  l'Empereur  des  Song.  199.  Belles  paroles 
de  ce  Prince  à  fes  Officiers.  100-203,  Ab- 
dique la  Couronne  en  faveur  de  Tching-liu  , 
Prince  de  fon  fang.  zoz.  Mort  funefte 
de  ce  Prince.  206. 

-Nl-OUKN-TSIUN  ,  Général  du  parti  des  re- 
belles,  brùle  la  flotte  des  Impériaux,  IX. 
61  j.  Fait  la  conquête  du  Tchong-hing. 
614.  Eft  tué  par  un  de  fes  Officiers ,  & 
pourquoi.  6if, 

Niou  -  LIN  .  Officier  Mongou ,  marche  au 
fecours  d'Atahou  ,  affiége  dans  Tching- 
tou-fou  ,  &  remporte  une  viftoire  com- 
plette  fur  les  Chinois.  IX.  170. 

Niu-sou  ,  défend ,  avec  beaucoup  de  zèle , 
Fan-tching  affiégée  par  les  Mongous.  IX. 
319.  Fait,  avant  de  fe  donner  la  mort, 
des  prodiges  de  valeur.  3^0. 

NoHAï-Hossou ,  ou  Nohaï-hojo ,  nom  d'un 
lieu  près  de  la  petite  rivière  de  Chantou. 
XI.  189. 

Noms  propres  Chinois  écrits  en  caraâères 
Européens ,  difficiles  à  diftinguer.  I.  Obf. 
6g.  Ce  que  Ton  a  exécuté  pour  éviter  cette 
confufion  dans  THiftoire.  ib,  70.  71. 

Noms  des  Villes  Chinoifes ,  changent  fous 
les  différentes  dynafties.  Confulion  que 
cela  jette  dans  riiittoire.  I.  Préf.  71.  Avis 
fur  la  manière  de  prononcer  ces  noms.  ib. 
7z.  73.  Et  XII.  III. 

NUTCHIN,  ou    les    Nutcké ,    Tartares  y 


rendent  hommage  au  Fondateur  des  Song. 
VIII.  i<5.  Leur  demeure  ;  connus  encore 
fous  les  noms  de  Ou-ki  &  de  Mo^ho^  & 
partagés  en  deux  hordes ,  les  Héchoui  &  les 
Soumou.  Fondent  le  Royaume  de  Pou  hah 
ih.  Partie  des  Nutchin  Héchoui  fe  donnent 
aux  Khitans,  17.  Prient  Taï-tfong  de  fe 
joindre  à  eux  contre  les  Léco  ou  Khitans, 
II)'.  Leur  proportion  eft  rejetrée ,  &  ils 
fe  foumettent  aux  Uao.  117.  Diftingués 
en  Nutchin  civilifés  &  Nutchin  fouvages. 
ÎS^'  55P«  Leur  origine  :  divifés  en  fept 
hordes.  Pays  qu'ils  habitent  :  changent  leur 
nom  dô  Nutchin  en  celui  de  Nutché.  ib. 
Ouan-yen  ,  regardé  comme  leur  Chef, 
160.  Leur  état  de  barbarie  &  de  (Impli- 
cite. 5^1.  60Z.  603.  Les  Léao  cherchent  à 
les  foumettre.  3^1.  Se  rendent  redoutables 
fous  Hélipou  ,  un  de  leurs  Chefs.  x6^. 
Premières  armes  du  brave  Akouta ,  leur 
Roi.  166-16%.  Battent  les  Uao  ,  &  leur 
prennent  une  Place  dont  ils  paffent  la  gar- 
nifonau  fil  de  Tépée.  i6^%';i.  Leurs  ufages 
&  leurs  occupations,  ib.  Proclament  Empe- 
reur Akouta,  vidorieux  des  Léao.  373-374. 
Leur  dynaftie ,  connue  fous  le  nom  de  Kin. 
Vovez  les  titres  Kia  &  Ahouta.  Traduction 
en  langue  Nutchin  de  THiftoire  des  Han 
Occidentaux.  603.  Oulo,  un  de  leurs  Em- 
pereurs ,  fonde  une  Ecole  pour  former  de 
leunes  gens  à  Tétude  de  cette  langue.  Eftime 
qu'il  faifoit  des  anciennes  mœurs  de  cette 
nation,  ib. 
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vyçSERV AXIONS  Mathématiques  ,  Aftro- 
nomiques .  Géographiques  du  P.  Souciet , 
remplies  ae  fautes  groilières.  I.  Lett.  VII. 
i8i. 

Ogotaï,  fils  de  Tchinkis-han  ,  luifuccède 
au  Trône  des  Mongous  l'an  iiaS  de  l'Ere 
Chrétienne.  IX.  iip.  Eft  proclamé  Empe- 
reur. 2J2.  Commence  à  établir  l'ordre  & 
la  juftice  parmi  fes  jieuples  encore  4)ar- 
bares.  ibid.  Recommence  la  guerre  contre 
les  Kin.  133.  Règle  les  impôts  &  leur 
perception.  iîJ.  Prend  la  ville  de  Ho- 
tchong.  144.  Va  camper  à  Tching-tchéou  , 
&  fes  Mongous  taillent  en  pièces  dix  mille 
Kin.  iji.  Ne  v«ut  plus  entendre  parler 
de  paix.  171.  Envoie  châtier  les  Coréens. 
17  ^  Se  ligue  avec  les  Chinois  pour  exter- 
miner entièrement  les  Kin.  176.  La 
prife  de  Tfaï-tchéou  met  fin  au  Royaume 
des  Kin.  205.  La  Corée  paflfe  fous  fa  do- 
mination. 207.  Eft  attaqué  par  les  Song. 
210.  Envoie  contr'eux  une  armée  formi- 


dable. 2X2.  Evènemens  de  cette  guerre. 
ibid.  &fuiv.  Accorde  une  araniftie  pour  les 
gens  détenus  dans  les  prifons  234.  Meurt 
dans  une  partie  de  chafle.  ib.  (  V.  la  Note  )• 
Portrait  de  ce  Prince.  135.  (  Voy  la  Note)* 

Ogull-gan-misch(  l'Impératrice),  veuve 
de  l'Empereur  Koué-you,  tente  inutilement 
de  mettre  Chélimen .  fon  fils ,  fur  le  Trône 
des  Mongous.  IX.  245.  Reçoit  l'ordre  de 
fe  faire  mourir,  &  pourquoi.  25 j. 

O-HENG  ,  ou  Gou-heng  ,  c'eft-à-dire  coti' 
fervateur  de  la  paix  :  dignité  fous  les  Change 
I.  17p. 

Olito  ,  fils  d* Akouta,  Roi  des  ICZ/i , prend 
Tfé  tchéou  &  Tfing-tchéou ,  &c.  VIII. 4<5|. 
De  concert  avec  Niyamoho ,  il  attaque  la 
ville  de  Pou-tchéou.  ^6g.  Après  la  prife 
de  cette  ville ,  il  fe  rend  maître  de  Taï- 
ming  à  la  faveur  d'un  brouillard  épais.  471» 
Fait  mourir  le  brave  Kouo-yong ,  qui  lui 
parle  avec  la  plus  grande  fermeté. /A.  Joint 
avec  fa  divifion  l'armée  de  Léou-ché ,  & 
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eontribue  au  gain  de  la  bataille  de  Fou- 
ping.  4p8.  Lui  &  Talan  conduifent  yo,ooo 
Chinois  du  Po-haï  pour  renforcer  l'armée 
de  Lieou-yu.  yiz.  Les  fuccès  étonnans  des 
Chinois  les  obligent  à  retourner  en  Tartariê, 

Opou  ,  Kokan  des  Toukîuei.  V.  4(^4.  Eft 
furpris  &  battu  par  Chapoulio.  ^6$.  Se 
réfugie  auprès  d'un  autre  Kohan.  ib.  Eft 
rétabli  par  lui  dans  fon  Royaume,  ib.  Sa 
puiflànce,  4^9.  Pertes  qu'il  fait,  ib. 

Orages,  fréquens  en  Tanarie.  On  en  ellîiie 
un  furieux  à  la  nomination  d'uii  Grand-Khan. 
IX.  142. 

Or T os  ,  ou  Ortous  ,  Tartares ,  viennçnt ,  au 
nombre  de  vingt  mille ,  faire  des  courfes 
fur  les  frontières  de  la  Chine.  X.  500. 
Limites  du  pays  d'Ortous,8c  fes  difFérens 
noms.  301.  &  fuiv. 

Ortos.  Ce  pays  abondant  en  gibier  d'un 
fumet  exquis.  XL  243.  Ses  pâturages  cx- 
cellens.  ib.  Les  Princes  Ortos  ofFrent  en 

fréfent  des  chevaux  à  Kang-hi.  241.  242. 
-eurs  époufes  faluent  ce  Monarque.  144. 
Leur  candeur  &  leurs  bonnes  mœurs,  ib.  & 
24 j.  Fort  entendus  à  élever  des  befliaux. 
24^.  Leurs  arcs  font  des  plus  forts  ,  &  ils 
en  tirent  avec  adrefle  ,  mais  fans  grâces. 
245.  ib.  Ce  pays  habité  par  fix  étendards  de 
Mongous ,  compofés  de  cent  foixante  com- 
pagnies chacune  de  cent  cinquante  chefs 
de  familles.  147.  Chaque  compagnie 
évaluée  à  mille  hommes,  ib.  Vivent  fous 
des  tentes,  ib.  Grand  commerce  de  leurs 
chevaux  &  de  leurs  autres  beftiaux  à  Chin- 
mou.  ^6l. 

O  R  o  s  ,  nom  corrompu  de  celui  de  RufTes. 
V.  ce  dernier. 

Otchaï,  Chef  des  TdLsiOitts' Touhoukoen. 
V.  12.  Envoie  une  ambaflade  à  TErapereur 
des  Sang.  13.  Moyen  ingénieux  dont  il  fe 
fert  pour  prouver  à  fes  fils  que  leur  intérêt 
eft  cfe  refter  unis.  18.  Sa  mort.  ib. 

OUA-CHI,  Princefle  de  Tien-tchéou  dans 
le  Kouang-fi ,  fe  met  à  la  tête  de  fes  troupes, 
&infpire  de  la  terreur  aux  Japonois  qui  aflié- 
geoient  Nanking.  X.  116.  327. 

Ou  AÏ-GIN  ,  frère  de  Tchong-ting ,  lui  fuc- 
cède  Tan  1J49  avant  l'Ere  Chrétienne  :  il 
ne  règne  que  i  ^  ans.  Les  Man  ou  barbares 

.    du  Sud ,  repouffés.  L  ipc. 

OuALA  {\tTohoan  à^s)  élève Toto-Témour 
à  la  dignité  de  Kohan.  X.  1 85.  Topo ,  Prince 
de  Oua/ti .  envoie  faire  hommage  à  l'Em- 
pereur Hien-tfong.  243.  Les  Ouaia  en- 
nemis des  Mahométans  de  Turfan.  302. 
Déclarent  la  guerre  à  Manfonr.  308. 

O-UALïPou  .  un  des  Lieutenans-Généraux 
deSié-yé.  VlII.  196.  Pourfuit  &  atteint  le 
£oi  des  Liao ,  &  l'oblige  à  lui  abandonner 
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tous  fes  équipages.  403.  404.  Fait  prifon- 
niers  la  plupart  des  Grands  du  Roi  des  Léao  , 
ainli  que  les  PrinceflTes  fes  femmes  &  deux 
de  fes  fils.  40p.  Marche  au  fecours  de  Ping- 
tchéou  affiégée.  412.  Prefle  le  Roi  des  Kin 
de  faire  la  guerre  à  la  Chine.  413.  Infulce 

Su'il  fait  à  un  Envoyé  de  l'Empereur.  414. 
Lapidité  de  fes  progrès  dans  le  Ho-pé,  qu'il 
attaque,  facilité  par  la  défeftion  d'un  Com- 
mandant Chinois.427.  Prend  quelques  Places 
aux  Chinois ,  Se  V2Lffeic  Hoang-ho  fans  op- 
pofition.  429.  Iniulte  leur  capitale ,  &  reçoit 
infolemment  Li-tchu ,  leur  Envoyé.  430. 
431.  Propofitions  révoltantes  qu'il  fait  à 
cet  Envoyé.  432-434.  Eft  mal  mené  par 
Li-kang.  436.  Se  venge  fur  les  Envoyés 
Chinois,  ibid.  S'éloigne  de  Caï-fong-fou. 
438.  Apprend  qu'une  armée  Chinoife  vijént 
contre  lui ,  &  il  regagne  la  Tanarie.  4J9. 
Retourne  attaquer  la  Chine.  444.  Bat  le 
Général  Tchong-fsé-min>  &  prend  Tching- 
ting  par  efcalade.  44|'.Nouveiles  demandes 
infolentes  qu'il  fait  à  un  Envoyé  Chinois,  ib» 
&  446.  Campe  orès  de  Caï-fong-fou.  447. 
Ce  qu'il  répond  a  un  Envoyé  de  PEmpereur 
qui  prefle  de  feire  la  paix.  448.  Emmène 
prifonnier  en  Tartarie  le  vieil  Empereur 
Hoeï-tfpng,  l'Impératrice  fon  époufe,& 
les  Princes  &  PrinceflTes  du  fana ,  &c.  4J4. 
Apprend  l'élévation  de  Kao-tlong  fur  le 
Trône  de  la  Chine,  &  propofe  de  renvoyer 
Hoeï-tfong,&  de  faire  cnluite  la  paix  avec 
la  Chine.  457. 

OuALou .  un  des  Généraux  des  Kin  ,  prend 
Chin-tchéou  aux  Léao  ,  bat  un  Chef  des 
Vou'haï ,  s'empare  de  Léao-yang.  VIIL 
384.  Ptend  huit  autres  Villes  aux  léao  ^ 
&  foumet  les  Nutché  civilifés ,  qui  leur 
obéiflToient.  38J.  On  le  récompcnfe  ,  & 
le  Roi  des  Kin  lui  donne  le  Gouvernement 
de  Léao-yang.  ibid.  Bat  30,000  cavaliers 
Hi:z  auxiliaires  des  Léao.  401.  Pourfuit  le 
Roi  des  Léao.  408.  411. 

OuALOUKOU.  Général  des  2C/H,bat  les 
Le/20,  prend  liien-tchéou  ScpluGeurs  autres 
Villes.  Vin.  38d.- 

OuAN-cHÉou.  Signification  de  ce  terme. 
Quand  cette  cérémonie  a  lieu.  XI.  tfo^. 

OuANGrCHAN  ,  frère  de  Ouang-tchin.  X* 
214. 

OuANG-CHÉ  ,  eft  fait  Général  de  l'armée 
Impériale.  VI.  yop.  Se  diftingue  par  la 
défaite  du  rebelle  Lieou-fou.  yio-jii. 

OuANG-CHÉou-GiN  ,  Commandant  -  Gé- 
néral des  troupes  du  Kiang-fi ,  éteint  une 
révolte  dans  le  Fou-kien ,  &  revient  fur  le 
bruit  de  celle  du  Prince  de  NIng.  X.  194. 
Reprend  Nan-tchang  ,  &  brûle  fon  Palai?. 
295.  Bat  la  flotte  du  Prince ,  &  le  ^ait  pri- 
fonnier. 2ç6. 297.  Obtient  la  Vice-Royauté 
du  Kiang-fu  ib.  F  f  2 
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OuANG-CHl ,  une  des  femmes  ou  Reines 
de  l'Empereur  Hiao-king-ti.  IL  584.  Intri- 
gues par  lefquelles  elle  parvient  à  le  faire 
déc'arer  Impératrice.  iS 

OUANG-CHI  (  rimpératrice  ) ,  époufe  de 
l'Empereur  Kao-tfong,facritîée  à  l'ambition 
de  la  Princeffe  Ou-chi ,  &  pourquoi.  VI. 
127.  &  fuiv. 

OtTANG-cHi ,  femme  de  Tchu-yen-tchéou , 
Gouverneur  de  Chéou-rchéou  ,  &  fœur 
de  Yang-hing-mi.iflet  le  feu  à  fon  Palais 
&  fe  jette  dans  les  flammes  pour  ne  pas 
furvivre  à  fon  mari ,  aflaiSné  par  ce  frère. 
VII.  8p.  po. 

O  u  A  N  G-c  H I ,  femme  du  Gouverneur  de 
Tcbang-tchéou  ,  s'illuftre  par  fon  amour 
pour  fon  mari  &  fa  patrie.  IX.  471. 

O  u  A  N  G-c  H  i-T  c  H  o  N  G ,  Gouverneur  de 
Loyang.  V.  $sj.  Défend  cette  Capitale 
contre  les  effoi  ts  des  rebelles,  ib.  Complot 
qui  fe  forme  contre  lui.  j:y8.  En  punit  l'Au- 
teur, j-jp.  Eft  fait  Grand-Général  des  trou- 
pes, ib.  Bat  les  rebelles.  $60.  S'arroge  le 
titre  de  Prince  de  Tcking.  563.  à  la  Note. 
Porte  fes  regards  vers  le  Trône,  ièid. 
Se  fait  proclamer  Empereur.  16,  Prévient 
ceux  qui  vouloient  attenter  à  fes  jours. 
5^4.  Eft  çrefque  défait  dans  une  attaque 
par  Li-chi-min.  VI.  11.  Plufieurs  Villes 
abandonnent  fon  parti.  12.  Perd  une  grande 
bataille  contre  les  Impériaux.  14.  Eft  affiégé 
dans  Lo-yang.  ib.  Se  rend  àdifcrétion.  16. 
Eft  condui.  à  Tchang-ngan.  Sa  mort.  17. 

Ou  A  NG-CHOu-ou  EN,  favori  de  l'Empereur 
Tchun-tfong ,  abufe  du  crédit  dont  il  jouif- 
foit.  VI.  ^67.  Chute  de  ce  même  crédit .  & 
ce  qui  en  eft  caufe.  568.  Eft  deititue  de 
fes  emplois.  570.  Reçoit  l'ordre  de  fe  faire 
mourir.  îb. 

O  u  A  N  G-F  A  K  ,  perd  h  vie  ;  comment  & 
pourquoi.  IV^.  141. 

O  u  A  N  G-F  o  N  G ,  eft  élevé  à  la  dignité  de 
Prince  &  de  Grand-Général  de  l'Empire  , 
par  Han-Tching-ti.  III.  17p.  Envoie  des 
troupes  dans  le  ^i-yu  ,  &  pourquoi.  183.  Sa 

Îrande  autorité  inquiète  les  Grands.  i8p. 
>onne  la  démilfion  de  toutes  fes  charges, 
ipi.  Voit  fa  famille  au  comble  de  l'élé- 
vation. Mort  de  ce  premier  Miniftre.  ipj. 
OuANc-Fou  (l'Eunuque),  excite,  avec 
fes  complices  ,  une  grande  fécîition  dans  le 
Palais  de  l'Empereur  Han-Ling-ti.  III. 
488.  &  fiùv.  Elt  publiquement  accufé  de 
la  mort  de  l'Impératrice ,  &  comment  il 
s'en  venge.  4P7.  Les  recherches  ftites 
contre  lui  le  chargent ,  outre  fes  con- 
cufTiDns ,  de  la  mort  de  plus  de  dix  m^lle 
•  perfonnes.  504. .  Eft  condamné  ,  avec  fes 
parensj  à  être  étranglé,  ^oy. 


OuANG-Fou  ,  Gouverneur  de  Siu-tchéou  • 
eft  forcé  dans  cette  Ville  par  le  Général 
Niyamoho.  VIII.  471.  Refafe,  avec  mé- 
pris ,  de  fe  foumettre  aux  Kin ,  &  on  le 
fait  mourir ,  ainfi  que  toute  fa  famille. 

OuAMG-HAN,  Chef  de  la  horde  des  KUU  ^ 
implore  le  fecours  de  Yéfoukaï  contre 
fon  oncle ,  &  pourquoi.  IX.  p.  Rentre  en 
poireffion  de  fon  pays,  ibid  En  eft  encore 
chaflé.  17.  Accueil  qu'il  reçoit  de  Témou- 
tchin.  1 8.  Le  trahit  dans  la  guerre  contre 
les  N<{ymans.  21.  Ses  fuccès.  23.  Refiife 
de  donner  fa  fille  en  mariage  au  fils  de 
Témoutchin.  IX.  27.  Arrête  ,  avec  fon 
fils ,  la  perte  de  Témoutchin.  18.  Eft  défait 
par  ce  dernier.  2P-35.  Sa  mort.  54. 

OUANG-Hi,  Prince  de  Yen.  II.  3^5-  Ten- 
tative inconfidérée  qu'il  fait  fur  la  Princi- 
pauté de  l'ckao.  354.  Succès  qu'elle  eut. 
ib.  S'en  dédommage  contre  le  Prince  de 
Tfi.  3(Jj. 

OuANG-HiEN-MOU  ,  Généraliffimc  des 

'   Song.  V.  6j.  Ses  premiers  fuccès.  68.  Lève 


honteufement  le  fiége  de  Hoa-taï.  6p. 
Laifle. prendre  la  ville  de  Kio-ngao.  7J. 
Commande  l'armée   contre  les  rebelles. 


^    ICI.  Succès  qu'il  obtient  par  fes  Lieute- 

•  nans.  ib., 

OUANG-HING-YO, frère  de  Ouang*hing-*yu, 
abandonne  Tong-tchéou  à  l'arrivée  de  Li- 
ké-yong  dans  le  np-tchong.  VII.  15.  Entre 
dans  Tchang-ngan ,  &  ceux  du  parti  des 
trois  Gouverneurs  rebelles  fe  joignent  à 
lui  pour  obliger  TEaipereur  à  quitter  cette 

"   Capitale.  i6.  Eft  battu  par  Li-ké-yong.  28. 

QuANG-HiNG-YU  ,  fe  joint  à  Li-méoù-tchia 
'  contre  Tchao-tfong  ,  Empereur  des  Tang. 
VII.  20.  Infulte  la  capitale  dans  le  deflein 
d'effrayer  ce  Monarque  Se  retire,  &  pour- 
quoi. 24.  25.  Le  bruit  de  fon  arrivée  oblige 
ce  Prince  à  fortir  de  fa  Capitale.  25.  Un 
corps  de  fon  armée  eft  battu.  Liméôu-tchin 
fe  joint  à  Li-ké-yong  contre  lui.  27.  S'en- 
forme  dans  Pin-tchéou ,  d'où  il  fe  fauve.  Ses 
propres  foldats  lui  coupent  la  tête  qu'il 
portent  à  l'Empereur.  28. 

OuANG-HiUEN-TCHÉ  ,  Général  Chinois. 

.  Son  expédition  contre  les  peuples  du  Tst/t- 
tcho    VI.  18. 

OuANG-HOEï,  veut  inutilement  détourner 
le  rebelle  'Tong-tchang  d'aller  aflîéger 
Tching-tou ,  &  pourquoi.  VII.  284.  iSf. 
Tong-tchang ,  après  la  perte  de  la  bataille 
'  du  Pont  de  Ki-tlbng-kiao  s'étant  jette  dans 
Tfé-tchéou,  Ouang-hoeï  fe  faifit  de  fa 

•  femme  &  de  fes  enfans ,  &  lui  feit  abattre 
la  tête  i8(J.  287. 

OuANG-Hou  ,  Général ,  jaloux  de  la  gloire 
de  Ouang-HuD  ^  le  calomnie  à  la  Cour. 
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IV*  17p.  Quel  fuccès  il  obtient.  182.  Sa 
réconciliation  avec  Ouang-fiun.  185. 
Ou AN'G- Y  ,  Gouverneur  de  Ho-tong,  vient 
au  fecours  de  l'Empereur  avec  des  chariots 
chargés  de  vivres.  III.  j8i.  Tente  inuti- 
lementde  réconcilier  Li-tfoui  &  Kouo-feé, 
kB<.  Conduit  l'Empereur  à  Lo-yang.  584. 
OUANG-Y  ,  Lettré  ,  propofe  à  Hong-vou , 
&  eft  chargé  perfonnellement  de  loumettre 
le  Yunnan.  X.  67.  Conjondures  qui  l'em- 
pêchent de  réuffir  ;  il  perd  la  vie  dans  cette 
entreprife.  62.  6p.         ^  ^     ,  , 

OuANG-YEN-KiEOU  ,  refufc  d'entrer  dans 
la  révolte  de  Ouang-tou ,  qui  pour  fe  venger 
tente  de  le  foire  aflafliner.  VU.  266.  Reçoit 
l'ordre  de  Ming-tfong  d'armer  contre  lui , 
&  affiége  Ting-tchéou  ,qu'il  preffe  vivement.- 
U.  Ouang-tou ,  avec  un  renfort  de  Tartans  , 
l'obligfeà  lever  le  fiége.  267.  Remporte 
^  deux  viàoires  fur  eux.  ib.  Les  bat  pour  la 
troifième  fois  à  Ting-tchéou.  268.  &  force 
enfin  cette  Ville  à  fe  rendre.  269. 
/  OuANG-YEN-TCHANG  ,  Gouvemeur  de 
Tchen-tchéou  dans  le  Pétchçly ,  fe  bat 
en  héros  pour  la  défenfe  de  Ling-tchéou. 
VII.  1 16.  Le  Prince  de  Tfin  prend  Tchen- 
tchéoù ,  &  fait  prifonnîers  fa  femme  &  fes 
enfens.  i6<.  Sans  égard  à  ce  que  ces  per- 
fonnes  chéries  deviendroient ,  il  fait  mourir 
un  Envoyé  du  Prince  de  Tçin,  ib.  Eft  mandé 
à  Taléang ,  où  l'Empereur  Moti  le  répri- 
mande, ipj.  Nommé  Commandant  des 
armées  de  ce  Prince,  ib.  Promet  de  battre 
l'ennemi  dans  l'efpace  de  trois  jours.  ip5. 
Tient  fa  parole,  pafle  le  Hoang-ho,  em- 
porte le  Fort ,  &  mveftit  Yang-lieou.  197. 
Se  retire ,  campe  à  Tféou-kia-kéou ,  re- 
vient à  Yang-lieou ,  mais  fans  fuccès.  ip8. 
Déplaît  à  la  Cour, il  eft  fupplanté  ,  &  on 
ne  lui  accorde  qu'un  corps  de  dix'  mille 
hommes  à  commander,  ipp,  Eft  diargé 
du  fiége  de  Yun-tchéou.  200.  Son  avant- 

'  garde  eft  battue  ,  &  il  ne  peut  approcher 
de  cette  Ville.  201.  Eft  invefti  àTchong- 
tou  par  l'armée  des  Tçln,  ,  &  il  ne  peut 
arrêter  fes  foldats  qui  fiiient  :  il  eft  fait  pri- 

-  fonnier.  202.  Autres  marques  d'eftime  que 
lui  donne  le  Prince  de  Tçin.  ib.  Ce  qu'il 
répond  à  ceux  qui  le  prefloient  d'accepter 
du  fervice  auprès  de  ce  Prince.  205.  Sur 
fon  refîîs ,  on  le  fiait  mourir.  204. 

OuANG-YÊou-TCHi ,  Originaire  de  Kao- 
ping  ,  outré  de  ce  que  le  Roi  des  Kin  avoit 
enfreint  le  traité  de  paix  avec  la  Chine , 
lève  des  troupes  à  fes  dépens ,  8c  fe  rend 
maître  de  Taï-ming-fou.  V  lU  J68.  J6p. 

OUANG-JONG,  Prince  de  Tckao,Sc  allié 

^  à  la  Famille  Impériale ,  fe  brouille  avec 
l'Empereur ,  qui  veut  échanger  fa  Pririci- 

'   paute.  VII.  iî7.  Forme  une  ligue  avec 


1%^ 

plufieurs  Princes  coptf e  ce  Monarque,  i^. 
&  I  g8.  &c.  L«  Prince  de  Tfin  envoie  Ouan- 
té-raing ,  fon  fils  ,  joindre  les  troupes  de 
Y-OU.  149.  Exhorte  le  Prince  de  Tfin  k 
fe  ménager  davantage.  17p.  Tchang-ouen-li 
fe  révolte  contre  lui ,  le  tue  ,  &  s'empare 
de  fes  Etats.  188. 
OUANC-YUEN  ,  homme  de  peu  de  mérite, 
i  excite  l'indignation  des  Otficiers  à  caufe 
des  fiiveurs  que  l'Empereur  Kao-tfong  lui 
slccorde.  VIII.  473.  Nommé  Gouverneur 
de  Ping-kiang.  474.   Eft  placé  à  la  tête  du 

•  Confeil.  475.  Aflaffiné  par  des  Ofticiers  , 

-  &  fa  tète  expofée  à  la  porte  du  Palais.  476. 
Ou  ANG-YUN  ,  un  des  Grands  de  là  Cour  de 

Han-Hien-ti ,  muni  d'un  ordre  de  ce  Prince , 

-  délivre  TEmpire  du  traître  TonK-cho.  III. 
fK6.  Fait  donner  la  mort  à  Ifâi-yong, 
Chef  du  Tribunal  des  Hiftoriens ,  &  pour» 
quoi.  SS7'  Eft  affiégé  dans  Tchang-ngan 
par  les  Officiers  de  téang-tchéou  révoltés. 
f6i.  Marche  cohrageufement  à  une  mort 
certaine.  562. 

Ou  ANG-YUN  ,  originaire.du'Fou-kîen, 
Donne  à  l'Empereur  des  confeils  de  paix, 

•  IX.  437. 

OUANG-KTA  ,  premier  Miniftre  de  l'Em- 

Î)ereur  Han-Ngaï-ti.  Son  zèle  &  fa  fermeté 
ont  caufe  de  fa  mort.  III.  217, 

OuANG-Ki  ,  ancêtre  des  Tchéou  ;  ce'qùe 
le  Miniftre  Tchéou-kong  en  dit.  I.  350. 

OUANG-KIEN  ,fe  rend  puilTant  dans  le  Sfé- 
tchuen  ,  &  vii'e  à  l'indépendance.  VII,  14. 
Complotte  contre  un  Gouverneur,  ib. 
L'Empereur  lui  mande  fa  pofition  à  l'égard 
de  Tcnu-ouen ,  foHicite  fon  fecours ,  &*le 
crée  Prince  de  Chou.  ptf.  ^7.  p8.  Se  ligue 
avec  Li-méovi-tchin.  100-104-107.  Pofsède 
une  partie  du  Chen-fi  &  du  Mé-tchuen. 
121.  Meurt  ,  &  fon  fils  Ouang-tfong-ycn 
lui  fuccède  i8|'. 

OuANG-KiEN  ,  Roi  de  Corée  dtmande 
du  fecours  pour  reprendre  le  Royaume  de 
Po'kaï,  enlevé  à  un  de  fes  parens  par  les 
Tartares.  VU.  16$.  Ouang-hou ,  fon  fils, 
lui  fuccède.  5^4.  , 

OUANG-KIEN  ,  Officier  Chinois,  foutient 
avec  intrépidité  le  fiége  de  Ho<chéou , 
Mengko,  Han  des  Mongous ,  eft  tué,  IX, 

^7Î- 
OUANG-KîNG-ouEN  ,  reçoit  l'ordre  de 

prendre  du  poifon  dans  le  tèms  qu'il  jouoit 
aux  échecs.  V.  157-  Sang-froid  avec  lequel 
'  il  continue  fa  partie  ,  ôc  boit  enfuite  le  poi- 
fon. tb. 

OUANG-Ki-HIUN,  Officier  du  rebelle  Li- 
tchéou-tchin  ,  &  l'un  des  {)lus  grands  Capi- 
taines de  fon  fiècle.  VIL  3P1-398.  \pç. 

O  u  A  N  G-K  IN,  Général  des  Ouei.  v.  32. 
Prend  la  vilje  de  Tchang-iîgan ,  dont  il  eft 
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&it  Gûoverfteur.  ih.  Concilions  qu'il  exerce 
&  dont  il  reçoit  le  châtiment.  33. 

OuANG-KiNG ,  Gouverneur  de.Fong-tfiang 
pour  Chi.tfong  Empereur  des  Héou-rckéou , 
nommé  Chef  d'une  expédition  contre  les 
Etats  de  Ckou»  Vil.  445-449. 

OuANG-Kl-NGHEN  s  nommé  Général  des 
troupes  deftinées  contre  les  rebelles  du 
Sfé-tchuen.  VIII.  izo.  A  la  nouvelle  de 
fa  marche ,  un  de  leurs  corps ,  qui  afliégeoit 
Tfé-tchéou,  prend  la  faite,  m.  Sa  cava- 
lerie, qu'il  fait  marcher  en  avant,  les  bat. 
izi.  Les  bat  de  nouveau  à  Lào-ki,  &  re- 
prend plulieurs  Villes  dont  ils  s'étoient 
rendus  les  maîtres,  i^.  Un  de  fes  Lieu- 
tenans  reprend  Tching-tou  ,  &  fait  pri- 
ibnnier  Li-chun ,  Chef  des  rebelles.  îhid. 
Croyant  tous  les  rebelles  appaifés ,  il  fe 
livre  aux  plaifirs ,  &  permet  le  brigandage  à 
fes  foldats.  123.  Eu  rappelle.  124.  Son 
grand  crédit  dans  le  Palais,  iip.  A  la  mort 
de  Taï-tfong ,  il  cabale  inutilement  en  fa- 
veur du  fils  AÎné  de  ce  Prince,  ii.  Eft  en- 
fermé par  le  premier  Miniftre.  130. 

OUANG-KING-TSONG  ,  Général  de  Kao- 
tfou ,  Fondateur  des  Héou-Han.  VII.  386- 
388-390.  Sadéfedion.  393.  Eft  afliégé  dans 
Fong-fiang.  396.  On  lui  joue  un  ftratagème 
gui  accélère  là  prife  de  cette  Ville.  397. 
Don  opiniâtreté.  Se  jette  dans  les  flammes. 
402. 

OUANG.KIN-JU^ confeil  pufiUanime  qu'il 
donne  à  l'Empereur  Tchin-tfong.  VlII. 

148.  En  eft  repris  fortement  par  le  Miniftre 
Kao'tcbun ,  qui  le  propofe  cependant  pour 
Commandant  des  troupes  de  Tien-hiong. 

149.  Se  venge  honteufement  de  ce  grand 
Miniftre.  158.  159.  Confeille  à  l'Empereur 
de  feindre  des  prodiges.  161.  &c  l'engage 
à  aller  facrifier  fur  le  mont  Taï-chan.  154. 
Son  ^ut  de  captiver  la  bienveillance  du 
Monarque ,  &  d'obtenir  les  premiers  poftes 
de  l'Etat.  ^175*.  Eft  admis  dans  le  Confeil. 
17^.  Et  mis  au  nombre  des  Miniftres.  177. 
Perd  de  fa  première  faveur.  179.  On  lui 

.  ôte  fon  emploi  de  Miniftre  d'Etat .  qu'on 
donne  à  Kao-tchun.  1 80.  Retiré  aans  le 
Ho-nan ,  il  revient  à  la  Cour  fans  ordre. 
184.  Eft  arrêté  ,  livré  au  Tribunal  des 
Cenfeurs  de  l'Empire ,  &  réduit  à  exercer 
un  petit  emploi.  i8j.  Sa  mort.  Combien 
il  étoit  détefté.  188. 

OuANG-KiUN  ,  Commandant  de  Y-tchéou, 
(  Tching-tou  )  fc  livre  à  fes  plairfis  ,  & 
abufe  de  largent  deftiné  à  la  paie  des  trou* 

.  pes.  VIII.  1x6.  Ses  foldats  fe  révoltent , 
le  déclarent  leur  Chef,  &  il  prend  le  titre 
de  Prince  de  Chou.  1 37.  Attaque  &  prend 
Han-tchéou.  138.  Eft  affiéeé  dans  Tching- 
tou  par  les  Généraux  de  FEmpereor  qu'il 


trompe  par  un  iîratagëme.  139.  Se  faciire 
de  cette  Ville  qui  eit  prife.  Eft  battu  près 
de  Fou-chun ,  dans  laquelle  il  fe  jette  ,  Qc 

.  où  il  fe  pend.  140.  141. 

O  y  A  N  G-K  ONG,  Gouverneur  du  Fou-kien 
pour  Hong'vou.  X.  16. 

O  u  A  N  G-K  o  u  B  ,  défend  avec  chaleur  fon 
fentiment  fur  la  guerre  qu'il  confeille  de 
faire  z.uxWong-nou.  IIL  18-23.  Eft  chargé 
de  cette  guerre.  Piège  adroit  qu'il  tend  au 
Tchtn-yu  des  Hione-nou^&c  quel  en  eft  le  fuc- 
cès.  24.  Se  donne  la  mort ,  &  pourquoL  2 f. 

OuANG-xouÉ ,  Général  des  Tckéou.  V.4C0. 
Vidoire  complette  qu'il  remporte  fur  les 
Impériaux,  ih.  Sa  fin  tragique.  4|i. 

OuANG-KOUÉï,  oncle  maternel  de  l'Em- 
pereur Tchao-tfbng ,  obtient  un  Gouverne- 
ment malgré  l'Eunuque  Yang-fou-kong  qui 
le  fait  noyer  dans  le  Kiang.  VU.  ii.  13. 

OuANG-KOUÉ-TCHANG  ,  Gouverneur  de 
HaUchéou  remporte  une  viâoire  fur  les 
Mongous.  IX.  If 6. 

OUANG-LANG  ,  avanturicr  qui  fe  fait  pafler 
pour  le  fils  de  Han-Tching-ti.  III.  i6<.  Eft 
proclamé  Empereur  par  les  peuples  du  bas 
Léao-tong.  ib.  Le  Prince  de  Liéou-yang 
joint  fes  troupes  aux  fiennes.  x67.  Eflîiye 
des  pertes  multipliées,  ib.  bfuiv.  Lft  afllégé 
dans  Han-tan  où  il  perd  la  vie.  2^9. 

OUANG-LBANG-TCHIN  .Général  Mongou^ 

achève  la  conquête  du  Slé-tchuen.  IX.  555. 

OUANG-LI .  Prince  de  la  famille  de  l'Impé- 
ratrice mère  de  Han-Tching-ti.  III.  192. 
Sa  politique  à  l'égard  de  Chun-yu-tchang 
qui  lui  envoie  de  riches  préfens.  io5.  De- 
mande la  grâce  de  ce  favori.  207.  L'Em- 
pereur fait  éclairer  fa  conduite,  ib.  Ordonne 
a  fon  fils  de  fe  faire  mourir,  &  pourquoi. 
ib.  Chun-yu-tchang  arrêté,  confefle  tout& 
Ouang-li  eft  exile  dans  ia  Principauté  de 
Kong-yang.  207. 

OuANG-Li-YONG  donne  à  l'Empereur  Tî- 
mour-Han  les  plus  fages  confeib.  IX.  472. 

OUANG-LIN  ,  Officier-Généial  fous  les 
Leang.  V.  405*.  Se  révolte,  ib.  Succès  qu'il 
a.  408.  Fait  alliance  avec  le  Prince  de 
Tfî.  ib.  Avantages  qu'il  remporte.  413. 
Echec  qu'il  reçoit.  414.  Eft  forcé  dans 
Che0u-yang.4Ao.S0n  portrait,  ib.  Eftfiiit 
prifonnier  Douleur  que  le  peuple  en  témoi- 
gne. 441.  Sa  mort.  ib.  Regrets  qu'elle  caufe» 
ibU. 

OuANG-LTNG ,  paflfe  au  fervice  de  Liéou- 
pang.  II.  4C9.  Réponfe  génereufe  de  fa 
mère.  4^0.  Devient  premier  Miniftre.  528. 
Refiife  de  fe  prêter  aux  vues  ambîtieufes 
de  rimpératrice  mère.  J29.  Donne  fa  dé- 
miffioD.  ^30. 

OuÂNG-Li-siN ,  Gouverneur  de  Nan-king, 
fe  donne  la  mort  pour  ne  pas'  furvivre  a 
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.  h  chfite  âesSong.  IX.  3(4.  Hoooenrs  que 
lai  rend ,  après  ùl  mort ,  le  Général  Péyen- 
i&id. 

pUANG-LUN  envoyé  de  Kao-tfong  au  Roi 
des  Kin  y  pour  négocier  la  paix.  Vill.  J23* 
{24.  Eft  nommé  Gouverneur  de  Pien-léang. 
517.  p8.  Elit  accufé  d'avoir  trempé  dans  une 
coufpiration  &.  emprifonné  à  là  Cour  de 
Tartarie.  $19.  A  Ion  retour  d'un  nouveau 
voyage  en  Tarcarie ,  il  avance  contre  la 
vérité,  &  pour  flatter  les  Miniftres , que 
les  Kin  ne  penfoient  point  à  la  guerre. 

OuANG-MANG^  fanaiflànce.  III.  ip8.  Créé 
Prince  de  Sin-tou  ^r  Han-Tching-ti.  ipç. 
Son  caractère,  îè.  JEft  nommé  Grand-Gé- 
néral de  l'Empire ,  &  pourquoi.  208.  Re- 
çoit ordre  d'arrêter  Tcnao-tchao-y  ,  foup- 

.  çonné  d'avoir  empoifonné  l'Empereur.  îL 
Se  démet  de  fes  emplois  prévoyant  qu'il 
alloit  être  remercié  fous  le  nouveau  règne. 
20p.  Eft  rappelle  à  la  mort  de  l'Empereur 
Han-Nea'Mi.  214.  Jouit  xle  la  plus  grande 
autorité  pendant  la  Régence.  225.  &fuiv. 
Se  (ait  des  créatures  &  comment.  127.  Par 
quels  moyens  il  gagne  le  peuple.  12p.  Coups 
d'autorité.  131.  Entreprend  de  mettre  les 
Tartares  dans  fes  intérêts,  ib.  Comment  il 
fe  procure  l'argent  dont  il  a  befoin.  133. 
Empoifonné  lui-même  le  jeune  Empereur 
&  reint  cependant  de  fe  dévouer  pour  le 
rétablilTement  de  fa  fanté.  234.  Défait  deux 
Princes  que  fa  conduite  avoit  révolté.  xi6. 
Monte  fur  le  Trône.  237.  Se  tient  feule- 
ment fur  la  défenfive  avec  les  lanares  qui 
harcellent  les  frontières  y  ôc  pourquoi.  23p. 
b  Juivy  Vient  à  bout  de  les  foumettre  par 
fes  Généraux.  141.  Surcharge  le  peuple 
d'impôts  qui  occaùonnent  par  tout  des  ré- 
voltes, ib.  Fait  marcher  une  armée  de  près 
d'un  million  d'hommes  contre  les  partilans 
de  la  famille  des  Uan.  x$$.  Eft  accufé  d'avoir 
empoifonné  l'Empereur  Han-Ping  ti.  2^1. 
Et  affiégé  dans  "rchang-ngan.  ih.  Sa  mort. 
162. 

OuANG-MAO,  OfBcier-Général  de  l'armée 
des  Princes  confédérés.  V.  203.  Avantages 
qu'il  remporte,  ib.  DiiTîpe  les  rebelles.  214. 
Echec  qu'il  reçoit.  221. 

OuANG-MAo-TCHANG  ,  excellent  Capi- 
taine de  Yang-hing-mi .  gagne  la  bataille 
de  Tching-tchéou  &  (ait  lever  le  fiége 
de  cette  Ville.  VIL  %6.  Le  Prince  de 
Léang  très-fupérieur  en  nombre  ne  peut 
remporter  fur  lui  aucun  avantage  ni  le 
forcer  à  une  a&ion  générale.  87.  Eft  mal- 
heureux au  ftége  de  Jun-tchéou.  90. 

OuANG-MONG  y  Général  des  troupes  de 
Fott-kien,  remporte  fur  celles  de  Mon-jong  ^ 
oueï  une  vidoire  fignalée.  IV.  431*  Af&ége 
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la  Ville  de  Yé.  ib.  Sa  mort;  - Aegrets  du 
Prince  de  3)7/2.  457. 
OuÀNG-NGAN-CHÉ.  L'Empereur  Chin- 
tfong  à  qui  on  en  avoit  parlé  avantageufe- 
ment  penfe  à  le  placer  dans  le  Miniitère  ; 
mais  on  le  lui  fait  connoître  pour  un  hom- 
me opiniâtre ,  diflîmulé  &  il  fe  contente  de 
le  nommer  Gouverneur  de  Kiang-ning.VJIL 
z$6.  Intrigues  de  quelques  courtifans  en  fa 
faveur.  257.  Eft  appelle  à  la  Cour  ,  con- 
verfation  qu'il  a  avec  l'Empereur  ftir  le 
Gouvernement.  2^0.  i^i..  Principes  hardis 
&  dangereux  qu'il  profefTe.  252.  Malgré 
les  oppofitions de plufieurs  courtifans,  il  eft 
fait  Miniffare.  263.  2^4.  Rétablit  les  Tribu- 
naux fur  les  marchés  ;  en  quoi  ils  con/ifteçr* 
ib.  Eprouve  beaucoup  d'oppofition  &  fur- 
tout  de  la  part  de  Sfé-ma-kouang.  265.  Fait 
un  règlement  pour  faciliter  les  cultivateurs 
indigens.  x66.  Et  un  autre  fur  la  valeur 
de  la  monnoie.  ib.  Ces  changemens  font 
défapprouvés.  x65.  267.  Jugement  que  Sfé- 
ma-kouang  porte  de  ce  Miniih:e.26d.2tfa-272. 
l'Empereur  ordonne  la  révocation  de  fon 
Règlement  touchant  le  prêt  &  fe  rétrade. 
273,  Eft  envoyé  à  Kiang-ning-fou  comme 
Gouverneur  de  cette  Ville,  mais  on  main- 
tient les  Règlemens.  283. 284.  Eft  rappelle. 
Préfente  à  l'Empereur  le  San-king'fin^yy  ou- 
vrage de  fa  compofition ,  &  exige  qu'on 
s'en  tienne  à  ce  commentaire.  284. 285.  Son 
Diâionnaire  en  24  volumes,  ib.  Accorde 
aux  Uao  les  Villes  qu'ils  réclament ,  foùrce 
des  guerres  dont  la  Chine  fut  enfuite  afBi- 

fée.  289.  L'Empereur  fe  refroidit  à  ion 
gard.  2^0.  Eft  difgracié.  ib.  Note  au  fujet 
des  Règlemens  de  ce  Miniftre.  305.  Sa 
mort.  307.  Son  cara&ère.  ib.  Ses  commen- 
taires fur  les  iC/A^ ,  prohibés.  311.  Ainfi 
que  fon  Didionnaire ,  &  pourquoi,  i^.  Eft 

}>lacé  ,  à  la  follicitation  de  Tfaï-king ,  dans 
a  falle  de  Confucius ,  après  Mons-tfe.  ns^. 
L'Empereur  Kin*tfong  attribue  les  revers 
qu'il  éprouve  de  la  part  des  Tartares ,  aux 
Règlemens  de  cet  ancien  Miniflre,  &  les 
abolit.  440.  Fait  ôter  fon  portrait  du  Miao 
de  Confucius.  ib, 

OUANG-NGAN-TCHONG  ,  Gouvemejir  de 
Yen-chan-fbu  :  ce  qu'il  fait  pour  fauver  Is 
vie  à  un  Gouverneur  transfuge  des  Kin. 
VIII.  410-411.  Eft  forcé  de  lui  faire  cou- 
per la  tète.  413-41^. 

OuANG-NGHEN-cHENG,  Ambaflàdeur  de 
Topatao ,  Roi  des  Ouei.  V.  42.  Eft  arrêté 
par  le  Kohan  des  Géougen.  ib. 

Ou ANG  PAO-PAO  ,  fa  difpofition  à  l'égard 
àtsYuen.  X.  II.  SefaifitdePaog-yuen  &  de 
Yuen-tchéou.  19.  Appelle  une  des  7  lances 
des  Yaen.  31.  Ses  fuccès  à  Lao-tcheou.  32. 
Lève  le  fiége  de  cette  Ville ,  &  pourquoi. 
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j t.  Inquiète  les  Ming  ;  Suta  leur  Général 
charge  d'une  expédition  contre  lui.  37.  Suta 
lui  tue  84,500  nommes.  41.  Se  fauve  avec 
fa  femme  &  drx  cavaliers  à  Holin  &  fe 
range  fous  les  étendards  de  Nça'Heou-cliili- 
pàla  qu'il  fait  reconnoître  Empereur  des 
Xuen.  42.  Défait  les  Impériaux  fur  la  rivière 
'  de  Toula.  65.  Se  recire  à  la  montagne  Kin- 
chan  ou  il  meurt.  Son  époufe  ft  tue  fur 
fon  tombeau.  72. 

OuANG  PÉ-YEN.  Vovez  Hoang-tfieii-chan. 

'  OUANG-PEN  ,   Général  des  Tfin.  II.  388. 

Expédition   dont  il  eft  chargé   contre  le 

Prince  de  Oue'L  ib.  Succès  qu'elle  a.  th.  Fait 

la  conquête  des  Etat»  de  Yen.  591. 

OuANG-Pi ,  Gouverneur  de  Hoa-tchêou.  V. 
iz6.  Fait  lever  le  fiége  de  cette  place  par 
une  aftion  hardie,  ib.  Son  intrépidité  dans 
un  autre  occailon.  jjo. 

OûANG-PiÉ  eft  de  l'expédition  de  1388  en 
Tartarie  contre  les  Tuen  OU  Mongous:  X, 

OuANG-PO  ,  un  des  Grands  de  la  Cour  de 
Chi-tfong .  Empereur  des  Heou-Tchéou,  ex- 
cellent politique  &  habile  Mathématicien, 
VII.  4^1.  Son  éloge  par  l'Empereur.  476. 

OuANG-SENG-iPiEN  ,  Officier-Général  des 
Léang.  V.  ^77.  Vidoire  qu'il  remporte  fur 
les  rebelles.  387.  Ses  démêlés  avec  Tching- 
pé-fien.  397.  Suites  qu'ils  eurent.  398.  Sa 
mort,  ib, 

OUANG-SïAO-PO  ,  homme  obfcur.  foulève 
le  peuple  dans  la  Province  de  Sfe-tchuen , 
mécontentde  l'avarice  des  Mandarins. VIlï. 
118.  Ses  violences  à  l'égard  du  Gouverneur 
de  Pong-chan.  iip.  Bat  les  troupes  Impé- 
riales de  la  Province ,  &  tue  Tchang-ki , 
3ui  les  commandoit.  ib.  Meurt  lui-même 
l'une  bleflure  qu'il  avoit  reçue  de  Tchang-ki, 
&  il  eft  remplacé  par  Li-chun,fon  beau- 
frère,  ib.  Voyez  Li-chun. 

OuANG-siEN-TCHi ,  lève  l'étendard  de  la 
^  rébellion.  VI.  jij;.  Ses  fuccès.  531.  Hoang- 
tfao  fe  joint  à  lui.  ib.  Sa  défaite,  f^^.  Se 
rétablit  &  augmente  fes  forces.  f34.  Ob- 
tient fon  pardon  de  la  Cour.  ib.  Pourquoi 
il  n'en  profite  pas.  sif.  Nouvelles  prifes. 
ib.  Projet  d'un  nouveau  racommodement 
»     avec  la  Cour.  537.  Sa  mort.  ib. 

OUANG-Sîou^  Gouverneur  de  Kouang- 
cchéou  ,  fe  révolté  &  met  tout  au  pillage. 
VI.  $6$.  Fait  mourir  tous  ceux  qui  portolent 

'  le  nom  de  Ouang ,  &  pourquoi.  5^6.  Se  tue 
lui-même.  ^67.- 

OuANG-siUN  ,  Défait  le  traître  Tchang- 
hong.  Quelle  récompenfe  il  en  reçoit.  IV. 
153.  Comme  Amiral  il  fait  les  préparatifs 
néceffaires  pour  la  guerre  contre  l'Empe- 
reur des  Ou.  1^4  Bons  fuccès  de  la  ftige 
conduite  qu'il  tient  dans  cette  expédition» 


169.  Dirige  fa  flotte  vers  Kîen-yé ,  où  étoît 
la  Cour  de  Sun-hao.  L'armée  navale  de 
Tchang-fianç  ,  fe  remet  à  fa  difcrétion* 
175.  Sun-hao  vient  lui-même  en  faire  au- 
tant. 175.  Malgré  fes  grands  fervices  il  ne 
peut  éviter  d'être  accufé  à  la  Cour  de  l'Em- 
pereur. 17p.  Lettre  dans  laquelle  il  rend 
compte  de  fa  conduite.  180.  Le  peuple 
fe  déclare  hautement  pour  lui.  tft  tait 
Grand-Général  des  troupes  de  l'Empire* 
183. 

OuANG-sou  ,  Général  des  Oueï.  V.  188. 
Fait  le  fiége  Y-yang.  191.  Paffe  aja  fervice 
de  l'Empereur  Outi.  110. 

Ou  ANG-ssÉ-FAN , Gouverneur  de  Ping-Iou, 
lève  des  troupes  pour  tâcher  de  rendre  la 
liberté  à  l'Empereur  Tchao-tfong ,  détenu 
dans  Fong-tfiang.  Son  expédition  tranfpire 
&  manque.  Vil.  75'.  76.  §e  joint  à  Ouang- 
mao-tchang  pour  faire  lever  le  fiége  de 

•  Tfing-tchéou.  i6.  Eft  effrayé  du  nombre 
des  afflégeans.  S7.  Embrafle  le  parti  de 
Tchu-ouen  ,  &  à  quelles  conditions.  88. 
Paroît  fi  dévoué  à  Tchu-ouen  ,  qu'il  n'eft 
pas  frappé  de  la  mort  de  l'Empereur.  loi. 

OuANG-ssÉ-TCHiNG  ,  compHcc  de  Tien- 
fbng.  Vovez  Tien-fbng. 

OuANG-ssE-TONG,  Gouvemeur  deTchang- 
ngan.  VII.  294.  Le  Prince  de  Lou  lui  fait 
préfent  de  quelques  belles  filles  pour  le 
mettre  dans  les  intérêts  ;  mais  il  arrête  fon 
Envoyé ,  &  en  donne  avis  à  l'Empereur. 
ib,  Eft  mis  à  la  tête  des  troupes  deftinées 
à  attaquer  ce  Prince  rebelle  dans  Fong- 
tfiang.  ib.  N'entend  point  à  faire  obferver 

•  la  difcipline  à  fes  foldats.  ib.  Ses  troupes 
fe  déclarent  pour  le  Prince  de  Lou.  ipj. 
Se  préfente  à  Tchang-ngah ,  dont  il  trouve 
les  portes  fermées ,  &  fe  réfugie  à  Tong- 
koan.  iptf.  Eft  faîl  prifo'nnier  du  Prince  de 
Lou  ,  oui  lui  fait  des  reproches.  297.  Il  lui 
répond  avec  une  fermeté  héroïque.  xp8. 
Ses  ennemis  profitent  d'un  moment  d'ivrefle 

•  du  Prince  de  Lou  pour  le  faire  condamner 
à  mort,  &  il  eft  exécuté,  ainfi  que  fa 
femme  &  fes  enfans.  ib. 

OUANG- TAN.  L'Empereur  Tchin-tfong  le 

•  charge ,  en  cas  d'événement ,  de  déclarer 
fon  fuccefleur.  VIII.  lyo.  ifi.  Gouverne 

•  à  Caï-fong-fou  en  Tabfence  du  Monarque. 
ibid.  L'Empereur  craint  qu'il  ne  s'oppofe 
aux  prétendus  prodiges  par  lefquels  il  vou- 
loit  tromper  l'Empire.  j6i.  Vafe  rempli 
de  perles  qu'il  reçoit ,  &  pourauoi.  162. 
Préfente  à  ce  Prince  le  livre  célette.  16 j. 
Le  félicite  fur  \m  fongc.  16p.  Intercède 
&  obtient  grâce  pour  cent  perfonnes  fàuf- 
fement  accufées.  172.  Obtient  fa  retraite. 
175.  Nonune  Kao-tchun ,  comme  capable 
de  le  remplacer  pour  le  Gouvernement. 

ibid. 
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iMd,  S'oppofe  à  l'avènement  de  Oiiang- 
kin-ju.  177.  Sa  mort.  Ses  grandes  qualités^ 
zù.  &  178.  Se  reproche,  en  mourant,  la 
lâcheté  qu'il  avoit  eue  de  fe  taire  fur 
rimpofture  du  livre  prétendu  célette  ',  & 
il  demande  qu'on  Ten  punilFe.  ià. 

Ou  A  N  G-T  A  Nx; ,  Lettré.  V,  45)8.  Réflife 
d'aller  h  la  Cour.  ih.  Réçlonfe  Tage  ^uil 
fait  aux  înftances  du  Prince,  iù.      -  -.  - 

OuANG-TçÉ  ,  'natif  de  Tcho-tchéoù  ,  fe 
vend  comme  efclave ,  &  devient  Pafteur. 
VIII.  1^6.  Obtient  une  place  de  foldat, 
fréquente  les  Magiciens  de  la  fede  de  Foé, 
&  le  mêle  de  prédire  l'avenir.  îh.  Annonce 
^ue  le  Foé'Miié  avoit  pris  le  Gouvernement 
du  monde  à  la  place  du  Foé^Ché-kia ,  &  cite 
le  jour  que  devoir  commencer  fon  règne.. 
257.  Conçoit  le  deflein  de  fe  révolter,  fe 
voyant fuivi dune  multitude  dedifciples.  ib. 
Se  rend  maitre  de  l'Arfenal  de  Peï-tchéou, 
&  tue  les  principaux  Officiers  de  cette 
Ville,  ibid.  Prend  le  titi^e  de  Tong-ping- 
ouang ,  &  prétend  fonder  un  Royaume , 
auquel  il  donne  le  nom  de  Ngan-yang,  138. 
Le  Général  Ming-hao ,  &  enfuite  Ouen- 

Î-^en-pou ,  envoyés  contre  lui ,  entrent  dans 
a  Ville  par  des  chemins  fouterreins  ,  font 
prifonniers  la  plupart  des  rebelles  ,  & 
Ouang-tçé ,  que  l'on  conduit  à  Caï-fong- 
fou ,  où  il  eft  mis  en  pièces.  259. 

OUANG-TCHANG  ,  Miniltre  des  finances  & 
des  tributs  de  l'empire  •  fous  le  règne  de 
Yn-ti ,  Empereur  des  Heou^Han.  VII.  407^ 
Fait.ime  fin  funefte.  410. 

OuAN^G-TCHANG  ,  Général  du  Prince  des 
Oueï.  Trait  d'habileté.  IV.  11  y. 

Ou  ANG-TCH  AO ,  un  des  principaux  Officiers 
dn  rebelle  Ouang-iiou ,  fauve  la  vie  à  fa 
mère.  VI.  k66.  Se  faifit  du  rebelle.  f6y^. 
Prend  la  ville  de  Tfiuen-tchéou ,  &  fait  fa 
foumiffion  à  l'Empereur.!^. 

OuANG-TCHi-MïNG  ,  fon  origme  ;  entre- 
prend de  fe  faire  pafler  pour  Phéritier  des 
Ming ,  &  eft  conduit  à  la  Cour  de  Nan- 
kingjOÙ  il  eft  interrogé,  &  convaincu  de 
fourberie.  X,  jii.  yii.  Expofé  à  la  porte 
du  Palais,  il  eft  examiné  &  reconnu  par 
plufieurs  pour  le  Prince  héritier  des  Ming  .• 
on  le  conduit  dans,  les  prifons  du  Tribunal 
des  crimes.  523.  LesTartares  Mantchéous 
étant  aux  portes  de  Nartking ,  l'Empereur 

•  fuit  de  cette  Capitale  dont  les  habitans 
tirent  Ouang-tchi*ming  des  prifons ,  ôc  le 
placent  fdr  le  Trône,  f  28.  5'ip. 

OuANG-TCHÉ  ,  Préfident  du  Tribunal  Si- 
tckang ,  créé  par  Hien-tfong.  X.  249.  Son 
caraâère ,  fes  liaifons  8c  fes  prévarications 
dans  l'exercice  de  tette  maglftrature.  :i^» 
&  2yo.  Eft  accitfé  i8c  puni.  2^1. 

OuANG'^TCHiK  ,  Eunuqoe  ^  foD  origioe. 
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,  fon  '  caraârère.'  L'Impératrice  -  Régente  , 
Tchang-chi:,  veut  le  taire  mourir ,  &  pour- 
quoi. X.  ip^.  C^tive  fes  bonnes  grâces  , 
&  cette  Régente  ne  fiait  plus  rien  que  par 
fes  confeils.  Eft  mis  à  la  tête  du  Confeil 
delaRégencc2oj.  Acquertja  plus  grande 
autorité  fur  l'efprit  de  Yng-tfpi^,  &  fait 

-  çérîr  ceux  qui  fe  plaignoi^nt  de  fes  conouf- 

-  ;    fions*  205.  Dirige  les  .opérations  juilitaires. 
'    it>7.  Cotttpromet  le  Monarque  avec  le  Tar- 

-'  tare  Yéfien.  iè.  &  208.  Laitlè  manqtier  de 
vivre  une  armée  de  500,000  hommes  def- 
tinée  contre  Yéfien.  20p.  Echec,  terrible 
des  Chinois  à  Tou-«mou  par  fou  inexpérien- 
ce :  l'Empereur  eft  fàit.prjfonnier,iii.  Un 
Commandant  dès  Gardes  da  I Corps  *fait 
main-baflè  fur  les  gens  de  cet  indigne,  fa- 
vori qu'il  fait  mourir,  foàs  ie  ^rei  iij. 
Ses  richefles  imroenfes  font  conéfquées, 

'     èc  (é$  créatures  punies.  214.  215. 

OuANG-TCHiNG-TSONG,à  la  mort de  foQ 
père ,  lui  fuccède  d'autorité.  VI.  5  82.  L'Em- 
pereur démembre  fon  Gouvernement.  ^85. 
Ade  de  violence    584.   Se  révolte.  ^85^. 

.     Gagne  une  vidoire  fur  les  Impériaux.  ^Bj^ 

'  Défordres  caufés  par  fes  troupes.  411:»  Sa 
Défaite,  -ib.  Envoie  fa  foumiflion  à  l'Em- 

-  pereur ,  &  fes  fib  en  otage  411,- 
OaANG-TCHiN-ou  ,  Envoyé  à  la  tête  d'un 

corps  confidérable  d'infanterie  par  Lieou- 

•  yu  du  côté  de  Hiu-tchéou .  &  de  Lo-tching 
y  fait  la  guerre  avec  le  plus  grand  fuccès. 

•  ,IV.  ^78.  Hai-angue  fes  loldats.  585.  Vic- 
^    toire  complette.  5-84.   Prife  de  Tchang-» 

ngftn*  ib.  Yao-hong  eft  feit  prifonnier ,  & 
conduit  par  fes  ordres  à  Kieurkang.  ibid. 
Chin-tien-fé  lui    fait  couper  là  tête  fur  un 
ordre  fuppofé  de  Lieou-yu.  c8d. 
OuANG-TCHONG'TSou  ,   Officier-Général 

-  fous  les  TJf.  V-  ij6.  Force  les  Oucï  à  lever 
le  fiége  de  Chéou-yang.  i  f8. 

OUAKG-TCHOU-tcRi,  Bouvemeiir  de 
Yéou',  fe  ligue  avec  le  Prince  de  Tfin  , 

•  de  Yen  '&  de  Tckao  ^  contre  l'Empereur 
•  Taï-tfoU  des  Héou-Léang.  VIL  ïjj-iip» 

•  &c.  Fournit  des  troupes  au  Prince  de  Tfin. 
178.  L'exliorteà  ménager  fa. vie.  179,. 

OUANG-TCHU  ,  aflaffine  le  Miniftre  Ahama* 

•  •  1X1411.  Son  fupplice.<4i2, 
OuANG-TB-YOMG ,  fils  du  Général  Ouangf/ 
^  tchao  ,  fe  diftingue  à -la  bataille  jde  Ou-pé-' 

tchi ,  où  il  commandoit  l'avant-garde,  VIZI« 

129.. 
Ou ANG-TÉ-MING ,  fils  de  Ouang-jong ,  joint 

à  Tching-yen ,  prend  Ki.kéou.  VU.  14p. 

Se  rend  maitre  de  Tcho-tchéou ,  &c.  lyo. 
OuANG-TiNG-TçÉou,fe  révolte.  VI.  43 r, 
:  Son  armée  grodit.par  les  foldats  réformés. 
.  4)5.  Remporte  une  viâoire  fur  les  Impé- 
:   riamc  432.  Refuse; les  proporitioo^  de  1^ 

G  g 
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Cour,  iiftj.  Ses  conférences  avecHan-yu. 
iéf.  Continue  le  fiége  de  Chin-tchéou,  440. 
Fin  de  cette  çuerre.  îh. 
OuANc-TO,  Miniftre  de  TEmpereur  Hi- 
tfong,  prend  le  commandement  général 
de  l'armée  contre  le  rebelle  Hoang-tfao. 

•  VI-  SS^' 

OUANG-Tou  ,  Gouverne  Y-ou.  en  Sou- 
verain. VIL  166.  Ouang-yen-kieou  ,  Tat- 
taque  par  ordre  de  TEmpereur ,  ôc  met  le 
fiége  devant  Ting-tchéou,.  ihid.  Renforcé 
par  les  Tartares ,  il  fait  lever  le  ftége  ,  mais 
il  eft.enfuite  battu.  1^7.  A  fa  revanche 
près  de  Ting-tchéou.  i^id»  Fait  lever  de 
nouveau  le  fiége  de  Ting-tchéou,  &  bat 
encore  les  Tartares  qui  fe  dégoûtent  d'en- 

.     trer  en  Chine*  268.  Forcé  dans  Ting-tchéou, 

.  il  fe  fait  périr  avec  toute  fa  famille  au 
milieu  des  flammes.  tCç. 

Ou  ANG-To  V  AN ,  premier  Miniftre  de  TEm- 
pereur  Tchao-tfong ,  &  que  le  peuple  n'ap- 

.  pelloit  que  le  bon  Miniftre ,  s'oppofe  à  la 
dedru&ion  des  Eunuques  ,  &  par  quels 
motife.  VIL  jo.  On  le  rend  fufpeft  à 
l'Empereur, qui  donne  fa  place  à  Tfouï-ryu. 

Îri.  Éfl  envoyé  à  Ngaï-tchéou ,  où  il  trouve 
'ordre  de  fe  faire  mourir.  /^. 
Ou  ANC -TS  Aï -GIN,  Concubine  de  TEm- 

{)ereur  Ou-tfong ,  fe  donne  généreufemeiit 
a  mort  pour  ne  pas  furv ivre  à  ce  Prince.  VI. 
495.  L'Empereur  Siuen-tfong  la  fait  pre- 
.    mlère  Reine.  494. 
OuANG-TSAN  ,  un  dcs  Généraux  de  TE  m- 

•  pereur  Mo-ti.  VIL  182.  Perd  une  bataille 
contre  le  Prince  de  Tfin.  i8j.  184.  Eft 
rappelle,  i^.  Ouvre  à  Li-fsé-yuen  les  portes 
de  Taléang.  io5. 

O  u  A  N  G-T  s  É-K  B  ,  frère  de  l'Empereur 
Tchuang-ouang.  II.  77.  Son  compétiteur  à 
rEmpire«  i^.  Se  réfugie  chez  le  Prince  de 

Yen*  •   ■ 

O  U  A  N'G-T  S  È'T  A  ï  ,  frère,  de  l'Empereur 
.   Siang-ouang.  II.  1 15.  Appelle  les  Tartares , 
&  les  introduit  dans  la  Capitale,  iij:.  S^en- 
ftiit  chez  le  Prince  de  ï/*,  qui  intercède 
.    en  vain  pour  lui.  ii6.  Son  frère  lui  par- 
donne, i^i.  Remue  de  nouveau ,  &  fe  fait 
5 proclamer  Empereur.   134.   Eft  fait  pri- 
bnnier  &  exécuté  comme  rebelle,  13  y. 
Ou ANG-TSIEN  ,  fameux  Général  des  Tfin^ 
-   IL  389.  Juilice  que  l'Empereur  eft  forcé 
.   de  rendre  à  foa  expérience.  390.  Expé- 
dition dont  il  eft  chargé.  391.  Succès  qu'elle 
eut.  i^. 
OuANG-TSTNG  ,  intrépidité  avec  laquelle 
cet  Officier  fe  rend  maître  du  pont  de 
«    Heng-tchéoix  fur  les  Kh/tans»  VIL  368. 
OUANG*TSiÛEN-Pi ,  comiQande  un  corps 

•  d'armée  contre  le  Prince  de  flair.  VIII.  12, 
Ou'ÂN^TSiUEN-PlN  ,  un  .des  Généraux 


de  Tdiao-kouang-yn  p  eft  chargé  de  l'ex- 
pédition contre  Iq  Prince  de  Héowchou^ 
VlIL  2p.  Ses  fuccès.  30-33.  L'Empereur 
lui  fiait  préfent  de  fon  propre  habit.  34. 
Se  livre  aux  {riaifirs  ,  &  ne  maintient  pas 
la  difcipline.  3y.  Retient  l'argent  des  lol- 
dats.qui  fe  débandent,  ibid,  Appaife  la 
rébellion.  }6. 
OuANG-TSiUN.  Capitaine  expérimenté, 
bat  le  Tartare  Ché-lé.  IV.  2/5.  Puis  Lieou- 
fing.  xyp.  Il  eft  battu  à  fôn  tour  par  Topa- 
ylou.  261.  Veut  profiter  des  troubles  pour 
parvenir  à  l'indépendance.  27p.  Eft  trompé 
par  le  Tartare  Cnélé.  280.  Fait  prifonnier 
&  mis  à  mort.  184. 
O  u  A  N  G-T  s  I  u  N  ,  Envoyé  de  Lieou-tchî- 
yuen  vers  le  Roi  des  Tartares.  VIL  378» 
Eft  profcrit  par  l'Empereur  Yn-ti ,  &  fa 
,     famille  entièrement  éteinte.  411.  Va  avec 
Kouo-oueï  chez  l'Impératrice ,  &  pourquoi. 
417.  Secoure  Tçin-tcheou.  428.  429.  Fait 
lever  le  fiége  de  cette  Ville.  430.    Son 
caraâière.  43  x.  Stratagème  dontonfefert 
pour  l'empêcher  de  perfifter  à  demander  fa 
retraite.  433. 
OuANG-TSoNG-YEN,ouOuang-yen,Prince 
de  Chou ,  fils  de  Ouang-kien.  VIL  i8j.  Ses 
Etats  enclavés  dans  les  Provinces  de  Sfé- 
tchuen ,  du  Chen-(i  &  du  Hou-kouang.  £^. 
Ufurpe  les  prérogatives  réfervées  aux  feuls 
Empereurs.  186.  Sa  magnificence.  Répudie 
fon  époufe.  iè.   Bat  le  Prince  de  Ki.  /^, 
S'adofine  à  fes  plaifirs ,  &  le  peuple  eft 
triécontent  de  fon  adminiftration.  213.  On 
confeille  à  l'Empereur  Tchuang-tfong  de 
fe  rendre  maître  de  fes  Etats,  i^.  Un  de 
fes  Officiers  maltraite  l'Envoyé  de  Tchuang- 
tfong.  xr6.    Ce  qu'il  dit  à  fon  retour  du 
caraâère  de  ce  Prince.  217.  Prend  le  titre 
d'Empereur ,  &  on  fe  réfout  à  lui  ^ire 
la  guerre.  214.  Fait  la  vifite  de  fes  Etats  ^ 
&  apprenant  que  les  troupes  Impériale^ 
étoient  en  marche  ,  ne  s'occupe  que  de 
frivolités.  125.  Succès  des  Impériaux  contre 
lui  ;  il  fe  retire  vers  l'Occident.  228.  Dé- 
fedion  de  quelques-uns  de  fes  Gouverneurs. 
227.  218.  âc  d'un  de  fes  Généraux.  229. 
Envoie  l'afte  de  fa  foumiflîon.  230.  Eft 
conduit  devant  les  Généraux, de  l'Empereur 
dans  une  poflure  humiliante.  231.  Rapidité 
•   de  cette  conquête.  Etendue  des  Etats  de , 
Chou^  il .  L'Empereur  oçdonne  fa  mort  & 
'    celle  de  toute  fa  famille.  246^.  247. 
O  u  A  N  G-T  UN.  forme  le  projet  d'une  révolte. 
'    IV.  3 14.  Se  déclare  hautement.  315.  Tente 
inutilement  la  conquête  de  Tchang-cha. 
:    5 16.  Prife  de  Ché-téou.  317.  Met  bas  les 
.  armes  ^  §c  jpourquoi.  jjp.   Projet  infenfé 
de  monter  fur  le  Trône  .des  Tp\n.  320.  Le 
^  chagriade  le  voir  découvert ^  &  (es  troupe^ 
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battues  canfenc  fa  mort,  525.  Quel  trai- 
tement on  fait  à  fon  cadavre.  5x4, 

Ou  AN  YEN-coco ,  Général  des  Kin ,  aflîége 

.  Tfao-yang  ,  avec  tout  Tart  &  Vhabileté 
poflible.  IX.  84.  Eft  battu  &  forcé  de 
prencire  la  fuite.  87. 

OuANYEN-HOTA,  Général  de  Tarmée  des 
Kîn  ,  remporte  un  léger  avantage  fur  les 
Mongous.  IX.  148.  Son  armée  défaite  ,  il 
fe  fait  jour  à  travers  celle  des  ennemis  9 
&  fe  jette  dans  Kiun-tchéou.  lyj.  Com- 
ment il  perd  la  vie.  154, 

OUANYEN-PÉSSA  /Général  des  lC//i,leur 
défend  de  tirer  fur  les  Mongous ,  au  fiége 
de  Caï-fong-fou  ,  &  pourquoi.  IX.  164. 
Reflentiment  des  troupes  à  ce  fujer.  itfp. 
Ces  derniers  demandent  fa  mort  &  ren- 
yerfent  fa  maifon.  170.  Son  imprudence  à 
Oueï-tchéou.  17p.  Eft  mis  en  déroute  par 
les  Mongous.  ib.  Eft  livré  à  la  Juftice,  & 
condamné  à  mourir  pour  appaifer  les  mur- 
mures des  foldats.  185. 

OUANYEN-TCHIN-HO-CHANG    ,    OfEcier 

dQS  Kin ,  défiiit  Taroiée  des  Mongous ,  à 

la  tête  de  400  cuirafïîers.  IX.  130.  Reçoit 

en  récompenfe  le  titre  de  Méou-ké.  131. 

Se  cache  lors  de  la  déroute  des  Kin  à 

l'affaire  de  San-fong.  lyj.   Se  découvre, 

&  eft  mis  cruellement  à  mort  par  les 

Mongous»  i^y, 
OuANYEN-TCHTN-HOEï  ,  défend,  avec 

honneur  ,  la  ville  db  Yen-king.  IX.  dp. 

Se  donne  une  mort  glorieufe.  71. 
OuAN-TCHEN .  Prince  de  Léang,  eft  nommé 

premier  Miniltre  d*Afou-képa .  Empereur 
.    <les  Mongous.  IX.  545.  Eft  défuit  par  Yen- 

témour.  f 4 j.  Se  lauve  heureufement  de 

Chang-tou.  54^. 
.0  u  A  p  E  N  ,   un  des  Lieutenans-Généraux 

des  liC/fT.  VIII.  59^-400.  Charge  importante 

dont  il  eft  revêtu.  411. 
OuBACHÉ  ,  arrière-petit-fils  de   Ayon-ki , 

&  Han  des  Toar^ouu  ;  raifons  qui  l'obligent 
;    à  quitter  le  Volga  pour  retourner  dans 

l'ancien  pays  des  Tourgouts.  XL  $%x.  Pays 

3u'il  traverfe  pour  fe  rendre  fur  les  bords 
e  Vîly.  rt?.  Précautions  de  Kienlong 
à  l'égard  de  ce  Prince  &  de  fes  fujets.  ib^ 
Eft  appelle  à  la  Cour.  584. 

OuEï.  Principauté  établie  Tan  ^$%  avant 
l'Ere  Chrétienne,  par  Oueï-chi.  II.  a^p. 
Détruite  Tan  iiy ,  par  le  Fondateur  des 
T(tn^  588.  Voyez  la  fuite  de  ces  Princes 
dans  le  Tableau  chronologique  placé  à  U 
tète  du  premier  Volume. 

OuEï,nom  d'une  dynaftie  fondée  l'an  xio 
par  Tfao-tfao,  &  diftinguée  fous  le  nom  de 
Oueï  io,  San-kouéAV.Si.  8z.  Sadurée,  &ce 

Îu'elle  poflTédoit  dans  la  Chine,  ib.  &  fuiv, 
)étxuîte  Tan  z6s  par  Sfé-mayen.  Xj8« 
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Oueï  ,  grand  Empire  fondé  jnr  les  Tartares 
Sotéouydc  la  ramille  des  Topa,  IV.  Jtfo. 
Son  étendue,  j^i..  A  quelle  époque  reçoit 
le  nom  de  pueù  47p.  Ses*  ttats  dans  la 
Chine  partagés  en  2  j  Tckiou  ou  départë- 
mens  dans  le  Honan  ,  Scij  dans  le  Ho-pé. 
16 f.  Sa  divifion ,  l'an  f  54  ^^  en  Empire  orien- 
tal &  Empire  occidental.  314  Epoque  de  fa 
deftiudion.  401.  Voy.  la  fuite  dans  le  Ta- 
bleau mis  à  la  tête  du  IV^.  Volunie. 

O  u  E  ï-c  H  A  N  G ,  Général  des  troupes  de 
l'Empire.  II.  '561.  Eft  en  butte  à  Venvie 
&  la  jaloufie.  $6i.  Eft  mis  en  prifon.  Jb^ 
On  le  juftifie ,  &  il  eft  rétabli  avec  hon- 
neur dans  fes  emplois,  ib. 

Oueï-chi  (l'Impératrice)  tient  auprès  de 
l'Empereur  Tcnong-tfong  ,  une  conduite 

Îui  la  lui  attache  fingulièrement. y I.  i2f» 
iUi  communique  toutes  les  affaires  d'Etat. 
îb.  Ses  galanteries.  i85.  Projette  de  faire 
pafler  le  fceptre  à  la  famille  de  Ou-fan-fsé. 
1^3.  Fait  aflaflîner  Lan-ki.  1^4.  Empoi- 
fonne  l'Empereur,  ib.  Sa  mort.  ip<î. 

Oueï-chin  ,  Particulier  de  Sou-tCen .  brave 
&  riche ,  indigné  de  ï'infraâion  de  la  paix 
de  la  part  des  Kin ,  lève  400  hommes ,  &: 
s'empare  de  Lien*chouï-kiun ,  où  il  lève 
de  nouvelles  troupes.  VIII.  $6j.  $66.  Bat 
le  Gouverneur  de  Haï-tchéou ,  Ôc  s'empare 
de  cette  Ville  par  ftratagême.  ib.  Plufieurs 
autres  villes  du  voifinage  fe  foumettent  à 
lui  ;  furprend  j^-tchéou  ,  &  y  trouve  de 
quoi  armer  dix  mille  hommes.  f87.  Se 
met  en  embufcade  au  pont  Sin-kiao ,  8c 
bat  dix  mille  Kin.  ib.  Chargé  par  l'Em- 
pereur de  commander  les  troupes  dans  le 
pays  de  IMiou-tcbéou^  il  livre  une  fanglant& 
bataille  aux  Kin  ^qui  s'approchent  de  cette 
Ville ,  &  développe  tout  le  talent  d*un 
grand  Capitaine  ;  mais  accablé  par  le  nom- 
bre &  couvert  de  bleflures ,  il  tombe  mort 
de  defliis  fon  chevaK  592.  593, 

OuEï-HiAO-KOAN  ,-.Gouverneur  de  Yu-pù 
V*IaB.  Bravoure  &  habileté  avec  lefqueUe« 
il  défend  cette  place,  ib.  &  Juîy. 

'QuEï-j OUÏ,  Général  de  TEmplre.  V.  air. 
Vidoire  qu'il  remporte  fur  les  Oueï.  222. 
Vaudeville  dont  il  eft  l'objet.  225.  Détruit 
une  armée  entière  des  ennemis.  228. 

OuEï-KAO,  Général  de  l'Empire  remporte 
une  grande  viâoire  fur  les  Tartares  To  -fan^ 
VI.  3  54.  Nouvel  avantage  encore  plus  im- 
portant. 365.  Une  féconde  vidoire  rempor- 
tée fur  les  Tou'fan  lui  vaut  le  titre  de  Prince 
de  Nan-kang.  z6^.  AdrefTe  à  l'Empereur 
un  placer  pour  rengager  à  remettre  l'Em- 

f)ire  au  Prince  héritier.  368.  Sa  mort;  on 
ui  élève  un  temple.  570. 
OuEï-Ki ,  Envoyé  de  l'Empereur  Hiao-tfong 
à  l'armée  des  Kin ,  pour  négocier  la  pûx  9 
Gg  i 
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ïbutîeftt  avec  dignité  Thonneur  de  l'Empire. 
VIII.  Jpi-J94.  Inftruftions  que  lui  donne 
l'Empereur,  ib.  &  S9} •  Eft  récompenfé.  pf. 
'  OuEï-ito  AN.  Succès  ae  fon  adroite  politique 
à  regard  des  Tartares  Oukoan  &  Sotéou. 
VI.  i6o  6  i6i. 
OuEï-KONG ,  fe  rend  maître  de  la  Princi- 

{auté  de  Lou ,  par  le  meurtre  de  fon  frère. 
.  J47.  Meurt  après  14  ans  de  règne.  II. 
10.  aes  fujets  élîfent ,  pour  lui  fuccèder, 
Hien-kong ,  fon  fils ,  à  la  place  de  Li-kong , 
qu'il  avoit  défigné.  ih. 

OuEï-KONG ,  Roi  de  KaoJtiu-ly ,  fe  révolte , 
Sfé-ma-y  le  fait  punir.  IV.  112. 

OuEMii-ou ANG ,  fils  de  Kao-ouang ,  Em- 
pereur des  Tchéou  ,  lui  fuccède  Tan  42  j 
avant  l'Ere  Chrétienne.  IL  245.  Etat  de 
délabrement  de  l'Empire  à  cette  époque. 
Confirme  ,  par  politique  ,  trois  Officiers 
rebelles  dans  les  pays  qu'ils  avoient  ufurpés. 
il>.  Laifle  à  Ngan-ouang ,  Ion  fils ,  un  Trône 
ébranlé  par  la  puiiTance  des  grands  vaflaux. 

OuEï-NGAO  .  commande  les  troupes  levées 
en  faveur  oe  la  famille  des  Han,  III.  z6o» 
Se  foumet  à  l'Empereur  Kouang-ou-ti.  ipi. 
Tente  une  nouvelle  révolte.  503.  Perd  Lo- 
yang,  qu'il  affiége  enfuite.  jio.  Affiégé 
dans  Si-tching.  iii.  Sa  mort.  314. 

OuEï-oUANG  ,  frère  de  l'Empereur  Toan- 
tfong ,  eft  proclamé ,  à  fa  mort ,  &  prend 
le  nom  de  Ti-ping.  IX.  595.  Combat  naval 
dans  lequel  ce  jeune  Prince  perd  la  vie.' 597. 
Sa  mère  fe  jette  à  l'eau  de  défefpoir.  5pp. 
"OuE'/-siANG  ,  premier  Miniftre  de  l'Em- 
pereur Han-fiuen-ti ,  découvre  une  conju- 
ration affreufe  contre  l'Em^reur  &  les 
premiers  Officie.s  de  la  Cour.  III.  127. 

OUEï-TCHAO,  Chef  du  Tribunal  des  nif- 
toriens,  perd  la  vie  pour  avoir  refufé  le 
titre  d'Empereur  au  père  de  Sun-hao.  IV, 

OuEï-TcHiou  Sac  de  cette  Ville.  VI.  278. 

OuEï-TCHiNG ,  Miniftre  de  l'Empereur  Taï- 
tfong  ;  fa  fermeté  envers  ce  Prince.  VI. 
8j.  Reçoit  de  lui  un  fabre  en  préfent.  /^, 
Sa  mort.p8.  L'Empereur  compote  lui-même 
fon  éloge ,  qu'il  fait  graver  fur  fon  tombeau. 

.     9P' 

OuEj-TCHlNG  ,  Gouverneur  de  Ho-tchéou. 

•  X.  42.  Ce  qu'il  dit  à  fes  fotdàts ,  efirayés 
à  la  vue  de  cette  Ville  facoagée  par  les 
Yuen  OU  Mongous.  4^. 

OuEï-Tsâ  ,  fils  aîné  de  l'Empereur  Ti-y.  Se 
retire  de  la  Cour,  voyant  que  Chéou- 
fin  ,  fon  frère ,  alloit  être  détrôné.  L  247. 
Quitte  la  Cour ,  va  trouver  Ou-6uang ,  & 
pourquoi.  2C0.  voyez  ce  qui  le  concerne 
à  l'article  de  Chéou-fin.   Eft  créé  Prince 

*  de  Pgu-tcliing.  2^7. .  Difcours  que  Tching^ 


ouang  lui  tient  en  lui  donnant  l'invefHfure 
de  cette  Principauté,  i^.  &  2p8.  Lui  donne 
le  titre  de  Kong,  ib. 

OuEï-TSiNG,  Généraliflime  de  l'Empereur 
Han-Ou  ti ,  marche ,  à  la  tête  de  cent  mille 
hommes ,  contre  les  Tartares  Hiong-nou , 
qu'il  défait.  III.  38.  Honneurs  qu'il  reçoit 
à  fon  retour,  iù»  Marche  de  nouveau  contre 
les  Tartares  41.  Bataille  avec  perte  égale. 
ibid.  Autre  expédition  contre  ces  mêmes 
Tartares,  47. 

OuEN-FEï  ,  Princefle  .  époufe  du  Roi  des 
Léao  ,  &  mère  de  Yéliu-Aoloua.  VIII. 
394.  Fait  des  chanfons  pour  ramener  ce 
Koi  à  fon  devoir,  &  eft  difgraciée.  jpy. 
Eft  accufée  par  un  traître  de  confpi- 
rer  pour  mettre  fon  fils  fur  le  Trône , 
&  on  la  fait  mourir,  ib, 

OuEN-KONG  ,  fils  de  Siang-kong  ,  auflî  am- 
bitieux que  fon  père ,  lui  fuccède  dans  la 
Principauté  de  Ifin.  IL  yj.  Feint  d'avoir  eu 
un  fonge  fingulier ,  &  fait  le  facrifice  Kiao. 
ib.  Etablit  un  Tribunal  d'Hiftoriens  à  llnflar 
de  celui  de  l'Empire./.^.  Aflfefte  la  fupériorité 
fur  les  autres  Grands-Vaflaux.  $6,  Donne  de 
l'ombrage  à  l'Empereur ,  qui  cependant 
difiimule  crainte  de  l'aliéner,  ib.  Défait  les 
Tartares  Jong,  ib. 

OuEN-KONG  ,  Prince  de  Lou .  recomman- 
dable  par  fes  yertus  &  fes  belles  qualités. 
IL  152. 

OuEN-KONG  ,  Prince  de  Oueh  IL  148.  Se 
fait  un  grande  réputation,  ib.  Démarche 
qu'il  fait.  249.  Paroles  remarquables  qu'il 
dit.  250.   Sa  mort.  ij8. 

OuEN -OUANG  ,  fils  de  Ki-lié.  I.  224*228. 
Lui  fuccède  dans  le  petit  pays  de  Tchéou  ; 
fesRèelemens  fages  &  utiles.  131.  Grands 
qui  fe  donnent  à  lui.  232.  Trait  d'humanité. 
Ce  qu'il  dit  àl'occafion  d'un  tremblement  de 
.  terre,  ib.  Noms  de  fes  fils.  255.  L'un  d'eux 
appelle  Fa ,  &  plus  connu  fous  le  nom  de 
Ou-ouang,  Fondateur  de  la  Dynaftie  Impé- 
riale des  Tchéou^  ib,  Marche  contre  les 
rebelles  Kuen-y  &  Hien-yun,  Comment  il 
les  foumet.  ib.  Elevé  à  la  dignité  de  Comte. 
aj7.  Horreur  qu'il  conçoit  de  la  barbarie  de 
Chéou-fin.  138.  Eft  emprifonné  à  Yiou^ly. 
ib.  Applique  les  Koua  de  Fou-hi  aux  mal- 
heurs de  fon  fiècle.  239.  Moyens  dont  on 
ufe  pour  le  tirer  de  fa  prifon.  240.  Mis 
en  liberté-,  &  déclaré  par  le  Tyran,  pre- 
mier Prince  de  fa  Cour.  Droits  que  lui 
donne  cette  dignité.  îh.  Se  retire  dans  fon 
pays.  241.  Juge  un  différend  entre  deux  Sei- 
gneurs lurpris  à  la  vue  du  Gouvernement  qui 
régnoit  dans  fes  Etats.  241.  Quarante  autres 
Seigneurs  fe  joignent  à^eux  &  fe  donnent 
à  lui.  ib,  Taï-kong  fe  rend  à  fa  Cour ,  & 
û  Je  fait  fon  premier  Miniftre.  ibîd*  Fait 
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rentrer  plufieurs  Seigneurs  dans  le  devoir. 

>  ibid.  Les  Mi'Jteou  lui  livrent  leur  Seigneur. 
24j.  rétablit  la  paix  parmi  fes  autres  vaf- 
faux ,  &  comment,  ihid.  Fait  bâtir  Fong- 
tching  où  il  tranfporte  fa  Cour.  ih.  Bâtit 
rObfcrvatoire  Ling-taL  144.  Ce  qu'il  dit  en 
mourant  à  Ton  fils  Ou-ouang ,  autrement 
"Si-pé-fa.  244,  Eloges  qu'il  a  mérité  de 
tous  les  fiècles.  Le  Chi-kîng  plein  de  vers 
à  fa  louange.  Combien  il  avoit  agrandi  & 
feit  fleurir  le  pays  de  Tchéou.  145:.  Eloge 
que  Tchéou-kong  en  fait.  jjo. 

'OuBN.TCHÉ-TOU  appaife  une  révolte  dans 
le  Foukien.  IX.  406. 

OuEN-TçÉ,  Miniftre  de  l'Empereur  Timour- 
han ,  conieille  à  ce  Prince  une  expédition 
dans  le  Roy;^me  de  Papéfifou^  IX.  47^. 

OuEN-Ti .  f&ifième  Empereur  des  5o/ï^.  V. 
17.  Conduite  qu'il  tient  à  l'égard  des  Grands 

fui  avoient  dépofé  fon  frère,  ib.  &  fuiv. 
'réparatifs  qu'il  fait  contre  eux.  19.  Marche 
en  perfonne  contre  Sieï-hoeï  qui  eft  pris 
&  puni.  21.  Expédition  qu'il  médite  après 
.    avoir  vengé  la  mort  de  fon  frère.  17.  Donne 
un  Edit  contre  les  Seftateurs  de  Foi.  45. 
,    Etabliflèmens  qu'il  fait  en  faveur  des  fcien- 
^  ces.  44*  Déclare  la  guerre  aux  Oueï.  67,  In* 
trigues  de  fa  Cour  dont  il  e(l  la  vi&ime.  84. 

.OuEN-Ti ,  deuxième  Empereur  des  Liang* 

'  V.  372.  Troubles  qui  agitent  le  commen- 
cement de  fon  règne.  j7j.  &  fuiv.  Par  qui 

'  il  eft  détrôné.  383.  Meurt  empoifonné. 
384. 

OuEN-Ti ,  deuxième  Empereur  des  TtA/ff.  V. 
411.  Guerre  qu*ileutàfoutenir.4i3.  à  fuiv* 
Succès  qu'elle  eut.  41  y.  Recherche  l'amitié 
du  Roi  de  Ichéou.  41  c>.  Sa  négociation  n'a 
aucun  fuccès.  ib.  Reçoit  une  AmbafTade  de 
la  part  de  ce  Prince.  410.  Fait  la  paix  avec 
lui.  ib.  Réforme  qu'il  fait  dans  fa  maifon. 
420.  Sa  mort.  428.  Eloge  de  ce  Prince, 
ibid* 

.OuEN-Ti ,  premier  Empereur  des  Soûl.  V. 
483.  Son  caradère.  ib.  Son  excefllve  févé- 
rité.  484.  A  quelle  occafion  il  change  de 
conduite,  ih.  Révoltes  qu'il  aflbupit.  48c.Se- 
cours  au'il  donne  au  peuple- 488.  Fait  éfever 
des  falles  2l\x%  Princes  des  trois  Dynafties 
antérieures  à  la  lienne.  ib.  Rèfflemens  qu'il 

.  fait  pour  le  choix  des  Oificiers.  4po.  Ju- 
gement févère  qu'il  prononce  contre  les 
Officiers  de  fes  haras,  ib.  Leur  pardonne. 
ib.  Supprime  les  Collèges.  497.  Soupçons 
que  fa  mort  laiffe.  500.  Son  portrait,  joi. 

OuEN-TiEN-siANG  eft  envoyé  par  l'Impé- 
ratrice Sieï-chi  pour  régler  avec  le  Général 
Péyen  les  conditions  de  fa  foumiiCon  aux 
Mofigous.  IX.  371.  Sa  fermeté.  371-373. 
S  échappe  des  mains  de  ceux  qui  le  con- 
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duifoicrit  à  Houpilaï-han  &  va  rejoindre 

.  l'Empereur  Ki-ouang.  378.  Défait  les  Mon* 
gous  &  leur  prend  Kan-tchéou.  38p.  Défaf- 
tre  affreux.  391.  Eft  fait  prifonnier.  3pj. 
Sa  fidélité  envers  fon  Prince.  397.  Éft  con- 
damné à  mort.  415. 

OuEN-TSONG  ,  quatorzième  Empereur  de 
la  Dynaftie  des  Tang^  monte  fur  le  Trône 
l'an  82(5  de  l'Ere  Chrétienne.  VI.  151. 
Détruit  tous  les  abus.  451.  De  quelle  au- 
torité jouiflbient  les  Êunuaues.  453.  L'Em- 
pereur n'y  remédie  que  toiblement.  455, 
Projet  manqué.  457.  Cabale  des  Miniftres. 
4^0.  &fuiv.  Complot  formé  pour  l'entière 
deftruOTon  des  Eunuques  preique  fans  fuc- 
cès. 464.  Quelles  en  font  les  funeftes  fuites. 
^66.  &  fuiv.  Sa  mort.  473. 

OuEN-TSôNG  (l'Empereur).  Voyez  Tou-; 
Témour.  IX.  $<o. 

Ou-HAN  ,  Général  de  l'Empereur  Kouang- 
ou-ti  diflîpe  le  parti  du  rebelle  Sou-mao, 
III.  290.  Trait  de  courage,  ib.  &291.  Efî 
forcé  de  lever  le  fiége  de  Si-tching.  tit^ 
314.  Son  différend  avec  Tchin-pong  au  lujet 
des  barques  de  guerre.  116.  Succède  à 
Tchin-pong  dans  le  commandement  des 
troupes  contre  les  rebelles.  3x1.  Remporte 
après  divers  avantages  une  viftoire  com- 
piette ,  fur  l'armée  de  Konç-fun-chou.  ib^ 
Ses  troupes  livrent  à  Kong-fun-chou ,  une 
bataille  dans  laquelle  ce  rebelle  perd  la  vie. 
323.  Se  rend  maître  de  Tching-tou.  iW. 
Excès  de  févérité  blâmé  par  l'Empereur. 
3M- 

Ou-HEOU  ,  connue  d'abord  fous  le  tiom  de 
Ou-chi,  mife  au  nombre  des  femmes  de 
Tang-TaJL-tfong  fe  retire  dans  un  Couvenc 
à  la  mort  de  cet  Empereur.  VI.  iiy.  Infpire 
l^plus  forte  paflTion  a  Kao-tfong ,  luçceffeur 
de  ce  Monarque  :  motifs  qui  engagent  l'Im- 
pératrice Ouang-chi  à  l'introduire  dans  le 
Palais,  ib.  Moyen  barbaVe  qu'elle  emploie 
pour  fupplanter  cette  Impératrice.  128. 129. 
Vives  repréfentations  que  Kao-tfong  effuye 
avant  que  de  dégrader  l'Impératrice  &  de 
lui  fub(tituerOu-chi  à  laquelle  il  avoit  donné 
le  nom  de  Tchao-y.  ib.  &  130.  Fait  périr 
Ouang-chi  &  Siao  chi ,  la  première  des 
Reines',  de  la  manière  la  plus  barbare. 
132.  Fait  deftituer  le  Prince  héritier  & 
nomme  fon  fils  à  fa  place,  ib.  Oblige  Kao- 
tfong  à  faire  mourir  fon  oncle  &  quelque^ 
Grands  qui  s'étoient  oppofés  à  fon  éléva- 
tion. 1 34. 1 3  S-  Kao-tfong  lui  conffe  les  rênes 
du  Gouvernement  :  fa  politique  pour  les 
conferver  &  parvenir  à  mettre  le  Trône 
dans  fa  famille.  138.  139.  Ne  confulte  en 
rien  l'Empereur  qui  prend  le  delTern  de 
la  deftituer.  143.  Elle  en  eft  inftruite  par 
fes  efpions,  &  elle  intimide  ce  Prince,  ib. 
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Fait  périr  divers  Seigneurs  qui  ravoîént 
confirmé  dans  ce  deflèin.  144.  On  lui  im- 
pute la  mort  deLi-kong,  Prince  héritier  fort 
eftimé ,  qu'elle  fait  remplacer  par  Li-kien. 
i  fo.  Prétextes  odieux  dont  elle  fe  fert  pour 
deftituer  Li-kien  qui  lui  feifoit  ombrage, 
lyj.  Kao-tfong  meurt  &  elle  dépofe,  de 
fon  autorité  privée  ,  Tchong-tfong  fon  fuc- 

*  ceflèur  &  fon  propre  fils.  1  j8.  1  jp.  Son  def- 
fein  d'élever  fa  propre  femille  fur  le  Trône  : 
feit  élever  fept  Miao  pour  les  cérémonies  à 
fes  ancêtres.  160.  Manifefte  dans  lequel  on 
dévoile  (es  crimes.  i6t.  Sang-froid  qu'elle 
faitparoitre  en  le  lifant,  161.  Pacifie  une 
rébellion  élevée  vers  Yang-tchéou  par  des 
Princes  exilés.  161.  i5}.  Sa  foiblefle  pour 
un  jeune  Ho-ckang'.  th.  Tentatives  inutiles 

i"  )our  lui  enlever  Ion  autorité  ,  &  rendre 
a  liberté  à  Tchong-tfong.  1^4.  Prend  l'ha- 
bit des  Empereurs  ,  fait  un  grand  facrifice  , 
&  veut  que  fon  nom  foit  fubititué  à  celui  de 
la  DynalHe  régnante,  itfj.  Cruautés  excef- 
fives  qu'elle  exerce.  166.  167.  Rentre  en 

f^oflciiion  de  quatre  Royaumes  ufurpés  par 
es  ioufan.  ib.  Fait  bâtir  de  toutes  parts  des 
Temples  à  Fo'é  en  faveur  des  Hochan^  qui 
la  flattent.  i(î8  Fait  la  guerre  aux  Kitan. 
itfp.  Négocie  avec  les  Toufan^  171.  Balance 
fur  le  choix  de  l'un  de  fes  neveux  pour  en 
faire  fon  fuccefleur.  174.  Change  d'avis 
fur  les  repréfentations  des  Miniftres ,  &  les 
menaces  de  Métchou ,  Kokan  des  Tou  kîueï; 
&  elle  mit  en  liberté  l'Empereur  Tchong- 
tfong  •  qu'elle  nomme  Prince  héritier  & 
auquel  elle  fait  prendre  le  nom  de  Ou, 
^7S'  ^7^*  Précautions  qu'elle  prend  en  fa- 
veur de  fa  propre  famille.  177.  Elle  eft 
(enfin  forcée  de  céder  le  Trône  à  Tchong- 
tfong  &  comment.  181-184.  Meurt  âgée 
de  81  an  :  fon  portrait.  i85. 

pa-Hi ,  Lettré.  V.  iij.  Eft  également  bon 
Orficier.  114.  Les  Cenfeurs  de  l'Empire 
s'oppofent  à  ce  qu'on  lui  donne  du  com- 
mandement, ih.  Preuves  qu'il  donne  de  fon 
habileté  dans  les  armes,  ih.  0»  fuiv.  Sa  fin 
malheureufe.  134. 

Ou-HOAN.  Tartares  Tatun  leur  Roi  battu 
completteroent  par  Tfao-tfao.  IV.  8t.  Tfao- 

*  pi  étaWit^hez  eux  un  Officier  de  tête  pour 
veiller  à  leur  conduite,  tk 

Pu-Y  ,  fils  de  Kang-ting,  lui  fuccède  Tan 
1198,  Prince  débauché  &  impie.  L  217. 
Adore  une  ftatue.  Décoche  des  flèches 
contre  le  ciel.  /A.  Eft  tué  d'un  coup  de 
tonnerre.  12,8^  Colonies  de  Chinois  à 
cette  époque  /A. 
i)u-YU  ,  çevcu  de  Té-kouang ,  Roi  des  O/- 
.  tans,  lui  fucçède  l'an  947.  bous  fon  règne 
les  Khitans  OU  Léao  font  expuifés  dé  la 
Chine*  VIL  j^i.  Se  ligue  avec Lieou-tfongj 


Empereur  des  Han  du  Nord  &  à  quelles 
conditions.  A17.  Les  Hordes  qu'il  met  en 
campagne  le  révoltent  &:  reconnoiflenc 
Chou-ya,  Prince  de  Yen ,  pour  leur  Sou- 
verain. 428.  Celui-ci  eft  attaqué  &  tué  par 
Chou-liu,  Prince  de  Tfi  qui  le  fait  procla- 
mer Roi  des  Léao  ou  Khitans.  iè. 

Ou-YUEi  (  Tfien-chou,  Roi  de  )  Eft  mandé 
à  la  Cour.  VIII.  65.  Etoit  Grand  Général 
de  l'Empire.  /^.  Ses  craintes. /7>.  Eft  furpris 
agréablement.  64.  Se  trouve  obligé  par  des 
circonftances  ;de  céder  fes  Etats  à  l'Empe* 
reur  Taï-tfong.  71. 72.  Dénombrement  des 
Villes  que  cette  cellion  vaut  à  la  Chine.  /^. 

Ou-YUEN-TSi  fe  révolte  à  la  mort  de  fon 

•  père  .  Gouverneur  de  Tchang-y.  VL  404. 
Ses  (uccès  dans  le  Hoaï-fi.  406.  Plufieurs 
des  fiens  le  quittent  pour  rentrer  dans  le  de- 
voir &  fervir  contre  lui.  414.  41  y,  Eft  pris 
fans  avoir  pu  fe  défendre  ôc  conduit  à  la 
Cour.  41p.  Son  fupplice.  420. 

Ou-YUN  chargé  d'une  négociation  impor- 
tante ,  eft  tué  oar  des  prifonniers  qu'il  re- 
conduifoit  au  Prince  de  Léang ,  &  pour- 
quoi. X.  76.  jj, 

Ou-KAO ,  un  des  Généraux  de  Kien-ouen^î , 
eft  cafle  de  fes  emplois  ,  &  pourquoi.  X. 

'    116, 

Qu-KENG  ,  fils  de  Chéou-Gn.  Comment  il 

•  va  trouver  Ou-ouang ,  &  en  eft  reçu.  L 
160.  Nommé  Gouverneurdu  paysdeCnang. 
2^7.  2^8.  A  pour  affociés ,  fes  frères  Koan- 

•  chou  &'Tfaï-chou.-  2^8.  Se  révolte  contre 
Tching-ouang.  28p.  2pa  Ses  partifans.  2p$« 

'  Perd  une  bataille  &  eft  fait  prifonnier.  zp4« 
On  le  fait  mourir.  2P7. 

Ou-Kl ,  Général  des  troupes  de  Lou,  IL  2j^. 
Sacrifie  fa  femme  pour  parvenir  à  ce  pofte, 
ih.  Commande  enfuite  l'armée  de  Ouéï.  2^5. 
Soins  qu'il  prenoit  de  fes  Soldats.  i6.  Pa- 
roles remarquables  qu'il  dit.  158.  Paflè  au 
fervice  du  Prince  de  Tchou.  i6o.  Sa  fin 
tragique,  ib. 

Ou-Ki  de  la  famille  des  Princes  de  Oués. 
IL  5f5.  Honneurs  qu'il  rend  à  un  Philo- 
fophe.  ib.  Entreprend  de  fccourir  le  Prince 
de  Tchao,  3J4.  Artifice  dont  il  fe  fert  pour 
fe  faire  remettre  le  commandement  des 
troupes,  ib.  Fait  lever  le  fiége  de  Hantan, 
356.  Son  défmtéreflemcnt.  5 57.  Bat  une 
féconde  fois  l'armée  de  Tfin.  j5p.  Injuftice 
qu'on  lui  fait.  372.  Sa  tnort.  ib. 

Ou-KiAï  ,  excellent  Capitaine  Chinois  , 
Lieutenant  du  brave  Tchang-fiun.  VIII. 
f  00-  Défend  contre  les  Tartares  de  Kin  les 
limites  du  pays  de  Chou.  ib.  Bat  Mouli  qui 
entreprend  dé  forcer  le  paflage  de  Ou-lou- 
tché-ho.  joi.  Le  repoufle  également  à  Tfing- 
tfien-cou-koan.  îbid.  Les  Kin  étonnés  de 
fa  valeur  ne  penfent  qu'aux  nK>yeos  de  l'en- 
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lever  aux  Chinois,  ib.  Fait  harceler  les  Tar- 
tans ,  leur  coupe  les  vivre*  &  les  fait 
tomber  dans  une  ambufcade  où  ils  font 
battus  complettement.  ib.  6  roi.  Devient 
la  terreur  des  Tanares.  C04.  Diligence  in- 
croyable avec  laquelle  il  vole  contre  Sali- 
ho  qui  vouloit  entrer  dans  le  Sfé-tchuen 
par  Jao-fong-koan.  ib.  Attaqué  pendant  fix 
lours  &  fix  nuits ,  il  en  fait  une  grande 
boucherie,  ib.  Les  bat  de  nouveau  à  Kin- 
niou-tchin ,  &  les  réduit  à  la  dernière  ex- 

*  trémité.  jotf.  Les  Tartans  reviennent  en 
plus  grand  nombre ,  attaquer  Cha-kin-ping, 
nouvelle  fortereffe  qu'il  fait  bâtir ,  &  il 
détruit  cette  troifième  armée,  f  07. jo8.  Sali- 
ho  voulant  reprendre  Tfin-tcheou  dont  Ou- 
liu  s'étoit  rendu  maître ,  il  le  fait  épier  & 
renoncer  à  cette  entreprife.  $16. 

OUKIE ,  Général  de  Kien-ouen-ti.  X.  114. 
i2y.  Eft  mis  en  déroute  par  le  Prince  de 
Yen.  116.  Chargé  d'attaquer  Péping.  ia8. 
Et  Pao-ting.  131. 

OuKi-MAï,  frère  d'Akouta,  Roi  desKîn, 
lui  fuccède  Tan  11x3.  Vin.  411.  Oblige 
l'Empereur  à  lui  envoyer  la  tète  du  Gou- 
verneur de  Ping-tchéou  qui  s'étoit  révolté, 
412.  413.  Démêlés  aufujet  de  l'exécution 
eu  traite  de  paix  avec  les  Chinois,  ib.  Re- 
commence la  guerre  avec  la  Chine.  41^. 
423.  Fait  demander  aux  Chinois  le  Hotong 
éc  le  Hopé  qu'il  fait  attaquer  par  fes  Gé- 
néraux. 425.  4xtf.  Ils  s'approchent  de  la 
Capitale.  450.  451.  Succès  de  fes  Géné- 
raux. 432-442.  Dégrade  Kin-tfong  du  rang 
d'Empereur.  4c i. Kin-tfong  &  le  vieil  Em- 
pereur Hoeï-tlong  font  conduits  à  fa  Cour 
&  il  leur  donnne  des  titres,  4^8.  4^9.  Ses 
Généraux  font  de  nouvelles  conquêtes  dans 
la  Chine.  484 -49^.  Nomme  Lieou-ya 
Empereur  de  la  Chine  à  la  place  de  Kao- 
tfong  qui  s'étoit  fauve  en  mer.  497.  Nou- 
velle expédition  de  fes  Généraux.  498- 
503.  Nomme  Hola  ou  Holoma  fon  fuccef- 
leur.  504.  Renonce  au  deflein  qu'il  avoit 
pris  d'aller  faire  la  guerre  dans  les  Pro- 
vinces méridionales  de  la  Chine,  yii.  Ses 
Généraux  éprouvent  des  revers  &  retour- 
nent en  Tartarie ,  il  tombe  malade  &  meurt. 
515.  Titre  qu'on  lui  donne  après  fa  mort. 
Son  éloge,  ib.  Le  tyran  Ticounaï,  en  i  lyo, 
fuppofe  par  haine,  que  fes  fils  &  petits-fils 
avoiènt  confpiré  contre  lui  &  il  les  fkit 
mourir.  J49.  jyo. 

OuKi-T  Aï  diffipe ,  dans  le  Tché-kiang ,  l'ar- 
mée ,  du  rebelle  Tchong-ming-léang.  IX. 
440. 

OuKONG ,  ufurpateur  de  T/m.  IL  97.  Ob- 
tient l'invefliture  de  la  part  de  l'Empereur. 
ibid. 

Pu-X£ANG-HOXAï, Général  Mo/igou , {çga- 
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met  les  Toufans.  IX.  lyp.  Continue  feS 
conquêtes  avec  une  rapidité  étonnante.  2^2* 
Expédition  heureufe  contre  les  peuples  du 
Kiao'tchi.  2^4.  Bat  deux  fois  les  Chinois  & 
leur  prend  deux  Villes.  173. 

Ou-LIN  ,  frère  du  brave  Ou-kiaï,  harcèle  les 
Tartares  à  la  tête  de  mille  Archers  robufies. 
VIII.  joi  Garde  Hochang-yuen  &  pafle 
avec  fes  forces  dans  la  nouvelle  fortereffe 
de  Cha-kin-ping.  507*  Les  Tartares  ne  peu- 
vent le  forcer ,  &  il  détruit  leur  armée. 
|o8.  Ou-kiaï  lui  donne  carte  blanche ,  &  il 
le  rend  maître  de  Tfin-tchéou.  $16.  Bat 
trois  fois  les  Kin  dans  le  Chenfi  &  contraint 
Saliho  à  fe  tenir  à  Fong-fiang  fur  la  dé- 
fenfive.  J30.  Des  frontières  du  Chenfi  où 
il  commandoit ,  il  fe  rend  à  Clia-kin*ping  , 
chaffe  les  Tartares  qui  affiégeoient  Hoang- 
nieou-pao  ,&  défait  leur  armée.  $6Z.  Meurt 
en  iid7  commandant  des  troupes  dans  le 
Sfé-tchuen  ,  auffi  regretté  que  Ou-kiaï  fon 
frère  f py. 

Ou-LING  (  les  peuples  de  )  fe  révoltent.  III. 
338.  Battent  les  troupes  Impériales  dans 
toutes  les  rencontres,  ib.  Ma-yucn  marche 
contre  eux.  33p.  Ils  fe  foumettent  aux  Im- 
périaux &  coupent  la  tète  à  leur  Chef  qui 
faifoit  quelque  difficulté.  341. 

OULO  ,  Gouverneur  de  la  Cour  Orientale 
des  Kîn ,  fils  de  Olito  &  petit  fils  d'Akouta, 
Fondateur  des  Kin,  VIII.  j6p.  Son  droit  à 
la  Couronne  des  Kin  ,  &  fes  belles  qua- 
lités, ib.  Eft  proclamé  par  plus  de  vinge- 
mille  déferteurs  mécontens  de  la  tyrannie 
de  Ticounaï.  570  Publie  un  Manircfte  & 
^uQifie  fa  conduite,  ib.  Incertitude  de  Ti- 
counaï s'il  abandonneroit  fon  expédition 
dans  la  Chine  ou  retourneroit  vers  le  Nord 
contre  Oulo,  573.  La  fin  tragique  de  Ticou- 
naï l'affermit  fur  le  Trône,  w.  Fait  ceffer 
toute  aâe  d'hoftilité  contre  les  Chinois  aux* 
quels  il  fait  favoir  fon  acceifion  à  la  Cou-^ 
ronne.  ib-.  Son  Ambaffadeur  qu'on  ne  reçoit 
point  avec  le  cérémonial  convenu  par  le 
dernier  traité  s'en  plaint.  J78.  L'Empereur 
lui  écrit  qu'il  confent  encore  à  s'humilier 
devant  lui  s'il  reflitue  le  Honan.  ib.  Ses 
Officiers  choqués  de  ce  que  le  ftyle  que 
l'Empereur  employoit  dans  fes  lettres  n'é- 
toit  plus  le  même  y  veulent  obliger  fon 
Ambaffadeur  à  le  changer  &  fur  fon  refus  , 
après  trois  jours  de  prilon ,  ils  le  renyoyent. 
2^.  Envoie  cent  mille  hommes  à  la  Cour  du 
Midi,  mais  avec  défenfe  de  commettre 
aucune  hoftilité  fi  les  Song  ne  s'écartoient 
point  du  dernier  traité  Biit  avec  fon  pré^ 
déceffeur.  ç8a.  Le  Grand-Général  des  Pro- 
vinces Méridionales ,  a  oui  il  avoit  confié 
cette  armée  ,  fait  courir  le  bruit  qu'il  alloit 
recommencer  la  guerre*  ib.  Malgré  la  pjîfe 
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de  Soa-tcHéoa  où  les  troupes  Chinoires  fe 
couvrent  de  gloire,  &  le  gain  de  plu- 
fieurs  batailles ,  fes  Généraux  perfiflent  à 
s'en  tenir  aux  anciens  traités.  $26.  587.  Né- 
gociations entre  les  deux  Cours  tendant  à 
la  paix.  ySS-ypi.  Avis  que  Tang-fsé-touï , 
le  propre  Miniftre  de  Ttrapereur  ,  donne 
aux  Kin  ,  pour  forcer  ce  Prince  d'en  pafler 
par  ce  qu'ils  voudioient.  ypi.  Le  parti  du 
Miniftre  ne  réuifit  pas ,  Ôc  Oulo  qui  vou- 
loit  la  paix  .  acquieice  à  tou:es  les  condi- 
tions exigées  par  l'Empereur.  fp4.  Son 
équité  à  regard  du  Roi  de  Hiu ,  {on  vaflal , 
dont  le  Miniftre  vouloit  partager  la  Cou- 
ronne. $96' $92.  Eloge  qu'il  fait  de  l'un  de 
fes  Miniftres.  $99.  Défend  d'échanger  des 
foieries  contre  les  pierres  précieufes  des 
Hia ,  &  d'exiger  rien  du  peuple  qui  s'oc- 
cupoit  à  l'exploitation  des  mines  d'or  ôc 
d'argent,  tfoo.  S'occupe  à  former  l'elprit 
&  le  cœur  du  Prince  héritier,  tfoi.  6oi. 
Trait  de  fon  équité  à  l'égard  du  Roi  d& 
Corée ,  dont  un  des  Gouverneurs  révolté  fe 
déclare  fujet  des  Kin.  ib.  &  6oz.  On  lut 
offre  la  traduction  en  langue  Nuuké  de 
l'Hiftoire  des  Han  Occidentaux.  Recom- 
mande la  ledure  des  Livres  Nutché ,  ôc 
Dourquoi.  ib.  Se  défabufe  des  erreurs  de  la 
Seéte  de  Foë  qu'il  avoir  honoré.  ^04.  Ses 
fentimens  au  fujet  d'un  préfent  médiocre 
qu'il  reçoit  du  Roi  de  Corée,  ib.  Curieux 
de  revoir  Hoeï-ning-fou  fa  patrie  où  il  n'a- 
voit  point*  été  depuis  qu'il  étoit  fur  le 
Trône, il  remet  le  Gouvernement  au  Prince 
héritier  &  part  de  Ven-king.  6o2.  Ce  qu'il 
dit  au  Prince  héritier  fur  la  facilité  de  ré- 
gner, th.  Joie  qu'il  reflent  dans  fa  patrie  , 
il  puolie  une  amniftie  générale  dans  tout  le 
pays  de  Nutché.  609.  Retourne  à  Yen-king , 
perd  le  Prince  héritier  &  reprend  le  Gou- 
vernement, i?.  Comment  il  difpofe  des 
préfens  que  Hiao-tfong  lui  envoie  à  la  mort 
de  Kao^tfong.  610.  Meurt  l'an  1189  ,  6c 
Madanou ,  Ion  petit-KIs  lui  fuccède.  tfij. 
Caradère  de  ce  Prince,  ib. 

Ovhou  y  Prince  de  Ko ,  Se  Lieutenant  du 
Général  Tartare  Léou-ché ,  attaque  Chen- 
tchéou  dans  le  Honan ,  &  eft  battu  par 
Li-yen-lien ,  Gouverneur  de  cette  Place. 
VII L  491.  Gouverneur  &  Commandant 
des  troupes  à  Tiinan  dans  le  Chan  tong. 
jyi.  Sa  femme,  d'une  grande  beauté, 
demandée  par  Ticou-naï .  Roi  des  Kin  ; 
trompe  la  vigilance  de  les  condudeurs  , 
&  fe  poignarde,  f  jt. 

G  U-L  0  u  A  N  ,  OHicier  de  Cha-yen-fiun  , 
Gouverneur  de  Yun-tchéou ,  outré  de  ce 
oue  ce  Gouverneur  étoit  retenu  par  le  Roi 
des  Khitans ,  &  déteftant  le  joug  odieux 
de  ct$  barbares^  foulàve  les  habitaos  de 


cette  Ville.  VII.  311.  Les  Khitans  tentent 
en  vain  de  le  forcer,  ib.  L'Empereur  , 
charmé  de  cette  défenfe ,  écrit  au  Roi  des 
Khitans ,  qui  fait  lever  le  fiége.  314.  L'Em- 
pereur lui  fait  un  accueil  diftingué ,  &'  lui 
.  donne  le  commandement  de  Ou-ning.  jzf. 

G  u-L  u  N  ,  ou  les  cinq  devoirs  ,  appelles 
encore  Ou.ien  les  cinq  enfeignemens  : 
en  quoi  ils  confiftent.  I.  fp.  Les  cinq 
devoirs  viennent  du  Ciel.  iio. 

O  u-M  I  N  G-T  c  H  B  ,  Général  des  Tckin.  V. 
430.  Expédition  dont  il  eft  chargé.  432, 
Vidtoire  qu'il  remporte,  ibtd.  Commande 
l'armée  Impériale  contre  les  Tfi.  43p. 
Les  bat.  ibid.  Prend  Chéou-yang.  4^0. 
Fait  Ouang-ling  prifonnier.  i^/V.  iMouvelle 
expédition  dont  il  eft  chargé.  45'o.  Eft 
battu.  4f  I.    Se  pend  de  délèfpoir,  ib. 

Ou-  N  o  U-K  o  u  E  ï  ,  Kokan  des  Géougen.  V. 

248.  Eft  obligé  d'abandonner  fes  Etats. 

249.  Tentatives  infrudiieufes  qu'il  fait  pour 
y  rentrer,  ib.  bfuiv.  Eft  obligé  de  retourner 
chez  les  Oueï.  ijo.  On  lui  donne  une  partie 
de  ces  mêmes  ctats.  lyi.  Vengeance  qu'il 
tire  des  hoftilités  des  Oueï.  2,54. 

O  u-o  u  A  N  G  .  autrement  Li-pé-fa ,  fils  de 
Ou-ouang  ;  la  naifTance.  I.  133.  Moyens 
qu'il  emploie  pour  rendre  la  liberté  à  fon 

S  ère ,  prifonnier  à  Yéou-fy.  240.  Epoufe  la 
Ile  de  Lieou-chang  ,  fon  Miniftre  ,  qui 
lui  donne  un  fils  nommé  Song.  245.  PreflTé 
d'armer  contre  le  Tyran  Chéou-fin ,  il  en- 
voie à  la  Cour  sHnformer  de  ce  qui 
s'y  paflbit.  Horreurs  qu'il  en  apprend.  Plus 
de  800  Seigneurs  fe  rendent  fous  fes  dra- 

Seaux  près  de  Mong-tiin  :  il  fe  retire, 
lonneurs  qu'il  rend  à  Oueï-rfé  ,  qui  le 
vient  trouver  dans  un  état  d'humiliation. 
2J0.  Sollicité  de  nouveau  de  prendre  les 
armes ,  il  fe  décide  enfin ,  &  conduit  fon 
armée  près  de  Mong-tfin.  xyi.  Harangue 
^  qu'il  fait  fur  le  bord  Hoang-ho.  ib.  &  après 
avoir  traverfé  ce  fleuve,  zfi-iff.  Troilîème 
harangue  qu'il  fait  aux  approcncsde  l'armée 
Impériale,  lytf.  ip.  Quatrième  harangue 
dans  la  plaine  de  Mou-yé  ,  en  fiice  de  l'en- 
nemï.iàid.  &  2jp.  Gagne  la  bataille,  iàij. 
Comment  il  reçoit  Ou-kong,  fils  de  Chéou- 
fin.  260.  Fait  mourir  Taki.  ib.  RafTemble 
les  peuples  qui  s'étoient  réfugiés  fur  les 
montagnes.  262.  Son  entrée  triomphante 
dans  Fong-tching.  3^3.  Délivre  Ki-tfé  de 
prifon ,  vilite  le  tombeau  de  Pi-kan  ;  &  fait 
vilite  au  Sage  Chang-yong.  2^4.  z(îr. 
Tranfporte  les  neuf  Tin^  dans  la  Capitale 
de  Tchéou.  ib.  Licentie  fon  armée  :  on 
le  falue  Fils  du  Ciel.  Cérémonie  de  fon 
inauguration.  \66  Ce  qu'il  dit  aux  Grands. 
ib.  Règle  la  quantité  des  terres  attribuées 
à  chacune  des  cinq  grandes  dignités.  267. 

Ses 
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Ses  autres  Règlemens.  Nomme  Ou-keng 
Gouverneur  du  pays  de  Chang.  ih.  &  268. 
Appail'e  quelques  révoltes.  Où  il  fixe  le 
commencement  de  l'année.  Met  fa  Cour 
à^  Hao  dans  le  Chenfi ,  6c  y  fonde  fix 
Collèges,  i^.  &  26p.  Divife  l'Empire  en 
différentes  Principautés  tributaires.  A  qui 
il  les  donne,  ib.  Cette  difpolition  très-pré- 
judiciable à  fes  fuccelîeurs  ,  &  pourquoi. 
270.  Son  Maître ,  Chang-fou ,  lui  fait  lec- 
ture des  maximes  tirées  du  Livre  Tan  chou , 
qu'il  l'ait  dellîner  fur  fes  tables  &  fur  fes 
meubles.  271.  271.  Hiftoire  lingulière  de 
deux  Solitaires  qui  rarrêrcnt ,  lui  font  des 
reprocher  <k.  fc  laificnt  mourir  d'inanition.. 
2^j.  174.  Les  peuples  vcilins  lui  envoient 
des  préfens,  éc  le  félicitent  de  fon  ac- 
cefilon  au  Trône.  îh.  &  275.  Donne  à  Ki-tfé 
la  fouveraineté  de  la  Corée.  17^.  Tombe 
malade.  Tchéou-kong,fon  frère, fe  dévoue 
à  la  mort  pour  lui  fauver  la  vie ,  &  ferre 
I*afte  de  fqn  dévouement  dans  le  Kin-teng. 
277.  Meurt  quelque  tems  après.  278. 

Ou-OUANG  ,  Prince  de  Tfin.  IL  304.  Fait , 
comme  fon  père ,  la  guerre  aux  autres  Prin- 
ces, joy.  6»  fyiv.  Accident  qui  caufe  fa 
mort.  ib. 

Ou-oUEN-TiNG  ,  habile  Officier.  X.  29^. 
Part  qu'il  a  au  gain  de  la  victoire  remportée 
à  Tfiao-ché  fur  le  Prince  de  Ning.  ihU. 
&  zçj.  Eft  nommé  Juge  Criminel  en  ré- 
compenfe  d«  fes  fervices.  ik 

OuPACHÉ.  Titre  que  les  Tartares  donnent 
à  quelques-uns  cle  leurs  Princes.  XL  4. 

Ouragan  furieux.  VIL  40(5. 

OusAN  ,  peuples  fur  les  limites  du  Royaume 
gouvernes  par  des  Che(^.  X.  82.  Battus  par 
îçs  Chinois. t^.  Sefoumettent,puisfecouent 
le  joug.  ib.  Demandent  quartier  aux  Géné- 
raux Chinois.  %$. 

Ou~SAN-K0UEï ,  Général  des  troupes  Chi- 
noifes ,  envoyé  contre  les  Aîantchéous.  X. 
488.  489,  Se  propofe  de  venger  fon  Sou- 
verain qui  venoit  d'être  forcé  dans  fa  Capi- 
tale par  le  rebelle  Li-tfé-tching. "493.  Ap- 
pelle les  Tartares'iVJantchéous.  494.  Tenta- 
tives inutiles  du  rebelle  pour  le  corrompre. 
49J.  Se  préfente  devant  Péking ,  &  lait 
une  boucWrie  affreufe  des  rebelles  qui 
l'occupoient.  496.  Grande  viftoire  qu'il 
remporte  fur  Li-tfé-tching  :  refufe  fes 
ÎMTopofitions  de  paix.  497.  Une  féconde 
viftoire  lui  coûte  la  vie  de  fon  père,  au- 
5|uel  le  rebelle,  qui  l'avoit  en  fa  puiflTance, 
èit  couper  la  tête.  498.  Pourfuit  Li-tfé- 
tching  y  qui  fe  fauve  de  Péking  y  6c  il  taille 
en  pièces  fon  arrière-garde.  499-  Bataille 
fanglante  qu'il  lui  livre,  yoo.  Veut  engager 
les  Mantchéous  à  fe  retirer,  joi.  502.  Nom 
flatteur  que  lui  donnent  ces  étrangers*  507. 
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Ses  projets  de  vengeance  contre  Li-tfé- 
tching  qui  s'étoit  fait  proclamer,  ibid.  Le 
bat ,  le  force  d'abandonner  le  Chenfi ,  & 
le  pourfuit  de  province  en  province  ,  où 
des  payfans  le  font  prifonnier  &  lui  cou- 
pent la  tête.  i'o8.  509.  Retourne  dans  le 
Chenfi ,  &  rétablit  Si-ngan-fan.  5 10.  On 
lui  donne  la  Principauté  du  Yunnan  &  du 
Koueï-tchéou.  XL  46.  Surprend  le  Prince 
de  Koueï  ,  le  dernier  de  la  famille  des 
Ming  ^  &  le  fait  étrangler.  47.  On  féme 
à  la  Cour  de  faux  bruits  contre  fa  fidélité. 
66.  Reçoit  ordre  de  venir  rendre  hommage 
à  Kang-l)t.  ibid.  Des  avis  de  fon  fils ,  en 
otage  à  la  Cour  ,  le  détournent  d'obéir. 
ib.  Réponfe  menaçante  quM  fait  à  deux 
Mandarins  que  rEmperem*  lui  envoie.  57. 
Reprend  l'habit  Chinois  ,  profcrit  le  Ca- 
lendrier des  Tfing  y  &  pafle ,  à  la  tête  de 
fon  armée  d?.ns  les  Provinces  de  Koué- 
tchéou ,  de  Sfé-tchuen  &  de  Hou-kouang  , 
ui  fe  déclarent  en  fa  faveur,  ibiu.  Son 
Is  gagne  les  Efclaves  de  la  Cour  ,  & 
projette  avec  eux  d'afTaffiner  tous  les  Man- 
darins le  premier  de  l'an.  6Z.  ^9.  Les  Princes 
de  Kouang-tong ,  de  Fou-kien  &  de  Taï^ 
ouangyk  déclarent  pour  lui;  mais  loin  de 
combiner  leurs  efforts  ,  la  méfintclligence 
les  brouille.  73 .  Se  retire  dans  le  Sfé-tchuen  , 
&  pourquoi.»  84.  PafTe  dans  le  Yun-nan. 
8j.  Sa  mort.  88.  Son  fils,  qui  lui  fuccède, 
battu  dans  trois  a(aions ,  fe  retire  dans  Yun- 
nan-fou  ,  &  s'y  pend  de  défefpoir.  92. 
Punition  de  fes  partifans  &  de  ceux  de 
fa  famille,  ibid. 

Ou-SAN-SSE ,  neveu  de  l'Impératrice  Or- 
héou,  tente  les  moyens  de  rétablir  fa  f - 
mille.  VI.  i8<î.  Eft  exclu  du  Palais.  187. 
Moyens  odieux  qu'il  emploie  pour  prévenir 
fa  ruine.  188.  Eft  tué  chez  lui  par  Li-to-tfo , 
&  le  Prince  héritier.  189. 

Ou -SI  AN  G,  père  du  brave  Ou-fan-koueï  ^ 
eft 'fait  prifonnier  par  le  rebelle  Li-tfé- 
tching  ,  qui  lui  fait  couper  la  tête.  X.  495-- 
498.  Vengeance  terrible  de  Ou-fan-koucï. 
ibib.  &  fuiv. 

Ou-siUN ,  Officier  Chinois.  Expédition  afTez 
heureufe  contre  les  Mongous.  IX.  481. 

OUO-TSIO-TOU  ,  Han  des   EUutes.  XL  '^9. 

Ou-TCHIN.  manière  dont  il  fe  venge  du 

Prince  de  Tchou.  II.  166. 
Ou-TCHIN  .Général  du  Roi  de  Tchou.  IL 

411.  Expédition  dont  il  eft  chargé,  ibid. 
*  Succès  qu'elle  eut.  41  z.  Prend  le  titre  de 

Roi  de  Tchao.  415.  Se  faifit  des  Etats  de 

Yen.  414.   Sa  mort.  411. 
Ou-TCHING,  Général  Chinois,  repouffe 

avec  bravoure  ,  les  troupes  des  Kin  ,  & 

feit  périr  le  lâche  Ouang-li.  IX.  8i. 
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OUTCHOU.  Son  expédition  dans  le  Chan- 
tong.  VIII.  4(5i.  N'ofe  pai&r  le  Hoang-ho. 
461.  S'approche  de  Caï-fong-fou.  i^.  Perd 
une  bataille.  4di.  Villes  dont  il  fe  rend  le 
maître  dans  le  Hopé.  470.  Sa  nouvelle  expé- 
dition de  1119,  dans  laquelle  il  prend  les 
villes  de  Tfé-tchéou,Chen-tchéou,&c.  484. 
Envahit  le  Kiang-tong  &  le  Kiang-fi.  426. 
Un  détachement  fe  rend  maître  de  Cheou- 
tchéou  du  Honan  :  il  le  fuit  de  près  ,  & 
bat  les  troupes  Impériales  que  commandoit 
Tchang-yong.  487.  Prend  Nan-tchang, 
Kiang-tchéou ,  &c.  ih.  Trois  Départemens 
deviennent  fa  conquête  fans  trouver  de  ré- 
fiftince.  488.  Battu  par  Hou-yéou ,  il  fe 
retire  à  nong-tchéou;  mais  l'autre  corps 
d'armée  bat  Tes  Chinois  que  commandoit 
Tou-tchonR.  ih.  Ce  dernier ,  attiré  par  les 
promeflès  éclatantes  de  Outchou ,  lui  livre 
Kien-kang.  ièid.  Prend  enfuite  Kouang-té- 
rchéou.  489.  Y  éprouve  un  échec  de  la 
part  du  Général  Yo-feï,  qui  brûle  fon 
camp,  &  le  met  en  faite.  îbîd.  Un  déta- 
chement ,  qu'il  envoie  à  la  pourfuite  de 
l'Emipereur^eft  battu  près  de  Ming-tcbéou 
par  Tchang-tfiun.  490.  Envoie  par  nier  des 
barques  à  la  pourfuite  de  l'Empereur;  elles 
font  battues .  &  il  s'en  retourne  après  avoir 
mis  le  feu  à  Lin-ngan-fou.  491.  Oblige 
un  Général  Chinois  à  fe  lauver  fur  le  lac 
Taï-hou.  Paflè  cinquante  mille  habitans  de 
Fing-kiang  au  fil  de  Tépée.  493.  Grand 
danger  qu'il  court  à  la  montagne  Rin-chan. 
Tente  inutilement  jufqu'à  douze  fois  de 
forcer  les  Chinois  fur  le  Kiang.  ih.  Offres 
qu*il  fait  pour  obtenir  le  paflage  libre  de 
ce  fleuve.  îB.  &  494.  Eft  battu  par  Yo-feï. 
49f  •  Expédient  ingénieux  qu'on  habitant 
du  Foukien  lui  donne.  495.  Sacrifie  un  cheval 
blanc  par  reconnoiflance.  Avantage  confi- 
dérable  qu'il  remporte  fur  les  barques  Chi- 
noifes.  /^/</.  Va  camper  à  Lou-ho-hien ,  & 
eft  attaqué  quarante-nuit  jours  de  fuite  par 
le  brave  Han-tchi-tchong.  497,  Reprend  la 
route  du  Nord.  ilf.  Eft  joint  dans  le  Chenfi 

Car  OJito  ,  &  eft  attaqué  à  Fou-ping  par 
'chang-fiun ,  auquel  il  arrache  la  victoire. 
498. 499.  Se  retire  en  Tartarie.  îb.  Rentre 
dans  le  Chenfi .  &  s'empare  de  plufieurs 
villes  ;  delà  il  pénètre  dans  le  pays  de  Chou , 
&  divife  les  troupes  en  deux  corps,  jco. 
Le  premier  corps  eft  battu  deux  fois  & 
repouflTé  ;  Ou-tchou  eft  harcelé  lui-même 
juiqu'à  Ho-chang-yuen.  joi.  joi.Eft  furpris 
dans  une  embuicade ,  bleffé  &  obligé  oe 
fe  couper  la  barbe  &  de  fe  déguifcr  pour 
échapper,  ib.  Prefie  le  Roi  des  Kîn  de  fe 
choihr  un  fucceflTeur.  504.  S'empare  de 
Ho-chang-yuen  &  de  la  Forttrejfe  des  Im- 
mpruls.  j<>7,  Eft  repoolfé  avec  beaucoup 
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de  perte  à  Cha-kin-pïng  par  fe  brave  Oii-' 
kiaï.  J08.  S'oppofe  à  ce  que  le  Roi  des  KU 
fe  mette  en  campagne.  ;ii.  Ne  penfe  qu'à 
fe  retirer  vers  le  Nord.  51  y.  Eft  envoyé  à 
Li-feing  pour  examiner  ce  qui  fe  pafle  à 
la  Cour  de  Lieou-y u ,  qui  follicite  le  lecours 
des  Kin.  f  18.  j'19.  Projette  de  faire  ôter     ^ 
l'Empire  à  Lieou-yu.  fn.  Intrigue  de  Yo- 
feï  pour  l'animer  davantage  contre  Lieoiï- 
yu.  ^21.  Entre  dans  Caï-fong-fou .  &ç.  fignifie 
à  Lieou-yu  l'ordre  du  Roi  des  Kin ,  qui  le 
deftitue.  ib.  Remet  le  Honao  à  Outchou^ 
traverfe  le  Hoang-ho ,  &  retourne  en  Tar- 
tarie.  ^27.  Donne  au  Roi  des  Kin  des  con- 
feils  qui  tendent  à  rompre  la  paix  avec  les 
Chinois.  ya8.  Acaife  Ouang-lunde  tremper 
dans  une  confpiration  contre  le  Roi  des 
JCin.  ib.  &  529.  rerfuade  à  ce  Roi  de  rentrer 
'en  pofleffion  du  Honan  &  du  Chenfi,  & 
il  eft  envoyé  dans  la  première  de  ces  Pro- 
vinces, f  29.  Se  rend  à  Chun-tchang  où  les 
Kin   étoient  mal  menés  par  le  Général 
Lieou-ki.  y^o-yja.  Carnage  horrible  de 
fes  troupes  par  le  même  Général,  yji. 
Eft  battu  de  nouveau  à  Ycn-tching  par  le 
Général  Yo-feï  ;  un  Lettré  lui  fait  aban- 
donner le  deflein  de  fe  retirer  en  Tartane, 
&  comment,  ny.  Perd  la  bataille  de  Lia- 
tchéou.  y  3 (5.  inibnit  le  Roi  des  Kin  que 
le  Honan  étoit  rentré  fous  fa  domination. 
KX'/.  Exice ,  au  nom  de  ce  Roi ,  que  les 
Chinois  railent  mourir  le  brave  Yo-feï , 
comme  portant  obftacle  à  la  paix.  Intrigue^ 
odieufes  du  Miniftre  Tfin-hoeï  pour  cher- 
cher des  moyens  plaufibles  de  faire  mourir 
G^  grand  Général,  ib.  y4i.  Part  de  Pien- 
léang  pour  Ho-ching.  $^i.  Va  pour  com- 
battre les  Mongous  y  &  eft  contraint  de 
faire ,  avec  eux ,  une  paix  très-défavanta* 
geufe.  y4y.  Sa  mort.  Elle  eft  l'époque  de 
la  décadence  des  Kin.  f^â. 

Ou-Ti  ,  c'eft-à-dire  les  cina  Emperears. 
Ce  qu'on  entend  par  cette  dénomination. 
l.  Préf.  22.  25. 

O u-T r,  quatrième  Empereur  des  Song.  V. 
9).  EftoufFe  une  révolte.  102.  Abaifte  la 
trop  grande  puiflance  des  Princes  de  fa 
famille.  103.  Sévérité  dont  il  ufe  envers 
la  famille  de  Lieou-tan.  109.  Traite  de 
même  les  habitans  de  Kouang-ling ,   6c 

Eourquoi.  iio.  Fait  la  cérémonie  de  la- 
ourer  la  terre,  m.  Etoit  paffionné  pour 
la  chafle.  ib.  Ce  qui  lui  arriva  au  retour 
d^une  de  ces  parties.  112.  Excès  auxquels 
il  fe  livre.  11^.  Ils  lui  caofent  la  mort  114. 
Ou-Ti  ,  deuxième  Empereur  des  7^.  V. 
160.  Règlemens  qu'il  fait  pour  lesOÔicicr?» 
ib.  Emulation  qu'il  infpire  aux  Savans ,  6c 
ce  qu'il  fait  pour  les  Sciences  &  les  Lettres» 
zdj.  Sa  mort.  173. 
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Ôtr-TT ,  premier  Empereur  des  Liang.  V. 
213.  Appaife  des  révoltes  nailTantes.  214. 
&  fttiv.  Clémence  dont  il  ufe  envers  un 
des  rebelles,  ibîd.  Ce  qu'il  fait  pour  les 
Lettres,  zip.  Honneurs  qu'il  décerne  à 
Confucius.  /^.  Guerres  qu'il  eut  à  foutenir. 
lao.  6*  /tt/v.  Conquêtes  qu'il  fait  fur  les 
Ou€t  221  &  fuiv.  Divifion  de  l'Empire 
Ibus  fon  règne.  231.  Règlemens  qu'il  fait 
touchant  les  cérémonies  de  la  vie  civile. 
2^1.  Fait  celle  de  labourer  la  terre  253. 
Conquêtes  qu'il  fait  fur  les  Oueï.  274.  Se 
fait  Bonre.  279.  Difficultés  qu'on  lui  fait 
^  de  le  laiiTer  lortir  de  cet  état.  ib.  Ne  peut 
s'en  tirer  qu'en  payant  une  grofle  forame 
d'argent.  280.    Kentre  dans  leur   ordre. 

•  298.  Se  rachète  une  féconde  fois.  ibîd. 
Remet  l'autorité  au  Prince  héritier.  j5j. 
Eft  ailîégé  dans*  fa  Capitale  par  un  rebelle, 
jtfp.  Refpeft  qu'il  imprime  à  leur  Chef. 
ib.  Son  portrait  &  fa  mort.  571. 

Ou-Ti  ,  auparavant  Tchin-pafien,  premier 

•  Empereur  dei  Tchin.  V.  407.  Guerre  qu'il 
eut  a  foutenir.  ib.  &fuiv.  Meurt  fans  l'avoir 
terminée.  411.  Son  caraâère.  ib. 

Ou-TIEN.   Titre  que  portoit  THiftoire  des 

•  cinq  Empereurs  qui  ont  fuccédé  à  Hoang- 
•    ti ,  &  dont  il  ne  refle  plus  qu'un  fragment. 

I.  Préf.  7. 
O  u-T  I N  G  ou  Cao-tfong  ,  fils  de  Siao-y , 
'    lui  fuccède  l'an  1324  avant  l'Ere  Chré- 

•  tienne.  I.  211.  Confie  les  affaires  à  Can- 

}>an  ,  fon  Précepteur  ,  ^ui  fe  retire  après 
es  trois  années  de  deuil.  213.  Continue  à 
demeurer  dans  le  Léang-gan  ou  le  Palais 
des  Pleurs  ,  &  ne  parle  à  perfonne.  ihid. 
Démarches  des  Grands  ,  &  ce  qu'il  leur 
répond.  iS.  Voit ,  en  fonge  ,  un  Maçon 
nommé  Fou-yué,  qu'on  lui  préfente.  114. 
Lui  demande  des  confeils.  Sage  réponfe 
de  Fou-yué  iiy.  Difcours  plein  de  vérités 
frappantes.  21^-218.  Effets  qu'elles  pro- 
duifent  fur  le  jeune  Empereur  ibid.  210. 
L'Empire  reprend  fon  ancien  luftre.  221. 

•  Ambaffadeurs  de  fix  Royaumes  étrangers^ 
■    accompagnés  d'Interprètes,  ibid.   Guerre 

avec  Kouei-fang ,  qui  fe  révolte  à  l'oneft 
'    de  la  Chine,  ib.  Bonheur  des  Chinois  fous 

fon  règne, qui  fîit  de  ^9  ans.  m.  Eloge 

<^t  Tchéou-kong  en  fait.  3x9. 
OUTOUBOU  y  Empereur  des  Kin  y  monte 
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fur  le  Trône  par  la  perfidie  de  Houchahou. 
'IX.  j'4.  foutient  contre  les  Mongous  une 

Îuerre  malheureufe.  y8.  &  fuiv.  Fait  avec 
chinkis-han  une  paix  forcée.  61,  Tranf- 
porte  fa  Cour  à  Caï-fong-fou.  6x.  Se  jette , 
par  fon  imprudence  ,  dans  de  nouveaux 
malheurs.  ^4.  Perd  les  deux  Cours,  l'Orien-» 
taie  &  la  Septentrionale.  67-71.  Demande 
en  vain  la  paix.  75.  Fait ,  après  avoir  long- 
tems  balancé ,  la  guerre  aux  Chinois.  78. 
Ses  troupes  font  défaites.  7p.  Fait  faire  des 
propofitions  de  paix  que  l'Empereur  refufc, 
&  continue  la  guene  avec  plus  de  fureur. 
%l.  Efluie.  de  la  part  des  Mongous  y  de 
nouveaux  échecs.  9^-94-  Demande  en  vain 
la  paix.  ibid.  Villes  prifes  par  les  Mongous , 
&  batailles  perdues,  pj*.  &  fuiv.  Sa  mort. 
'  107. 

O  u-T  s  o  N  6  ,  quinzième  Empereur  de  la 
dynaflie  des  Tane ,  monte  fur  le  Trône  l'an 
840  de  l'Ere  Chrétienne.  Sa  docilité  aux 
remontrances  qui  lui   font  faites   fur  fa 

Eafiîon  pour  la  chaflë.  VI.  481.  Ordonne 
:s  préparatifs  d'une  grande  expédition 
contre 'les  lott/f/i&les  Hoeïho.  Accorde 
trop  de  faveur  aux  Tao-fsé.  ib.  Grande 
réforme  dans  la  fe&e  des  Ho^chang.  489. 
Son  aveugle  confiance  dans  la  recette 
pour  l'immortalité.  490.  Se  nomme  un 
lucceffeur.  Sa  mort.  491. 

Ou-TSONG  (  l'Empereur  ).  Voyez  Haï-chan. 

IX.  494. 

O  u-T  s  o  N  G  ,  autrement  Tchu-héou-tchao  , 
fils  de  Hiao-tfong,  lui  fuccède  l'an  1505-. 

X.  lôy.  Complot  de  huit  Eunuques  pour 
corrompre  fes  moeurs,  ib.  Refuie  de  les 
mettre  entre  les  mains  de  la  Juftice.  z66. 
1^7.  Aûions  defpotiques  de  Lieou-kin ,  un 
de  ces  Eunuques.  id8. 169.  &fuiv.  Révoltés 
dans  le  Sfé-tcouen ,  &  ambition  des  Princes 
deNçan-hoa  &  de  Ning.  171.  171.  Fait 
faire  Te  procès  à  LieouU^in  ;  inventaire  des 
tréfors  immenfes  de  ce  Favori.  173 -17^. 
Les  rebelles  Hiang-ma  y  &  leurs  ravages 
fous  fon  règne.  281-184  Voyage  dangereux 

Îu'il  fait  en  [artarie ,  à  la  lollicitation  d'un 
avori.  i88.  Eteint  la  révolte  du  Prince 
de  Ning ,  qui  avoit  pris  le  titre  d'Empereur. 
ipz.xp7.  Meurt  fans  poflérité  ;  Cm-tfong 
lui  fuccède.  198. 


p. 


Jr  A^  titre  au-deflîis  de  celui  de  Prince  que 
les  grands  VaiTaux  de  l'Empire  s'arrogèrent. 
II.  91.  Voyez  la  Note.  135. 

pAYAR,  Chef  d'une  Horde  des  £/«tfr^j  Aban- 
donne l'armée  Impéhale.  XI.  551.  Le  Gé* 


néral  Hoki  veut  l'aller  prendre  au  milieu 
de  fon  camp.  ib.  Eft  élevé  au  rang  de  Han 
des  Houtttelté.  ydi.  Veutfecouer  le  joug, 
&  on  le  fait  périr,  ib. 
FaïXIÉX.IMICH£  y  Horde  Tartare  réfugiée 
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fur  les  limites  de  Kan-tchéoa.  X.  x6t. 

PaK-maïtar  ,  titre  de  Tlntendant  des  Jar- 
dins àc  des  Vignobles  chez  les  Bouchares. 
XI.  ytfd. 

Pan-chi  ,  Prince  de  Ting-yuen,  fait  périr 
fon  époufe ,  6c  pourquoi.  III.  426.  ^ 

Pang-hou  ,  dans  le  Ho-nan ,  fe  feit  un  parti 
6c  à  quelques  fuccès.  £ft  défait  par  King- 
tong.  i6B. 

Pan-gin  ,  excite  une  révolte  dans  la  ville 
dç  Hou-tchéou  ;  à  quel  fujet  &  quels  en 
font  les  fuites.  IX.  1 1  z. 

Pang-kiala.  Voyez  Bengale. 

Pan-kou  ,-fils  de  Pan-piao ,  chargé  de  con- 
tinuer les  travaux  de  Ion  père^s'alFocie  des 
membres  du  Tribunal  de  l'Hifioire.  I.  Préf. 
x7.  La  favante  Tfao-ta-kou  fa  fœur  lui  fuc- 
cède.  Voyez  ce  titre. 

Pan-piao  diargé  du  foin  d'écrire  l'Hiftoire 
après  Sfé-ma-tfien ,  remonte  jufqu'à  l'origine 
de  la  Nation.  I.  Préf.  i6.  Pan-kou ,  fon  dis , 
continue  ce  travail.  i6, 17. 

Pan-lo-tchi  ,  Chef  des  Tanares  de  Loucou, 
reçoit  de  l'Empereur  Tchin-tfong  le  titre 
de  Gouverneur-Général  de  sSou-fimg.YUU 
144.  Feint  de  fe  joindre  à  Li-ki-tfien  qn'il 
bat.  Ce  dernier  meurt  d'une  bleiTuie  qu'il 
reçoit  dans  la  bataille  i6.  Deux  Ta» taies 
transfuges ,  vengent  la  mort  de  Li-ki-»fien  & 
raflalfinent.  14$'.  146.  Eft  remplacé  par  foa 
frère  Sfé-tou-rou.  ib^ 

Pan-meï  ,  un  des  plus  ftmeux  Généraux  de 
Tchao-kouang-yn ,  fes  diverfes  expéditions 
à  Tchin  tchéou.  VIII.  16.  Con  re  les  Nan-- 
Han.  45-48.  Eft  fait  Gouverneur  du  Nan- 
Han.  yo.  Un  des  Généraux  dans  l'expédition 
contre  le  Kiang-nan.  54-5^,  57.  Contre  fes 

^  Pé'Han.  6$.  Nommé  Généraliifime  de  Tar- 
inée  dettinée  contre  les  Pé-Han.  74.  Paiîe 
fur  le  ventre  aux  ennemis  &  invertit  Taï- 
yuen.  7^.  Invertit  Yéou-tchéôu ,  ville  ap- 

Îartenante  aux  Léao.  78.  Lui  &  le  brave 
.iéou-ki-yé ,  fon  Lieutenant-Général ,  vont 
attaquer  les  Léao.  oB.  Bat  un  de  leurs 
corps  &  réduit  pluheurs  viHes.  99.  100. 
Reçoit  ordre  de  retourner  à  Taï-tchéou  & 
de  transférer  les  peuples  trop  expofés  aux 
courfes  des  Liao.  102.  L'Empereur  mécon- 
tent de  lui  l'abaifle  de  trois  degrés.  107. 

Pan-tchbn  ,  titredeTIntendantou  Vicaire 
da  Grand  Lama.  XI.  115.  Kang-hi  exige  du 
T«>  '  qu'on  le  lui  envoie.  2^4. 

Pan-tchao  ,  Capitaine  Chinoîs.  III.  16%. 
Coup-de-maîn  des  plus  hardis.  166.  Obtient 
en  récompenfe  le  grade  de  Grand-Général 
de  la  Cavalerie.  358.  Eft  envoyé  en  Ambaf- 
fad  auprès  des  Rois  du  à /-y  a.  ib.  Com- 
ment il  obtient  !a  fouraiffion  du  Roi  de 
Yu'tien  dont  'es  autres  Princes  du  AV-yu  fui- 
vent  bientôt  rexemple..^<^^  Rappelle  à  la 


Cour.  1J64  Part  pour  une  nouvelle  expé^ 
dition  dans  le  Si-yu.  ^81:  S'empare  du  pays 
de  CkouM.  382.  Surprend  le  Roi  de  Svukiu 
dans  fon  camp  &  le  farce  de  fe  foumettre» 
389.  Force  le  Roi  de  Yucî-chi  à  recevoir  le 
)oug  de  la  Chine.  3p^  Soumet  plus  de  cin- 
quante Royaumes.  397.  Sa  fœur  obtient  fot» 
rappel,  jpp. 

Panti  (le  brave)  eft  donné  pour  Adjoint  à 
Amourfana  dans  l'expédition  contre  Tor- 
gui  y  Roi  des  EUutes.  XI.  547.  Eft  furpris 
&  tué  par  Amourfana.  j-jo.  Met  en  liberté 
Hotchom  &  lui  rend  fes  Etats.  XI.  C63. 

Pag  ,  Roi  de  Oueï.  II.  4J1,  Eft  oblige  de 
quitter  fa  Capitale,  ibid.  Eft  fait  prifocmier 
&  perd  fes  États.  465. 

Pao-kuen  ,  Lmpereur  des  Tfi.  V.  195* 
Montre  peu  de  goût  pour  le  Gouver- 
nement. 1^6.  Occailonne  des  révoltes 
par  fa  trop  grande  févérité.  200.  Eft  dé- 
claré incapable  du  Trône  par  les  Princes, 
révoltés  103.  Continue  de  fe  livrer  à  fe* 
plaiiirs  malgré  l'oiage  qui  fo^id  fur  lui.  204» 
Se  réveille  de  fon  aiVoupiflement  à  l'appro- 
che des  ennemis,  loj.  Echecs  que  fes  troupes- 
reçoivent  par-tout.  206.  Se  voit  contraint 
de  fe  renfermer  dans  fa  Capitale.  107.  Pé» 
rit  aflaflîné.  /i. 

Pao-ssé  ,  Hameufe  concubine  de  Yéou-ouang^ 
douzième  Empereur  des  Tcheou.W.  ^^.Elle 
étoit  fi  férieule  que  ce  Prince  épuiloit  inu^ 
tilement  tous  les  moyens  de  la  faire  rire.  49» 
Expédient  qui  lui  léufllt.  ib.  Sa  mort  (fil- 
nefte.  50. 

PaO'TCHU  ,  un  des  Envoyés  de  Kang-hi  zxt 
Tipa.  XI.  258. 

Pao-tsb  ,  forte  d'habit  de  cérétnonie.  XL 

Pa-ouang.  Voyez  Hiang-yu. 

Papésifou  y  Royaume  dont  les  peuples  fe 
joignent  à  ceux  de  Kin-tckt  contre  les  Chi- 
nois. IX.  478.  Donnent  quelques  inquiétudes^ 
à  l'Empereur  Haï-chan.  ^ox. 

Paravent  ^un  des  Grands  de  la  Cour  ima- 
gine un  nouveau  paravent  pour  guérie  King- 
tfong  de  fes  défauts.  VI.  44^^  InutHité  de 
ce  moyen.  447» 

Parolks  pleines  de  fermeté  de  la  mère  de 
Tfao-mao.  IV.  1x9^  De  Liéou.tchin ,  .fils 
de  Han-Héou-tchu.  134.  De  Tchang-ti, 
Général  du  Prince  de  Ou.  173.  Belles  pa- 
roles de  Sfé-ma-tching.  317. 

Paroles  hardies  d'un  Gouverneur.  IV.  6%^ 
Belles  paroles  de  l'Empereur  Tchao-lie-ti 
à  fon  nls.  pi. 

Pathma  y  mefure  chez  les  Bouchares  qui 
équivaut  à  45]  boifleaux  Chinois^  XI.  $67. 

PASBPA.Houpilaï,  ftd«  des  Afon^owj l'élève 
à  la  dignité  de  Chef  des  Lama.  IX.  x87. 
Donnefafage  deslectres  aux  JMaii|^»«j.|io« 
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Patachab  ,  titre  du  Magiftrat  dans  la  pe- 
tite Boucharie  qui  veilloit  à  la  fùieté  pu- 
blique. XI.  f66. 

Patchaiaourmt  ,  Prince  de  Yunnan  perd 
une  grande  bataille  contre  les  Mîng  &  fe 
fauve  à  la  montagne  de  Lo-tfo.  X.  8i.  82. 
Se  précipite  ainfi  que  les  perfonnes  de 
fa  {àmillc  &  fon  Miniftre  dans  Tétang  de 
Tien^chi.  83. 

Patchïman  ,  Roi  de  Kln^tcka  fe  jette 
dans  une  Ifle  à  rapproche  des  Mongous.  . 

•  IX.  125.  Eft  pris.  Sa  fermeté  vis-à-vis  du 
Général  ennemi.  2^4. 

Patomin  ,  nom  Chinois  du  Millionnaire  Pa- 
rennin.  XI.  345. 

pATOU ,  UToAûn  des  Mongous»  X.  255.  Sa 
mort,  réyen  eft  élu  à  fa  place,  i^. 

Patou  ,  plus  connu  fous  le  nom  de  Bathou^ 
khan ,  tils  de  Tchou-tchi.  IX.  2 1 }. Eft  chargé 
par  Tchinkis-han  &  enfuite  par  Ogotaï 
d'une  grande  expédition  en  Occident,  m. 
Villes  qu'il  prend  aux  Urufes.  ih.  Bat  les 
Uruffes  &  les  Nemetzs  .  leurs  confédérés. 
213.  à  la  Note.  Eft  inftallé  fur  le  Trône 
des  Kipiaks  ôc  fe  rend  à  Caracorom  après 
la  mort  de  Tchinkis-han.  ib.  &  214. 

Patourou-kong,  autrement  Sucama  y\\Ti 
des  quatre  Régens  pendant  la  minorité  de 
Kang-hi ,  eft  accufé  comme  coupable  de 
douze  chefe  de  griefe  &  étranglé  ;  fes  biens 
font  confifqués  &  fes  enfans  puiiis.  XL  60. 

PatourTaïki,  ou  Hotohotfin,  père  de 
Kaldan,  habite  les  nwnts  Altau  XI.  79^ 
Ses  autres  fils.  79.  80. 

Patriotisme  (trait  de  ).  IX.  547. 

Paw  ,  Auteur  des  Recherches  Philofophiquts 
.  fur  Us  Egyptiens  &  les  Chinois  ,.  peint  ces 
derniers  lotis  des  couleurs,  odieufes ,  &  nie 
qu'ils  aient  faits  les  découvertes  qu'on  leur 
attribue.  I.  Difc.  Prél.  xxxvj.  Attaque  leur 
légiflation. /^.  xxxvij.  Réfuté  dans  les  nou- 
veaux Mémoires  concernant  tHtfioire ,  les 
Si  iences  &  les  Arts  de  la  Chine,  xxxviij. 
Traite  les  MriTionoaires  d  impofteurs  &  ce- 
pendant s'appuye  de  leurs  futtirages.  ih.  Affu- 
te  que  les  Chinois  étoient  encore  barbares 
&  errans  mi  ans  avant  notre  Ere.  xxxix. 
Ses  aflertions  fur  la  quantité  des  terres 
en  non-valeur  &.  fur  le  motif  d'un  Edit  de 
Kang-hi.  xl.  &c.  Attribue  fauflTement  aux 
Chinois  Teffufion  du  fang  humain  dans  les 
fimérailles.  xliij.  Croit  que  les  traits  de  cou- 
rage &  d'héroïfme  qu'on  rencontre  dans 
leur  Hiftoire  ne  font  dus  qu'aux  effets  de 
l'opium,  xlv.  Enchérit  fur  les  écarts  de  l'Ab- 
bé Renaudot ,  non  pour  appuyer  la  chrono- 
logie des  Livres  faints,  mais  pour  prouver 
que  les  Chinois  n'ont  point  eu  de  commu- 
nicatioQ  avec  les  Egypciensr  Ivi^. 


Pedrini,  Miffionnaire  de  la  Propagande  ^ 
en  Chinois  Séliké  ,  difpofe  Yong-tching 
à  recevoir  favorablement  deux  Brefs  du 
Pape.  XL  430.  Eft  noirci  dans  l'efprit  de 
Kang-hi ,  &  privé  de  fa  liberté,  ih.  Yong- 
tching  le  protège,  ihid.  Entretien  qu'A  a 
avec  ce  Prince.  499. 

Pé-h  AN  ,  ou  les  Han  du  Nord.  Leur  Prince 
fe  joint  aux  Tartares  Léao ,  &  médite  de 
faire  irruption  fur  les  terres  de  l'Empire., 
VIIL  j.  Change  de  réfolution,  &  pour- 
quoi. 7.  Lieoo-kiun,  leur  Prince,  meurt 
fans  poftérité.  Lieou-ki-nghcn^  fon  fils 
adoptif ,  lui  fuccède.  3p.  Il  eft  aflàiCné 
par  le  Miniftre  Kouo*nou*oaeï ,  qui  feit 
reconnoître  Lieou-ki-yucn.  ihid.  Le  fon- 
dateur des  Song  profite  de  cette  révolu- 
tion y  &  fait  attaquer  les  Pé-kan  ^  qui  ap- 
pellent les  Léao  à  leur  fecours,  &  ravagent 
quelques  diftriéb  du  domaine  Impérial.  40.. 
Taï-yuen ,  leur  capitale ,  aflîégée  par  l'Em- 
pereur en  perfonne.  41.  42.  Les  Léao  y  qui 
viennent  au  fecours,  font  battus  deux  fois,. 
ib.  Arrivée  d'une  nouvelle  armée  de  Léao^ 
L'Empereur  lève  le  Siège.  45.  Leur  Roi 
reçoit ,  du  Roi  des  Tartares  Léao ,  l'invef-^ 
titure./^.  L'Empereur  des  Song  leur  déclare 
la  guerre.  74. 7$,  Lieou-ki-yuen ,  leur  Roi  ^ 
eft  aflîégé  dans  Taï-yuen ,  &  fommé  de  fe 
rendre.  76.  Vient  (e  jetter  aux  genoux  de- 
l'Empereur,  tt. 

Pi-Y ,  pofsède  la  charge  de  Tchi^tfong.  Ce 
que  c'eft.  Difcours  que  Cliun  lui  adrefle.. 
I.  92.  Ce  que  dit  ce  Miniftre  fui*  la  vigi- 
lance &  les  foins  que  doit  avoir  un  Em- 
pereur. 9^,  Yu  l'aflbcie  à  l'Empire,  no^ 
Se  retire  ,  à  la  mort  de  Yu ,  fur  une  mon- 
tagne ,  &  cède  la  Couronne  à  Ti^ti.  113^ 
Meurt ,  &  Ti4ci  le  met  au  rang  des  Em- 
pereurs. 124. 

Pr£-cHou-YÉ  .  Général  des  Tfi.  V.  191^ 

"  Avantages  qu'il  remporte  fur  les  Oueï.  191^ 
Echec  qu'il  reçoit,  ihrd.  Se  révolte.  20a.. 
S'appuie  du  fecours  du  Prince  de  Oueï.  ih. 
Lui  livre  Chéoo-yang.  ih. 

P  É-Y  E  N  ,  créé  Miniftre  &  Prince  de  T^n^ 
IX.  5:63  •  Sa  conduite  ambitieufe  lui  attire 
des  ennemis.  ^64,-^71.  Ce  qu'il  étoit  avanc 
fon  élévation.  Devient  la  principale  caufe 
de  Ja  chute  de  la  dynaftie.  ih'd.  Ses  excès^ 
lui  attirent  Tindignation  de  PEmpereur  fyi^ 
Son  exil.  574^.  Meurt  de  chagrin,  ^^f. 

PÉ-YEN ,  Miniftre  de  l'Emphe  fous  le  régner 
de  Tchong^-tfong ,  donne  lieu  à  la  defti- 
tution  de  ce  Prince.  VI.  ly^.  Ses  repré- 
(entations  à  l'Impératrice  On-béov.  160^ 
Meurt  f  &  pourquoi.  î6i. 
PÉ-YEN.  Comment  il  parvint  à  la  dîçrnfté  de 
Miniftre  d'Etat ,  quoiqu'étranger.  IX.  3  y,. 
Houpilaï-han  le  fait  Généraliifime  de  i^ 
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troupes.  ^^6.  Expédition  de  Ngan-lo-fou. 
338.  ^  fuiv.  Avantage  qu'il  remporte  fur 
un  gros  décactiement  des  Song,  4^0.  Prife 
de  Cha-yang.  ibid.  Fait  pafler  le  Kiang  à 
fon  armée  ,  &  prend  Yang-lo.  J42.  Puis 
Vou-tchang-fou.  344.  Reçoit  la  loumiflîon 
de  piuiieurs  places  importantes.:  345.  Défait 
entièrement  les  troupes  navales  des  Song. 
3  j- 1 .  Va  en  Tartarie  foire  la  guerre  à  Haï-tou. 


3C7.  Revient  contre  les  Song ,  &  prend 
Tchang-tchéou.  364/  Refufe  la  paix  à  T  Im- 
pératrice. 357.  Cette  Princefle  lui  envoie 


bientôt  après  le  Sceau  de  l'Empire.  371. 
Son  entrée  dans  Lichngan.  37;.  Expédition 
en  Tartarie;  défaite  de  Siliki.  390.  Echappe 
heureufement  au  Prince  Nayen.  43 1.  Nom- 
mé au  Gouvernement  de  Holin.  440.  Avan- 
tage  honorable  remporté  en  Tartarie.  4j4* 
Revient  à  la  Co«r  exercer  la  charge  de 
Miniftre  d'Etat.  455.  Détermine  l'éleétion 
du  Prince  Témour.  461.  Mort  &  éloge 
de  ce  grand  Général.  4^2. 

PiyEN-POUHOA  ,  Prince  de  la  Famille 
Royale  des  Yuen  ou  Mongous ,  fe  foumet 
aux  MingySc  eft  conduit  à  la  Cour.  X.  ^4. 

FiYEN-POUHOUTiKiN,  Général  Monsou. 
Ses  fuccès  contre  les  rebelles.  Eft  tue  au 
fiége  de  Sin-tchéou.  IX.  ^30.  ^31. 
•  Peyen-témour  ,  Prince  Mongou ,  éprouve 
un  échec  des  Ming ,  qui  l'oblige  à  le  fou- 
mettre.  X.  ^-i^. 

PÉYEN-TIÉMOUR.  On  lui  confie  la  garde 
de  l'Empereur  Yng-tfong  ,  fait  prifonnier 
à  la  journée  deToumou.X.  m.  Eft  d'avis 
qu'on  rende  la  liberté  à  ce  Monarque,  ih* 
&  2i5*2i8.  Efpérances  qu'il  lui  donne.  220- 
%tf.  Son  amitié  pour  ce  Monarque,  qu'il 
régale  &  fait  eicorter  à  fon  retour  de 
Tartarie.  xxj. 

Peï-hing-kien  ,  Général  des  troupes  de 
l'Empire ,  remet  le  fils  du  Roi  de  ^Qu-fsé 
en  poflèflion  des  Etats  de  fon  père.  Vl. 
1^3.  Revient  à  la  Cour  i  ^6.  Part  pour  une 
nouvelle  expédition  contre  les  Toukiueu 
ibid.  Ses  fuccès;  fa  mort.  157. 

Peï-kIU,  commiifion  dont  il  eft  chargé.  V. 
y  10.  Comment  il  range  les  Royaumes  du 
Si-yu  Cous  la  domination  de  la  Chine,  yii. 

PeïLE  &  Peïtfé.  Titres  oue  les  Mongous 
donnent  à  leurs  Princes.  Al.  4. 

Peïmanchi  ,  époufe  légitime  de  Hola  , 
Roi  des  iC/«  •  accufée  d'une  confpiration 
dont  elle  n'eft  pas  coupable.  Périt  de  la 
propre  main  de  ce  Prince.  VIII.  $46.  5-47. 

PÉJOMG  jTartares  du  Nord  ;  incurlion  qu'ils 
font  dans  la  Principauté  de  '(/?.  1 1. 72.  Sont 
repouffés  avec  peite.  73. 

Pbyo-ouchi  (l'Impératrice),  veuve  de 
Témour-ban ,  caufe  de  grands  troubles  à  la 


mort  de  l'Empereur.  IX.  48^.  Ô/i/v.  Eli 
condamnée  à  fe  faire  mourir.  4^4. 

Peïtchou  ,  Miniftre  de  Choutépala.  Ce 
que  ce  Prince  difoit  de  fon  intégrité.  IX. 
xy28.  Sa  fermeté.  L'Empereur  compofe  lui- 
même  l'éloge  de  fes  ancêtres.  529.  $10. 
Fait  une  recherche  exaâe  des  crimes  de 
Tiémoutier  &  de  fes  complices.  531.  Des 
conjurés  lui  ôtent  la  vie.  V32. 

P  i  ï  T  o  u  ,  Miniftre  de  l'Empereur  Hien- 
tfong ,  eft  chargé  de  faire  des  largefles  aux 
foldats  des  fix  départemens  de  Tien-hing. 
yi.  401.  Va  dans  le  Hoaï-fi  ranimer  le 
courage  des  foldats  405.  kft  bleflé  par 
les  ailàfTins  de  Où-yuen-heng.  407.  On 
confeille  à  l'Empereur  de  le  deftituer.  Sa 
réponfe.  408.  Demande  le  commandement 
de  l'armée.  415.  Incorpore  les  rebellet 
dans  fes  troupes.  Sa  réponfe  à  ce  fujet. 
420.  Comment  il  en  agit  avec  les  peuples 
du  Hoaï-fi  ib.  Reprend  le  Miniftère.  iàid. 
Marche  contre  le  rebelle  Ouang-ting-tçéou. 
438.  Diffère  de  combattre ,  5c  pourquoi* 
ibid.  Devient  premier  Miniftre.  448. 

Peï-tsi  ,  Eunuque  du  Palais.  V.  ^43.  Ses 
liaifons  avec  le  Fondateur  des  Tàng.j^j. 

PÉ-Ki,  Général  des  Tf$n.  II.  341.  Con- 
quêtes qu'il  fait.  ib.  Fait  une  armée  entière 
prifonnière  de  guerre.  346.  Mécontente- 
ment qu'il  éprouve.  347.  Eft  difgradé. 
355*.   Sa  mort.  i<6. 

PÉKi  N ,  fils  de  Tchéou-kong.  Voy.  ce  dernier 
titre.  Va  prendre  poflreflTion  de  la  Princi- 

'  pauté  de  Lou.  Ce  que  fon  père  lui  recom- 
mande en  partant.  I.  285.  Eft  attaoué  par 
Yen.ôc  Hoaï-y.  Difcours  par  lequel  il  en- 
courage fes'  OfËciers.  I.  195*.  Gagne  la 
bataille.  2p(».  Sa  mort.  Son  éloge.  Laiffe 
la  Principauté  de  Lou  à  fon  fils  Kao-kong. 

P  E  K I N  G.  Noms  que  cette  capitale  de  Is 
Chine  a  porté  fous  les  différentes  dynafties. 
VIII.  I.  à  la  note. 

PÉ-KONG-cHUN  ,  défait,  à  la  tête  de  100 
hommes  feulement ,  un  corps  confidérable 
de  troupes  ennemies  à  Lo-vang.  IV.  2jtf. 
Autre  avantage.  25*8.  Sa  defcrtion.  265. 

PÉ-LÉANG  ou  Léan^  du  Nord ,  Royaume^ 
Voyez  la  Note.  V.  i. 

PÉ-LIEN-Ki  AO ,  nom  de  Seftaires  qui  croient 
à  la  métempfychofe ,  &  attendent  un  grand 

'  Conquérant  ,  &c.  XI.  378.  L'Emperçur 
Yong-tching  compare  les  Chrétiens  à  ces 
Seâaires.  ib. 

PÀPING  &  Chun-tien-fou,  noms  de  la  ville 
de  Péking.  X.  ip. 

PÉftE  YR  A  (Antoine) ,  en  Chinois  Su-gé-chin, 
Millionnaire  Portugais ,  eft  nommé ,  con- 
jointement avec  Oerbillon  ,  pour  fervir 
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tf  Interprète  dans  la  négociation  des  Chi- 
nois avec  les  Ruflès,  XI,  m. 

Perfidie  (trait  de)  du  Miniftrè  Sfé-ma- 
tchao.  IV.  i2p. 

Perles  ,  appellëesïflAoKrtf.  Leur  propriété 
(ingulière.  IX.  485. 

PÉ-TCHING-FOU  ,    Chef  des    Touhouhoen. 

VIL  559.  Vient  s'établir  en  Chine  dans 
le  diftria  de  Taï-yuen.  540-  L'Empereur 
Tfiouang  des  Héou-tfin  l'emploie  contre 
les  Khitans*  3jfi. 

Pe-tou.  Horde  des  Nutchin.  VIIL  3 5*8. 

Pé-tsin.  Nom  Chinois  du  Jéfuite  Bouvet. 
XL  170. 

Pb-tsong,  troifième  Empereur  des  Tchln. 
V.  42p.  Troubles  qui  agitent  les  commen- 
cemens  de  fon  règne,  ib.  Eft  dépofé.  435. 

Phénomène.  Une  chatte  nourrit  des  chats 
&  des  rats.  VI.^  314.  Nuages  de  couleurs 

.  variées.  3 1  y  Sécherefle  extraordinaire.  3  (S4. 
Nouvelles  étoiles  qui  tombent  avec  explo- 
fion.  X.  154.  L'Etoile  Tai-pi  vue  en  plein 
jour ,  regardée  comme  un  pronoftic  fâcheux 
&  à  quel  point.  VIL  398.  Tourbillon  fu- 
rieux. Sages  difcours  que  Tchao  yen-y 
tient  à  cène  occafion  à  l'Empereur  40^. 

-  407.  11  tombe  dans  le  Hopé  de  la  neige 
rouge ,  &  dans  le  Hotong  ,  on  éprouve 
un  tremblement  de  terre.  VIIL  127. 

Pi  ,  ce  que  c'eft.  IL  163. 

PiAO.  Patentes  Impériales  accordées  à  ceux 
des  Millionnaires  qui  fàifoient  ferment  de 
ne  jamais  retourner  en  Europe ,  &  d'ap- 
prouver les  cérémonies  Chinoifes.  XL 
3po. 

Pieds  (la  mode  des  petits)  eft-elle  due  à 
Taki ,  maitrefle  de  Chéou-fin  ?  L  235. 

PlEN-JONG,  fermeté  qu'il  montre  en  mar- 
chant à  la  mort.  V.  151.  Scène  attendrif- 
fante  entre  lui  &  un  de  fes  amis.  ib. 

PlEN-KiEN-Y  ,  Officier  Chinois.  Sa  con- 
duite au  fiége  de.Sin-hing-tchéou  ,  qu'il 
défendoit.   Sa  mort.  IX.  340. 

f  iBN-TCHÉou  ,  un  des  noms  de  Caï-fong- 
fou.  VIIL  17. 

PlER-KiÉ-POU-HOA  ,  fupplante  le  Miniftrè 
Aloutou.  IX.  583.  Fait  exiler  Martchar- 
taï.  584.  Eft  difgracié.  ib. 

Pi-KAN  ,  Miniftrè  de  Chéou-fin.  Voyez  ce 
dernier  titre. 

Pi-KANG.  Ou-ouang  lui  donne  le  pays  de 
Pi  dans  le  Chenfi.  L  26p. 

PlKlEï-KO-HAN^  Roi  des  Tohkiuei ,  fecoue 
le  ioug  de  la  Chine.  VL  2o5.  Remporte 

.  une  vidoire  complette  fur  les  Pafimi. 
20p.  Puis  fur  les  troupes  Chinoifes,  & 
retourne  dans  fon  pays  avec  un  grand  bu- 
tin.  ib.  Envoie  offrir  la  paix  à  l'Empereur. 
ibid.  Réponfe  que  lui  fait  ce  Prince,  no. 

PiLiTO  ^   époufe  du  Prince  héritier  des 


Yiun  y  eft  faite  prifonnîère  par  Lan-yu, 

Grand-Général ,  qui  en  abule  ^  &  elle  fe 

pend  de  défefpoir.  X.  P3.  p4. 
PiNG-cHAO  ,  Lettré.  V.  338.  Fomente  une 

révolte,  ib.  Sujet  de  fon  mécontentement 

contre  la  Cour  Impériale,  ib. 
PiNG-KONG ,  Prince  de  Tchou.  IL  ip4.  Veut 

faire  mourir  fon  fils  fur  de  faux  rapports. 

ipjT.  Paroles  fermes  &  généreufes  de  celui 

Ïu'il  avoit  chargé  de  cette  commiûion.  ip6, 
ift  battu  par  le  Général  de  Ou.  ipp. 

PiNG-TCHiNG,  Capitale  de  l'Empire  des 
Oueï.  V.  172. 

PiNG-ou ANG  (  Y-kUou)  treizième  Empereur 
des  Tchéott ,  aidé  par  le  Prince  de  Chin , 
récupère  l'héritage  que  fon  père  lui  avoit 
ôté.  II.  fi.  Eft  forcé  de  fe  battre  avec 
les  Tartares  qu'il  avoit  appelles  à  fon  fe- 
cours.  ib.  Agrandit  encore  la  piiiÂance  des 
Princes  de  Tfin.  C2.  Sous  fon  règne ,  tous 
les  vafiaux  &  trioutaires  fe  rendent  indé- 
pendans.  57.  Ces  Régules  s'arrogent  eux- 
mêmes  le  droit  de  créer  des  Princes,  fè. 
Son  indolence  &  fon  peu  d'habileté  laiflent 
faire  à  l'indépendance  des  progrès  qui  mi- 
nèrent fa  dynaftie.  ^o.  Sa  mort  donne  lieu 
à  des  faâions ,  dont  l'une  vouloit  élever 
fon  fécond  fils  au  préjudice  de  fon  petit- 
fils.  6i. 

PxACETS  ,  leur  ufage  devenu  commun  fous 
le  règne  de  l'Empereur  Tchao-kouang-yn. 
VIIL  24.  ^  ^\ 

PoAN-KENG,  fuccède  k  Yang-kin,  fon 
frère  ,  l'an  1401  avant  l'Ere  Chrétienne. 
Change  fa  Cour  à  caufe  des  terribles  dé- 
bordemens  du  Hoang-ho.  L  ip8.  Difcours 
qu'il  fait  à  ce  fujet.  W-103.  Autre  dif- 
cours qu'il  tient  à  fes  CoUrtifans  pour  vain- 
cre leur  réfiftance.  ib.  106.  Vues  fecrettes 
qu'il  avoit  en  s'obftinant  à  cette  émigra- 
tion. 207.  2ô8.  Change  le  nom  de  Chang 
que  portoit  fa  dynaftie  ,  en  celui  de  Yn , 
&  pourquoi,  ib.  Rend  à  l'Empire  une  partie 
de  fon  ancien  luftre.  10p. 

Po-HAï,  ou  Pouhaï ,  Royaume  fondé  par 
les  Tartares  Moko  ou  Moko  ,  horde  de^ 
Nueché  foumife  aux  Coréens ,  &c.  VIIL 
83.  à  la  note.  Leur  Roi  refufe  à  l'Empereur 
des  Song  de  fe  joindre  à  lui  contre  les  Léao. 

ibid. 

PojoK-TEï,  lac  d'environ  fix  Ly  de  tour. 
XI.  ipo. 

PoLi-PANKULiu  ,  nom  que  Tchinkis-han 
donnoit  à  quatre  de  fes  plus  braves  Offi- 
ciers. IX.  loj.  (Voyez  la  Note.) 

Polo-Temour  préfente  à  l'Empereur  Haï- 
chan  une  traduÀion  du  Hiao-king.  (  Voy.  la 
Note.)  IX.  4p5'.Envoyé  contre  des  rebelles^ 
il  prend  honteufement  la  fuite.  yP4.  Prend 
le  commandement  de  l'armée  Impériale 
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contre  les  rebelles,  dxj.  Divifion  entre  lui 
&  Tchahan-Témour,  654-  Ses  entreorifes 
fur  le  Tçin-ki.  Lève  Tétendard  de  fa  ré- 
volte. 6^  6^s^  Rentre  en  grâce  &  devient 
premier  Miniltre.  6^7.  Les  troubles  aug- 
mentent. 548.  Se  rend  odieux  par  les  excès  , 
&  eft  affalTiné  aux  portes  du  Palais.  649. 

PoNG-HiUN  fe  révolte  à  la  tète  de  la  gar- 
nifon  de  Siu-tchéou  ôc  de  Sfé-tchéou.  VI. 

-  fi8.  Ses  rapides  fuccès.  |ip.  ^20.  Perd 
«ne  grande  bataille,  yai.  Nouvelle  déroute, 
rii.  Détaite  entière  où  lui-même  eft  tué 
les  armes  à  la  main.  J24.  ,     ^^  ,  ^^ 

PoNG'HOU  C  les  Mes  )  ou  des  Pécheurs.  Uo 
fameux  Pirate  les  enlève^aux  HoUandois. 
XL  fo. 

PoNG-YUEÏ,  entre  dans  le  parti  de  Liéou- 
pang.  IL  45  c.  Vient  au  fecours  de  ce  Prince. 
471.  Viaoirc  qu'il  remporte. /^.  Echec  qu'il 
reçoit,  ih.  Expédition  dont  il  eft  chargé. 
4T1.  Succès  qu'elle  eut.  i^.  Eft  fait  Iloi  de 
Ùang.  485.  Soupçons  injuftes  qui  le  font 
dépouiller  de  fes  dignités,  jop.  Eft  viaime 
de  la  politique  barbare  de  l'Impératrice. 
510. 

PoNG-ssè-KOU  .  un  des  Généraux  de  Tchu- 
ouen ,  commande  une  de  fes  armées  contre 
Yang-liing-mi.  VIL  41-  Etablit  fon  camp 
dans  un  endroit  mal-fain  &  dangereux  con- 
tre l'avis  de  plufieurs  de  fes  Otiicicrs  ;  il  y 
eft  attaqué ,  battu  &  fubmergé.  41.  4^- 

pONG'TCHiNG.  Tfao-tfao  immole  àfa  ven- 

feance  tous  les  habitans  de  cette  Ville. 

PoKGTB ,  avec  quel  courage  il  fe  défend. 
IV.  7». 

PoNG-TSi  on  lui  accorde  le  département 
de  Yen-tchéou.  Vl.ll.  iij.  Eft  chargé  par 
l'Empereur  de  ménager  la  paix  avec  le 
Roi  des  Hia.  iif  Le  floi.des  Hia  Im  en- 
voie fa  foumiffion  qu  il  fait  tenir  à  la  Cour. 

PoPAÏ  ,  Tartare  ,  fon  origine.  X.  J47*  <-om- 
ment  il  parvient  au  grade  de  Lieutenant- 
Général  des  troupes  de  l'Empire.  J48. 
Mécontent  du  Vice  -  Roi  du  Chanfi 
il  fe  révolte  ,&  foulève  les  troupes  de 
Nîng'kia.  549.  Se  rend  maître  de  prefque 
toutes  les  places  d'armes  du  Hoang-ho.  3  fo. 
Echoue  devant  Ping-lou.  351.  Les  Tartares 
Tdo  ko  volent  à  fon  fecours  au  nombre  de 
jo,ooo.  3J2.  Eft  affiégé  dans  Ning-hià  où 
il  le  retire  avec  l'élite  de  fes  troupes.  16. 
&  3Jî.  Digue  élevée  pour  fiiire  refluer  dans 
cette  Ville  les  eaux  du  Hoang-ho.  Se  voit 
fans  reflburce  &  fe  précipite  dans  les  flam- 
mes. 35'^ 

Population.  Etat  de  la  population  fous 
Houpilaï,  Htf«  des  Mongous.  IX.  444. 

PoRCOUL ,  Officier  de  la'Çarde  de  Tchin- 


kis-ban  y  rend  à  fon  Maître  des  fervices 

importans.  IX.  106. 
PoRTSi  ,  brave  Orficier  de  Tchinkis-han. 

IX.  loeJ.  Son  attachement  à  ce  Prince.  ibJ^  \ 
Portugais,  comment  ils  fe  rendenr maîtres 

de  Macao.  Repouflçnt  les  HoUandois.  XI. 

48.  &  4^.  à  la  Note.  Leur  Arabaflade  ea 

1567  pour  engager  Kang-hi  à  protéger  Ma* 

cao.  IX.  6q. 
Pou-CHÉou-KENG,  Gouvemcur  de  Siuen- 

tchéou  pour  les  Chinois ,  détait  la  flotte 

Impériale  de  ceux. ci    éc  fe   donne  aux 

Mongoas  ;  raifon  de  cette  conduite.  IX» 

387- 
Pou-cHou-FEï,une  des  Reines  de  l'Empe- 
reur Ouen-tides  Song.  V.  84.  Politique  dont 
elle  ufe  envers  le  Prince  héritier,  ib.  Sa  fin. 

PoUDANTCHAR ,  tige  des  peuples  Mongous  ; 
fa  naifiance  extraordinaire.  IX.  5.  Voyez 
la  Note.  Sa  mère  lui  prédit  une  nombreufe 
poftérité.  4.  Quitte  fon  pays.  Ce  qui* lui 
arrive  dans  fa  route,  ib.  fait  la  conquête 
du  Toukiliholou.  J. 

Poudre  à  canon  y  quand  en  ufage  à  la 
Chine.  I.  Let.  VI.  178. 

Pou  H  Aï  (les)  maltraités  par  un  Gouver- 
neur Lêao.  VIII.  583.  Se  failiflent  de 
Léao-yang ,  &  demandent  du  fecours  aux 
Kin.  ib.  Les  Kin  exigent  que  Kao-yong- 
tchang  ,  qui  avoit  pris  le  titre  de  Prince  , 
fe  foumette  à  leur  Puiflance  &  fur  fon 
refus  ils  le  traitent  en  rebelle ,  le  battent , 
enlèvent  Léao-yang.  584. 

PouHOUTCHOu  accufe  le  Miniftre  San-ko. 
IX.  445.  Eft  élevé  à  la  dignité  de  premier 
Miniftre  qu'il  refufe  d'abord  généreufement. 
448.  Ce  qu'il  dit  à  l'Empereur  Houpilaï  à 
l'occafion  d'une  Comète.  4^8.  Demande 
fa  retraite  ,  &  on  lui  confère  une  nouvelle 
dignité.  4^$. 

PouYEN-TÉMOUR  eft  cuvoyé  contrc  le 
rebelle  Siu-chéou-hoeï  qu'il  met  en  fuite. 
IX.  tfotf.  Eft  tué  dans  Tong-tchéou  qu'il 
défend  courageufement.  6^6. 

FouKiA-KOHAN  ,  circonftance  dont  il  pro- 
fite pour  augmenter  fa  puiflance.  V.  495*. 
Voy.  Tatéou-kohan.  Eft  obligé  de  s'enftiic 
de  fes  Etats.  499. 

Pou-KIANG ,  fils  de  Tifié,  lui  fuccède  Tan 
ip8t)  avant  l'Ere  vulgaire ,  &  règne  49  ans. 
L  ij}. 

PouKiANou  ,  un  des  Lieutenans-Généraux 
desiC//!.  VIII.  ^ptf.  Se  diftingue  dans  la 
guerre  contre  les  Léao,  ib.  Pourfuit  &  at- 
teint le  Prince  des  Lédo  fugitif.  405.  Campe 
dans  le  pays  de  Yun-tchong.  411. 

PoUKOU ,  Horde  de  Tartares.  V.  J07. 

Pou-Kou-HOAï-NGHEN,  dans  la  guerre  des 
rebelles,  fait  perdre  la  bataille  de  Mong. 

chan. 
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chan.  VI.  185.  Ménage  à  TEmpereur  le 
fecours  des  Hoeï-ké.  i88.  Prend  Lo-yang. 
289.  Pourfuit  les  rebelles.  i6.  Ses  plaintes 
à  TEmpereur.  192.  Sa  révolte.  19g.  Son 
peu  de  fuccès.  joo.  Fuit  la  colère  de  fa 
mère.  joi.  Se  lie  d'intérêt  avec  les  Tar-- 
tares  Hoeï-hé  &  les  Toufan.  JOI,  Ett  battu 
&  forcé  de  lever  le  fiége  de  Pin-tcliéou.  iù. 
Meurt  de  maladie.  904. 

youioUHANPALiNG,  fe  met  à  la  tête  dcs 
mécontens.  V.  255.  Vidoire  qu'il  remporte. 
25'7.  Nouveaux  avantages  qu'il  a.  ifS.  & 
fuiv.  ^Bat  les  Tartans.  170.  Echecs  qu'il 
reçoit,  ib. 

PouLOUHou  ,  OflScier  des  Kin.  VIII.  395. 

PoULOUHou ,  fils  aine  de  Oukimaï ,  Roi 
des  2Cî«  ,  eft  déclaré  Koelun-PoMlaï.  VIII. 

Î04.  Eft  d'avis  que  les  Kîn  abandonnent 
*ieou-yu  qu'ils  avoient  créé  Enipereur  de  la 
Chine  ,  &  pourquoi.  518.519.  Découvre  la 
confpiration  de  Niyamoho  h,  deKao-king. 
jrii.  Son  avis  de  céder  le  Ho-nan  &  le 
Chenfi  aux  Chinois  eft  fuivi.  514.  Confpire 
contre  Hola  &  prétend  faire  valoir  les 
droits  que  lui  donnoit  fa  naiflfance.  ^28.  Sa 
confpiration  eft  découverte.  ^  &  on  le  fkit 
mourir  avec  fes  complices,  ib. 

POULOUMEN,  Kohan  des  Géougen.V.  149* 
Fierté  avec  laquelle  il  reçoit  la  propofition 
de  céder  le  Trône.  250.  Ecliec  qu'il  éprouve. 
ib.  Se  foumet  à  l'Empereur  des  Outï.  ib.  On 
ne  lui  rend  que  Ja  moitié  de  fes  Etats.  2 ci. 
Tente  de  fecouer  le  joug  des  Oueï.  ib.  Eft 
battu  &  fait  prifonnier.  252. 

Pou-MEï  (igniiie  aux  Miniftres  &  a«x  Grands 
de  Caï-fong-fou  les  intentions  de  Tchao- 
kouang^yn  aue  l'armée  venpit  de  proclamer 
Empereur.  VlII.  y. 

PousANTCHON-Y  eft  chargé  par  Oulo , 
Roi  des  Kin  d'aller  mettre  à  la  raifon  les 
Kkitans  révoltés.  VIII.  y8i.  Au  retour  de 
cette  expédition  il  eft  envové  à  la  Cour 
du  Midi  en  qualité  de  Grancf^Général  des 
Provinces  Méridionales.  582.  Avec  ouel 
hauteur  il  reçoit ,  à  Sou-tchéou ,  un  En- 
voyé de  Hiao-tfong ,  Empereur  des  Song. 
<87.  Arrête  &  met  en  prifon  un  autre 
Envoyé  de  ce  Prince  &  eft  blâmé  par 
Oulo.  jSp,  Meurt  Généraliffime  des  Tar- 
tares  de  Kin  ;  vertus  de  cet  Officier.  S9S' 

PoussAN-KOUÉ  raflemble  des  troupes  à 
Pien-léang  pour  n'être  pas  furpris  par  les 
Chinois  ,  dont  les  préparatifs  annonçoient 
une  rupture  avec  les  Kin.  VIII.  6fï.  Eft 
trompe  par  le  Miniftère  Chinois ,  &  le  Roi 
des  Kin  révoque  l'ordre  d'aflembler  des 
troupes.  6$i.  Envoyé  de  nouveau  à  Pien- 
}éan|;  pour  veiller  à  la  confervation  du  Ho- 
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nan.  6$^.  Partage  fes  troupes  en^huit  corps 
d'armée ,  &  marche  en  perfonnc  vers  Yng- 
tchéou.  6S4.  Pafle  le  Hoaï-ho  &  furprend 

.  les  Chinois  qu'il  met  en  fuite.  6$f.  Villes 
qu'il  prend  ;  inveftit  Ho-tchéou.  ib.  Les 
Chinois  lui  demandent  une  fufpenfion  d'ar- 
mes. 6^6.  On  convient  des  conditions  de 
la  paix,  &  il  fe  retire  de  Ho-tchéou.  6fj. 
Sa  mort.  Son  éloge,  ib. 

Poussé  (  le  Roi  de  )  meurt.  A  quel  moyea 
fon  fils  dût  la  pofleffion  de  fes  Etats.  VI. 

Poussou-oUAN  ,  fœur  de  Yéliuylieï,  Roî 
des  Léao  Occidentaux  ou  des  Cara  Khitan  , 
eft  Régente  après  la  mort  de  ce  Monar- 
que. VIII.  422.  Fait  tuer  fecrettement 
fon  mari  qu'elle  n'aimoit  pas,  &  perce 
fon  amant  d'un  coup  de  Sèche.  PourquoL 
ib.  Titre  qu'elle  portoit.  425. 

PoUTACHELi  (  l'inmératrice  ),  veuve  de 
Tou-témour ,  met  Ilintchépan  fur  le  Trô- 
ne. IX.  yjp.  Puis  Tohoan-témour  qu'elle 
avoit  f^it  reléguer  dans  la  Corée.  561.  Eft 
exilée.  $77. 

PouTctfAKOANNou  ,  uu  dcs  premiers 
Officiers  du  Roi  des  Kin.  Une  tafle  ja- 
loude  le  porte  aux  plus  grands  crimes. 
IX.  184.  Ninkiaftbu  fe  voit  forcé  de 
laifler  fon  autorité  entre  fes  mains.  i8d. 
Une  vidoire  qu'il  remporte  lur  les  Mon*, 
gous  y  le  rend  infolent.  i8p.  Comment  il 
perd  la  vie.  191. 

P  o  u-T  c  H  A  o  .  beau-frère  de  l'Empereur 
Hiao-ouen-ti.  IL  $$4.  Manière  fingulière 
dont  ce  Prince  l'oblige  à  prendre  du  vin 
empoifonné.  ib. 

PouTCHATiNTCHou,  Officier  des  Kin, 
force  les  Mongous  k  faire  retraite  k  l'affidre 
de  Yu,  IX.  148. 

PoUTGHiKER  ,  titre  de  celui  qui  étoit  à 
la  tète  de  la  Douane  chez  les  Bouchares. 
XL  $66. 

Pc  u-T  I E N-Y  u ,  Officier  de  la  carde  de 
l'Empereur  Ouen-ti.  V.  88.  Eft  vidime 
de  fa  fidélité  envers  fon  Souverain,  ib. 

Phésages,  nullement  à  craindre  pour  le 
fage.  X.  7}. 

Princes.  Les  Généraux  d'armée  obligés, 
fuivant  l'étiquette ,  de  faire  la  Cour  à  ceux 
du  premier  rans.  X»  191. 

Prodiges.  Un  lerpent  monftrueux  fort  de 
deflbus  le  trône  cfe  l'Empereur  Han.Ling< 
ti ,  &  difparoit.  III.  489.  Divers  autres 

Îoi.   Explication  d'un  prodige  fingulicr. 
V.  ?7o.  &  la  Note. 
Proverbes.  III.  4j8.  $17.  VI.  i%$. 
Prudence  (trait  de)  dans  un  enïHnt  de 
cin^  ans.  Iv*  ipo* 
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R. 


i\  ko  V  L'ES  ou  TchuJiiou  »  comment  l'Em- 

gïreur  leur  donnoit  l'invediture  de  leurs 
tats.  Voyez  la  Note.  II.  14. 
Religion  Chrétienne  y  dans  quel  tems 
introduite  en  Chine  par  les  Neftoriens. 
VI.  s  19.  à  la  Note.  Superbe  monument 
qui  conftate  fon  état  dans  cet  Empire  du- 
rant 145  ans,  depuis  ^jj  jufqu'en  781.  ib. 
à  la  Note.  Le  Cordelier  du  Plan  Carpin 
&  plufieurs  autres  envoyés  en  Tartarie 
l'an  1145  par  le  Pape  Innocent  IV  .pour 
engager  les  Mongous  à  embrafler  le  Cnrif- 
danilme.  IX.  242.  243.  Idée  qu'on  doit  fe 
former  des  Chrétiens  Neftoriens  de  la  Cour 
de  Mengko  ,  Empereur  des  Tanarcs.  2j'j* 
à  la  Note.  Cérémonies  réglées  par  rapport 
au  culte.  485.  Chriftianilme  perfécute  & 

Erofcrit  en  1664, fous  la  minorité  de  Kang- 
i.  XI.  58.  Le  Tribunal  des  Rites  permet 
aux  MiUionnaires ,  exilés  à  Canton,  de 
retourner  dans  leurs  Eglifes ,  mais  il  leur 
défend  de  pr^ècher  aux  Chinois.  De  nou- 
veau profcntè  en  I tfp  1  dans  le  Tché-kiang , 
par  Tchang  pong-ké ,  Vice-  Roi  de  cette 
Province.   i5i.   \.t^  Miffionnaires  repré- 
fentent  à  Kang-hi  les  fervices  qu'ils  avoient 
rendus  à  l'Etat  &  les  bienfaits  dont  ils  les 
avoit    comblés.   ïhïd.   Le    Tribunal    des 
Rites  confulté ,  prend  pour  bafe  de  fa  ré- 
ponfe  le  Jugement  de  iddp.  \6x.  Kang-hi 
ne  le  trouve  point  aflez  favorable ,  &  joi- 
gnant à  ce  Tribunal  celui  des  Minières 
d'Etat ,  il  réfulte  de  cette  réunion  un  Ju- 
gement qui  permet  le  plein  exercice  du 
Chriftianifme  dans   la  Chine.    i5j,   1^4. 
Requête  du  Mandarin  Tchin-mao  contre 
la  Religion  Chrétienne  &  contre  les  Eu- 
ropéens qui  trafiquent  à  Macao.  321.  Sen- 
tence des  Tribunaux  confirmative  de  l'Edit 
de  i5tfp,  qui  la  profcrit  dans  la  Chine. 
Ordonne  d'abattre  les  Eglifes  &  de  ren- 
voyer tous  les  Miiïionnaires  à  Macao  , 
excepté  ceux  qui  avoient  des  Patentes  de 
la  Cour.  31^-518.  Mouveroens  &  repré- 
fentations  inutiles  des  Miffionnaires  pour 
en  arrêter  Teffet.  318.  329.  550.  L'Em- 
pereur Yong-tching  prend  la  réfolution 
de  la  détruire.  378.   Un  Lettré  de  Fou- 
ngan  ,  Chrétien  apoftat ,  préfente  une  re- 
quête contr'elle.  il.  Ordre  de  Mouan-pao , 
Tfong^tou  du  Fou  kien  au  Tchi-hien  de  cette 
Ville  ,  d'interdire  cette  Religion  comme 
étrangère  &  contraire  aux  bonnes  cou- 
tumes.   57p.    Les   Miffionnaires    avouent 
faulfement  que  les  Eglifes,  au  nombre  de 


dix  -  huit ,  dans  l'arrondiflement  de  Fcmh 
ngan ,  avoient  été  bâties  par  les  ordres  de 
Kang-hi.  382.  Le  Tfong<ou  détruit  cette 
aflertion ,  étend  fes  recherches  dans  tout 
le  Fou-kien  ,  &  en  écrit  fecrettement  à 
l'Empereur,  ilud.  283.  Edit  du  Vice-Roi 
&  du  Tfong'tou ,  en  date  du  7  Septembre 
1721.  ibid.  387.  Alarmes  des  Mifiionnaires 
de  réking.  Leurs  démarches  inutiles,  ihid. 
Placet  public  du  Gouverneur  &  du  Vice- 
Roi,  acfreflé  à  Yong-tching.  388.  |8p.  Les 
Miffionnaires  jugent  que  la  ruine  du  ChriC 
tianifme  étoit  décidée  par  l'Empereur.  £^. 
Se  flattent  vainement  de  l'emporter  fur  le 
Tfong'tou  en  produifant  le  Jugement  de 
i5pi  ,  &  l'Eclit  de  171 1  :  on  les  annulle. 

ipo.  On  ne  conferve  à  Pékin  que  les 
liffionnaires  au  fervice  de  la  Cour  ;  les 
autres  font  renvoyés  à  Macao.  3po.  591. 
Ont  recours  au  treizième  fils  de  Kang-hi. 
jpi.  Leurs  entretiens  avec  ce  Prince,  ik. 
&  3P3.  Leur  placet  adreffé  à  l'Empereur. 
3P4.  Il  devient  inutile,  spy.  Nouvelles 
inftances  auprès  du  Prince,  iifid.  3p5.  Les 
Eglifes  font  ou  détruites  ou  deftinées  à 
d'autres  ufages.  3P7.  Demandent,  dans 
un  nouveau  mémoire,  qu'on  leur  conferve 
quelques-uns  de  leurs  confrères  à  Canton. 
ibid.  Difcours  que  le  Prince  leur  tient. 
}p8.  Obtiennent  un  furfis  de  l'Empe- 
reur. 3pp.  Paroiflent  devant  ce  Monar- 
que ,  qui  judifie  fa  conduite  à  leur  égard. 
400-402.  Avis  qu'ils  reçoivent  d'un  oncle 
de  ïong-tching.  403.  L'entrée  du  Palais 
leur  avoit  été  interdite  depuis  le  règne  de 
ce  nouveau  Monarque.  3pp. 

Renaudot  (  l'Abbé  )  publie  Une  ftuflè 
relation  du  voyage  de  deux  Marchands 
Arabes  à  la  Chine  ,  pour  avoir  occafion 
de  déprimer  les  Chinois.  1.  ObC  yo.  51. 
Attaque  la  Chronologie  des  Cliinois  ,  & 
pourquoi,  ib,  S4rf6. 

Renonciation.  Manière  dont  elle  étoit 
pratiquée  par  les  Empereurs.  IV.  79.  &  jpj. 

Repas  ,  loi  établie  dans  ceux  que  donnoient 
les  Princes  à  leurs  fujets.  Voyez  la  Note. 
IL  i;5. 

Réponse  ingénieufe  qui  fauve  la  vie  à  un 
des  Grands  de  la  Cour  de  Han-Ou-ti.  III. 
22.  Autre  pleine  de  fermeté  &  de  gran- 
deur. 18.  Belles  réponfes  d'une  concubine, 
ipy.  ip<S.  D'une  Reine  à  l'Empereur  Han- 
Yuen-ti.  112.  Réponfe  hardie  ae  Lieou-yu. 
IV.  yyi. 

Revenus  ,  à  quelle  fomme  ils  mootoient 


DES     MATIÈRES 


.  chaque  suuiée  foos  rEmpereor  Siaen-tfong, 
VI.  SOI. 

Russes  (les)  envoyent  une  Ambaflkde  à 
ChuD-cchi  pour  demander  la  liberté  du 
commerce  avec  la  Chine.  XL  42.  Leurs 
Ambafladeurs  refiifent  de  s'aflujettir  au 
cérémonial  Chinois  &  s'en  retournent  fans 
rien  faire.  16.  De  nouveaux  Ambafladeurs 
fe  rendent  à  Sélinga  en  Tartarie  pour  dé- 
terminer avec  ceux  de  Kang-hi  les  limites 
des  deux  Empires,  m.  Juwu'où  ils  éten- 
dent leur  domination  en  Tartarie.  125. 
S'emparent  de  la  chafle  aux  Martres  Zibe- 
lines &  font  inquiétés  par  les  Chinois  pen- 
dant trente  ans.  i^.  Les  conférences  de 
leurs  Plénipotentiaires  en  1688  ,  à  Sélinga 


n'ont  pas  lieu  ;  la  paix  eft  conclue  à  Nip- 
chou.  ib.  à  ta  Note.  Conteftation  au  fujet 
du  fort  de  Yacfa.  127-132.  Préambule  du 
traité  :  formule  du  ferment,  ib.  Sont  foup- 

Sonnés  d'avoir  promis  du  fecours-au  Kal- 
lan  contre  les  Kalkas.  138.  Reproches  que 
leur  fait  Kans-hi.  ib.  Sont  mal  avec  le 
Kaldan  maigre  des  raifons  de  commerce. 
Laurent  Lange  ,  Envoyé  du  Czar  vers 
Kang.hi  en  1717.  %\6^  i[)efcription  qu'il 
fait  d'un  feu  aartifice  exécuté  à  la  mailon 
de  plaifance  de  Kang-hi  ib.  à  la  Note. 
Entrée  de  Léon-IfmaUof  à  Pékin  en  1710. 
Lettre  du  Czar  Pierre,  ib.  Voyez  la  No- 
tice Hiftorique  fur  leurs  premières  entre- 
prifes  contre  les  Chinois»  XIL  tfx-io8«    . 


s. 


Sacrifices  au  Ckang-tij  prérogative  qui 
appartient  à  l'Empereur  leul.  IL  54.  Com- 
ment ils  fc  font  &  à  quelle  occafion.  Voyez 
la  Note.  ib.  Manière  dont  ils  fe  faifoient. 
IIL  2^0.  Différence  des  viâimes  qu'on 
immoloit  réglée  lur  la  qualité  des  per- 
fonnes  quand  il  étoit  queftion  d'un  ferment. 
Ticounaï  ,  Roi  des  Kin ,  élève  un  théâtre 
fur  lequel  il  facrifie  au  Tien  un  cheval ,  après 
quoi  if  jette  un  mouton  &  un  cochon  dans  le 
Kiang .  dont  il  venoit  de  fe  rendre  le  maitre. 
J72.  VI.  224.  à  laNote.  L'Empereur  peut  en 
oifrir  par- tout  où  il  tient  fa  Cour.  Vn.-4;^. 

Sages  (les  cinq)  fous  le  règne  de  Han- 
Houon-ti  réfutent  conftamment  tous  les 
emplois  qui  leur  font  offerts.  IIL  4f  i.  Avan- 
ture  fingulière  des  voleurs.  4Çi.  Les  fept 
Sages  de  la  forêt  de  Bambou  ,  leur  doârine 
&  leur  vie.  IV.  ijo.  Hi-kang,  leur  chef 
eft  mis  à  mort.  Dérenfe  d'enfeigner  la  doc- 
trine de  Lûû'tfé.  132. 

Sahalien  y  fleuve  que  les  Rufles  appellent 
Onon-Amur ,  fa  fource ,  fon  cours ,  &c.  XI. 
127. 

Saï  ,  éreâion  de  ce  Royaume.  IL  45*1. 

Saliho  ,  un  des  Lieutenans  des  Kin,  VIII. 
4^1.  Eft  battu  par  Oukiaï.  49^  Force  le 
paflTage  de  Jao-fong-koan  avec  une  puiflante 
armée,  yoy.  On  lui  coupe  les  vivres  ,  il  eft 
battu  en  difFérenres  rencontres  ,  &  il  fe 
fauve  fuivi  feulement  de  quelques  cavaliers. 
$06.  Eft  de  l'expédition  de  1 1 34  avec  Ou- 
tchou  &  Liéou-koué  .  &  ils  font  battus 
dans  les  détîlés  du  Sle-tchuen.  ^07.  pg. 
Eft  repoufle  à  Tfin-tchéou  qu'il  veut  repren- 
dre. CI 5.  Son  expédition  dans  le  Chenfi. 
Jip.  Dattu  trois  fois  &  défait  entièrement 
Fou-fong.  Se  fauve  à  Fong-fiang.  ibid. 
Defcendoit  du  fameux  Sié-yé.  ; 5*0.  Sa  bra- 
voure fait  ombrage  au  barbare  Ticounaï^ 
Roi  des  Kin  qui  le  Sût  périr  avec  toute 
fa  famille,  ib. 


Sa  MANES  y  Samenj  Schammanes  ou  Châmen  , 
Religieux  de  la  Sefte  des  Tao-fsé  profcritd 
par  Ouen-ti  ^  l'an  444  V.  50.  Différens  noms 
du  Dieu,  l'objet  de  leur  ailte,  leur  dodrine 
répandue  dans  toute  la  haute  Afie.  ib.  à  la 
Note.  Recherches  fur  leur  origine.  Leur 
Seâe  abolie  dans  le  Malabare .  êc  pourquoi, 
c  1 .  à  la  Note.  N  oms  que  leurs  donnent  divers 
Ecrivains  Grecs  qui  en  parlent,  yi.  à  la  Note. 
Leur  Dieu  Boudka  ,  né  du  c&té  d'une 
Vierge.  Tours  pyramidales  où  fes  os  font 
dépolés.  53.  à  la  Note.  Le  Sommonaeodom 
des  Siamois ,  le  même  que  Boudka.  ib.  Ce 
que  le  nom  de  Somona  ou  Samana  fignifie 
dans  la  langue  Balie.  5*4.  à  la  Note.  Epo- 
que de  la  naiifance  de  leur  Boudka.  Leur 
doftrine  partagée  en  extérieure  &  intérieure  : 
ce  qu'elle  enfeigne.  ib,  &  f  j.  Faifoient  chez 
les  Moneous  la  cérémonie  de  confacrer  let 
jumens  blanches.  IX.  2^3.  à  la  Note. 

Sancopatou  ,  Général  Mongou.,  écheoit 
dans  une  eutreprife  difficile.  IX.  74.  Eft 
battu  par  les  Kin.  ib. 

San-^en.  Livre  hiftorique ,  égaré  pendant 
200  ans,  &  retrouvé  au  commencement 
de  l'Ere  Chrétienne.  Ce  qu'il  contient, 
&  ce  qu'en  penfent  les  Lettrés.  I.  Difc. 
pr.  X XXIV  9  &c.  Préf.  7. 

San  g-o  u  e  ï-h  a  n  ,  premier  Miniftre  du 
Fondateur  du  Eéou^tçin  ,  lui  donne  les. 
moyens  de  fe  raffurer  contre  les  vues  am- 
bitieufés  des  Gouverneurs  de  l'Empire. 
VIL  521.  322.  L'engage  à  mettre  fa 
Cour  à  Taléang»  &  pourquoi.  525.  S'op- 
pofe  à  ce  qu'il  fe  recire  à  Tçin-yang  aux 
approches  cTun  rebelle.  $z<.  Vang-kouang- 
yuen  fe  plaint  de  fon  adminiftration ,  & 
oblige  l'Empereur  à  le  renvoyer  du  Mi* 
niftère  :  eft  nommé  Gouverneur  de  Tchang* 
té.  m.  Ce  qu'il  écrit  à  ce  Monarque 
pour  l'empêcher  de  rompre  avoc  les  Kbi* 


1^1 


TABLE     GÉNÉRALE 


rans.  %Y7''%%9'  L^  coi^ore  d'avoir  des 
égards  pour  ces  Tétrtares.  t^6.  Rentre 
dans  le  Miniftère.  5jj.  Le  Roi  des  Khi- 
tan  ne  veut  confencir  à  la  paix  qu'à  con- 
dition qu'on  lui  livre  ce  Miniftre  &  Kiog- 
yen-kooang.  3tf3-}73* 

SaN'HOANG  ,  ou  les  trois  Souverains  :  ce 
qu'on  entend  par  cette  dénomination.  I. 
Préf.  22.  2|. 

Sakko^  premier  Mimftre  de  Houpilaï- 
ban  y  (ait  abattre  les  anciens  Palais  des 
Sone.  IX.  4^5.  Trifles  effets  de  fa  mau- 
vaiie  adminiftration.  443.  Eft  unanimement 
accufé.  445.  Sa  ch&te  entraine  celle  de 
fes  créatures.  447. 

San-kong-yé y  autrement  le  Comte  Jean, 
un  des  fils  de  Sounou  ,  fe  diflingue  dans 
les  armes  &  dans  les  Lettres.  Xl.  176, 
Embrafle  le  Chriftiani&nc,  &  à  quelle  occa- 
fion.  ih. 

San^'KOUÊ  y  ou  les  trots  Royaumes.  Ce  que 
les  Chinois  entendent  par  cette  époque  de 
leur  Hiftoire.  IV.  Z\.  &  8i.  à  la  Note. 

Sapa  .  un  des  Cheft  des  Khitan  ou  Léao , 
fe  révolte  contre  les  Kin  ,  dans  l'intention 
de  mettre  fur  le  Trône  un  defcendant  de 
la  Famille  Royale  des  Uao.  VIII.  jrtf2. 
553.  Bat  un  Général  Kin ,  &  fe  met  en 
marche  pour  aller  fe  donner  aux  Léao 
Occidentaux.  Les  Khitans  murmurent 
d'aller  fi  loin ,  &  le  tuent,  ib. 

Satchar  y  Prince  Mongou  ,  fe  ligue  avec 
les  Princes  Mongous ,  (es  voifins  ,  contre 
la  Chine ,  aue  fes  ancêtres  avoient  pofTédé. 
XI.  7t.  Éft  prévenu  par  les  troupes  Impé- 
riales •  battu  &  fait  prifonnier  y  ainfi  que 
Ion  frère  &  fes  enfans.  73. 

Se  (les  cent  )  préfidoient  fur  les  Officiers 
du  dehors.  I- Jo2. 

SELixi  (  nom  Chinois  de  Pedrini.  ) 

Sbma-feï-lokg.  Voyez  Hiu-mou-tchi. 

Seng-ko-sang  ,  Roi  ou  Chef  des  Miaotfi 
du  petit  Kin-tchoutn ,  eft  attaqué  par  les 
Chinois ,  &  perd  fes  Etats.  XL  (93.  ^94,  Sa 
tète  eft  portée  à  Péking.  yp/. 

Senkianou  ,  Officier  des  Yuen  ^  eft  feit 
prifonnier  avec  les  foldats  qu'il  comman- 
doit.  X.  54. 

Sentimens  (beaux)  d'une  mère  pour  fon 

fils.  ni.  494. 

Septen-partchour  ,  ou  Sebden-Baljou , 
fils  du  Kaldan.  eft  pris  par  le  Prince  de  Hami. 
2  f  7.  &  remis  à  Honanta,  qui  l'envoie  à  Kang- 
hi.  iè.  Détails  de  cette  prife.  i5i.  Son  air 
trifte  &  embarraflé  lorfqu'il  paroit  devant 
ce  Monarque ,  &  ce  qu'il  lui  dit.  Sa  figure^ 
fon  habillement,  ik  De  quel  œil  il  regarde 
les  Eieutes  de  la  fuite  de  Kang-hi.  Signifi- 
cation du  nom  de  Stbdgn  Baljou  en  langue 
du  Tibeij.  L'Empereur  l'envoie  à  Péking  , 


le  recommande  au  Prince  héritier,  i^j. 
Condamné  à  avoir  la  tète  tran<^e.  181  • 
Kanghi  ordonne  de  furfeoir  à  cette  fen^ 
tence.  ib.  Emporte  le  cadavre  de  fon  père,  & 
fe  réfugie  auprès  de  Tféouang-Raboan.  XL 

Séren-Kaldak  y  appelle  par  les  Chinois 
Tcbon-kar ,  &c  par  les  Rufles  Kouan-Talgi , 
réunit  tous  les  tleuus  fous  fa  pciiflàoce. 
XI.  4«  Etoit  fils  de  Tféouang-Rabdan.  ib. 
Brave  la  puiflance  de  Kang-lii ,  &  refule  , 
pour  conlerver  fr liberté,  tous, les  avan- 
tages qu'il  lui  propofe.  ib. 

Serments  ,  formule  des  ferments,  en  quoi 
coftiîftoit.  I- Jio-  Les  Tartares  l'ont  em- 
pruntée des  Chinois,  ib.  Serment  de  Gen- 
ghis-khan  fur  les  rives  du  PantchounL 
îb.  Serment  de  Yéliulieouko  ,  Prince  des 
Léao.  ib.  Formule  de  ferment  des  grands 
Vaflaux  de  l'Empire.  II.  140.  Serment  des 
Chef^  de  l'armée  deftinée  contre  l'ufurpa- 
teur  Ouang-mang.  III.  atfo.  Autre  qui  fe  ndt 
en  buvant  du  fang  de  poulet,  xki.  &  IV.  192. 
Un  Général  Chinois  &  un  Général  Toufan 
fcellent  leur  ferment  mutuel  en  immolant  un 
chien  blanc.  VLia4.  Chez  les  Chinois  les 
vidimes  différoient  félon  la  qualité  des  per- 
ibnnes.  ib.  à  la  Note.  Formule  pratiquée  dans 
certaines  hordes.  IX.  24-32.51.  Autre  qui 
confifte  à  rompre  un  arc  ulité  parmi  les 
Afo/z^ottj.  X.91. 

SÉSSAKÉ ,  appelle  encore  Sao«fen-hac  &  Se- 
feu'hé ,  neuvième  fils  de  Kang-hi.  XI.  371. 
Prince  méfeftimé.  ib.  Indignation  de  Kang- 
hi contre  ceux  qui  le  lui  propofent  pour 
fucceflèur.  373.  Travaille  à  faire  foulever 
les  Chinois  en  fa  faveur,  ib.  Le  Miffionnaire 
Morao  ou  Moram.  foupçonné  de  ^vorifer 
fa  faftion ,  &  fes  démarches,  ib.  Eft  arrêté 
&  exilé  à  Si-ning  en  Tartarie.  ib.  On  lui 

^  fait  fon  procès.  45'7.  Tfiché ,  fon  beau-père  , 
eft  enveloppé  dans  fa  difgrace.  4j8. 

SÉSSAN ,  titre  que  les  EUutes  donnent  aux 
Princes  qui  font  du  Confèil  d'Etat.  XL 
4-101. 

S I A  N  G-K  ONG,  Prince  de  Tftn  ,  celui  qui 
avoit  aidé  l'Empereur  Ping-ouang  à  cha(ier 
lesjTtffïiirw,  profite  des  récompenfes  qu'il 
avoit  reçues  pour  s'élever.  IL  54.  Empiète 
fur  les  prérogatives  de  la  dignité  Impériale. 
ib.  Blâmé  par  les  autres  grands  Vaflàux* 
ib.  Défait  les  Tartares ,  &  meurt  à  la  mon- 
tagne Ki-chan.  yy. 

SiANG-KONG,  Prince  de  Tfin.  IL  81.  Eft 
foupçonné  d'avoir  fait  périf ,  en  trahifon  • 
le  Prmce  de  Lou.  8z.  Eft  lui-même  afTaffinél 
84. 

SlANG-KONG  ,  Prince  de  Song  ,  eft  arrêté 

Ear  trahifon.  IL  129.  On  le  reconduit  avec 
onneur  dans  fes  Etats,  i  )o.  Eft  blejQTé  dans 
une  aftion  &  meurt,  xjx* 


DES    MATIÈRES. 


SlANG-oXTANC  ,  dix-huitième  Empereur  des 
Tckéou.  IL  120,  Ménage  le  Prince  de  Tfi, 
auquel  il  doit  fon  élévation,  m.  Veut  faire 
revivre  l'ancien  droit  des  Empereurs  de 
donner  Tinveftiture  aux  Princes,  iif.  Sa 
mort,  147.  , 

SiANG-ouANG,  fils  du  Prince  de  Tfi.  II. 
3ip;  Ses  amours  avec  la  fille  d'un  Mandarin. 
iifid.  Comment  il  recouvre  la  Couronne  de 
fon  père  510.  Epoufe  cette  fille.  323. 

SiAO-FAN  ,  de  la  Famille  Impériale  des 
Lédjig.  V.  171.  Arme  contre  le  rebelle 
Héou-king.  i^. 

SiAO-FANG,  fils  de  l'Empereur  Siao-yuen-ti. 
V.  5p^.  EU  nommé  prince  héritier.  397. 
Révolution  qui  le  met  fur  le  Trône.  398. 
Voyez  pour  la  fuite  King-ti. 

SlAO-FONG-siEN,  craignant  que  le  Prince 
Aoloua ,  fils  du  Roi  des  Léjo ,  n'héritât  de 
la  Couronne  au  préjudice  de  Yéliu-ting  & 
de  Yéiiu-ning  fes  neveux ,  accufe  la  mère 
de  ce  Prince  d'une  confpiration.  VIII.  395*. 
A  fa  follicitation ,  le  Koi  (ait  mourir  la 
mère  &  le  fils.  ihid.  &  3p5.  Trompe  ce 
Monarque  fligitif  >  &  lui  fait  entendre  que 
les  Km  fe  retireroient.  397.  Le  Monarque 
ouvre  les  yeux ,  le  chafle  de  fa  préfence* 
3p8.  Eft  furpris  par  un  parti  des  Kin  &c 
mis  en  pièces ,  ainfi  que  fes  deux  fils.  /^. 

SlAO-HO ,  femeux  Lettré  attaché  à  Lieou- 
pang.  IL  443.  Devient  fon  premier  Miniftre. 
4^3.  Confeils  lages  qu'il  lui  donne,  ihid. 
Ses  ennemis  cherchent  à  le  rendre  fufped, 
&  à  quelle  occafion.  4ytf.  Murmures  que 
fou  élévation  excite.  492.  Eft  fait  Chef 
des  Grands  de  la  première  claflè.  495. 
prérogatives  &  diftindion  que  l'Empereur 
lui  accorde  en  le  nommant  premier  Mi- 
nière de  l'Empire,  i^id.  Eft  chargé  de 
chaînes  ,  6c  à  quelle  occafion.  520.  Eiï 
îuftifié  ,  &  recouvre  fa  liberté.  52 1.  Ses^ 
dernières  paroles.  52;.  Sa  mort.  iS. 

SlAO-HAN  ,  neveu  de  la  Princefle  Chou-liu, 
Reine  des  Khitan  ,  coupe  les  vivres  aux 
Chinois.  VIL  3^7.  Renvoie  les  prifonniers 
qu'il  fait,&  par  quel  motif.  3^8.  Eftpro- 
pofé  au  Gouvernement  de  Taleang.  38ir 
Forc4  de  quitter  cette  Ville  &  de  re- 
tourner en  Tartarie  ,  il  fuppofe  un  ordre 
du  Roi  des  Khitan  ,  qui  nomme  Li-tfong-y, 
Empereur  de  la  Chine  ^  ôc  il  lui  laiiTe  mille 
foldatspour  fa  garde.  382.  38}. 

Si  AO-V ,  hls  de  Tfou-ting,  monte  lur  le  Trône 
l'an  I3J2  avant  l'Ere  Chrétienne.  Natu- 
rellement léger  &  indolent ,  il  fe  livre  à 
toutes  fortes  de  défordres.  L  110.  Règne 
28  ans.  ib.  ii2« 

S^i  A  o-Y  9  Général  des  troupes  Impériales. 
V.  181.  Oblige  les  Oueï  à  fe  retirer,  x82« 
Sa  difgrace  &  fa  mojt»  187, 


SiAo-Y ,  Général  des  Ty?.  V.  lôx.  Bat  les 
OucL  iiid.  Eft  mal  récompeiifé  de  fes  fer- 
vices,  ihid.  Meurt  empoilonné.  iù. 

Si  A  o-Y  connu  depnis  fous  le  titre  de  Siao- 
yuen-ti  .  fe  fait  un  parti  dans  les  troubles  qut 
agitent  î'Envpire.  376.  Mouvement  que  font 

.  les  peuples  en  fa  faveur.  384.  Se  fait  couron^ 
ner  Empereur  à  Kiang-ling.  3  90.  Trouve  un 
Concurrent  dans  fon  rrère.  3pi.Superftition 
dans  laquelle  il  donne,  ih.  Voyez  pour  la 
fuite  Siao-yuen-ti*  il>. 

Si  A  o-Y  EN  ,  Fondateur  de  la  dynaftie  dej 
Léang.  V.  191.  Danger  auquel  il  échappe. 
ibid.  On  veut  encore  le  faire  périr.  202. 
Précautions  qu'il  prend  contre  la  Cour,  ib^ 
Commande  les  troupes  contre  PEmpereor. 
203.  Ses  fuccès.  lor.  b  fuivy  Qn  lui  livre, 
la  Capitale.  107.  Juftice  qu'il  fait  des  com- 

Eagnons  de  débauche  de  l'Empereur  Pao- 
uen.  208.  Sévérité  dont  il  ufe  envers  ley 
Officiers  de  ce  Prince,  ih,  Melmes  qu'il 
prend  pour  monter  fur  le  Trône.  210.  fir 
Juiv.  Se  donne  le  titre  de  Prince  de  Léang^ 
211.  Reçoit  le  Sceaa  de  l'Empire ,  &  eft 
proclame  par  les  Grands,  ib,  Voye2 Qu-ti. 
SiAo-YEN-MiNG  .Comment  il  parvient  au 
Trône^  V.  1^6.  Eft  dépofé.  398.  Sa  mort* 

SiAo-YÉ-siEK ,  un  des  Généraux  de  Tchîn- 

kis-han ,  facilite  aux  Mongous  une  conquête 

importante  par  une  beureufe  fopcrcherre. 

IX.  67. 
SlAo-YN  (  les  )  veilïo'ient  fur  la  Conduite  de» 

petits  Officiers,  L  302.' 
SiAo-YNG*rcHAo,fe  révolte.  V.  203.  Eft 

chargé  du  foin  des  affaires  par  le  Trium*' 

virât,  ib. 
SiAO-YUEN-Ti  ,  troifièrae  Empereur  des 

Uang.  V.  391.  Reçoit  de\ix  ambaflades  de 

la  part  des  Princes  de  Oueï  &  de  Tfi.  jpj. 

Elfes  kû  attirent  une  guerre  qui  fïiïit  par  fa 

prife  de  fa  Capitale  ,  &  fa  mort.  394*  éfuiv. 
Si Ao-KANG ,  voyez  Ouen-ti ,  Empereur  des 

Liang.  V.  572. 
Si  Ao-Ki .  Prince  des  Liane.  V.  389.  Prend 

le  titre  o'Empereur.  îb.  Marche  contre  fon 

frère  qui  s'étoit  auffi  fait  Proclamer.  391. 

Echec  qu'il  reçoit.  59a.  Eft  pris  avec  toute 

fa  femifle.  ib.  Sa  mort.  ib. 
Si AO-Ki A  -fils  de  Taï-keng ,  lui  fuccède  Tan 

1666.  Règne  17  ans.  I.  190* 
Si  AO-KIHN  ,  Gouverneur  de  Nan-kaî.  V.  ç6m 

Donne  dans  un  piège  qu'on  lui  tend  y  6c 

périt,  ib. 
SlAo-Kiou ,  Prince  du  Sang  des  téang.  V* 

S73.  Echappe  au  maftacre  des  Princes  de 

fa  famille,  ib.  En  manque  l'auteur  ^  qui  le 

&it  mourir  lui-même  ib. 
SlAo-KOUANG ,  un  des  Miniftres  de  l'Em. 

pire.  V.  iptf.  Excite  du  trouble.  198,  Sa 

fin,  ib. 
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SlAOtif TO  ,  horde  de  Ooala-  X.  »&>. 
CbaOb  le»  T«/««  fo»  affi^eoient  Hami, 

V.  }tf  J-  Viaoïre^u'il  lempone.  364.  Echec 

vTj  Eft  &>«  Coo»emeur  de  l'Empire,  th. 
^'voe»  ambiôeofe».  i7f.  Mefiire»  aiû 
r^oA  ooor  fe  friyer  le  chemin  do  Troue. 
\^%  ^kh.  Aflâfline  l'Emperem-.  178.  Se 
àiout  luHDèine  le  ntre  de  Grand-Général 
ic  l'Empire,  ibid.  Fait  mounr  les  PniKe» 
da  ûng  fl«n  veolcnt  iToppofer  à  ion  élé- 

SiSri7P-.Lèf%««-^f  «  •*  ""^^* 
&  fe  fait  céder  le  Trône,  ib. 

3lXo.MOii.HOU  ,  combat  ûngulier  entre  Im 
&  on  Géant.  V.  4.ÎP- 

SiAO-NAO-Klw  ,Reme  ,  concubine  de  Yé- 
liulonefio  ,  ^empare  dn  Gouvernement 
de»  Khitan  à  la  mort  de  ce  Piince,  VIII. 
loi.  Elle  molefte  Siao-chi ,  époulc  légi- 
time de  ce  Roi ,  laquelle  n'ayant  point  d  en- 
fiint  avoit  élevé  le  fil»  de  cette  concubine 
SnSe  19».  E"f  loi  fignifie  l'ordre  de 
fe  donner  la  mort.  tb.  Jaloofe  de  régner  & 
de  confcrver  la  Régence ,  elle  veut  aepofer 
Yéliu-tfongchin,lon  fils  aîné,  pour  mettre 
à  fa  place  Tchong-yuen ,  Ion  pdet ,  encore 
fort  leune.  197-  Yélia-tfongcliin  averti  par 
fon  frère ,  fait  enlever  la  Régente  &  prend 
dès-lors  poffeflion  du  Gouvernement.  ip8. 

Si  A  0-0  u  A,  Général  des  Kin ,  bat  une  ar- 
mée  Chinoife.  VHI.  40/.  40J-  . 

SiAO-oUANG-TCHi  élevé  aux  pi  US  grands 
emplois  &  Précepteur  de  1  Empereur  , 
perd  la  vie  par  les  intrigues  de  deux  Eu- 

StSToÎA  :  Prince  du  fang  des  r^.  Y 
an  Se  fauve  dans  les  Etats  de  Ouci.  zb. 
Obtient  du  commandement  à  leur  fcrvice. 
2,8.  Fait  lever  le  liège  de  Çhéou-yang. 
ib.  Commande  en  chef.  261.  Viftoire  com- 
plettc  &  fanglante  qu'i  remporte  fur  les 
febelles.  xdi.  Echec  qu'il  reçoit.  ^^6.  Eft 
caffé  de  fes  emplois  &  réduit  au  rang  du 
peuple,  ib.  On  lui  rend  le  Commandement. 
177.  Conquêtes  qu'il  feit.  tb  Médite  de  fe 
îlJôlter.  lid.  bfuiv.  Prend  le  titre  d'Em- 
pereur. 179.  Suites  de  fa  révolte,  ipp.  Sa 

SiTS'Ïao-yong  •  Prince  de  N^«-Ki«^  frère 
de  l'Empereur  Pao-kuen  des  Tfi.  V.  101. 
Forme  une  efpèce  de  triumvirat.  105.  Eft 
déclaré  proteaeur  de  l'Emoirc  tb.  Et  pro- 
clamé Empereur  par  l'armée  des  rebelles. 

ibid.  Voyez  Ho-tju  .   r  *«  j^  w  ir 

SiAO-PACTCHi ,  Prince  d?  fanB £««  V-  V. 
»io.  Eft  viftime  de  la,pohaque  &  dci  am- 
bition de  Siao-ycn. 


Si  AO-Foir .  Général  de  rEnpereor  OiKÎ  det 
I^tfflf^.  y .  546.  Sa  jaloofie  cooGre  fbo  GoDi. 
gue.  147.  Suites  qu'elle  eot.  th. 

Si  AO-FO  (7  ^  de  la  famille  des  Lê^mg.  Y.  404. 
Excite  da  tioidde.  ih.  Eft  batto  &  toé.  H. 

Si  AO^i  EH  de  la  iâmille  Impéiiale  des  L/tfv. 
V.  f  y 4*  Se  fait  chef  de  parti  f^j.  Prend  le 
titre  d'Empereur,  jyp.  Villes  qui  fe  décb- 
rent  pour  loL  £0. 

SlAO-si3f  ,  frère  de  Poan-kîcg  hd  fiiccède» 
l'an  I  $jz  avant  rEre  Chrétienne  ,  ce  Prince 
livré  à  fies  plaiûrs  9  replace  TEmpiie  dans 
le  défbrdre.  L  209. 

SiAO-ssÉ'HOA ,  Général  des  Somg.  Y.  40. 

Fait  ceilêr  les  hoftilités  dam  la  Piorince 

de  Han-'tchon2.4i.  Force  le  Tan^reYzng- 

nan-cang  à  fe  foomettre.  îh. 
Si  AO-TA'KI ,  Prince  héritier  des  Uanp.  V. 

}8o.  Se  trocnre  an  pouvoir  da  chef  des 

rebelles,  ib.  Comment  il  lui  édiappe.  $tz. 

Préfère  de  retomber  entre  fes  mains,  & 

pourquoi  ^83.  Périt  viâime  de  la  piété 

filiale,  ib. 
SiAO'TAN-TCHf ,  Mtmflre  de  l'Empire  Ibus 

les  Tfi.  V.  19^.  Sa  fin.  199. 
SiAO-TAO-TCHiNG  ,  Général  des  troupes 

fous  l'Empereur  Ming-ti.  V.  i  j»  Ombrage 

Î[u'on  a  de  lui  à  la  Cour  ib.  Moyen  dont  il 
e  fert  pour  éluder  fon  rappel.  133.  Dan- 
ger auquel  il  échappe.  134.  Revient  à  la 
Cour  où  on  lui  donne  la  première  charade 
de  la  maifon  de  l'Empereur.  13^.  Eft  fait 
Grand-Général.  i)8.  Commande  l'armée 
contre  les  rebelles.  139.  Appaife  les  trou- 
bles. 141.  Danger  de  la  vie  qu'il  court  14^. 
Refiife  !î  Trône  qu'on  lui  offre.  147.  Com- 
plots qui  fe  trament  contre  lui.  148.  Diftîpe 
heureufement  toutes  ces  fadions.  149.  & 
jfuiv.  Porte  fes  regards  vers  le  Trône.  15"  5. 
Force  l'Empereur  Chun-ti  d'abdiquer  en  la 
faveur,  ib. 

SlAO-TCHA  de  la  famille  Impériale  des 
Léang.  V.  395'.  Le  Prince  de  Ouei  lui  donne 
le  titre  d'Empereur.  39^.  N'en  a  que  le 
nom  fans  la  puiflance.  ib. 

SiAO-TCHAO,  Empereur  des  Tfi.  V.  174. 
Inclinations  baffes  qu'il  montre.  i7tf.  Sa  fin 
tragique.  178.  N'eft  pas  compte  comme 
Empereur.  Voyez  le  tableau  en  tête  du 
Tom.  IV. 

SiAO-TCHAO-ouEN  ,  monte  fur  le  Trône 
pour  le  céder  à  fon  oncle.  V.179.  On  lui  don- 
ne enfuite  le  titre  de  Prince  de  Haï-Ung.  ib. 
Meurt  empoifonné.  ib.  Non  compté  comme 
Empereur.  Voyez  le  tableau  Chronologi- 
que. Tom.  IV. 

SfAO-TCHiNG,  Prince  de  Un-ho.  V.  3^1. 
SesliaifonsavecHéott-king.  jtfi. Ce  rebelle 
le  frdt  mourir.  372* 
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SxAO  TCHOKG-coNG ,  Officier  Lia^  au  fer- 
vice  des  Kin.  VIII.  445.  Paroit  confcntir 
au  deflein  de  fe  joindre  aux  Chinois  con- 
tre les  Kin.  ib.  Abufe  de  la  confiance  qu'on 
avoit  en  lui.  444. 

Si  Ao-TCHU  ANG  de  la  famille  Impériale  des 
Uang.  V.  40p.  Ce  que  le  Prince  de  Tfi 
fait  en  fa  feveur.  ib-  Eft  proclamé  Em- 
pereur par  une  armée,  ih* 

SiAO-TÉMOUR  reclame  dix  Villes  au  nom 
des  Hia  &  fur  le  refus  des  Chinois  il  eft 
chargé  de  leur  déclarer  la  guerre.  VUI. 
iitf.  Hauteur  avec  laquelle  il  reçoit  Foupié 

g  ne  la  Cour  envoie  au-devant  cfe  cet  Am- 
alladeur.  La  firanchife  de  ce  dernier  gagne 
fon  amitié.  217. 

Si  Ao-Tsi ,  Gouverneur  du  pays  de  Kiao-tcki. 
V.  358.  Comment  il  eft  chaffé  de  fon 
Gouvernement,  ib.  Y  eft  renvoyé  avec  une 
armée  pour  châtier  les  rebelles.  339. 

SiAo-TSE-LÉANG,  fils  de  l'Empcreur  Ou-ti 
des  Tfi.  y.  x6i.  Premier  Miniftre  de  fon 
père.  ih.  Adonné  à  la  fede  de  foé.  ib. 

Sièges  de  Han-tchong.  IV.  67.  De  Tchin- 
tfang.  97.  De  Siang-ping.  108.  De  Sin- 
tching.  118.  De  Njng-tchéou  249.  De  la 
ville  de  Yé.  ij'i-39tf-4tf2.  De  Tchang-ngan 


2do.  468.  De  Siang-yang.  441.  De  Koang- 
kou.  jyi.  De  Yen-king.  IX.  59.  &  72. 
De  Taï-yuen.  82.  De  Tfao-yang.  84.  De 


Caï-fong-fou.  151-164-178.  De  Tfaï-chéon. 
200.  De  Siang-yang.  106.  De  Sin-chéou. 
6}o. 

SiÉ-HOU-SIEN  ,  horde  Tartan.  X.  x6i. 

Si  Eï-CHi ,  mère  de  l'Empereur  Kong-tfong , 
prend ,  pendant  fa  minorité ,  les  rênes  du 
Gomernement.  I X.  336.  Soutient ,  par  fes 
Généraux  ,  une  guerre  malheureufe  contre 
les  l^ongous,  338.  &  fuiv.  Transfère  la 
Cour  à  Ping-kiang  ,  &  deftitue'  de  fes 
emplois  le  Miniftre  Kia-fsé-tao.  353.  De- 
mande en  vain  la  paix.  357-3^5.  Envoie 
au  Général  Péyen  le  Sceau  de  l'Empire. 
375-378. 

S I É-Y  É  ,  Commandant  de  l'armée  des  Kin 
contre  les  Léao.  VIII.  39^.  Ses  fuccès. 
397.  403.  Dignité  de  Premier  des  Grands 
qu'il  reçoit  de  Oukimaï  ,  nouveau  Roi 
des  Kiri,  411.  Gouverne  les  Euts  des  Kin^ 
du  choix  de  Oukimaï.  J15. 

SiÉ-YEN-TCHANG  ,  un  des  Généraux  de 
l'Empereur  Mo-ti  des  HéowLéanp ,  afTiége 
Yang-licou.  VII.  177.  Lui  &  Ho-kieou 
commandent  une  grande  armée  contre  le 
Prince  de  Tfin.  17S.  Paffe  pour' bien  com- 
mander la  cavalerie.  i8o.  Devient  fufjpeA 
aux  yeux  de  fon  Collègue ,  qui  le  fait  périr , 
ainli  que  plufieurs  autres  Officiers,  là. 

SîÉYENTO  ,  Horde  Tartare ,  eft  incorporée 
avec  les  TiiU.  V.  507.  Haïe  &  maltraitée 
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far  Les  ToukiutL  j^oJ.  Oririne  de  cette 
lorae  &  comment  compofée.  VI.  60.  Se 
révolte  contre  les  Toukiuei.  6î.  LcsSiéyentQ 
accufés  d'être  caufe  des  malheurs  de  ces  der- 
niers. 75.  Se  retirent  au  Nord  du  Chamo  par 
Tordre  de  Tang-Taï-tfong.  89.  Sont  attaqués 
&  mis  en  fuite  par  ce  Monarque,  çj.qô.  Ce 
Monarque  donne  à  leur  Kohan  ia  fille 
en  mariage.  îbid.  Troubles  arrivés  à  la 
mort  de  leur  Kohan.  VI.  112.  Sont 
battus  par  les  troupes  de  Hia-tchéou.  113. 
Prennent  les  armes  contre  le  nouveau  Ko- 
han  j  Qc  pourquoi.  114.-  Sont  fécondés  par 
l'Empereur  de  la  Chine,  ib. 

SlFï-GiN-KÉou ,  fuccède  à  fon  père  dans  le 
Commandement  d'un  parti  de  rebelles.  V. 
5^1.  Eft  battu  &  Fait  prifonnier.  $6%. 

SiEï-HOEï ,  nommé  un  des  Régens  de  l'Em- 
pire. V.  5.  Contribue  à  l'élévation  de 
Ouen-ti  par  la  dépofition  &  la  mort  de  fon 
frère.  18.  Sa  fin.  xi. 

SiEï-Kiu ,  fe  fait  Chef  de  parti.  V.  ^41.  Se 
donne  le  titre  de  Roi.  ib.  Echec  qu'il  re- 
çoit. 554.  Avantage  qu'il  remporte.  j6i. 
Sa  mort.  ib. 

SiEï-NGAN  ,  premier  Miniftre  de  l'Empereur 
Tçin-Hiao-ou-ti.  Sa  fermeté  en  apprenuant 
la» nouvelle  de  l'armée  formidable  que  le 
Prince  de  Tfin  venoit  de  mettre  fur  pied. 
IV.  451.  Son  indifférence  à  la  nouvelle  de 
la  vidoire  remportée  par  fes  deux  fils.  45*6. 
Profite  habilement  des  troubles  qui  agitent 
les  Etats  de  Tfin ,  &  met  trois  armées  en 
campagne.  ^6j.  Leurs  fuccès.  it.  &  fuiv. 
Tableau  du  Gouvernement  après  la  mort 
de  ce  Miniftre'  &  de  fes  fils.  483. 

SiEï-NGAN-TOU  ,  Général  des  Song.  V.  70. 
Aftion  de  bravoure  de  cet  Officier,  ibid. 
Double  viôoire  qu'il  remporte  fur  les  Ouei. 
71.  &  fuiv.  Bat  les  rebelles.  102.  Rigueur 
avec  laquelle  on  le  traite.  106.  Paiiè  au 
fervice  du  Prince  de  Outï.  128.  Devient 
Général  de  fes  armées,  ib.  Viftoire  qu'iï 
remporte  129.   Eft  fait  Prince.  130. 

SiEï-ouEN-YU,  fe  déclare  pour  le  Prince 
de  Lou  contre  Min-ti ,  Empereur  des  Héow 
Tang.  VIL  294.  Ce  qu'il  dit  au  Prince  de 
Lou  ,  devenu  Empereur ,  concernant  Ché- 
king-tang ,  dont  il  prévoit  la  révolte.  30^. 
307. 

S I E  N-c  H I ,  femme  recommandable  par  fa 
fidélité  envers  fon  Souverain.  V.  434* 
Honneurs  qu'on  lui  accorde.  4jj. 

SiEN-yu-7CHONG-TONG  ,  Général  de 
l'Empereur  Tang-Hiiien-tfong  ,  marche 
contre  le  Roi  de  Nan-rchao.  Vl.  13  j.  Perd 
foixante  mille  hommes  fur  les  bords  de  la 
rivière  Si-eulb-ho ,  &  échappe  à  peine.  23^. 

SiEN-pi  :  lesTartareg),  pourquoi  ainfi  appel- 
les. II L  5)4.  Battus  &  diffipés  partfaï- 
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yong.  ib.  Remportent  ane  grande  viéboire 
lur  les  Hiong-nou  du  Nord.  388.  Viennent 
s'établir  à  main  armée  dans  le  pays  des  Hiong, 
nou  du  Nord  prefque  defert.3p7.Le  Gouver- 
nement Chinois  rompt  avec  eux,  âc  rappelle 
fes  Officiers  &  fes  troupes.  403.  Singulier 
accroiflement  de  leur  puiflance.  447.  Per- 
dent une  grande  bataille  contre  les  troupes 
de  l'Empire.  448.  Se  joignent  aux  Hiong- 
nou,  ôc  réduifent  aux  dernières  extrémités 
les  Provinces  de  Ping-tchéou ,  &  de  Léang- 
tchéou.  448.  Dévaftent  les  pays  limitro- 
phes de  rÈmpire.  477.  Exercent  de  nou- 
veaux brigandages  dans  le  King*tchéou.498. 
Sont  battus  par  Tchao-pao.  500.  Trois  de 
leurs  Che& ,  Koupinong ,  Souli  6c  Mikia  obr 
tiennent  de  Tfao-Tfao  la  permiffion  de  com- 
mercer avec  la  Chine.  IV.  87.  Koupinong  ga- 
Îne  leurs  hordes,  &  eft  déclaré  Roi  par  Tfeo- 
Tao  :  étendue  de  fes  Etats.  Tfao-pi  établit 
dans  leur  pays  un  Officier  de  tête/pour  les 
empêcher  de  remuer,  ih.  Leur  Koi  perd 
la  vie  dans  un  combat.  150.  Ces  peuples 
fe  joignent  au  rebelle  Léang-tchéou  ;  mais 
ils  font  enfin  remis  fous  le  joug.  iji.  Trois 
hordes  de  ces  Tanares  établies  dans  le 
Chenfi  £ous  le  titre  de  Tfin  Occidentaux* 
V.  I.  à  la  Note.  •      * 

Sien -SI  EST  (les  Tartares)  font  en  guerre 
avec  la  Chine  ,  ôc  pourquoi.  II L   137. 
Comment  foumis.  138.  6  fuiv. 
Si-fan  ,  ou  5/-irw«^ ,  peuples  de  TOueftde 
la  Chine ,  divifés  par  hordes  comme  les 
Tartares.  X*  78.  Hong-vou  réprime  leur 
courfes.  79. 
Si-GiN-KOUEï  (  Voye2  Li-tfi  )  marche  ,  à  la 
tète  des  troupes  Impériales ,  contre  le  Roi 
de  Tou'fan.  VI.  147.  Eft  obligé  de  ramener 
en  Chine  fon  armée  battue  deux  fois  par  la 
faute  d'un  de  tes  Lieutenans.  148.  Dans  le 
département  de  Ping-tchéou ,  ce  Général 
défait  entièrement  les  Tartares.  158. 
Signaux^  Manière  demies  communiquer 
dans  tout  l'Empire  par  des  feux  qu'on  alf 
lume  pour  avertir  de  quelque  invafion  & 
demander  de  prompts  fecours.  IL  4p. 
Si-HAÏ,ou  la  mçr  Occidentale,  nom  que 
les  Chinois  donnent  au  laç  de  Houkounor 
ou  Coconûf.  XL  84. 
Si-HO-TCHÉou.  Ce  qui  fe  pafle  au  fiége 

de  cette  place.  IX.  121. 
Si.y  u  ,  grand  pays  fitué  à  l'Occident  de  la 
Chine.  L'Empereur  Han-Ou-ti  déclare  la 
guerre  aux  fl/<?«^-/ïa«.quiavoientinfulté  les 
gens  qu'il  avoit  envoyés  à  fa  découverte.  IIL 
44,  Tchangrkien  propofe  à  ce  Monarque 
les  vues  fur  ce  pays ,  &  il  le  charge  d'en 
prendre  des  connoi(ïaQces  plus  détaillées. 
Ce  pays  diftribué  en  16  JRoyaumes.  Sa 
^çljcription*  5%*  jj.  Fluûeurs  font  conquis 


?ar  les  Chinois.  66.  6j  6g.  &  fulvs    Les 
Chinois  établiflent  des  garnifons  dans  les 
f laces  du  6i'yu.  7J.  Comment  l'Empereur 
lan-Tchao-ti  fe  venge  d'un  de  ces  Rois, 
xio-iiz.  Le  Si-yu  inquiété  par  les  Hiong- 
nou.  132.  Un  Officier  Chinois  créé  Gou- 
verneur-Général de  fes  36  Royaumes.  141. 
L'hommage  qu'un  Tchen-yu  des  Hiong-nou 
rend  à  l'Empereur  Han-Siventi ,  infpire  aux 
Rois  du  Siyu  une  grande  confiance  dans 
la  domination  Chinoife.  153.  Guerre  contre 
le  Roi  de  Ou-fun ,  un  de  ces  Rois.  182. 
18^.  On  rompt  toute  communication  avec 
celui  des   Kîpin,  &  pourquoi.   i8|-i88. 
Celui  de  Tchefé  &  celui  de  Kuhoulay  aban- 
donnent leurs  Royaumes  &  fe  réfiigient 
chez  Ips  Hiong-nou.  130.  %ii.  Ces  deux 
Rois  font  reclamés  par  les  Chinois  &  ren- 
voyés dans  le  Si-yu  où  ils  font  exécutés 
en  préfence  des  nois  dç  ce  pays.  ib.  La 
févérité  avec  laquelle  on  traite  les  peuples 
de  Yen-cki  aliène  tous  les  Royaumes  du 
5/-ytt  qui  rompent  dès-lors  tout  commerce 
avec  la  Chine.  242.  Les  Hiong-nou  profi- 
tent de  cette  conjondure  pour  le  les  rendre 
tributaires ,  mais  le  Roi  de  Sou-kiu  demeure 
attaché  aux  Chinois,  jotf.  307.  Kouang- 
outi  excédé  de  guerres  refufe   de  pro- 
téger les  Rois  de  Sowkiu  &c  de  Chen-chen 
contre  les  Hiong^nou.  j2j.  Celui  de  Sou^ 
kiu  s'arroge  le  titre  de  Lieutenant  de  l'Em- 
pire dans  le  Siyu.  319.  Les  Rois  du  Siyu, 
au  nombre  de  cfix^huit  envovent  leurs  en- 
làns  en  otage  à  la  Cour  Impériale  pour  ob- 
tenir d'en  être  protégés  contre  l'oppreflîon 
àcSoukzu.  ^34.  335.  Le  refus  qu'ils  éprou^ 
vent  les  oblige  de  s'adreflèr  aux  Hiong-nou. 
335.  Troubles  dans  le  Sî-yu  oçcafionnés 
par  la  tyrannie  de  Soukiu  3^4.  355,  Le  Gé- 
néral Pantchao  fonde  la  diipofition  des  Rois 
du  Slyu  à  l'égard  de  la  Chine.  16$ -  Coup- 
demain  hardi  de  ce  Général  pour    fixer 
l'irréfoludon  du  Roi  de   Chen^hen.  166. 
167.  368.  Après  foixante-cinq  ans  d'inter- 
•  ruption  les  Rois  du  Si-yu  rentrent  fous  To- 
beiflançe  de  la  Chine.  ^59.  Révolte  d'une 
partie  des  Royaumes  dji  Siryu  au  com- 
mencement du  règne  de  Han-Tchang-ti , 
mais  fans  effet  par  Ta  bravoure  des  Officiers 
Chinois,  374.  37J.  &  fuiv,  Han-Tchang-ti , 
rebuté  par  les  dépenfes  extraordinaires , 
abandonne  ces  Rois  étrangers.  377.  Pan- 
tchao engage  ce  Monarque  à  ne  pas  aban- 
donner le  Si-yu,  &  il  obtient  carte  blanche. 
381-383-588.  Ce  Général  pouffe  fes  con- 
quêtes jnfqu'à  la  mer  Cafpienne  &  foumet 
plus  de  cinquante  Royaumes.  497.  398.  Les 
peuples  du  Si^yu  mécontens  de  Gin-chang 
çui  avoit  remplacé  Pan-tçbao  dans  le  corn- 
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mandement,  jpp.  La  Chine  abandonne  de 
nouveau  fès  conquêtes  dans  le  Si-yu  &  retire 
les  troupes  qu'elle  avoit  à  l-ou  &  à  Léou- 
tchong.  405.  L'an  1 19  de  TEre  Chrétienne , 
la  Chine  rouvre  la  communication  avec 
ces  Royaumes  ,  &  pourquoi.  4iy,  Plan 
avantageux  de  Pan-yong  pour  les  main- 
tenir. ^16.  417.  Cet  Otficier  envoyé  à 
Léou>-lan  pour  examiner  l'état  du  Sî^u 
fait  rentrer  plufieurs  de  ces  Royaumes 
*  îbus  la  domination  de  la  Chine.  420.  Tching- 
ti ,  Empereur  des  Tfin  ,  oblige  ,  par  fes  ar- 
mes ,  les  Rois  du  Sr-yu  à  venir  fui  rendre 
hommage.  IV.  348.  Expédition  des  Princes 
de  Tfin  dans  le  Si-yu  &  Royaumes  qu'ils 
'  y  foumettent.  Defcription  de  la  Ville  de 
Kiwrfé.  471. 472,  L'an  455  neuf  Royaumes 
du  Si-yu  rendent  hommage  à  Topatao,  Em- 
pereur des  Oueï.  V.  41-^4*  Abord  extraor- 
dinaire des  peuples  du  Si-yu  à  la  Chine  fous 
le  règne  de  Yang-ti ,  Empereur  des  Souî, 
Carte  des  quarante-guatre  Royaumes  dont 
It  Si-yu  étoit  compole.  yio.  Le  Monarque 
achette ,  à  force  d'argent ,  la  foumiffion  de 
ces  Royaumes.  511.  Et  reçoit,  à  la  monta- 

Sne  Yen-tchi ,  les  Envoyés  de  ving-fept 
e  leurs  Rois  jiv  Deviennent  tributai- 
res de  Tchulo ,  Kohan  des  Tou-hiueï  qui 
rend  hommage  au  Fondateur  des  Tang. 
VI.  4.  Trois  rendent  hommage  &  psiyent 
le   tribut   à  l'Empereur  Tang-Taï-tfong. 

*  78.  Celui  de  Kiu-rfé  fe  fouftrait  à  la 
domination  de  ce  Monarque  ,  &  tente , 
mais  inutilement ,  de  forcer  les  autres  Rois 
à  fuivre  fon  exemple,  iitf.  118-120.  Ligue 
de  plufieurs  Princes  pour  enlever  aux  CA/- 
nois  les  quatre  Villes  qui  leur  fervoient 
de  clefe  pour  entrer  dans  le  Si-yu.  234. 
23  j.  Les  Kois  du  Sî-yu  allarmés  ôppofent 
une  hourjan  ou  armée  de  cent  mille  hommes 
à  Yéliu-taché.  VIIL  410.  à  la  Note. 

Sl-KIANG  ,  peuples  que  les  Chinois  nomment 
encore  Si-fan.  X.  78.  Diftingués  comme 
les  Vartares  en  Hordes  qui  ont  chacune  leur 

Chef.  ibid. 
Sl-KIEN  ,  nom  que  le  rebelle  Tchanff-hien- 
tchong  donne  à  la  dynaftie  qu'il  fonde.  XI. 

Sl-KOUÉ ,  veuve  du  Seigneur  de  5/.  IL  p5. 
Perd  fes  Etats  &  fa  liberté.  îb. 

St-léang,  Royaume.  Voyez  la  Note.  V.  i. 

SlLlKi .  fils  de  Mengko-han ,  embraffe ,  avec 
fes  alliés,  le  parti  du  Prince  Haïtou  ,  & 
défait  en  Tartarie  le  fils  de  Houpilaï-han. 
Bataille  fanglante  où  il  eft  défait  par  Péyen, 
&  tU'î  par  Liting.  IX.  390. 

SiNG-Kl ,  qui  avoit  d'abord  exercé  la  charge 
de  Cenfeur  ,  eft  envoyé  dans  le  Kiang-fi 
contre  le  rebelle  Siu-chéou-hoeï.  IX.  6o^. 
Ses  fiiccès.  Perd  la  vie  dans  un  combat  naval. 
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604.  Refpfeâ:  que  les  rebelles  lui  témoi- 
gnent, ib.  à  la  Note. 

SiNG-SOU-HAÏ,  OU  mer  ftmie  tT étoiles  ,  hom 
Chinois  du  Hotunnor  où  fe  trouvent  les 
fources  du  Hoang-ho.  Defcription  de  ces 
fources.  IX.  405.  Leur  pofition.  Elles  por- 
tent-encore  le  nom  ai  Otontata.  ibid.  à  la 
Note. 

SiN-YUEN-prN<î ,  Tao-fsé  de  profeffioft.  IL 
f  5i.  Hypocrite  qui  trompe  TEmpereur.  ibm 
Eft  nommé  Préfident  des  Rits  &  Inten- 
dant des  facrifices.  îb^  A  une  fin  digne  de 
fa  fourberie.  5^4. 

S1N.0UANG  &  Ki-ouang,  frères  de  Kong- 
tfong ,  Empereur  des  Song .  envoyés  dan$ 
des  places  maritimes  par  précaution  contre 
les  Mongous.  IX.  370. 

SiN-TCHÈou  ,  fiége  de  cette  Ville  par  les 
troupes  du  Fondateur  de  la  Dynaftie  de 
Tien-ouan.lX.*  tfjo. 

S  i-o  u  B  ï  ,  nom  Chinois  du  Miflîonnaire' 
Charles  de  Broifia.  XL  30f . 

Siou.TSAY ,  nom  qu'on  donne  aux  Bacbe^ 
liers.  V.  1 1 3.  Voyez  la  Note.  ib. 

Si-TCHANG ,  nom  d'un  Tribunal  dangereux , 
érigé  l'an  147p.  De  qui  il  étoit  compofé  , 
&  étendue  de  fes  prérogatives.  X.  249# 
Eft  fufpendu  Tan  1481 ,  &  pourquoi,  aji. 
Traitement  qu'on  fait  à  fes  Membres,  ib. 
Ambition  démefurée  d'un  de  fes  Chefe. 
i6S.  &  fuiv. 

Sr.TSANG ,  nom  général  de  toutes  les  hordes 
Tartares ,  &  en  particulier  de  celles  qui 
dépendent  du  grand  Lama.  XI.  540. 

Si-TSIN  ou  Tfin  Occidentaux.  Voyez  laNote. 
V.  I. 

Siu-cHBOU-HOBï  attire  fous  fes  drapeaux 
les  mécontens  du  Hou-kouang.  IX.  jrp3. 
Ufurpe  le  titre  &  les  prérogatives  d'Éra- 

fiereur,  &  donne,  à  la  Dynaftie  qu'il  fonde  , 
e  titre  de  Tîen-ouan,  5*94.  Succès  de  cet 
ufurpateur./^.  Sa  flotte  nombreufe  brûlée  en 
partie  fur  le  Kiang ,  ne  l'empêche  pas  d'at- 
taquer &  de  prendre  Kieou-kiang.  j-pj.  yptf. 
Permet  le  brigandage  à  fes  foldatsi  prife 
de  Hang-tchéou.  jrp8.  Tong-pou-fiao ,  Gé- 
néral des  Mongous  ,  remporte  une  viftoire 
fur  lui  &  reprend  cette  Ville,  fp^  Succès 
de  Sing.ki .  contre  fes  Généraux.  ^03,  ^04. 
Pouyen-Temour  &  Yahancha  l'attaquent 
dans  Ki-choui  où  il  avoit  établi  le  fiége  de 
fon  Empire  &  le  mettent  en  fuite.  606. 
60J.  Brûle  une  flotte  Impériale ,  &  s'em- 
pare de  Mien-yang.  tfiz.  ^13.  Se  flatte  de 
faire  la  conquête  entière  de  l'Empire  & 
prend  Siang-yang.  ^14.  Maître  du  Hou- 
kouang  &  du  Kiang-fi ,  il  devient  plus  for- 
midable encore  par  la  bravoure  &  les  fuccès 
de  Tchin-yéou-léang ,  un  de  fes  Généraux. 
61  j;.  Court  rifque  d'être  a(là(îUié  •  &  poor- 
K  k 
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quoi,  îh*  Force  Ngan-king,  oofte  impor- 
tant, tf  1(5.  Veut  mettre  fa  Cour  a  Sio-tchçou; 
Tchin-yéou-Iéang  qui  s'y  oppofe,  le  fait  ar- 
rêter, lui  làifle  le  titre  d'Empereur,  mais 
s'empare  de' toute  l'autorité,  &  prend  le 
titre  de  Prince  de  Han.  651.  Éft  auommé  à 
COI  ps  de  barre  par  les  émiflaires  de  ce  Gé-- 
néi..].  ^32. 
Siu-çHi ,  femme  de  Sun-y  venge, fon  mari 

afTalilné,  &  comment.  IV.  42.  4^. 
;SlUEï-siBN  .  Officier  que  PEmpereur 
Hong-vou  crée  Prince ,  &  envoie  lur  les 
cotes  Méridionales  pour  empêcher  les  pi- 
rates de  les  inquiéter.  X.  46.  Se  rend  coo» 
pable  de  concuffions.  Ce  que  le  Monarque 
dit  à  cette  bccafion.  47. 
SiUEï-TCHiN  ,  chef  de  rebelles^  V.  ij». 

Crée  un  Prince  de  TJtn.  ib. 
Si  i; en-kon g  ,  Prince  de  Tchin ,  trait  de  foi- 

blefle  de  fa  part.  II.  10. 
SlUEN-KONG,  Prince  de  Oi/eî' ;  évènemens 
tragiques  dans  fa  famille.  IL  74.  &  fuh. 
Si  u  EN-OU  AN  G  ,   onzième    Empereur  des 
Tchéou  ,  fils  de  U-ouang  ,  lui  iuccède  en 
817  avant  l'Ere  Chrétienne.  II.i8.Ce  Prince, 
écnaçpé  à  la  fureur  du  peuple ,  refte  cache 
dans  la  maifon  de  fon  Minière  jufqu'à  ce  qu'il 
remonte  fur  le  Trône.  1^.  Commence  fon  rè- 
gne par  une  guerre  avec  les  Jong ,  Tartares 
Occidentaux ,  &  les  HUn-yuen ,  Tartares 
du  Nord^qu  il  repouife  jufque  dans  leur  pays. 
2p.  Se  met  à  la  tète  de  les  armées  çonrrç 
les  peuples  du  Midi ,  &  fait  fur  eux  des 
conquêtes  dont  il  agrandit   l'Empire,  i^. 
Erige  en  Principauté  le  pays  de  Yueï  &  dç 
Nie  ,  ainfi  que  le  département  de  la  Ville 
.    de  6//  fous  le  nom  de  C/un.  jo  Néglige 
[    la  cérémonie  du  Labourage.  34.  Veut  in- 
timider  les  grands  Vaflàux  de  l'Empire 
en  feifant  mourir  Pé-yu ,  Prince  de  Lou.  41, 
Marche  une  féconde  fois  en  perfonne  contre 
les  Tartares ,  mais  il  eft  battu,  41.  Retourne 
contre  eux  avec  de  nouvelles  forces  &  les 
défait  complettement.   43.   Injuftice  qu'il 
.   commet  à  l'égaçd  d'un  des  Grands  de  fa 
.    Cour  8c  d'un  de  fes  amis.  ib.  Caufe  de  fa 

mort.  44^ 

ÇiUEN-TSoNG  ,  feizième    Empereur    de 

la  dynaftie  des  Tang ,  monte  fur  le  Trône 

Tan  44^  de  l'Ere  Chrétienne.  VI.  405. 

^  Quelle  idée  il  avoit  donné  de  lui  avant  ton 

élévation.  493.  Reprend  par  fes  Généraux 

une  partie  des  conquêtes  des  Toufan,  4pp. 

.  Projet  de  détruire  les  Eunuques ,  avorté. 

502.  Récompenfe  le  zèle  de  fes  Officiers. 

505.  504.  Montre  une  mémoire  étonnante. 

ib.  Son  goût  pour  la  Mufique  &  la  Comédie. 

505.  Son  entêtement  pour  la  fede  des  T^o- 

jsé,  J06.  507.  Belles  qualités  de  ce  Prince» 

Sa  mort.  508* 


8iU-Gi-CHlN ,  nom  Chipojs  dq  Miflio^ire 
Thomas  Pereyra.  Compofe  un  Traité  de 
Muiique  Européenne  en  langue  Chinpiley 
&  apprend  à  Kang-hi  à  toucher  des  iii£- 
trumens  de  mufique.  XI.  6J-162-J00. 
Siu-Hé,  favori  de  la  Princeflè  HpuchLV^ 
284.  Eft  accufé  d'avoir  attenté  aux  jours 
de  fon  Souverain.  îb.  On  demande  ùl  tècc 
ibid.  . 
SlU-HiAO-SSÉ  ,  Miniftre  de  l'Empereur  Pa^^ 

kuen.  V.  iç6.  Périt  par  le  pouon   199. 
Si  u  N-Y  t  Eï ,  Lettré  ;  fa  prodigieufe  mémoire. 
VIII.  jo).  Publie  le  Chin-ktea ,  &  un  projet 
de  l'Hiftoire  des  Uan.  ^04. 
SlUJï-TCHi ,  Général  de  l'Empereur  envoyé 
à  la  conquête  des  Etats  de  Tchaa-fien  , 
commet  une  injuftice  envers  fon  Collègue* 
III.  64.  Eft  condamné  à  mort  par  le  Tribu- 
nal des  crimes.  5c. 
Siu-OUEN  ,un  des  Lieutenans  de  Yang-hing- 
mi  :  avec  quelles  précautions  il  joint  Ouang- 
maortchang  qui  iàifoit  le  (îége  de  Jun- 
,    tchéou.  VII.  90.  Contribue  à  la  prife  de 
cette  Ville.  91.  Concerte  avec  le  Général 
Tchang-hao  de  fe  défaire  de  Yang-hou, 
Prince  de  Hoaï-nan  &  de  fe  partager  fes 
Etats.  Motif  de  ce  complot  odieux.  125. 
Tchang-hao  lui  donne  ordre  de  fe  rendre 
à  Jun-tchéou  en  qualité  de  Gouverneur  de 
cette  Ville  dans  le  defl'ein  de  lui  ôter  le 
Gouvernement  des  troupes  6c  de  faire  tom- 
ber fur  lui  tout  l'odieux  de  ce  complot. 
ii8.  Ne  part  pas,  &  pourquoi.  129.  Lui 
&  Yen-ko-kiéou  fe  défont  de  Tchang-hao. 
rjo.  Yang-Iong-yen ,  fils  &  fuccefleur  de 
Yang-ou  lui  accorde  fa  confiance  &  le 
choifît  pour  premier  Minifbe.  Il  faitfteurir 
cette  Principauté.  /*. 
Siu-ouEN  ,  ce  qu'il  dit  au  Prince  de  Ou 
lorfque  le  Prince  de  Tang  lui  notifie  fon 
acceflfion  au  Trône.  VII.  209.  Confeille  au 
Prince  de  Ou  de  ne  point  accepter  la  propor 
fition  de  Kao-ki-hing  ,  qui  vouloit  relever 
de  lui.  Motif  de  ce  Confeil.  2^2-264.  Son 
defifein   de   faire   prendre  à  fon  Maître 
le  ritre  d'Empereur  (i  la  mort  ne  l'avoit 
prévenu,  ib. 
Siir-siEN-TCHi ,  un  des  quatre  Régens  de 
l'Empire  V.  $.  Et  l'un  des  trois  qui  dépo-. 
sèrent  l'Empereur  Ckacki.  18.  Se  pend  lui- 
même  pour  éviter  le  fupplice.  lo» 
Siu-TAO-Fou  (voyez  Lou-fiun)  perd  une 

bataille  contre  Liéou-tao-koué.  IV.  jtf2. 
Soie  (  vers  à  ) ,  cérémonie  qiie  fait  l'Impéra- 
trice à  leur  fujet.  V.  m.  Voyez  encore  la 
Note  2.  ib.  Le  commerce  de  la  foie  encou- 
,   ragé  par  l'Empereur  Aïyuli.palipata.  IX« 

Si6. 
Soldats.  Leurs  places  étoient  héréditaires 
parmilestroupcs  de Oueï-tchéou.  VII.  itfî. 
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Bt  il»  «roiènt  une  forme  d'adminiftration 
particulière.  i5a« 
SOMMONACODOM  ,  Dicu  dcs  Talapoins  Sia- 
mois f  le  même  qae  Houdha  ou  Fo'é ,  Dieu 
des  Samanes,  VoyCZ  la  Note.  V.  J3.  &fui'v, 

SoNG  ^  Principauté  fondée  l'an  1113  avant 

•  l'Ere  Chrécicnne  par  l'Empereur  Tching- 

•  ouans ,  en  faveur  du  Prince  Oueï-tfé ,  frère 
de  Chéou-lin ,  dernier  Empereur  de  la 
Dynaftie  des  Chan^.  I.  297-299  Cette  Prin- 
cipauté détruite  Tan  x%6  avant  l'Ere  Chré- 

-  tienne  par  le  Prince  de  Tfi.  II.  515.  jitf. 
60 NG ,  Dynaftie  fondée  l'an  9^0 ,  &  par  qui. 

VIIl.  I.  X.  Pourquoi  elle  porte  ce  nom.  7. 
'.  Cette  grande  Dynaftie  dont  la  durée  cft  de 
310  ans  j  depuis  l'an  9^0  jufqu'à  l'année 
1179 ,  occupe  le  huitième  Volume  en  entier 
&  400  pafres  du  fuivant.  L'an  1  j  t4  ,  TEm- 
pereur  Gin-tfong  fait  rédiger  î'Hiftoire  des 
Sont ,  dans  la  forme  du  T/é-rcki-tong-kien,  & 
la  fait  traduire  en  Mongou,  IX.  y  11. 

SoNG-T  ,  Général  des  tronpes  de  Tchou.  II. 
4^1.  Eft  tué  par  un  de  fes  Lteutenans.  451. 

SoNG-LONG-TST ,  un  des  Chefs  du  Yunnan  , 
foulève  ces  peuples,  &  pourquoi.  IX.  477. 

-  Succès  qu'il  obtient  avec  le  fecours  des 
M'tno'*fi  &  des  Lao'îfé.  478.  Le  Général 
Liéoti-chin  pour  fe  fauver  de  fes  mains ,  lui 
abandonne  les  équipages.  480.  Eft  battu  à 
fon  tour  &  mis  en  fuite  par  Liéou-koué-kié. 
h.  &  4Sf.  Song.-îtchong .  fon  propre  ne- 
veu ,  l'arrête  &  le  livre  à  l'Empereur  qui 
lui  fait  trancher  la  tète.  ii. 

S0N6-OUEÏ  ,  Gouverneur  de  Pinc-lou ,  rem- 
porte une  viôoire  fur  le  rebelle  Onang-fien- 
tchL  VI.  fî5.  Comment  il  l'annonce  à  la 
Cour.  î*^.  Perd  le  commandement  de  l'ar- 
mée, f  54.  Fait  enlever  &  mettre  à  mort 
les  Envoyés  de  Ouang-(îen-tchi.  j^7. 

SoNG-TOU-TAï  ,  fils  du  Général  Tatchar , 
cft  chargé  par  l'Empereur  Houpilaï  de  faire 

•  la  conquête  du  Kiang-(î.  IX.  jtfj.  Ses  pro- 
grès rapides.  5  55  557-577. 

SoNOM ,  autrement  Sourvin  &  Sourvîvin  , 
Roi  des  M/jo-r/?  du  grand  Kin-tchouen 
aîTiégé  par  les  Chinois  dans  fa  Capitale.  XI. 
59c. Sa  cruauté  barbare.  îB.  Demande  à  ca- 
pituler ,  pui^  fe  rend  à  difcrétion.  ih.  Eft 
conduit  à  Péking.  J97.  Et  cond^imné ,  com- 
me rebelle ,  à  être  coupé  en  pièces  ,  ainfi 
que  fon  frère ,  fes  Miniftres,  &c,  &  deux 
i.  "n'î  de  fon  Confeil ,  &c.  rpS. 

Sos*.KlA  ,  forte  de  cuirafles  Tartares.  XI. 
«7. 

SoSAN  ,  autrement  So-kétou  ou  Song-hou- 
tou ,  Prînce  &  Capitaine  de  la  Garde  Impé- 
riale ,  Minîftre  d'Etat ,  eft  nommé  un  des 
Plénipotentaires  pour  fixer  les  limites  ref- 
peftives  entre  la  Chine  &  la  Rnifie.  XI. 
II 1-127.  Voyez  la  Note.  150. 


SoTBOU,  Tartares,  appelles  des  Chinois, 

f)ar  mépris ,  Sonou  ,  c'eft-à-dire  EjcUves  , 
eur  prétendue  origine.  IV.  i5o.  Prêtent 
hommage  à  l'Empereur  Tçin-Outi  l'an  27 j 
avant  lEre  Chrétienne,  ib.  Ces  peuples 
connus  depuis  fous  le  nom  de  grands  ^lenoi 
&  de  Héou'Outï,  ou  de  féconds  Oueh  ih,  à  la 
note  ;  &  confultez  le  Tableau  Chronolo- 
gique mis  à  la  tête  du  quatrième  Volume. 
Leurs  hordes  fe  divifent  j  &  fe  détruifent 
en  partie  par  les  intrigues  d'un  Gouverneur 
Chinois,  ib.  &  155.  Leur  Royaume  s'étant 
repeuplé  y  ils  fe  partagent  en  trois  hordes  , 
&  attirent  beaucoup  de  Chinois.  205.  To- 
pa-ylou ,  un  de  leurs  Chefe ,  foumet  plus 
de  trente  nations  différentes  vers  l'oueff  du 
Ckamo.  170.  Topa-ylou  fecoure  les  Chinois 
contre  des  rebelles ,  &  obtient  le  titre  de 
Grand  Ichen-yu ,  avec  le  commandement 
général  dans  le  pays  de  Taï.  x6o.  %6i.  Eft 
ménagé  par  les  Chinois  qui  érigent  le  pays 
de  Taï  en  Principauté.  287.  Divifions  dans 
la  famille  de  ce  Tartare.  ib.  Topa-yuliu 
foumet  pluûeurs  hordes  &  fe  rend  maître 
de  tout  l'ancien  pays  de  Oufun.  295.  Règne 

•  de  Topa»ché-y-kien ,  &  limites  d  :  l'Empire 
des  Soteou  à  cette  époque.  x6\ .  Belles  quali- 
tés de  ce  Monaraue.  416.  oous  prétexte  de 
pacifier  les  troubles  élevés  danslaPrincipau- 
té  de  Taïy  après  la  mort  de  Topa-ché-y-kien, 
aflaflîné  par  Topa-ché-kien  ,  le  Prince  de 
Tfin  s'en  rend  maître  ,  &  en  difpofe  en 

.    faveur  de  deux  Seigneurs  Tartares.  441- 

478.  Topa-koueï  eft  proclamé ,  &  donne 

.  à  fa  nouvelle  Principauté  le  nom  de  Ouet. 

'  ib:  &  479.  Voyez  ce  dernier  nom ,  ainfi 
que  le  Tableau  Chronologique  placé  au 
commencement  du  quatrième  Volume  , 

'  où  l'on  a  marqué  la  fuite  de  ces  Princes 
Tartares. 

So-TOU  ,  Chef  du  Tribunal  des  Impôts  dans 
le  Tchen-tcking  y  prend  les  armes  contre 
l'héritier  de  la  Couronne.  Succis  de  cette 
entreprife.  IX.  414.  Perd  la  vie  dans  une 
expédition  contre  les  Ngannan.  421. 

Sou-CHB,  eft  fait  Membre  du  Tribunal  de 
Haniin  d'une  manière  bien  flatteufe.  VIN. 
310. 

Sou-FONG-KT  ,  un  des  Miniftres  de  Kao- 
tfou,  Empereur  des  H/ol-Hj/ï.  VII.  389- 
404-406-411.  Se  donne  la  mort.  417. 

Sou-HAÏ-TCHING ,  cft  envové  par  la  Cour 
dans  le  Royaume  de  Kiu'tjé,  VI.  141.  Ce 
ou'iî  fait  en  pafTant  par  les  Etats  de  Hing- 
^-ouang-ko-nan ,  &dc  Ki-ouang-tfiué-Ko- 
han.  ib.  Occafîonne  une  nouvelle  guerre 
avec  les  Tnukiueï  Occidentaux.  142. 

Sou-HAN  ,  Officier  de  la  garde  de  Tching- 
tou  ,  fes  fervices  contre  les  rebelles  du 
Sfé-tcUuen.  Vfll.  lai-n^. 

Kk   X 
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Souï  y  douzième  dynaftie  Impériale ,  fondée 
Tan  fpo  par  Yang-kien ,  autrement  Ouen- 
ti.  V.  481.  Finit  Tan  619,  &  ne  compte 

Î[ue  quatre  Princes.  Leur  Hidoire  depuis 
a  page  481  )ufau'à  la  fin  du  Volume. 

Saui-GiN-CHi  .iecond  Chef  des  Chinois^ 
leur  apprend  rufage  du  feu.  Signification 
du  nom  de  ce  Chef,  &  inventions  qui  lui 
font  attribuées.  I,  3.  Enfeigne  l'urbanité 
&  la  politefTe.  Règle  les  mariages.  Donne 
des  noms  aux  phntes  &  aux  animaux. 
Etablit  le  trafic  par  des  échanges.  Se  fert 
de  nœuds  faits  à  des  cordelettes  pour  fup- 
pléer  à  récriture ,  &c.  ih.  &  a. 

Sou-KiENy  un  des  principaux  Officiers  de 
l'Empereur  Tchao-tfong.  VIL  7J.  Sa  fille 
épouïe  le  Prince  de  King.  77.  Tchao-tfong 
efl  forcé  de  lui  donner  ordre  de  fe  fitire 
mourir ,  oarce  qu'il  portoit  ombrage  à  fon 
premier  Aliniftre.  81  • 

So  u-K  I  u  (  le  Roi  de  )  met  à  contriburion 
fes  voifins ,  &  force  par*là  les  peuples  de 
YuHien  à  prendre  les  armes.  III.  354.  Succès 
.de  cette  guerre,  ^yy. 

Sou-Kou.  À  la  mort  de  fon  jjère.fe  déclare 
Kohan  de  fa  propre  autorité.  VI.  ipo.  Tue 
deux  Généraux  Chinois  envoyés  à  Tchong- 
tfié ,  fon  ennemi ,  &  remporte  une  double 
vidoire  fiir  les  Impériaux,  ipa.  Envoie  de- 
mander à  la  Cour  de  Tchong-tfong  la  tête 
du  Miniftre  Tfong-chou-ké.  ibid.  Fait  fa 
paix  avec  le  Miniftère  Chinois,  ipj, 

Sou-LiN  ,  nom  Chinois  de  Jofeph  Suarés, 
Miflîonnaire  Jéfuite.  XL  jii. 

SoUMO ,  horde  des  Nutckin.  VIII.  358. 

SoUMo-MoHo  ,   horde  des  Nutckin.  VIII. 

SouNou ,  petit  nom  de  Soumiama,  Prince  du 
Sang  de  la  branche  aînée  des  Princes  Man- 
tckêous  regardée  comme  ennemie  de  la  bran- 
che régnante.  XL  375.  Général  des  troupes 
de  la  Tartane  Orientale ,  &  Gouverneur  du 
Léao-tong.  îb.  Devient  Chef  de  Tune  des 
huit  bannières  de  Péking.  i^.Ses  enfans.  375* 
Les  blême  de  s'être  faits  Chrétiens.  577. 
Deux  de  fes  fils  accufés  par  Nien-king-yao 
de  s'être  faits  Chrétiens.  404.  Eft  mandé 
au  Palais  y  où  on  lui  reproche  plufieurs  cri- 
mes, ib.  On  le  condamne  à  l'exil.  40J.  Veut 
fe  juftifier ,  mais  inutilement,  ib.  Charge  de 
chaînes  trois  de  fes  fils ,  &  demande  au 
Préfident  du  Tribunal  des  Princes  à  qui  il 
doit  les  remettre.  40^.  N'eft  point  écouté , 
&  il  part  pour  le  lieu  de  fon  exil ,  avec 
toute  fa  femille.  ibid.  On  arrête  plufieurs 
Princes  à  Péking ,  auxquels  il  ayoit  écrit  de 
fon  exil ,  &  on  les  met  en  prifon ,  ainfi  que 
fon  Intendant.  407.  Reçoit  ordre  de  fortir 
de  Yéou-oué  ,  &  d'aller  à  Sin-pou-tfé ,  à 
deux  lieues  de-là,avec  tout  ce  qui  lui  ap- 


partient, îh.  Extrémité  à  laquelle  il  s'y 
trouve  réduit,  ib.  Meurt  en  proteftant  que 
fon  exil  étoit  injufte.  408.  Des  Mandanns 
de  la  Cour  envoyés  à  Yéou-oué  ,  dépouil- 
lent fes  enfans  du  rang  &  des  prérogatives 
de  Princes  du  fang.  4^4.  Recherche  de  fes 
biens,  i^.  Ses  haras  de  Tartarie  diffipés  par 
ceux  qui  en  avoient  foin.  4^  ; .  On  fait  repar- 
tir le  quatrième  de  fes  fils  pour  l'armée.  Ih^ 
Deux  autres,  Leffihin  &  Ourtchen  font 
chargés  de  chaînes  &  conduits  à  Péking  où 
ils  font  confiés  à  la  garde  du  quatrième  Régit- 

.  le.  4j;6.  Conduite  qu'ayoit  tenue  Sounou  dans 
le  Léao-tong.  i6.  On  incorpore  fes  autres 

•  fils  &  petits-fils  dans  les  huit  oanniêres.  457. 
Quoique  mort  y  on  lui  fait  fon  procte  :  les 
os  font  déterrés  .mis  en  cendres  &  jettes  au 
vent.  458.  Le  Tribunal  des  Princes  con- 
damne ,  à  mourir ,  fes  fils  &c  petit-fils 
au-defifus  de  Quinze  ans.  ibid.  Yong«tching 
fe  contente  cfe  les  exiler  dans  les  Pro- 
vinces, féparés  les  uns  des  autres.  4C9. 
a6o.  Le  Chriftianifme  dont  la  plupart  fai. 
loient  profisffion  n'influe  en  rien  dans  lé 
jugement  porté  contre  eux.  ib.  4^1.  Cour- 
tchen  y  un  de  fes  fils ,  fous  prétexte  de  mé- 
decine ,  parcoure  les  huit  Bannières  &  an- 
nonce le  Chriftianifme  ;  il  eft  arrêté  ainfi 
que  Sourghien,  fon  frère,  par  le  Général 
de  Yéou-oué  qui  les  dénonce  à  l'Empereur, 
44Î2.  463.  Les  biens  de  Sounou  font  con- 
nfqués  &  appliqués  à  bâtir  des  cafemes  à 
Mougderiy  &  pourquoi.  4^4.  46f.  Les  Ri- 
guUs  &  les  Préfidens  des  neuf  Tribunaux 

.  confirment  la  fentence  du  Général  de 
Yéou-oué  contre  les  fils  de  Sounou.  ih. 
Yong-tchinft  nomme  Tomorocongo  ,  fon 
cinquième  frère  &  un  Chef  de  Bannière 
pour  aller  à  Yéou-oué  interroger  de  nou- 
veau les  fils  de  Sounou  &  vaincre  leu^ 
ojjiniâtreté.  466.  Ounenguy  ,  troifième 
frère  de  Yong-tching ,  va ,  accompagné  de 
plufieurs  Grands  ,  interroger  Ourtchen 
dans  fa  prifon.  ^66.  Toutes  ces  tentatives 
&  plufieurs  autres  deviennent  inutiles.  ^^^7- 
4^p.  Ils  perfiftent  dans  le  Chriftianifme. 
Leurs  Juges  concluent  qu^il  fàlloit  Içs  faire 
mourir  comme  rebelles.  470.  471.  Yong- 
tching  ne  ratifie  pas  leur  ientcnce ,  &  les 
condamne  à  une  prifon  perpétuelle.  471  • 
471.  Kien-long  .  en  iji6 ,  ordonne  de  faire 
la  recherche  ces  defcendans  de  Sounou. 
f  10.  On  leur  accorde  la  ceinture  rouge. 
517.  Comment  ils  reçoivent  cette  grâce. 

Sou-ou  ,  Général  Chinois ,  que  l'Empereur 
Han-Ou-ti  envoie  en  ambafllade  au  Tchenya, 
des  Hîong  nou.  76.  III.  Moyens  dont  le  Tar- 
tare  fe  fert  pour  le  retenir  &  l'attacher  à  fon 
fervice.  ib.  Sur  fon  refus  il  eft.  jetiédans  une 
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.  oteme  où  il  Te  foutient  pluficars  iou»  Tans 
nourriture  au  grand  étonnemeut  des  Tût- 
tares  qui  le  regardent  comme  un  cfprit,  'jj. 
£ft  relégué  par  le  Tchenyn  fur  les  bords 
de  la  mer  Septentrionale,  ib.  Guerre  roeur- 

.  trière  entre  la  Chine  &  les  Tartares ,  occa- 

.  fionnée  par  la  .détention.  78-81-90.  91, 
Comment  il  eft  rendu  à  fa  patrie  après 

•  dix-neuf  ans  d'exil  &  de  misère.  104. 

Sou-ou ANC ,  Prince  de  la  famille  des  Song , 
donné  en  ôo^ge  aux  Tartares  de  Kin  à  la 
place  du  Prince  Kang-ouang.  VIII.  4)8. 

So  u-ouEï ,  Sage  attaché  à  Yang-kien ,  Fon- 

r  dateur  des  SouL  Fermeté  avec  laquelle  il 
modère  la  colère  de  ce  Monarque.  V.  4f  S*. 

SouPoUTAï  .  Général  Mongou,  eft  déta- 
ché contre  les  Kinuka-Oualo ,  les  Sejfaii 
&  plufieurs  autres  Hordes  reftées  ipdé- 

Éendantes.  IX.  116.  117.  Soumet  ces 
[ordes  &  pille  celles  des  Toufan.  ih.  In- 
veftit  Caï-fong-fou  par  l'ordre  de  TEm* 
pereur  Ogotaï.  lyo.  iji.  Malgré  que  le 
Iloi  des.  A /A  envoie  fon  fils  en  otage  au 
Camp  des  Mongous^  il  continue  fes  atta« 
ques  avec  plus  de  rureur.  163.  En  feize 

J'ours  de  teros ,  il  périt  à  ce  fiége  un  mil- 
ion  de  perfonnes  ,  &  jugeant  qu'il  ne 
pourroit  la  réduire  ,  il  le  retire,  167. 
1^8.  Les  Mongous  s'étant  liés  avec  les 
Chinois  contre  les  Kin  ,  il  jrecommence 

-  le  fiége  de  Caï-fong-fou ,  que  le  Roi  des 
Kin  venoit  de  quitter.  178.  Le  nombre 
de  fes  troupes  infuffifant  pour  inveftir  de 
toutes  parts  cette  Ville ,  qui  avoit  cent 
vingt  /y  de  circuit.  180.  Le  perfide  Tfoui- 
li  lui  livre  une  partie  des  richeflcs  qu'elle 
contenoit,  &  plus  de  cinq  cens  perfonnes  de 
la  himille  Royale  des  K/Vx, qu'il  fait  maf- 
facrer ,  à  l'exception  des  Reines  &  des 
PrinceflTes;  18^.  187.  Maître  de  Caï-fbng- 
fbu  y  il  demande  à  Ogotaï  de  faire  main-; 
bafle  fur  les  malheureux  habicans  de  cette 
Ville  ;  Yé-liu-tchou-tfaï ,  par  fes  inftances  , 
obtient  grâce  pour  eux  ^  &  en  cette  occai 
lion  y  il  lauve  la  vie  à  1,400,000  familles, 
mais  il  ne  put  étendre  cette  grâce  aux  alliés 
de  la  famille  Royale  j  qui  portoient  le  nom 
de  Ouanyen.  188.  Se  préfente  devant 
Loyang  ,  dont  le  traître  Tiouï-Ii  l'affure ,  & 
comment.  194.  Eft  de  l'expédition  de  Meng- 

'  ko  dans  le  Sz-yu.  ii  3.  &  à  la  note.  Ravage 
le  Kintcha  y  bat  les  Courchi ,  les  ACou  6c 
les  Ruffes.  223.  &  à  la  Note.  A  la  tète 
de  300,000  hommes ,  ravage  les  pays  voifins 
de  la  mer  Cafpienne.  124.  à  la  Note. 

Sourcils  rouges  en  Chinois  Tché-moeï,- 
nom  que  Fan-tchong  donne  aux  troupes 

.  deftinées  contre  l'ufurpateur  Ouang*mang. 

-  III.  148.  Raifon  de  leur  dénomination.  i6» 
;  Battent  les  troupes  Impériales.  249-254. 


x6i 

.  Leur  Chef  fait  difficulté  de  fe  foumettre 
.  aux  Han.  2^3.  &  fuiv.  Font  le  fiége  de 
Tcbang-ngan  &  éprouvent  un  échec.  274- 
17^.  Prennent  cette  Ville.  277.  Le  Princ# 
Liéou-hiuen  qui  fe  donne  à  eux  en  eft 
aflbmmé  à  coups  de  bâton.  281.  Profanent 
les  tombeaux  des  Empereurs.  28^.  Fong-y  , 
Général  de  Kouang-ou-ti ,  les  bat  avec 
des  forces  inégales,  en  ufant  de  ftratagème. 
287.Liéou-penté ,  Prince  de  la  famille  Im- 
périale des  Han  qu'ils  avoient  choifi  pour 
leur  Chef,  fe  met  à  la  difcrétion  de  l'Em- 
pereur. 288.  Sont  difperfés  dans  plufieurs 
Villes  &  entretenus  aux  frais  de  l'Eut. 

SoussBLO  ,  Chef  des  Toufan.  Voyez  Tow- 
fan. 

Sou-TCHÉou  .  trois  cents  mille  perfonnes 
font  noyées  dans  cette  Ville  par  le  débor- 
dement des  rivières.  VIII.  313. 

Sou-TING-F  ANC .  Général  Chinois  fe  fignalc. 

{)ar  l'entière  déraite  du  Tartare   Chapou- 
o-kohan  &  rentre   en  Chine.  VI.  1^3. 
Nouvelle  expédition  non  moins  heureufe 

.  contre  le  Roi  de  Pitfi  pour  foutenir  celui 
de  Sïnlo  protégé  par  fa  Chine,  i  jtf.  Marche 
contre  les  Coréens  dont  il  affiége  la  Ca- 
pitale. 137.  Eft  rappelle  par  l'Empereur. 
138. 

SoUTOU  ou  Sotou,  eft  de  l'expédition  des 
Mongous ,  en  1274 ,  contre  les  Song.  IX. 
3j8.  Le  Général  Péyen  le  charge,  à  la 
prife  de  Hang  -  tchéou  ,  d'enlevei  les 
fçeaux  des  Song  ,  d'avoir  foin  des  regif- 
très  &des  papiers.  37 j.  Nommé  Gouver- 
neur du  Tckltong  ou  de  la  panie  Orientale 

.  du  Tché-kiang.  377.  Se  bat  durant  trois 
mois  contre  les  Song ,  reprend  Ou-tchéou 
&  entre  dans  le  Kin-tdiéou  par  trahifon. 
|8i.  Eft  un  des  Commandans  de  la 
flotte  deftinée  à  la  conquête  du  Fou* 
kien  &  du  Kouang-tong.  ^8«'.  Ne  veut 
point  répondre  au  placer  par  lequel  l'Em- 
pereur des  Song  demande  à  fe  foumettre  • 
&  il  l'envoie  à  Houpilaï  par  Pékianou  ,  fon 
fils.  389.  Monte  la  flotte  deftinée  contre  les 
deux  Princes  des  Song.  391.  Se  rend  maître 

.  de  Hing-hoa ,  de  Siuen-tchéou  &  de  Canton.' 
392.  Difficultés  qu'il  éprouve  à   prendre 
Tchaatchéou.  /^.  Elève  un  Tribunal ,  au 
nom  des  Montons ,  dans  le  Royaume  de 
Tchentching,  Guerre  quil  foutient  contre 
l'héritier  de  cette  Couronne.  4114.41;.  Perd 
la  vie  dans  un  combat  contre  les  Ngan^an^ 
422. 
Sou-Tsi-Pou.TAO ,  raifins  de  Corinthe  dé- 
licieux ,  dans  le  pays  d'Ortous.  XI.  242. 
Sou-TSIN ,  Philolophe ,  fe  venge  des  mépris 
du  Prince  de  7Jn  en  fàîfant  entrer  les  au- 

.  ues  grands  Valfaux  dans  une  ligue  contre 
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TABLE     GËNÊRàLE 


lui.  IL  tt%.  &  fttiv.  Danger  qu'il  coure. iSy. 
Devient  premier  Miniftre  du  Prince  de  Yen. 
A87.  Abufe  de  fa  confiance,  ih*  Se  retire 
dans  les  Etats  de  Tfi.  ià. 

Sou-TSIUN,  Qénérai  de  TEttipereur  Tçin- 
Tching-ti,  &  ami  deSfé-ma-tlong.  IV.  5x8. 
'  Intrigues  du  Miniftre  Yu-léang  pour  l'atti- 
rer à  la  Cour  où  fon  deflein  etoit  de  le 
•  perdre,  jip.  Réfifte  à  ce  Miniftre,  joint 
tes  troupes  à  celles  du  Général  Tfovo  &  fe 
réfoud  à  l'attaquer,  j^o.  Bat  ce  Miniftre 
à  plattes  coutures  6c  entre  triomphant  ûêbs 
XaUtching.  )p.  Difpofe  des  places  du 
Miniftèrc  6c  referve  pour  lui-même  celle 
de  Grand-Général  des  troupes  6c  de  pre- 

'  tnier  Miniftre  de  l'Empire.  n^«  Le  Miniftre 
anime  plulieurs  Gouverneuri;  à  réunir  leurs 
forces  pour  retirer  le  jeune  Empereur  des 
mains  de  Sou-tflun,  &  ce  dernier  périt  dans 
une  adion«  ià.  &  ^;;. 

SoU-TSOtîG  ,  feptième  Empereur  de  la 
Djnaftie  des  Tanf  ,  proclamé  Empereur 
du  vivant  de  fon  père  ,  l'an  ^$6  de  l'Ere 
Chrétienne.  VI.  i;tf.  Reçoit  un  grand  échec 
par  l'inexpérience  d'un  de  fes  Généraux. 
%6i  Ses  affaires  prenant  une  toute  autre 
fece  il  rappelle  ion  père.  17^.  Recouvre 
Fftn.yang  &  treize  autres  départemens  par 
la  foumiilîon  de  Sfé-fsé-ming.  275.  Donne 
une  de  fes  filles  en  mariage  au  Kohan  des 
Hoeiké^  iff.  Sa  mort.  186. 

Souverain.  Ses  devoirs  &  de  qui  il  tient 
fon  autorité.  L  iij.  114.  Porte  fur  fes  habits 
les  emblèmes  de  ce  qu'il  doit  être.  i^.  & 
Il  j.  Ce  que  lui  font  fes  Miniftres.  11 5. 

Ssi-cHOir ,  Général  Mongou  défait  les  CA/- 
«o/V  dans  lepays  des  KottrcAow/r^di*.  IX.  271. 

Srt-GIN  fe  révolte  fur  les  frontières  du  Yun- 
nan  &  prend  le  titre  de  Fofa  que  portoient 
les  Rois  de  cette  Province.  X.  198.  Ses 
pertes.  Il  envoie  fes  tributs  à  la  Cour. 

'  200.  Battu  à  plattes  coutures  il  fe  réfugie 
dans  le  pays  de  Mien.  loj.  Eft  trahi  & 
livré  aux  Chinois  par  le  Roi  de  Mien  avec 
fa  famille.  107.  Se  tue  fâchant  qu'il  n'avoit 
point  de  grâce  à  efpérer.  ib. 

Sft-HoNG-TCHAO  ,  un  des  Généraux  de 
Liéou-tchi-yuen.  Vil.  57p.  Marche  à  la  con- 
quête du  Honan.  j8i.  Prend  Tçé-tchéou. 
382.  Sa  prudence  lui  gagne  tous  les  efpnts 
en  fiiveur  de  Liéou-tchi-yuen  ,  qui  eft  pro- 
clamé Empereur.  383.  384.  Fait  mourir 
Quelques  gens  du  peuple ,  &  pourquoi.  îp8. 
jente  inutilement  de  faire  avoir  à  Kouo- 
oueï  une  place  dans  le  Confeil  privé.  404, 

'  4^1-  t?^-  Commande  la  Garde  du  Prince. 
407.  Eft  indigné  des  profufionS  de  f Em- 
pereur à  l'égard  des  Comédien^  i  qui  il 
feit  enlever  les  richefles  qu'il  leur  avoit 
prodiguées.  408. 40^.  Parle  duremefit  à  ce 


Prince,  ih.  On  fiût  périr  m  de  fet  Officieig* 
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Ssi-ï  ,  un  des  Maîtres  de  Tching-ouans.  Son 
emploi  auDrès  de  ce  jeune  Empereur.  1. 180. 

SsÉ-YO  ^  OtiScier  qui  avoit  infpe&ion  for 
tous  les  Gouverneurs.  Ce  qu'exprime  fon 
nom.  Voyez  la  Mote.  I.  C4.  Ht  ce  qui  en 
eft  dit  à  l'article  Yao. 

SSH-KB  ,  fils  du  Général  Sfé*tien*>tché ,  com- 
mande l'avant-garde  de  la  flotte  des  Mon^ 
gous ,  &  eft  battuè  IX.  34}. 

SsÉ-KÉou,  premier  Prélident  du  Tribunal 
des  crimes.  Son  département*  L  314. 

SsB-KîK  ,  nom  du  Chef  des  TiéU.  V.  co8. 

SsÉ-KCFÀ  y  principal  Miniftre  de  la  Cour 
de  Nan-king ,  fous  le  régne  de  Chi-tfou- 
tchang-ti.  X.  fotf-jia*  Ce  que  lui  écrit  le 
Miniftère  de  Péking  pour  juftiSer  l'élévation 
de  fon  Maître  aU  1 1  one  de  la  Chine*  tb.  & 
yi j-yi5.  La  réponle  de  Sfé-ko^fa  ne  le  ùt- 
tisrait  pas  ,  dans  la  perfuaûon  où  écoit  lar- 
Cour  de  Péking  ^  que  la  Chine  appartenoit 
aux  Mantchéous^  «1^-510.  S'apperçoit  de 
rimpoflfiblité  de  réiiftcr  ^ux  forces  réunies 
des  Tartares  ib.  Ses  Lieiitenans  font  prifon- 
niers  31)076  foldats  Mttiiuhéous.  yii.  Ecrit 
Inutilement  à  la  Cour  pour  avoir  des  fecôurs 
capables  de  balancer  les  fuccès  des  Mau" 
tchéous.  jij.  Le  ftratagême  dont  il  fe  fert 
pour  fuppleer  au  nombre  de  fes  loldats  6c 
en  impoieraux  Mantchéousj  ne  fait  qu'accé- 
lérer fa  perte  &  n'empêche  pas  ces  derniers 
de  traverfer  le  Hoang-ho.  si6.  Son  armée 
mal  compofée  (e  dtffipe  ,  &  il  fe  fauve  dans 
Yang-tchéou ,  où  1  épuifé  de  fatigue ,  il  fe 
tue  lui-même»  127. 

SsÉ'-KONo  ,  veilloit  aux  travaux  pour  les 
terres.  Et  cette  charge  répond  à  celle 
de  premier  Préfident  du  Tribunal  des  ou- 
vrages publics.  I.  303-314. 

SsE-LiBï ,  Commandant  de  Loyang  ^  affiégée 
par  les  Mongous ,  tombe  en  apoplexie ,  6c 

•  meurt  en  voyant  que  fon  fils,  gagné  par 
ces  Tartares  ,  le  fomttioit ,  avec  lâcheté  , 
de  fe  rendre.  IX.  194. 

SsÉ-M  A  y  nom  d'une  Charge ,  6c  de  celui  qui 
avoit  le  Gouvernement  des  troupes.  1. 303. 
Cette  charge  répond  à  celle  de  premier 
Préfident  du  Tribunal  de  la  guerte.  Son 
département.  313.  314. 

SsÉ-MA-cHANG ,  petit-fils  de  l'Empereur 
Tçin-Hoeï-ti ,  eft  gardé  à  vue ,  6c  pour^ 
quoi.  IV-  m. 

SSB.MA-cflABlc;-l'CHi  obferve  la  démarche 
de  Sun-ngeft  fur  le  Kiang.  IV.  Jip. 

Ss  j-MA*CHi  I  fils  du  brave  S££-ma-y  ^  à  fa 
mort  eft  poufrvu  da  fes  emplois  i  la  Cour 
jde  Oueh  iV.  it6.  Tchu-kouo-kôy  Gramd- 
Général  6c  premier  Miniftre  de  Ou  qui  n'a- 
m>it  f  as  grande  o^nton  de  l«î  eiltrtpieod 


DES    MATIÈRES. 


'  Iç  fiégç  de  Sof»<chû»,flMiis(es  eltoade- 

,  viçiment  iniitiks  parla  bonne  conduke  de 
Sfé-ma-cbi*  xi7«  ii8,  Premiejr  Minière  de 
Ouiïj  &  d'intelligence  avec  SÇé-ma-tchao , 
fon  frère ,  Grand-Généiral  dê$  troupes  de 
cet  Etat ,  rien  ne  s'y  règle  que  par  leurs  or- 
dres. I  is.  Le  Roi  de  Ou4ï  à  qui  la  puif- 
^  '  fance  des  deqx.frèresfeit ombra»,  tente 
inutilement  contre  leurs  iours  :  us  le  ven- 
gent &  le  dépofent.   U>id.  &  xxo*  Sfé- 

.   ma-chi  meurt  &  Sfé-martchao  fiiccède  à 

.   fes  empJois.  H. 

SsÉ-MA-F AN  .  Prince  de  Siang-yang,  fe dé- 

*  voue  pour  (a  patrie.  IV.  163. 

Ssi<MA-FEï-LONG  •  impofteur  dont  le  véri- 
table nom  étoit  Hiu-moa-tchi ,  fe  dit  de 
la  famille  Impériale  des  Tfin  &  fufcite  une 

.  révolte  contjre  les  Song ,  foutenu  par  les 
Kiang.  y.  3^.  Ses  fuccès  ;  fe  joint  à  un  nou- 
vel intrigant;,  &  de  concerjc  avfec  lui ,  prend 
Fou-tching  &  inveftit  Tchifig-tou.  37.  j8. 

.  Difparoit  tout-à-coup ,  &  fcn  Collègue  feit 
prendre  à  un  Bonze  le  même  nom  d^  Sfé- 
ma-feï-loDg.  jp.  ^fuiv. 

SsB-MA-FÉou  ,  fon  attachement  pour  l.'Em- 

fiereur  Yuen-ti  dont  il  avoit  été  le  Maitre. 
V-  138. 
Ss£-MA-HiAO ,  Prince  d/e  Fan-yanff.  IV.  158. 
.  Se  ligue  avec  Sfé-ma-yueï  &  le  fecoure  de 

fes  troupes.  247. 
SsÉ-MA-HiEou-TCHi ,  Gouvemcur  de  deux 
Provinces ,  fe  révolte  &  publie  un  manifefte 
pour  fe  juftifier.  IV.  574.  S7S*  E*  forcé 

5ar  Lieouryen ,  &  il  fe  retire  dans  les  Etats 
e  Tfin,  576.  Meurt  dans  cette  retraite. 
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5SE-MA-Y,  Officier  deTfao-tfao;  confeils 

.  qu'il  lui  donne.  IV.  6^71^.  A  l'élévation 

de  Tfao-jotti  au  Trône  de  Ouii  il  devient 

.  un  des  Gouverneurs  de  cet  Etat ,  &  bat 

.  le  Prince  de  Ou ,  auquel  il  foit  lever  le  fiége 

de  Siang-vang.  p; ..E(i  nommé  Généraliffime 

&  chargé  d'une  grande  exjpédition  contre. 

'.  Tchu-kouo-léang  ,  Général  de  TEoipereur 

.  Han-Héou-tchu.  p8.  Choifit.un  pofte  avan- 

^  tageux  &  oblige  fon  ennemi^  preffépar  la 

famine  ,  à  fe  retirer,  çp^  Sa  campagne  fur 

le, bord  du  Oueï-choui  contre  ce  même  Gé- 

.  néral.  lOL.ioa.  Vers  qu'on  feitcontrelui  & 

à  qu'elle  occafion.  104.  Se  rend^  maitre  du 

Léao^ong  en  un  an  de.teras.  iod-108.  Tfao- 

joui ,  en  mourant»  lui  remet ,  &  à  Tiko- 

tchuang ,  le  Gouvernement  de  l'Etat ,  en. 

leur  recommandant  T&o^fang  »  fon  fuccef- 

'  feur.  lop.  Le  bruit  de  fa  marche  fait  retirer 

les  Généraux  de  Sun-kiven ,  Prince  de  Oz/. 

-  ]^io.  Vent,  mais  inutilement ,  détourner 

Tfao-tchuang ,  fon  CoUègney  d'attaquer,  lès 

Etats  de  Hdn^  ih^  &  in.  S'iloàgne  de  la 

CcHtmodigocde  l'ambiticmdi&ûmCollègde. 


113.  Le  feitacrètcr  &  condamner  à  mort.  ib. 
Fait  la  guerre  au  Prince  de  Ou.  1 14,  (fjuh. 
Sa  HKMTt.  Ses  emplois  paffent  à  Sfé-ma-chi, 
ion  fils.  1 1  tf.  Avoit  feit  périr  les  compagnons 
de  débauche  de  Tchu-kouo-tan.  122. 

Ss£*MA.y ,  fils  de  l'Empereur  Tçin-outi ,  eft 
créé  Prince  de  Tchang-chai .  Tan  aJp.  IV. 
i8p.  Son  mérite  déplaît  à  quelques  intrigans 
qui  cherchent  à  le  détruire.  231.  232.  Eft 
nommé  Généraliffirae  des  troupes  Impé- 
riales ,  puis  relégué  dans  une  prifon  à  la- 
quelle on  met  le  feu ,  &  ou  il  périt.  133. 
»34. 

SsE-MA-T ,  de  quel  oeil  étoit  vu  à  h  Cour  de 
Tçin-Hoei-ti.  ^on  zèle  &  fa  bravoure  dans 
la  guerre  des  Princes  contre  PEmpercur. 
IV.  131.  Comment  il  perd  la  vie.  134. 

SsB-MA-YA  ,  Gouverneur  du  Palais,  fous  le 
règne  de  Tçin-Hoeï-ti.  IV.  in.  Ce  qu'il  dit 
au  Miniftre  Tchang-hou  pour  l'engager  à 
agir  contre l'Impératiice  qui venoit  défaire 
empoifonner  le  Prince  héritier.  212.  Va  à  la 
tête  d'une  armée  contre  Sfé-raa-kiong  • 
Prince  de  Tfi.  220. 

S$E-MA-YANG",  Prince  de  Sî-yang  qui  avoit 
eu  le  plus  de  part  à  la  confiance  de  rEmpe- 
reur  Tçin-Ming-tî ,  eft  dégradé  fous  le  rè- 

.  gne  de  fon  fucceffeur.  IV.  32  p. 

SsE-MA-YE  fuccède  à  l'Empereur Tçm-Hoai-tî. 
IV.  275.  Donne  des  ordres  pour  lever  de 
nouvelles  troupes.  277.  Eft  forcé  de  fuir  de 
Tchang-ngan.  278.  Avantage  remporté  fur 
les  Tartarts^ths  de  cette  Ville.  18  j.  Eft 
affiégé  dans  Tchang-ngan.  28p.  Fait  prifon- 
nier  &  conduit  à  Liéou-tfonff.  ipo.  Quelles 
humiliations  il  eft  forcé  de  fouffrir.  ip3.  Sa 
mort.  2p4. 

SSB-MA-YEK ,  fils  de  Sfé-ma-tchao .  eft  dé- 
puté vers  Tfao-hoan  deftiné  au  Trône,  IV. 
i2p-  Succède  à  lui  l'an  2^5.  Et  plus  am- 
bitieux que  lui  ,  il  contraint  Yuen-ti  , 
Empereur  des  Oueï  à  lui  céder  l'Empire. 
138.  Voyez  Tçin-Ou-ti. 

SsE-M  A-YEN  ,  Prince  de  Ou-tchéou.  IV.  i8p. 
Frère  de  l'Empereur  Tçin-Hoeï-ti.  145, 
Dépourvu  d'efprit  &  de  talens.  ib. 

SSE-MA-YEou  ,  Prmce  de  TO .  premier  Pré- 
.  fident  &  Adminiftrateur  Général  des  affaires 
de  la  guerre.  IV.  181'. 

S$E-MA-YEou  ,  fils  du  Prince  héritier  de 

-  l'Empereur  Tçin-Ou-ti.  IV.  1 8p.  Trait  d'ef- 
prit dans  fon  enfance  qui  l'attache  au  Mo- 
narque, ib.  &  ipo.  Tçin-Hoeï-tl,fon  père, le 

•  déclare  Prince  héritier.  ip3.SesInftituteurs. 
ib.  Fait  paroître  de  manvaifes  Qualités  qui 
le  font  regarder  comme  incapable  de  rem- 
plir les  devoirs  d'un  Empereur.  îb  L'Impé- 

•  ratrice  Kia-chi,  de  concert  avec  Kia-my, 
fiiit.mouric  ce  jçiune  Prince,  ibid,  &  213» 

SsBrMA^YîfO  'y  Prince  de  Tdiing-tou.  Iv . 


a^4 


T  AB  L  E     GÉ  NÉÏt  A  LÉ 


i8p«  Eft  bacta  à  Hoang-ki^  ;  6c  le  même 
jour  attaqae  dans  leur  camo  fes  ennemis  donc 
il  fkit  un  carnage  effroyable,  xzi.  221.  Joint 
à  Sfé-ma-yong ,  il  fe  révolte  contre  TEmpe- 
reur  Tçin-Hoeï-ti ,  fon  frère.  252.  S'em- 
pare du  Gouvernement  &  fe  (ait  déclarer 
premier  Minifire.  xj;.  Manière  dure  &  def- 
potique  donc  il  gouverne  la  Cour  :  tous  les 
Grands  en  font  révoltés.  /A.  Sfé-ma-yueï  en- 
treprend de  le  perdre.  23^.  L'Empereur  eft 
fris  6c  condu.t  dans  fon  camp.  237.  Les 
rinces  fe  liguent  contre  lui.  2)8-141.  Dé- 
faite de  fes  troupes,  il  fe  fauve  vers  Lo-vanfl; 
&  emmène  avec  lui  l'Empereur.  142.  Dei^ 
fein  du  Tchen-ya  des  Hiong-nou  de  faire  la 
guerre  aux  ^ienpi  &  aux  Oakoan  qui  s'é- 
toient  joints  aux  ennemis  de  Sfé«ma*yng. 
143.  Quitte  Lo-yang  6l  fe  retire  à  Tchang- 
ngan  avec  l'Empereur.  24c.  Regardé  com- 
me un  ambitieux  âc  un  brouillon  y  il  re- 
çoit ordre  de  fe  retirer  dans  fa  Principauté 
&  on  donne  à  Sfé-ma-chi  la  charge  de  Gou- 
verneur de  l'Empire,  ib.  fr  t^6.  Eft  fait 
Îriibnnier  &  mis  à  mort  par  les  ordres  de 
<teou-yu.  2yo.  2< i. 
SsE-MA  YONG,   Princç   de   Ho-kien.  eft 
pourvu  de  la  place  de  Grand-Général  des 
troupes  qu'on  ôte  à  Sfé-ma-fun.  IV.  203. 
X04.  Rerafe  de  faire  mourir  Sun-Gou,  l'au- 
teur d!une  rébellion,  ib.  Son  peu  d'ardeur 
pour  éteindre  cette  révolte.  205.  207.  Un 
détachement  de  fes  troupes  eft  battu  par 
Li-té  i2y. S'unit  avecpluneurs  Princes  pour 
perdre  l'ambitieux  Slé-ma-kiong.  225.  Ses 
delTeins  pernicieux  contre  l'état  6c  fa  ligue 
avec  Sfé-ma-yng.  232.  Son  Général  Tchang- 
fkngeft  battu.  134.  VaàPachang  au-devant 
de  l'Empereur.  14c.  Sa  terreur  à  la  nouvelle 
des  Princes  confédérés  pour  venger  Tinfulte 
faite  à  l'Empereur.  247.  Veut  rétablir  le 
Gouvernement  de  l'Empire,  ib.  Reçoit  deux 
échecs  à  Hou  &  à  Pa^ckoui,  &  s'enfiiit  à 
la  montagne  de  Taï-pé-chan.  2ro.  pft  rap- 
pelle par  le  nouvel  Empereur ,  oc  on  le  fiiit 
périr  en  route.  2 ci.  Sa  mort  fufpendpour 
•  un  tems  les  querelles  entre  les  Princes,  ib. 
SsE-MA-Joui ,  Prince  de  Lang-yé ,  veut  foir 
Sfé-ma-yng ,  &  eft  arrêté  à  Ho^yang.  IV. 
23p.  Trouve  le  moyen  de  fe  rendre  dans 
fa  Principauté,  ib.  Motife  qui  l'empêchent. 
de  venir  à  la  Cour  où  l'Empereur  Tçin- 
Min-ti  l'appelle,  iij.  Cet  Empereur ,  fait 
piifonnier  ,  le  charge  du  Gouvernement 
Général  de  l'Empire.  191.  îpi.  Refiifele 
titre  d'Empereur,  ib.  Mais  apprenant  qu'on 
avoit  fait  mourir  T^in-Min-ti ,  il  cède  enfin 
aux  vœux  des  Chinois.  i^±.  Voyez  la  fuite  au 
titre  ^  Tçin-Yuen-ti  fous  lequel  il  fut  connu 
depuis. 
SsE-MA-y  UEï ,  Prince  de  Tong-haï  |  fait  p6* 


rir  Sfé-ma-y ,  Se  pourquoi.  IV.  1^4.  Prend 
le  parti  de  l'Empereur  Tçin-Hoeï-ci  contre 
Sfe-toa-Yng ,  dont  il  avoit  d'abord  favorifé 

r  la  révolte.  135.  ^l6.  Ne  veille  pas  à  la 
défenfe  de  l'Empereur  attaqué  dans  fo» 
camp  &  fait.  137.  Revient  à  la  Cour  & 
travaille  avec  plufieurs  Grands  à  la  déii- 

•   vrance  du  Monarque.  138.  Refafe  une  place 

-  de  Miniftre  d'Etat ,  fe  retire  de  la  Cour  8c 
lève  des  troupes  pour  venger  l'infultc  faite 
à  l'Empereur  parTchang-fang.  246. 147.  On 
lui  envoie  la  tête  de  Tchang-fiing  pour 
obtenir  la  paix  &  il  ne  l'accorde  pas.  248. 
Rétablit  l'Empereur  dans  fon  Palais  &  re* 
met  leGouvemeraent  fur  l'ancien  pied.  2f  o. 
Soupçonné  d'avoir  empoifonné  l'Empereur 
Tçin-HoeHi.  2jx.  Atnre Sfé-ma-yong  à  la 
Cour  &  le  fait  tuer.  th.  Surpris  de  voir 
fon  crédit  tombé  fous  le  nouveau  règ^e  il 
fe  retire.  252.  Viftoire  qu'il  remporte  fur 
les  rebelles.2f^.  Marche  contre  les  Tànarts 
&  meurt  de  ctiagrin  en  apprenant  la  mort 
de  deux  Officiers  qu'il  chériflbit.  262 .  Chélé 
emmène  fa  femme ,  fait  mourir  Sfé-ma-peï  , 

'  fon  fils .  ainfi  que  quarante-huit  autres  Prin- 
ces de  fa  famille  Impériale.  2^4.      , 

SsB-MA-YU,  Prince  de  Tong-ngan ,  entre  dans 

.  le  complot  de  l'Impératrice  Kia-chi  contre 
le  Miniftre  Yang-fiuen.  IV.  194.  ipy.  Eft 
placé  dans  le  Miniftère.  198.  Intrigue  pour 
taire  ôter  à  Kia-chi  fa  qualité  d'Impératrice  , 
eft  découvert  &  exilé  à  Taï-fang.  ibid.  Sfé- 
ma-yng  reçoit  mal  un  confeU  qu'il  lui 
donne.  236.  Et  fe  perfuadant  qu'il  eft  con- 
.  traire  à  fes  intérêts ,  il  le  fait  mourir.  239. 

SsÉ-MA-YU  ,  Prince  de  Koueï-kî ,  petit-fil« 
de  l'Empereur  Tçin-Yuen-ti  eft  reconnu 
Empereur  l'an  371  ,  fous  le  titre  de 
Tçin-Kien-ouen-ti.  Meurt  de  chagrin  la 
même  année ,  &  laiffe  la  Couronne  à  Sfé- 
ma-tchans-ming ,  fon  fils  ^  connu  fous  le  titre 
de  Tçin-niao-ou-ti.  IV.  433. 

Ssi-MA-YUEN-HIEN ,  fils  de  Sfé-ma-tao-tfé. 
IV.  yi2.  S'offre ,  &  fon  oèrc ,  à  faire  à  leurs 
frais  la  guerre  au  pirate  Ôun-ngen,  &  pour* 
.  quoi.  ib.  L'Empereur  Tçin-Nganti  ne  fe  fie 
pas  à  eux.  j'13.  Appelle  à  la  Cour  6c  mis 
à  la  tète  du  Miniftère  ,  il  cherche  à  perdre 
Hoan-hiuen.  J20.  Hoan-hiuen,  avec  le  fe- 
cours  de  fes  amis ,  fe  rend  maitre  de  Kien- 
kang  f  fait  mourir  Sfé^ma-yuenJiien  &  les 
•  Grands  qui  lui  étoient  attachés.  514. 

Ssé-MA-YUN,  Prince  de  Hoaï-nan,  obtient, 
fous  le  règne  de  Tçin-Ou-ti ,  le  comman- 
dement des  troupes  de  Yang-tchéou  8c  du 
Kiang.  IV.  189.  La  fagefle  de  fa  conduite 
,  le  rend  redoutable  à  SÎé-ma-Iun  &  à  Sun- 
tfiou  y  qui  craignent  d'en  être  fupplantés  :\U 
.  lui  donnent  un  emploi  honorable  qui  lui  &te 
.  le  commandement  des  troupes.  215.  lodighé 
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^e  leur  procédé ,  0  excite  une  émeute , 
pendant  laquelle  il  eft  tué  ,  fur  un  ordre 
fuppofé  de  l'Empereur,  ib.  &  %i6. 
SS£-MA-KIEN ,  fils  de  TEmpercur  Tçin-Ou-ti, 
IV.  i8o.  Yang-liun ,  Gouverneur  de  l'Em- 

Fire ,  le  fitit  nommer  Prince  de  Tiin ,  & 
envoie  commander  les  troupes  de  Koan- 
tchéou  ,  pour  Téloigncr  Je  la  Cour.  ih. 

SsÉ-iviA-KloN6y  Prince  de  Tfi;  part  qu'il  a 
à  la  dégradation  de  l'Impératrice  Kia-chi. 
IV.  115.  Se  liçue  avec  les  Princes  de  la 
famille  Impériale  pour  rétablir  Tçin-Hoeï- 
ti  fur  le  Trône  que  Sfé-malun  vcnoit  de  lui 
enlever.  110.  Eft  battu  dans  différentes  ef- 
carmouches;mais  il  défait  entièrement  le 
Lieutenant  de  Sfé*malun.  xxi.  Cette  guerre 
terminée  par  le  fupplice  des  coupables  & 
la  perte  ae  cent  mille  hommes  y  il  refte  à 
la  Cour  pour  avoir  foin  du  miniilère.  xaa. 
Son  autorité  &  fon  orgueil  infupportables  , 
lui  font  de  puiflans  ennemis  qui  l'attaquent 
&  le  font  périr.  %z6. 

SSB  MA-KIEN  y  fils  dc  Sfé-ma-Iun  »  part  qu'il 

.    a  au  meurtre  de  Sfé-ma-yun.  IV.  xi  C. 

SsB-MA-KOUANG^  réduit  en  un  feul  corps 
toute  l'Hiftoire  Chinoife ,  fous  le  titre  ne 
Tong'tchi.&L  enfuite  fous  celui  de  Tfc-tchi- 

,  tone-kien.  L  Préf.  41 .  41.  Lieou-ju ,  un  de  fes 
Coîlaborateurs.y  ajoute  le  Ouai-kL  U.  4^  44* 
Cette  Hiftoire  tort  eftimée  .  &  très-recher- 
chée par  tous  les  Lettrés  de  la  Chine,  ib. 
Sage  difcours  qu'il  tient  à  l'Empereur  Gin- 
tfong  contre  les  flatteurs  &  à  l'occalion  d'une 
éclipfe.  VIII.  247.  Son  crédit  à  la  Cour  de 
ce  Prince,  x^è.  Fait  condamner  à  l'exil  un 
perfide  Eunuque-  2  jo.  Yng-tfong  lui  ordon- 
ne de  travailler  à  l'Hiftoire  ;  ce  qu'il  écrit  à 
ce  Prince.  2Ç}.  Chin-tfong  va  l'entendre  ex- 
pliquer l'Hiftoire  ancienne ,  &  a  une  conver- 
lation  avec  lui  fur  le  danger  qu'il  v  avoit  à 
changer  les  loix.268.  Raifons  qu'il  allègue 
contre  le  prêt  des  gr  ains,établi  par  le  Miniftre 
Quang-ngan-ché.  170-271.  Jugement  qu'il 

{>orte  de  pluficurs  Miniftres.  272.  Obtient 
a  permiffion  de  fe  retirer  de  la  Cour.  274, 
Fréquente  beaucouplefameuxTchao-yong. 
2P  i .  Lui  &  fes  Collègues  préfentent  à  l'Em- 

Sereur  V Hiftoire  générais  de  la  Chine.  joj# 
a  grande  réputation  ;  il  revient  à  la  Cour  ^ 
&  eft  admis  dans  le  Confeil  privé.  507.  Lui 
*    &  Liu-kong-tchi  remettent  le  Gouverne- 
ment fur  l'ancien  pied.  ib.  Meurt  fort  re- 
Eretté.  308.  Titre  dont  on  l'honore  après 
i  mort.  Ses  obsèques  magnifiques.  Son 
caraaère ,  509.  y  o.  Sa  mémoire  ternie  par 
les  Miniftres  de  Tché-tfong,  Empereur  des 
Songqm  lui  ôte  fes  titres  d'honneur.  51  tf  On 
'  veut  fuppriraer  tous  fes  écrits ,  &  jufqu'à  fon 
Hiftoire  générale  de  la  Chine.  )2i.  Son  apo- 
.  JogrieparTfao-yw-^JîJ-L'EïopweurHoeï- 


tfong  rétablit  fa  mémoire.  ^14.  InfcriptioD 
infamante  contre  lui.  338.  Ditiîculté  qu'un 
Artifte  fait  de  la  graver,  ibid.  Son  portrait 

.  placé  dans'  le  Palais  de  la  Vertu ,  par  Li- 

tfong.  IX.  119. 
S  s  É-M  A-L  É  A  N  G  ,  Prince  de  Ja-nan  ,  eft 
éloigné  de  la  Cour  de  Tçin*Ou-ti  par  la 
politique  de  Yang-fiun.  Iv •  188.  Le  Mo* 
narque  le  redemande  en  mourant  ^  &  le 
déclare  Gouverneur  de  l'Empire ,  conjointe- 
ment avec  Yang-fiun.  190.  Comment  l'Im- 
Ïératrice  élude  cet  ordre ,  &  renvoie  ce 
rince  dans  fon  Gouvernement,  ib.  &  i9i. 
Apprend  que  Yang-liun  vouloit  le  faire 
mourir,  &  part.  191.  Eft  rappelle  fous  le 
règne  de  T^in-Hoeï-ti  •  par  l'Impératrice 
Kia-chi ,  qui  lui  donne  la  place  de  Yang- 
fiun.  197.  Sa  conduite  dans  ce  pofte  eft 
.  blâmée,  &  pourquoi,  ib.  19S.  Eft  difgracié» 
ainfi  que  Oueï-koan  ,  fon  Collègue  ,  par 
l'intrigue  du  Prince  Sfé-ma-oueï.  199  Ce 
dernier  ^  fur  un  ordre  fuppofé ,  pouffe  la 
venffeance  plus  loin,  &  les  fait  périr  Tua 
&  fautre  avec  leurs  enfans.  ib.  &  200. 

S  s  i-M  A-L  u  N  .  Prince  de  la  famille  Impé- 
riale des  Tfin  lous  le  règne  de  Tçin-Hoeï-ti^ 
a  toute  l'autorité  fur  les  troupes.  IV.  21  !• 
Confpire  contre  l'Impératrice  Kia-chi  & 
contre  le  Prince  héritier,  ib.  &  211.  Kia-chi 
fe  fert  d'un  moyen  odieux  pour  fe  défaire 
du  Prince  héritier  ;  mais  enfuite  elle  eft 
elle-même  dégradée  de  fon  rang.  213.  Sfé- 
nialun ,  dans  l'intention  de  monter  fur  le 
Trône  ,  fait  périr  plufieurs  Grands  gui  pou- 
voieut  s'oppofer  à  fon  piojet ,  &  ndt  em- 
poifonner  Kia-chi.  ib.  tf  214.  N'ofe  encore 
prendre  le  ritre  d'Empereur,  &  fe  contente 
X  de  celui  de  Gouverneur-Général  de  l'Em- 
pire, ib.  Eft  affiégé  dans  fon  Palais  par  la 
populace  tumultueufe  qu'il  écarte,  air.  Se 
fiiit  proclamer  Empereur,  &  envoie  Tcin- 
Hoeï-ti  à  King-yong-rching  ,  où  il  le  tait 
garder.  Ses  nouvelles  promo:ions.  218.  Les 
Princes  fe  liguent  contre  lui.  220.  Ses  trou- 
'  pes  font  défaites  ;  il  eft  mis  à  mort ,  ainiî 
que  fes  fils  ;  Tçin-Hocï-ti ,  mis  en  liberté  p 

'    remonte  fur  le  Trône.  222. 

Ssi-M  A-M  Ao ,  Prince  de  la  famille  Impériale 
des  T{in  ,  fous  le  règne  de  Tçin-Hoeï-ci , 
fe  ligue  avec  Sfé-ma-yueï ,  pour  venger  l'in- 
fulte  Bute  à  ce  Monarque  par  Tchang-fang. 
IV.  247. 

Ssi-MA-MEM ,  part  qu'il  a  à  la  confpiradon 
contre  Yang-fiun ,  Gouverneur  de  l'Empire 
fous  le  règne  de  Tçin^Hoeï-ti.  IV.  194. 19/. 

SSE-MA-MONG-KiEou  ,  dcfcendant  à  la  cin- 
auième  génération  de  Sfé-ma-kouang ,  fe 
donne .  la  mort  plutôt  que  de  manquer  dc 
fidélité  aus  ^ng.  IX.  358. 

L  1 
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SSE-MA^MbU, Gouverneur  de  Tcbang-ngan  ^ 
attaqaé  par  les  Généraux  du  Roi  de  Hau^ 
eft  tralii  par  un  de  fes  propres  Officiers.  IV. 
x66.  Dénué  de  tout  au  milieu  de  fa  ville  , 
il  fe  donne  aux  Han ,  qui  le  font  mourir. 

S  s  E-M  A-o  u  Eï ,  Prince  de  Chou  ^  fe  rend  à 
la  Cour .  &  en^re  dans  le  complot  formé 
contre  lang-fiun,  tout  puiflant  à  Ja  Cour 
de  Tçin-Hoeï-ti.  IV.  ip4.  ipj.  On  lui 
donne  la  charge  de,  Général  des  troupes 
du  Nord.  ip8.  Son  caraûère  colère  & 
cruel  fiiit  décider  à  la  lui  ôter.  ih.  Obtient 
un  nouvel  emploi  auprès  du  Prince  héritier  ^ 
&  penfe  à  fe  venger  de  deux  Miniftres  qui 
avoient  voulu  TéToigner,  Il  les  fait  caifer 
&  enfuite  tuer.  ipp.  loo.  L'impératrice 
Kia-chi  {bllicite  un  ordre  pour  le  £ûre 
périr,  ici. 

SSE-MA-OUEN-SSE ,  filsdeSfé-ma-hicou-tchi , 

.  eft  dégradé  de  fon  rang  de  Prince  ,  &  pour- 
quoi. IV.  574- 

SsE-MA-PAO  ,  fils  de  Sfé-ma-joui.  IV.  i8î. 

SsE-MA-PEY  ,  héritier  6c  Succefleur  de  Sfé- 

.  ma-yueï ,  eft  mis  à  mort  par  Qié-lé.  IV. 
264* 

SsE-MA-PiN.  fils  de  Sfé-ma-yéou  ,  Prince 

'*   héritier  de  l'Empereur  Tçin-Hoeï-ti.  IV. 

an.  Une  intrigue  du  Palais  fait  dégrader 

fon  père  ,  &  lui-même  eft  coniiitué  prifon- 

nier.  iA. 

SSE-MA-siANG-JU  ,  Originaire  de  Tchin«- 
tou.  Sun  mérite  fiicéraire  le  met  dans  la 
vUm  grande  confidération  à  la  Cour  de  Han- 
Ou-ti.  III.  II.  Déférence  de  l'Empereur  à 
fes  avip.  11.  Sa  conduite  pleine  de  fagefle 
&  fes  libéralités  •  aflurent  à  l'Empire  les 
Provinces  nouvellement  conquifes  ,  qu'il 
partage  en  douze  départemens.  iS. 

S  S  E-M  A-s  u  N  ,  Grand-Général  des  troupes 
fur  les  frontières,  s'occif>e  à  difputer  avec 
Hiaï-hi ,  le  commandement  des  troupes  , 
au  lieu  d'aUbupir  là  révolte  nâiflknte  des 
Ktang.  I V.  lo).  Eft  rappelle  à la.Cour ,  & 
fe  met  fous  la  proteâign  de  l'Impératrice 
Kia«-ch^  204.  ^ 

Ss  E-M  A-TAN,  petite  de  l'Empereur  Tçin- 
Hoeï-û.âgeleulement  de  8  ans,  eft;  déclaré 
Prince  héritier.  IV.  ii6.  Dans  une  revo- 

'  lution  de  la  Cour ,  il  eu  dégradé  de  ce 
rang  par  Sfé-ma-yng,  &  rétabli  par  Sie- 

'  ma^yueT.  13  f.  A -la  mort  de  l'Empereur 
Sfé-ma-tchi.fui  eft  préféré,  &* monte  fur 
le  Trône,  iji.  La  part  qu'il' avoît  eu  aux 
troubles  pa(Rs  empêchent  Tçin-Hoeï-ti  de 
le  choifir  pour  Prince  héritier,  irx.  Obtient 
que  le  Miniftre  de  TEmpereur  Tçin-Hoeï-tî 
exile  Sfé-raa-vu  qu'il  haWbît,  &  fur  quels 
motlft.  198.  Nommé  Préildent  du  Tribunal 
de  l'Hiftoire  ^  taet  en  ordre  les  Mémoires 


Hiftoriques  raflemblés  par  les  Ordres  de 
Han-Ou-ti.  Préf.  L  17.  Sfé-ma-tfien ,  fon 
fils,  continue  ce  travail,  iù. 

SSE-MA-TAO-TSE  ,  fur  lequel  l'Empereur 
Tçin-Hiao-ou-ti  fe  débarralfe  des  foins  du 
Gouvernement ,  devient  aufîi  débauché  que 
ce  Monarque.  Leur  attachement  à  la  fe&e 
de  Foé  ,  pour  laquelle  ils  font  de  folles 
dépenfes.  tV.  483.  Averfion  que  fon  Maître 
conçoit  pour  lui.  494.  495.  Lui  &  fon  fils 
Sfé-ma-yuen-hien  le  garantiflent  d'être  ex- 
term  inés  dans  Kien-kang ,  en  oftrant  de  faire  , 
à  leur  frais ,  la  guerre  à  un  Pirate,  yii.  Le 
peu  de  confiance  de  l'Empereur  dans  leur 
promefle.  yi^. 

SsE-MA-TCHANG  ,  pctit-fils  de  l'Empereur 
Tçin-Hoeï-ti ,  eft  conftitué  prifonnier  par 
des  intrigues  de  Cour.  IV.  in. 
SsE-MA-TCHAO  ,  Prince  de  Tdn  ,  Grand- 
;  Général  des  troupes  de  Tfao-tâng ,  Prince 
de  Guet ,  &  frère  de  Sfé-ma-chi ,  premier 
Miniftre.  IV".  iip.  DeflTein  du  Pnnce  de 
Oueî  de  le  faire  tuer  pour  le  punir  de  fon 
defpotifme.  iS.  Sa  vue  intimide  ce  Souve- 
rain. 110.  Succède  aux  emplois  de  fon  frère  ^ 
qui  meurt  après  avoir  détrôné  Tfa^-fang 
éc  mis  la  Couronne  fur  la  tète  de  Tfao  mao. 
i3.  Marche  à  la  tète  de  deux  cents  foixante 
mille  hommes  contre  le  rebelle  Tchu-kouo- 
tan.  Siège  de  Chéou-tchmi.  115.  6'  Jaiv. 

•  Prétend  aux  plus  hautes  dignités  après  avoir 
éteint  cette  révolte ,  &  prend ,  de  fon  au- 
torit^ ,  le  titre  de  Gouverneur  de  l'Empire. 
127.  Tfao-mao  ,  indigné  de  fa  témérité, 
l'ifli^ge  ,  dans  fon  hôtel ,  à  la  tète  de  fes 
gardes ,  &  périt  dans  cette  attaque.  r6.  & 
ïi8.  Feitit  d'être  au  défefpoir ,  &  cependant 
ternit  la  mémoire  de  ce  Souverain ,  auquel 
il  donne  pour  fucceflfeur  Tfao-hoan.  iip. 
Abandonne  ceux  qui  Tavoient  le  mieux  fervi 
dans  cette  révolution ,  &  par  quel  motif, 

;  130.  Vifite  un  des  fept  Sages  de  fa  forêt  de 
Bambou ,  le  fait  mourh: ,  &  interdît  la  doc- 
trine de  Lao-rfc  &  de  Tchuang-tfé  que  ce 

•'  vifionnaire  enfeignoit.  13T  131.  Entreprend 

•  de  faire  la  guerre  à  l'Empereur  Han-Hcou- 
tchu ,  qui  perd  une  bataille  &  fe  met  entre 
les  mains  d'un  de  fes  Généraux,  ib,  &  ijj» 

•  134.  Soupçonne ,  fur  de  feux  rapports ,  la 

•  fidélité  du  brave  Tcng-ngaï ,  fon  vîénéral  , 
&  le  fait  arrêter.  Suites  de  cet  événement, 
ï5y-iJ7-  Meurt,  &  fon  fils,  Sft-ma-yen, 
lui  fuccède.  13^8. 

•SsE-MA-TCHAo  ,  Prince  de  Lang-yé  ;  part 
qu'il  a  à  la  conquête  du  Royaume  de  Ou^ 
IV.  176.  Sa  mort.  i8^. 

SSK-MA-TCHi  ,  Prince  de  Yo-tchong  ,  & 
frère  .de  l'Empereur  Tçhi-Hoeï-ti  ; .  fes 

-.  belks,  fuflités.  IV.  ^j.  £ft  UQUipé  Qou- 


DES    M  A  T  I.È  R  E  S. 


semeur  de  TEmpire,  k  la  place  de  Sfé- 
^  ma-yngy  fcm  frère  ihîd.  Préféré  pour  fac- 
céder  à  Tçin-Hoeï-ti ,  il  eft  proclamé  faiis 
le  titre  de  Tçin-Hoaï-ti.  Voyez  la  fuite 
à  ce  titre. 

SsE-MA-TCHONG  ,  fils  de  TEmpeteur  Tçiiu 
Ou-ti  ,  loi  fiiccède  Tan  190 ,  fous  le  titre 
de  Tçin-Hoeï-ti,  IV.  ipi.  192.  Voyez  ce 
titre. 

SSE-MA-TCHou-TCHi,  defcendaiît  à  la 

'  huitième  génération  de  l'Empereur  Tçin* 
Yuen-ti ,  &  un  des  derniers  rejetons  des 
Tfin.  IV.  jTpi.  Revient  des  Provinces  mé- 
ridionales de  la  Chine  pour  fe  venger  de 

,  Lieou-yu  qui  l'avoit  obligé  de  s'y  réfugier. 
/^.  Ses  belles  qualités.  /A.  Ce  dernier  charge 
un  de  fes  émiifaires  de  Taflàffiner,  mais  Sle- 
ma-tchou-tchi  reçoit  cet  émiflfaire  avec  tant 
de  politeffe  &  de  bonté .  qu'il  fe  met  à  fon 
fervice.  592.  Se  donne  lui-même  avec  fes 
troupes  au  Général  des  Oueï.  V.  9.  Sert 
avec  bravoure  au  fiége  de  Hoa-taï.  34. 

SSE-MA-TCHUN  ,  Prince  héritier  du  mal- 
heureux Empereur  Tçin-Hoal-ti  ^  eft  mis 
i  mort  9  à  la  prife  de  Loyang  ^  par  les  Haru 

,    IV.  idjT.  Sfé-ma-toan ,  fon  frère ,  eft  re- 

,  connu  régent  &  Gouverneur -Général  de 
l'Empire  en  l'abfence  de  Tçin-Hoaï-ti ,  pri- 
fonnier  des  Han.  %66, 

SSE-MA-TENG, Prince  de  Tong-yng , s'unit 
avec  Sfé-ma-yueï  ^  fon  frère ,  Ouang-tfiuft 
&  les  Tartares  Sien  pi  &  Ou-hoan  ,  pour 
rendre  la  liberté  à  Tçin-Hoaï-ti  contre  la 
tyrannie  d'un  fujet.IV.  158.  Viftoire  rem- 
portée. Z42.  Eft  alTiégé  dans  fa  Ville  de  Yé. 
Ses  richeflès  immenîcs.  iji.  Son  avarice 
révoltante  eft  caufe  de  fa  perte.  253. 

SSE-MA-TOAN  ,  eft  nommé  Régent  &  Gou- 
verneur-Général de  .l'Empire  lors  de  la 
détention  de  l'Empereur  Tçin-Hoaï-ti.  IV. 
166. 

SSE-MA-TSANG  ,  Prince  de  Lin-hoaï  ,  & 
petit-fils  de  rEmpkreur  Tçin-Hoeï-ti.  IV. 
214.  Eft  déclaré  Prince  héritier.  21  j.  Puis 
dégradé  par  Sfé-ma-lun  &  facrifié  la  politi- 
que de  cet  ufurpateur.  218. 

SSE-MA-TSIEN  ,  fils  de  Sfé-ma-tan  4  chargé 
de  continuer  les  travaux  fur  THiftoire, 
commencés  par  fon  père,  publie  le  Sfé-ki^ 
ou  des  Mémoires  depuis  Hoang-tt  iufqu'au 
commencement  des  tian.l.  Prêt.  x8.  Mérite 
le  furaom  de  Reftaurateur  de  Ihtftoire.  ibid. 
En  fa  qualité  de  Téï'&hé'Ung  ou  de  Chef  des 
Hiftoriens,  s'occupe  avec  fes  Collègues 
&  le  Tribunal  des  Livres  &  des  Sciences, 
de  la  réforme  du  Calendrier.  III.  68.  69» 
•  Eft  le  féal  à  la  Cour  de  Hiao-ouen-ti  qui 

Î renne  la  défenfe  de  Li-ling  ,  excellent 
vénérai  qu'un  revers  de  ibroine  avoit  forcé 
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de  prendre  parti  chez  les  Tartares  Hiong^ 
mou,  Zo.  Eft  accufé  de  s'être  laiffé  gagner 
par  les  amis  de  Li-ling  ,  6c  condamné  à 
l'eunuciime.  81  • 

SsE-MA-TSONG  ,  fils  de  l'Empereur  Tçin- 
Hiao-oa.ti ,  lui  fuccède  l'an  ^96 ,  fous  le 

:  tigre  de  Tçin-Ngan-ti.  IV.  500.   Voyez 

'  ce  titre. 

bs E-M i-Y  u EN, premier  Miniftre de  1  Empereur  * 

.  Ning^tfong ,  s'iiitéreiTe  pour  faire  nommer 
Pdnce  héritier  Tchao-koué-tcbing,  fils  adop. 
tif  du  Monarque.  IX.  lep.  Réponle  «que  ce 
Prince  fait  à  fon  énaiflkire.  Difpofe  l'Irapéra. 
trice  en  faveur  de  ce  Prince,  iio.  Tchao- 
koué-tching,  monte  fur  le  Trône  fous  le  nom 
de  Li-tfong.  m.  Son  inadion  dans  le  Gou- 
vernement &  fon  crédit,  iiz.^  Une  révolte 
contre  le  nouvel  Empereur  l'épouvante .  & 
il  fait;  étrangler  Tchao-hong  qui  en  écoit 
la  caufe  innocente.  1 14. 11;.  Devient  l'objet 
de  la  haine  publique,  ii^. 

SSE-NGAN-cHE,eft  chargé  d'un  placet  pour 
le  Roi  des  Kin  de  la  part  de  rilluftre.ôc 
.brave  Ouanyen-Tchin-hoeï,  qui  meurt  d*ua 
poifon  fubtil  auffi-tôt  après.  IX.  70.  71. 

SsE-P.i  ou  Ché-pi,  Commandant  de  Kien-ning* 
fou,défait  d'une  matière  complette  le  rebelle 

.  Hoang  hoa.  IX.  419.  Général  d'une  flotte 
montée  par  trente  mule  hommes,&  deftioée 
contre  le  Royaume  de  Koua-oua.  4y2.  & 
contre  celui  de  Koiang.  Se  laiflc  trahir 
par  le  Roi  Koua-^ua ,  &  en  eft  puni  à  fon 
retour  à  la  Cour  de  l'Empereur  Houpilau 
4JÎ.  4^4. 

SSE-PING-TCHI ,  père  du  Géniral  Sfé-tien 
tché,  fe  donne  à  Mouholi ,  Général  des 
Mongous  f  avec  un  grand  nombre  de  fes 
compatriotes.  IX.  $6.  Refufe  du  feivice 
qu'on  lui  offre.  ^7. 

SsE-MA.TSaNG ,  Princc  de  Nan-tong,  proche 

Îarent  de  l'Empereur  Tçin-Ming-ti.  I  V.ji8« 
.•e  Miniftre  Yu-Iéaqg  le  fait  mourir ,  & 
pourquoi,  ih,  L'Empereur  Tçio-Tching-ti , 
âgé  feulement  de  cinq  ans,  qui  l'aimoit  ten- 
drement, &  l'appelloit  ^d/z  père  à  cheveux 
blancs  ,  pleure  en  apprenant  cette  bar** 
bare  exécution  &  tance  Yuleang.  5?9. 

5SE.MA-TSUN  ,  Prince  de  Qu-ling  &  de  la 
famille  Impériale  des  Tfin  .  eft  apnellé  à 

•  KtenJung  par  Lieou-yu.  IV.. nj.  Déclanî 
Régent  de  l'Empire,  y jtf. 

SSB-NONG-CKAO-KING  ,  fignificatiou  de  ce 
mot.  V.  241. 

SsE-PAOy  dignité,  en  auoi  elle  confiGoit  flc 
à  qui  elle  s'accordoit.  t.  i8i.  à  la  note. 

SSE-SSE-MINC  ,  Général  des  tronpes  du  ré- 
belle Ngan-lo-ch^,  aflTiége  Jao-yang.  VI. 
448.  Quitte  le  pays  de  Tchang-chan.  249. 
Eft  battu  à  plates  coutures,  i jo  Nouvelle 

.    déroute  ib,  oc »|i»  Reprend  le  Ho-pè.  iC»  j. 

L  1  z' 
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Aifiége  Tzï-jnen.  ih.  Fait  fa  romniflîon  à 
l'Emperear.  27t.  Aftcs  d'autorité.  275.  Va 
au  fecours  de  Ngan-king-fiou.  27p.  Se  défait 
de  ce  dernier  &  prend  le  titre  d'Empereur. 
280.  Comment  il  perd  ce  qu'il  a?oit  de 
chevaux.  281.  Eft  forcé  de  fuir.  282.  Con- 
tinue d'être  battu,  ih.  Défeit  l'armée  de 
Li-kouang-pi.  2S4.  Eft  tué  par  le  Capitaine 
de  les  Gardes.  xZf. 

SSE-TCHAO-Y,  fils  du  rébelle  Sfé-ffé-ming , 
eft  obligé  d'abandonner  l'expédition  dont 
fon  père  l'avoir  chareé.  VI.  184-  Eft  défait 
au  nége  de  Song-tcheou.  287.  Puis  battu 
jufqu'à  trois  fois.  289.  Mis  de  nouveau  en 
faite  par  les  Tartares  Hoeïké,  il  eft  affiégé 
dans  Mou-tchéou.  2po.  Comment  il  termine 
fes  jours.  /^. 

SsB-TiEN-TCHE  ,  fîls  de  Sfé-ping-tchi ,  fe 
met  fous  la  proteftion  de  MounoH,  Gé- 
néral des  Mongous ,  qui  lui  donne  dix  mille 
familles  .  &  Penvoie  camper  près  de  Pa- 
tchéou.  IX.  J7.  Reçoit  de  l'Empereur  Ogo- 
taï  un  corps  de  troupes  Chinoifes  &  le 

'  Gouvernement  de  trois  villes  dans  le  Pé- 
tché-li  &  de  Tlînan  dans  le  Chan-tong  , 
avec  ordre  d'y  maintenir  la  paix.  155.  Hou- 
pilaï ,  à  qui  on  en  avoit  parlé  comme  du 
plus  capable  par  fa  pénétration  &  l'étendue 
de  fes  vues  d'adminiftrer  l'Etat ,  le  nomme 
Minilbre  d'État,  api.  Aflîége  dans  Tfinan 
le  rebelle  Li-tan  qui  s'en  étoit  emparé ,  & 
il  le  bat  dans  une  fortie.  29p.  Fait  couper 
la  tète  à  ce  rebelle ,  qui  de  défefpoir  s'étoit 
précipité  dans  un  lac.  $oo.  Avis  qu'il  donne 
au  Monarque  Mongou  ,  motivé  fur  la  révolte 
de  Litan.  '^.  }oî.  Forme  le  ficge  de  Siang- 
yang,  qu'il  fait  environner  d'une  grande  mu- 
raille. 1 10.  S'oppoTe  aux  opérations  de  finan- 
ces dupremier  Miniftre  Anama.  3 17. Ferme 
le  paflage  du  Ouan-chan ,  par  leque.  Siang- 
yang  pouvoir  recevoir  des  fecours.  }i8.  La 

fiïerre  recommence  contre  les  Song  ^  & 
loupilaï  le  nomme  avec  Péyen  pour  aller 
dans  le  King-hou ,  mais  il  tombe  malade  en 
route  y  &  laifle  le  commandement  à  Péyen. 
117  \\ 8.  On  avoit  créé ,  en  fa  faveur^  le  titre 
d'Infoeôeur-Général  des  troupes  &  d'Ad- 
miniftrateurdesaflairesimportantesderEm- 
pire.  4dj. 

SSE-TIEN-TSIEN  ,  Officier  Mon^u ,  prefTe 
le  Général  Mouholi  de  ne  pas  faire  mourir 
un  prifonnier  qu'il  lui  envoie.  Ses  motifs» 
IX.  66.  57. 

SsETOU,  premier  Préfidentdu  Tribunal  How 
/^oK^c'eft-à-dire^  des  deniers  publics  :  de  quoi 
eft  tenu.  I.  ixx.  On  appelloit  de  ce  nom 
celui  qui  veitioit  à.  maintenir  la  doârine. 

Statue  équestre  trouvée  dans  le  lac  Ou 
oua^  du  pays  des  Hiong-nçu^  &  vendue  à  TEm  * 


pereur  HanOu-ti  parles  Mandarins,  m.  46, 
Ce  Monarque  a  la  perfiiafioa  des  Tao^fsi  ^ 
lui  rend  des  honneurs  y  comme,  à  tefprit  qû 
préfi^  aux  chevaux.  47* 

Stratagème  de  guerre  fingulier.  X.  74-7^ 

Succession  (ordre  de  la  )  an  Trône  iclon 
les  Loix  de  la  Chine.  X.  147*  Commenr 
Fang-hiao-ju  oui  vouloir  maintenir  cet  or- 
dre ,  eft  traite  par  le  Prince  de  Yen.  ib.  & 
148. 

SuEN'Tl ,  Empereur  des  Tcktn.  V-  454*  Sa 
mort.  460.  Scène  violente  qu'elle  ocGÎûonne 
entre  fes  fils.  461» 

SuEN-TSONG  ,  autrement  Tchu  kao-tcbi  , 
fils  de  Gin-dbng ,  lui  fuccède  l'an  1425.  X. 
i  $6-1^6.  Règle  la  quantité  de  Lettrés  de 
différentes  Provinces  qui  dévoient  être  éle- 
vés au  Doftorat.  iS.  Révolte  d'un  de  fc« 
oncles.  L'inveftit  dans  Lo-ngan ,  ce  qu'il  lui 
écrit.  1S9.  Comment  il  étouse  ceue  révolte* 
190.  Ses  guerres  contre  les  rébelles  du 
hgan-nan,  191-193.  Déclare  Impératrice 
Sun-chiy  une  des  Reines.  194.  da  mort« 
Yng-tfong  lui  fuccède.  197. 

Su-GÉ-CH!N.  y^oy  Péreinu 

Su-HONG-ju  ,  de  la  Seûe  des  Pélîen^kîao, 
excite  une  révolte  dans  le  Chan-tong.  X. 
428.  Après  plufieurs  pertes  il  eft  livré  par 
les  fiens  &  punL  429-431. 

Su-KAI^  Gouverneur  de  Tfiang-tchéou ,  eft 
furpris  dans  cette  Ville  par  le  Prince  de 
Ten,&c  fait  prifonnier.  X.  121. 113. 

SUN-FONG-PB  ,  penfe  être  vidime  de  fon 
zèle  pour  fon  Souverain.  V.  132. 

SuN-HAo,  petit-fils  de  Sun.kiven,  Prince 
de  Ou  , fuccède  àSun-hieou  Tan  2^4  de  l'Ere 
chrétienne  ,  au  préjudice  de  Sun-ouan  qui 
n'étoit  encore  qu'un  enfent.  IV.  137.  Dé- 
ment bientôt  la  conduite  fage  qu'il  avoit 
tenue  au  commencement  de  fon  règne,  & 
fe  plonge  dans  la  débauche  des  femmes  & 
du  vin.  i|8.  Envoie  Ting-tchong  demander 
l'amitié  de  l'Empereur  Tçin-Ou-ti  de  qui  il 
avoit  tout  à  craindre.  140.  Le  rapport  infi- 
dèle de  fon  Envoyé  le  détermine  a  faire  la 
guerre  à  ce  Monarque  ;  mais  il  en  eft  détour- 
né par  fon  Confeif.  140  141^  Sa  barbarie  à 
l'égard  de  Ouang-fân  qui  s'étoit  expliqué 
avec  vivacité  fur  rindignité  qu'il  7  auroit  à 
feire  la  guerre  à  Tçin4Ju-ti  après  avoir  re- 
cherché la  paix*  T42.  Il  en  eft  repris  ôc  feint 
de  vouloir  changer  de  conduite,  iô  Tranl- 
porte  fa  Cour  à  Kien  nié  dans  le  Tché-kiang, 
&  par  quel  morif.  1^.  &  144.  Son  deflein  de 
faire  la  conquête  de  toute  la  Chine.  Recher- 
che les  gens  lesplushabilesdansl'adminiftra- 
tion ,  remédie  aux  abus  introduits  dans  le 
Gouvernement ,  &  remet  en  vigueur  les  an- 
ciennes Loix.  J4f  •  Ott-yen^  Gouverneur  de 
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Kieh-ping^  TinOniit  inutilement  des  grands 
préparatifs  que  l'Empereur  Tçin.Ou-ti  fiiifoit 
cotitre  lui.  1^4,  Defeftion  de  Pou-tchen, 
commandant  de  fes  troupes  dans  le  Kiangfi  ; 
comment  occafionnée.  i$f.  Châtie  ces  re- 
belles &  en  devient  plus  intraitable.  if6. 
Fait  prendre  le  poifon  à  Ouan-yu ,  fon  pre- 
mier Miniftre ,  &  à  Lieou-ping ,  &  pour- 
?uoi.  157.  Fait  mourir  le  Prefident  des 
liftoriens ,  qui  refufe  de  mettre  au  nombre 
des  Empereurs  Ouen-hoang  ,  fon  père.  ih. 
Autres  iimiftices  non  moins  criantes.-if8- 
z^i.  Ses  Grands  foupirent  après  un  nouveau 
règne.  162.  Une  armée  de  plus  de  200,000 
Tfin  ,  foutemie  par  une  puiflante  flotte , 
envahit  fes  Etats.  16^.  Plufieurs  de  fes  Gou- 
verneurs ,  alarmés  des  fuccès  rapides  des 
Tçin ,  fe  foumettent  à  l'Empereur  &  lui 
envoyent  leurs  (beaux.  170.  Ses  troupes  font 
.  défaites  à  Panpiao.  La  flotte  des  i  Wn,  montée 
par  80,000  hommes  ,  lui  paroit  fi  formidable, 
qu'il  va  au-devant  de  Ouang-fiun,  qui  la  corn- 
mandoit,&  fe  foumet.  i^i-i'^ô.  Ses  Etats 
confiflans  en  quatre  grandes  Provinces , 
contenoient  4)  Départeraens,  foo  petites 
Villes  6c  Bourgs,  6c  130,000  hommes  de 
troupes  réglées,  ih  Eft  conduit  à  la  Cour 
de  l'Empereur ,  6c  déclaré  Prince  de  Koueï- 
ming.  178.  fooo  femmes  qu'il  entretenoit 

I>oar  jouer  la  Comédie ,  font  conduites  éga- 
ement  à.  la  Cour  de  l'Empereur.  i83«  Sa 
mort.  185. 

Su  N-H I  Eo  u  eft  proclamé  Roi  de  Ou,  Tan  if2, 
après  le  détrônement  de  Sun-leang.  IV.  126. 
Meurt  l'an  164  ,  dans  le  tems  que  les  Ouei 
fe  difpofoient  à  lui  enlever  fes  Etats.  137. 
On  fait  choix  de  Sun-hao  pour  lui  fucce- 
der.  /^. 

SUN-HOU-TCHIN ,  Général  des  Song,  garde 
avec  foixante-dix  mille  hommes  une  Ifle 
du  Kiang ,  pour  arrêter  les  Mongous.  IX. 
349.  Ses  troupes  font  ébranlées  par  les  ma- 
chines de  guerre  de  Péyen.  ib.  A  la  defcente 
que  Péyen  tente ,  l'allarme  fe  met  parmi  les 
Song ,  6c  leur  défaite  eft  complette.  ?  co. 
"^        avec  Kiafsetao  à  Kin  cha ,  autre  Ifle 


6c  delà  à  Yang-tchéou.  ih,  & 

flotte  de  dix  mille 

361.  i6z.  S'enfuit 


Faffe 

du  Kiang  ^ 

151.    Défaite  d'une 

barques  qu'il  montoit. 

à  Tchin-tchéou.  ib* 

SuN-Y ,  fils  de  Sun-kien  ,  Gouverneur  de  Tan- 
yang.  IV.  41.  Koué-lan.  un  des  principaux 
Officiers  de  cette  Ville  ,  l'aflairme  pour 
poflTéder  Slu-chi ,  fa  femme ,  dont  il  étoit 
pail'ionné.  rb.  Stratagème  dont  elle  fe  fcrt 
pour  venger  cette  mort.  îK  &  43. 

SUNJOU  ,  un  des  quatre  Miniftres  d'Etat  de 
Yong-tching  ,  fuccède  à  Sounou  ,  Général 
d'armes  de  Mougden  XI.  4^4.  £ft  con- 
damné ^ainli  queTang-pao-tcbou,  à  faire 


élever  des  cafemes  à  Mougden  ^  fi  la  con. 
fifcation  des  bieos  de  Sounou  n'étoit  pas 
fuffifante.  465.  Recherches  rigoureufes  qu'il 
font  des  biens  de  Sounou.  473.  Lui  6c 
Tang-pao-tchou  préfentent  une  fiuiflë  efti- 
mation  de  ces  biens.  Comment  Yoog-tching 
les  punit.  XI.  473. 

SuN-JU,  Officier  de  Tfm^fong-kiuen ,  aban- 
donne fon  oarti,  s'empare  de  Kao-yeou  6c 
de  Kouang-ling.  VII.  2, 3.  Sa  puiflance  s'é- 
tend fur  tout  ce  qui  eft  au  midi  du  Hoa^bo 
jufqu'au  Kiang  :  pafle  ce  fleuve  ,  8c  reçoit 
un  échec  de  la  part  de  Yang-hing-mi.  ly, 
Manifette  qu'il  publie ,  bat  hs  troupes  de 
Yang-hing-mi  en  plufieurs  rencontres ,  ib.  Il 
eft  défait  entièrement  6c  on  lui  coupe  la 
tète.  i^. 

SuN-KiEN,  Gouverneur  de  Tcliang-cha, 
intimide  6c  fait  retirer  les  troupes  de  Tong- 
tcho  ,  en  ne  faifant  aucun  mouvement. 

III.  f43.  Bat  l'armée  de  Tong-tcho.  {4^. 
On  le  laifle  manquer  de  vivres,  6c  il  va  Ivd^ 
même  en  chercher,  i^.  Rempoite  une  nou« 
velle  viâoire  fur  Tong-tcho.  C46.  Entre  dans 
l-oyang ,  qu'il  trouve  dévaftée.  5-47.  Perfidie 
de  Yuen-chao  à  fon  égard.  C49.  Périt  au 
fiége  de  Siang-yang.  <Sh  Laifle  quatre  fils  ; 
Sun-tché,  Sun-kien,  Sun-y  6c  Sun-kouang. 

IV.  I.  2. 

SuN-KiUEN , frère  6cfucceflreurde  Sun-tché, 
eft  complimenté  de  la  pan  de  Tlao-tfao  , 
de  qui  il  reçoit  un  brevet  de  Général  des 
troupes  de  l'Smpire  au-delà  du  Kiang* 
IV.  4».  Tchu-kouo-leang  confeille  à  Lieou- 

f>ey  de  vivre  en  bonne  intelligence  avec 
ui ,  6c  pourquoi.  47.  48.  Les  defleins  de 
Tfao-tfao  fur  le  King-tcheou  lui  donnent  de 
l'ombrage,  8c  il  s'unit  à  Lieôu-pey.yi.  yi. 
Reçoit  de  Tfao-tfao  une  lettre'de  menace, 
53.  Son  Confeil  lui  donne  l'avis  de  fe  fou- 
mettre,  ib.  &  5-4.  Tcheou-yu ,  fon  Général , 
6c  Lieoupey ,  à  la  tète  de  30.000  hommes , 
arrachent  la  viâoire  à  Tfao-tiao ,  6c  brûlent 
fes  barques  de  guerre,  yy.  jtf.  Prife  de 
Kiang-ling.  fj.  Etats  qu'il  cède  à  Lieoupey 
en  lui  donnant  fa  £ceur  en  mariage ,  Princeflè 
d'une  force  8c  d'une  bravoure  extraordinai- 
re, ib.  Lieou-pey  veut  qu'il  lui  cède  toutes 
les  dépendances  du  King.tcheou,mais  il  n'in- 
fifte  pas .  6c  pourquoi,  ib,  (/  58.  Deflein  fur 
Tchang'lou  6c  fur  oiang-yang.  ib.  Demande 
du  fecours  à  Lieoupey  contre  Tfao-tfao  , 
qu'il  va  recevoir  à  la  tète  de  70,000  hom*- 
mes.  63.  Les  deux  armées  s'obfervent  fiins 
ofer  rien  entreprendre,  ib.  Apprend  avec 
jaloufie  que  Lieou-pey  s'étoit  rendu  maître 
de  Y-tcheou ,  8c  il  lui  fait  redemander  le 
.  diftrid  de  Trîg-tcheou.  66.  Digerend  mû 
à  l'occafion  de  quelques  Officiers  que  Lieou- 
pey lui  enlève  6c  hiit  mourir,  ib.  Se  rac- 
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.  commodéot  8c  conviennent  de  leurs  limites 
refpe<aives,iur  le  bruit  que  Tfao-tfao  s'a- 
vanroic  avec  une  armée  Formidable  H>.  & 
<Î7.  Tfao-tfao  propofe  de  faire  alliance  avec 
lui  :a>ndicions  de  ce  Traité.  7).  74  :  donne 
à  Loufiun  le  Gouvernement  de  Lou  teou. 
ih.  Prend  Kiang-ling  par  rufe.  7$.  Débauche 

.  les  Oificiers  &  Soldats  du  pays  de  King- 
tcheou,  &  feit  prifonnier  Koanyu ,  qu'il  fait 
mourir. 76.77.  Faveurs  qu'il  reçoit  de  TEm- 
pereur  par  le  canal  de  Tfao^^tfao.  ih.  Euvoie 
paf^repréfailles  une  magnifique  ambaflade 
&  de  très-riches  préfens  à  Tfao^tfao.  ibid. 
Eft  attaqué  par  Lieou-pey  ,  (  connu  fous  le 
nom  de  Tchao-Ue^d  depuis  qu'il  fe  fut  fait 
proclamer  Empereur  )  qui  veut  venger  la 
mort  de  fon  Général.  8i .  8  ; .  Fait  inutilement 
idespropofitions  de  paix.  84.  Envoie  une  am- 
baflade à  Tfaopi  (  hls  &  fuccefleur  deTfao* 
tiao)  &  lereconnoît  en  qualité  d'Empereur, 
84.  Tfaopi  lui  envoie  des  patentes  de  Frince 
de  Ou.  2j,  Fait  propofer  ]a4)aix  à  l'Empe- 

.  reur  Tchao-lieti  ,  qui  la  refiife.  IV.  84. 
Envoie  une  ambaflade  à  Tfaopi.  8;.  Son 
portrait,  fa  puiflànce  formidable.  85.  Vic- 
toire de  fon  Général  Loufun  fur  l'armée 
Impériale.  88-poi  Tfaopi ,  jaloux  de  cette 
yi&oire ,  exige  qu'il  lui  envoie  fon  fils  aine 
en  otage,  i^.  Pour  fe  tirer  de  cet  embarras  il 
(e  met  en  état  de  ne  point  craindre  Tfaopi , 
&  fait  alliance  avec  Tcbao-lieti.  91-pj.  A  la 
mort  de  T&opi ,  il  entreprend  de  fsiire  quel- 

Sues  conquêtes  dans  le  Royaume  de  Oueï ,  & 
ans  une  campagne  il  perd  une  bataille 
&  eft  forcé  de  lever  deux  ûéges.  95..  Prend 
le  titre  d'Empereur  de  Oa  «  ôc  arrête  avec 
Han^Heou-.tcou  qu'après  la  conouête  du 
Royaume  de  Ow,on  partageroit  la  Chine 
en  deux  Empires.  98.  Envoie  des  Ambafla- 
deurs  à  Kong<-fun*yuen ,  Souverain  du  Leao* 
tong,  qui  refufe  de  le  reconnoitre  ^  &  leur 
fait  couper  la  tête.  100.  N'ofe  fe  venger 
de  cet  affront  ^  &  pourquoi.  i^«  Met  trois 
armées  en  campagne  contre  le  Prince  de 
Oueï  y  mais  la  perte  de  fon  magafin 
d'armes,  &  l'approche  de  Tchao-joui.  le 
déterminent  à  fe  retirer.  10 j.  Le  Ûovt- 
verain  du  Leao-tong  fe  reconnoit  fon  vaflal , 
&  lui  demande  du  fecours  contre  les  Outï^ 
lotf.  A  la  mort  de  Tfao-{oui ,  Prince  de 
Oueï ,  il  met  trois  armées  fur  pied ,  qui  fe 
diflipent  à  l'approche  de  Sfé^ma^y.  109.  i  lo. 
Troubles  violens  qu'il  élève  dans  fa  Cour , 
par  la  préférence  qu'il  donne  au  fils  de  fa 
•  fevorite ,  fur  l'héritier  préfomptif  de  fa  cou- 
ronne. 114,  Les  Oueï  profitent  de  ces  trou-? 
blés  ,  &  lui  enlèvent  plufieurs  Villes.  11  y» 
Sa  mort  :  fon  fils  Sun-leang^  fuccède.  1 1 5. 
SVN-KONG ,  un  des  Lieutenans  de  Hoa-yun«^ 


Ions  ,  Général  des-  Ming  ,  X.  f  4.  Soumet . 
plufieurs  Princes  des  Yuen.  if». 

Su-KOUANG-Ki ,  Membre  du  Tribunal  des 
Mandarins ,  fait  admettre  à  la  Cour  des  Af^ 
tronomes  Européens.  X.  447.  Probité  de  ce 
Miniftre  d'Etat.  4,^7. 

SUN-KO-OUANG  ,  un  dcs  quatre  Officiers  gé- 
néraux du  rebelle Tchang-bien-tchong,  titre 
qu'on  lui  donne.  XL  19. 

SuN-LEANG,  fils  de  Sun-kien,  Roi  de  Ou  , 
lui  fuccède  l'an  iji.  IV.  114-115.  Fait  tuer 
Tchu-kouo-ko,  qui  étoit  à  la  fois  fon  Grand- 
Général  &  fon  premier  Miniftre ,  pour  n'a- 
voir pas  réuQi  dans  une  expédition  contre 
les  Oueï.  ib.  if  117.  11 8.  119.  Envoie  da 
renfort  à  Tchu-kouo-tan,invefti  dans  Cheou- 
tchun  par  Sfé-ma-tchao.  123. 124.  Le  de&in 

?u'il  avoit  de  perdre  Sun-tchin  .  le  Grand* 
rénéral  de  fes  troupes  ,  tranipire ,  il  eft  ^ 
détrôné»  &  on  loi  fubftitue  Sun-nieou.  125. 
J16. 
SuN-NGHEN  .  pirate  ,  enlève  à  l'Empire  la 
Principauté  ae  Kouel-ki.  Comment  &  dans 
quelle  occafion.  IV.  yii.  Ses  brigandages, 
CI).  Eft  battu  &  forcé  de  remonter  fur 
les  vaifleaux.  515.  Exerce  de  nouveaux 
brigandages ,  &  défait  deux  fois  les  trou- 

f)es  Impériales.  518.  L'approche  de  Lieou- 
ao-chi  le  met  en  fuite.  ^17.  Fait  une 
nouvelle  defcente  fur  les  cotes  du  Tché- 
kiang.  ib.  Une  partie  de  fes  troupes  eft  tail- 
lée en  pièces  dans  Haï-yen.  ci 8.  Autre  re- 
vers, fans  ou'il  en  foit  découragé.  519* 
Défaite  entière  des  foldats  qu'il  avoit  dé- 
barqiiés  à  Lin.haï  y  lui-même  fe  jette  dans 
la  mer  pour  n'être  pas  pris.  525. 
SuN-ouAN ,  Prince  du  Sang  des  Rois  de 
Ou.  IV.  158.  Sa  mort  &  celle  de  fes  cinq 
fils,  ordonnée  par  Sun-hao,  &  fur  quel  mo* 
tif.  ib. 

SuNPiNT  ,  habile   Capitaine  des  Etats  de> 
Oueï.  IL  174.  Manière  barbare  donc  il  eft 
mutilé,  ib.  Vengeance  qu'il  en  tire  ,   176 
&Jkiv. 

Su  N'SSÉ, Gouverneur  de  Tun-tckeou»k  donne 
avec  toutes  fes  troupes  au^  Mongous.  IX. 
x6u 

SuN-TCHÊ.,  fils  aîné  de  Sun-kien ,  forme  le 
deflein  de  venger  la  mort  de  fon  père.  IV» 
a.  Déiàit ,  avec  quelques  centaines  d'hom-» 
mes ,  Tfou'-lang ,  quiyouloit  attaquer  Yuen* 
cho.  z.  Ce  dernier  lui  donne  en  récompenfe 
1200  foldats,  ).  Prend  Liu-kiang  &  n'ob- 
tient  pas  le  Gouvernement  qui  lui  ayoit  été 
promis,  ib.  Défcfpère  de  s'avancer  au  fer- 
vice  de  Yuen-cho ,  retourne  dans  fa  patrie 
&  rencontre  le  brave  Tcheou^yu ,  fon  ami , 
qui  fe  fixe  fous  fes  drapeaux.  4.  Bon  eftet 
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de  rcxcellente  difcipline  qu'il  fait  obferver 
à  fes  1200  foldats.  ;.  Son  combat  fingulier 
contre  Taï-tfé-tfé,  qui  vient  reconnoitre 
fes  forces.  /^.  Bat  Lieou-yu,  prend  la  ville 
de Kiou-o ,  &  augmente  fon armée  de  plus 
de  lOyOoo  hommes ,  cavalerie  &  infanterie* 
6.  Met  le  fiege  devant  Ou-kiun  ,  &  bac  le 
Gouverneur  de  cette  Ville.  il>.  Yuen-clio 
inquiet  de  fes  fuccès  .  tente  inutilement  de 
l'attirer  de  nouveau  tous  fes  étendards.  îh. 
(?  7.  Se  rend  formidable  dans  le  midi  du 
Kiang  y  &  prend  les  pays  de  Ou  &  de 
Koué-kL  40.  Etend  fes  conquêtes  vers  l'oueft 
de  ce  fleuve  ^  âc  f e  forme  de  vaftes  Etats. 
ii.  Tfao-tfao  pour  l'engager  dans  fes  inté- 
rêts ,  le  fait  nominer  Lieutenant-Général  des 
troupes  de  l'Empire  au-delà  du  Kiang.  ih. 

•  Ses  nouvelles.conquêtes  au  nord  de  ce  fleu- 
ve, ilf.  Eft  bleflë  à  mort  par  un  Efclave  dans 
une  partie  de  chafle«  i^.  Remet  le  fceau  & 
toute  fon  autorité  à  Sun-kiven  ,  fon  frère  ^ 
41.  Confeil  qu'il  lui  donne  avant  que  de 
mourir.  /^. 

SuN-TCHiN  ,  Général  du  Prince  des  Ou. 
Malheur  de  (es  armes  au  fiége  de  Cheou- 

.  tchun.  IV.  124.  Sa  difi^race.  11;.  Sa  mort 
eft  arrêtée  dans  un  Comité  fecret.  itid. 
Détrône  fon  Prince.  Sun-hieou  ^^  à  qui  11 
remet  le  Sceau  de  l'Empire  &  la  Couronne  ^ 
lui  fait  couper  la  tête.  iz6, 

SuoNTCHiROUB  ,  fe  laifle  corrompre  par 
l'argent  des  Peuples  du  Pa^éfifou ,  &  fait 
échouer  l'expédition  dont  il  etoit  chargé. 
IX.  joz. 

Sun -TÉ- TCHAD  ,  Général  des  premières 
troupes  de  l'Empire  fous  le  règne  de 
Tchao-tfong  ,  furieux  contre  les  Eunu- 
ques ,  &  leur  attentat  envers  ion  Maître , 
rait  couper  la  tête  aux  plus  coupables.  VIL 
5  c.  f6.  Tchao-tfong ,  pour  le  recompenfer , 
cliange  fon  nom  &  l'appelle  Liki-tcbao^  en 
l'afiiliant  à  la  famille  Impériale,  y 7. 

SUN-TONG  .  Lettré ,  eft  chargé  de  régler  le 
cérémonial  des  feftlns  donnes  par  l'Empe- 
reur. IL  4p8,  Fermeté  avec  laquelle  il  s'op- 
pofe  aux  volontés  de  fon  Souverain,  f  18. 

SuN-TSiEN  ,  Général  Chinois  ,  emporte 
Ouen-tching^affiégé  depiùsquelquetems  par 


les  troupes  de  l'Empire ,  &  termine  la  prè** 
mière  guerre  des  Bonnets  jaunes .  IIL  517. 

Su-ouKï-TSou,  Général  de  Kien-ouenti.  X* 
131.  Son  expédition  dans  le  Chan-tong.  ib. 
Son  habileté  &  fa  bravoure  i  la  bataille  de 
Tfi-raeï-chan  contre  le  Prince  de  Yen.  ijj. 
^  T;ft  rappelle  avec  fes  troupes  par  la  Cour. 
I  )4.  Sa  fidélité  pour  fon  Souverain.  i4x. 

Superstition,  atteinte  que  lui  porte  l'Em- 
pereur Té-tfong,  VL  ÎIJ-Î17. 

Sut  A ,  Lieutenant  deTchu-yuen-tchang ,  fon- 
dateur des  Ming.  IX«  610.  Affiége  &  prend 
Tchang  tcheou.  ib.  &  <5ii.  Contribue  à  Ta 
viaoire  fur  l'armée  navale  de  Tchin-yeou* 
leang.  642.  ^43.  Son  expédition  contre 
Tchang-fsé  tching.  Prencl  Hoa- tcheou. 
6ki.  Réduit  Ping-kiang,  &  fâic jprîfonnier 
Tchang-ffé-tching.  tfra.  Nouvelle  expé* 
dition  dont  il  eft  cnargé  comme  Grand- 
Général.  6$4^.  Prend  le  pays  de  Hoaï-  & 
prefque  toutes  les  villes  du  Chao-tong  fie 
du  Honan.  6^j.  6x6.  Difcours  que  Yong- 
lo  lui  adreife  à  (on  départ.  A.  11.  n. 
Bat  Liffé-tché,  fie  force  Tong-koan.  ij. 
Attaque  la  Province  de  Chanfi,  16.  17.  i^. 
Eloge  magnifique  que  Hong-vou  Ait  de  ks 
belles  qualités,  ip,  10.  Reçoit  4a  vifite  d'up 
defcendant  de  ConBicius ,  fie  le-  fitit  préfen- 
ter  à  Hong-vou.  23.  Soumet  la  Province  de 
Chenfi  ^l'S^.  Nouveaux  honneurs  qu'il  re- 
çoit à  la  Cour.  34.  Eft  chargé  d'aller  corn-* 
battre  Ouang-pao-pao  au  nord-oueft  de  la 
Chine  9  fie  achève  la  ruine  des  Yuen  ou 
Mongous.  37-41.  Fait  trembler  les  Toufanm 
42.  A  fon  retour  l'Empereur  vient  au-de- 
vant de  lui  avec  toute  fa  fuite  ;  ce  qu'il  lui 
dit.  44.  4|.  Prérogatives  qu'il  obtient.  48. 
Diftribue  des  fourrures  aux  gamifons  des 
frontières.  49.  Fait  le  dénombrement  des 
familles  du  Nord ,  ibumifes  aux  Mng.  y  u 
Nouvelles  diftinftions  qu'il  reçoit  du  &>uve* 

•  -rain  :  il  conduit  400^00  hommes  contre 
Ouang-pao-pao.  6z  &  fuiv.  Marche,  contre 
'Arpouhk.  80.  Sa  mort  Son  éloge  par  l'Ém^ 
pereur.  87. 

SuTATSBS  y  leur  ambaftkde  à  l'Empereur 
Chun-tchL  XL  41.  Habillemens  des  Ai9- 
bafiàdeucs.  ib.  à  la  Note, 


jABlcRATCHly  ncm  d'une  charge 
chez  les  Mongous ,  qui  répond  à  celle  de 
Miniftre  d'Etat  pour  les  tributs  fie  les  taxes. 
IX.  154. 

3'ABLBAUx  chronologiques  des  Empereurs  , 
Rois  fie  Princes  vafl'aux  de  la  Chine.  Ces 
Tableaux,  au  nombre  de  cinq,  ^  placés 


à  la  tète  des  Tomes  I ,  UI ,  IV,  V .  X  ^ 

donnent  une  idée  fucdnte   des    révolu^' 
tions  aiTÎvées  dans  ce  v^  Empire.  On 
doit  fe  les  rendre  AmilKers  avant  de  paiîèr 
à  la  leaure  de  l'Hiftoire ,  dont  les  déve- 
loppemens  deviennent  par-là  beaucoup  plus 
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Tablbs  de  Marbre  y  au  nombre  de  4^  ^ 
fur  lefquelles  l'Empereur  Han-Ling-ti  fait 
graver ,  Tan  cent  foixante-quinze  de  l'Ere 
Chrétienne ,  les  foixante  King  en  cinq  fortes 
de  caradères.  III.  4p8-  Elles  font  potées  fur 
des  piédeftaux  devant  le  Collège  impérial , 
&  pourquoi.  499.  Exiftoient  encore  dans 
leur  entier  à  Loyang  l'an  y  18  ,  mais  à  cette 
époque  elles  font  mifes  en  pièces  pour  fer- 
vir  à  la  conftrudion  d'un  Temple  de  Foé.  V. 
242.  14J. 

Tablettes  appellées  Chin-tcku ,  le  Sîége 
4e  rtfprit ,  Comment  faites  8c  leur  ufage. 
j?p.  Des  voleurs  enlèvent  celle  de  Haï- 
çhan  $c  d'autres  Empereurs  des  Han  dans 
la  falle  (les  ancêtres,  ib.  Et  à  la  Note^  ySi, 
Les  cérémonies  faites  aux  ancêtres  devant 
ces  Tablettes  font  elles  timplement  civiles, 
ou  dçs  pratiques  relisieufes  &  idolatriques, 
XI.  300  iffuiv.  à  la  Note,  Ce  que  l'Empe- 
reur  Kang-hi  dit  à  Mezzabarba  fur  l'ori- 
cine  de$  Tablettes  qu'il  prétend  avoir  été 
lubftituées  aux  portraits*  ia6.  à  la  Note. 

Tachb  ,  bjranche  de  Tanarts  de  la  Horde  de 
Nioho  :  fe  mettent  fou$  la  prote&ion  des 
ChinoU.  yill,  57.  j8. 

TachB'PATOURoU  ,  un  des  Généraux  Mon- 

fous ,  conduit  une  armée  contre  le  rebelle 
lan-lin^ul .  prétendu  rejetton  des  Han ,  & 
ell  mis  en  déroute,  IX.  6i6.  On  lui  ôte  le 
Commandement  général  des  troupes.  6ij. 
N'eft  pas  plus  heureux  dans  le  ChantQng 
&  fe  rçtire  à  Taché-tfun.  6xz.  Les  rebelles 
ufent  de  ftratagéme  pour  faire  entendre  qu'il 
penfoit  à  fe  njettre  de  leur  parti  ;  cette 
calomnie  le  fait  mourir  de  chagrin,  iérd^ 
Chun-ti  défabufé  donne  à  Polo-temour ,  fon 
fils  9  le  Commandement  des  troupes  du 
Cbantong.  621. 

Tachinnon  (  le  Prince  )  défend  ayec  va- 
leur Sitt-tchéou ,  cojitre  les  rebelles.  X, 
651. 

Tayang-HAN  ,  Roi  des  Naymans,îe  pré- 
pare à  la  guerre  contre  Témoutchin.  iX. 
36,  Perd  une  grande  bataille  &  la  vie.  $B. 

Taï-chE'LINg  ou  Taï^ché,  c'eft-^à-dire ,  le 
grand  Hiftorien.  I.  161.  Tchong-kou  qui 
poflfédoit  cette  grande  dignité  fous  le  règne 
du  tyran  Likoue ,  étoit  en  même^tems  Pon- 
tife 6c  Surintendant  des  Mathématiques,  iè^ 
Prend  en  main  les  Loix  de  l'Empire,  & 
voyant  que  fes  remontrances  étoient  inutiles 
fe  retire  de  la  Cour.  ià.  301. 

Taï-fou  ,  une  des  premières  dignités  de 
rEmpfire.  Voyez  la  Note.  1. 181.  Seconde 
le  ^«'Vf^'  dans  fes  fondions,  jij, 

Taï-y  j  Cène-ftchuon  Princefle  des  Têuekîuei, 

...  reçoit  jOïrire  de  Ouçn-ti ,  Fondateur  des 
^vuïl'ÛQ  retourner  en  Tartarie.  V.  48<î. 


Piquée  de  cet  ordre  elle  écrit  fur  un  fuperbe 
paravent ,  dont  il  lui  avoit  fait  prélent  , 
des  vers  défavantageux  à  fon  honneur.  iA. 
Ces  vers  font  caufe  de  fa  perte  &  comment. 

ib.  &  487. 

Taï-yuen  .  fiége  de  cette  Ville  par  les 
Tartares  cfe  Kin,  VIII.  417-444-  Par  Suta 
&  Tchang-yu-tctân  ,  Généraux  des  Ming. 
X.  18. 

TAÏ.YlJEN-TONG-TCHr  ,0\l_Code dtsloix de 

la  Dynaftie  des  Yuen  ou  Mongous ,  quand 
publié  ,  &  par  qui  rédigé.  IX.  cj  u 

Taï-kang  ,  fils  ôcfuccelfeur  de  Ti-ki.  I.  ntf. 
Fort  adonné  au  vin  &  aux  femmes,  ih.  Ses 
chaires  fréquentes.  ix6.  Yé ,  un  de  fes  Gou- 
verneurs lève  des  troupes,  l'arrête  fur  les 
bords  du  Hoang-ho ,  le  fait  prifonnier  & 
met,  à  fa  place ,  Tchong-kang  furie  Trône. 
1*7-1  ap.  Elégie  des  cinq  frères  de  Taï-kang 
fur  ce  fujet.  128.  lap. 

Taï-keng  ,  frère  de  Uoting ,  lui  fuccède  l'an 
itfpi  avant  l'Ere  Chrétienne,  &  règne  i§ 
ans.  I.  ipo« 

Taï-ki,  titre  honorifique  que  les  Mongous, 

les  Eieutes  &  les  Ka/kas  n'accordent  qu'aux 

Pnncesqui  ont  quelque  Jurifdidîon.  XL  4. 

Tai-kia^  petit-fils  &  fuccefleur  de  Tching- 

tang.  Ce  que  le  Miniftre  Y-yn  lui  dit  le 

jour  de  fon  inftallation.  t7S-ijZ.  Se  livre 

à  une  fociété  de  jeunes  débauchés,  ibid. 

Ce  que  fon  Miniftre  lui  écrit.  Il  loblige 

.    a  une  retraite  de  trois  ans  dans  Je  tombeau 

de  fon  ayeul.i7p.  '80.  Ramené  par  les  leçons 

w  ^n  "^^  »  ^'  s'oppofe  à  ce  qu'il  quitte  le 

Mmiftère.  185.1  S/.Bonheur  de  fon  règne,  ib. 

Taï-kong  ,  premier  Miniftre ,  ou  Tai^fsé  de 

l'Empereur  Tching-ouang.  1. 27p. 

Taï-ou  AN  ou  Formofe ,  cette  Me  porte-t-elle 

encore  chez  les  Chinois  le  nom  de  Lieou- 

_  kieou.  IX.  44p.  à  la  Note.  Voyez  Formofe. 

Tay-ouang  ,  ancêtre  des  Tchéou,  favoit 

fiiir  le  plaifir.  I.  350. 
T Aï-PAO  eft  le  grand  pacificateur  qui  veille 

à  la  tranquillité  de  l'Empire.  I.  31  j. 
Taï-p Ao ,  nom  qu'on  donne  à  Tinftitueur  d'ua 

Prince.  V.  136. 
T  Aï-PB ,  oncle  de  Oucnouang.  IL  16 j.  Fonde 

le  Royaume  de  Ou  au-delà  du  Kiang. 
Taï-ping  ,  Miniftre  de  Chunti,  Empereur 
des  Yuen  ou  Mongous  &  Collègue  de  Tour- 
tchi.  IX.  J84.  j8;.  Fait  rappelîer  Toto  qui 
ignorant  l'obligation  qu'il  lui  avoit  fe  joint  à 
les  ennemis  pour  le  per<lre.  587.  Son  équité 
fie  fa  coiîftance  dans  fa  difgrace.  588.  Eft 
^xilédans  le  Chanfi.  6oj.  iN'eft  pas  d'avis 
que  Chunti  abandonne  Péking.  5^4.  Eft  de 
.  nouveau  la  viftime  des  intrigues  de  Cour^ 
tfjj.  Se  retire  avec  gloire  d'une  expédition 
contre AIouhpeï-Téfnoufà  fequeUç  le  Prin. 
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*  ce  héritier  Pavoît  fait  nommer  dans  Tinten- 
tioQ  de  le  perdre.  6)6. 

Taï-ping  ,  tante  du  Prince  héritier  de  l'Em- 
pereur Jouï-tfong  ,  fait  tout  ce  qui  eft  en 
fon  pouvoir  pour  le  faire  deftituer,  &  pour- 
quoi. VI.  ip7.  Eft  éloignée  de  la  Cour, 
ip8.  Se  Jait  le  plus  de  créatures  qu'elle  peut, 
ipp.  200.  Confpiration  odieufe.  /^.  Reçoit 
l'ordre  de  fe  faire  mourir.  101. 

Taï-pou-hoa  ,  autrement  Pé-yaou-taï,  fes 
fuccès  dans  les  Lettres  &  dans  les  Armes. 
Notice  hiftorique  qui  le  concerne.  IX.  600. 
à  la  Note.  Eft  envoyé  contre  le  rebelle 
Fang-koué-tchin  ,  qu'il  tente  inutilement 
de  taire  rentrer  dans  le  devoir,  ih,  6  601. 
Pris  en  trahifon ,  il  périt  les  armes  à  la 
main.  6oz. 

Taï-ssé  ,  ou  Grand-Maître  ,  une  des  pre- 
mières dignités  de  l'Empire.  Voy.  la  Note. 

I.  179  &  181.  Il  eft  le  Grand-Maitre  de 
l'Etat.  515. 

Taï-ssé-yuen  ,  un  des  Généraux  de  Mo-ti , 
Empereur  des  HéouLeang ,  fait  la  guerre 
au  Prince  de  T/ri/i.  VIL  1 84.  Ses  fuccès 
contre  ce  Prince  relèvent  les  affaires  de 
l'Empire,  ipi. 

Taï-sse-tsé,  Tun  des  Officiers  de  Lieou-yu, 
fe  bat  contre  Sun-tché  ;  en  eft  défarmé  ; 
retourne  fur  lui  y  lui  enlève  l'aigrette  de 
fon  cafque ,  &  rejoint  l'armée  de  Lieou-yu. 

AV.    C» 

Taïtchot  ,  chef  d'une  horde  Tanart  de 
même  nom  ^  attire  dans  fon  parti  les  Sujets 
de  Témoutchin.  IX.  10.  Eft  vaincu  par  ce 
dernier,  n . ,  Mécontentement  de  fes  Sujets. 

II.  Défaite  de  la  horde  Taïtchot.  25. 
Taï-ting  ,  fils  de  Ou-y  ,  Empereur  de  la 

Dynaftie  des  Ckang ,  lui  fuccède  Pan  1194 
avant  l'Ere  Chrétienne.  Ses  belles  qualités/ 
L  229.  Ne  règne  que  j  ans, 

Taï-t I  n g  (  Empereur  des  Mùngous  ).  Voyez 
Yéfun-témour.  IX.  fij. 

Taï-TSING  ,  titre  que  les  Tartans  donnent  à 
quelques-uns  dç  leurs  Princes.  XL  4. 

Tai-tsong.  autrement  Li-chi-min  (voyez 
ce  qui  a  déjà  été  dit  à  ce  dernier  titre  )  fils 
de  Kao-tfou ,  fondateur  des  Tang ,  lui  fuc- 
cède l'an  6x6  de  l'Ere  Chrétienne.  VL  20. 
Eloge  de  l'Impératrice  fon  époufe  :  renvoie 
du  Palais  }ooo  Concubines,  ib.  Marche  con* 
tre  les  Tartares  Toukiueï.  42.  Sa  fermeté 
envers  les  deux  Kokan  de  ces  barbares,  qu'il 
tance  fur  leur  infidélité.  43.  On  facrifie  un 
cheval  blanc  &  il  leur  accorde  la  paix.  44. 
Exerce  lui-mèibe  fes  troupes  :  les  fentimens 

Î[u'il  développe  à  ce  fujet  le  font  adorer  de 
es  Sujets.  45. 46.  Hécompenfe  le  niérite  & 
les  fervices  avec  équité ,  même  à  l'égard  de 
fes  ennemis,  ih.  fy  ^7.  Fait  bâtir  un  fiiperbe 
Collège  6c  une  vafte  Bibliothèque,  Ses  coih 
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férences  avec  d'habiles  Gens  fur  le  Gou- 
vernement &  fur  l'Hiftoire.  48.  Multitude 
innombrable  de  fils  de  Mandarins  qu'il  y  fait 
inftruire.  i6.  &fuiv.  Ne  veut  point  uferd'un 
moyen  fur  de  découvrir  des  flatteurs  ferviles 
de  fa  Cour,  &  pourquoi,  jo.  Comment  il 
s'y  prenoit  pour  éviter  ou  réprimer  les 
troubles,  ih.  &  yi-  Compare  les  Mandarins 
avides  de  richefles  aux  Marchands  du  Si^yu , 
qui  fe  font  des  incifions  dans  la  chair  pour 
cacher  des  bijoux  de  prix.  ih.  &  ci.  Nomme 
fon  fils  Li-tching-kien  Prince  héritier  ;  & 
reftreint  le  nombre  des  Princes  de  la  pre- 
mière clafTe  de  fa  propre  famille,  ih.  Pré- 
fère la  mufique  guerrière  ,  &  pourquoi.  Si 
&  fuiv.  Laifle  fes  ordres  fans  exécution  , 
plutôt  que  de  heurter  les  Loix.  54.  Com- 
ment il  punit  un  de  fes  Généraux  qui  avoit 
eu  la  baflefle  de  recevoir  quelques  pièces 
de  foie.  ^y.  Partage  TEmpire  en  dix  Tao 
ou  Provinces.  Leurs  noms.  ib.  Compare  à 
un  miroir  fidèle ,  les  grands  zélés  pour  fa 
gloire.  $6.  Son  fentiment  fur  le  but  que  les 
*  anciens  Chinois  fe  propofoient  dans  fa  Mu- 
fique. y7.  Montre  pour  fon  Peuple  des  en- 
trailles de  père.  ib.  Son  éloignement  pour 
les  Seftes  de  Foi ,  de  Laotfé  Se  de  Tchuang^ 
tfé.  Les  feuls  augures  qu'il  chcrchoit.  $9. 
Réponfe  admirable  qu'il  fait  aux  Sei- 
gneurs de  fa  Cour,  qui  le  prefToient  de 
{profiter  de  la  guerre  civile  que  fe  faifoient 
es  Toukiue ,  &  de  la  famine  qui  régnoit 
chez  eux ,  pour  les  détruire.  61.  En  appre- 
nant ladétrefTe  de  ces  Tartares,  il  eft  com- 
battu par  la  joie  &  par  la  crainte,  tf  i.'Envoie 
un  tambour  &  un  étendard  à  Sékin-Ynan  , 
qu'il  établit  Kokan  ,  pour  affoiblir  Kieïli- 
kohan.  ib.  Reçoit  froidement  les  Ambafla- 
deurs  de  Kieïli-kohan  ,  &  envoie  une 
armée  contre  lui.  64.  La  plupart  des  Rois 
Tartares  lui  rendent  hommage  par  leurs 
Députés ,  &  le  prient  de  prendre  le  titre  de 
Tien'koan.oude Kohan cé/efie.  tf6. Comment 
il  reçoit  Kieïli-kohan  fait  prifonriier.  ibid^ 
Joie  de  Kao-tfou  ,fon  père ,  à  Toccafion  de 
cet  événement.  ^7.  Sa  clémence  à  l'égard 
des  Tartares  qui  fe  donnent  à  la  Chine  ^  le 
porte  à  leur  aligner  des  terres  dans  l'Em- 
pire, ib.  &  6%.  Nouveaux  traits  d'humanité , 
de  candeur ,  de  grandeur  d'ame  &  de  clé- 
mence de  ce  Monaraiie.  tfp-jr.  Son  eftime 
pour  Oiieï-tching  ion  Miniftre.  fb,  &  7i. 
ileçoit  l'hommage  &  les  tributs  du  T/j«- 
pou  ou  Roi  des  Toufiin.  îh.  Expédition  de 
"fon  Général  Li-tfing  contre  les  Toukouhoe/r^ 
7-^-7$.  Afféna-chéeulli ,  Tartare  ToMueï  ^ 
vient  lui  demander  afyle.  ib.  Perd  l'Impéra- 
trice fon  époufe  Grandes  qualités  de  cette 
Princefle.  7^-78.  Reçoit  ks  Envoyés  &  les 
hommages  de  quelques  Rois  du  Si-ju.  ib^ 
M  m 
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Faitfeire  une  rédaftion  du  Code ,  &  adou- 
cir les  Loix  pénales,  yç.  Reçoit  à  l'oc- 
cafion  d'une  grande  inondation  deux  piacets 
de  Oueï-tching  &  de  Ma-tcheou  ,  dont 
l'objet  eft  très-intéreffant.  80-81.  Fend  la 
tète  à  un  Sanglier  monftrueux  &  Tétend  par 
terre  ,  mais  depuis  ^  fur  la  réflexion  d'un 
Courtifan  y  il  renonce  à  la  chafTe.  83.  84. 
Sa  penfée  fur  les  Empereurs  qui  fe  piquent 
d'écrire  élégamment  &  de  devenir  Auteurs* 
ih.  Ce  que  fon  Miniftre  lui  dit  avec  fran- 
chife  fur  fon  Gouvernement  y  comparé  à 
celui  des  anciens  Empereurs.  8  j.  8tf .  néduit 
le  Roi  de  Toufan  à  implorer  U  clémence. 
ib.  &  87.  Court  rifque  d'être  aflafllné  par 
un  Tartare  Toukiueï.  88.  Fait  repaflèr  les 
Toukiueï  en  Tartarie ,  &  permet  à  un  de 
leurs  Kohan  de  porter  le  nom  de  fa  famille 

ile  nom  de  Li  ).  ib.  &  8p.  Châtie  le  Roi  de 
MO  tchang ,  &  érige  fon  Royaume  en  Pro- 
vince, po.  Etendue  de  l'Empire  fous  fon 
règne ,  &  dénombrement  de  les  Villes.  91. 
Ses  occupations  pendant  la  paix.  pi.  Fait 
châtier  le  Kokan  des  SUyento ,  &  lui  ac- 
corde enfuite  une  de  fes  filles  en  mariage. 
^$.  ptf.  Donne  un  nouveau  Kokan  aux  Tou- 
kiueï Occidentaux,  ih^  &  9^.  Le  Tribunal 
des  Hiftoriens  refiife  de  lui  faire  voir  ce 
qu'il  avoit  écrit  de  lui.  th.  Les  trois  fortes 
de  miroirs  que  fon  Miniftre  Oueï  -  tching 
avoit  foin  de  lui  ^émettre  devant  les  yeux. 
9p.  Echappe  à  une  confpiration  du  Prince 
héritier.  Suite  de  cet  événement,  iè,  &  ici. 
Son  mécontentement  contre  le  Roi  de  Co* 
rie ,  dont  il  refufe  de  recevoir  les  Ambaf- 
fadeurs.    102.    lo^.    Marche  en  perfonne 
contre  ce  Monarque  ,  &  après  beaucoup 
de  viftoires  éprouve  un  échec  qui  l'oblige 
de  retourner  en  Chine.  1 04-1 1 1 .  Reçoit  les 
AmbaiTadeurs  des  Toukiueï  Occidentaux  y 
&  d'autres  Princes  Tanarts.  11  y.  Se  mêle 
des  guerres  civiles  des  Siéyento ,  qu'il  vou- 
loit  détruire.  114.  Envoie  deux  de  fes  Gé- 
néraux à  une  nouvelle  expédition  contre  la 
Corée.  AmbafTades  des  Royaumes  de  Kouli- 
kan,  dç  Kieïkou ,  dcc.  ii5.  ;[i7.  Répand  la 
terreur  de  fes  armes  dans  le  Tientcho , 
le  Kiutfé  &  les  Royaumes  du  Siyu,  118- 
iio.  Ouvrage  intitulé  Tifaiiy  &  infiruftions 
qu'il  donne  au  Prince  héritier,  ibid.  Meurt 
fort  regretté;  Kao-tfong  lui  fuccède.  izj« 
Taï-tsong,  fils  de  l'Empereur  Sou-tfong  , 
lui  fuccède  l'an  76%  ,  &  eft  compté  pour 
le  huitième  de  la  Dynaftie  des  Tang.  VI. 
a85.  Sa  politique  à  l'égard  du  Miniftre  Li- 
fou-koue,  devenu  troppuiflant.  187.  Achève 
la  ruine  du  Rébelle  èfé-tchao-y  avec  le 
fecours  des  Tartarcs  Hoeïké.  ib.  ù  t88-2pq. 
Irruption  de  ^00^000  Toufan    &   Toukou^ 
kocfi  dans  le  Hofi  ,  le  Long-yeou,  & 


à  Tchang-ngan-qu'il  abandonne  avec  toute 
fa  Cour.  ipj.  2p4.  Son  Général  Kouo-tfé-y 
les  fait  retirer  avec  précipitation;  zp;.ip5* 
On  lui  préfente  un  mémoire  foudroyant 
contre  fon  principal  Miniftre  ,  qui  avoit  te- 
nue fecrette  l'invafibn  des  Toufan*  ib.  &  ap/. 
2p8.  Révolte  de  Poukou-hoaï-nghen.  2pp 
&  fuiv.  Dénombrement  de  l'Empire  après 
des   guerres  fucceffives-  305.    Kouo-tfé-y 
gagne  les  Hoeïké ,  alliés  des  Toufan. &  bat 
ces  demiei's.  )04-)o5.  Répare  le  Collège 
Impérial  dont ,  pendant  les  troubles ,  on 
avoit  fait  des  Cafernes.  ib.  Récompenfe 
honorablement  Kouo-tfé-y  ,  &  comment. 
«07.  Réprime  les  incurfions  des  Toufan  ,  en 
fortifiant  la  gamifon  de  Soufang.  312.  Meurt 
&  donne  ordre  à  Té-tfong ,  fon  fils  ôc 
fon  fuccefleur,   de  feire   l'illuftre  Kouo- 
tfé-y  Gouverneur  de  l'Empire.  314. 
Taï-tsong  ,  autrement  Li-chou ,  fils  de  Sou- 
tfong  ,  Empereur  des  Tang ,  lui  fuccède  l'an 
761.  VI.  286.  Sa  politique  à  l'égard  de  fon 
Miniftre  Li-fou-koué ,  dont  il  fe  défait.  iS/. 
Ses  fuccès  contre  Sfé-tchao-y.  Appelle  les 
Tartares  Hoeï-hé  pour  achever  de  l'extermi- 
ner. 288.  &  fuiv.  Guerre  contre  les  Toufan 
&  les  Toukouhoen  confédérés,  ip^.  Quitte 
le  féjour  de  Tchang-ngan ,  dans  la  crainte 
de  ces  nouveaux  ennemis.  xp4.  Renvoie  un 
de  fes  Miniftres  &  retourne  à  Tchang-ngan  , 
où  fon  Général  Kouo-tfé-y  avoit  rétabli  la 

Îjaix.  xp8.  Révolte  de  Pou-ko-houaï-ngan  af- 
bupie.  2pp.  &  fuiv.  Dénombrement  de 
l'Empire  fiiit  l'an  7^4*,  bien  inférieur  à  celui 
de  75c  ,  ôc pourquoi.  503.  Répare  le  Col- 
lège iiiK)érial.  106.  Donne  en  mariage  une 
Princefle  de  fon  fang  à  Kouo-ngaï ,  fils  du 
brave  Kouo-tfé-y.  Reproches  réciproques 
,  auxquels  cette  alliance  donne  fujet.  307, 
Diffimule  bien  des  fujets  de  plaintes  que  lui 
donnent  les  Hoeiké.  311.  Les  Toufan  dix 
fois  plus  redoutables  que  par  le  paflé  le 
mettent  dans  la  néceffité  d'augmenter  la 
gamifon  de  Sourfeng.  31t.  Meurt,  &  fon 
fils  Té-tfong  lui  fuccède.  31^. 
Taï-tsong  .'  frère  de  Tchao-lcouang-yn  , 
fondateur  ats  Song  ',  lui  fuccède  l'an  pyy^ 
VIII.  (îp.  Garnit  les  frontières  contre  plu- 
sieurs Provinces  qui  n'étoient  point  encore 
réunies,  ib   Etat  des  villes  &  des  familles 
de  l'Empire  à  cette  époque.  70.  Réunit  à 
la  Chine  les  Etats  de  Tchin  hongtfin  &  des 
Ou.yueï.  71.72.  Envoie  Pan-meï  &  d'autres 
Généraux  contre  les  Pé-Han.  74.  Ménage 
.peu  les  Leao  ,  qui  lui  envoyent  demander 
le  motif  de  cette  guerre.  75'.  Exhorte  le 
Prince  de  Han  à  fe  fouraettre.  76.  jy.  Villes 
que  la  foumifflon  de  ce  Prince  réunîflent  à 
la  Chine,  ib.  &  78.  Marche  contre  les  Leao 
&  leur  prend  Y-tcheou  8c  Tcho-tcheou. 
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th.  Siège  de  Yéoa-con.  Défeékion  de  plu- 
fieurs  Officiers  &  Gouverneurs  Leao.  il,  & 
79*  Perd  la  bataille  de  Kao-leang  &  fe 
fauve  à  peine,  iif.  Succès  alternatifs.  80-8 j. 
Le  Roi  de  Pokaï  refiife  de  fe  joindre  à  lui 
contre  les  Leao.  ib.  Le  Roi  de  Tin^-nan 
accepte  la  Confédération.  84.  Liki-pong  , 
Gouverneur  de  Ting-nan  ,  fe  donne  à  la 
Chine  avec  fes  quatre  départemens.  ib.  A 
cette  époque  1  Empire  fe  trouve  réuni  com- 
me du  tems  des  H  an  &  des  Tan  g ,  &c.  à 
l'exception  des  Villes  cédées  aux  l.eao  par 
l'Empereur  de  Tf.'/.  85.  Fait  rafer  des  mon- 
tagnes artificielles  qu'il  avoit  fait  élever  dans 
fes  Jardins.  87.  Son  application  à  la  ledure. 
ib»  Ses  ordres  pour  la  recherche  des  Livres 
anciens.  88.  Fête  qu'il  donne  au  Peuple 
pendant  trois  jours ,  pour  célébrer  le  retour 
de  la  paix.  90.  Chagrins  domeftiqiies  de  ce 
Prince,  pf-97.  Renvoie  deux  Miniftres.  ib. 
Apprend  que  les  Coréens  font  mécontens 
des  Leao  y  &  il  reprend  fon  projet  de  feire 
la  guerre  à,  ces  derniers,  ib.  Nouvelles  con- 

i'ondures  qui  le  pouflent  à  cette  guerre.  p8. 
'remiers  iuccès  de  fes  Généraux,  ib  &  pp. 
Sont  battus  par  le  Général  Yéliu-Hieouco. 
100.  ICI.  Rappelle  fes  Généraux,  ici.  Perd 
le  brave  Yang-yé.  loj-iotf.  Punit  la  plus 
grande  partie  des  Officiers  qui  avoientfervi 
dans  cette  guerre.  107.  Les  Leao  lui  enlè- 
vent plufieurs  Villes  frontières.  Indemnités 
ou'il  accorde  aux  habitans  du  Hopé.  109, 
Avantage  qu'il  obtient  fur  les  Tanares  ,  par 
le  ftratagème  d'un  de  fes  Généraux,  no, 
III.  Nouvelles  levées  qu'il  fait  dans  le  Ho- 
pé. lia.  Son  expédition  contre  les  rebelles 
du  Sfé-tchuen.  iio-iitf.  ChoiGt  pour  Prince 
héritier  Tchao.yuen-can  ,  fon  troifième  fils. 
117.  Envoie  une  puiffante  armée  contre 
Li-ki-tfien ,  dont  les  fuccès  ne  font  pas  dé- 
cififs.  1x8.  i2p  Fait  une  nouvelle  divifion 
de  l'Empire,  ib.  Sa  mort ,  fon  portrait.  12p. 
150. 
Taï-tsong  ,  fils  de  Taï-tfou,  Empereur  des 
Mamckéous ,  lui  fuccède  l'an  itfiy  ,  &  con- 
fidéré  comme  le  fécond  de  cette  Dynaftie. 
X.43;.  Ce  qu'il  écrit  au  Viceroi  du  Léao- 
tong  pour  les  Ming.  ib.  &  4^4-435.  Plaintes 
qu'il  tait  à  ce  Vice-Roi  en  réponfe  à  fes  dé- 
pêches ,  &  préfens  qu'il  exige.  458-440. 
Ne  reçoit  point  de  fatisfedion,  &  fecroyant 
méorifé  par  les  Chinois  ,  il  détruit  trois 
Villes ,  treize  Bourgs  &  vingt-deux  Corps- 
de-garde.44i.  Tient  confeil  avec  les  Piinces 
Mantchéous  ÔC  Mongous.  Etablit  des  Loix 
militaires ,  &  met  de  l'ordre  dans  fes  ar- 
piées  pour  faire  la  guerre  aux  Chinois,  ib. 
&  441.  S'empare  de  Tfun-hoa.  Publie  un 
Manifefte  pour  juftifier  fa  conduite.  445. 
444.  S'approcha  de  Pé-king  &  fond  iur 


Leang-hiang.  Ses  fuccès  fous  les  murs  de 
cette  Capitale.  44  j:.447.  Villes  qu'il  foumet. 
448.  Prend  pour  modèle  le  Gouvernement 
Chinois.  Etablit  fix  Tribunaux.  Règle  les 
mariages.  44p.  Ecrit  au  grand  Général 
Tfou-ta<heou,  pour  l'engager  dans  le  parti 
des  Mantchéous.  450. 4  j  i .  Ses  fuccès  contre 
les  Mandarins  qui  viennent  au  fecours  de 
Ta-Iing-hoj  qu'il  affiégeoit.  iA.  Ses  nouvelles 
tentatives  pour  gagner  Tfou-ta-cheou.  452. 
Ce  dernier  fe  rend  enfin  à  fes  inftances ,  8c 
lui  fiicilite  les  moyens  de  nrendre  Kin- 
tcheou.  45* }.  4f4.  Se  pigue  ae  ce  que  fes 
inftances  pour  la  paix  (ont  méprifées ,  & 
reçoit  le  rébelle  Kong-yeou-té ,  qui  vient  fe 
ranger  fous  fes  drapeaux  avec  une  flotte 
montée  par  plus  de  cent  mille  perfonnes. 
4^1.  Introduit  chez  fes  Mantchéous  les 
Lettres  Chinoifes,  les  Ufages  de  la  Chine , 
cinq  grades  de  Mandarins  d'armes ,  &.  choi- 
fit  deux  Villes  pour  y  tenir  fa  Cour.  4^2. 
Fonde  des  Ecoles  j^ur  les  Langues  Man^ 
tchéou  y  Mongou  8c  Chinoife.  ib.  Rentre*  en 
Chine  &  ravage  les  environs  de  Suen  hoa- 
fou  f  de  TaHcheou  ,  ôc  bat  une  armée 
Chinoife  campée  près  de  cette  dernière 
place.  454.  Répond  à  un  ordre  de  l'Em- 
pereur de  la  Chine  .  adreflé  aux  Chinois  & 
aux  Mongous  transniges.  ib.  b  46^.  Dé- 
ment le  TfonfT'ping  de  Yang-ho ,  qui  s'attri- 
buoit  une  viâoire  fur  les  Mantchéous ,  8c 
le  met  au  défi.  466.  Prend  le  titre  d'Ém- 

Ïiereur  de  la  Chine ,  8c  donne  à  fa  Dynaftie 
e  nom  de  Tfino  ou  Ta^tfing.  4(57-45?.  Ses 
courfes  dans  la  Chine ,  jufc^ues  dans  le  Kiang- 
nan.  470.  Meurt  fans  l'aifler  d'héritier ,  8c  il 
y  a  un  interrègne  de  huit  ans ,  à  la  fin  du- 
quel les  Mantchéous  proclament  Chun-tchi , 
ion  neveu ,  âgé  feulement  de  fept  ans.  jo). 
Voyez  les  deux  articles  Chun-tchi ,  qui  ne 
doivent  en  former  qu'un. 
Taï-tsou,  fonde  la  quatorzième  Dynaftie 
Impériale  dite  des  Héou-Léang ,  après  qu'il 
eut  entièrement  éteint  celle  des  Tan^.  Con- 
nu ci-devant  fous  le  nom  de  Tchu-ouen. 
(  Voy.  cet  article  ).  VIL  117.  Reçoit  des 
Ambaflâdeurs  Khicans.  120.  L'Empire  di- 
vifé  en  dix  Parties  indépendantes.  110. 
m.  Donne  des  titres  à  la  plupart  de» 
Princes ,  dont  aucun  n'embrafle  fes  intérêts. 
ib.  Croyant  que  Li-ké-yong,  Prince  de  Tfin, 
étoit  caufe  de  cet  éloignement  des  Princes, 
il  lui  déclare  la  guerre ,  8c  feit  affiéger  Lou- 
tcheou.  m.  Ce  fiége  traîne  en  longueur  : 
il  s'y  rend  en  perfonne  8c  fomme  plufieurs 
fois  de  fe  rendre  le  brave  Li-ffe-tchao  , 
Gouverneur  de  cette  Ville ,  qui  feit  couper 
la  tète  à  tous  fes  Envoyés ,  8c  lui  témoigne 
le  plus  grand  mépris.  114.  Se  retire ,  parce 
que  Li.ke.yong  étant  mort,  8c  le  Général 
Mm  z 
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Tchéou-té-oueï  ayant  feit  rctraite,il  efpéroit 
que  Lou'tcheou  ne  tarderoit  pas  à  être  em- 
porté, ib.  Ce  qu'il  dit  dans  fa  furprife  lorf- 
qu'on  lui  apprend  que  Li-tfun-hiu ,  fils  & 
luccefleur  clu  Prince  de  Tfin ,  avoit  fait  lever 
le  fiégc  ôc  batai  fes  troupes,  ixy.  Devient 
févère  à  l'égard  de  fes  Vaffaux.  134.  ijy. 
Ouang-jong ,  Prince  de  Tchao ,  &  mécon- 
tent, forme  une  ligue  contre  lui.  iî7-M9- 
Ses  troupes  font  battues  fur  les  bords  du 
Yé-ho.  143.  Pertes  qu'il  éprouve  à  la  fuite 
de  cet  échec.  144. 145.  La  défertion  fe  met 
dans  fes  troupes  j^u  bruit  de  l'arrivée  des 
Tartares  Chato.  Devient  violent  &  févère. 
146.  Fait  mettre  le  feu  à  fon  camp ,  &  fuit 
fur  une  fauile  allarme.  ifi.  Tombe  nialade ; 
ce  qu'il  dit  aux  Grands  fur  l'état  de'  TEra- 

f>ire.  lyz  Tcliu-yeou-koué ,  un  de  fes  fils, 
e  fait  aflail'iner,  &  fe  feit  proclamer.  152. 
z  f 4.  Tchu-yeou-tcbin ,  autre  fils  du  Monar- 
que ,  venge  la  mort  de  fon  père  •  &  après 
avoir  fait  tuer  Tchu-y  eou-koué ,  ic  fait  cou- 
ronner à  Pien-tcheou.   154-15^.  (  Voyez 
Mo-ii  )• 
Tai-tsou  ,  autrement  Kouo-oueï ,  fonde 
la   D)naftic   des    Heou^-Lcheou   Tan    pyr. 
(  Voyez  ce  qui  a  déjà  été  dit  à  l'article 
Kouo-oueï  ).  VII.  41  j.  Ennemi  du  fefte  & 
de  la  dépenfe.  417.  Lieou-tfong  qui  s'étoit 
feit  proclamer  à  Tcin-yang  ,  Empereur  des 
Han  du  Nord ,  fe  ligue  contre  lui  avec  le 
Roi  des  Uao.  417.  Fait  lever  le  fiége  de 
Tçin-tchéou.  451.  Entreprend  de  réduire 
Moiijong-yen-:tchao.  430-431.  Tombe  ma- 
lade. 434.  Deftine  Kouo  jong  ,  Prince  de 
Ifin  ,  fon  fils  adoptif ,  à  lui  luccéder.  Der- 
niers ordres  qu'il  donne  pour  fa  fépulture. 
43  j.  Voy.  Kouo-jong  ôc  Chi-tfong. 
Ta-yué-tchi  ,  Royaume  puiflknt ,  où  fitué. 
III.  35.  Ses  peuples  battus  par  les  Hiong-nou , 
s'expatrient  &  fondent  un  nouveau  Royaume 
dans  le  Domaine  des  Va-hia.  ib,  &  37.  Fer- 
tilité &  fécurité  de  ce  Royaume,  ib.  Ses 
habitans  font  nomades:  leur  commerce.  41. 
Connoillances  que  l'Empereur  Han-Ou-ti 
fait*  prendre  de  ces  pays.  yi. 
Taï-vou  ouTchong-tfong ,  fuccède  à  Yong- 
ki ,  fon  frère ,  l'an  1^37 ,  avant  l'Ere  chré- 
tienne. I.  ipi.  Prodige  dans  la  cour  de  fon 
Palais.  Ses  Miniftres  confnltés  &  leur  ré- 
ponfe.  192.  Ambafladeurs  de  feize  Royau- 
mes étrangers.   Bonne  conduite    de   cet 
Empereur.  Rétablit  le  Gouvernement,  ipj. 
Eloge  que  Tcheou-kong  fait  de  lui.  32p. 
Taki  ou  Tanki,  maitrefle  de  Chéou-fin,  der- 
nier Empereur  des  i.hûrrgy  fes  vices.  I.  23  y. 
Son  libertinage  dans  le  Palais  de  Lou  taU 
236.  La  mode  des  petits  pieds  qui  règne 
chez  les  Dames  Chinoifes  lui  eft-elle  due  ? 
ih.  à  la  Note.  Ses  amufemens  barbares.  237. 


238. 24 j.  Veut  féduire  Ou-oûang ,  Fonda- 
.teur  des  Tchéou ,  qui  la  feit  mourir;  2^0. 
Talaï-lama,  titre  que  prend  le  Chef  ou 
Pontife  de  la  religion  de  ïoé.  XI.  80.  Véné- 
ration que  les  J  lirrar^  ont  pour  lui.  Prête 
hommage  à  l'Empereur  Chun-tchi  de  qui  il 
reçoit  un  fceau  d'or,  ib.  Raretés  qu'il  envoie 
à  Kapg-hi  pour  arrêter  les  effets  de  la  mélin- 
telligence  des  Kalkas.  107. 
Talama-pala  ,  frère  de  l'Empereur  Ti- 
mour-han.  IX.  488.  Son  fils  Haïchan  fuc- 
cède à  ce  dernier  l'an  1307.  491-494. 
Talan  ,  fait  le  ilége  de  Tfi-nan  ,  dans  le 
Chan-tong.  VIlI.  470.  Gagne  le  Gouver- 
neur de  cette  Ville,  ih.  Envoie  du  renfort 
au  Général  Outchou.  49;.  Lui  &  OUto 
joignent  Lieou-yu  avec  50,000  hommes. 
5'i2.  Leurs  pertes  les  obligent  de  retourner 
dans  le  iNiord.  jiy.  Lui  &  Outchou  entrent 
dans  Caï-fong-fou  ,  &  fignifient  à  Lieou-yu 
l'ordre  qui  le  deftitue.  522.  Propole  au  Roi 
des  Kin  de  rendre  aux  .Chinois  les  pays 
qu'on  leur  avoit  enlevés.  ^23.  Son  autorité 
fur  les  troupes  ;  il  entre  dans  une  confpi- 
ration  contre  fon  Maître ,  qui  le  fait  mourir. 
128.  Son  fils  outré  de  fa  tin  funelie,  fe  donne 
avec  toute  l'a  horde  aux  Mongous,  ennemis 
des  Kin.  545". 

Talapoïns  ,  Religieux  Siamois  ;  leur  Dieu 
Sommonûcadom  y  le  même  que  Bcudka  ou 
Foé,  V.  J3.  à  la  Note.     . 

Taleang  ,  célèbre  montagne  dans  la  Pro- 
vince de  Fou-kien  ,  abo'ndante  en  cryftal 
de  roche.  IX.  471,  Timour-han ,  Empereur 
des  Yuen  ou  Mongous  ,  permet  de  l'ex- 
ploiter, ib. 

Tali  ,  Royaume  fitué  vers  la  partie  Occi- 
dentale du  Yun-nan.  IX.  if6.  2/7.  Houptlaî 
entreprend  de  le  foumettre ,  s'empare  de 
la  Capitale  ,  &  fait  mourir  deux  frères  du 
Roi  de  Taii.  ib.  &  2y9.  Cette  conquête  ne 
coûte  point  defang^  ôc  pourquoi.  260. 

Tali EN-T ALI ,  Prince  Mongou  ,  complote 
avec  Tang-kiché ,  fon  neveu ,  de  feire  paffer 
la  couronne  fur  la  tète  de  Hoanho-témour. 
IX.  564.  Leur  complot  eft  découvert ,  & 
le  Général  Péyen  les  fait  périr ,  ainfi  que 
l'Impératrice  leur  parente.  y6y.  jtf5. 

Talima  ,  Général  de  Patchalaourmi,  Prince 
de  Yun-nan.  X.  8i.  Perd  une  bataille  contre 
un  des  Généraux  de  Hong-vou ,  qui  le  (ait 
prifonoier  avec  20,000  hommes.  80. 

Talima  ,  Prince  de  Tay ,  un  des  prin- 
cipaux Officiers  de  Tokous-temour ,  Prince 
des  Yuen  ou  Mongous.  X.  93. 

Taloupien  ,  eft  ^\éÇ\%né  Kohan  des  Tow 
kiue'i.  V.  4y8.  Ces  Tartares  lui  préfè/ent 
fon  cgnfin.  ^$g.  Reçoit  le  titre  de  Lopo- 
kohan    4<5o. 

Talxanga  y  un  des.Géoéraiiz  de  Kien-Iong 
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dans  la  gaerre  contre  ks  EUuus.  XL  jji. 
Donne  dans  le  piège  que  lui  tendent  les 
Hafaks  y   Se  laine  échapper  Âmourfana  , 

Tambour  ,  placé  à. coté  de  la  porte  du 
Palais,  &  auquel  Tes  opprimés  peuvent 
avoir  recours  pour  avoir  une  prompte  juf- 
tice.  VIII.  ^47- 

Tan  ,  de  la  feraille  du  Prince  de  Yen.  II. 
38J.  Vengeance  qu'il  veut  tirer  de  l'Empe- 
reur, &  les  fuites  qu'eut  ce  complot.  385 
&  fuiv.  Sa  mott.  588. 

Tan-ché-ho  Aï ,  Roi  des  SUnpî.  Sa  bravoure 
&  fes  conquêtes  le  rendent  redoutable.  III. 

447.  Pays  qu'il  foumet  ;  fa  rélîdence  ordi- 
naire, ih.  Ses  troupes  font  défaites  dans  le 
Leuo^tong  par  les  Chinois.  448.  S'unit  avec 
les  Hiong-nou  contre  les  Chinois,  ib.  Refufe 
a^ec  orgueil  l'alliance  des  Chinois ,  &  pour- 
quoi. 477.  478.  Partage  fon  Rovaume  en 
trois  Hordes,  ib.  Voyez  l'article  Sien-pi. 

Tan-eulh  ,  une  des  Mes  fituées  au  Midi 
de  la  Chine  ,  fecoue  le  joug ,  &  l'Empe- 
reur Han- Vuen-ti  ne  juge  pas  à  propos  de  l'y 
ramener.  IIJ.  161. 161. 

Tang  .  treizième  Dynaftie  Impériale  fon- 
dée l'an  6ip  par  Li-yuen.  VI.  i.  Eft 
entièrement  éteinte  l'an  907  par  Tchu- 
ouen,  fondateur  des  HéouLéang.  VII.  it6. 
L'Hiltoire  de  cette  grande  Dynaftie  occupe 
le  fixième  Volume  en  entier ,  &  ne  finit 
qu'au  fuivant ,  page  i  î6. 

Tang  du  midi  ou  Nan-Tang.  L'an  p 37, les 
Princes  de  Ou  prennent  le  titre  d'Empe- 
reur ,  donnent  à  leur  Royaume  le  nom  de 
Tang  y  &  fe  font  appel  1er  Tang  méridionaux» 
VIL  jip.  Envoient  des  troupes  auxiliaires 
à  Moujong-Yentchao.  450.  L'Empereur  leur 
renvoie  tous  les  prifonniers  qu'il  avoit  faits 
à  la  bataille  de  niiapeï ,  &  leur  fait  des 
reproches  de  prêter  du  fecours  à  un  rebelle. 
4^1.  Se  liguent  avec  le  Prince  de  Chou  & 
les  H^n  du  Nord  contre  l'Empereur.  445, 
AgilTcnt  lentement  pour  le  Prince  de  Chou. 

448.  Sujets  de  mécontentement  de  l'Em- 
pereur contre  le  Prince  de  rjn^.449.45'0. 
En  fe  liçuant  avec  les  ennemis  de  l'Em- 

Î)ereur  Chi-tfonç ,  fon  deffein  étoit  de  faire 
a  conquête  de  l'Empire  .  6c  de  le  partager 
avec  eux.  'b.  E(l  attaqué  &  battu  devant 
Cheou-tchéou  ,  dont  on  forme  le  fiége. 
4CI.  Baiaille  de  Tching-yang ,  où  il  perd 
plus  de  109000  hommes.  4;$.  Cheou-tcnéou 
eft  inverti  de  nouveau  par  l'Empereur  en 
perfonne.  454.  Bataille  de  Tchou-tchéou. 
4^  f .  Ses  propoGtions  de  paix  font  rejettées. 
On  fe  rend  maitre  de  Yang-tcheou  par 
furprife.  4^6.  Envoie  un  placet  fort  fou- 
rnis y  accompagné  des  préfens  les  plus 
riches  &  les  plus  rares  à  l'Empereur  qui 


%77 


exige  qu'il  vienne  en  perfonne.  4^7.  Nou- 
velles propofitions  aufli  inutiles.  4j8.  Se 
réfoud  a  faire  les  derniers  eflbrts .  &  nomme 
Likingta ,  Prince  de  Tli ,  fon  frère ,  Géné- 
raliffime.  459.  Perd  la  bataille  de  Yang- 
tcheou.  4tfo.  L'élite  de  fes  troupes  périt  à 
Louho.  ±61.  Efforts  inutiles  pour  faire  le- 
ver le  fiége  de  Cheou-tchéou ,  que  défen- 
doit  le  brave  Lieou-gin-chen  ,  452-454. 
Défedion  de  Tchu-yuen  ,•  un  de  fes  Géné- 
raux. 4<5j',  Dé&ite  terrible  à  Tfékin-chan. 
ib.  Cheou-tchéou  fe  rend  après  1$  mois 
de  défènfe.  ^66.  Ses  barques  de  guerre 
défaites  à  Tling-keou.  468.  L'Empereur 
continue  à  faire  des  conquêtes  fur  lui.  4^5^ 
^72.Honteux  d'être  toujours  battu,& obligé 
de  renoncer  à  la  Souveraineté, il  remettes 
Etats  à  Lihong-ki ,  fon  fils.  475.  Traité  par 
lequel  il  cède  à  l'Empereur  tout  ce  qu'il 
poffédoic  au  Nord  du  Kiang ,  &  s'engage 
à  lui  payer  le  tribut,  ib.  Se  réduit  au  train 
d'un  iimple  Gouverneur.  Préfens  qu'il  re- 
çoit de  l'Empereur.  474.  Taï-tfou ,  fonda- 
teur des  Song ,  dans  le  deffein  de  feire  la 
conquête  du  Kiang-nan ,  &  de  le  réduire 
fur  le  pied  des  autres  Provinces ,  cherche 

Îuerelle  au  Prince  de  Tang.  VIII.  çi.  cj. 
)emande  des  Lettres-Patentes  qui  lui  (ont 
refiafées.  L'Empereur  exige  qu'il  vienne  à 
la  Cour  y  &  fur  fon  refus  le  fait  attaquer 
par  fes  Généraux.  $^-$7.  Le  Prihce  de 
Ou  y  un  joint  fes  armes  à  celles  de  l'Em- 

greur  contre  lui.  y  8.  m.  Li-yu  près  d'être 
rcé dansKiang-ling ,  iaCapiule,  fe  rend. 
Villes  aue  cette  conquête  vaut  à  l'Empire. 
6q.  tfi.  Li-yu  eft  conduit  à  la  Cour  &  ac- 
cueilli avec  bonté.  62.  tf  j. 

Tang-chan-hien  ,  nom  Chinois  du  Mif- 
ftonnaire  Vincent  du  Tartre.  XL  \i6. 

Tang-ching  .  Lieutenant-Général  de  Lan- 
yu  ,  Générafiffime  de  l'armée  de  Hong-vou 
en  Tartarie.  X.  92. 

Tang-hi  ANG ,  Tartarts ,  veulent  fe  joindre 
en  941  avec  les  Chinois  contre  les  Ljeao  ou 
Khitans  ,  dont  ils  étoient  mécontens.  VIL 
116.  Siab-houlo  leur  chef ,  invite  le  Roi 
des  Itdo  à  fe  réfugier  for  fes  terres. 
VIII.  417.  Yng-tchéou ,  leur  Ville  capitale 
418.  Inqiiiètent  les  hoeï-ho  par  leurs 
courfes.  X.  ?85. 

Tang-ho  ,  Général  de  Hong-vou.  X.  7. 
Prend  plufieurs  Villes  fur  les  Yien.  ib.  &  16. 
AiTiége  King-yang.  28. 11. 57.  j5.  p.  Ba- 
taille près  de  Koueï-tchéou.  y8.  Soumet 
Tchong-king.  60.  Pourvoit  à  la  fureté  du 
Sfé-tchuen  que  les  Miag  venoient  de 
conquérir.  6i.  Eft  défait  en  Tartarie.  tfj. 
Nouvelle  expédition  vers  Ngan-nan  du 
Chenfi.  77.  Autre  contre  Arpouha.  80.  Hon- 
neurs que  Hong-vou  lui  fait  après  fa  mort  : 
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il  lui  donne  le  rang  de  Prince.  loo.  loi. 

Tang-jo^uang  ,  (nom  Chinois  du  Père 

Adam  Schal  )  Miflionnaire  Jéfuite ,  offre  à 

Chan-tchi  une  aftronomie  Européene.  XL 

Îi  Eftime  que  ce  Prince  avoir  pour  lui.  54. 
obtient  des  Régens  qu'on  ne  detruiroit  pas 
les  environs  de  Macao.  r/.  Eli  deftitué  de  fa 
place  de  Préfldent  du  Tribunal  des  Mathé- 
matiques f  6c  pourquoi.  /^.  La  peine  d'être 
létranglé  à  laquelle  il  eA  condamné  paroit 
trop  légère .  &  eft  commuée  en  celle  d'être 
coupé  en  pièces.  f2.  Vn  des  quatre  Régens 
fait  lurfeoir  la  Sentence,  ^p.  L'Impératrice 
mère  indignée  le  fait  mettre  en  liberté  ,  & 
il  meurt  peu  de  tems  après,  ià 

Tang-kièhb,  fils  de  Satun,  Miniftre  de 
Chun-ti ,  Empereur  des  Mongous ,  fuccède 
à  (on  père  dans  ce  pofte.  IX.  5*54.  Pour  fe 
venger  de  Péyen,  il  confpirc  contre  Chunti 
&  périt  dans  cette  entreprife,  jôj,  f66. 
Voyez  Talien-tali. 

TanC'KIOng  trouve  de  l'emploi  à  la  Cour 
en  fe  déclarant  pour  les  règlemens  de 
Ouang-ngan-ché ,  Miniftre  d'Etat  de  Chin* 
tfong.  VIIL  17c.  Piqué  de  n'être  pas  ad- 
mis au  nombre  des  Cenfeurs.  il  drefle  des 
placets  contre  les  Grands  &  lit,  à  l'Empe- 
reur, foixante  chefe  d'accufation  contre 
Ouang-ngan<hé ,  préfent  ,  &  contré  fcs 
créatures.  275.  Conftance  de  cet  Officier 
que  l'Empereur  envoie  exercer  un  petit 
Mandarinat  à  Tçhao^tchéou.  277. 

TANG-LiN,Préfident  du  Tribunal  des  crimes, 
loué  par  l'Empereur  Kao^tfong ,  &  pour*- 
quoi.  VL  123.  124. 

Tang-mong  ,  Officier  de  l'Empereur  Han- 
Ou-ti  fonmet  les  Yélang  qu'il  Fait  indigne- 
ment fouffrir.  IIL  2tf-i8. 

Tang-pao-tchou  &  Sunjou ,  Généraux 
d'armes  de  Mougden ,  après  Sounou.  Voyez 
Stra-jou, 

Tang-ssé-touï,  Miniftre  d'Etat  de  Hiao- 
•  tfong ,  Empereur  des  Song ,  «'opiniâtre  pour 
qu'on  accorde  aux  Tanares  leurs  demandes. 
VIIL  jpo  Réponfe  du  vieil  Empereur  Kac 
tfong  qui  le  mortifie,  ib.  L'Empereur  tient 
ferme ,  &  il  défefpère  de  la  paix.  ^91.  ^92, 
Moyen  étrange  &  perfide  dont  il  fe  fert 
oour  décider  ce  Prince  félon  fes  vues.  ib. 
pa  conduite  eft  éclairée  par  les  Cenfeurs  , 
&  il  eft  exilé.  ;p).  On  clemande  fa  mort , 
&  le  fupplice  dont  il  eft  menacé  le  fait  mou«- 
rir.  ibid, 

Tan-ho-tchi  ,  fils  du  fameux  Tantao-tfi.  V. 
/9.  Tue  un  chef  de  rebelles  &  diffipe  fa 
troupe.  />. 

TAN-TAO-TSi,un  des  Généraux  de  Lieou-yu, 
marche  à  la  conquête  du  pays  de  Iftn^  IV. 
177'579'  Gagne  la  bataille  de  Tongkoan 
fur  les  Tfin.  ySo.  Eft  nommé  un  des  quatre 


Régens  de  l'Empire  fous  la  minorité  de 
Chao-ti ,  fils  &  fuccefleur  de  Lieou*yu , 
Fondateur  de  la  Dynaftie  Impériale  des 
Son^.  V.  5*.  On  lui  donne  le  comman* 
dément  des  trouj^  contre  fes  Collè- 
gues. 19.  Eft  enfuite  envoyé  contre  les 
Oueï.  1%.  Vidloire  qu'il  remporte,  ibid. 
Ses  nouveaux  fuccès.  ib»  Détrefle  où  il  fe 
trouve.  34.  Stratagèmes  par  lefaiiels  il  fauve 
fon  armée.  ;;.  Périt  viâime  des  intrigues 
de  Cour.  43. 

Tan-tcheou  ,  prîfe  de  cette  Ville  par  les 
Mongous.  Le  plus  grand  nombre  des  habi- 
tans  fe  donnent  la  moit  pour  ne  pas  tomber 
au  pouvoir  de  l'ennemi.  IX.  z6Z, 

Tan  g-t  i  n  g-K  î  a  n  g  ,  barbares  Occidentaux* 
V.  470.  Se  foumettent  au  Prince  de  Soui. 

471- 

Tan-tchou,  fils  de Tancien Empereur  Yao* 
Ses  bonnes  &  fes  mauvaifes  qualités.  I.  52. 

Tantsila  ,  le  même  que  Gerbillon  appelle 
Tanequilan,  commande  l'armée  des  Elèutes. 
XL  204.  Apprend  avec  étonnement  que 
Kang-hi,  commandoit  en  perfonnef  fon  ar- 
mée de  Tartarie.  ibid.  Se  donne  aux  Chmois. 
251.  Mécontent  du  Kaldan  reftife  de  le  join- 
dre, lyj.  Raneque  Kang-hi  lui  piomets'il 
f^afte  fous  fes  étendards.  xy6.  Demande  à  fe 
bumettre  à  la  Chine.  179.  Veut  fe  retirer 
vers  le  grand  Lama.  2S2.  Sa  perplexité.  Il 
recherche  l'appui  deTfé*ouang-rabdan.  285. 
Reçoit  une  lettre  de  Kang-hi  &  fe  décide  à 
fe  donner  à  la  Chine.  287.  Attaqué  par  un 
détachement  de  TféKMiang-rabdan ,  il  s'en- 
fuit à  Hami.  288.  Le  Prince  de  Hami  le  fait 
partir  pour  Péking  ainli  que  Tortfi-fep- 
teng  ,  fon  fils.  ib.  Honneurs  que  Kang-hi  leur 
feir  rendre. 

Tan-tsin-omoupou  ,  frère  de  Tfé-ouang- 
rabdan,  ou  Ngomoup ,  ou  Gomoup,  Officier 
du  Kaldan.  Xi.  178.  Se  brouille  avec  le  Kal- 
dan ,  l'abandonne  &  fe  retire  dans  le  pays 
de  Tamir.  249.  Familles  qui  fe  foumettent 
à  lui  après  la  mort  du  Kaldan  ainfi  que  le 
Séi'san  Erdeni  &  le  Taï-ki  Houfta.  279. 
Tchérenpou  fuit  leur  exemple.  182. 
Lui  ,  Tantfila-Horabdan  8c  Tortfi-Kal- 
tan ,  donnent  de  l'ombrage  à  Kang-hi. 
287.  Répond  à  Kang-hi  du  camp  de  Ho- 
toni^Kormoto.  28p.  Képlique  du  Monarque 
Chinois.  290. 

Tao-hoeï'OUAng  ,  Prince  de  Tfi,  II.  yr4. 
Danger  auquel  il  échappe  à  la  Cour  de  Hiao- 
bocï-ti ,  Empereur  des  Han.  /^.  Prend  les  ar- 
mes pour  venir  difputer  la  Couronne  Impé^ 
riale  aux  Princes  de  la  famille  des  Liu  qui 
vouloient  l'enlever  aux  Han.  5?  j.  Se  rend 
maître  de  Tfinan ,  &  gagre  les  frontières  de 
Tpri.  ib.  J55.  Le  brave  Lieou-tchang ,  fon 
frère  ;  s'empare  du  Palais^  &  fait  maio-baffç 
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fur  les  Lia.  y  57*  N'eft  pointélu  Empereur  & 
pourquoi,  f  38. 

Tao-yen-tchi  ,  Officier  de  Ouen-ti ,  Em- 
pereur des  Song.  V.  21.  Eft  employé  à  re- 
tirer le  Honan  des  mains  du  Prince  de  Oue'û 
27-29.  Eft  battu  par  Topatao.  ik  Eft  privé 
de  fes  charges ,  &  pourquoi.  3$.  Caufe  du 
peu  de  fuccès  qu'il  eut  dans  cette  expé* 
dition.  66, 

T AO-K AN ,  un  des  grands  de  la  Cour  de  Tçin- 
Ming-ti  eft  gratitié  du  Gouvernement  Gé- 
néral de  la  Province  de  King-tchéou.  IV. 
177.  Et  de  deux  autres  Provinces.  524.  Ses 
belles  qualités  &  Tes  maximes  pleines  de 
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fagefle.  31J.  Marche  au  fecours  de  TEmpe- 
reur.  i^i.a  fuiv.  Bat  le  Général  Kouo-king 
auquel  il  enlève  Siang-yang,  dont  il  obtient 


le  Gouvernement  pour  Hoan-liuen.  341. 

Tao-KIEN  ,  Gouverneur  de  Yu-tchéou  , 
foupçonné  par  Tlao-tfao  du  meurtre  de 
fon  père  ,  cherche  envain  à  fe  juftiSer. 
III.  554.  Eft  battu  deux  fois.  /A.  Sa  mort. 
Donne  fon  Gouvernement  à  Lieou-pi  qu'il 
nomme  fon  fuccelTeur.  ctfp. 

Tao-konç,  Prince  de  i/i/i.  II.  174.  Fait 
une  ligue  avec  douze  autres  Princes.  /^. 
Commande  les  troupes  confédérées  contre 
le  Prince  de  Tfin,  177.  Trait  de  générofité 
de  fa  part.  180. 

Tao-ssé  ,  difciples  de  Lao-tfé ,  ce  qu'ils  rap- 
portent des  tems  mythologiques.  I.  Pref. 
ïp..Noms  &  durée  des  dix  Ki  ou  périodes 
qu'ils  pofcnt  pour  fondement  de  leur  fyf- 
tème.  i6.  &  2c.  21.  Selon  quelques-uns  ces 
dix  Ki  font  précédés  d'un  grand  nombre 
de  règnes,  ihid.  ù  12.  N'ont  aucun  livre 
Hiftorique  antérieur  aux  Han.  Lettre  2. 
138.  Mais  ils  en  fuppofent.  13p.  Magiciens 
de  profelTion ,  il  prétendent  avoir  le  fecret 
de  rendre  immortel  &  font  donner  l'Empe- 
reur Tfin-chi-hoang-ti  dans  cette  chimère.  II. 
3P7.  Bouleverfement  qu'ils  caufentà  la  Cour 
de  Han-Ou-ti ,  par  leurs  intrigues  &  leurs 
prétendus  fecrets  magiques.  III.  83.  & 
iuiv.  Tout  Tchang-ngan  murmure  contre 
eux  ,  &  Han-Ou-ti  défabufé  les  chafle 
de  la  Chine.  pi-p3.  Sous  le  règne  de  Han- 
Ming-ti ,  le  Prmce  de  Tckou  envoie  dans 
les  Indes  chercher  des  Images  6c  les  Livres 
de  Foé  ou  Boudha.  Abrège  de  la  doârine 
ju'il  enfeignoit.  3  ^7.3  j8.  Le  Prince  de  Tchou 
e  tue  de  défefpoir  de  s'être  laiflé  abufer  par 
leurs  pratiques  fuperftitieufesôc  leurs  vaines 
promefles.  ^60.  361.  Han-Houon-ti  en  ad- 
met une  troupe  à  fa  Cour.  4^4.  4CC.  Un 
Tao-fsé  eft  forcé ,  par  le  rebelle  Tchao- 
kouang ,  de  prendre  le  nom  de  Sfé-ma-fci- 
long  &  de  fe  dire  de  la  famille  Impériale 
des  Tfîn,  V.  38.  L'Empereur  Ouen-ti  des 
Song  donne  un  Edit  pour  qu'on  détruife 
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leurs  Temples.  Dans  un  placée  préfenté  à 
ce  Prince  leur  fede  eft  traitée  d'inutile  & 
de  pernicieufey  &  on  dit  qu'il  y  a  400  ans 
qu'elle  eft  entrée  en  Chine.  42.  43.  Sont 
profcrits ,  l'an  444 ,  par  Ouen-ti ,  Empereur 
Ces  Song.  V.  fo.  6'fuiv.  Et  des  Etats  des  Otfei* 
par  Topatao.  yd-yS.  Intrigues  du  Taofsé 
Yen-tao-yu.  8;.  85.  Comment  ils  chaflènt 
les  efprits.  121.  Le  Prince  de  Otf«  abdi- 
que la  Couronne  pour  vivre  parmi  eux  1 3  r- 
1^7.  Ou.ri  ,  Empereur  des  Leang,  infatué 
de  leur  doftrine,  ouitte  la  Couronne  &  s'en- 

fage  dans  leur  ordre  ,  d'où  il  ne  fe  retire  , 
deux  reprifés  différentes ,  qu'à  force  d'ar- 
gent. i7p-2p8.  Siao-vuen-ti ,  Empereur  des 
Léanfr ,  a  recours  à  leurs  fuperftitions  pour 
fe  défendre  contre  fon  frère  qui  lui  difputoit 
le  Trône.  3pi.  Ce  même  Empereur  entre- 
prend de  les  réunir  avec  les  Hcchang  &  de 
n'en  faire  qu'un  feul  ordre  :  ce  qui  en  ré- 
fulte.  3P7.  L'an  $7^ ,  Yu-ouen-yong ,  Prince 
des  Héou'tchéou ,  condamne  la  dodrine  des 
Hockûnpr  &  des  Tao'fsé  ;  les  renvoie  dans 
leurs  familles ,  détruit  leurs  Temples  & 
brûle  leurs  Livres.  441.  Sont  rappelles  & 
rétablis  par  le  fucceflèur  de  ce  Prince.  45-3. 
S'occupent,  fous  Yang-ti ,  à  des  ouvrages 
concernant  leur  fefte.  y  31.  Repréfentations 
vigoureufes  faites  par  le  Jaï-ekéling  au 
Fondateur  des  Tang  contre  eux  &  contre 
Foé.  VI.  2p-3 1.  Ce  Prince  reftreint  le  nom- 
bre de  leurs  Temples.  31.  Employent  un 
langage  myftique  pour  mieux  tromper  le 
peuple,  jo.  Le  fameux  TaHfong  ,  Empe- 
Ït^V  ^^j'^^  '  rejette  leur  dodrine.  -76. 
Un  Tao-Jsé  du  Tien-tcho,dé]d.  banni  parTaï- 
tfong ,  propdfe  la  recette  de  l'immortalité  à 
Kao-tfong  qui  le  renvoie  dans  fon  pays. 
132-14^.  L'an  6p3 .  on  bâtit ,  dans  toute 
Ja  Chine  des  Temples  à  Foé,  &  pourquoi. 
162.  Méprifés  par  Han-Hiuen-tfong.  207. 
Cependant  ce  Monarque  fe  laifle  perfua- 
der,  &  leur  ordonne  de  ne  brûler  que 
du  papier  au  lieu  des  foieries  &  des 
meubles  précieux.  227.  228.  Chez  les 
Tartares  Hoeï-ko.  les  Prêtres  de  Foé  ap- 
pelles  A/0/1/.  37^.  Entêtement  de  Hien-tfong 
pour  les  Tao^fsé  &  leurs  fecrets.  3po.  Se 
fait  apporter  en  pompe  un  doigt  de  Foi 
qui  s'ouvroit  tous  les  trente  ans  :  placer  fou- 
droyant d'un  Mandarin  à  cette  occafion. 
422-424.  Le  Monarque  meurt  pour  avoir 
fait  ufage  du  breuvage  de  l'immortalité^ 
ij2p.  Sont  chaflés  de  la  Cour  par  Moutfong| 
Ion  fucceflèur.  430.  Y  rentrent  par  le  canal 
des  Eunuques ,  &  le  Monarque  fe  laiflant 
gagner  meurt  après  avoir  pris  une  doîè  du 
même  breuvage.  441. 442.  L'Empereur  Ou- 
tfong  renvoie  deux  cens  foixante  mille  cinq 
cens  Hochangi  détruit  plus  de  quarante-qua* 
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tre  mille  fix  cens  de  leurs  Temples  &  meurt 
en  feifant  ufage  du  breuvage  de  l'immoru- 
lité.  48S-49Q.  SiueiMfoDg  féduit  par  leurs 
rêveries  périt  par  le  même  breuvage.  jo6- 
J08.  Aveuglement  de  l'Empereur  Y-tfong 
pour  un  os  de  Foé.  J27.  Kao-pien ,  Géne- 
ralilfime  des  troupes  de  l'Empire ,  obfédé 
&  ruiné  par  ces  impofteurs ,  meurt  aflalTiné 
par  leurs  Oidres  dans  U  lalle  des  facrifices  , 
où  il  attemloit  que  Voifeau  des  immortels  vint 
J'enleverp  SS5'SS7'S^i'  Sage  difcours  que 
le  Philofophe  îchin-toan  tient  à  un  Empe- 
reur fur  ce  chimérique  fecret.  VIII.  88. 
Compofition   du   breuvage   de   l'immor- 
talité donnée  ^  Han^Ou-ti  par  un   Tao^ 
Jsé.  89.  à  la  Note.  Le  Prince  Hoaï-nan- 
tfé*  n'explique  qu'en  gros  cette  compofi- 
tion  dans    fon    Hong^pao'tckin'tcho.ig.    90. 
Tchin-tîbng,  Empereur  des  Song  ,  embraflè 
leur  doârine ,  &  facrifie  à  Lao-tfé  avec  la 
plus  grande  pompe.  170.  Ce  Prince  aflemble 
dans  Ton  Pafais  i  ijO%6  Tacfsé  &  Hochang . 
fie  fe  rend  méprifable  par  les  honneurs  qu'il 
leur  rend.  i8o.  E^ux  magiques  dont  ils 
ufent  pour  chafler  les  efprics  malfaifans» 
Ijj.  Grande  réputation  de  deux  Tao^fsé 
i  la  Cour  de  Hoeï-tfong.  jyi.  fr  jfuiv.  Obr 
tiennent  les  plus  grandes  raveurb  lous  le  rè- 
gne de  ce  Prince  dévot  qui  établit  parmi 
eux  vingt-fix  grades  dépendans  de  trois 
Chefs.  554.   ISS'  Extravagances  dont  ils 
^bufent  ce  Monarque  qui  met  leurs  Livres 
fondamentaux  au  nombre  des  King,  380. 
&  fuiv.  Leur  dodrine  venue  des  Barbares 
faunes.  )82.  HoupiU'ï-han  fort  attaché  à  la 
fede  de  Foi  ordonne  de  brûler  les  Livres 
des  Tao'fsé,  ^10.  Ce  que  les  Hiftoriens  pen- 
fent  de  cette  adion.  «A.  à  la  Note.  Té- 
p)our-han  fupprime  Içs  exemptions  qu'on 
leur  avoit  accordées.  470.  Dénombrement 
des  Tao'fsl  fie  Hochang  :  on  en  fupprime  dans 
la  feule  Province  de  Kiangruan  plus  de  cinq 
cens  mille  qui  rentrent  dans  la  clafle  du  peu- 

Ele.  474.  Haï-chan-han  les  oblige  de  contri- 
uer  aux  dépenfes  publiques  fie  de  payer 
des  taxes  pour  leurs  terres,  yoi.  Réponfe 
de  l'Eraperçur  Hong-vou  à  £es  courtifans 
qui  louoient  un  Livre  préfenté  par  un 
Tao'fsé.  X.  ICI.  Promettent  à  Hiao- 
tfong  l'immortalité  fie  le  fecret  de  faire 
de  ror  Ôc  de  l'argent,  ijp,  Placet  que 
quatre  Minières  prefentent  à  ce  Monar- 
que pour  le  mettre  en  garde  contre  ces  im- 
pofteurs.  ih»  &  160.  Engagent  Hiao^tfong 
a  bâtir  une  tour  fous  le  pom  de  Yen^héou-tai, 
tour  gui  prolonge  U  vie ,  dedinée  pour  une 
}dole.  Mémorial  des  Minières  de  ce  Prince 
pour  l'en  détourner.  *^i.  25 j.  L'Empe- 
reur Chi-tfong  fort  adonné  à  leurs  fiipprfti- 
tioqs.  jxx.   }ii-Ji^-5i7-3>9-J3^ 


Tao-tsi   eft  envoyé  avec  Ouang-tchin-ou 
dans  les  Etats  de  Jfin.  Ses  conquêtes.  IV. 
<78.  Remporte  une  grande  vidoire  fur 
Yao-chao ,  Général  à^s  Tfin.  j-So. 
Tao-tchong-kiu  ,  Miniftre  de  Pé-tfong, 
Empereur  des  ichin.  V.  41p.  Périt  par  les 
intrigues  du  Prince  de  Tchin-hiu.  45 1. 
Tac  u  AN  ^  un  des  Royaumes  du  Si^u  ,  fa 
pofition.  Ses  habitans  policés  ont  des  Villes 
^  culiivent  la  terre.  IIL  42.  Le  Général 
Chinois  Tchang  kien  en  prend  des  notions 
certaines  y  ainfi  que  des  autres  Royaumes 
du  Si^u,  ji.  ji.  Routes  pour  s'y  rendre  de 
la  Chine.  53.  Le  Général  Tchao-pounou 
en   fait   la  conquête.    66,    Ses   Habitans 
refufent    de    vendre    à    un   Envoyé    de 
l'Empereur  Han-Ou'ti  des  chevaux  d'une 
efpèce  rare.    6^.  Li-kouang^li ,   Génénd 
(ans  expérience  ,  nommé  pour  une  expé- 
dition contre  le  Tiouun ,  eft  battu.  îi.  & 
70.  Dans  une  nouvelle  expédition  du  même 
Général ,  les  Taouar.  coupent  la  tète  à  leur 
Roi  y  fie  obtiennent  une  capitulation  hono- 
rable. 73.  74.  Donne  aux  Taouan  un  Gou. 
yerneur ,  ôc  retourne  à  la  Chine,  ib»  Entre- 
prife  du  Tvtare  Tchi-tchi  fur  ce  Royaume. 
17).  Eft  mis  à  contribution  par  le  Roi  des 
Owkiu»  jy4. 

Taouatsi  ou  Débatchi  ,  defcendant  de 
Tcholoshan,  fe  ligue  avec  Amourfana  fie 
les  Hafaks  ou  Cojaqmes ,  contre  Torgui  , 
Roi  des  Eleutes  qu'il  détrône.  XL  jf4f. 
Marche  contre  Amourfana  y  fie  pourquoi. 
ib.  Envoie  à  l'Empereur  des  Ambafladeurs 
qui  ont  ordre  de  traiter  avec  ce  Monarque 
d'égal  à  égal.  546.  Eft  pris  fie  conduit  à 
Péking  fie  Amourfana  proclamé  Roi  des 
Eleutes.  ^49.  Sa  mort  fie  celle  de  fon  fils,  ib^ 

Tapao-^oué-kien  .  Ouvrage  écrit  par 
Li-haoouen  pour  l'éducation  du  61s  de 
rÈmpereur  Cbun-ti  :  ce  qu'il  contient.  IX. 
y8p. 

Tapao-LO  ,  titre  d'un  Ouvragé  hiftoriquc  , 

•  compofé  par  Li-hao-ouen ,  pour  l'éducation 
du  iîls  de  l'Empereur  Chun-ti.  IX.  ;88. 

Tapou-t Aï,  Prince  Tartare»  Confédéré  du 
Prince  Nayen.  IX.  431. 

Targaï  ou  Talahaï,  fils  du  Miniftre  Yen- 
témour ,  eft  élevé  dans  le  Palais  fie  fubftitué 
au  propre  fils  de  l'Empereur  Tou-témour , 
qui  va  demeurer  chez  ce  Miniftre.  IX.  j  j8. 
Entre  dans  une  confpiration  contre  l'Ém- 

J)ereur  Chun-ti ,  fie  eft  tué  dans  le  Palais 
bus  les  yeux  de  l'Impératrice.  $6$.  $66* 
Tart ARES ,  leur  manière  de  faire  la  guerre. 
II.  $$$.  Divifés  aujourd'hui  en  trois  Na- 
tions ^  les  Mongous  ,  les  Kalkas  fie  les 
Eleutes.  XI.  }.  Vivent  à  la  manière  des  No- 
mades y  mais  dans  des  Cantons  déterminés. 
Defcendent  de  Genghiz-khan,  Sont  gou- 
vernés 
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ireraés  par  dc«  Han  oo  Khan^  iB.  Voyez  la 
^  Note.  Nombre  de  leurs  Hordes,  ib.  Leurs 
titres  d'honneur  pour  diftinguer  les  digni- 
tés. 4.  Sont  adonnés  à  la  Seâe  de  Foê. 
Hiérarchie  &  vêtemens  de  leurs  Prêtres. 
*^.  &  y.  Voy.  les  articles  Hiongnou ,  Mon» 

fou  «  Mantcheou ,  &  autres  des  diiFérena 
euoles  ,  défignés  en  général  fous  le  nom 
de  Tartare^. 

Ta-ssb-ma,  figDification  de  ce  mot.  V.  4». 

Tatan  ufurpe  l'Empire  des  Géougen,  lan 
414  f  &  fuit  devant  les  armées  de  l'Empe- 
reur des  Oi<« ,  Tartares.  564.  à  la  Note. 
Fait  des  counes  dans  la  Chine  ;  eft 
pourfuivi  pas  les  Oueï  &  par  les  Kao^tché , 
&  affoibli  au  point  qu'il  en  meurt  de 
chagrin.  Ou*ti ,  autrement  Solien-kan^  fon 
fils ,  lui  fuccède.  H.  &  573.  &fuiv. 

Tatchar  .  fils  de  Porghou ,  qui  avoit  pris 
ci-devant  la  Capitale  duHonan.  commande 
une  partie  des  troupes  deftinées  contre  la 
Ville  de  Tfaï-tchéou.  IX.  100.  &  à  la 

.  Note.'  Secondé  par  les  Chinois  »  la  prend 
d'afiauc  après  la  plus  vigoureufe  dérenfe. 
xoi-iojT.  Partage  avec  le  Général  Chinois 
les  bijoux  de  la  Couronne  &  les  os  du 
Monarque  des  Kin  qui  s'étoit  défait  lui- 
même.  206.  Marche  contre  le  pays  de  King- 
chan  appartenant  aux  ^ong.  z66.  Rejoint 
Mengko-han  dans  le  département  de  Long- 
tchéou.  171.  Se  trouve  en  Tartarie  à  la  pro- 
clamation de  Houpilaï  au  Trône  des  Mon^ 
gous.  281.  Va  avec  ce  Monarque  contré 
JVrigbbouga  qu'il  pourfuit  après  fa  défaite. 
298. 

TATCHâ^  peuples  Tartares,  dont  l'origine 
venoit  de  la  Horde  des  AfoAo  établie  près 
de  la  montagne  Yft-chan.  VL  54^.  &  VII. 
540. 

Ta-Tchélî  Bt  TcHAO-TcHiLi,  ou  grand 
&  petit  Ché/i.  Royaumes  des  Indes ,  tribu- 
taires de  la  Chine.  IX.  joô.  Eléphans  privés 
qu'ils  envoient  à  la  Cour  des  Mongous.  $07. 

Tatchou  .  un  des  Généraux  Mongous  que 
Houpi(aï-nan  envoie  dans  le  pays  de  Hoaï-fi« 
IX.  3  $8.  Contribue  à  la  prife  de  Cantpn« 
SP2. 

Tatéou  ,  Kokan  des  Toukiueï de l'Oueft.  V. 
460.  Se  joint  à  Opou-Kohan,  contre  Chapou- 
lio.  4^4.  4^/.  Obtient  du  Prince  de  Soui 
d'habiter  au  midi  du  Chamo.  4^9.  Lui  & 
Toulan-kohan  confédérés  contre  Touti-ko- 
han  qu'ils  mettent  en  fuite.  49  3.  S'empare  des 
Hordes  de  ce  dernier  tué  par  fes  propres 
Tartares.  ^4. 49  j.  Prend  à  cette  époque  le 
titre  de  Poukia-kohan.  iL  Dix  Hordes 
l'abandonnent  &  il  eft  obligé  de  fe  réfugier 
chez  les  Toukouhoen,  499, 

T  ATXMG  vafe  dont  les  Chinois  fe  fervent  dans 
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les  cérémonies  aux  ancêtres*  II*  68.  &  it 8» 

à  la  Note.  ^ 

Tatong  ,  frère  de  Yng-tfong,  Empereur 
des  Ming.  X«  2iy. 

Tatou  ,  Roi  des  Oahoan  ,  eft  tué  à  h 
bataille  de  Pélang-chan  qu'il  perd  contre 
Tfao-tfao.  IV.  44.  4«r. 

Ta-tséreng  .Chef  de  la  principale  Horde 
du  Si-tjang.  Reçoit  des  troupes  auxiliaires 
de  Yong-tching,  &  fe  fait  craindre  de 
Tfé-ouang-irabdan.  XI.  j:4i.  Devient  in- 
grat ,  malTàcre  les  troupes  Impériales  & 
s'enfonce  dans  le  défert.  iè. 

TcHABiNA  y  Tfong-tou  de  Nanking  accufe 
Long-coto-XI.435.  Sa  bru,  fille  de  Sou- 
nou  y  mariée  à  fon  fils  unique  ,  eft  répudiée 
par  un  ordre  fecret  &  exilée.  4^9. 

Tchachen  eft  mis  au  nombre  des  Gou- 
verneurs de  l'Empire  des  Oueïp2s  Tfaopi 
dui  lui  recommande  Tfao>jottl ,  fon  frère  oc 
fon  fuccefleur.  IV.  py. 

Tch  AH  AN ,  Général  des  troupes  Mongous  en* 
voy ées  contre  les  Song,  par  ôgotaï,  eft  batta 
à  Tchin-tchéou.IX.  220.  Puis  à  Liu-tchéou, 
ajprès  qu'il  eut  été  forcé  de  lever  le  fiége 
de  cette  Ville.  Eft  contraint  de  rega-î 
gner  le  Nord.  latf.  227.  Reçoit  le  com- 
mandement d'une  armée  deltinée  à  faire 
la  conquête  du  pays  de  Hoaï.  ajj. 

TchahanTemour,  Commandant  du  Hof 
nan  pour  les  Mongous ,  taille  en  pièces  une 
armée  de  rebelles.  IX.  tfii.  Surprend  Pé- 
poufin  qui  menaçoit  Fong-tfiang  &  le  mec 
en  fiiite.  6X1.  Coupe  le  chemin  au  rebelle 
Liéou-fourtong ,  &  le  bat  en  dilFérente» 
rencontres.  617.  Fait  rentrer  le  Honan  fous 
l'obéidancede^^o/i^ottj  ^  ainfi  que  le  Chan- 
tong.  617. 61%.  Eft  ^aflTiné  en  trahifôn  ^39, 
Koukou-Témour  ,  fon  fils  adoptif  ^  fuccède 
à  fes  dignités  &  le  venge  de  fes  airaOIos^ 
ih.  &  ^40. 

TCHAHAR  ,  Tartares  habitués  au  Norrf  de$ 
Ortos  ;  leur  réputation  d'élever  les  beftiaux 
avec  beaucoup  de  foin  &defuccè$.XI.  14^» 

TcHAHATAï.  OU  Giagataï  &  Zagataï,  un 
des  fils  du  fameux  Tchinkis-han.  IX.  128. 
Cara&ère  de  ce  Prince^  Pays  qu'il  reçoit  ea 

Jartage.  129.  à  la  Note.  Donne  fon  fufFragé 
Ogotaï  pour  le  proclamer  Enipereur  dts 
Mongous.  121.  Son  fils  Ankitaï  eft  convaincu 
d'avç>ir  voulu  aATalTmer  l'Empereur  Meng-ko« 
%fî.  %$%.  Sa  mère  appellée  Purt»-cougine« 
41^. 
TcH Aï-TCHAO  y  Officier  Chinois  &  gendre 
de  l'Empereur  Kao-tfou ,  Fondateur  des 
Tattg^  êk  allarmé  des  conquêtes  de  fon 
beau-père,  &  cependant  fe  rend  près  de  lui 
ainfi  aue  l'héroïne  Lichi,fon  éponle.  V.  j  jo. 
5  ji.  Invefiit  Tcbang-ofan  par  fon  ordre.  i^« 

N  a 
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Remporte  une  grande  viâcrire  far  les  r^r- 

tares  Joukoukoen»  VL  i)« 

TcHAï-TSAï-YONG ,  Gouvcrneurde  Koaang^ 
tchéou, tombe  fur  l'arrière- garde  deTchu- 
ouen ,  lui  tue  trois  mille  hommes  &  enlève 
tons  les  bagages.  VIL  loy.  rod.  Eft  batta 
à  Tong-tchéou  qu'il  vouloit  fecourir.  ijo, 
1)1.  Ce  qu'il  dit  à  des  Bonzes  qui  prétcn-^ 
doient  qu'il  devoit  fa  vie  à  leurs  prières,  ib. 

TcH  ALANTING  (  Voyez  la  Note.  )  ou  Gé- 
laleddio,  un  des.  Rois  du  Siyu^  défait  un 
corps  de  Mongous.  IX»  ici.  Meurt  dansone 
Me  où  il  s'étoit  réfugié,  i^.à  la  Note. 

TcHAMATiNG  ,  (  peut-ètre  Gemal-eddin  ) 
Makométan ,  donne  lieu  à  une  révolte  par 
fes  e)caâ:ions.  Eft  punL  IX.  (i  5. 

TcHANG-cHAN,  ert  faveuF  de  qui  ce  pays  eft 
érigé  en  Royaume.  IL  452. 

TcHANG-cHAOj^  Intendant  des  Rentes  fous' 
le  règne  de  Kingrtfong  des  Tang  ,  fe  met 
en  tète,  avec  l'appui  d'un  Tao^é^  de  fe 
rendre  maître  du  Trône ,  6c  périt  dans 
cette  entreprife.  VL  44;-44f« 

TcHANG-cHÉ ,  fameux  Lettré  &  ami  de 

.  Tchu'hi  y  meurt  l'an  1 1 80.  N  otice  hiftorique 
de  fa  vie.  VIIL  606.  607. 

TcHANG-cHi ,  fille  de  l'Empereur  Taï-tfong,. 

.  mariée  à  Li-tfun-hiu ,  Gouverneur  de  Hiu- 
tchéoo.  VIIL  142.  Vertus  de  cette  Prin- 
ceflcr  ih.  Elle  meurt  fort  regrettée,  x-fj. 

TcHANG-CHi ,  mère  de  l'Empereur  Suen- 
tfong  des  Mîng  ,  eft  déclarée  Régente  de 

.    l'Empire  lors  de  l'inftallation  de  Yng-tfong, 

.  âgé  feulement  de  huit  ans.  X.  197.  Veut 
faire  mourir  l'Eunuque  Ouang-tchin,  favori 
du  jeune  Monarque ,  &  pourquoi,  ib.  Lui 
fait  grâce  à  la  prière  de  Yng-tfong  &  des 
'  grands.  ip8.  Elle  fe  reconcilie  avec  le  fa- 
vori &  ne  fait  plus  rien  que  par  fes  con*» 
feils.  200.  201.  oa  mort.-  20f . 

TcHANG-cHi,  fœùr  de  l'Empereur  Han- 
Tchao-ti ,  confpire  y  avec  les  parens  de  l'Im- 

;  ocratrice' ,  contre  Ho  -  kouang  ,  premier 
Miniftre  ,  &  pourquoi.  III.  loy .  Et  contre 
l'Empereur  lui-même.  La  conjuration  eft 

'découverte  &  les  coupables  punis.  io5- 

'  lop, 

TcHANG-CHI-Kîi ,  Général  des  Songyvc^ 
fufe  d'entendre  aux  oropofitions  des  Mo/i- 

fous  qui  alTiégeoient  Kgan-k)-foù.  IX.  539. 
)éfaite  d'un  détachement  de  fon  armée. 
•'340.  Reprend  Yao- tchéou  &  Konang'-té. 
|iî«  M^'  PCfdun  grand  combat  naval  fur  le 
K'ung  &  demande  inutilement  des  fecours, 
•  jdi.  162.  Sondéfefpoir  en  voyant  que  les 

•  Song  fe  foumettoient  aux  Mongous.  Bel 
'  '  e:^emple  de  -fidélité.  571.  Proclame  Em- 
pereur Y-otrfang  ,  frère  du  Monarque  qui 

•  'veflbit  d'être  fait  prifonnier  par  les  Mon-* 

•  ^goits.  î7p.  Ses  grands  préparatifs  contre  les 


Song^lZ6.  Reprend plufieurs  Villes  &  dônntf 
vixSohg  quelques  lueurs  d'efpérance.  589. 
Y-ouang  (  Toan-tfong  )  étant  mort  de  ma- 
ladie dans  rifle  de  Kang-tchcou  ,  il  devient 
Miniftre  de  Oueï-ouang  (Tiping  )  proclamé 
à  fa  place,  ipx.  Fameux  combat  naval  à  la 
hauteur  de  l'Ifle  de  Yaï,  dont  laperte  achève 
la  ruine  des  ^ong.  3^398.  Voyant  tout 
perdu  il  fait  voile  vers  le  Tonquin  ,  y  trouve 
des  fecours  avec  lefquels  il  reprend  la  route 
de  Canton ,  &  périt  dans  une  tempête.  3pp. 
400. 

TcHANG-CHUNy  fous  le  règne  de  Han- 
Houon-ti ,  fe  donne  la  qualité  de  Grand- 
Général  &  de  Confervateur  de  l'Empire. 
m.  518.  Ses  propres  gens  lui  coupent  la 
tête, qu'ils  portent  à  Lieou-yu.  f2i. 

TcHANG.CHUNT  &  Tchang-koué  ,  Officiera 
Chinois  perdent  la  vie  en  fe  couvrant  de 
gloire  dans  une  expédition  importante  lors 
du  ûége  de  Siang-yang  par  ïes  Mongous^ 
IX.  32J-328. 

TcHANG-EULH  of&e  fes  fervicesà  Tchin- 
ching .  Officier  révolté  contre  les  Tfin.  IL 
40p.  Sollicite  des  troupes  pour  aller  fiiire 
déclarer  les  Etats  de  Tchao,  &  n'eftque 
Lieutenant  dans  cette  expédition.  41 1 .  Con- 
feils  que  lui  &  Tchin-yu  donnent  à  Ou-tchin 

?ui  fe  déclare  Roi  de  Tchao,  413.  Vengent 
)u-tchin  aflaffiné  par  Li-léang  ,  Grand-Gé- 
néral  de  fes  troupes  &  refiife  la  Couronne 
«le  Tchao.  421. 422.  S'enfuit  à  Kiu-lou  avec 
le  nouveau  Roi  de  Tckao.  430.  Eft  créé  Roi 

•  de  Tckang^chan  ,démembrement  du  Rovau> 
me  de  Tchao.  4J2.  Commande  une  aivi- 
fîon  de   Tarraée   de  Liéou-piing.  471. 

TcHANG-FANG,Général  des  troupes  de  Sfé- 
ma-yong.  IV.  2j2.  Force  Y-yang,  s'empare 
de  Lo-yang,  oU  il  fait  un  butin  immenfe.' 
23.3.  Son  armée  eft  battue  par  les  troupes 

.  Impérialies  .  commandées  par  Tçii>-Hoeï-ti 
en  perfonne.  234.  Met  le  reu  à  la  prifon  oà 
étoit  détenu  le  brave  Sfé-ma-y.  îô.  &  13  y.. 
Va  au-devant  de  l'Empereur,  qu'il  conduit 
à  Lo-yang.  242.  Penfe  à  fe  raire  un  parti 
&  à  difputer  l'Empire  aux  Princes  ,  par- 
tagés d'intérêts.  144,  S'empare,  à  Lo-yang* 
des  richefles  amailees  par  tes  Princçs  de 
Ouei'  &  de  T///Ï,  qu'il  diftribue  en  partie  à 
fes  foldats.  241^.  Met  Lo-yang  au  pillage  , 
&  emmène  l'Empereur  à  Tchang-ngan.  i&^ 
Eft  prépofé  à  ta  tète  des  Tribunaux.  245^ 
Sfé-ma-y*ieï  forme  une  ligue  pour  venger 
l'Empereur  de  rop()re(rion  où  il  le  tenoit*. 
247.  o'oppofe  à  un  accommodement ,  & 
pourt|uoi.  Eft  aflaffiné.  248. 

TcHANG-Fou  ,  .^n  des  Généraux  de  Yong- 
lo  ,  remplace  Tchu-neng  &  marche  contre 
fc  Ngan'nan./K.  160.  Prend  Tôpan-tching. 
1^1.^'Se  rend  maitre  des  detu  Cours  de 
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Kçan^fian ,  bat  ces  peuples  par  terre  & 
.  détruit  leur  flotte.  Kîj.  Soumet  entièrement 
ce  Royaume  qu'il  érige,  fous  le  nom  de 
Kia&-uhi ,  en  Province  de  l'Empire,  164. 
.j6j;,  166.   Une   révolte  fufcitée  dans  ce 
.  Royaume  par  Kien-ting ,  l'oblige  d'y  re- 
tourner à  la  '  tête    de  deux  cents  mille 
.  hommes,  ibid.  Ses  opérations  pendant  cette 
campagne,  itfp.  170.  Sa  troiuèmc  expédi- 
.  tion  dans  ce  Royaume.  172.  Met  fin  aux 
.  troubles  dont  il  étoit  agité.  17/.  Eft  de 
l'expédition  en  Tartarie  contre  Haloutaï* 
i8z.  Yong-Io  lui  recommande  le  Prince 
héritier ,  fon  fils.  1 8}.  Découvre  une  conf- 
,  piration  contre  l'Empereur  Suen-tfong.  187^ 
188.  Eft  tué  à  Tou-mou,  ou  il  relie  plus 
de  cent  mille  Chinois  fur  le  champ  de  ba- 
taille. 208r2II. 

TcHANG-FEY  ,  lie  l'amitié  la  plus  étroite 
avec  Koan-yu  &  Lieou-pey.  lll.  5 ;o.  Eft 
chargé  de  la  garde  de  Siao-pey.  I V .  7.  Eft 
battu  par  Lju  -  pou  ,  qui  lui  enlève  cette 
Ville,  ib,  &  8.  Paroît  jaloux  de  l'attachement 
de  Lieou-pey  pour  Tchu-kouo-leang.  48. 
Défend  le  pont  de  Tchang-fon  contre  Tfao- 
tfao,  &  enfuite  rejoint  Lieou-pey.  yo.  ^i* 
Comparé  pour  fa  valeur  aux  tigres  &  aux 
ours.  J7.  Eft  étonné  de  la  fermeté  héroï- 
que du  Gouverneur  de  Pa-kiun ,  auquel  il 
vouloit  faire  couper  la  tête  »  &  'e  traite 
avec  honneur.  6f.  66.  Prend  Pao-ping-fou, 
68.  Meurt,  en  allant  à  l'expédition  contre 
Sun-kiun ,  aflalTmé  par  fes  propres  foldats , 
&  pourquoi.  8j.  Lieou-pey  affiigé  de  fa 
perte  &  de  celle  du  brave  Koan-yu  jure 
d'en  tirer  vengeance.  84 

TcHANG-HAN  ,  Général  de  l'Empire.  IL 

r  422.  Bataille  mémorable  qu'il  gagne  contre 

.  les  rebelles.  427.  Echecs  qu'il  reçoit.  41p. 

Fait  une  retraite  favante.  435.   rafle  du 

côté  des  rebelles.  4jj.  Eft  feit  Roi  de^ 

,  Yong.  4JI. 

TcHANG-HAO  paitaffe  avec  Sm-ouen  une  au- 
torité abfolue  fur  Tes  troupes  de  Yang  ou. 
VU.  126.  Yang-ou  fait  d'inutiles  tentatives 
pour  diminuer  cette  autorité  &  Tchang-hao 
le  charge  du  complot  odieux  de  perdre  ce 
Prince  ^  ôc  il  le  (ait  affafllner.  127.  128. 

.  Veut  fe  défaire  également  de  Siu-ouen. 
Mais  lui-même  eft  aflafllné  dans  le  Palais. 

.  ib,  &  129.  130. 

TcHANG-HiAO.CHUN,  défend  la  ville  de 
Taï-yuen  contre  les  Tartares  de  Kin.  VIII. 
427.  Brave  les  eflbrts  de  Niyamoho.  438- 
441.  Eft  pris  fur  les  remparts  :  Niyamoho 
loue  fa  bravoure  &  lui  donne  de  l'emploi. 
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TcHANG-HrAO-soNG,  commandant  à  Ngan- 

fi ,  fait  une  expédition  fignalée  dans  le  Siyu , 

.,  &  venge  le  Roi  de  à^ahanna  ^  autrefois 


Oufun ,  contre  les  Toufan.  Les  Tacki  & 
d'autres  Royaumes ,  au  nombre  de  huit,  lui 
envoyent  leur  foumifllon.  VL  104. 

TCHANG-HIEN-TCHONG  ,  f amCUX  &  puif- 

fant  chef  de  parti  vers  la  fin  de  la  Dynaf- 
tie  des  Ming.  X.  470.  Sa  patrie,  fes  défordres 
dans  le  ChenG .  le  Honan ,  le  Hou-kouang  : 
fîiit  dans  le  Kiang-nan.  ib.  Reftife  de  Te 
joindre  au  rebelle  Li-tfé-tching ,  &  pour* 

S[uoi.  47 1.  Prend  Kou-tching  &  veut  y  établir 
a  Cour.  ib.  Avantage  qu'il  remporte  con-» 
tre  les  Impériaux.  Perd  douze  mille  hommed 
à  Ma-nao-chan  &  fe  rapproche  des  fron- 
tières duChenfi.  ib.  &  471.  475.  Surprend 
Siang-yang  qu'il  met  au  pillage ,  eft  battu 
trois  fois  &  le  réfugie  dans  les  montagnes. 
ib.  Ses  ravages  dans  le  Kiang-nan  &  le 
Hou-kouang.  Force  Vou-tchang  dont  il  fait 
jettertous  les  habitans  dans  le  Kiang.  47p.. 
Tient  le  Sfé-tchuen  fous  une  domination 
tyrannique  ,  après  avoir   mis  tout  à  feu 
&  à  fang  dans  le  Hou-kouang.  XL  17. 
Fait   brûler   les  Bourgs  &  Villages  des 
environs    de    Tching-tou  ,    &    aflîége 
cette  Capitale  avec  deux  cents  mille  hom- 
•     mes.   Sortie    vigoureufe   de  Long-ouen- 
kouang  à  la  tète  de  quarante  mille,  ib. 
Ce  dernier  eft  tué.  18.  Le  rebelle  entre 
dans  Tching-tou ,  fait  périr  le  Prince  de 
Chou ,  &  plufieurs  autres  ;  &  abandonne 
au  pillage  cette  Ville  dont  il  vouloit  d'a- 
bord faire  pafler  tous  les  habitans  au  fli  de 
l'épée.  ib.  Titres  magnifiaue^  qu'il  donne  à 
fes  quatre  OflSciers  Généraux.  19.  Se  feit 
appeller  Roi  de  IVueft  &  donne  à  fa  Dynaft. 
le  nom  de  Si^kien.  Ses  Miniftres  d'Etat,  ib. 
Hait  les  Lettrés  dont  il  fait  périr  plus  de 
deux  cents,  ib.  Sous  prétexte  d'un  examen 
des  Lettrés  qtfil  promettoit  d'élever  aux 
dignités  il  en  attire  à  Tchinç-tou  trente- 
deux  mille  trois  cens  dix  &  Tes  fait  égor- 
ger. 10.  Fait  fubir  le  même  fort  à  près 
de  trois  mille  Eunuques,  zi.  Autres  exem- 
ples de  fa  férocité  à  l'égard  de  fes  propres 
foldats  &  des  Hochang  ou  religieux  de  Foé. 
ib.  &  12.  Défeftion  de  l'un  de  fes  Géné- 
raux qui  pafle  au  fervice  des  Mantckéous. 
Sa  fureur  à  cette  nouvelle  :  il  jure  la  perte 
de  tous  les  peuples  du  Sfé-tchuen  &  en 
fait  égorger  plus  de  5oo,ooo.  ibld.  &  ij. 
Etend  fa  fureur  jufques  fur  les  animaux  , 
&  brûle  tout  ce  qui  eft  fufceptible  de  l'être. 
14.  Pour  n'avoir  aucun  obftacle  dans  fes  ar- 
mées ,  &  fe  préparer  à  repoufler  les  1  art  arts 
qui  venoient  à  lui .  il  rait  égorger  deux 
cents  tjuatre-vingt  de  fes  concubines  &  pei  • 
fuade  a  fes  foldats  de  faire  le  même  traite^ 
ment  à  leurs  femmes.  II  en  périr  plus  de  au?- 
tre  cents  mille.  2  j.  ^6.  Veut  pénétrer  dans 
le  Chcnfi ,  &  après  qucloue  féjour  à  Chun- 


184 


TABLE     GÉNÉRALE 


king ,  îl  arrive  près  de  Han-tchong ,  où  on 
lui  annonce  l'arrivée  de  Tarmée  Tartare. 
»7.  Sort  de  fon  camp  fans  cafqae  ni  cuirafle 
pour  vérifier  cette  nouvelle ,  eft  reconnu 
&  tué  d'un  coup  de  flèche.  18.  Ses  Géné- 
raux fuyenc  dans  le  Yun-nan^fic  le  Sfé-tchuen 
rentre  fous  la  domination  des  Tanares.  ib. 
Deux  de  fes  Généraux  ^  Sun-kouang  & 
Li-ting-koué  fe  foumettentaux  Man-uhéous. 

17- 

Tchang-hin-taï  ,  Général  des  Tfi.  V. 
104.  Eft  envoyé  contre  les  Princes  rebelles. 
ii.  Se  révolte  lui-même.  ib.  Eft  pris  &  puni 
du  dernier  fupplice.  ib. 

TcHANG-HioNG-FEïy  Mîniftre  de  Houpir 
laï-han.  IX.  420.  Raifon  qu'il  donne  à  ce 
Monarque  pour  le  détourner  d'accorder  un 
pardon  général,  ib. 

TcHANG-HiuEN-GTN,  un  des  principaux 
Officiers  du  Rebelle  Pong-biun^  tue  le 
Commandant  de  Sou-tcheou ,  s'empare  de 
cette  Ville.  &  fe  déclare  pour  le  parti  de 
la  Cour.  VI.  rii,  Ufe  de  ftratagème  pour 
prendre  Fou-Ii  &  Siu-tcheou  ,  dernier 
retranchement  du  Rebelle.  523.  ^24. 

TcHANG-HiUEN-TSiNG, frère  de  Tcbang- 
yao-ling ,  eft  fait  Gouverneur  de  Leang- 
ccheou.  IV.  401.  Ce  Prince  périt  de  la  main 
de  Tchang*tien-fi ,  fon  Miniftre ,  qu'il  avoit 
.  defTein  de  faire  mourir^  6c  pourquoi. 413. 
414* 

TcHANG-HO ,  défend  la  tortereflè  de  Yang- 

iiing  contre  Lieou-pcy .  qui  l'attaque  inuti- 
ement.rV.  70.71.  Belle  retraite,  ib.  Gagne 
la  bataille  de  ICiaï-ting  fur  le  Général  Ma- 
&Hi«  96. 97.  Donne  dans  une  embufcade  & 
eft  tué.  pp- 

TcHANG-HOA  ^  nommé  un  des  Inftituteurs 
de  Sfé-ma-yeouy  Prince  de  Kouang-ling  & 
fils  de  l'Empereur  Tçin-Hoeï-tî.  IV.  1^5. 
Avis  qu'il  donne  à  Tlmpératrice  Kia-chî  des 
cntreprifes  téméraires  de  Sfé-ma-oueï.  loo. 
Eftime  (tngulièré  que  cette  Impératrice  lui 
snarque.  201.  Influe  dans  le  Gouvernement. 
204.  Fait  expédier  des  patentes  de  Général 
à  Mong-koan.  207.  Prend  le  partr  du  Prince 
héritier  que  l'Impératrirt  vouloit  dépoflfé- 
der.  210.  nefrife ,  comme  premier  Miniftre, 
de  s'unir  à  ceux  qui  vouloient  déi)k>(réder 
l'Impératrice.  112.  Sfé-ina-îun  voulant  dé- 
trôner Tçïtl.Hocï-ti ,  fait  périr  Tchang-hoa 
qui  pouvoir  s'y  oppofer,  11}.  214. 

TcHANC.Ho)\N',  coup  de  main  hardi  qu'il 
fïit  contre  lis  KUn^  &  les  Hioagnou  réu- 
nis. HI.  44^.  Les  Kiang  tui  offrent  des  pré- 
fens ,  qu'il  refiife.  Sa  réponfe  eft  admirée 
de  cesPjBarbares.  447.  M  tiré  de  prifon  & 
marche  contre  les  Hiongnou  y  les  Ouhoan 
&  les  Sienpi  réunis  ,  qui  lui  envoyent  leur 
foumiffion  au  bruit  delà  marche^  477,  Placée 


que  ce  Général  adrefle  à  l'Empereur.  490; 

TcHANG-HOEïy  Officier  de  r£mpereur  Han* 
Tchao-ti ,  va  redemander  au  Tchenyu  de»^ 
Hiongnou ^Saw-on ,  Officier  Chinois  •  qu'il 
retenoit  depuis  long^tems.  III.  104.  Expé<- 
dition  qu'il  fait  avec  le  Roi  des  OuTun  contres 
les  Tartares  Hiongnou.  119.  Dégage  le 
Général  Tching-ki ,  que  ces  Barbares  te*^ 
noient  en  échec,  i)). 

TcHANG-HOBl-cHAo  .  Général  de  Léang- 
Ou-ti  j  eft  battu  &  niit  prifonnier  par  les 
troupes  du  Général  Gin-tching.  V.  2i8« 
Prend  la  ville  de  Sou-yu.  221.  Fait  une 
belle  retraite.  223.  Abandonne  Sou-yn  Se 
Hoaï-yang ,  intimidé  par  le  Général  des^ 
Oueï.  124. 

TcHANG  -  HONG  ^  Membre  du  Confeil  de 
Tfao-tfao ,  lui  fait  abandonner  le  projet  de 
porter  la  guerre  à  Sun-kioen  ^  rrince  de 
Ou  ;  fes  motifs.  IV.  41.  Commande  dans  la 
fbrtereiTe  de  Ya*men .  &  coupe  la  t6te  à 
Hoang-fou-yen  &à  xanff-tfang ,  eu'il  tra* 
duit  à  la  Cour  comme  des  Rebelles,  lya. 
If}.  Perd  la  vie  dans  un  combat  que  Ouang- 
ûun  lui  livre.  ij:4. 

TcHANG-HONG-FAK  ,  fils  de  rilluftre 
Tchang-jéou;  avis  utile  qu'il  donne  à  uir 
Général  Mongou  pour  accélérer  la  prife  de 
Siang^yang.  IX.  ti8.  Sert  dans  l'armée  de 
Peyen  au  fiége  cle  Ngan-lo-fbu.  j^j8.  Eft^ 
chargé  de  mettre  en  foreté  les  Sceaux  ^ 
les  Regiflres ,  les  Lhrres  &  les  Carte»  lors 
de  la  prife  de  Hang<chéou.  J7|  Son  frère 
Tchang-hong-tching  •  à  la  tète  de  fa  cava- 
lerie met  en  déroute  Tarmée  de  Onen-tien-^ 
fiang.  59}.  Bat  la  flotte  des  Chinois  &  met 
fin  par  cette  viâx)ire  à  la  Dymiftie  des  Song^ 
196.  &  fuiv.  Envoie  Ouen-tien-fiang ,  fo» 
prifonnier^  à  Péking  ,  &  Ibllicite  Sa  liberté. 
400*404. 

TcHANG^T ,  d'abord  Miniftre  du  Prince  de 
Ouet.  II.  28^.  Pafle  au  fervice  du  Prince 
de  Jfin.  ib.  Confeils  qu'il  lui  donne.  2po<' 
Joue  celai  de  Tchou.  297.  Ofe  s'é^qx)fer  à 
fon  reflentiment  en  fe  livrant  entre  fes  mains.r 
}oi.  Vient  à  bout  de  le  foumettre  au  Prince 
de  Tfia.  502.  Eft  fait  Priinre  de  Ou^fin  par 
ce  dernier.  30^  Sa  mort.  J04. 

TcHANG-Y ANG ,  chef  d'Eunuquesfousle  rè-> 
gne  de  PEmpereur  Han-Ling-ti  ,  aflaffine 
dans  le  Palais  tkxfin .  Grand-Général  de 
PEmpire.  III,  J29  Tandis  qu'on  venjreoit  ce 
meurtre  fur  les  Emiuques^  îl  fe  laifit  de 
TEmpereur  &  du  Prince  fon  frère  •  qu-it 
emmené,  r^o.  f  31.  Eft  arrêté  dans  fa  fuite 
&  il  fe  précipite  dans  wie  rivière,  y  j  1* 

TcHANG-YAO-LiNG,  fils de Tchang-tchong 
hoa ,  Gouverneur  général  de  Léang-tchéou  f 
lui  luccède ,  n'étant  encore  qu'un  enfent. 
IV.  ^P7tf  Cette  Charge  luî^eft  enkvée  psis 
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Tchschg'^roy  fon  frère ,  mais  né  d'une  con- 
cubine y  &  qui ,  abufant  de  fon  pouvoir , 
feit  périr  la  mère,  ihid  &  598.  Meurt  par 
les  ordres  de  Tchang-tfo ,  &  pourquoi.  40b. 
Ce  dernier  lui  -  même  eft  tué  dans  une 
émeute  populaire ,  &  le  Gouvernement 
paiTe  à  Tchang-hiven-tfing  ^  frère  de  celui 
qu'il  avoit  fait  périr.  401. 

TcHANG-TEN ,  fomente  une  révolte.  VII. 
i6i.  Se  donne  au  Prince  de  Tfin  pour 
en  obtenir  du  fecours,  mais  ce  Prince  con- 
ûoiiTant  fon  caraâère  ambitieux  &  fourbe 
le  fait  mourir.  162.  165. 

TcHANG-YEN  ,  Gouverneur  de  Yu-tchéou 
en  pgi.  Se  donne  zni  Khitans»  VU*  ^-^j. 
Motif  de  fa  défeâion.  ilf. 

TcHANG-YEN-TCHÉ  ,  un  des  Généraux  de' 
Tfl-ouang,  Empereur  des  HéouTckéou ,  fe 
diAingue  à  ia  tète  de  la  cavalerie  contre  les 
Tartarts.  VU.  î<5i.  %6t'l66.  Se  foumec 
ainii  que  toute  Tarmee  à  ces  barbares  par 
la  trahifon  de  Tou*oaeï.  570.  Le  Roi  des 
Kkitans  l'envoie  infulter  Taléang.  571. 
Préfente  à  l'Impératrice  une  lettre  de  ce 
Monarque.  37$.  Abandonne  cette  Ville 
au  pillage  &  traite  indignement  l'Empe- 
reur, ib»  Le  Roi  des  iChitans,  piqué  de 
fa  conduite  le  fait  charger  de  cliaines^  & 
l'abandonne  à  la  populace  qui  le  met  en 
pièces.  574. 

TcHANG-JEOU  ,  un  des  Généraux  des  Kîa 
eft  fait  prifonnier  des  Mongous  chez  lefquels 
la  piété  filiale  le  force  craccepter  du  fer- 
vice.  IX.  87.  Prend  Kong-chan-taï  ,  & 
venge  fur  le  Gouverneur  le  meurtre  de 
Miao-tao-jun  fon  ami.  88.  Ses  aâions  d'é- 
clat à  Mouan-tching,  à  Ouan-tcfaéou&  con- 
tre les  Lieutenans  de  Oufien  ,  Général 
des  Kin.  ih,  &  8p.  Donne  un  aflaut  à  Tfal- 
tchéou  d'où  il  revient  le  corps  tout  hériffé 
de  flèches.  101.  ici.  Lui  &  Temoutaï 
conduilent  une  armée  contre  les  Song  dans 
le  pays  de  Han.  ii  g.  Entre  dans  !e  FK)aï-ii. 
241.  Attaque  le  pavs  de  Ou-o  &  Hang- 
cchéou.  266.  Force  les  Song  à  la  forterefle 
de  Hou-téou-koan.  17^. 

TcHANG-YONG.GonvemeurdeTfé-tchéou. 
VIII.  IX I.  Belle  défenfe  contre  les  rebelles 
du  Sfé-tchuen.  il>.  lis  lèvent  Je  fiége  précipi- 
tamment,  &  pourquoi.  X2x.  Agit  efficace- 
ment pour  achever  de  diflTiper  les  rebelles, 
II).  Eft  nommé  Gouverneur  de  Y<chéou 
(  de  Tching-tou) ,  où  il  fait  revivre  l'abon- 
dance. 124. 

TcttANG-Y-TCHï-j  Commandant  de  Pé-fiu- 
tcheou  ,  prend  d'aflaut  Leang-tching.  V. 
m.  i2x*z24.  Défend  Tchong-li,  dont  il 
étoit  Gouverneur ,  contre  300,000  Oueî\ 
ti6.  Ne  peut  fecourir  à  tems  Hiu-ché.  i%6. 

TcHANG^Y-TCHI    &  TCHANG-^TCHANG* 
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TSONG  ,  frères ,  &  créatures  de  l'Impéra- 
trice Ou-heou ,  fe  rendent  fufpefe  par  leur 
crédit  &  leur  ambition,  &  occahonnent 
une  révolution  dont  ils  font  viftimes ,  8c 
dans  laquelle  Ou-heou  eftobligéede  remet- 
tre le  trône  à  l'Empereur  Tcbong^-tfong. 
VI.  181-184. 

TcHANG.YUjPrécepteur&Confeildel'Enr- 
pereur  .Han-Tching-ti ,  eft  fait  Prince  de 
Ngan-tchans;.  III.  201.  Ennemis  que  la  fa-» 
veur  où  il  étoit  lui  fufcite.  103.  204. 

TcHANG.YU .  un  des  Généraux  du  Prince  de 
Yen  ,  fe  rend  maître  de  Mafiven ,  dont  il  fait 
mourir  le  Gouverneur.  X.  no.  Commande 
le  corps  de  bataille  à  la  journée  de  Té* 
tchéou.  118.  iip.  Périt  à  la  journée  de 
Tohg-tchang  où  les  Yen  perdent  plus  de 
trente  mille  hommes.  113.  124.  Eft  pleuré 
par  le  Prince  de  Yen  qui  l'élève  à  la  dignité 
de  Prince  du  titre*  de  Ho-kien.  /^. 

TcHANG-YUEï,  Officier  Chinois,  va  trouver 
les  Tartares  f^ayékou  dans  leurs  tentes  pour 
les  raflTurer.  VI.  207.  Ce  qu'il  répond  àLi- 
hien ,  qui  lui  écrivoit  de  ne  point  fe  fier  à 
la  bonne-foi  de  ces  Tartares.  208.  Propofe 
de  fortifier  les  garnifons  des  frontières  con- 
tre  les  Toukîueû  213.  Se  plaint  de  I  accueil 
peu  diftingué  qu'on  fait  à  un  Envoyé  du  Roi 
des  Kitan  ;  fes  motifs.  220. 121. 

TcHANG-YUEN-TÉ  ,  Gouverneur  de  Peï. 
tchéou  dans  le  Chantong.  VII.  1^4.  Etant 
affiégé  par  les  Tfin  &  voulant  fe  rendre, 
il  eft  tué  par  fes  loldats ,  qui  mettent  un  au- 
tre à  fa  place  ,  &  tiennent  encore  plus  d'un 
an.  159. 

TcHANG-YU-TCHUN  ,  Général  de  Hong* 
vou  .Fondateur  des  Mîng.  Ses  fuccès  con- 
tre Tchang  Isé-tching ,  fameux  Chef  de 
Sarti  qu'il  fait  prifonnier.  IX.  6p.  Sfi.  Fait 
L  conquête  du  pays  de  Hoaï  &  du  Chantong. 
^f  j.  Sa  bravoure  &  fon  intrépidité  dans  le 
danger.  X.  10.  Confeille  à  Hong-vou  d'aller 
furprendre  les  Yuen  dans  Péking  où  étoit 
leur  Cour.  ii.  i2«  Met  lafâreté  dans  les 
places  du  Cbanfi.  ï6.  Coup-de-main  hardi 
qu'il  fait  contre  l'armée  de  Koukou-témour 
dont  phis  de  quarante  mille  hommes  met-' 
tent  bas  les  armes.  17. 18.  Part  pour  la  con* 
quête  du  Chenfî.  ij.  Soumet  Fong-^ûang. 
i5.  Sa  mort.  30. 

TcHANG-KANG,  eft  nommé  Gouverneur  de 
Kouanff'ling.  III.  4^^*  Sa  probké.  Com. 
ment  if  ramène  un  Chef  de  Rebelles.  43 1» 
Gagne  leur  amitié  &  leur  confiance.  424, 

TcHANG-KiEï,  un  des  Généraux  de  rioa- 
pilaï.  IX.  281. 

TcHANG-KiEN,  va  par  ordre  de  ^Empereur 
HanOutià  la  découverte  des  Yuéuhi  ,  qui 
s'étoient  expatriés ,  &  pourquoi.  III.  jtf. 
37.  Eft  fak  priibnmtr  par  tes  Hiong^ou  , 
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«'échappe  ,  pafle  par  les  Royaumes  de  Xtf- 
oaan  ,  de  K^ng-kiu  ,  d'où  il  fe  rend  dans  le 
Tayué-tclîi.  iù.  Donne  une  defcription  des 
divers  pays  où  il  avoitété.  41.  4a.  Eft  en- 
voyé de  nouveau  pour  engager  ces  Peuples 
à  le  foumettre  à  la  Chine.  43.  Communique 
fes  vues  fur  le  Siyu.  Ses  tenutives  inutiles 
.auprès  du  Roi  de  Oufun.  Nouvelles  con- 
noifiances  qu'il  acquiert  fur  les  pays  du  5/- 
yu ,  alors  par»gé$  en  %6  Royaumes,  ji. 
J2.  6  fuiv* 
TcHANG  KIEN  ,  un  des  huit  Académiciens 
fous  le  règne  de  Han.Ling-ti,diftingués  par 
le  titre  de  P«i-t/.  IIL  491.  Perfécuté ,  ainfi 
que  fes  Collègues  ,  par  les  Eunuques ,  il  fe 
.  réBigie  dans  le  Chan-tong.  49^49^* 
TcHANG-KiEN-TCHi ,  un  dcs  Grands  de  la 
Cour  de  Tchong-tfong  des  Tang.  vient  à 
bout  de  remettre  ce  Prince  fur  fe  trône  9 
&  d'en  faire   defcendre    Tambitieufe    & 
crueile  Ou  heou.  VI.  181. 183. 
TcHANG  KiNCEULH  ,  fait  mourir  T Envoyé 
du  Rebelle  Chin-yu  tchi.  V.  i  jo.  Se  rend 
maître  de  Kiang-ling ,  où  il  fait  mourir  la 
femme  &  les  enfans  de  ce  Rebelle.  lyi. 
151. 
TcHANG-KiNG-TA  nomnié  Lieutenant-Gé- 
néral du   Ho'tong  t  6c  commandant   en 
"  partie  des  troupes ,  par  Lou-ouang ,  Empe- 
reur des  Hiou-Tang.  VU.  30J-J07.  Reçoit 
ordre  de  marcher  contre  le  rebelle  Clié- 
king-tang.  §08-  Eft  battu  à  Hou-pé-keou, 
.  &  fe  retire  dans  Tçin-ngan ,  où  fes  troupes 
font  bloquées,  jof.  310.  Ce  qu'il  dit  à  fes 
Officiers  qui  le  preflent  de  fe  rendre ,  lui 
.  coupent  la  tète  &  fe  donnent  aux  Tar^ 
tares,  %\f*  %l6. 
TcHANG'Kio ,  fe  rend  fameux  par  la  dé- 
couverte d'une  eau  merveilleufe ,  ^ui  gué- 
riflbit  après  qu'il  avoit  prononce   deflus 
.  quelques  paroles  myftérieules.  ill.  $07.  La 
multitude  innombrable  de  fes  difciples  lui 
donne   l'idée  de  révolte.   508.  Ses  vues 
pemicieules  tranfpirent  ;  joo,ooo  Rebelles 
diftingués  par  des  Bonnets  Jaunes ,  viennent 
fe  ranger  fous  fes  drapeaux,  jop.  Divife 
cette  armée  en  trois  corps,  dont  il  en  donne 
deux  à  commander  à  Tchans  léans  &  à 
Tchang-pao  ,  fes  frères,  jio.  Leurs  brigan- 
dages ;  craintes  &  perplexités  de  la  Cour. 
iii  Eft  battu  par  les  Impériaux.  51a.  51  ^, 
at  Tchong-tcho ,  &  meurt  près  de  fe  re- 
joindre àTchanfl;-léang.ji4.  Ses  deux  frères 
Ç Griffent  dans  deux  aâions  différentes  «  & 
chao-hong ,  fon  difciple  ,  devient  Chef 
des  Bonnets  Jaunes,  jiy.  jitf. 
TcHANGKiu,  profite  des  troubles  fous  le 
règne  de  Han-Ling.ti ,  &  s'arroge  le  titre 
d'Empereur  dans  les  Provinces  Méridiona- 
.  les.  IIL  ;i8.  L'approche  de  Licou-yu ,  & 


la  méfiance  qu'il  avoit  de  fes  propres  gens  , 
le  font  mourir  de  peur.  ^21. 

TcHANG-Klu  ,  Général  de  Tchang-tien-fi , 
fe  donne  la  mort  après  la  défaite  de  fon 
armée.  IV.  440. 

TcHANG-KiUEN-sou,  un  des  Cenfeursde 
l'Empire  ;  ce  qu'il  dit  à  Tang-taï-tfong  fur 
la  chute  des  Souu  VI.  j;. 

TcHANGKOy  Tao-fsé  d'une  réputation  ex* 
traordinaire  y  &  qui  en  imnofe  à  Hiuen- 
tfong ,  Empereur  des  Tang.  Vl.  1x7.  2x8. 

TcHANG-KO-LAO ,  Montagnards  du  Kouaog- 
fi  fe  révoltent  par  la  négligence  du  Prince 
de  Kouang'tong  à  marcher  contre  eux.  XL 
90.  Refrifent  de  paroitre  devant  les  Manda- 
rins du  Kouang-tong ,  &  battent  les  troupes 
qu'on  envoie  contre  eux.  ^07.  jo8.  accep- 
tent un  accommodement  qu'on  leur  pro- 
pofe.  jop. 

TcHANG-Koui,  Officier  des  Song^  eft  fidt 
Général.  &  chargé  de  faire  entrer  des  pro- 
vifions  dans  Siang-yang  ^  aaîégé  par  les 
Mongous.  IX.  i%$,  TchauR-chun ,  ion  col- 
lègue •  périt  en  héros.  Le  Gouverneur  pro- 
pofe  de  lui  remettre  fon  autorité.  325. 
Retourne  vers  l'armée  des  Song^^  &  difoerfe 
la  flotte  des  Mongous.  327.  Éft  trahi  & 
tombe  au  milieu  de  la  grande  flotte  de  ces 
Tartares  à  la  hauteur  de  Long-oueï-tcheou , 
où  il  fuccombe^  malgré  toute  là  bravoure. 
ih.  &  328. 

TcHANG-KOUE  ,  fils  du  Général  Tchang- 
hong-fan  ,  dont  la  fàmillç  fervoit  avec  dif- 
tindtion  depuis  trois  générations,  eft  nom- 
mé à  une  grande  Charge  par  Houpilaï-han. 
IX.  4jy.  Devient  Miniftre  de  ïéfun-Té- 
mour.  $1$.  Donne  des  leçons  publiques, 
dans  une  Académie  fbndée  par  ce  Monar- 
que. i^iV.  b  ^16.  Dit  au  Monarque  fon 
avis  fur  les  vices  du  Gouvernement,  ib.  & 

SU* 
TcHANG-KU-TCHiNG,Doaeur  d'une  grande 
réputation  .  &  Précepteur  du  fils  héritier 

.  de  Tchi-tfong  y  Empereur  des  Ming,  X. 
îip.  Eft  créé  Miniftre  &  Préfideiit  du  Tri- 
Dunal  dès  Rites  fous  le  règne  de  Mou-tfong. 
)  )2.  Sa  faveur  fous  le  règne  de  Chin-tfong  , 
qui  l'appelloit  fon  père.  33;.  Sages  avis 
qu'il  donne  à  ce  Monarque,  ib.  &  ii6.  Lui 

.  préfente  plufieurs  Ouvrages  de  fa  compo- 
fition,  &  entr'autres  le  Tong^-kienJb.  Faveur 
fmguliere  qu'il  reçoit  du  Monarque.  357. 
Triomphe  de  quelques  Jaloux.  538.  On  lui 
donne  le  titre  de  Ouen^tchong.  140.  Une 
cabale  à  la  Cour  formée  par  la  naine  & 
l'envie,  parvient  à  le  faire  déclarer  déchu 
de  fes  honneurs,  à  faire  confifquer  fes  biens, 
&  exiler  fes  frères  &  fes  fils.  344.  54)'. 

TcHANG-LAN  ,  frère  de  Tchang  pou  ,  Of- 
ficier du  Rebelle  Ooang-lang, fous  le  règne 
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de  Konang-ou^i.  III.  197.  Se  jette  dans 
Si-Dgan  avec  20^000  hommes»  i^.  Aban^ 
donne  cette  place  &  rejoint  fon  frère,  2p8. 
Se  trouve  à  la  bataille  de  Tfé<houï.  199. 
900.  Ses  frères  &  lui  font  leur  paix  avec 
l'Empereur ,  qui  leur  pardonne,  ici. 

TCH ANG^LANG  ,  foumct  le  Rol  clc  Yenchi , 
un  des  Royaumes  du  Siyu  ,  &  fe  conduit 
avec  prudence.  III.  415. 

TcHANG-LiANG  ,  confeils  qu'il  donne  à 
Lieou-pang.  II.  444.  Réponfe  qu'il  fait  à 
celui  qui  le  follicitoit  de  quitter  fon  parti. 
446.  Service  qu'il  rend  à  Lieou-pang.  447. 
Hécompenfe  qu'il  en  reçoit.  454.  Hefîife 
le  don  de  30  mille  familles  qu'on  veut  lui 
faire.  49$.      -t 

TcHANG-LBANG  ,  fuccède  à  Tchang-kio. 
fon  frère  ,  dans  le  commandement  général 
de  l'armée  des  Rebelles  connus  fous  la  dé- 
nomination de  Bonnets  jaunes.  III.  f  14.  Se 
bat  contre  les  Impériaux  avec  un  égal  avan- 
tage, iif.  Meurt  les  armes  à  la  main.  Sa  mort 
entraîne  la  défaite  de  fon  armée.  <i y. 

TcH  ANG-LEANG-Tso,  Officier  de  Lieou-y, 
Gouverneur  du  Leao-tong>  eft  nommé 
après  lui  Gouverneur  de  cette  Province, 
&  pourquoi.  X.  ;o. 

TcHANG-LEAO^  uu  des  Officiers  de  Tfao- 
tfao.  IV.  24.  Part  qu'il  a  à  l'afËiire  de  Pé- 
ma  ,  contre  des  Généraux  de  Yuen-chao. 

TcHANG-LiN  ,  Officier  de  Tchao-mao4à  , 
Gouverneur  du  Peuple  de  Tchi-tcheou.  IX* 
J47.  Livre  cette  Ville  aux  Mongous ,  avec 
feiquels  il  s'entendoit.  34^.  149. 

TcHANG-LiN  (les)  en  quoi  confiftoit  leur 
charge.  I.  $01. 

TCHANG-IONG-SIANG  ,     AftroQomè.     V. 

TcH  ANG-MEou  ^  dans  une  négociation  pour 
la  paix  avec  Nahatchu»  décharge  un  coup 
de  fabre  fur  ce  Général  des  Yuen ,  dont 
l'armée  prend  la  fuite.  X.  90.  Comment  il 
rend  compte  à  Hong-vou  de  la  conduite  du 
grand  Général  Fong-tching ,  fon  beau-père. 
91.  92. 

ÏCHANG-MTAO  ;  ufl  des  Confédérés  contre 
Tong-tcho.  m.  5*40.  Appelle  Hérifori  de 
Tong-ping ,  -&  pourquoi.  5:41.  Débauche  un 
corps  de  farmee  de  Tfao-tfao,  &  pafle  fous 
-  les  étendards  de  Lieou-pi.  ydj.  Caraâ:ère 
de  cet  Officier.  lA.  Donne  un  Gouverne- 
inent  à  Liii-poa.  f66,  Eft  obligé  de  fe  réfu- 
gier auprès  de  Yen-cho.  S74' 

TcHANG-MiN ,  Officier  de  l'Impératrice  Ho- 

*  chi ,  &  avec  lequel  elle  entretenoit  un 

'  commerce  fcandaleux  ,  eft  condamné  à 
mourir  par  les  vives  follicitations  du  Mi^ 

'    niftre  Siao-Ioun.  V.  177. 

TcftANG-NGAN  ^  fiége  de  cette  Ville  par 


les  Bonnets  Jaunes.  III.  j^ï.Les  Tartar^s 
Sien^pi  y  paflTent  plus  de  50,000  hommes  aiti 
fil  de  l'épée.  IV.  lyo.  Trifte  état  où  cette  ' 
Ville  étoit  réduite ,  quand  Sfé-ma-yé  màita 
fiir  le  Trône.  276.  Les  Tartares  y  mettent 
le  feu.  278.  Motifs  qui  engagent  le  Prince 
de  Soui  à  quitter  cette  Capitale  où  les  Em.. 
pereurs  avoient  tenu  û  long-tems  leur  Cour. 
V.  4tf». 
TcHANG-oUEï,  preuve  de  fidélité  qu'il  donne 
à  Kong-ti,fon  Souverain  détrôné,  6c  dernier 
Empereur  de  la  Dynaftie  des  T/r« ,  en  ava- 
lant du  poifon  deftiné  pour  ce  Monarque. 

TcHANG-ouEï,  par  quel  événement  fingu- 
lier  il  perd  la  fortereiie  de  ïang-pinj; ,  qu'il 
défenaoit  contre  le  Général  Tlao-tlao.  iV. 
^7«  ^8. 

TcHANG-duEN,  périt  vîûime  de  la  cruauté 
du  barbare  Tong-tcho.  III.  554. 

TcHAVG-ouEN  ,  défend  Lan-tcheou  contre 
une  armée  formidable  de  Yuen.  X.  3a..  3 3. 
Accueil  qu'on  lui  fait  à  la  Cour.  ^4. 

TcHANG-ou-EULH,dontIe  vrai  nom  ^toit 
Tchang-tchaï  ,  s'introduit  dans  le  Palais  de 
Chin-tfong  ,  Empereur  des  Miag  «  dags 
l'intention  de  tuer  le  Prince  héritier.  Aveux 
qu'il  &it  dans  fon  interrogatoire,  X.  3^99* 
40;. 

"ÏCHANG-PANG-TCHANG,  cft  élevé  par 
l'Empereur  Kin-tfong  à  la  dignité  de  Mt- 
niftre  d'Etat ,  &  envoyé  en  otage  aux  Tar- 

•  tares  dé  Kin.  VIII.  433.  Duretés  qu'il 
éprouve  de  ta  part  de  ces  Barbares^  8c 
pourquoi,  40.  iiegardé  comme  un  traître 
par  de   fidèles  Sujets  des  Song.,  437.    Êfl 

'  nommé  Empereur  par  les  Tartares,  après 
la  dépofition  de  Kin-tfong  ,  fous  le  titre  de 
Ta-'tchou.  452.  45*3.  Regardé  comme  la 
véritable  caufe  de  la  ruine  des  Song ,  & 
pourquoi.  î&.  N'accepte  que  malgré  lui  la 

•  dignité  Impériale  qui  lui  eft  oft'erte  pa?  les 
Mongous,  il.  &  4X4.  Fait  preffer  lé  Prmce 

tKang-Duang  d'accepter  la'  Conronne.  455-, 
Se  jette  aux  pieds  de  ce  Prince ,  &  de- 
mande la  mort.  45-^.  Eft  créé  Prince  du 
titre  de  Tong-ngan«ouang.  i^. 

TcHANG-PAO  ,  Surintendant  dd  Riz ,  &c. 
Blâmé  par  Yong-rching  de  ce  qu'il  ne  lui 
adroit  pas  donne  librement  fon  av».  XL 
474- 

TcHAN^G-^PAO' ,  un  des  frères  do  fameux 
Tchang*kio  ,  Chef  des  Bvnnets  jaunes^ 
Voyez  Tchang-kio. 

TcHANG-PÉ  (  les  )  ou  Pourvoyeurs  pour  le 
Peuple  f  Charge  confidérable.  I.  501. 

TcHAîf-PÉ-cHAiT.  ou -Montagnes  toujourt 
blanches ,  leur  hauteur ,  leur  longueur - 
JBeuvts  qui  y  prennent  Itujrs  lources«  V« 
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jitf.  Voyea  la  Note.  &  VIII.  jfp. 
JcHANG'-PB'LOU.révoItes^ainri  nommés  de 
leur  chef ,  qui  (e  rend  à  craindre  par  fes 
prifes.  IIL  409.  *Se  retirent  dans  une  Ifle 
de  la  mer .  âc  pourquoi,  i^.  Sont  entière- 
ment diflipes*  410. 

TcH  ANG-Pi  p  Gouverneur  de  Lin-ming.  Blo- 
qué dans  cette  Ville  par  Tien-yueï,  Ôc  man- 
quant de  vivres ,  propofe  fa  fille  comme 
f  unique  bieti  qui  lui  reftoit  à  vendre  pour 
la  paie  des  foldats.  VI.  ^ti. 

TcHANG-PiNy  AftronomedesSoii/y  publie 
l'an  584 .  TAftronomie  appellée  Kia-t/é^ 
yuittrtL  V .  457.  On  trouve  des  erreurs  dans 
cet  Ouvrage  &  on  s'oppofe  à  ce  qu  il  ferve 
de  règle  dans  le  Tribunal.  487. 488. 

TCH ANG-PONG  KÉ , Viceroidu Tchékiang , 
emiemi  de  la  Religion  Chrétienne.  XL  idi. 

TcHANG-Pou  un  des  OHScieca  de  i'avan- 
turier  Ouang-Iang^  fe  fait  un  parti 
après  fa  défaite.  III.  x^6.  Eft  défait  lui- 
même  par  Keng-kan.  197.  Eft  battu  de 
nouveau  fur  les  bords  de  la  rivière  Tfé- 
choui.  198-300.  Se  remet  à  la  difcrécion 
de  l'Empereur  Kouang-Ou-ii  qui  le  crée 
Prince  ae  Ngan-kieou.  joi. 

TcHANG-POU  .  Gouverneur  du  Kîao^ckî  ou 
Ton-kin  pour  les  Chinois ,  force  Tou-chanç 
qui  commandoit  dans  le  Kintchéou ,  de  lui 
rendre  juftice  à  la  Cour^  &  comment. 
III.  471-475- 

TcHANG-Pou  fait  couper  la  tête  à  l'ambi- 
tieux Sun-tchin  Prince  de  Ou.  iV.  iitf. 
Contribue  au  choix  de  Sun-hao  élevé  au 
Trône  de  Ou  après  Tfun-tchin.  137.  Se 
repent  d'avoir  travaillé  à  Ton  élévation  ;  eft 
condamné  à  l'exil;  on  le  fait  périr  en  route ^ 
&  on  éteint  fa  famille.  138. 

JcHANG-Pou-PEï,  un  des  Officiers  de  Lî- 
{Té-yuen  ,  &  de  l'expédition  contre  les 
rebelles,  de  Yetou  ;  fur  le  point  de  les  atta- 
quer, ilfoulève  fa  diviiion  en,leur  faveur  , 
&  ne  veut  reconnoîtrç  d'autre  Empereur 
dans  le  Hopé  que  Li-ffé-yucri,  VIT.  h-i- 
»44- 

Î'CHANG-SANG-TCHIM  ,  Gouvemeur  de 
King-yang ,  envoie  fa  foumiiTion  aux  Géné- 
raux de  Hong-vou ,  &  pourquoi.  X.  28.  Se 
défend  contre  eux  dans  cette  Ville  ,  & 
deipaode  du  renfort  à  Tchangt^fTé-uo  ^  fon 
JFirère ,  &  à  Ouang-pao-pao.  /^.  6  xp.  Son 

•  intrépidité  &  fa  bravoure  le  font  mettre 
au  nombre  des  Sept  Lances .  fameufes  chez 
les  Yuen  ou  Mongous.  )i.  Lui  6c  fon  père 
fie  pouvant  éviter  d'être  pris,  fe  précipitent 
dans  un  puits ,  d'où  on  les  tirç  pour  leur 

.    couper  la  tète.  i%» 

fpHANG-siou  menace  Hiu-tcl}a|ig  ou  étoit 
la  Cpur  4e  tliço-ûi  Empereur  .de«  Han. 


IV.  19.  Eft  battu  par  Tfao-tlao  dans  fet 
gorges  de  Ngan  tchong.  xo«  Reçoit  une 
magnifique  ambaflade  de  Yuen-cnao  qui 
veut  l'attirer  dani  fon  parti.  t6.  Se  donne 
à  Tfao-tfao  qui  te  nomme  un  des  Généraux 
de  l'Empire.  27. 
TCHANG-siUN  défend  Yong-kieou  affiégée 

far  un  Officier  de  Ngan-lo-chan.  VI.  %fy^ 
ait  couper  la  tète  à  fix  Officiers  qui  par- 
loient  de  fe  rendre.  2^8.  Moyen  trè^ingé- 
nieux  dont  il  fe  fert  pour  fe  procurer  des 
flèches  qui  lui  manquoient^  oc  mettre  les 
affiégeans  en  fuite,  ih.  Fait  lever  le  fiége 
pour  la  féconde  fois.  z;p.  Sa  vidoire  prêt 
de  Yong-kiéou.  2^2. 

TcHANG.siUN  ,  accompagne  l'Empereur 
Kao-tfong  dans  fa  fuite.  VIII.  47).  Ge 
Prince  le  laifTe  à  Ping-kiang  avec  un  corps 
de  troupes.  474.  Prend  la  réfolution  ae 
venger  ce  Prince,  que  Miao-fou  &  d'autres 
Rebelles  veiioicnt  d'obliger  à  fe  démettre. 
47p.  Ses  préparatifs  contre  les  Rebelles  ;  il 
public  un  Nlanifefte  qui  les  intimide  •&  ils 
prient  Kao  tfong  de  remonter  fur  le  Trône. 
480  481.  Eft  nommé  Préiident  du  Confeil- 
Privé.  i^/V.  Rend  une  entière  liberté  à  Kao- 
tfong  ,  6c  prend  Hang-tcheou ,  où  il  fe 

■  trouvoit  à  la  difcrétion  des  Rebelles,  àfy. 
Eft  élevé  aux  premières  Charges  de  l'E- 
tat, ainfi  que  ion  firère  Tchang-tfiun.  484. 
Envoie  du  renfort  au  brave  Li-yen-fien  , 

,  '  affiégé  dans  Chen-tcheou  par  les  Tartares  , 
que  la  ntloulie  de  Kutoan  rend  inutile. 
492.  Patte  du  Chenil  dans  le  Honan  pour 
arrêter  le  Général  Outchou  ,  qui  remonte 
vers  le  Nord.  497.  Retourne  dans  le 
Chenfi ,  dont  le  Général  Taitare  avoit  pris 
la  route  y  &  il  y  trouvejprefque  toutes  leurs 
forces  réunies.  ^98.  Fameufe  bataille  de 
Fou-ping ,  où  il  difpute  pendant  un  ioor 
entier  la  viâoire  aux  Tartares.  i^.  Fait  la 
retraite  d'un  favant  Capitaine ,  6ç  les  TansH 
res  qui  ne  tirent  aucun  fruit  de  leur  vi&oire 
regagnent  la  Tartane.  49p.  Lui  &  Hofel 
rétabliiTenty  dans  le  Kiangfi,  la  paix  troublée 

far  des  armées  de  mécontens.  ih,  b  500. 
lace  le  brave  Ou-kiaï  fur  les  limites  do 
pays  de  Chou ,  pour  arrêter  les  Tartares  p 
qui  ayant  envatii  le  ChenG  ^  vouloient  y 
entrer,  ib.  Reçoit  de  l'Empereur  l'ordre  de 
camper  à  Ou-tcheou.  502.  Tient  un  Con- 
grès dans  le  pays  de  Kiang-chang^  &  pour* 
quoi.  518.  Met  fon  catnp  à  Hiu-y  »  519. 
Carnage  qu'il  fait  des  'Tartares.  f  20.  En* 
oemi  de  Yofeï  »  il  convient  avec  le  Mi* 
niftre  Tfin-hocï  de  corrompre  fts  gens  & 
de  les  engager  à  l'accufer  ae  s'être  fait  un 
parti.  <57.  J58. 559.  Commande  une  armée 
dans  (e  pays  de  Hoaï.  582.  Ses  nouveaux 
biçch  conqre  \^  Tartares.  ^83.  Lettre 

flatteufe 
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flatteufe  qu'il  reçoit  de  l'Empereur.  584- 
Se  retire  avec  Li-tien-tchong  à  Hiu-y.  yStf. 
Tchang-ffé-toaï  jure  fa  perte,  ypo.  Re- 
tourne à  Kien-kang ,  dont  il  étoit  Gouver- 
neur, &  Y  meurt.  J91. 

TcHANG-si  vient  du  Chanfi  au  fecours  de 
l'Empereur  Han-Hien-ti  opprimé  par  un  lu- 
jet  ambitieux.  III.  $77.  J7^- 

TcHANG-siu-TOU  ,  Général  brave  maistrop 

Ïréfomptueux ,  perd  une  adion  contre  le 
îénéral  Limi  dans  laquelle  il  périt.  V.  $^6. 
TcHANG-ssi-TAO  ,  excellent  Officier .  que 
fa  valeur  a  fait  furnommer  une  des  Sept- 
Lances  fameufes  chez  les  Mongous.  X. 
25.  i6.  28-31. 
TcHANGSSE-TCHiNG  ,  fe  révolte  dans  le 
Kiang-nan  fous  le  règne  de  Chun-ti,  Em- 

f)ereur  Mongou.  IX.  609.  Ses  fuccès/;  défait 
e  Général  Taché-Témour.  iè.  Eft  battu  & 
ruiné  fans  reflburce  par  Toto.  th.  Se  relève 
de  fes  pertes  &  eft  encore  battu  par  Kia- 
hing.  619.  Demande  au  fondateur  des  Mtng 
à  fe  reconnoitre  fon  vaflal ,  s'il  veut  lui 
remettre  Tchang-ffé-té  ,  fon  frère  ,  qu'il 
avoit  feit  prifonnier.  ^20. 621.  Prend  Ngan- 
fong ,  où  l'Empereur  des  Song  tenoit  la 
Cour,  &  fait  mourir  Lieou-fou-tong.  ^41. 
Eft  battu  à  Tfao  lin  par  les  Ming.  6p.  Fait 
prifonnier  à  Ping-kiang .  &  accueilli  par  le 
fondateur  des  Ming,  il  profite  de  la  liberté 
au'on  lui  donne  pour  s'abandonner  à  fon 
défefpoir.  6$%.  De  tous  les  chefs  de  parti 
élevés  vers  la  fin  de  la  dynaftie  des  Mongous 
il  paflbit  pour  le  plus  habile  &  celui  dont 
la  chute  lurprit  le  plus.  X.  p. 

TcHANG-suN.CHi,  époufe  de  l'Empereur 
Tang-Taï-tfong.  Ses  belles  qualités.  VI.  4ï- 
Suites  du  portrait  de  cette  Princefle  ;  fes  der- 
nières paroles  à  l'Empereur  ;  fa  mort.  76. 
77.  Réflexions  qu'elle  laifle  fur  la  vie  des 
Princefles  qui  avoient  occupé  le  Tronc 
avant  elle,  ih  &  79* 

TcHANG-SUN-cHUN-TÉ,un  dcs Généraux 
de  Tang-Taï-tfong ,  comment  puni  par  ce 
Monarque  pour  avoir  reçu  des  pièces  de 
foie  en  prefent.  VI    5J. 

TcHANG-suN.ou-Ki ,  un  des  Grands  de  la 
Cour  de  Tang-Taï-tfong.  VI.  loi.  Eft  con- 
fulté  par  ce  Monarque  fur  le  choix  du 
Prince  héritier,  flp.  La  conquête  de  l'Empire 
par  les  Fan^ ,  due  à  fa  bravoure  Se  à  fes  fagcs 
confeils.  Il ^  Eft  chargé  d'aider  de  fes  con- 
feils  l'Empereur  Kao-tfong.  /  i.  Mariage  ar- 
rêté de  la  Princeile  de  Heng-chan  avec 
fon  fils..ii4.  S'oppofe  à  ce  que  Kaotfong 
répudie  l'Impératrice  Ouang-chi.  i  ip-M  i . 
La  barbare  Ou-héou ,  fuoltiruéc  à  cette 
Impératrice  >  fe  venge  de  ce  qu'il  s'étoit 


oppofé  à  fon  élévation  &  oblige  l'Empe- 
reur à  le  faire  mourir  ,  avec  Tchang-fuu* 
tftuen ,  fun  frère.  1)4.  135. 

TcHANG-TA-HOAï  ,  fils  &  fucceffeur  de 
Tchang-tien  fi.  Voyez  ce  dernier  titre. 

TcHANG-TAï ,  Général  Chinois  »  diflîpe  une 
révolte  excitée  par  un  Ho^kang  6c  un  Tao» 
fsè.  IX.  p8. 

TcH  ANG-TCHANG  ,  Chef  de  la  Police  dans 
Tchang-ngan,  fous  le  règne  de  Han-Siuen-d, 
dont  la  vigilance  étoit  redoutable  aux  vo- 
leurs. III.  148.  149. 

TcHANG-TCHAO-KiUEN  ,  Aftronome  des 
Soui.  V.  487. 488.  Son  Aftronomie  approu^ 
vée  par  l'Empereur  Ou.ti  490. 

TcH ANG-TCHAO-TA ,  Général  d'armée  fous 
le  règne  des  Tchin.  V.  4x8.  Soumet  le  re- 
belle Ngéou-yang-hé  y  &  marche  enfuite 
contre  le  Prmce  de  Ltang*  434-436. 

TcHANG-TCHAO-TCHi ,  meurtrier  de  l'Em- 

?>ereur  Onen-tides  Song.  V.  88.  Eflàye  de 
e  fauver ,  mais  eft  arrêté  &  fon  crime  puni 
du  dernier  fupplice.  94. 

TcHANG-TCHEou,  vUle  des  Song^  eft  prife 
&  faccagée  par  Péyen.  X.  16^ 

TcHANG-TCHi ,  quitte  le  fervice  des  Mon^ 
geus ,  &  pourquoi.  IX.  7 j.  Prend  le  titre 
de  Prince  de  r«f.  A  la  tête  tranchée.  77. 

TcHANG-TCHiNG.  Voy.  Gerbillon. 

TcHANG-TÉ ,  Officier  général  de  Oueï  ^  ufe 
de  ftratagême  pour  défendre  Sin-tching  aflîé* 
sée  par  les  Ou.  IV.  117.  Sa  réponfe  au 
Général  qui  l'y  afCégeoit.  118. 

TcHANG-TÉ-HOEï,  habile  Lettré.  Eft  con- 
fulté  par  Houpilaï.  IX.  187.  Ce  qu'il  dit 
à  cet  Empereur  fur  la  perte  des  Leao  &  des 
Kin  i  &  fur  l'indigence  ordinaire  aux  La-^ 
boureurs.  a88. 

TcHANG-Ti ,  premier  Miniftre  du  Prince  de 
Ou  y  périt  dans  une  aftion  pour  fontemr 
fes  intérêts.  IV.  i7*-i74« 

TcHANG-TiBN-$i  y  Miniftre  de  Tchanr- 
hiuen-tling  y    Prince    &   Gouverneur   de.' 
Léang  y  s'empare  de  ce  Gouvernement  ^ 
comment    &    pourquoi.    IV.    413.    414. 
S'attire    par  fa   mauvaife  conduite  y  une 

Suerre  avec  le  Prince  de  Tfin.  439.  Afte 
e  violence  contre  les  Envoyés  de  ce 
Prince  440.  Défaite  de  fes  tro'ipes.  ibid. 
Lui-même  va ,  la  corde  au  cou ,  fe  remettre 
entre  les  mains  des  Généraux  de  Iftr?.  /4. 
TcHANG-TiNG-FAN  ,  Créature  de  Tchu- 
ouen  ,  détruit  par  fon  ordre  le  Palais  de 
Tchang  ngan,  &c.  VIII.  96.  Eft  accufé. 
d'avoir  fait  ferment  de  relever  la  famille 
des  Ta  nu  &  Tchu-onen  le  fait  périr.  107. 
TcHANG-TONG-TCHANG  (  le  brave  )  digne 
de  fon  aïeul  •  eft  créé  GénéraliiUme  dC8 
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troupes  da  Prince  de  Koueï.  XI.  jo.  Ses 
difpofidons  pour  s'oppofer  aux  difterentes 
di«rifions  de  l'année  des  Mantcheous.  ibid. 
Eil  battu  dans  deux  aâions.  )z.  Se  jette 
dans  Koueï^lin ,  &c  eft  fait  prifonnier  par 
les  Mantckeous.    xi.    Reproche  ironique 


u'il  fait  à  leur  Général,  ib.  Sa  fermeté.  On 
r.  14. 
TcHANc-TSi  ,  Lieutenant  de  Ou«ig-yen- 


f.° 


fait  mourir.  {4. 


koué  ,  contribue  au  meurtre  de  Pao-kuen  , 
Empereur  de  Tfi.  V.  207.  Défait  les  Oueï 
à  Kia-ming  &  s'emnare  de  plufieurs  Villes, 
xjd.  Eprouve  un  échec  devant  PécHoui  dé- 
fendu par  la  courageufe  Lieou<hi.  ib.  257. 

TcHANG-TSi  HIEN  ^  remplace  Yanç-yé  dans 
le  Gouvernement  de  Taï-tcheou.  Vlll.  107. 
Eft  affiégé  dans  cette  Ville  par  les  Leao. 
iio.  Stratagème  dont  il  ufe  pour  cbafTer 
les  Tartares ,  qu'il  bat.  m. 

TcHAN G-TSIUEN*Y  eft  cnvové  dans  le  Ho- 
nan  ^  miné  par  les  briganoases  de  Tfîn* 
tlong-kiuen  ^  pour  y  rétablir  Te  bon  ordre 
&  remettre  le  labourage  en  honneur.  VL 
^j.  Ses  excellentes  qualités,  &  comment 
11  s'y  jprend  pour  animer  les  cultivateurs* 
57s.  (Jes  occupations  utiles  le  rendent  mé- 

{>rifable  aux  yeux  de  Li-han-tcbi ,  fon  Col- 
ègue.  %%%.  Défié  par  cet  orgueilleux  »  il 
arme  fes  laboureurs,  le  force  dans  Ho-yang 
&  l'obligea  hiir.  585. 
TcHANG'TSlUN ,  fils  de  Tchang-mao,  Gou- 
verneur deHo-yanff.  IV.  248.  Sa  bonne  con- 
duite &  fuccès  de  les  armes  dans  les  Royai^ 
mes  du  Suyu  qui  envoient  prêter  hommage 
à  l'Empereur  des  T/in.  ib.  Son  plan  pour 
recouvrer  Tfin-ichéôu  &  Yong-tchéou  re- 
jette par  la  Cour.  349.  Sa  mort.  ;74. 
TcHANG-TSo  enlève  le  Gouvernement  de 
Léang<chéou  à  Tchang-yao-ling ,  fon  fïère 
de  père.  IV.  397.  Ufurpe  les  marques  digni-  • 
caires  d'Empereur  :  ia  cruauté.  398.  Fait 
mourir  fon  rrère  y  &  pourquoi.  400.  Eft 
battu  par  Tchang-koan  &  tué  dans  une 
émeute  populaire.  401. 
TcHANG.TSONG-PiN .  eft  envoyé  par  Kao- 
cfouy  fondateur  dtsU^ou'Tfin,  pour  com- 
battre le  Rebelle  Fan-yen-kouang.  VII. 
52;.    Prend  le  parti  du  Rebelle ,  &  fe 
rend  maître  de  Ho-yang ,  où  il  tue  Ché- 
tchong-fin ,  &  fait  prifonnier  Ché-tchong.y , 
fils  de  l'Empereur,  ib.  De-là  il  afllége  Fan- 
chouï-koan.  id.  Fait  couper  la  tète  à  trois 
frères  qui  avoient  comploté  contre  lui.  327. 
On  lui  taille  en  pièces  12,000  hommes,  ôc  il 
fe  noyé  en  traverfant  le  Hoang-ho.  ib. 
TcHAMG-TsUN -KING,  OfEcier  de  Tchu- 
ouen,  va  au  fecours  de  Lou-tcheou.  VII. 
47.  A  la  tète  d'une  puiflante  armée  il  prend 
plufieurs  villes  du  Ho<ong  fur  Lieou*-gin- 
kong.  48.  Met  le  fiége  devant  Ting- 


tcheou ,  &  bat  10,000  hommes  de  la  garni- 
*    fon  qui  viennent  au-devant  de  lui.  ibid.  Le 
Gouverneur  promet  d'abandonner  le  parti 
de  Li-ke^yong,  &  Tchu-ouen .  qui  comman- 
doit  alors  en  perfonne ,  lève  le  fiége.  49. 
TcHANG-TUN,  eft  appelle  à  la  Cour  par 
l'Empereur  Tché-tfong  .  &  créé  Miniftre. 
VIIl.  3if,  Se  joint  au  Miniftre  Liu-hoeï- 
king ,  pour  remettre  le  Gouvernement  fur 
l'ancien  pied ,  en  détruifant  tout  ce  que 
rimpéracrice  Régente  avoit  fait.  ibid.  Af- 
cenaant  qu'il  a  lur  l'efprit  du  Monarque. 
$16.   Perd   l'Impératrice  Mong-chi  ,    & 
pourquoi.   ji8.    Son  projet   d'exterminer 
.  les  créatures  de  la  Régente ,  &c  de  fupprimer 
tous  leurs  écrits.  ^20.  321.  Tente  de  raire  dé- 
grader la  feue  Impératrice  Régente ,  pour 
rendre  fa  mémoire  odieufe.  322.  La  fermeté 
de  l'Empereur  en  cette  occafion  ,  rend  les 
tenutives  inutiles.  323.  Tféou-hao  dévoile 
toute  fa  conduite.  317.  Veut  difpofer  de 
la  couronne  en  fiiveur  de  Tchao-tfé.  330. 
Traité  comme  un  méchant  homme  &:  un 
fcélérat.  332.  L'Empereur  Tché-tfong  fe 
plaint    de    ce    qu'il  avoit  compromis  fa 
gloire.  333. 
TcH  AO ,  rrincipauté  érigée  dans  le  Chan-fî , 
territoire  de  Ping-yang-fbu  ,  l'an  980  avant 
l'Ere  Chrétienne,  par  l'Empereur  Mou- 
ouang ,  en  faveur  de  Tfao-fbu.  I.  J48.  Eft 
détruite  l'an  228  avant  la  même  Ère ,  & 
réunie  à  l'Empire  par  les  Tfin.  II.  t8r. 
.  Rétablie  l'an  209  fous  le  règne  de  Éui- 

chi-hoang,  &  comment.  422. 
TcHAo ,  fils  de  King-ouang ,  Empereur  des 
Tchéou ,  caufe  de  grands  troubles  à  la  Cour  , 
&  difpute  la  Couronne  à  fon  frère.  IL  197 
&fuiv.  Eft  proclamé  Empereur  par  ceux 
de  fon  parti.  199.  Se  faifit  des  regiftres  de 
l'Empire,  &  fe  réfugie  dans  les  Etats  de 
Tchou.  201.  Eft  aflTafliné  dans  cette  retraite 
par  des  émiflfaires  de  l'Empereur.  xo6. 
TcHAO  (  Tfien  )  ou  les  premiers  Tchaa  , 
petite  Dynaftie ,  qui  portoit  encore  le  nom 
de  Han  »  &  régnoit  dans  le  Chan-fi,  fondée 

Ear  Lieou-yuen  ,  Tartare  Hionf-mou.  Elle 
ibfifta  depuis  l'an  304  de  l'Ere  Chrétienne^ 
jufqu'en  329.  Ses  Princes  qtii  prenoient  le 
titre  d'Empereurs ,  font  détruits  par  Ché- 
lé  ,  fondateur  des  Hiou-tchao.  IV.  239.337, 

TcH  AO  (  Héou  )  ou  les  féconds  Tchao ,  Dy- 
naftie fondée  l'an  319  de  l'Ere  Chrétienne  ^ 
par  un  Chef  de  Hione-nou  ou  de  Huns  , 
nommé  Chélé.  Eft  détruite  fan  3j'2  par 
Lieou-hien.  IV.  300-393. 

TcHAO-cHÂ ,  fils  amé  de  Tou-tfong ,  Em- 
pereur des  Song ,  eft  éloiffné  du  trône  à 
la  mort  de  fon  père ,  par  le  Miniftre  Kia- 
(lé-tao ,  &  pourquoi.  IX.  335. 

Tcu AO-f  AN  ôcTcHAO-KO ui,  Princes  de 
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!a  (àmille  Impériale  des  Song,  confeillent 
à  Li-tfong  de  rompre  le  Traité  de  paix  avec 
les  Mongùtts.  IX*  207.  £o8.  Le  Monarque 
fe  repent  d'avoir  fuivi  leur  avis ,  &  ne  peut 
depuis  obtenir  de  paix  avec  les  Tanares. 
m.  Les  Officiers  pour  fc  venger  des  mau- 
vais traitemens  de  Tchao-fan ,  fe  donnent 
aux  Mongous ,  qu'ils  introduifent  dans  Siang- 
yang.  On  lui  ôtc  fes  emplois.  216. 

TcHAo-FBï.YBM ,  Comédienne  .  fait  naître 
la  plus  violente  paffion  dans  le  cœur  de 
Han-Tchinjg;-ti ,  qui  la  loge  dans  le  Palais. 
III.  195.  EU  déclarée  Impératrice.  ip8. 

TcHAo-6BN  ,  Officier  des  Tfin  ,  regar- 
de leur  Dynaftie  comme  perdue  ,  &  redon- 
ne au  Roi  des  Uan.  IV,  %66.  BrùIe  les  faux, 
bourgs  de  Tchang-ngan.  278.  Méprife  Sou- 
tchin  Général  des  Tfin  qui  le  bat  deux  fois 
&  lui  fait  perdre  la  vie.  184.  i8y. 

TcHAO-HAN-TCHANG^  commandant  d'une 
divifion  Chinoife  trop  confiant  dans  ta  bra- 
voure. Se  laiffe  prendre  aux  feintes  atuques 
des  Kitaftj  &  eft  battu.  VL  m. 

TcHAO'HiEK,  fécond  fils  de  l'Empereur 
Tou'tfong  y  monte  fur  le  trône  au  préju* 
dice  de  fon  aine ,  &  quoique  âgé  feulement 
de  4  ans  y  par  l'autorité  de  l'ambitieux  Kia- 
(Té-tao.  IX.  lié.  Voy.  Kong-tfong. 

TcHAO-HiN  .  Commandant  de  Y-tchéon  y 
eft  rzmpelle  à  la  Cour  ;  fes  craintes.  IV- 
21^.  Ûccaiionne  une  révolte.  218.  Perd 
la  vie;  comment  6c  pourquoi  219. 

TcHAO-HOKï,  rétablit  les  armes  de  Kien- 
long  fur  les  bords  de  YTly.  XI.  fjf. 'Envoie 
le  pian  d*une  nouvelle  campagne  à  ce  Mo- 
t  narque,  6c  eft  nommé  GénéralKIime.  ihîd. 
Amourfana  qui  vouloit  profiter  du  trouble 
des  Eleutes  pour  remonter  fur  le  trône ,  fuit 
devant  fon  armée.  <$6»  Détache  Fou-té  à 
fa  pourfuite.  Pourfuit  les  Eleutes  par  la 
petite  Boukarie,  jyp.  Bat  les  Ho-tcnoms , 
prend  Terquen ,  la  ville  de  Hashar ,  dix-fept 
autres  Villes  ,  ainii  que  itf^ooo  Villages. 

{64.  ^tfr.-Fait  un  détail  des  Tributs.  ^67. 
-e  qu'il  en  écrit  à  l'Empereur.  j58-f7i. 
\  Obferve  les  mêmes  règiemens  à  Yerquen. 
$7û  Titres  6c  honneurs  que  l'Empereur  lui 
accorde.  574.  Cérémonies  pratiquées  à  fon 
retour  à  Pé-king  y  après  la  En  de  la  guerre. 
j78-y8o. 
,  TcHAO-HOBï ,  tue  le  Gouverneur  de  Pao-y  ^ 
prend  fa  place  6c  fe  déclare  pour  Lieou- 
tchi-yuen ,  fondateur  de  la  XVII«.  Dynaftie 
Impériale.  VII.  380.  Le  Roi  des  khitans 
lui  envoie  par  un  Officier  des  patentes  :  il 
tue  cet  Officier ,  brûle  les  patentes,  6c  fait 
prefler  Lieou-tchi-yuen  de  venir  à  la  tète 
de  fes  troupes.  380.  Stratagème  dont  il  fe 
fert  pour  battre  Ouang-king-tfong  ,  qu'il 
ftifiége  dans  Fong-fiang.  39(5.  i^.  Les  af- 
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fiégés  reçoivent  un  paiflkot  renfort^  &  il 
eft  défait.  398.  Ouang-kxng-tfong  fe  brûle 
dans  fon  Palais ,  6c  la  Ville  fe  rend.  401. 

Tchad- HONG  ,  fils  de  l'Empereur  Ning- 
tfong,  eft  fruftré  de  la  fucceffion  à  la  cou- 
ronne ;  comment  6c  pourquoi.  IX.  io7-iio. 
Eft  nommé  Prince  de  Tfi.  m.  Se  conduit 
avec  fagefte  dans  une  révolte ,  dont  les  con- 
jurés le  proclament  Empereur.  113.  114. 
Reçoit  cependant  Tordre  de  fe  faire  mou- 
rir. 11  f. 

TcH  Ao-HONG ,  Difciple  du  fameux  Tchang- 
kio  y  devient  chef  oes  Bonnets  jaunes  .  & 
penle  à  venger  la  mort  de  fon  Maître.  III« 
5*15.  Eft  tué  devant  Ouan-tching  ^  6c  Ion 
armée  dKfipée.  ih. 

TcHAo-HOU  y  Prince  de  Nan-^ueï^ùmittit 
la  guerre  contre  celui  dcMm'^ueï  y  avec 
l'agrément  6c  les  fecours  de  l'Empereur 
Han-Oo-ti.  III.  1$.  14.  Envoie  fon  fîls  en 
otage  à  ce  Monarque  y  mais  on  îe  diftuade 
de  s'y  rendre  lui-même ,  6c  pourquoi,  if* 
16.  Se  regardoit  comme  indépendant.  Pro- 
jet de  réunir  fes  Etats  au  DoiqMqc  Iiq^ 
périal. 

TcHAO-Y .  fumom  donné  à  la  fâmeufe  Ou- 
chi  par  l'Empereur  Kao-tfong  des  T^ng* 
Voyez  Ou-heou. 

TcH  Ao-YEN-CHBOU ,  fîls  de  Tchao-té-kiun , 
Gouverneur  de  Lou-long.  VII.  50).  Se 
trouve  fcul  à  Pien^tcheou.  /^.  Se  fauve  y 
ainfi  que  fon  père,  de  la  bataille  de  Touan-- 

Ç{.  3 15.  Se  préfentent  l'un  8c  l'autre  devant 
ékouanff  I,  Roi  des  Khitans ,  qui  les  fait 
charger  de  chaînes  6c  conduire  enTartarie. 
ik.  Profite  du  différend  c?evé  entre  le  nou- 
vel Empereur  des  Héou^Tçîn  6c  Tékouang^ 
Roi  des  Tartanes  ,  pour  aigrir  encore  da- 
vantage celui-ci  contre  1  Em1.i1i5.j44.  Avoit 
fôuvent  foUicité  ce  Roi  d'être  fait  Empe^ 
reur.  ibid.  On  lui  accorde  une  armée  de 
foyooo  hommes  y  avec  promefTe  de  le  faire 
Empereur  de  la  Chine ,  s'il  pouvoit  la  fou- 
mettre.  548.  Cette  guerre  eft  fans  fuccès  » 
6c  il  voit  avec  chagrin  que  Tékouang 
fonge  à  retourner  en  Tartarie.  j^j.  En- 
gage ce  Monarque  Tartare  à  faire  un  nouvel 
effort ,  6c  à  réparer  l'échec  qu'il  avoit  reçu 
i  Ma-kia*keou  ;  bataille  de  Tchen-tcheou  ^ 
011  il  eft  vaincu  par  les  Impériaux,  ib.  &  if^. 
Ils  regagnent  la  Tartarie.  ib.  Nouvelle  ex- 
pédition en  94f  '  il  s'avance  jufqu'à  Hing- 
tchéou  6c  Tékouang  y  vient  camper  à 
Tf  uen-chi.  isj.  Hoang-fbu-yu  6c  Moujong- 
yen-tchao  les  obligent  à  reprendre  la  route 
du  Nord.  5c 8.  jyp.  Le  Général Tou-oueï 
flatté  de  l'elpérance  d'être  élevé  au  trône 
de  préférence  à  Tchao-yen-chéou .  donne 
i  Tékouans  fa  foumiffion  6c  celle  des  Of- 
ficiers de  l'armée  Impériale.  Tchao-yeur 
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cbéoa  parolt  défirer  quitter  la  Tartane,  ^ôf- 
j7a37i.Tchao-7efi-chéoay  vêtD  de  ronce, 
pacine  les  foldau  Chinois  irrités  d'itre  loa- 
mis  anx  Tartares.  ih.  Empêche  Tékouang 
de  faire  exterminer  Iq»  foldats  Chinois  qu'on 
avoit  déikrmés  ,  &  Ini  perfuade  de  les  dif- 
perfer  for  les  frontières  pour  renforcer  les 
garnirons.  575.  177*  Tékoaang  menrt  : 
conteftations  entre  les  Princes  Tartares  & 
Tchao-jenxhéoQ  y  oui  prétendoit  que  ce 
Monarque  avoit  eu  l'intention  de  le  faire 
ion  fucceflèur.  )8x»  Envoie  Li)U  à  Tchao- 
kouang-tian  ^  &  pourquoi*  iZ6,  L'Empereur 
Kao-tlon  des  Hiou-Han  j  eft  f^ché  de  le 
Toir  Ibos  les  drapeaux  du  Prince  de  i^hcu» 
587. 

TcH  AO-TE  N-TCHON G ,  Mandarin  du  Conreil 
fecret  de  Hiao<lbng,  Empereur  des  Son^. 
yiIL  dof .  Mémoire  par  lequel  il  demande 
qu'on  oblige  les  Dodeurs  de  s'en  tenir  à 
f  ancienne  dodrine.  ib. 

TcHAO-YNG-TSi .  fils  de  Tchao-hou ,  Roi 
de  Nan-yueï ,  eft  envoyé  enôta^e  à  la  Cour 
de  Han-On-tiy  6c  pc^rquoi.  IIL  if.  Re- 
tourne à  la  mort  de  fon  père^  &  meurt  de 
l'excès  de  fes  débauches.  $f.  da  veuve ,  tt^ 
Tieufe  de  TadminiRration ,  élève  des  trou- 
bles pendant  lefquels  elle  eft  maiTacréç-^tvec 

•  Tchao-hing ,  fon  fils,  k6.  <j.  Tchao  kicb-té 
eft  reconnu  Prince  de  rian-yueï  dont  les 
Chinois  font  la  conquête  &  qu'ils  partagent 
en  neuf  Gotivememens.  fZ. 

TcHAO-YUEN-CAN  .  d'abord  Prince  de 
Sian^y  enfuite  de  Cneou,  &  Gouverneur 
de  Caï-fong-fou ,  troifièmc  fils  de  TEmpe? 
reur  Taï-tfong ,  eft  déclaré  Prhice  héritier. 

'  VIII.  117.  Ses  Précepteurs  &  Maîtres,  ib. 
Monte  fur  le  trône  l'an  997.  Connu  fous  le 
titre  de  Tchin-tfong.  Voy.  ce  titre. 

TcH Ao-YU  EN  H Ao .  fils  de  Tchao*té-ming  , 
bat  les  Hoeïko  &  leur  prend  Kan-tcheou. 
VIII.  X90*  Excellentes  Qualités  de  ce  jeune 
Prince,  que  fon  père  déclare  Prince  héritier. 
/^.LuifuccèdeTan  io)i ,  ôc  reçoit  desXA/- 
ians  l'invefHture  du  Royaume  de  Hia.  ipi. 
Penche  plus  pour  les  Khitans  que  pour 
les  Chinois.  ïpz.  Son  Gouvernement  po- 
litique différent  de  celui  de  fes  nrédécef- 
feurs.  ip).  Son  deflein  d'étendre  les  bornes 

'    de  fon  Royaume ,  &  fes  règlemens  en  con- 

'  féquence.  îh  Protitant  de  ce  au'un  Gouver- 
neur Chinois  avoit  entrepris  de  lui  enlever 
quelqaesPlacesd'arn>es,iIattaqueIedéparte" 
ment  de  King-tcheou.  ipS.Sounour  ^  un  de 
fes  Généraux,  eft  battu  ôc  fait  prifonnier  par 
Souflélo.  ipj^.  Stratagème  dont  il  uie  pour 
s'emparer  de  Miao^ieou-tching ,  &c.  200. 
Situation  &  étendue  de  fon  Royaume,  ihid^ 

'  .  Troupes  qu'il  a  fur  pied  contre  les  Puiflances 

*  voifinestMi.  EBlà.vt  trois  Villes  aux  7>«- 


/fs.  ih.  Prend  le  titre  d'Empereur,  lox. 
Lettre  qu'il  écrit  à  l'Empereur  pour  l'en* 
gager  à  ne  pas  s'oppofer  a  ceue  démarche. 
ih.  &  xoi.Lc%Tchang-yé  &  les  Kiaoho  lui 
obéiflent.  i^•  L'Empereur  outré  de  fa  té- 
mérité le  traite  en  rebelle  ;  le  dégrade 
de  fes  titres  ^  loi  6te  le  nom  de  Tchao  8c 
met  fa  tète  à  prix.  204  Renvoie  fes 
titres  au  Monarque  Chinob  &  porte  la. 
guerre  dans  la  Chine  où  il  prend  plufieuis 
places,  ih.  BauiUe  de  San-toiuen-kéou  qui 
dure  trois  fOurs ,  6c  dont  les  fuccès  font 
partagés,  loy.  Déroute  des  Chinois.  ao6 
r  ameufe  vidoire  qu'il  remporte  à  Yang- 
mou-long  fur  les  Impériaux.  111-215.  Les 
Généraux  Chinois  rétabliflent  le  bon  ordre 
fur  les  frontières  ^  &  il  ne  peut  plus  rien 
entreprendre,  a  15.  Témoigne  avoir  envie 
de  fe  foumettre.  214.  Hauteur  qu'il  con- 
ferve  toujours,  iif.  On  lui  expédie  des 
Patentes  de  Roi  des  Hia,  at6.  Préfens  aïK 
nuels  qu'on  confent  à  lui  donner,  i^.  Tourne 
fes  armes  contre  les  Tong-hiang  .  tributaires 
des  Khitans  y  6c  ceux-ci  lui  en  font  des  re* 
proches  qui  l'obligent  à  faire  une  paix 
iolide  avec  les  Chinois.  220. 231.  Eft  Ixitta 
par  Siao-hoeï  ,  nn  des  Généraux  Khitans^ 
232.  Stratagème  qui  lui  réuûit.  Bat  à 
fon  tour  Siao-hoel ,  &  tombant  tout-à  - 
coup  fur  cent  mille  cavalier!^ ,  commande 
par  Yeliu-tlbng-tchin{,  il  les  défait  corn- 
plettement.  23$.  134.  Préfens  magnifiques 
}u'il  reçoit  de  l'Empereur,  ib.  Cionfent  à 
e  reconnoitre  publiquement  fujet  &  dé- 
pendant de  la  Chine  ,  &  cependant  re* 
prend  le  titre  d'Empereur.  21  y.  Meurt  at 
iàffiné  par  Ninglingko,  fon  ms,  piqué  de 
ce  qu'il  gardoit  pour  Im-^ème  la  Princefle 
Mouïchi  qu'il  lui  deftinoit  pour  époufe.  1^9^ 
Li-tfiang-tTo ,  un  autre  de  fes  fils  ^  mais  enr 
core  enfant ,  lui  fuccède.  140. 
TcHAO-y  UEN-KiAï ,  cinquième  fils  de  rem- 

iiereur  Taï-tfong.  Réflexions  de  Yao-tan  y 
on  Précepteur  ,  à  foccalion  des  fommes 
immenfes  cmployéesà faire  élever  des  mon- 

-  tagnes  artificielles.  VIII.  486. 487.  Artifice 
inutile  dont  il  fe  fert  pour  faire  renvoyer 
*  Yao-tan.  ih. 

TcHAO-YUEN-TSO  ,  Prince  de  Tchou ,  &  fils 
aîné  de  Taï-tfong  ,  conçoit  un  vif  chagrin 
qui  aliène  fon  efbrit ,  d'un  genre  de  folie  ex- 
traordinaire. VIIL  9f .  p6.  Met  le  feu  à  fon 

'  Palais.  Il  eft  dégrade  &  exilé  ,  mais  rap- 
pelle à  la  follicitation  des  Grands.  97. 

TCHAO-YU-JOU , Prince  de  Jong ,  frère  aîné 
de  TEnipereurLi-tfong^  &  père  de  Tchao- 
ki ,  qui  devint  Empereur  lous  le  titre  de 
Tou-nbng.  IX.  301. 

TcHAO-YU-JU-YU  ,  Préfident  du  Tribunal 
des  Mandarins  ,  preilè  Se  obtient  de  l'Em^ 
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pereur  Konang^tfoDg  de  donner  à  Hiao- 
tfong  ,  fon  père  ,  Fexemple  de  la  piété 
filiale.  VllI.  6x1.  N'eft  point  d'accord  avec 
Lieou  -  tcliing.  627.  Veut  abandonner  la 
Cour,  ôc  pourquoi.  (5i8.  Demande  à  l'Im- 
pératrice ,  au  nom  des  Grands  •  de  mani- 
iefter  fa  volonté  au  fujet  de  rabdication 

{>ropofée  par  l'Empereur.  629.  Lui  pré- 
ente  &  elle  figne  Tordre  minuté,  par 
lequel  l'Empereur  abdique  &  nomme  à  fa 
place  le  Prince  de  Kia.  6zo.  EA  nommé 
.  Miniftre  d'Etat.  6iu  Zélé  Partifan  de  l'E- 
cole de  Tchu-hi ,  &antagonifte  de  Hanto- 
tcheou.  ih.  &6ir.6ii.  Demande  à  fe  retirer 
de  la  Cour  6c  eft  refuTé.  61^.  Ses  fervices. 
61  f.  Eft  reconnu  par  l'Empereur  pour  être 
de  la  famille  Royale.  6^6.  Ses  ennemis  font 
fufjpefter  fa  fidélité,  &  il  meurt  en  fe  ren- 
dant au  lieu  de  fon  exil.  /^. 
TcHAo-YU-YUBN,defcendant  deTaï-tfou, 
Fondateur  des  Song ,  eft  élevé  ,  dans  le 
Palais,  par  l'Empereur  Ning-tfong.  VIIL 

TcHAO-TUN  fe  range  fous  les  drapeaux  de 
Kong-fiin-tfan ,  &  pourquoi.  III.  <yo.  Ser- 
vice qu'il  lui  rend  à  la  bataille  de  Pan-ho 
où  il  commandoit  un  corps  de  réferve.  yji. 

\  551.  Se  fauve  avec  le  Prince  Lieou-pcy, 
de  la  pourfuite.  de  Tfao-tfao.  IV.  fo.  Lui 
&  Tchang-fey  âffiégent  Pakiun.  65,  Veut 
détourner  Lieou-pey  d'attaquer  Sun4duen  , 
&  pourquoi.  82.  85. 

TcHAO-YU-TCHÉ  ,  Prince  de  la  famille  des 
Song ,  préfente  à  Tchu-tchéou  la  bataille 
contre  les  Mongous  dont  Tiflue  eft  très-fîi- 
nefte  aux  Chinois ,  &  dans  laquelle  lui , 

.  Tchao-yu-liu ,  fon  frère ,  Tchao-mong-peï  , 
fon  fils ,  ainfi  que  plufieurs  Généraux  ,  per- 
dent la  vie.  iX.  386. 

TcHAO.KAO  ,  fameux  Eunuque.  II.  404.  Ar- 
tifice dont  il  fe  fert  pour  faire  paffer  ia  Cou- 
ronne au  fécond  des  fils  de  l'Empereur  Tfm- 
chi-hoang-ti.  404.  &faiv.  Confeils  barbares 
au'il  donne  à  fon  nouveau  Maître.  407.  Eft 
nit  premier  Mmiftre.  408.  Fait  mourir  les 
Princes  &  la  plupart  des  Grands./^.  Ses  nou- 
velles exécutions.  418.  Son  ambition  déme- 
furéc.  457.  Prétexte  frivole  dont  il  fe  fert 

four  exercer  les  plus  grandes  cruautés.  438. 
ait  aflaifiner  l'Empereur,  &  bientôt  il 
éprouve  le  même  fort.  /A. 

TcHAOrKi ,  fils  de  Tchao-yu-ju ,  Prince  de 
Jong ,  fuccède ,  Tan  i  ^6s ,  à  Li-tfong ,  tm* 
pereur  des  Song  ,  fon  oncle ,  mort  fans  pof- 
térité.  IX.  302.  Vo]{ez  le  titre  de  Tou- 
tfong ,  fous  lequel  il  fut  connu  depuis. 

TcH  A  o-K I  u  N-Y  ONG ,  rallie  les  rebelles  bat- 
tus à  Pé-tchéou  par  Toto.  IX.  603.  Ko- 

.  tfé-hing ,  jaloux  de  ce  qu'il  s'arrogeoit  toute 
l'autorité  fe  lépart  de  lui  &  le  huife  maître 
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de  Hao-tchéou  dans  le  Kiang-nan ,  bù  il 
prend  le  titre  de  Prince.  609-530. 

TcHAQ-KONG ,  Prince  de  Tcking.  IL  79. 
Bat  les  Princes  confédérés  pour  délivrer 

.  l'Etat  de  la  tyranie  jd'un  Miniltre  tout-puif- 
fant.  80.  Meurt  aflaffiné.  81. 

TcHAO-KONG  , Prince  delchou  ;  fes guerres 
avec  le  Prince  de  Ou,  IL  xoi.  &  fuiv. 

TcHAo-KOU  ^  Général  de  Tckao.  IL  342. 
Embarras  ou  il  fe  trouve.  546.  Périt  dans 
une  fortie./i. 

TcH  Ao-KQU ,  Prince  de  Kia  &  fils  de  l'Em- 
pereur iCouang-tfong.  VIIL  620.  Intrigues 
de  l'Impératrice  Li-chi  ,  fa  mère  ,  pour 
le  faire  déclarer  Prince  héritier  ;  elle 
brouille  ion  époux  avec  fon  père  &  fîit 
périr  fecrettement  la  Princefie  Hoang-chi. 
«W.  &  5*1-617.  Monte  fur  le  Trône  l'an 
5394f  par  la  démiflion  volontaire  de  Kouang- 
tfong  ,  valétudinaire  &  hors  d'état  d'agir. 

.  629^61 1 .  Voyez  la  fuite  au  titre  Ning-tfong 
qu'il  prit  à  cette  époque. 

TcHA.o-KOU ,  Gouverneur  de  Loyang,  veut 
venger  les  mauvais  traitemens  faits  à  l'Em- 
P^f^^*"  Tçin-Min-ti .  par  Liéou- tfong,  &  fon 
2ele  mdifcret  accélère  la  perte  de  ce  Mo- 
narque. IV.  29).  294. 

TcHAo-KOUANG  ,  intrigant  fous  le  règne 

.  de  Ouen  ti  des  Song ,  foulève  les  méton- 
tens  au  nom  d'un  Prince  fuppofé  du  fane 
des  r;i/z.  V.  37.  Se  voit  à  la  tète  d'une 

.  puiflante  armée,  &  bat  deux  Officiers  Gé- 
néraux des  Song.  ib.  Ravages  qu'il  fait.  Finit 
par  être  battu  devant  Tching.tou  qu'il  affié- 
geoit.  ib.  &  40. 

TcH  Ao-Kou  ANG-Y ,  Prince  de  Tfin ,  &  frère 
^f,Tchao-kouang-yn,  fondateur  des  Song. 


6f.  Entretien  qu  il  a  avec  fon  fîère  fiu-  le 
Gouvernement  de  TEmpire.  66.  Succède  à 
ce  frère,  &  prend  le  titre  de  Taï-tfonjr. 
Voy.  ce  titre.  ** 

TCHAO-KOUANG-YN, Général  deChi-tfonff 
,  Empereur  des  Héou-Lchéou.  VIL  4^9.  Con- 
tribue à  remporter  une  grande  vidoire  fur 
le  Prince  de  Hait.  ib.  Défait  les  Tang  à  la 
montagne  Tou  tang.  45A.  Les  bat  de  nou- 
veau près  de  Tchou-tcheou ,  dont  il  s'em- 
pare, ib.  Son  exaaitude  à  ne  point  enfrein- 
dre les  Loix  de  la  guerre.  4rT.  Marche 
droit  à  Lou-ho.  ^$9*  Y  défait  le  Prince  Li- 
king-ta.  4<îo.  45 1.  Ses  fuccès  devant  Chéou- 
tchéou.  4(^4.  Ainfi  au'à  Hao-tchéou.  46%. 
Oua-kiao  &  Mou-tcheou  fe  foumettent  à 
lui.  47?"  L'Empereur  lui  donne  un  emploi 
confiderable  dans  le  palais.  481.  A  l'inflal- 
lation  de  Kong-ri ,  des  Jaloux  l'écartent  de 
la  Cour,  Se  il  efi  Eût  Gouverneur  de  Koué- 
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té.  485.  Son  origine ,  fa  naiflànce ,  fes  belles 
qualités.  VIIÏ.  x.  Contribue  par  la  va- 
leur au  gait)  de  la  bataille  de  Kao-ping ,  en 
qualité  d'Officier  dans  les  Gardes  Impé- 
riales. îA.  Ses  divers  exploits  comme  Com- 
mandant de  grosdétachemens.  i^-  Eft  eftimé 
des  Officiers  &  des  Soldats  qui  penfent  à 
rélever  fur  le  Trône  à  la  mort  de  Chi- 
tfong.  5.  Se  prépare  à  mardier  contre  le 
Prince  de  Han  du  Nord ,  &  contre  lc« 
Tartarcs  Uao.  L'apparition  d'un  phénomène 
le  fait  proclamer  Empereur  par  l'armée , 
qui  le  reconduit  à  Caï-fong-fou  pour  la  cé- 
rémonie de  fon  couronnement.  4.  j.  Pro- 
roefles  qu'il  exige  avant  d'entrer  dans  cette 
Ville,  ilf.  Reçoit  la  renonciation  du  jeune 
Empereur  Chi-tfong  ,  &  reconnu  des 
Miniftres  &  des  Grands  il  fonde,  1  an 
p6o  ,  la  Dynaftie  Impériale  des  Soag. 
6.  7.  Rétablit  les  Collèges  &  y  fait 
pratiquer  des  falles  pour  honorer  les  ha- 
biles Gens.  Les  Lettres  négligées  pen- 
dant les  troubles  précédens  reprennent  la 
plus  grande  faveur.  8.  Cérémonie  par  la- 
quelle  il  déclare  Touchi ,  fa  mère ,  Impé- 
ratrice, ih.  &  9.  Liyun  ,  Gouverneur  de 
Lou-tcheou ,  refufe  de  le  reconnoître ,  6c 
fe  ligue  avec  Lieou-kîun ,  Prince  des  Han 
du  Nord.  ib.  &  10.  EnVoie  divers  corps  d'ar- 
mée contre  eux.  11.  Lui-même  marche 
contre  le  rebelle  qu'il  bat  au  Sud  de  Tçé- 
tcheou.  Force  cette  Ville  ,  dans  laquelle 
le  Rebelle  fe  fait  périr  dans  les  flammes. 
11.  Lou-tcheou  fe  rend,  &  il  retourne  à 
la  Cour.  ib.  Li-tchong-fin ,  Gouverneur  du 
Hoaïnan ,  qui  s'étoit  d'abord  foumis ,  fe 
révolte  :  mais  trahi  par  le  Prince  de  Tang, 
fur  lequel  il  comptoit ,  l'Emoereur  le  force 
dans  Kouang-ling ,  &  le  réduit  à  fe  jetter 
lui-même  dans  les  flammes.  13.  Punit  dans 
Kouang-ling  deux  Officiers  transfuges  du 
Prince  de  Tung  ,  fie  pourquoi.  14.  Perd 
rimpératrice  la  mère ,  ce  qu'elle  lui  recom- 
mande  en  mourant,  ij.  16.  Les  Tartares 
Nutchrn  viennent  fe  foumettre ,  Ôc  il  leur 
accorde  l'ifle  de  Chamen.  ib.  &  17.  Fait  ag- 
grandir  Caï-fong-fbu.  ib.  Défend  au'on  n'e- 
xécute aucun  criminel ,  qu'au  préalable  il 
n'ait  approuvé  fa  fentence ,  déjà  confirmée 
par  le  Tribunal  des  crimes.  18.  Excellent 
confeil  que  lui  donne  Tchao-pou  ,  pour 
rendre  fa  Dynaftie  durable ,  8c  éviter  des 
troubles  pareils  à  ceux  dont  la  Chine  avoit 
été  affligée  depuis  la  deftruftion  des  Tang. 
ib.  &  ip.  Se  rend  maître  du  Hounan  8c  da 
King-nan  ,  Principautés  occupées  par  des 
VafTaux ,  qu'il  réduit  fur  le  pied  des  Gou- 
vememensde  l'Empire,  ip-25.  Nombre  des 
Villes  8c  des  Familles  que  cette  expédition 
Téunit  à  la  Chine,  xz.  Renvoie  tous  fes  Mi- 


niftres .  à  l'exception  de  Tchao-pou.  14. 
Multiplie  Tufage  aes  Placets.  ib.  Ses  projets 
fur  Taï-yuen.  ly.  Tchao-pou  lui  préfente 
fufqu'à  quatre  fois  le  même  Placer.  16.. 
Prend  Tchin-tcheou.  ib.  Crainte  des  Princes 
de  Pékan  &c  de  Nankan.  2^28.  Jufte  motif 
qu'il  a  de  faire  la  guerre  aux  Princes  de 
Péhan  8c  de  Ckou.ib.  &  29.  Conquête  rapide 
des  Etats  de  Chou.  ib.  &  34.  Les  Tartares 
Taché  viennent  lui  rendre  hommage,  j/. 
Fait  attaquer  les  Pékan ,  qui  font  foutenus 
des  Tartares  Léao.  40.  Y  marche  en  per- 
fonne ,  8c  met  le  (iégc  devant  Taï-yuen. 
41.  Les  Léao  font  battus  par  fes  Généraux. 
41.  Une  nouvelle  armée  ae  Léao ,  les  cha- 
leurs 8c  les  pluies  l'obligent  à  lever  le  fiége. 
4^  Les  Nankan  font  des  çourfes  fur  fes 
terres.  44.  Envoie  le  Général  Pan-meï 
contre  eux.4f  «Prife  de  Ho-tcheou  &c  autres 
Villes.  46.  47.  Prife  de  Canton.  Le  Prince 
de  Nankan  eft  conduit  i  Pien-tcheou.  48- 

eBons  traitemens  qu'il  lui  fait.  ;i.  52. 
nquête  du  Kiang-nan  fur  le  Prince  de 
Tan^.  ib.  &  fuiv.  Queftion  embarraflànte 
qu'il  fait  à  l'Envoyé  du  Prince  de  Kiang- 


nan.  cp.  Se  fâche  contre  cet  Envoyé ,  ce 

Îu'il  fui  dit.  ib.  Accorde  la  paix  alix  Léao. 
-e  Prince  des  Pékan  en  eft  piqué.  62. 


Agréable  furprife  qu'il  fuit  au  Prince  de 
Owyutï  ,  qui  craignoit  d'être  retenu  à  la 
Cour  ,  8c  dépouillé  de  fes  Etats,  tf  j.  64, 
Commence  la  guerre  contre  le  Prince  de 
Han ,  qu'il  prétend  détruire  en  une  campa- 

Î[ne.  6$.  Tombe  malade  8c  cette  guerre  eft 
ufpendue.  66.  Sa  mort.  Son  portrait.  57. 
Tcnao-kouang-y  ,  Prince  de  Tfin  ,  fon 
fière  y  lui  fuccède  fous  le  titre  de  Taï« 
tfong.  Voyez  ce  titre. 

TcH  Ao-Kou  ANC-xi ,  payfau  de  Sin-tien  con. 
verfation  qu'il  a  avec  l'Empereur  Han-Té- 
tfong ,  8c  quel  en  eft  le  fruit.  VL  J50.  jyi. 

TcH  AO-Kou  ANG-MEÏ ,  frère  de  Taï-tfong^ 
Empereur  des  Sa«^  lui  donne  de  l'ombrage  , 
8c  pourquoi.  VIIL  py.  Meurt  en  exil.  ibid. 
Chagrin  extraordinaire  que  Tchao-yuen-tfo 
conçoit  de  cette  mort. 

TcHAo-KOUANG-NiNG  .  Gouvemeur^  de 
Siang-yang ,  eft  attaque  par  Tchu-ouen  , 
Prince  de  Léang ,  qui  lui  enlève  fon  Gou- 
vernement. VIL  104.  Ce  que  lui  dit  le 
Prince  de  Oi^ ,  chez  lequel  if  fe  retire,  ib. 

Tchad -KOUANG - TSAN  ,  concerte  avec 
Heou-y  de  fe  foumettre  au  Prince  de  Ckou  , 
en  état  de  défendre  le  Koan-tchong  contre 
rÉHipereur  Kao-tfou.  VIL  iZ6.  Li-ju  le  dé- 
tourne de  ce  deffein.  ib.  6  387.  Se  rend  à 
la  Cour  8c  fe  foumet.  $88. 

Te  H  A  o-K  G  u  B-T  c  H I N  G .  fils  adoptif  de^l'Em- 
pereur  Ning-tfong  y  nlbnte  fur  le  Trône  au 
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çf éjudice  de  Tchao^hong.  IX.  109.  Voyez 
1-i-tfon^.  112. 

Tç  H  A  o-L  I E-T I,  premier  Empereur  de  la  Dy- 
naftie  des  liéou-Han ,  &  ci-devanc  connu 
fous  le  nom  de  Lieoupey ,  fe  met  en  cam* 
pagne  pour  venger  la  mort  de  Koan-yu.  IV. 
85.  Tchang-fey  qu'il  avoit  envoyé  devant 
cft  tué  par  fes  fofdats.  ih.  Refufe  les  pro- 
pofitions  de  paix  que  Sun-kiueo  lui  fait  faire. 
84.  Eft  complettement  défait  par  un  des 
Généraux  de  Sun-kien.  90.  Tombe  malade 
de  chagrin ,  &  déclare  Tchu-kouo-leang 
Régent  de  l'Empire.  Sa  mort.  92. 

TcHAO-LEANG.TONG,rend  de  grands  fer- 
vices  2L\xx,Mûnecheous  y  lors  de  la  conquête 
de  la  Chine.  XI.  16 f.  Kanghi  étant  près  de 
Ninghia,  envoie  fon  fils  amé  &  les^,  Sei- 
gneurs de  fa  Cour  vifiter  fon  tombeau,  /^. 

TCHAO-MAO-FA,  fe  couvre  de  gloire,  en 
défendant  Tchi-tcheou  contre  les  troupes 
deHoupilaïhan.IX.  ^48. 

TcHAO-MONG-Fou  .  de  Tilluftre  femille  des 
Song.  IX.  44).  Perfuade  à  l'Empereur  Hou- 
pilaï  de  foulager  le  Peuple  .  &  de  lui  re- 
mettre quelques  dixaines  de  millions  qui 
reftoient  dûs.  444. 

TcHAO-oUANG  ,  fils  du  premier  Empereur 
des  Han,  IL  52  j.  Fin  tragique  de  ce  ieune 
Prince. 

TcHAoouANG,  fils  de  Kang-ouang,  lui 
fuccède  Tan  10^2  avant  l'Ere  chrétienne. 
Se  repofe  du  Gouvernement  fur  des  Mi- 

.  niftres  oui  ne  veillent  qu'à  leurs  intérêts.  I. 
.^42.  Se  livre  au  plaifir  de  la  chaflfe  &  abime 
les  récoltes.  Le  Peuple  prend  la  réfolution 
de  le  faire  mourir.  îlfid.  Les  Kingman  du 
Hou-kouang  menacent  de  fe  révolter.  $44. 
Part  pour  les  châtier,  &  conduit  fon  armée 
en  chaflant.  Meurt  peu  après  avoir  été  tiré 
de  l'eau  où  il  étoit  tombé  par  la  chute 
d'un  pont  fur  lequel  il  paflbit.  i^. 

TcHAO-ouANG,  Prince  de  F^/t ,  rentre  dans 
le  patrimoine  de  fes  ancêtres.  IL  299. 
"Moyen  qu'un  de  fes  Courtifans  lui  fuggèrc 

four  fe  procurer  un  habile  Miniftre.  300. 
littoire  des  os  d'un  cheval  qu'il  lui  raconte 
à  ce  fuiet.  ib.  Sévérité  dont  il  ufe  envers 
un  de  les  Courtifans  .  qui  avoit  voulu  lui 
faire  fufpeaer  la  fidélité  de  Yo-y  ,  fon 
Général.  322.  Sa  mort.  Uoeï-ouang  lui  fuc- 
cède. ib. 
TcHAO-oUAN-Pou  ,  rejetton  de  la  famille 
Aç%Song,  eft  relégué  en  Tartarie,  &  pour- 
quoi. IX.    $Ç'J. 

TcHAo-ouEï-TCHONG,  un  des  Gouverneurs 
de  la  Corée j  fe  révolte  contre  fon  Prince  & 
fe  déclare  Sujet  des  Kin.  VIIL  601.  Equité 
du  Roi  des  Kîn  »  qui  ne  veut  pas  profiter 
de  cette  trahifon ,  in  lui  fait  trancher  la 
tête.  601. 
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TcHAo-PAO  ,  Goutremeur  do  Léao-fi  ,  eft 

obligé  defacrifierfa  mère  aux  intérêts  de 
l'Etat.  III.  500.  En  meurt  de  chagrin.  501. 

TcHAO-PAO-Kl  ,  nom  donné  à  Li-ki-tfien 
Voye?  ce  dernier  nom. 

TcHAO-PAO-TcHONG ,  Gouverneurdc  Hia- 
tcheou .  écrit  à  l'Empereur  en  faveur  de 
Li-ki-tfien.  VIIL  115.  11 5.  Evite  le  piège 
.que  ce  dernier  lui  tend. 

Tchad- POU  ,  Lieutenant  du  Gouvernement 
de  Koué-té  ,  contribue  à  1  élévation  de 
Tchao-kouang-yn  au  Trône.  VIIL  4.  Ecrit, 
comme  Secrétaire  ,  les  derniers  ordres  de 
l'Impératrice,  mère  de  Tchao-kouang-yn. 
i;.  16.  Eft  placé  à  la  tête  du  Confeil.  18. 
Excellent  confeil  qu'il  donne  au  Monar- 
que pour  éviter  les  troubles,  ib.  ip^  S'op- 
pofe  à  ce  qu'il  donne  le  commandement 
général  de  fes  troupes  à  Fou-yen-kiiig,  Gou- 
verneur de  Tien-hiong,  &  pourquoi.  25. 
L'Empereur  ne  veut  que  lui  pour  Miniftre. 
24.  Reçoit  de  fréquentes  viiîtes  de  ce  Prince. 
2  y.  Confeil  qu'il  lui  donne  relativement  à 
l'expédition  de  Taï-yuen,  &c.  ib.  Lui 
préfente  à  trois  fois  différentes  le  même 
placer.  i6.  Lui  confeille  de  lever  le  fiége 
de  Taï-yuen.  4j.  Placé  à  la  tête  des  Minif- 
très.  Sa  févérite  à  l'égard  des  Membres  do 
Tribunal  des  Mathématiques  qui  flattent 
l'Empereur.  114.  Meurt  tort  regretté  de 
l'Empereur.  Son  éloge.  117. 

TcHAO-Pou-Nou  ,  Général  de  l'Empereur 
Han-Ou-ti ,  foumet  plufieurs  petits  Royau- 
mes ;  le  Chenchtn  ou  Léouian,  le  Tcàejfé , 
le  Ou/un  ,  le  Taouan  ,  &c.  IIL  66.  6y.  Eft 
invefti  &  entièrement  défait  par  80,000  Tar- 
tares  &  relégué  au  fond  de  la  Tartarie.  72. 

TcHAO-siANG-oUANG ,  Prince  de  Tfin.  IL 
305.  Deux  complots  formés  par  fes  frères 
penfent  lui  être  fiineftes  30^.  Ses  guerres 
avec  les  autres  Princes.  307.  &  fuiv.  Tra- 
hifon dont  il  ufe  envers  le  Prince  de  Tchou. 
309.  Echec  qu'il  reçoit,  zii,  Eft  obligé 
de  demander  la  paix.  ib.  Répare  fon  hon- 
neur par  plufieurs  viftoires.  314.  Prend  le 
titre  d'Empereur.  31;.  Ses  nouvelles  con- 
quêtes, ib.  Tentatives  qu'il  fait  pour  fe  fai- 
fir  de  la  perfonne  du  Prince  de  Tchac.  32p. 
Ses  conquêtes  fur  le  Prince  de  OueL  j  5 1-  *  ' 
fuiv.  Guerre  qu'il  fait  à  celui  de  Tchao.  342.  & 
/«iv.  Affront  qu'il  reçoit  devant  Hantan.  ^<6. 
Ses  nouvelles  expéditions  contre  ce  Prince 
&  celui  de  Han.  35-7.  Entre  fur  les  terres 
Impériales.  3  j8.  Force  l'Empereur  à  le  re- 
connoiire  pour  fon  Suzerain,  ib.  Prend  pof- 
feflîon  du  patrimoine  des  Tekéou.  jjp.  Eft 
reconnu  Empereur  par  les  Prir-ces  de  Han 
&  de  Oueï.z6o.  Meurt  fans  avoir  pu  forcer 
les  autres  Princes  à  lui  rendre  le  même 
hommage.  U. 
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TcHAO-ff Ëtt  p  Royaume  de  ia  Promce  de 

Leao'tong  ,  &  qui  avoîc  appartenu  aux 
Princes  de  Yen ,  eft  attaqué  par  les  Géné- 
raux de  Han-Ott-ti,  &  pourquoi.  III.  tfi- 
64.  Ceux  de  Tchaa-fien  coupent  la  tète  à 
Yéou-kiu ,  leur  Roi ,  &  fe  foumettent.  6$. 
Ce  Royaume  partagé  en  quatre  Provinces 
dépendantes  de  la  Chine.  il>* 
TcHAO-siUEN-Ti ,  connu  d'abord  fous  le 
titre  de  Prince  de  Hoeï  y  &  fils  de  l'Empe- 
reur Tchao-tfong  fuccèdc ,  l'an  905 ,  âgé 
feulement  de  i  ^  ans ,  à  ce  Monarque  aflaiil- 
oé  par  l'ordre  de  Tchu-ouen*  VIL  101.  Se 
démet  de  la  Couronne  en  (àveur  de  Tchu- 
ouen ,  &  pourquoi.  1 1  ).  Eft  déclaré  Prince 
titulaite  de  Tû-yn,  &  envoyé  à  Tfaatcbéou 
dans  le  Chan-tong  où  un  an  après  on  le  fait 
mourir.  \i6.  Tchu-ouen autrement Taï-tfoa 
éteint  la  Dynaftie  des  rang ,  &  fonde  celle 
des  Htou'Uanr.*  Voyez  ces  titres. 

TcH  Ao-soui  y  Bachelier  de  Ouen-ngan  y  fe 
)oint  aux  Hiane-mj  ou  vo/eurs  à  cheval  qui 
avoient  enlevé  fa  femme.  X.  181.  Reçoit 
divers  échecs  dans  le  Hcxian  6c  le  Hou- 
kouang ,  ôc  fe  traveftit  en  Bonie  pour  échap- 
per. zBz.  Eft  reconnu ,  fait  prifonnier ,  con- 
duit à  Pékin  &  puni.  184. 

TcHAO-ssÉ-ouEN ,  un  des  favoris  de  Yéliu 
Apaoki ,  Roi  des  Khitanj.  VII.  258.  Ré- 
partie ingénieufe  qui  le  fauve  d'être  égorgé 
fur  le  tombeau  de  ce  Roi.  i^.  Gouverneur 
de  Yéou-tchéou  pour  les  Khitans.  jip.  Ecrit 
à  Tchao-yen-tchao,  fon  fils ,  Gouverneur  de 
Ki-tchéou  pour  l'Empereur  qu'il  fe  propofe 
de  faire  rentrer  Yeou-tcheou  à  la  Cnine 
par  un  coup-de-main.  32p.  ^^o.  S'empare 
de  Tchang-ngan  ,  &  fe  déclare  pour  le 
rebelle  Li-chéou-cchin  à  qui  il  envoie  un 
habit  pareil  à  celui  de  l'Empereur,  tpx.  Di- 
fette  affreufe  dans  fa  ville  y  il  développe 
la  férocité  la  plus  révoltante.  400.  Son 
.  origine  y  fon  caradtère.  ih.  Par  le  confeil  de 
Li-Tou  y  il  abandonne  le  parti  des  rebelles. 
401.  L'Empereur  le  nomme  Gouverneur  de 
Hoa-tchéou.  ib.  Ses  tergiverfations  pour  fe 
rendre  dans  ce  nouveau  Gouvernement  y  il 
eft  foupçonné  ,  arrêté  &  puni  publiquement 
ainfi  que  trois  cents  de  fes  créatures,  ib.  401. 

TCHAO-TAO  ,  Roi  de  Nan-yueï.  IL  jn.  Se 
rcconnoit  vaffal  de  l'Empire,  y  12.  Con- 
quêtes dont  il  aggrandit  fes  Etats,  yji.  Sa^- 
tisûdion  qu'il  fait  à  l'Empereur,  ^j.  ùfuiv. 

TcHAO-TCHANG^  Mandarin  favori  de  Kang- 
hi  qui  avoir  fervi  les  MilOonnaircs  de  Pe- 
king  contre  le  Cardinal  de  Tournon  y  & 
contre  Mezzabarba ,  eft  arrêté  par  les  or- 
dres de  Yong-tching  y  &  condamné  à  la 
eangue,  XL  575.  574. 

TcHAO-TCHANG-YEM  perfuade  à  Taï-tfong 
d*agir  contre  les  rebelles  du  Sféachuea. 


VUI.  120.  Eft  nommé  pour  remplacer  le 
Général  Ouang-ki-nghen  en  qualité  de 
Gouverneur  du  Sfé-tchnen.  124.  On  fuf- 
peâe  là  fidélité ,  &  on  le  nomme  feulement 
Gouverneur  de  Fong-ûang.  i2f. 

TcH  AO-TCHB ,  Officier  du  Prince  de  Tchétc  : 
(a  fermeté  à  faire  obferver  les  Loix  dans 
l'exercice  de  fa  charge.  IL  33).  Ce  qu'il 
répond  au  Prince  de  Ping-yuen  qui  fe  cho- 
que de  cette  févérité.  ih.  Entre  dans  le  Mi- 
niftère ,  &  y  développe  fes  talens. }  34.  Com- 
mande l'armée  de  Ickao  y  &  remporte  une 
victoire  fur  les  Tfin.  ib.  &  nj.  Eft  récom- 
penfé  &  créé  Prince  de  Aîafou.  ib.  Echec 
que  Tchao-kou  y  fon  fils  ^  éprouve  de  la  part 
des  Tfin  oui  paflent  au  hl  de  l'épée  150^000 
hommes  de  (on  armée.  343~$4^* 

TcHAO-TCHÉou  .  Gouvemcur  de  Tchin- 
tchéou.  Belle  defenfe  qu'il  fait  dans  cette 
place  y  dont  le  fiége  âc  le  blocus  durent  plus 
d'un  an.  VL  c(Si.  Eft  enfin  délivré  parLi-ké- 
yong.  <6x.  Se  défend  encore  avec  gloire 
contre  fe  rebelle  Tfm-tfong-kiuen.  ^57.  fôS. 

TcH  AO.TCHING .  Gouverneur  de  Tchang^i , 
défend  cette  ville  contre  le  Prince  de  Yen. 
X.  129.  Fait  aux  Yen  y  qui  le  preflToienc 
de  fe  foumettre,  une  réponle  que  leur  Prince 
loue.  ijo. 

TcH  AO-TCHONG.KING, Lieutenant  de  Kao- 
keng  y  forme  avec  l'avant-garde  qu'il  com- 
mandoit  un  bataillon  quarre ,  &  fe  bat  pen- 
dant cinq  purs  contre  les  Touhiueï.  V« 

4P4- 

TcHAO  TCHONG-Kouâ  ,  Officier  de  l'Em- 
pereur Han-Ou-ti  y  fe  diftingue  par  un  coup 
d'éclat  dans  la  guerre  contre  les  Hiong-nou. 
III.  78.  Le  Monarque  compte  lui-même  fes 
bleflures  &  le  récompenfe.  79.  Confeille  à 
l'Empereur  Han-Siuen-ti  cle  différer  la 
guerre  contre  les  Tartares  Sienlien  y  & 
pourquoi.  1^5.  ix6.  Son  plan  pour  vain- 
cre les  SUnlien  y  les  Moneous  de  la  Horde 
de  Han  kien  y  &  autres  Hordes  Tartares. 
137.  Comment  il  les  foumet.  1^8-140.  Son 
portrait  mis  par  honneur  dans  la  falle  ap- 
pel lée  le  pavillon  du  Ki^in»  154. 

TcHAO-TB-KiUN,  Gouverneur  de  Lou-Iong, 
tombe  fur  les  Tartares  Khitans  qui  fuyoient 
de  la  bataille  de  Ting-tchéou.  VIL  167* 
%6%.  N'eft  pas  d'avis  que  l'Empereur  ren- 
voie aux  i  artarcs  leurs  prlfonnicrs ,  8c  pour- 
quoi. 285.  L'Empereur ,  dont  Tartnée  étoit 
bloquée  dans  Tçin-ngan  ,  lui  donne  ordre 
&  aux  autres  Gouverneurs  de  la  dégager, 
jio.  Ses  vues  ambitieufes  l'obligent  à  profi- 
ter du  malheur  de  ce  Prince  au  lieu  de  le 
fervir.  ^  1 1.  L'Empereur  le  ménage ,  &  a  la 
cotifiance  de  lui  donner  le  commandement 
général  de  fes  troupes.  3 1 1.  Abufe  de  cette 
confiance,  &  pouvant  fecourir  les  troupes 

bloquées 
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WoquéeS  dans  Tçîn-ngâri  ,  il  ambitionne  de 
fe  foire  Empereur ,  &  cherche ,  à  force  de 
préfens,  à  gagner  Tékouang  ,  chef  des 
Tartiires,  ;i4.  Tékouang  qui  avoit  donné  fa 
parole  à  Ché-king-tang ,  refufe  fes  propo- 
litions.  315.  Eft  battu  à  Touan-pé ,  &  con- 

• .  duit .  ainfi  oue  Tchao-yen-chéou  ,  fon  fils , 
à  la  Reine  Chou-liu ,  en  Tartarie.  315.  Re- 
proches fanglans  que  lui  fait  cette  Princefle. 
S'd  mort.  517. 

TcHAo-TÉ-MiNG  ,  fils  de  Tchao-pao-ki ,  au- 
trement Li-ki-tfien  lui  fuccède  Tan  1003. 
VIII.  144.  Reçoit  du  Roi  des  Leao  ou 
Khitan ,  des  Patentes  de  Prince  du  titre  de 
Si'ping'ouang,  ih.  Confeils  que  fon  père  lui 
donne  en  mourant.  14J.  L'Empereur  rejette 
Tavis  qu'on  lui  donne  de  faire  enlever  ce 
Prince  ,  &  de  reprendre  les  Villes  que  fon 

{>ère  avoit  envahies,  ib.  Envoie  porter  à 
'Empereur  fa  foumiffion  fignée  &  certi- 
fiée avec  ferment.  lyp.  Rehife  d'envoj^er 
en  otage  fes  fils  &  fes  frères,  itfo.  Son 
voifmage  inquiète  Souflelo  ,  chef  des  Tou» 
fan.  17}.  Les  Lcao  ou  iCA/fûw  Te  défient  de 
Jai  •  ôc  veulent  l'enfermer  dans  leurs  Etats 
en  le  rendant  maîtres  de  Kan-tchéou.  i88. 
189.  Apprend  avec  plaifir  que  les  Kkitans 
ont  été  battus  à  Kan-tchéou  ,  &  lui-même 
enlève  cette  Ville  aux  Hoehho.  ib,  b  ipo» 
Prend  le  titre  d'Empereur  &  donne  à 
Tchao-yuen-hao ,  fon  fils ,  celui  de  Prince 
héritier.  ib.  Meurt  &  ce  fils  lui  fuçcède. 

TcHAO-TiEN ,  adion  généreufe  de  cet  Offi- 
cier. IX.  8o. 

TcHAO-TiNG-YN  ,  un  dcs  Généraux  de 
.  Tong-tchang ,  marche  au  fecours  de  Kien- 
tchéou.  VII.  17^.  Aftion  de  vigueur  que  lui 
&  Li-tchao  font  avec  1200  hommes  con- 
tre 12^000  Impériaux  qu'ils  furprenneht.  ib. 
Les  bat  à  Kien^tchéoa.  277.  Commande 
30^000  hommes  contre  Tong-tchang  qui 
en  vouloit  à  Han-tchéou.  28j.  Contribue 
au  gainde  la  bataille  de  Ki-tfong-kiao  285. 
.  Eft  feit  Gouverneur  de  Tfé-tchéou.  287. 

TcH  AO-TSÉ  ,  un  des  plus  éclairés  de  la  Cour 
de  Sun-kiuen  eft  envpyé  vers  Tfao-pi  à  qui 
il  foitun  tableau  des  qualités  ém inentes  de 
de  la  puiflance  de  fon  Maître.  IV.  8;.  85. 

TcHAO-TSo ,  Miniftre  de  la  guerre  ,  fous 

l'Empereur  Hiao-ouen-ti.  II.  5-74.  Confeils 

qu'il  donne  pour  réprimer  les  courfes  des 

-  Tartares.  f  jf .  fr  fuiv.  Vues  qu'il  propofe 

Î)our  encourager  l'agriculture  Ôc  la  circu- 
ation  des  bleds.  5'j7.  &  fuiv. 
TcHAO-TSONG  ,  fuccède  à  Hi-tfong  ,  Era- 

f>eceur  des  Tang  ,  l'an  888.  Son  amour  pour 
'étude  &  fes  qualités  perfonnelles.  VII.  i. 
•  Efprit  d'indépendaace   de  la  plupart  d^'è 
Gonverneocs  fous  fon  règne*  2r4.  Attribue 
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aux  Eunuques  qu'il  déteftoit  ta  plupart  des 
troubles ,  &  cependant  n'ofe  rien  entre- 
prendre ,  contre  ces  intrigans.  ib.  Se  décide 
à  la  guerre  contre  Li-ké-yong.  j.  6.  Macet 
que  ce  dernier  lui  addrefle.  10.  Renvoie 
du  Miniftère  Tchu-ouen  &  Tchang-fiun  , 
auteurs  de  cette  guerre.  11.  Rétablit  Li- 
ké-yong  dans  tous  fes  droits.  12.  Perfidie 
d'un  Eunuque  contre  fon  oncle  materneU 
ib,  6'  13.  Les  Gouvernemens  fous  fon  règne 
devenus  la  proie  du  plus  fort.  17.  Placet  io- 
folent  qu'il  reçoit.  18.  Li-meou-tchin  lui 
fiiit  la  loi  au  milieu  de  Tchang-ngan.  20r 
Soufcrit  aux  dures  conditions  de  trois  re- 
belles ,  dont  le  deflein  étoit  de  le  détrô- 
ner. 14.  Eft  forcé;  d'abandonner  Tchang- 
ngan  fa  capitale.  26.  Y  eft  rappelle  par 
Li-ké-yong  accouru  à  fon  fecours.  i8. 
Refiife  Li-ké-yong  qui  propofoit  de  détruire 
Li  méou-tchin,  &  pourquoi.  2p.  Ce  dernier 
&  Han-kien  lui  font  de  nouvelles  querelles; 
il  quitte  de  nouveau  fa  capitale  &  fe  rend 

•  à  Hoa-tchéou  entre  les  mains  de  Han-kien , 
35.  37.  Intrigues  de  Han-kien  pour  ftiire 
périr  huit  Princes  de  la  famille  Impériale  : 
il  l'oblige  à  réformer  fes  Gardes.  38.  jp. 
On  rétablit  le  Palais  de  Tchang-ngan ,  & 

-  il  y  retourne,  ro.  Confpiration  des  Eunuquet 
.  pour  le  détrôner.  <i.  Lui  &  l'Impératrice 
font  arrêtés  &  enfermés  dans  un  apbarte- 
naent  reculé  du  Palais,  ci.  L'Eunuoue  Liéou* 
ki-chou  difpofe  du  Trône  en  feveur  du 
^    Prince    héritier    cru'il    propofe  enfuite  à 
.  Tchu^uen.  y }.  f4.Les chefs  de  cette  confpi- 
ration font  mis  à  mort  .  &   il  eft  rétabli.^ 

•  yy.   $6.  Récompenfe  les  libérateurs,  ib. 
.  &  j'7.  Se  détermine  à  ôter  aux  Eunuques 

toute  autorité  dans   l'adminirtration.  /^/V, 

•  Cependant  il  n'ofe  les  exterminer.  j8<f 
cp.  Ne  peut  plus  réprimer  leur  infolence  nî 

.les  réduire,  tfi.  Ils  pillent  fes  tréfors,  6c 
Li-méou-tchin  le  conduit  à  Fong-fiang.  ^1, 

-Démarches  deTchu-ouen  &de  Li^ké-yong 
pour  l'en  tirer.  ^^4. 6f.  Siège  de  cette  Ville 
par  TchuK)uen  »   &  fes  proteftations  de 

:  fidélité  pour  l'Empereur.  71.  Se  rend  daAs 

-le  camp  deTchu-oMenqui  lé  fait  partir  pour 
Tchang-ngan.  78.  Profcrit  tous  les  Eunu- 

'  ques.  h,  &  8e.  L'ambition  de  Tfouï-yn ,  fon 
Miniftre ,  lui  donne  de  l'inquiétude  ;  alcen* 
dantquece  Miniftre  &  Tchu-ouen  prennent 

•  fur  lui  8i-8}.  Tchu-ouen  l'oblige  à  faire  pé- 
rir ce  Miniftre,  &  à  fe  rendre  à  Lo-yang.  py. 

-Douleur  de  ce  Prince,  pd.  Donne  avis  ,  à 
plufieurs  Gouverneurs,  de  fa  nouvelle  cap- 
tivité, p/.  p8.  i3n  lui  ôte  f  s  gardes  qu'on 

.  fait  mourir ,  on  lui  en  fubftitue  d'autres  ^ 
&  il  ne  trouve  plus  autour  de  lui  que  des 

-cfpions  ou  des  créatures  de  Tchu-ouen.  çç. 

:  Oq  le  fait  mourir  •  &  on  proclame  fon 
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neuvième  fib  âgé  de  13  ans«  100.  loi. 
Voyez  Tchao-fiuen-ti. 
TcH  AO-TSOU  ,  un  des  premiers  OflSciers  de 
l'Empereur  Han-Hiao-king-ti.  IL  572.  Avis 
prudent  qu'il  donne.  /^.  &  futv.  Abaiflc  la 
puiflance  des  Princes  de  la  famille  Impériale. 
574.  &fuiv.  On  demande  fa  tète./A. Eft  mal 
réœmpenfé  de  fon  zèle.  $77.  On  le  lacride 
à  la  politique,  ibîd» 
l^CHAPAR^  filsdeHaïtouy  fe  foumet  aux 
Mongoas  après  la  mort  de  ce  Prince.  IX. 
481.  483.500. 
TcHAR AK  •  poids  qui ,  chez  les  Bouchares  ^ 
.  équivaut  a  dix  livres  Cliinoifes.  XI.  ^67. 
TcHASSAC-ToUHAN  ,  chef  des  Kalkas  de 
la  droite  ^  défigné  encore  fous  le  nom  du 
Tortfi  ou   Tortchi  Tchapou.  XI.  p6.  Se 
plaint  à  Kang-hi  &  au  grand  Lama  de  ce 
que  plufieurs  de  fes  frères  &  de  fes  neveux 
ctoient  paflés  chez  les  Kalkas  de  la  gauche. 
io6.  107.  Concerte  avec  le  Kaldan,  fon 
frère ,  les  moyens  de  détruire  Touchtouhan. 
109.  Bat  &  niit  mourir  Kaltan^  fils  de  ce 
dernier.   118.  Touchtouhan  &  Tchépfun* 
tanpa  le  font  périr.  111-114. 
TcHB  y  érigé  en  Royaume.  II.  451. 
7cHÉ-T  excite  une  révolte  contre  l'oforpa- 
ceur  Ouang-roang.  III«  ijd.  Les  Cens  l'a- 
bandonnent ;  &  fni-flième  périt  les  armes 
.  à  la  main,  iè, 

TcHÉLi  repréfente  à  l'Empereur  Houpilaî 

les  défordres  de  San-ko ,  premier  Miniitre  ^ 

avec  une  fermeté  qui  d'abord  lui  coûte  cher. 

IX.  '44f .  Son  zèle  efl  à  la  fin  couronné  par 

le  fucces.  447. 

TçHÉxi-FoUHOA  cherche,  au  défaut  de 

.  ifuccès  ,  à  furprendre  la  faveur  de  la  Cour. 

^IX   S9(5' 

TcHBtououBï .  fils  de  Moukoulu  •  Tartare 
Géougen  j  lui  luccède  &  a  lui-même  pour 
fucceffeur  Tounououeï,  fbn  fils.  IV.  fii. 
à  la  Note. 
TcHEN*YU^  nom  que  Ifes  Tartares  HrW- 
nou  donnotent  à  leurs  Rois.  IL  4po.  On 
foupçonne  que  ce  nom  qui  peut  fe  lire  en 
Chinois  Tatijpuj.^d  le  nom  corrompu  de 
Tieti4:fi  sfiU  du  ciel  y  que  les  Chinois  don- 
nent à  leurs  Empereuis.  III.  141.  à  la  Note. 
Les  Tartares  donnent  encore  à  leurs  Rois  le 
citre  deTfengli'khoutou  qui  a  le  même  fens* 
143.  à  la  Note.  Douze  ordres  de  grands 
aiHdeflbas  de  lui  diflingués  par  la  gauche 
te  la  droite  ,  &  pourquoi,  ih.  Leurs  fa« 
crifices  &  leurs  aflemblées.  iè.  Leurs  prin- 
cipales loix.  ih.  &  144.  à  la  Note.  Digreflion 
fur  leur  religion  ,  leurs  moeurs  &  leurs 
ufages.  i^.  Krange  coutume  pratiquée  à 
l'inauguration  des  Tchen*yu.  ib. 
TcHBN-TCHiNG  y  Royaume  des  Indes ,  en- 
voie fes  Tributs  à  ChHibng,  Empereur 


des  lîéou^Tchiou , l'an  9ff;&  l'an  iTtp  à 
Hoeï-tfong,  Empereur  àesSong,  VIU.  589. 
à  la  Note.  Expédition  des  Mongous  dans 
ce  Royaume.  IX.  414.  Contient  la  partie 
maritime  du  Tonquin.  ib.  à  la  Note  &  416. 
Eft  lié  d'intérêts  avec  les  Ngan-nan.  410. 
411.  411. 425.  Confultez  les  Notices  Hifto* 
riuues  fur  Ja  Cochinchine  &  le  Tong-king. 
XL  1-18.  &  1^60. 
TcHÉou ,  Principauté  tributaire  établie  dans 
le  Chantohg  par  Qu-ouang, l'an  i m  avant 
l'Ere  Chrétienne,  en  faveur  des  defcendans 
de  l'Empereur  Hoang-ti.  L  159, 
TCHEou  ^  nom  de  la  troifième  Dvnaftie  Im- 
périale qui  a  fuccédé  à  celle  des  Change 
Fondée  l'an  1 121  avant  l'Ere  Chrét.  par  Ou- 
ouang.  I.  i5p.  Finit  l'an  149  avant  la  même 
Ere  après  une  durée  de  874.  IL  jtfi.  Voy.  ib, 
la  Note  &  le  Tableau  mis  en  tète  du  premier 
Volume.  La  Dyn.des  Tfin  lui  fuccède.  3^5. 
TCHEOU  (  Héou  )  ou  féconds  Tchéou,  dix- 
huitième  Dynaftie  Impériale  fondée  Tan 
pf  I  de  l'Ere  Chrétienne ,  par  Kouo-cueï  ^ 
compte  trois  Princes  &  une  durée  de  lo 
ans.  VIL  412-4^4-  £ft  remi^acée  par  la 
grande  Dynaftie  des  Song. 
TcHÉou.cHi  f  refîife  la  Gnironne  de  Oua. 
IL  418.  Eft  fait  premier  Miniftre  de  ce» 
Etats.  419. 
TcHÉou-HiNG-FONG  ,  Prioce  du  Hownan. 

Voyez  ce  dernier  nom. 
TcHÉou-YA-Fou ,  Capitaine  expérimenté  de 
l'Empereur  Hiao-king-ti.II.  y/r.Eftcharçé 
du  commandement  de  l'armée  contre  le 
Prince  de  Ou.  ib.  Viftoire  complette  qu'iJ 
remporte  fur  ce  Prince  &  fes  alliés.  fSi. 
TcHÉou-Y Ao ,  Gouverneur  de  Fou-tchmg  : 
fa  tendreffe  pour  fa  mère  &  pour  fa  femme 
peut  feule  le  déterminer  à  le  rendre.  IV. 
416.  Accueil  honorable  qu'il  reçoit  à  la 
Cour  de  Fou-kien  ;  défintérelTement  qu'il 
j  fait  paroître.  ib.  Eft  envové  en  exil 
potir  avoir  trempé  dans  une  révolte.  448. 
TcHÉou-YU  ,  originaire  de  Chouna,  fe  lie 
d'amitié  avec  Sun^ché.  IV.  i.  âa  figure , 
fes  excellentes  qualités  ;  il  fe  fixe  fous  les 
Etendarts  de  Sun-tché.  Devient  Général  de 
Sun-kiûen ,  après  la  mort  du  Sun-tché  ;  il 
aiTemble  fes  troupes.  IV.  ^4.  Bat  Tfao-tfao 
à  Tchipi,  &  conçoit  la  plus  liaute  idée  de^ 
fes  talens.  5;.  Brûle  fes  barques.  $6.  N'ofe 
.troubler  la   retraite   de    Tfao-tfao.    fy. 
S'oppofe  à  ce  aue  Sun-kiuen  cède  à  Lieou- 
pey  toutes  les  oépendances  du  King-tchéou. 
ib.  Plan  de  campagne  qu'il  forme.  Meurt 
à  Pa-kiéou  en  recommandant  Lou-fou.  ^•. 
TcHÉou  KONG ,  on  lui  donne  le  pays  de 
.  Kiu-feou  dans  le  Chantong.  I.  atfp.  Se  dé- 
voue  à  mourir  pour  fauver  l'Empereur 
Ou-ouang  ,  fpn  frère ,  qui  le  nomme  Goa- 
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▼emeor  de  TEmpire  5c  lui  recooimande  la 
mtelle  de  Tching-ouang  fon  fucceflèur.  277. 
2^9»  Met  en  vers  les  belles  aâions  des  an* 
ciens  Princes  pour  former  Tefprit  &  le  cœur 
de  ce^  pupile.  281.  Jaloufie  de  Ciiao-kong , 
fon  aîné,  qu'il  détourne  du  deflein  de  fe  re- 
tiier  dans  la  Principauté  de  Péyen ,  & 
comment.  282-284.  Donne  le  bonnet  au 
jeune  Empereur ,  &  fe  démet  de  la  Prin- 
cipauté de  Lou  en  &veur  de  Pékin ,  fon 
fils.  iSf .  Exhortation  qu'il  lui  fait  à  fon  dé- 

{)art.  iif.  &  1B6.  Ses  frères  fufpeâent  fa  fidé- 
ité.  Accufé  d'afpirer  à  la  Couronne ,  il  fe 
retire  du  côté  de  l'Eft ,  où ,  fous  le  prétexte 
d'expliquer  les  384  Koua  de  l'Y-king  ,  il 
s'occupe  à  décrire  les  reflbrts  qu'on  em- 
ployoit  pour  le  perdre  î^id.  Vers  qu'il 
compofe  fur  ce  fujet.  288.  Une  calamité 
Miblique  qui  oblige  d'avoir  recours  au 
JCinteng ,  fait  connoitre  à  l'Empereur  Taâe 
de  fon  dévouement  pour  Ou-ouang.  Ses 
regrets  de  l'avoir  foupçonné.  Il  va  le  cher- 
cher dîans  la  retraite  &  le  ramène  à  la 
Cour.  28p.  Se  tranfporte  à  Lo-yang,  où 
il  fait  conftruire  les  Palais  propres  à  y  re- 
cevoir l'Empereur  &  toute  fa  Cour.  318. 
JDifcours  que  lui  fait  Chao-kong  au  nom 
des  habitans  de  cette  Ville,  jip-^zi.  Re- 

Îoit  un  ordre  de  l'Empereur  de  refter  à 
.o-yanff.  322.  Rend  compte  de  fes  plans  au 
jeune  Alonarque,  l'exhorte  avenir  &  lui  difte 
la  conduite  qu'il  doit  tenir,  ^t^.  ^14.  Di. 
menfions  de  la  nouvelle  Ville  âc  ^  po- 
fition.  J2J.  Police  qu'il  y  établit.  jxeS.L'Em- 
^reur  lui  envoie  du  vin  de  Kw^tchang^  pour 
niarquerfon  re^eft-  Ce  que  ce  Miniftre 
lui  répond  ^^7•  Ses  dernières  inflruâdons 
adreuées  à  l'Empereur.  318.3)0.  Sa  mortu 
Etoit  Aftronome  &:  Géomètre.  Ses  travaux. 
ib.  Ses  fils.  jji. 
TcHÉou-KiEN  vient  au  fecours  du  rebelle 
Sou-mao  affiégé  dans  Kouang-lo  par  Qu- 
han  y  Général  de  Kouang-ou-4:i.  lU.  2^0. 
Les  afiiégés  font  une  fortie  y  font  tournés 
&  contraints  de  fuir  vers  Hou-ling.  zpi. 
TcHÊou-Kii; ,  un  des  grands  de  la  Cour 
.  de  Han-Chun>ti  raccommode  ce  Monarque 
avec  l'Impératrice  Yen-chi ,  veuve  de  Han- 
Ngan-ti  qu'il  avolt  fiiit  enfermer.  III.  42  a. 
TcHÉou-Ki  UN  y  trente-cinquième  &  dernier 
.  Empereur  des  Tchéau.  H.  jyp  Ne  poflTédoit 
que  fept  Villes.  $60.  Réduit  au  rang  du  peu- 
plepar  les  Tfin  il  finitfes  jours  dans  la  misère, 
jitfi.  Caufe  de  la  chute  de  la  Dynaftie  des 

ichéou.  il}»  &  3^2. 

TcHBOU-Ll  ,Otficier.Général  fous  les  Tchin. 

,  V.  409.  Bat  les  rebelles,  i^.  Echec  qu'il 
reçoit.  410.  Sujets  de  mécontentement 
qu'on  lui  donne.  41p.  Se  révolte,  ih.  Tra- 

.  £ifon  dont  il  ufc  envers  un  des  Généraux 
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de  l'Empite.  427.  Eft  tué  dans  u^e  aftion. 
428. 

TcHÉou-ro-HEOU,  Amiral  de  Héou-tchu*, 
dernier  Empereur  des  Tckin.  V.  474.  Efforts 
qu'il  (ait  pour  rétablir  les  affaires  de  fon 
Douverain  ,  prifonnier  des  Soui,  480.  Eft 
obligé  -de  fe  foumettre  au  vainqueur.  H. 

TcHEOU^Nou ,  fils  de  Tohan,  Kohau  des 
Géougen,  lui  fuccède  l'an  5:08.  Son  titre 
de  règne.  V.  22p.  S'applique  aux  exercices 
militaires  ;  bat  les  Kaoncké  &  jEait  y  de  la 
tète  de  leur  Roi  y  un  vafe  à  boire.  Sou-* 
met  plufieurs  Rois  voifins.  241.  Son  projet 
d'alliance  avec  les  Oue'ù  242.  Troubles  à  la 
Cour  de  ce  Prince  qui  caufent  fa  mort 
&  celle  de  Ono-koueï  y  fon  frère  y  établi 
Kokan  après  lui.  i4d-24p. 

TcHÉou-oUEN ,  Lieutenant  de  Tchituching. 
II.  412.  Retraite  honnorable  qu'il  &it.  413, 
Périt  dans  une  bataille  qu'il  perd.  420. 

TcH£OU-ou£N-YU  y  Officier  ious  les  Léaag^ 
V.  4oy.  CommiflTion  dont  il  eft  chargé.  /^. 
Marche  contre  les  rebelles.  407.  Lft  (ait 
prifonnier.  408.  S'échappe.  40p.  On  Jut 
redonne  du  commandement.  410*  Com- 
ment il  périt.  /^. 

TcHÉou-PAo-KiUBN  ,  Prince  du  Hou^Nufu 
Voyez  ce  dernier  nom. . 

TcH£ou-pou.  II.  43^.  Reçoit  le  fceau  de 
Grand-Général  &  aflèmble  les  troupes.  /A# 
Manière  adroite  dont  il  s'y  prend  pour  Jes 
conferver  au  parti  de  la  famille  Impériale. 
5:37.  Diffipe  la  fà&ion  des  Liu*  U»  Eft  nom* 
me  premier  Miniftre.  j:3p.  Quitte  la  placer 
f45.  Y  rentre.  547. 

TcHEOU-siUM  ,  Gouverneur  de  Ya^g« 
tchéou  bat  les  Généraux  de  Ou  à  Pan-piao# 
IV.  175.  Veut  marcher  à  Kien-yé.  174. 

TcHEOu.TCHANG  y  Cenfeur  de  TEmpire;.) 
IL  504.  Sa  fermeté  à  s'oppofer  aux  vo- 

.   lontés  injuftes  de  fon  Souverain.  dK 

TcHÉou-TCHi ,  Officier  de  Ouang«fîun, 

.  paflè  4e  nuit  le  Kiang  ,y  furprend  Lo^hiang  ^ 

,   &  fait  .prifonnier  Sun-biu.  IV.  169.  i7o« 

TcHÉou-TCHiNG-HOEï  rend  fervice  k 
Tchao-tfong ,  en  puniflânt  les  Eimuquesqui 
avoient  dépofé  cet  Empereur.  Vil.  fâ* 
Pour  reconnoitre  xe  fervice  fon  nom  eft 
changé  en  celui  de.  Li-kihoeï,  &  pour- 
quoi., yj.  Devient  cl'un  orgueil  infuppor- 
table  à  caufe  des  prérogatives  qu'on  lui 

.  accorde.  Ci.  6i.  Prend  le  parti  des  Eunu* 
qi^es  y  &  prefle  l'Empereur  de  partir  pour 
Fong-fiang.  ih.  Se  donne  à  Tchu-ouen  avec 
la  ville  de  Pin-tchéou  dont  il  étoit  Gouver* 
neur.  ^4.  Ce  traître  eft  arrêté  &  on  lui 

^  coupe  la  téte.^^ 

TcHÉQU-TCHU,  Général    de  l'Empereur 
Tçin-HoeHi,  eft  envoyé  contre  les  Tanar^f^ 
«ui  «'4tgient«br4vplt4s.  IV.  204^  Meurt  ie 
ïp  a 
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fabre  à  la  main ,  poar  n'avoir  pas  été  fou- 
tenu.  Z07. 

TcHÉou-TÉ-ouEï ,  Officier  de  Li-ké-yong , 
&  d'une  intrépidité  peu  commune  eft  en- 
voyé contre  Clii  chou-tfong  ,  Général  de 
Tchu-ouen.  VIL  45.  Il  le  bat  &  fiait  ori- 
fonnier  Tchin-Tch^ng  qui  s'étoit  vante  de 
le  conduire  à  fon  Maître.  IL  6'  47.  Lui  & 
Li-fsé-tcbao  pourfuivent  les  troupes  de 
Tchu-onen ,  &  reprennent  trois  Villes  dont 
elles  s'étoient  emparées.  67.  Va  au  fecours 
<le  Lou-tchéou  &  repoufle  la  cavalerie  Im- 
périale. ii2.  Réduit  l'armée  Impériale  à 
ne  point  ofer  fortir  de  fon  camp.  115. 
Li-ké-yong  tombe  dangereuferaent  ma- 
lade ,  &  il  remmène  fon  armée,  ib.  Revient 
avec  le  nouveau  Prince  de  Tfîn ,  &  fait 
lever  le  fiége.  124.  iiy.  Bat  les  Impériaux 
à  Pé-hiang.  138-145.  Villes  qu'il  foumet. 
144.  14c.  Adîége  léou-tchéou.  lyo.  Ce 
qu'il  dit  à  un  Oflicier  du  Prince  de  Yen  qui  de- 
mande la  paix.  I J7.  Prend  cette  Ville,  icp. 
Ne  peut  garantir  Lin-tçing.  166.  Eft  rait 
<jduverneurde  Lou-long  &  néglige  de  faire 
garder  le  paflage  de  Yu-koan  dont  les  Khi- 
tans  s'emparent,  itj.  Eft  défait  par  Yéliu- 
At)aoki.  th.  Avec  le  fecours  qu'il  reçoit  du 
Prince  de  Tfin  ,  les  Tartares  font  battus 

-  i  leur  tour  à  Y  éoutchéou  qu'ils  affiégeoient. 
174.  17c.  Conduit  trente  mille  hommes  au 
camp  oe  Makiatou.  178.  Péi-it  avec  fon 
fils  à  la  bataille  de  Houléoupioù  il  comman- 
doit  l'arriêre-garde.  1 8 1 . 

TcHtou-Tr,OHicier  de  l'Empereur  Ou-ti  des 
Tchin.  V.  410.  Gouverneur  de  Pou-tching  ^ 
il  fe  révolte ,  mécontent  de  ne  pas  recevoir 
une  récompenfe  qui  répondit  à  fes  defirs* 

4t9/4»i-4*7-4i«-  ^    ,       , 

TcHEOU-TUN-Y  ,  s'avance  par  fes  lumières 
&  fes  belles  qualités.  VIlI.  277.  Parvient 
au  Mandarinat  de  Nan-tchang  &  fe  diftin- 

fue  par  fon  humanité.  278;  Ses  ouvrages  de 
ttérature'.  Fait  bâtir  une  maifon  à  Nan- 
kahg  y  dont  il  commandoit  les  troupes.  On 
lui  donne  le  furnom  de  Tchéou-lieo-ki ,  & 
pourquoi.  «^. 

TcHÉou-TUN-Y  maître  des  deux  frères 
Tching^iao  &  Tching-y.  VIII.  307. 

TcHÉou-TSi-TCHi ,  Général  des  Song.  V. 
3p.  Bat  les  rebelles,  ih.  Fait  lever  le  fiége 
de  Tchingtou.  ih. 

TcHi-Pl  raffembleun  grand  nombre  de  Ton- 
kiueï  après  la  défaite  de  Kieïli-kohan  ,  fe 
fait  proclamer  Kokan  &  fe  met  fous  la 
proteftion'  de  la  Chine.  VI.  i  ly.  R.efafe  de 
fe  rendre  à  la  Cour  de  Tang-Taï-tfong,  eft 
fait  priConnier ,  &  enfuite  rendu  à  fes  Etats 
fous  le  fimple  titre  de  Général,  ixy. 

TcHÉPiN  ,  "Tartare  de Ting-ling ,  fe  difpofe 
à  attaquer  Lo-yang,  IV.  ffp,  Moujong- 


tchoui  que  Fou-^kien  cnvoyoit  contre  fui 
paife  fous  fes  Etendards  avec  fes  troupes. 
4^0.  Traite  avec  mépris  les  troupes  de 
Moujongtchoui ,  &  ce  chef  lui-même  qui, 
certain  du  deflein  qu'il  avoit  de  le  trahir^  lui 
fait  couper  la  tète.  4^f - 

TcHéPSUNTANPA  ,  Koutouctou  &  Lama, 
XL  97.  Donne  avis  à  Kanç-hi  des  hoftilicé» 
du  Kaldan.  i  if .  Le  trouble  règne  dans  (on 
camp.  118.  Haine  du  Kaldan  contre  lui.  Il 
veut  détourner  les  Chinois  de  lai  donner 
afyle.  120.112. 

TcHÉREN-SANLOUP,  un  des  fils  du  Kal- 
dan y  eft  remis  par  Tféouang-rabdan  entre 
les  mains  de  Kang-hi.  XL  29}. 

TcHi-ssÉ ,  Royaume  fitué  au  Nord  de  Ter- 
fan  qui  lui  appartenoit.  III.  <%.  Eft  conquis 
par  Tchao-pou-nou ,  Général  de  Han-Ott-ti- 
66.  67.  Irruption  des  Hiongnou.  152.  Leur 
Roi  le  donne  au  Tchenyu  de  ces  Tarttres. 
2  3 1 .  Ce  Roi  &  d'autres  du  Si  yuy  au  nombre 
de  18  ,  envoient  leurs  enfans  en  ôuge  à  la 
Cour  de  Kouang-ou-ti ,  &  pourquoi,  uy. 
Sont  battus  par  le  Roi  de  Sou-kia  &  leur 
Souverain  tué  dans  l'a&ion.  ^16.  Expédition 
du  Général  Pan-tchao.  372. 571.  Les  TcW. 
fsé  fe  foulèvent  fous  le  règne  de  Han-Ming-ti, 
&  font  battus.  37;'.  176,  Leur  Roi  donne 
fon  fils  en  otage  à  Téou-hien,  Général 
Chinois.  595.  Les  Tcké^-fsé  du  nord  &  ceux 
du  raidi  divifés  d'intérêts.  415.415. 419.  Le» 
Hiong-nou  chafTés  du  Tché-fié  du  nord  par 
Pan-yong.  420.  Battent  les  Hiongnou  dans 
une  nouvelle  tentative.  429.  Favorifent  les 
armes^de  Liu-kouang,  Général  de  Foukien, 
pour  foumertre  plufieurs   Royaumes  du 

5;.yir.  IV.  47ï-47^ 

TcHE-TCHAo ,  fils  de  Tdié-lao,  prend  le 
titre  de  Prince  de  Outî^  &  fe  révolte  contre 
Moujongtchoui  qui  le  bat  &  lui  enlève  ce 
<iu'il  âvoit  ufurpé.  IV.  488.  Attend  inuti- 
lement du  fecours  de  Moujongyong  fur 
les  bords  du  Hoang-ho.  Moujongtchoui 
paffe  ce  fleuve  en  ufant  d'un  ftratagème  in- 
génieux &  le  bat  de  nouveau.  489.  490. 
Se  réfugie  auprès  de  Moujongyong  qui 
le  (ait  mourir  pour  avoir  tenté  de  fiire  ré- 
volter fes  troupes,  ib. 

TCHÉ-TCHIN-OUEN-POtr,  Han  des  Eieutes, 
purge  la  Chine  des  Bandits  appelles  les 
Bonnets  blancs.  Titres  &  prérogatives  que 
lui  accorde  PEmpei-enr  Chun-tcni.  XL  79. 

TcHi-TSONG  ,  autrement  Tchao-yonj ,  fils 
de  Chin-tfong  &  de  l'Impératrice  Téfcï, 
lui  fuccède  l'an  108^,  fous  la  Régence  de  fa 
mère.  VIII.  jof.  Epoufe  la  fille  de  Mong- 

Îruen,  Officier  de  cavalerie.  313.  Mort  de 
'Impératrice  Téfeï,  grande  confidération 
dont  jouiflbit  cette  Princefle.  ^14.  Prend 
do-  nottvcawsMiniftres  qui  changent  tout 
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ce  qne  cette  Régente  avoit  fait.  31  y.  315. 
Répudie  l'Impératrice  Mong*chi ,  &  pour- 
quoi. 1^.  &  }i8.  Guerre  avec  les  Hh.  310- 
326.  Lieou^tfieï-yu  qui  lui  donne  un  nis , 
cft  déclarée  Impératrice.  3  27.  Ce  fils  meurt  : 
il  tombe  malade  de  chagrin.  Sa  mort.  3$o. 
Se  repent  d'avoir  répudié  Mong-chi.  jjj.^ 
Caradère  de  ce  Prince.  «A.  Tchao-ki ,  on- 
2ième'fils  de  l'Empereur  Chin-tfong^  lui 
fuccède.  Voyez  Hoeï-tfong. 

TcHi-YÉou,  Gouverneur  rebelle  dutems  de 
Hoang-ti.  V  oyez  ce  dernier  titre. 

TcHi-YUN ,  Gouverneur  de  la  Capitale ,  re- 
fijfe  l'entrée  de  cette  Ville  à  l'Empereur 
Kouang-ou-ti  qui  revenoit  nuitamment  d'une 
partie  de  chafle.  III.  32J.  Engage  ce  Mo- 
narque à  fe  modérer  &  en  reçoit  des 
prélens.  3  25.  Blâme  fon  divorce  avec  Ilm- 
pératrice  Kouo-chi.  328.  329. 

TcHi-LÉ  ,  Tartares.  V.  2Ctf. 

TCHI-XIEN  ,  Kohan  des  Géoufren.  V.  41.  Tn- 
fulte  qu'il  fait  à  des  Ambafladeurs  du  Roi 
des  Oueï  envoyés  dans  le  Si^yu.  ib.  Eft  obli^ 
gé  de  fiiir  devant  ce  Monarque.  48.  4p. 

ToHiLi-PALi  (  Nahichétchi ,  Roi  de  )  eft 
tué  par  Pouffé  qui  s'empare  de  fes  Etats. 
X.  178. 

TcHiLoucou,  fils  de  Yéliu-ylieï,  Roi  des 
Liao  occidentaux  ou  des  Kara-lthitans  lui 
fuccède  Tan  1 1  ç5 ,  fous  la  régence  de  la 
Princeife  Pouflbu-ouan.  VIII.  422.  Son  ar- 
deur pour  la  chafle.  Les  Naïmans  y  fes 
tributaires ,  le  font  prifonnicr ,  &  réunifient 
fes  Etats  aux  leurs  Van  iioi.  ib. 

TCHIN  ,  Principauté  tributaire  établie  à  Caï- 
fong-fou  du  Honan  ,  par  Ou-ouang ,  l'an 
iii2avantrEre  Chrétienne,  en  faveur  des 
defcendans  de  Chun.  I.  269.  Extinâion  de 
cette  Dynaftie  l'an  478  avant  la  même  Ere 
par  Hoeï-kong,  Prince  de  Tckou.  II.  123. 

TcHiN,  onzième  Dynaftie  Impériale ,  fon- 
dée par  Tchin-pa-fien  ,  compte  cinq  Em- 
pereurs pendant  trente-trois  ans  de  durée , 
depuis  l'an  ^$7  de  l'Ere  Chrét. ,  jrfqu'à 
l'an  589.  V.  407-482.  La  Dynaftie  des  Houi 
la  remplace.  483. 

TcHiN-CHiNG ,  Magiftrat  intègre  des  Etats 
de  Ou  ,  périt  vidtime  de  fon  équité.  IV. 
ij'7.  i5'8. 

TcHiN-cHTNG-TCHi  remplace  le  premier 
MiniftreFoupié.  VIII.  271.  Jugement  qu'en 
porte  Sfé-ma-kouang.  271. 

TcHiN-cHou-cHiN  ,  Prince  du  fang  Impé- 
rial des  Tck'tn  ufe  de  ftratagême  pour  r Af- 
ter  aux  troupes  de  Yang-kouang  &  retar- 
der la  chute  de  fa  famille.  V.  480.  .Eft 
pris  dans  Siang-tchéou  6c  mis  à  mort.  481. 

TCHIN-CHOU-LING,  Prince  de  Chi-hing& 
fils  de  l'Empereur  Suen-ti  ;  comment  il 
agit  à  l'égard  du  Prince  héritier  ^  fon  frère. 
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TcHîN-cHou-PAO,  fils  de  Suen-ti ,  Empe- 
reur des  Tckin  ,  lui  fuccède  l'an  582.  Eft 
bleflé  d'un  coup  de  couteau  par  fon  frère. 
V.  450. 4<Si.  Voyez  Héou-tchu. 

TcHiN-F  AN,  chef  du  Tribunal  des  Cenfeurs, 
engage  l'Emoereur  Han-Houon-ti  à  faire 
appeller  cinq  Sages  qui  vivoienc  dans  l'obfcu- 
nté.  III.  4yi.  Eit  privé  de  Us  emplois ,  puis 
rétabli  •  &  pourquoi.  45<^-4j8.  Hefiife  d'exé- 
aiter  l'ordre  que  lui  envoie  l'Empereur 
contre  Li-yng.  III^  475.  Perd  de  nouveau 
fes  emplois  ,  &  pourquoi.  476.  Eft  élargi  à' 
la  mort  de  l'Empereur  &  déclaré ,  par  l'ini- 
çératrice  ,  Gouverneur  de  l'Empire.  48}. 
Meurt  vidime  des  Eunuques  dont  il  avoit 
voulu  abbattre  le  crédit.  484-488. 

TcHiNG  ,  Principauté  tributaire  érigée  l'an 
1 122  avant  l'Ere  Chrétienne ,  dans  le  Chan- 
tong ,  par  Ou-ouang,  en  faveur  de  Chen-ou. 
L  itfp. 

TcHiNG  ,  PrincipaHté  érigée  dans  le  Chenfi 
l'an  8otf  •  avant  l'Ere  Chrétienne ,  par  l'Em-^ 
pereur  Siuen-ouang ,  en  faveur  de  fon  fils 
puîné.  II.  40.  Détruite  l'an  575 ,  avant  la 
même  Ere,  par  les  Han^  i6x.  i5j.  Voyez 
la  fuite  de  ces  Princes  dans  le  Tableau 
Chronologique  du  premier  Volume. 

TcHiNG-ARSÉLAN  paie  d'ingratitude  les 
bienfaits  de  l'Empereur  Haïchan ,  &  eft 
condamné  à  la  mort.  IX.  5*04. 

TcHiNG-CHi ,  Chinoife  mile  au  rang  des 
femmes  illuftres.   Ses  qualités.  Vi.   4P4. 

TcHiNG-CHiNG  ,chargéd*appaifer  une  fédt 
tion  ,  fe  révolte  lui-même.  IL  402.  &  fuiv. 
Prend  le  titre  de  Roi  de  Tchou.  419.  Meurt 
afTaffmé.  423. 

TCHINGÉ-KING,  Roi  du  Kiaouhi ,  refufe 
.de  payer  le  tribut  aux  Mongous  ,  &  fait 
cmprilonner  leurs  Envoyés.  IX.  254.  Eft 
battu  &  rois  en  fuite,  xdj.  Rentre  dans  fe^ 
Etats,  ib, 

TcHiNGE-soAN  ,  Roi  de  Ngannan^  Sa  dé- 
faite par  les  Mo^ous.  IX.  422.  Eft  mis  eti 
fuite.  4^0.  Chafle  de  fes  Etats  les  troupes 
du  Prince  Tohoan.  436.  Envoie  une  ftatue 
d'or  à  Houpilaï  ,  Han  des  Mongous.  43p. 

TcHiNG-FANG-soui  fe  donne  pour  le  Prince 
héritier  du  feu  Empereur  Han-Ou-ti.  IIL 
102.  Reconnu  pour  un  aventurier  &  mi|  en 
pièces.  J03. 

TcHiNG-GiN-TAï  eft  envoyé  par  la  Cour 
contre  diverfes  Hordes  de  1  artares  oni 
inquiétoient  vivement  les.  frontières.  Vl. 
1 39.  Heureux fuccès  de  fon  exjpédition.  i4o« 
Son  armée  fe  trouve  réduite  a  un  très-petit 
nombre ,  &  pourquoi,  ib. 

TcHiNG-HAO ,  fils  d'un  des  preipiers  Oflî- 
ciers  du  Palais  de  Siuen-tfong ,  Empereur 
des  Tang ,  &  une  des  meilleures  plumes 
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-  de  l'Empire ,  époiiTe  une  des  filles  de  ce 
Monarque.  IV.  497.  Fait  rentrer  le  Mi- 
Jiiftre  Tchéou-tchi  en  grâce.  498.  Demande 
une  place  de  Miniilre,  puis  s'en  défifte,  fie 
fur  quels  motifs,  jpoj. 

TcHiNG-HiA .  un  des  Grands  de  la  Cour 
de  Chélé.  IV.  354-  Préfente  à  ce  Prince 
un  mémoire,  quel  en  eft  le  motif.  ii9. 
339.  Eft  conoamné  à  mourir  lors  de  l'inau- 

Îuration  de  Ché-hong ,  par  le  Miniftre 
^hé-hou ,  &c  pourquoi.  34]. 

TcHiNG-HOEï  y  fameux  impofteur  6c  Boitfe 
de  la  fe&e  des  Hockanir.  y II.  np.  Fierté 
avec  laquelle  il  reçoit  l'Empereur  des  Hêow 
Tang.  ih.  Promet  de  la  pluie  fie  fe  fauve  n'en 
pouvant  obtenir.  110. 

TcHiNG-HONG,  Commandant  pour  l'Empe- 
reur Han-Tchang-ti  ,  dans  le  Kiao-tcni  ^ 
propofe  à  ce  Prince  d'ouvrir  un  chemin  plus 
facile  de  ce  Royaume  à  la  Chine  ;  à  quel 
cfFet.  III.  184.  Ê(l  chargé  de  cette  entre- 
prife.  ib.  E(l  accufé  fie  juftifié.  387.  Placée 

•  qu'il  fait  remettre  à  l'Empereur  au  moment 
de  mourir,  ib.  &  )88. 

TcHiNGiN-TAï  y  un  des  Généraux  de  l'Em- 

.    pereur  Kao-tfong  des  lang.  Vovez  Tiélé. 

TcHiNG-YONG  remplace  le  Général  Li- 
king-long^  fie  gagne  une  bataille  contre  le 
Prince  de  Yen.  X.  120-1x4.  Eprouve  un 
échec  fie  fe  replie  vers  Té-tcnéou.  lar. 
Veut  inutilement  difputer  le  paflage  cm 

.  Hoe¥-ho  au  Prince  de  Ytn^  135.  Ainli  que 
celui  du  Kiang.  i%9. 

TcHiwc-YUEN-TCHiW  ,  oremier  Miniftre 
de  Ta¥-tfonff  des  Tang  ,  laiflfe  ignorer  à  ce 
Monarque  les  fecoors  que  demandoit  le 
Général  Kouo-tfé-y.  Vf.  ipj.  Murmures 
que  fon  impunité  occafionne.  xptf.  x^j.  Eft 
exilé  f  fie  loi  fie  fa  poftérité  déclarés  ioca. 
pables  d'aucun  emploi.  298. 

TcHiNG-KAO^  Officier  de  Hiang.yu,  pour 

?uel  fujet  il  fe  donne  lui-même  la  mort. 
'•  47y- 
TcHiNG-KÉ-SAN  y  fils  de  Tchins-kiiffi-maï  lui 

fnccède  dans  la  Souveraineté  de  l'Ifle  de 
formoft.  XL  98.  La  plupart  de  fes  fujets 
défertent ,  fie  pourquoi.  99.  Une  flotte  du 
Fou-kien  prend  les  Ifles  Pong^hou  malgré 
l'artillerie  des  Hollandois,  fie  il  demande 
ï  fe  foumettre.  ib.  lot.  On  l'oblige  deve- 
nir à  Péking  où  il  eft  réduit  à  la  (impie 
qnalité  de  Comte.  Ib.  &  toi« 
TcHiNG^Ki  ,  Général  Chinois  j^  chaîné  de 
•protéger  le  Royaume  de  Tcké^fié,  eft  batra 

Sar  les  Hione^nou.  II'I.  13a.  Pois  ramené  à 
Citt/y  ,  fa  Féfidence,  par  Tcbang«-hoeï  qui 
le  tire  d'embarras  avec  les  Tanares.  ijj. 
Eft  nommé  Gouverneur-Général  du  Si-yu 
«n  récompenfe.  de  fes  fervices.  140.  14  u 
PrérogatWositu'ofi  lui  accorde,  ii« 


TcHiNG-Ki  y  Gouverneur  de  Soit^tMou ,  eft 
fait  prifonnier  par  Yang.hing-mi  qui  ne 
trouve  chez  lui  que  des  Cartes  C^ogra- 
phioues  fie  des  remèdes  pour  les  malaides. 

TcHiNG.Ki.HiENyvilleduCbenfi,éprouvey 
en  13 15  y  un  phénomène  très-furprenant, 
fie  en  1^24 ,  une  inondation  fie  un  tremble- 
ment de  terre.  IX.  Jii-J}5. 

TcHiNG-KiNG-MAï;  fils  fie  fuccefleur 'de 
Tching-tching-kom ,  prétend  avoir  le  pas 
fur  le  Prince  de  Foukien.  XL  7).  Bat  fa 
flotte  •  fie  malgré  cet  avantage  il  confent  ^ 
pour  le  bien  de  la  paix ,  de  n'avoir  fur  lui 
aucune  prééminence.  74.  Le  Prince  de 
Fon-kien  aigri  ^  fe  fait  encore  maltraiter 
dans  deux  adions  navales.  75.  Ses  démêlés 

Sour  lapréféance  avec  le  Princede  Foukien* 
e  retire  dans  fon  Ifle  fie  y  meurt.  99.  A 
pour  fucceftëur  fon  fils  Tching-ké*Ian. 

TCHIHG-KONG ,  Prince  de  Tckou ,  fa  perfi* 
die  envers  celui  des  Song.  II.  1x9. 

TcHiNG-KONG  f  Prince  de  Outï,  Btitaflaf* 
finer ,  par  précipitation ,  fon  frère.  IL  141. 
Eft  fait  priibninier  par  le  Prmce  de  Tfin  ^ 
envoyé  à  la  Cour.  ib.  Retourne  dans  fet 
Etats,  ib. 

TCHING-X.IN  j,  fils  de  Ouanyen-péfla  du  fanf 
royal  des  Kin,^  accepte  ,  malgré  lui^  la 
Couronne  queNinkiaflbu ,  Roi  des  Kin ,  lui 
cède  l'an  11^4.  IX.  aoy.  Le  jour  de  (on 
inauguration ,  la  ville  de  TfaKchéou  eft 
prife  p2Lr  Its  jMongous  i  il  eft  tué  dansle  tu- 
multe 6l  Ninkiaflou  termine  fes  jours  dans 
les  flammes.  206. 

TcHiNG-LiNG-si  uu  des  Grands  de  la  Cour 
de  Ouen-ti ,  Empereur  des  Uaug  p  anime 
les  peuples  contre  Tufurpateur  Héou-king , 
meurtrier  de  leur  Souverain.  V.  184  Oflre 
fes  troupesàLiéou-chin-maoqui  lesrefiife  ^ 
fie  pourquoi.  $85'.  |86.  Eft  tait  prifbnnicir 
par  Ouang'lin.  408. 

TcHiNG-ouANG ,  fils  de  Ououang ,  lui  fi]c« 
cède  j'an  m  r  avant  l'Ere  Chrétienne  fous 
la  tutelle  de  Tchéou-kong ,  fon  oncle  ^  dé- 
claré Gouverneur  de  l'Empire.  I.  a79.-Com- 
ment  Tcbéou*kong  lui  règle  l'efprit  fie  te 
cosur.  i8i.  On  lui  donne  le  bonnet.  184. 
285.  Ses  foupçons  contre Tchéou^kongqui 
fe  retire.  187.  Comment  défabufé.  a88.  va 
trouver  ce  fage ,  le  ramène  fie  le  charge 
d'une  expédition  importante  contre  plufieurs 
Princes  révoltés.  189.  190.  Difconrs  qu'fl 
tient  à  fes  Officiers.  29i-x9).  Fait  mourir 
Ou-keng  fie  donne  fa  Principauté  à  Oueï.tfé. 
196. 297.  Inftruâions  qu'il  lui  donne,  ibîd.  (f 
208.  Le  crée  Kong,  runit  fes  oncles  Ho- 
chou  fie  Tfaï-chou.  299.  Crée  Tfaï-tchong  , 
fils  de  ce  dernier ,  Prince  de  i/ûï ,  fie  à 
quelles  conditions,    a99-   Difcours    ^es 
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Grands  fur  le  clioix  éclairé  qu'il  doit 
faire  des  Officiers  dcAinés  à  des  charges 
importantes.  300-304.  Punit  les  Princes  de 
Yen  &  de  Hoaïy,  &  oblige  les  peuples ,  en- 
core afFeftionnes  aux  Change  de  demeurer  à 
Lo-vang.  /^.  Tcbéou-kong  leur  en  figniiie 
l'ordre,  jojr.  Ecrit  queTcheou-kong  adreflè, 
par  fon  ordre ,  aux  fujets  des  Princes  vaf- 
iaux  qu'on  venoit  de  punir.  308.  Effets 
ou'il  produit.  30p.  Reçoit  leur  hommage 
dans  une  partie  de  chaile.  uo.  Examine 
la  conduite  des  Princes  ;  rétablit  le  bon 
ordre  &  crée  de  nouvelles  charges,  xii. 
Edit  en  cbnféquence.  ib.  Reçoit  des  Am- 
bafladeurs  de  Yue^tchang-tchi  Leur  donne 
une  bouflble  pour  les  guider  à  leur  retour. 

Î;itf-3i8.  Change  de  Cour.  /^.  Dépouille 
es  defcendans  de  Yao  de  leurs  Princi- 
pautés ,  &  pourquoi.  318.  Choifit  Kiun- 
tchin  pour  remplacer  Tchéou-kong.  Inf* 
truâfcions  qu'il  lui  donne.  331.  Viflte  l'Em- 
pire. 33X.  Fait  quelques  nouveaux  règle- 
mens.  /^.  Introduit  l'ufage  des  deniers.  Rè- 
gle la  longueur  &  la  largeur  des  étofies. 
333.  Recommande  Kang-ouang,  fon  fils^ 
.  aux  Grands  &  aux  Prefideus  des  Tribu- 
naux, ib.  Sa  mort.  334. 

TcHiNG-ouANG  monte  fur  le  Trône  l'an 
14; o  à  la  place  de  Yng-tfong,  fon  ainé^  Em- 
pereur de  ia  Dynaftie  des  Ming  ,  prifon- 
nier  en  Tartane.  X.  113.  Voyez  le  titre 

,  de  King-ti  fous  lequel  il  eft  connu  depuis. 

TcHiNG-PANG-Fou  ,  Officier  du  Prince  de 
JCoxtff  ^trahit  fon  Maître  &  pafie  au-fervice 
des  Mantckéous.  XI.  3;.  Sa  perfidie  à  l'égard 
de  Tfiaolien  y  fon  ami.  36. 

TcHiNG-oUANG  fi  connu  dans  la  fuite  foui 
le  nom  de  Tfin-Chi-hoang-ti ,  lorfqu'il  par- 
vint à  l'Empire  y  fuccède  à  Tchuang-fiang- 
ouang  y  Roi  de  Tfin ,  l'an  14^  avant  l'Ere 
Chrétienne.  II.  j5p.  Mvftère  de  fa  naif- 
fance.  ^70.  La  Chine ,  k  cette  époque  , 
partaffée  en  fept  Principautés.  372.  Sa  fé- 
véiite  à  l'égard  de  fa  mère  paffionnée  pour 
im  jeune  Prince  de  la  famille  régnante.  375- 
^'^j.  Ses  coni^ètes.  383-392.  Quitte  le  nom 
de  Tching-ouang  qu'il  portoit  comme  Sou- 
verain de  la  Principauté  de  TJln  ,  &  prend 
celui  de  Cbi*hoang-ti  ou  premier  Souverain 
Empereur.  393.  Voyez  la  fuite  au  titre  Tfin- 
Chi-hoang-ti. 

TCHiNG-PoNG-FEï  commande  une  divifion 
de  la  flotte  des  Song  contre  les  Mongous.  IX. 
343.  On  lui  enlève  mille  barques,  ib.  Livre 
V ou-tchang-fou  aux  Mongous  &  fe  range 
fous  leurs  drapeaux.  344.  Demande  à  l'Im- 

Sératrice  Régente  des  Song  d'ordonner  aux 
épartemens  qui  lui  redoient  de  fe  fou- 
mettre  aux  Mongous.  37).  Eft  de  l'expé- 
dition du  Ngdn-nan  ordonnée  par  HoupilaL 
430. 
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TcHtNG-T  AN  périt  viâime  de  fon  zèle  contre 
les  Eunuques  auxquels  TËmpereur  Hau- 
Lîng-ti  accordoit  trop  de  faveur.  III.  510. 

TcHiNG-TANG  (  voyez  ce  qu'on  dit  de  ce 
Prince  à  l'article  Likoué  )  quand  il  naquit. 
I.  i6p.  Monte  fur  le  Trône  Van  1766  avant 
l'Ere  vulgaire.  Difcours  qu'il  tient  aux 
Grands  à  fon  inftallation.  ih,  &  170.  171. 
Où  il  met  fa  Cour.  Change  le  commen- 
cement de  Tannée,  &  donne  le  nom  de 
Chang  à  fa  Dynaftie-  ib.  Ses  deux  premiers 
Minières.  i7X.  Examine  fes  Ofliciers.  Inf- 
trudion  qu'il  leur  donne,  ib.  &  173.  Famine 
qui  dure  fept  ans.  AfHiâion  6c  prière  do 
ce  Prince.  174. 175.  Il  tombe  de  l'eau,  /p. 
Ce  qu'il  hit  graver  fur  fon  bal&n.  17;.  Sa 
mort.  Ses  fils.  ib. 

TcHiNG-TAo-YANG  ,  Taofsé  dc  profeffion. 

V.  38.  Rôle  qu'on  le  force  à  jouer,  ib. 
TcHiNG-TCHi ,  veuve ,  d'une  extrême  pau- 
vreté ,  célèbre  par  l'éducation  de  fes  en- 
fans,  6c  le  défintérefiement  le  plus  marqué. 

VI.  494.  49;. 

TCHING-TCHI-XONG  ,  Originaire  du  Fou- 
kien ,  devient  très-puiflànt  à  la  Cour  du 
Prince  de  Tang  :  fon  hiftoire.  X.  j'33. 534. 
Equippe ,  à  fes  frais ,  une  flotte  nombreuie 
&  fe  rend  formidable  fur  les  côtes  de  la 
Chine.  53T.  Gagné  par  la  politique  adroite 
du  Vice-noi  du  Fou-kien  ,  il  cefle  fes  bri- 
gandages 6c  obtient ,  de  la  Cour  ^  le  grade 
d'Officier-Général.  SlS'Sl?'  Fait  couper  la 
tète  à  Li-koueï-ki ,  chef  de  pirates .  qui  l'a- 
voit  fcrvi  ,  6c  continuoit  de  déloler  les 
côtes,  iè.  Obtient  une  viâoire  coniplette 
fur  un  autre  fameux  pirate  nommé  Liéou- 
yang-leaodont  il  détruit  la  flotte.  537.  5-38. 
Reçoit ,  en  récompenfe ,  le  grade  de  Lieu- 
tenant-Général des  troupes  de  rÈmpire. 
C39.  Sa  puiflance  6c  fes  rkheffes  immenîes. 
Devient  ingrat  envers  le  Prince  de  Fou  , 
fon  bienfaiteur,  envers  fa  patrie ,  6c  forme  le 
deflein  de  (avorifer  les  armes  des  Afir/r. 
îckéous.  ib.  Facilite  à  ces  Tartares  le  paflàge 
du  Kiang ,  6c  cependant  pour  donner  le 
change ,  proclame  Empereur  de  la  Chine  le 
Prince  de  Tang.  540.  Dans  la  vue  de  mettre 
fa  famille  fur  le  Trône ,  propofe  au  Prince* 
de  Tang  d'adopter  fon  fits.  544.  Abufe  de 
fon  autorité  envers  ce  Prince  6c  né- 
gocie k  la  Cour  de  Lou  contre  fes  in- 
térêts. y4j.  Se  retire  à  bprd  de  fes  vaifTeaux 
6c  jure  de  venger,  fur  le  Prince  de  Tang^ 
la  mort  de  Tchin-kien,  Général  du  Prince 
de  Lou.  s^S'S^'  S'oppofe  aux  Mantchéous 
qui  viennent  fondre  avec  une  armée  for- 
midable dans  les  Etats  du  Prince  de  Lou. 
^48.  ^49.  Despropoficions  éblouif&ntes  que 
les  Maïuchéous  lui  font  Ëare  flattent  foo 
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j      ambirion  ,  &  îl  leur  envoie  fa  foumifïîon. 

'  fjf  •  yj^'  S^  "^^^  ^  '^  difcrétion  d'un  Prince 
Mantckéou  qui  le  conduit  à  Péking  fans  lui 
Jaiffer  la  liberté  d'en  prévenir  fa  flotte,  j  j8. 
jcp,  Tching-tchinç-kong ,  fon  fils ,  fc  dé- 
clare Tennemi  implacable  des  Mantchéous , 
&  leur  fait  une  guerre  cruelle  pour  ven- 
ger Tefclavage  de  fon  père. 

ÏCHING-TCHING  ,  Prélident  du  Tribunal 
des  crimes  fous  TÉmpereur  Sun-hao,  perd 
injuftement  la  vie.  iV.  if/. 

TcHiNG-TCHiNG-KONG  ,  fils  du  fàmeux 
pirate  Tching-tchi-long  fi  puiflant  à  la  Cour 
ou  Prince  de  Vang.  X.  ^44.  Son  père ,  dans 
Je  deflein  de  l'élever  à  l'Empire ,  propofe  aa 
Prince  de  Tang  de  l'adopter  pour  fon  fils.  îb. 
Se  déclare  l'ennemi  implacable  des  Man^ 
tchéous  j  &  pourquoi.  $60.  AHuiettit  les 
côtes  du  Foukien.  j7j.  574.  Conduit  fa 
flotte  au  fecours  de  Canton.  XL  jo.  Fait 
«ne  defcente  à  Hiamen  ou  Emouy,  3p.  Bac 
les  Mantchéous  devant  Haï-tchin-hien.  it. 
Prend  Haï-tchin  d'aflaut.  ib.  Tire  des  con- 
tributions. 5p.  40.  On  le  forcera  lever  le 
fiége  de  Tchang-tchéou.  ib.  £ft  harcelé 

:   dans  fa  retraite  jûfqu'à  Haï-tchin.  ib.  Aban- 

.  donne  cette  place  dont  les  Mantchéous  fe 
rendent  maîtres.  41.  Fait  une  defcente  fur 
les  cotes  du  Fou-kien ,  dont  il  ravage  divers 
départemens.  ib.  Se  rend  maitre  de  l'Ifle 
de  Tjong-ming  OÙ  il  établit  fes  arfenaux.  43. 
Prend  plufieurs  places  vers  l'embouchure 
du  Kiang.  44.  Entreprend  le  fiége  de  Nan- 
king  avec  800  voiles,  ib.  Repoufle  vigou- 
reufement  les  afllégés  ,  mais  fe  laifle  fur- 
prcndre  dans  fon  camp  &  eft  forcé  de  fe 
rembarquer.  4f .  ^6.  Coule  à  fond  ,  piend 
ou  diffipe  une  flotte  des  Mantchéous ,  fait 
couper  le  nez  ôc  les  oreilles  à  4000  de  leurs 

.  prifonniers  qu'il  renvoie  en  cet  état.  48. 

.  A    la  nouvelle  de   la   mort    du    Prince 

.  de  Koueï  ,  au  nom  duquel  il  fàifoit  la 
guerre  aux  Tanares  ,  il  tourne  fes  vues 

.  vers  rifle  de  Formofc  ib.  S'empare  des  Mes 
Pong^kou  fur  les  Hollandois.  co  Attaque 
&  prend  *i  aï^ouan ,  dont  il  le  forme  un 
Gouvernement,  ^i.  yz.  Meurt,  &  fon  fils 
Tching-king-maï  lui  fuccède.  yj. 

TcHiNG-TCHONG  ne  veut  pas  en  ufer  avec 
la  familiarité  que  l'Empereur  Han-Ming-ti, 
qui  l'aimoit  •  exigeoit  de  lui.  Ses  motifs. 
lïl.  355.  Eftime  particulière  que  ce  Mo- 
narque feifoit  de  lui.  5^4.  &  fuiv. 

TcHiNG-TïEN ,  Miniftre  de  Hi-tfong ,  Em- 


s'écant  rendu  maître  de  Tchang-ngan. 
5*49.  Hanime  le  zèle  de  ceux  de  Fong- 
tfiang ,  fie  le^  difpofe  à  retirer  Tchang-ngan 


des  mains  du  rebelle,  ffo.  Eft  nommé  Gé- 
néraliflime,  fie  il  bat,  à  Long-oueï,  les 
rebelles  qui  le  méprifoient  en  qualité  de 
fimple  homme  de  lettres,  yyi.  yj  1.  Rifques 
^u'il  court  dans  Fong-tfiang  de  la  part  des 
faens,  ôc  comment  il  s'en  tire,  y 54.  Cède 
fon  Gouvernement  à  Li-tchang-yen ,  fie 
retourne  à  la  Cour,  ib» 

TcHiNG-TCHU  3  Eunuque  puiflant  à  la  Cour 
de .  Ouen-tfong ,  Empereur  des  Tang ,  agit 
contre  Song-chin-fl  y  qui ,  de  concert  avec 
le  Souverain  ,  avoit  déterminé  de  faire 
mourir  les  cheb  àcs  Eunuques.  VI.  4jr8. 
Fait  renvoyer  Li-té-yéou  du  Miniftère^  èc 
pourquoi.  d^6z.  S'offre  de  délivrer  la  Cour 
des  Eunuques  qui  la  tyrannifoient.Son  crédit 
fie  fes  richeffes  immenfes.  453.  Li-tchong- 
yen  qui  lui  de  voit  fa  fortune  cherche  à  le  per- 
dre ,  fie  pourquoi.  464.  465*.  Le  complot 
contre  les  Eunuques  eft  éventé  ,  fie  il  eft 
tué  comme  il  s'en  retoumoit  dans  fon  Gou- 
vernement de  Fong-fiang.  467. 

TcHiNG-TiNG-ouANG^fiisdeYuen-onang, 
Empereur  des  Tchéou  j  lui  fuccède  l'an  458 
avant  l'Ere  Chrétienne.  II.  254.  Kéyolution 
arrivée  fous  fi^n  règne  dans  les  Etats  de 
Tfin,  ib.  &  fuiv.  Sa  Couronne ,  difputée  à 
fa  moit  entre  fes  quatre  fils ,  pafle  fur  la 
té(e  de  Kao-ouang ,  le  troifiéme  d'entr  eux. 
542. 

TcHiNG-TOU  ,  Capitale  du  Sfé-tchuen  ,  eft 
dégradée  du  titre  de  Ville  du  premier 
ordre  ,  6c  appellée  Amplement  Y-tchéou , 
du  nom  qu'elle  avoit  portée  fous  les  Han. 

VIII.  11%.  Un  million  quatre  cents  mille 
perfonnes  y  font  paflées  au  fil  de  l'épée  par 
les  Mongous.  IX.  119.  Invertie  par  le  re- 
belle Tchang-hien-tchong  ,  à  fa  tète  de 
200^000  hommes.  XI.  17.  Elle  eft  prife  fie 
livrée  au  pillage.  i8.  Combien  il  y  fàic 
périr  de  monde,  ip.  &  fuiv, 

TcHiNG-TSÉ,  Héroïne  qui  entreprend  de 
délivrer  le  Kîao-tchi,  la  patrie ,  du  joug 
des  Chinois.  III.  ^17.  Met  dans  fon  parti 
plufieurs  Royaumes,  ib.  Gagne  une  bataille 
contre  les  Impériaux  ;  leur  prend  foixante- 
cinq  Villes  >,!&  fe  fait  proclamer  Reine« 

Â28.  Ses  troopes  font  défaites  fie  mifes  en 
iite  par  Ma-yuen.  no.  Voyez  auffi.  XII. 

TcHiNG-TSONGy  Empereur  de  laDynaftie 
des  Yuen  ou  Mongous.  Voyez  Timour-han* 

IX.  461. 

TcHiNG-TSou  ,  autrement  Tchu-taï,  plus 
connu  fous  le  nom  de  Prince  de  Yen^  fils  de 
l'Empereur  Hong-vou  eft  de  l'expédition  de 
1J90  en  Tartarie  contre  les  Mongous.  X. 
P4.  Son  courage ,  6c  comment  il  reçoit 
Nayr-pouha,  Général  Tartare.  9 s-  Vifite 
les  ^ontières  de  Tartarie ,  foèt  les  limites 
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&  bat  icnic  partis  de  Mongous.  lot.  Ses 
grandes  qualités  font  regretter  à  Hong-vou  , 
de  ne  l'avoir  pas  déligné  fon  fuccefleur  ;  & 
il  veut  changer  fes  difpofitions  qu'il  avpit 
faites  en  faveur  d'un  petit-fils.  ib.  Eft  en- 
voyé fur  les  frontières  &  nommé  chef  des 
Princes.  lo^.  A  la  mort  de  Hong-vou  fe 
rend  à  la  Cour  par  ordre  du  nouvel  Em- 
pereur Kien-ouen-ti,  fon  neveu ,  qui  l'oblige 
à  retourner  dans  fa  Principauté.  loj.  Son 
mécontentement  &  celui  des  Princes ,  fes 
frères.  io6.  Fait  mourir  deux  Emiffaires 
chargés  par  l'Empereur  de  le  furveiller. 
107.  L'Empereur  réduit  fes  frères  au  rang 
du  Peuple ,  &  pourquoi,  ib.  Prend  les  ar- 
mes &  publie  un  ManiFefte ,  dans  lequel  il 
annonce  fon  intention  de  punir  Tlitaï  ôc 
^  Hoang-tfé-ting ,  les  deux  Miniftres  de  l'Em- 
pereur, auteurs  du  traitement  ignominieux 
lait  à  fes  frères.  108.  lop.  Guerres  qu'il 
foutient  contre  les  forces  Impériales  réu- 
nies. I  ICI  ^4.  Après  beaucoup  de  fiéges  &c 
de  batailles  ,  remporte  une  viftoire  ,  qui 
lui  aflure  l'Empire.  15J.  ijtf.  Propolition 

.  qoe  Kien-ouen-ti  lui  fait  de  partager  TEm- 
pire  avec  lui.  137.  158.  Réponfe  ambiguë 
qu'il  fait  à  cette  propofition.  141.  Se  rend 
maître  de  la  Capitale ,  &  Kien-ouen-ti  fe  fau- 
ve ,  déguifé  en  bonze  Ho-changM^x^i^$. 
Reçoit  les  hommages  des  grands  :  châtimens 
qu'il  fait  des  traîtres ,  dont  il  met  les  têtes 
à  prix.  145.  Sa  barbarie  à  l'égard  du  Phi- 
lolophe  Fang-hiao-ju ,  qui  lui  reproche  fa 
tyrannie.  147-149.  Fait  mourir  les  perfonncs 
qui  avoient  été  le  plus  attachées  à  Kien- 
ouen-ti.  lyo.  Prena  poflelïon  du  Trône  , 
&  défend  qu'on  compte  les  années  du  rèj;ne 
de  Kien-ouen-ti.  151.  Voyez  pour  la  fuite 
le  titre  Yonglo  ,  fous  lequel  il  eft  corma 
dans  THidoire ,  6c  conférez  ce  qui  eft  dit 
à  l'article  de  Kien-ouen-ti. 

TCHIN-HAÏ  ,  Adjoint  de  Yélia-tchoutfaï , 
pour  l'aider  dans  le  détail  de  l'Adminiftra- 
tion.  IX.  116. 

TcHiN-HiAO  ,  Gouverneur  de  Yen-men^ 
koan.  V.  jop.  Belle  défenfe  au'il  fait 
dans  cette  place  contre  les  Rebelles.  $^o. 
Périt  par  trahifon.  ib. 

TcHiN-HiEN  ,  Officier  des  Song ,  foutient 
avec  1000  foldats  Ip  ftége  de  Hiuen-hou, 
attaqué  par  le  Prince  de  Oueï ,  à  la  tète 
de  plus  djs  xooQoo  Hommes.  V.  ^2-54. 
Ouen-ti  récompenfe  .fa  valeur ,  &  le  crée 
Général  de  fes  Armées.  6f. 

TcHiN-ijiEN-TA  ,  confident  &  confeil  de 
Ming-ti ,  Empereur  des  Tfi.  V.  ipo.  Eft 
nommé  GéneralLTime  contre  le  Prince  de 
Oueï.  Prend  Ma-kiuen  &  Nan-yang.  195. 
J*erd  une  bataille  contre  le  Général  des 
Oucï»  ip4.  Nommé  Commandant  général 
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des  Impériaux  dans  le  Kiang-tcheou.  ipy. 
Se  révolte ,  &  pourquoi.  200  Se^  fuccès  ; 

Eafle  le  Kiang  pour  infuIterKieti-kang,  eft 
attu  &  tué  dans  une  déroute,  ib. 

TcHiN-Hiu  ,  frère  de  Ouen-ti,  Empereur 
des  Tckin  .  eft  chargé  avec  Lieou-(sé-tchi 
&  Tao-tcnong-kiu  du  foin  de  l'Empereur 
Pé-tfong  ,  fon  neveu.  V.  419.  Son  ambi- 
tion ;  fe  débarrafle  de  fes  deux  collègues* 
4^0.  431.  Jouit  de  toute  l'autorité,  &  fe 
fiiit  proclamer  Empereur.  43}.  Voyez 
Suen-ti. 

TcHiN-HONG-TSiN  ,  quis'étoit  fait  un  petit 
Etat  compofé  de  itf  Villes  ,  les  cède  à 
Taï-tfong.  VIII.  71. 

TcHiN-Y  ,  fe  révolte,  &  à  quelle  occafion^ 
II.  yo;*.  Echec  qu'il  reçoit,  yotf.  L'Empe- 
reur par  fa  clémence  ruine  fon  parti  ôc  le 
met  hors  d'état  de  nuire,  ib. 

TcHiN-YEou-LEANG,  Officier  du  Rebelle 
Siu-cheou-hoeï.  Comment  il  parvient  aa 
commandement  ,  &  fes  fuccès  contre  le 
brave  Yu-kiué.  IX.  6i$'6.  Fait  faire  le  fiége 
de  Sin-tcheou.  tf^o.  Comment  il  en  ufe 
avec  Siu-chéou-hoeï.  651.  Le  fait  tuer,  8c 
prend  le  titre  d'Empereur  de  la  Dynaftie 
des  Han.  6l^.  Eft  battu  par  le  fondateur 
des  Mingj  ôc  mis  en  fuite.  6^6.  Affiége 
Nan-tchang-fou.  Fameux  combat  naval,  ou 
il  eft  défait  par  Tchu-yuen-tchang.  Périt 
les  armes  à  la  main.  542.  ^4;.  &  X.  c. 

TcHiN-YEou-TÉ ,  fe  diftingue  par  fe  fiége 
de  Sin-tcheou.  IX.  631. 

TcHiN-YÉou-TiNG,  Rebelle  fous  le  règne» 
de  Chun-ti ,  Empereur  des  Mongous ,  s'em- 
pare du  Fou-kien.  IX.  tf2p.  Fait  alliance 
avec  Fanç-koué-tchin.  6j^^  Eft  combattu 
Se  fuit  prifonnier  par  Hou-ting-cbouï.  X. 

TcHiN-TNG,  partifan  II.  413.  Sages conftils 
que  fa  mère  lui  donne,  ibf 

TchintYtTCHOng,  principal  Miniftre  des 
Song  :  fes  plaintes  contre  Kia-fsé-tao.  IX. 
jyj.  Les  fuccès  des  Mongons  l'allarment, 
èc  il  fait  prendre  les  armes  à  toute  la  }eu«- 
uellë  au-aeflus  de  ij  ans.  16 f.  Propofe  à 
Feyen ,  de  la  part  de  la  Régente ,  que  fon 
Souverain  devienne  tributaire  des  Mongous. 
l6j.  A  la  tète  des  Grands  il  fait  des  inf- 
tances  pour  que  cette  Princcfle  transfère  la 
Cour.  J70.  N'ofe  reparoitre  devant  elle  , 
&  pourquoi.  371.  eft  effrayé  de  l'ordre 
qu'il  reçoit  d'aller  trouver  Péyen  ,  &  de 
régler ,  de  concert  avec  ce  Général ,  la 
foumiTion  de  fon  Maitre  :  fe  retire  de 
Hang-tchepu.  ib.  Fait  proclamer  le  Prince 
Y-ouang  à  Ôuen-tcheou.  579.  Embarque  ce 
nouvel  Empereur  avec  toute  la  Cour.  \%6. 
Devance  la  flotte  p(nir  difpofer  le  ftoi  de 
Tcfun-tcken  à  recevoir  ce  Prince  fugiâf. 
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&  depuis  on  n'en  entend  plas  parler,  jpi. 
TcHiN-YUEN-TA  ,  fermeté  de  ce  Miniflre 

Tartare.  IV.  272. 
TcHiN-KANG-PÉ,  un  des  Miniftres  de  Kao- 

tfong,  Empereur  des  Sonfr.  VIII.  570. 
TcHiN-KiBou ,  fils  de  Tchin-fàn  ,  veut  fe 
venger  des  Eunuques  qui  avoient  fait  mourir 
fon  père  ;  mais  U  eft  arrêté  avec  fes  com- 
plices >  &  on  les  fait  périr  en  prifon.  III. 
foô. 
TcHiN-KiN,  fils  de  Houpilaï-han  ,  &  qu'il 
avoit  déclaré  Prince  héritier  ;  la  mort  ;  fes 
belles  qualités.  IX.  424.  Le  même  ^  dont 
le  Voyageur  Marco-polo  parle  fous  le  nom 
de  Chin-chin  ih.  A  la  note. 
TcHiNG-KiNG-TCHi .  Officier  général  des 
Léang.  V.  27A.  £xi>edition  dont  il  eft  char- 
gé. 20'.  Succès  qu'il  a.  192.  Eft  fait  grand 
Général  des  trounes  de  Oueï.  ib.  Rapidité 
avec  laquelle  il  foumet  un  grand  nombre 
de  Villes  au  Prince  Yuen-hao.  295.  294. 
Méfintelligence  entre  lui  &  /:e  Prince ,  qui 
lui  devient  funefie*  295.  Eft  obligé  de  ndre 
une  retraite  précipitée.  29^. 
TcHiN-Kio  ,  un  des  Généraux  du  Prince  de 
Tang  ,    accufe  Tchu-yuen  fon  collègue, 
&  pourquoi.  VIL  4^4. 46;.  Eft  chargé  de 
négocier  la  paix  avec  Chi-tfong,  Empereur 
des  Héou'  Tckéou,  473. 
TCHiNKis.HAN  y  connu  avant  fous  le  nom 
de  Témou-tchin  ou  Témougin.  (  Voy.  ce 
titre  ).  Pourquoi  appelle  Tchinkis-han.  IX. 
41.  (  Voy.  la  note  ).  Ses.  nouvelles  con- 
quêtes. a2.  Refufe  de  payer  le  tribut  accou- 
tumé à  l'Empereur  des  Kin.  4^»  Fait  une 
guerre  ouverte  à  ces  Tartares ,  &  fes  vic- 
toires fe  fuccèdent.  45.  &  /ùiv.  Fait  alliance 
avec  Yéliu-lieouco  contre  les  Kin.  jri. 
EfTuye  un  léger  échec.  5;.  Tout  cède  à  fes 
armes  &  à  celles  de  fes  fils.  58.  Conclad 
avec  les  Kin  une  paix  avantageufe.  ^i. 
Recommence  la  guerre  f  &  pourquoi.  5}« 
Doit  à  la  fupercherie  d'un  de  fes  Officiers 
«ne  conquête  importante.  6f.  Entre  vain- 
queur dans  Yen-king.  72.  Tourne  encore  fes 
armes  contre  les  Hia.  84.  Rend  tributaire 
de  fon  Empfare  le  Roi  de  Coré^ ,  &  va 
dans  le  Si-yu  venger  la  mort  de  les  Am- 
t>af{àdeurs.   90.  Appelle    à  ta   Cour   le 
ûge  Kiu-tchouki.  91.  Continue  fes  conquê- 
tes à  l'Occident,  çt  &  fuh.  Un  animai ,  à 
voix  humaine  ,  le  détourne  de  la  conquête 
du  Royaume  des  Hindou.  108.  Etend  fes 
conquêtes    fur  les    frontières  des   Hia. 
1x5.    Pardonne   aux  Habitans  de  Kan- 
tchéoa ,  à  la  prière  d'un  des  fils  du  Gou- 
verneur. 1x7.  Réduit  fous  fon  obéifiànce 
refque  tout  le  Royaume  des  Hia  .   où 
fait  un  carnage  affireux.    118.   Élève 
un  Monument  à  la  gloire  des  Lettrés 


diftingués.  ii,  Refufe  de  foufcrîre  à  unpro* 
jet  barbare.  124.  Applaudit  aux  fages  con- 
feils  de  Yéliu-tchoutfaï.  ib.  Met  fin  au 
Royaume  des  Hia.  119.  Mort  de  ce  Con- 
quérant. 128.  Ses  vertus  politiques  &  guer- 
rières. 129. 

TcHrN.KiUN.YpNG ,  défait  le  Rebelle  Li- 
tchi-fou ,  &  reçoit  en  récompenfe  un  Man- 
darinat. XJ.  170. 

TcHiN-KONG ,  OflScicr  de  Tfao-tfao  ,  lui 
confeille  de  s'emparer  de  Yen-tchéou,  après 
la  mort  de  Lieou-taï  lU.  ^ 58.  559.  Quitte 
Tfao-tfao  &  fe  lie  d'amitié  avec  Tchang- 
miao.  s6f.  Bons  confeils  qu'il  donne  à  Liu- 

E)u.  5^7.  5-58.  Cherche  un  afyle  auprès  de 
ieou-pi.  C74.  Pafle  fous  les  drapeaux  de 
Liu-pou.  IV.  21.  Preffe  Liu-pou,  afllégé 
dans  Hia^pey  par  TAo-tfao ,  de  tenir  bon 
&  pourquoi.  îb.  L'époufe  de  Liu-pou  cher- 
che à  détruire  la  confiance  que  fon  mari 
avoit  en  lui.  ix.  Lui  &  le  Général  Kao* 
chun  font  livrés  à  Tfao-tfao  par  un  traître. 
ib.  Eft  pleuré  par  Tfao-tfao  qui  l'envoie  au 
fupplice ,  &  le  charge  du  loin  de  fa  fa* 
mille.  23.  24. 
TcHiN-KoUB ,  Général  Chinois ,  envoyé  aa 
fecours  des  Hiongnou^  contre Jes  Siênpi 
&  les  Ouhoan  confédérés ,  meurt  à  (on 
retour^chagrin  des  accufations  qu'on  intente 
contre  lui  au  lieu  des  éloges  qu'il  efpéroit. 
111.448.449. 
TcHTiNG-KOué-ioNG ,  fous  prétexte  d'agir 
pour  la  famille  Impériale  des  5pn^  qui  étoit 
éteinte ,  fe  fait  chef  des  mécontens  dans  le 
Fou-kien.  IX.  406.  Comment  il  eft  forcé 
dans  les  montagnes  où  il  s'étoic  retranché. 
407. 
TcHiN*lA  9  Royaume  au  midi  du  pays  de 
Tcken-tcking.  VIII.  389.  à  la  Note.  Son 
étendue  ;  its  habitans  communiquent  avec 
les  Chinois  &  leur  payent  tribut,  i^^  à  la 
Note. 
TcHiN-LENG  fait  une^ expédition  aux  Ifles 
Ueou-'kieou  par  ordre  de  Yang-ti ,  Empe- 
reur des  Souf.  V.  f  14.  fiy. 
TcHiN-xi,  Général  Chinois»  envoyé  par 
l'Empereur  Han-Tchîng-ti  contre  le  Roi  de 
Yé'lang  en  ffuerre  avec  deux  autres  Rois 
du  Si-yu.  III.  183.  Lui  fait  couper  la  tète 
dans  fon  pays.  184. 
TcHiN-xi  fuccède  à  fon  père  Tchin-yéou- 
léang .  Fondateur  de  la  Dynaftie  des  Han  ; 
alfiége  dans  Ou-tchang ,  il  fe  remet  à  la 
difcrétion  /du  Fondateur  des  Ming.  IX. 
^44. 
TcHiN-LONG-TcHi,Gouvemeur  de  Tching* 
tou  ,  meurt  glorieufement  pour  fon  Prince., 
IX.  237. 
TcHi  N-M  AO ,  Tfortg'ping  OU  OflScierdc  guerre 
du  fécond  ordiré  dans  la  Province  de  CdSr 
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•ton.  XI.  jii.  Sa  reguête 'contre  la  religion 
Chrétienne  &  les  Européens  qui  commer- 
cent à  Macao.  jn-^zy.  Sentence  des  Tri- 
bunanx  qui  confirme  TEdit  de  i55p,  & 
profcrit  le  Chriitianifme  dans  la  Chine* 

TCHIN-PAO-YNG ,  entre  dans  la  conjuration 
de  Tchéou-ti  contre  les  Tckîn.  y.  420.  Ce 
que  lui  écrit  un  de  fes  amis  pour  l'en  dé** 
tourner.  421.  S'engage  à  foulevcr  les  Pro- 
vinces du  Nord.  Ses  luccès  dans  le  Foukien. 
427.  Eft  défait  &  envoyé  à  Kien-kang  où 
on  le  fait  mourir.  418. 

TcHiN-PA-siBN,  Officier  de  Ou-ti .  Em- 
pereur des  Leang ,  bat  des  Généraux  révoltés 
qui  vouloient  furprendre  Canton^  où  il 
commandoir.  V.  5  ^p.  Son  intrépidité  ,  & 
ùl  bravoure  dans  la  guerre  contre  les  Kiao^ 
tchi  révoltés.  345-348.  Et  contre  Héou-king. 
Devient  un  des  Généraux  de  l'Empire.  375. 
Se  rend  maître  de  Kiang-tchéou  dont  on 
lui  accorde  le  Gouvernement.  380.  Lui  & 
Ouang-feng-pien  jurent  de  tirer  vengeance 
de  Heou-king.  385.  Battent  la  flotte  de  ce 
rebelle  &  afliégent  Ché-téou.  387.  Héou- 
king  eft  défait  dans  une  bataille  rangée. 
|88.  Se  brouille  avec  Ouang-feng-pien  & 
pourquoi.  Leur  différend  eft  caufe  de  la 
chute  des  Léang.  397.  Fait  mourir  Ouang- 
feng-pien  qu*il  bat  devant  Ché-teou ,  entre 
dans  Rien.kang  &  fait  proclamer  Siao-fang. 
tchi  après  avoir  dépofé  Siao-yuen-ming* 
$98.  Crédit  immenfe  qu'il  a  fous  ce  nouveau 
règne  ,  difpofe  de  toutes  les  places  qu'il 
n'accorde  qu'à  fes  parens  ou  à  fes  créatures. 
3 pp.  400.  uéhit  le  Prince  Siaopou  qui  pré- 
tendoit  à  l'Empire.  404.  Eft  créé  Prince  du 
titre  de  Tckin.  40J.  Engage  le  jeune  Em- 
pereur h  lui  céder  fa  Couronne  &  fe  fait 
proclamer  l'an  4;^  fous  le  titre  de  Ou-ti. 
405.  40;?^.  Voyez  la  fuite  à  ce  titre. 

TcHiN-PÉ-TCHï  ,  Commandant  de  Kianp- 
tchéou.  V.  113.  Prend  les  armes,  i^.  Ëft 
abandonné  de  fes  foldats.  1x4.  Se  fauve 
chez  le  Prince  de  Oueï.  ih. 

TcHiN-PB-TSONG  .  fils  de  Ouen-tî,  Empe- 
reur des  Tckin ,  luccède  l'an  $66.  V.  42p. 
Voyez  Pé-tfong. 

TcH  I N-p  I N  G ,  commencement  de  (a  fortune. 
II.  4^1.  Paflfe  au  fervice  de  Liéou-pang.  ib. 
Confeils  qu'il  lui  donne  pour  détacher  plu- 
fieurs  Otticiers  de  mérite  du  parti  de 
Pa-ouang.  4^9.  Politique  dont  il  ufe  pour 

Eîrdi-e   le   Miniftre  Fan-tfeng.  470.  Eft 
it  Prince  de  Hoaï-yu.  493.  Et  eniuite  de 
Kio^nU,  fou  Négociation  dont  il  eft  chargé. 

Î04.  Devient  premier  Miniftre.  J28.  Fait  fa 
^our  à  l'Impératrice  mère  par  une  con- 
defcendance  blâmable,  f  29.  S'en  repent. 
fih  Reprend  les  intérêts  de  laâfDîUe  Itor 
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Îiérîale.  i&.  Eft  continaé  dans  le  Miniftère 
bus  le  règne  fuivant.  cjp.  Sa  mort.  J47. 
TcHiN-PONG ,  Officier  Chinois,  eft  détaché 
avec  Ou-han ,  à  la  pourfuite  des  Sourcils 
Houges.  III.  17^.  Négocie  auprès  du  Gou- 
verneur de  Tchang-ngan  ,  la  reddition  de 
cette  Ville,  pour  l'Empereur  Kouang  ou-ti 
qui  l'ainégeoit.  280.  Engage  ce  Monarque  à 
ne  pas  feire  de  grâce  au  rebelle  Teng-fong. 
189.  Lenteur  de  fes  progrès  contre  Kong- 
fun-chou.  3 1 y.  ISon  différend  avec  Ou-han  , 
fon  Collègue  ,  au  fujet  des  barques  de 

Îjuerre.  3 1 6.  Prend  King-men ,  pénètre  dans 
e  pays  de  Ptf ,  s'empare  de  Pirig-kio.  317. 
Rapidité  de  fes  conquêtes  :  elles  étonnent 
Kong-fun-chou.  319.  Meurt  aftaftiné  par  les 
ordres  fecrets  de  Kong-fun-chou  auquel  ùl 
valeur  &  fa  capacité  étoient  fi  funeftes.  jxp* 
L'Empereur  Kouang-ou-ti  le  créé  Prince 
du  premier  Ordre.  314. 

Te  H  IN  T  AI ,  un  des  Généraux  de  9fé-ma-y- 
marche  contre  les  pays  de  Ou  &  de  Sfé^houf. 
IV.  11;.  Sesfuccès.  iitf.  Fait  lever  le  fiége 
de  Ti-tao.  117.  Va  de  nouveau  avec  Ting* 
ngaï  fècourir  cette  Ville  affiégée  par  le  Gé- 
néral Kiang-oueï.  m.  Se  recrie  fur  l'im- 
punité des  meurtriers  de  Tfao-mao  ,  Roi 
de  Oueh  128. 129. 

TcHiN-TANG  &  Kan-yen-chéou , GénératMC 
Chinois,  font  envoyés  par  l'Empereur  Han- 
Yuen-ti  contre  le  Tartare  Tcni-tchi.  IIL 
1^1.  Ils  le  défont  &  envoient  fa  tète  à  la 
Cour.  174.  Sont  récompenfé$  l'un  &  l'autre 
&  déclarés  Princes  du  troifièrae  Ordre» 
177.  Tchin-tang  convaincu  de  concufCoa 
eft  réduit  au  rang  de  fimplefoldât.  182  Le 
befoin  qu'on  avoit  de  lui  le  (ait  rétablir 
dans  fes  dignités,  &  il  eft  préçofé.  à  la 
tète  des  OSiciers  qui  commandoient  dans 
les  pays  étrangers.  185. 

TcHiN-TCHAO  fait  des  prodiges  de  valeur 
au  iiége  de  Tchang-tcheou.  lA  364. 

TcHiN-TCHEff  fe  révolte  dans  la  Province 
de  King  contre  le  Prince  de  Oueï^  &  veut 
s'en  former  une  Souveraineté.  V.  221.  Se 
retranche  dans  les  montagnes,  d'où,  de& 
cendant  pour  piller  nuitamment ,  il  eft  pour- 
fttivi&tué.  223.  224. 

TcHiN-TCHÉou ,  cette  place  refte  aflléeée 
&  bloquée ,  par  les  rebelles,  l'efpace  crua 
an.  VI.  $6w 

TcHiM-TCHU,  Roi  des  Sifyento,  envoie 
fon  fils  à  la  tète  de  deux  cens  mille  hommes 
attaquer  les  frontières  de  l'Empire.  VI.  95. 
Défaite  de  fes  troupes.  96  L'Empereur  Iqi 
donne  une  de  fes  hiles  en  mariage,  iè. 

TcHiM-TiEN-LEï ,  forte  de  Hopao  ou  canon 
en  ufage  Tan  1132  au  fiége  de  Caï-Forg-fou. 
IX.  166.  DUcQi&oa  for  les  Puo  ^  feo^âc^ 
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les  Fet-ho^tRang  oa  JavtUts  de  feu  qui  vo^ 

Unu  167.  &  à  la  Note. 
TcHiM-TiAO-YEN  ,  chef  dc  brigands  9  fe 

rend  maître  de  Tchang-tchéou.  JX.  471. 

La  femme  du  Gouverneur  de  cette  Ville 

qu'il  veut  époufer  fe  jette  dans  les  flammes. 

471. 
TcHiw-TiEN-siANG  ,  Comment  il  s'y  prend 

nour  purger  une  contrée  des  voleurs  qui 

rinfeftoient.  IX.  4^66. 
TcHiN-TiNG,  cette  Ville  prife  par  efca- 

lade  par  OuaJipou ,  Générai  des  Ai/i.  VIII. 

44T* 

TcHiN-TOAN  ,  fiimeux  folitaire  de  la  mon- 
tagne Hoa-chan ,  eft  appelle  à  la  Cour  par 
les  Empereurs  Chi-tfong.  des  Héou,  Tchéou 
&  Taï-tfong  des  Son^  Son  Hiftoire.  Dit 
cours  qu'il  tient  à  ces  Princes.  VIII.  88-90. 

TcHiN-TSiEN  ,  neveu  de  Tchin-pa-fien 
(  Ou-ti  )  Fondateur  de  la  DynaAie  Impé- 
riale des  Léang ,  lui  fuccède  l'an  SSP-  V. 
411.  Voyez  Chien-ti. 

TcHiN-TSONG ,  connu  avant  fous  le  nom  de 
Tchao-yuen^can  (voy.  ce  nom)  troifièmefils 
de  l'Empereur  Taï-tfong  ,  lui  fuccède  Tan 
cp8.  VIII.  131.  Marche  en  perfonne  contre 
les  Tartares  Leao  qui  fe  retirent  à  cette  nou- 
velle. 135.  Eteint  la  rébellion  de  Ouang- 
l^un  dans  le  Sfc-tchuen.  1)^-141.  Reçoit 
une  Arobaflàde  des  Tartares  Hoeî-ho.  iLid. 
Donne  à  Panlotchi  y  chef  des  Tartares 
de  Loucou  oui  lui  offre  des  fecours  contre 
Li-ki-tfien ,  le  titre  de  Gouverneur-Général 
dt  Sou-fan  g,  144.  Ses  inquiétudes  à  l'occa- 
fion  d'une  nouvelle  expédition  des  Liao  fur 
fes  limites.  148.  Eft  raffuré  par  le  Miniilre 
Kao-tchnn.  fie  au  lieu  de  fe  retirer  à  Kin« 
ling  ou  à  Tching.tou  comme  on  le  luiper- 
fuadoit ,  il  va  joindre  fes  Généraux  à  far- 
inée. 148-114.  Fait  une  paix  avantagenfe 
avec  ces  Tartares  par  la  fermeté  de  fon 
Miniftre.  154-1^7.  Un  de  fes  courtilans  lui 
confeillede  feindre  des  prodiges.  i5i.  Livre 
prétendu  célefte  qui  lui  eft  annoncé.  i6x. 
Avec  quelles  cérémonies  il  le  reçoit ,  fie 
ce  qu'il  contient.  1^3.  Autres  prodiges 
prétendus  qui  fe  manifeftent  de  toutes 
parts.  164.  Son    pèlerinage  à  la  monta- 

£ie  Taï-chan  où  il  trouve  un  nouveau 
ivre  célefte.  VIII.  Va  dans  la  patrie 
de  Confucius;' titres  qu'il  donne  à  ce  Phi. 
lofophe  Se  à  quelques-uns  de  fes  Difciples. 
16$.  Sun  cbé  tente  inutilement  de  rame- 
ner l'eiprit  de  ce  Monarque  en  lui  repré- 
fentant  que  perfonne  ne  croyoit  à  fes  pré- 
tendues vifions  »  fie  qu'elles  ne  fervoient 
qu'à  le  déshonorer.  t66.  167.  Continue 
à  tromper  fon  peuple  par  des  prodiges. 
1^8.  i6p.  Se  déclare  pour  la  doorinc  des 
Tap'fié  &  iacrifie  à  Lao-kiun*  xjq.  Indignes 


flatteries  de  fes  courtiians.  t^i.  Réforme 
les  objets  de  luxe  6c  de  plailir  à  ToccafioQ 
d'une  grande  difette  dans  la  Chine.  174. 17J. 
Nomme  Tchao<héou-y ,  fon  fils ,  Prince 
héritier.  17p.  Aflemble  des  Tûo^fsé  fie  des 
Ho-ckang  au  nombre  de  ijoStf.  i8o. 
Tombe  malade  fie  charge  l'Impératrice  du 
foin  des  aBâires.  ihid.  Veut  raire  mourir 
le'  Prince  héritier,  fie  pourquoi.  i8&* 
Meurt  après  2  y  ans  de  règne.  18}.  Ses  der- 
nières volontés,  ib. 

TcHi-PÉ  grand  politique.  II.  134.  Se  révolte 
contre  le  Prince  de  ///«  fon  Souverain.  /^. 
Partage  fes  Etats  avec  trois  Grands  de . 
cette  Cour  qu'il  tente  de  dépouiller  foc- 
ceflîvement.  137.  & /î'/V.  Stratagème  dont 
il  fe  fert  pour  foumettre  les  Tartares.  ajy, 
Eft  tué  dans  une  bataille.  2^9.  Infulte  qu'on 
lui  fait  après  (a  mort.  240. 

TcHi-TCHi-couTou-HEou,  titre  fous  le- 

3uel  Hou-tou  oullé  eft  proclamé  l'chen  yit 
es  Htong-nou  III.  146.  Tentatives  inunies 
qu'il  6iit  auprès  de  HanSiuen-ti ,  ))our  en 
être  protégé  contre  un  compédteur.  iy4» 
Bat  le  Roi  de  Oufun  qui  avoit  (ait  mourir 
Ion  Envoyé,  8c s'établit  à  Kien-koen.  lyy. 
A  la  barbarie  de  Faire  mourrir  Kou-ki  , 
Officier  Chinois ,  qui  lui  ramenoit  fon  fils  , 
en  otage  depuis  long-tems  à  Tchang-ngan. 
161.  Se  ligue  avec  le  Roi  de  Kang  kîu  contre 
celui  de  Oufun.  ib.  Epoufe  la  fille  de  cet 
allié,  itf).  Se  rend  Maître  dans  les  Etats 
de  ce  Roi ,  fie  infulte  un  Envoyé  des  Chinois 
qui  vient  lui  demander  raifon  du  traitement 
fait  à  Kou-ki.  i7z.  Eft  affiégé  fie  tué  par 
deux  Généraux  de  Han-YeiKi  ^  dans  une 
Ville  qu'il  venoit  de  faire  bâtir.  173.  174, 

TCHOANG-OUANG,  Prince  de  Tckou^  re- 
nonce à  la  chafle  dont  il  étoit  palEonne  ,  fur 
les  repréfentations  conftantes  de  Fan-ki  ^ 
Ion  époufe  •  mife  au  nombre  des  femmes 
illuftres.  III.  ipô.  fie  à  la  Note. 

TcHOANGouRy  fils  de  Toutouha  ,  Prince 
de  Kintcha ,  acquiert  la   rénutation  d'un 

(^rand  Capitaine.  IX.  46c.  Marche  contre 
e  Prince  Haïtou  fie  force  un  de  fe$ 
Généraux  retranché  fur  les  bords  du  Tali- 
hou.  /3.  Remporte  une  féconde  viftoire 

frès  de  la  rivière  Aleï  470.  Se  joint  avec  le 
rince  Haïchan  fie  bat  de  nouveau  Haïtou 
fur  les  terres  de  la  Chine.  479.  Accom- 
pagne Haïchan  qui  va  fe  faire  Couronner 
Empereur  à  Chang-cou.  493.  Autres  exploits 
qu'il  fait  dans  les  pays  Occidentaux.  521.  à 
la  Note. 
TcHOKOBAcnES  y  peuples  tributaires  des 

Tckonkares.  XI.  y 67. 
TcHOLosHAN  ,  uu  oes  trois  chefs  ou  Han  , 
]ui  fe  partagèrent  d'abord  le  Royaume 
jes  EUutes.  Xh  54jf« 
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TcHoNG-KtxiH  ,  préfère  les  devoirs  de  la 

Îiéte  filiale  à  la  Couronne  de  Tfin.  II.  122. 
m  appelle  par  les  Grands.  13).  Reçoit , 
fuivant  l'ancien  Rit  •  le  diplôme  Impérial, 
i^.  Eft  connu  dans  l'Hiftoire  fous  le  nom 
de  Oueu'kpng.  1 34.  Rend  un  fervice  fignalé  à 
l'Empereur  Siang-ouang.  /A.  Remporte  une 
vidoire  complette  fur  le  Prince  de  Tchou» 
13p.  Sa  bravoure  &  fon  habileté  le  font 
caindre  &  refpe&er  des  autres  Princes.  140* 
Sa  mort.  141. 

TcHo-MAo ,  Gouverneur  de  Mi ,  fous  les 
règne  de  Han-Ngan-ti  &  de  Han-Ping-ti 
cft  créé  par  Kouang-ou  ti ,  Prince  du  pre- 
mier Ordre.  III.  177.  Sa  probité  le  fait 
chérir.  278.  279.  Eft  nommé  Gouverneur 
des  fils  de  Kouang-ou-ti ,  à  Tâge  de  70 
ans.  180. 

TcHONG-YONG  ,  Livre  dans  lequel  Tfé-tfé 
développe  la  Do&rine  de  Connicius.  VIII. 

TcHONG-HiAO-KiUN,  corps  de  troupes  en 
réputation  chez  les  Tanares  de  Kin.  IX. 
160,  190.  191-197. 

TCHONG-KANG ,  écHpfe  de  foleil  arrivée 
fous  le  règne  de  ce  Prince.  I.  Préf.  59. 
On  punit  de  mort  les  Agronomes  qui  ne 
Tavoient  point  obfervéc.  iè.  &  60.  Cette 
éclipfe  -fert  à  confirmer  l'ancienneté  des 
Chinois,  ib.  61*  Examen  de  cette  éclipfe. 
ib.  Let.  L  95. ,  &c.  &fuîv.  Elle  cft  de  Van 
ai 59  avant  l'Ere  Chrétienne.*îi/V^.  ici.  Ré- 
fulrat  de  Tobfervation  de  cette  éclipfe. 
Lett.  VI.  176.  Placé  fur  le  Trône  de  fon 
frère  Taï-kang ,  il  refufe  le  titre  d'Empe- 
reur tout  le  tems  de  fa  détention.  I.  1  jo. 
Ote  à  Yé  le  commandement  des  troupes 
qu'il  donne  à  Yn-heou  ^  &  pourquoi,  ibid. 
Envoie  contre  les  Aftronomes  Hi  &  Ho, 
fauteurs  de  Yé.  ib.  Et  ils  font  rois  à  mort, 
f^.  &  I )i-i  53.  Divers  fentimens  fur  l'éclipfe 
arrivée  fous  fon  règne.  Voyez  la  Note.  1 3 1, 
&  134.  Sa  mort.  13;. 

TcHONKAR  y  titre  du  Roi  Ats  EUutes  ,  fils 
£c  fuccefiëur  de  Tfé-ouan^-rabdan.  XI. 
371.  Ce  que  ce  titre  fignihe  en  Tartare. 
581.  Etendue  des  pays  de  fa  domination. 
ibid.  Defcend  des  Princes  Mogols  de  la 
branche  de  Tamerlan.  i^.On  lui  donne  en- 
core le  titre  de  Contaïfch.  Voyez  la  Note. 
587. 

TcHONG-MiNG-LEANG,  fc  révolte  dans  le 
Fou-kien  &  araufe  ,  par  des  foumiifions 
fimulées,  les  Généraux  que  HoupUaï  en- 
voie contre  lui.  IX.  4^7.  des  ravages.  440. 
441.  Infulte  Kan-tchéou.  443. 

TcHONG-NAN-CHAN  &Tchang-chan,deux 
montagnes  qui  s'afFaiflent  tout-à-coup ,  fans 
aucun  tremblement  de  terre.  IV.  51  j. 

TcuoNG*ss£-XAO  ^  ancien  Oi&cier  Cmnois^ 
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raflemble  des  troupes  &  vient  au  fecours 
de  Caï-fong-fou  menacé  par  les  Tartares  qui 
quittent  leur  camp  à  fon  approche.  VI  il. 
433.  Ce  qu'il  répond  à  l'Empereur  fur  l'état 
de  l'Empire. 434.  Torabenialade&  l'Empe- 
reiu:  Texenite  des  cérémonies  d'étiquette 
pour  l'engager  à  venir  plus  fouvent  au  Pa- 
lais, ib.  Eft  d'avis  qu'on  attaque  les  Tartans* 
4,x6.  Veut  fe  mettre  à  leur  pourfuite  & 
l'Empereur  l'en  empêche.  438. 
TcHONG-ssÉ-TCHONG ,  frère  de  Tchong- 
£sé-tao ,  fes  çréparatite  pour  fecourir  Caï- 
fong  fou  affiégé  par  les  Tanares.  VIII.  43  c. 
Marche  contre  Oualipou  qui  regagne  la 
Tartarie.  43p.  Ne  juge  pas  à  propos  de 
les  attaquer  à  Taï-yuen  ,  dont  ils  faifoient 
le  fiége ,  &  il  en  re.çoit  des  reproches.  440. 
Veut  forcer  le  paflage  de  Ché-keng  &  fe 
bat  jufqu'à  cinq  fois.  ib.  Son  Collègue  Yao- 
kou  lui  manque  de  parole ,  &  obligé  de  fe 
mefurer  contre  une  armée  fort  fupérieure 
à  la  fienne  ,iil  y  périt  avec  tous  les  fiens. 

TcHONG-TiNG ,  fils  de  Taï-vou  ,  lui  fuccède 
l'an  i$6i ,  avant  l'Ere  Chrétienne.  Perd  fes 
deux  Miniftres,Y-tché  &  Vou-hien.I.  ipj. 
Les  Man  ou  Barbares  du  Midi  .ravagent  fe» 
frontières,  ib.  Inondation  du  Hoang-ho  qui 
l'oblige  à  changer  fa  Cour.  1^4.  Meurt  fans 
enfans.  ib. 

TcHONG-TSAï,  premier  Préfident  du  Tri- 
bunal  de  qui  dépendent  les  Mandarins.  I. 

TcHONG-TSE',  concubine  de  Ling-kong 
Prince  de  TJi.  II.  178.  Sages  repréfentations 
qu'eHe  fait  à  ce  Prince.  179. 

TcHONG-TSONG  ,  fils  de  Kao-tfong ,  Empe- 
reur des  Tangj  lui  fuccède  Tan  6^^  de  l'Ere 
Chrétienne.  Vl.  lyp.  Eft  dégradé  &  en* 
fermé  par  les  ordies  de  Ou-héou  ,  l'Im- 
pératrice mère ,  qui  vouloit  régner  &  faire 

•  paflfer  la  Couronne  dans  fa  propre  famille. 
ib.  Les  Princes  mécontens  prennent  les 
armes  &  demandent  fon  rétabliilement. 
x6\.  &  fuiv.  Motifs  qin  obhgent  Ou-héou 
à  rappeller  Tchong-tfong  &  à  renoncer  au 

fjrojet  de  fiiire  pafler  la  Couronne  à  un  de 
es  propres  neveux.  17^-17^.  Eft  nommé 
Prince  héritier  &  force  de  fubftitucr  le 
nom  de  Ou  à  celui  de  Tang,  ib.  Fait  ferment 
de  protéger  la  famille  de  Ou.  177.  Métchou, 
Kohan  desToukiufï,  lui  offre  fa  fille  qu'il 
avoit  refufé  à  un  parent  de  Ou-héou.  17p. 
Reprend  l'autorité  fouveraine  à  laquelle 
on  force  Ou-héou  de  renoncer ,  &  rend 
à  fa  famille  le  nom  de  Tang  qu'oit  avoit 
voulu  abolir.  184.  Son  aveugle  déférence 
pour  l'Impératrice  Oueï-chi,  fon  époufe, 
qui  envahit  le  Gouvernement,  entretient  un 
commerce  degalantene  &  vend  les  emplois. 
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18^-187.  Comment  il  traite  ceux  qui  s'op- 

J}ol'ent  à  ces  défordres.  1 88,  Li-ccbong-tfiun, 
on  fils,  déclaré  Prince  héritier,  eft  tué  dans 
untumulte,&  comment.  189,  Prévarications 
de  fes  Miniftres.  ipo-ipi.  Son  indolence  & 
fon  infenfibilité,  193.  Néglige  les  avis  qu'on 
lui  donne  d'un  complot  formé  par  l'Impéra- 
trice Oueï-chi  &  un  perfide  Miniftre  pour 
lui  enlever  le  fceptre.  ib.  &  194.  Meurt  em- 
poifonné  par  Oueï-chi,  qui  déclare  Li- 
tchong  mao  fon  fuccefleur ,  &  fe  réferve 
pour  elle-même  la  Régence,  i^.  Révolu- 
tion dans  laquelle  Oueï-chi  périt  :  la  Cou- 
ronne pafle  à  Li-tan,  frère  deTchong-tfong, 
Voyez  Joui*tfong. 

TCHOU,  Principauté  tributaire  de  la  création 
de  Ou-ouang  ,  &  qui  contenoit  le  Hou- 
kouang ,  détruite  1  an  aij  avant  l'Ere  Chré- 
tienne par  Ouang-tlien  ,  un  des  Généraux 
de  Tpn-Chi-hoang  ti.  II.  391. 

TcHOU  (  Lieou  yng ,  Prince  de  )  fixième  fils 
de  Kouang-ou-ti ,  fe  laifle  féduire  par  les 
Taofsé  &  obtient  un  ordre  de  l'Empereur 
Han-Miiig-ti  pour  faire  venir  du  TUn-cko 
ou  des  îndes ,  des  Livres  &  des  Images  de 
Foé.  m.  jf7.  Les  promeflcs  frivoles  des 
Taofsé  fontcaufe  de  fa  peite.  3^1. 

TcHOUEï-Y  ou  Tcho-y  (les  )  avoient  foin 
des  meubles  &  des  habits  de  l'Empereur. 
L  301. 

TCHOUANG-TSOU  ,  Lettré  de  la  Cour  de. 
Han-Ou-ti ,  exhorte  ce  Monarque  à  proté- 
ger les  petirs  Etats  qui  imploroient  fon  ap- 
pui. III.  10.  Marche  au fecoHJTs  du  Royaume 
de  Tong'ou.  ib.  Le  Roi  de  Nan-jfutï  lui  donne 
fon  fils  en  otage  pour  le  conduire  à  la  Cour* 

TcHOU-CHU,  fignification  de  ce  terme.  Plu- 
fieurs  Livres ,  ainii  dénommés .  trouvés  fous 
les  Tfin ,  &  ce  qu'on  en  juge.  I.  Lett.  L  8}- 
^5.  Ôcç.  Examen  critique  de  l'un  de  ces 
Livres,  ib.  84-88.  &c.  Ils  font  rejettes.  8p. 

Tchou-chUtKI-nien  ,  dernier  chapitre  ^a 
Tckou'chu  ainfi  intitule.  L  Lett.  IiL  141. 
Quai  ifié  de  Roman.  ibMe  s'accorde  pas  avec 
lui-même  dans  les  fommes  totales  &  les 
durées  particulières  des  règnes,  ib.  i42« 
Examen  des  époques  qu'il  donne.  /^.  i4}« 
147.  Tableau  de  les  variations,  ib.  149. 

TcHou-H  AN-TCHIM  ,  chef  d'une  troupe  de 
Comédiens  exilé  pour  avoir  voulu  faire  des 
allufions  aux  aflaires  du  Gouverne  Aient. 
VI.  yoy.  $06. 

TcHouHOU-KAO-KijOfficierdesJTw,  porte 
à  l'Empereur  la  tête  de  Houchahou,  & 
obtient  fon  pardon.  IX.  jf.  Facilite  aux 
Mongous  la  prife  de  Yen-kinç.  ^9.  Porte 
ce  Roi  à  feire  la  guerre  aux  Chinois.  78. 
Eiî  condamné  à  mort  pour  fes  crimes,  ^o. 

Jç^xoUtKONC,  Prince  de  Outï,  IL  128.  A 


quelle  occafion  il  eft  obligé  de  quitter  fet 
Etats,  iji.  Tente  d'y  rentrer.  232.  Eft 
dépoflcdé.  ib. 

TcHou-LO  ,  autrement  Taman ,  fils  de  Nilî , 
Kokttn  des  Toukiueï  lui  fuccède  l'an  do6.  V. 
f  07.  Fait  la  guerre  aux  Tié/é.  jo8. 

TcHou-NGAï ,  Me  de  la  mer  du  Midi,fe 
fouraet  à  la  Chine  fous  le  règne  de  Han- 
Ou-ti.  III.  i6ï.  Secoue  le  joug  fous  Han- 
Yuen-ti,  dont  le  confeil  ne  juge  pas  à  propos 
de  rien  tenter  pour  l'y  ramener,  ib  &  161. 

TcHoui  eft  revêtu  de  la  charge  de  Kong^ 
kong  ou  d'Intendant  des  ouvrages  publics. 
Inftruâions  que  Chun  lui  donne.  1.  91. 

TcHOU-soui-LÉANG  ,  Préfident  du  Tribu- 
nal de  l'Hiftoire ,  reftife  de  feire  voir  à 
Taï-tfong  ce  que  les  Hiftoriens  avoienç 
écrit  de  fon  règne.  VI.  98.  Veut  détourner 
ce  Monarque  d'une  expédition  contre  la 
Corée.  103.  Eft  chargé ,  à  la  mort  de  cet 
Empereur  ^  d'aider  Kao-tfong  de  fes  con- 
feils.  12).  Sa  Franchife  au  fujet  de  la  répu- 
diation de  l'Impératrice  Ouang.chi.  129. 
Danger  qu'il  court  de  perdre  la  vie  en 
s'âppofant  aux  defîrs  de  Kao-tfong.  r^o. 
Eft  privé  de  fes  emplois.  11$. 

TcHou-TCHi  ou  Giougi,  fils  de  Tchinkis- 
han  y  reçoit  en  partage  le  Kinuha  ou  le 
Capfchac.  IX.  128.  à  Ta  Note.  Papou  ^  fon 
fils  t  eft  de  l'armée  de  Meng-ko  qui  va  rava- 
ger les  pays  Occidentaux  où  le  Si-yu.  21 1» 
&  à  la  wote.  izi.  Sa  mère  étoit  Purtai- 
cougine  ,  fille  de  Té-yn ,  chef  de  la  Horde 

Hong-kila  OU  Ungrac,  416. 

TcHÙANG-KONG ,  Prince  de  Tching.  IL  5r. 
Génî^ral  de  l'Empire ,  fous  le  règne  de 
Uuan-ouang.  64.  S<es  expéditions  contre 
difFérens  Princes  qui  vifoient  à  l'indépen- 
dance, i^.  On  lui  ôte  le  commandement. 
69.  Bat  les  troupes  Impériales.  70. 

TcHUANO-'KONG ,  Prince  de  TC.  II.  179.  Sa 
paûlon  pour  la  femme  de  fon  Général.  181  • 
Suites  funeftes  qu'elle  eut  pour  lui.  182. 

TcHUANG-ouANG,  quinzième  Empereur  des 
Tckéou.  IL  77«  Le  commencement  dé  fon 
règne  eft  déchiré  par  deux  feâions.  ib.  Ce 
Prince  eft  reconnu  par  l'habileté  de  Sm^pé 
fon  Miniftre.  i^.  Phénomène  extraordinaire 
fous  fon  règne.  83.  Règne  1$  ans.  91. 

TcHUANG-siANG-oUANG ,  premier  Empe* 
reur  des  Tfin.  IL  %6^.  Sa  mort.  367.  . 

TcHUANG-TSÉy  Philofophe  Chinois .  fa  doc* 
trine  prohibée  par  Sfé-ma^chao.  IV.  lyu 
1)2.  Ne  reconnoit  que  le  vuide  pour  prin- 
cipe &  fin  de  toutes  chofes.  ixf.  Sa  doc» 
tnne  étoufte  le  germe  des  vertus  &  atta- 
que la  charité  Se  la  juftice.  360.  L'an  338  ^ 
de  l'Ere  Chrétienne,  l'Empereur  Tçin- 
Tçbing-ti  renouvelle^  conue  cette  doôrme. 
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les  défenfes  déjà  faites  par  fes  prédécef- 
feurs,  ib. 
TcHUANG-TSONG,  Fondateur  de  la  Dyn. 
des  Hiou  Tang , Tati pii ( voyez  Li-tfun-hiu) 
fe  fàic  proclamer  à  Oueï-tchéou  donc  il 
change  le  nom.  VIL  ip$.  Penfe  à  détruire 
entièrement  la  Dynaflie  des  Leang.  ip4- 

200.  Ferme  réfolution  en  cas  d'événement. 

201.  Paflc  le  Hoang-ho  ,  &  met  Tar- 
tnée  des  Uang  en  déroute;  ce  qu'il  dit  à 
un  vieux  guerrier  qu'il  fait  prifonnier.  202. 
Attribue  Thonneur  de  cette  viftoire  à 
fes  Généraux,  205.  Un  courtifan  vole  à 
TEm^pereur  Mo-ti  le  fceaude  l'Empire  qu'il 
lui  apporte.  205.  Son  entrée  dans  la  Capitale 
des  Léang,  206.  Les  Uang  mettent  bas  les 
armes  &  fe  foumettent  à  lui.  207.  Détruit 
les  Tombeaux  des  Empereurs  de  Léûng  au'il 
dégrade.  208.  Sa  paffion  pour  la  Comédie 
&  la  Mufique.  210.  Reproche  qu'il  reçoit 
relativement  aux  dégâts  de  fa  chaflè.  iù. 
Accorde  trop  de  faveur  aux  Comédiens. 
211.  Quitte  Ta-leang  &  met  fa  Cour  à 
Lo-yang.  1 1  j.  Le  Prince  de  Ki  fe  foumet  à 
fa  domination.  11  j.  Le  Prince  de  Ou-yueï 
fuit  cet  exemple.  118.  Se  rend  difficile 
envers  les  Grands  de  fa  Cour  &  n'écoute 

2ue  les  Eunuaues  &  les  Comédiens.  221. 
envoie  fon  fils  Lî-ki-ki  8c  Ko-tfong-tao 
faire  la  conquête  des  Etats  de  Chou.  22^' 
2îo.  Cette  conquête  lui  vaut  dix  grands 
Gouvememens.  231.  On  lui  rendfufpeûe 
la  fidélitéde  Ko-tfong-tao  &  il  le  fait  mourir. 
i}2-i34.  Suites  funeftes  de  cette  exécu- 
tion &  de  celle  de  plufieurs  perfonnes 
illuftres.  Révolte  dans  le  pays  de  Chou. 
%$S'i46.  Marche  contre  les  rebelles  de 
yé'-teu.  ih.  La  défertion  fe  met  dans  fes 
troupes.  248.  24p.  Eft  bleffé  d'un  coup  de 
flèche  en  défendant  une  des  portes  de 
Lo-yang ,  &  il  meurt  en  buvant  une  coupe 
de  lait  aigre  que  lui  envoie  l'Impératrice. 
ih.  &  2|o.  Liflé.yuen  recueille  fes  cendres 
&  rcfufc  le  Trône  qui  lui  eft  offert,  ih.  & 
xfi.  Ses  deux  fils,Li-tfun-ki  &  Li-tfun-kio, 
font  alTafllnés.    251.  L'Impératrice,  fon 
époufe ,  fe  coupe  les  cheveux  &  fe  retire 
àTçin-yang  dans  un  Couvent  de  Bonzefles 
où  Liflé-yucn  la  fait  périr.  252.  Li-ki-ki , 
Ion  fils ,  fe  fait  étrangler  par  un  de  fes  con- 
fidens.  tyj.  Li-fsé-yuen  déjà  protedteur  de 
l'Empire  confent  à  accepter  la  Couronne- 
&  prend  le  titre  de  Ming-tfong.  254.  Voy. 
Ming-tfong. 
TcHU-CHi.F AN ,  Prince  de  Ngan-hoa  &  de 
la  famille  Impériale  des  Ming  ,  m  .'content 
du  Gouvernement  ,  concerte  avec  deux 
autres ,  les  movens  d'amener  une  révolu- 
tion. X.  272.  Son  manifefte  contre  l'Eu- 
nuqpe  Lieou-kin  ,  favori  de  l'Empereur 
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Ou-tfong.  174.  Eft  fait  prifonnîer  par  la 
prudence  &  la  fidélité  d'un  OHicier  fubal- 
teme.  177.278. 

TcHU-CHiN-HAO  ,  Prince  ^e  Ning  ,  & 
de  la  famille  Impériale  des  Ming  ,  fe  fait 
un  parti  dans  le  Kiang-fi ,  fous  prétexté 
de  lecourir  le  Trône  opprimé  par  le  crédit 
des  Eunuques.  X.  172,  L'Empereur  Ou- 
tfong  en  eft  averti  par  fes  Mandarins,  & 
veut  le  faire  arrêter.  250-293.  Eclate  & 
prend  le  titre  d'Empereur,  ih.  &  294.  Ou- 
tfong  fait  arrêter  fes  émiffaires  qu'il  avoic 
à  la  Cour.  On  lui  reprend  la  Ville  de 
Nan-tchang.  iè.  &  xpj.  Perd  un  combat 
naval ,  eft  fait  prifonnier, conduit  à  Péking  , 
&  puni.  295*2p8. 

TCHUEN^Hio  ,  conjonaionde  cinq  Planètes 
fous  le  règne  de  ce  Prince.  I.  Préf.  yp. 
Recherches  fur  cette  conjonûion  de 
Planètes  arrivée  fous  fon  règne.  Lett.  I 
128.  12p.  Calcul  de  cette  conjonaioii 
de  Planètes.  Lett.  III.  lyi-icp.  Eft 
élu  Empereur.  Sa  naiflànce.  ji.  Ses 
heureufes  difpofitions.  iàid.  S'oppofe  aux 
fuperftitions  maciques  ,  &  idolatriques. 
?*•  5*B'!?  '^«  cérémonies  à  obferver  dans 
^  les  facnfices  que  lui  feul  of&iroit  au 
Chang-n.  3  j.  Compofe  une  mufique  parti- 
culière pour  ces  facrifices.  ih.  Fonde  une 
Académie  d'Aftronomes.  j  j.  Place  le  Com- 
mencement de  l'année  à  la  lune  la  plus  pro- 
che  ^premier  jour  du  printems.  54.  Eten. 
due  &  limites  de  fon  Empire,  ib.  &  ic.  Le 
diyife  en  neuf  Provinces.  Ses  en^s.  Sa 
mort,  ibm 

TCHU-FEN-YU,  eefi-k-àw.OuvnigtrarU 
difcrtnu  des  lUux  ,  ou  carte  détaillée 
de  tous  les  pays  de  l'Empire  faite  par 
les  ordres  de  Siuen-tfong ,  Empereur  des 
Tang.  VI.  504. 

TcHU.Fou.YEN  .Lettré  attaché  à  la  Cour 
de  Han-Ou-ti.  III.  ji.  Grande 'confidéra- 
tion  dont  il  y  jouit ,  &  qui  le  met  dans  un 
état  d  opulence.  31.  Moyens  qu'il  donne 
au  Monarque  d'aflbiblir  la  trop  grande 
puiflance  des  Princes  &  des  Grands,  ib.  & 
Î4-.  Réunit  la  Principauté  de  Yen  au  Do- 
maine de  la  Couronne,  &  comment,  u. 
Sa  fortune  l'aveugle  au  point  de  propofer 
le  mariage  de  fa  fœur  avec  le  Prince  de 
Tfi  ,  un  des  fils  du  Monarque,  ib.  Se  venee 
du  mépris  avec  lequel  ce  Prince  reçoit  cette 
propofition  ,  &  fui  caufe  tant  de  chagrin 
ou  il  le  réduit  k  fe  tuer  lui-même.  ib.  &16. 
L;Empereur  fiirieux,  à  cette  nouvelle  Jui 
tait  taire  fon  procès  &  éteint  toute  fa  famille 
avec  lui.  ib. 

TcHU-HEou-TCHAO,  fils  de  Hiao-tfong . 
Empereur  des  Ming ,  lui  fuccède  l'an  1505  , 
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fous  le  titre  de  Ou-tfong.  X.  254.  Voyez 
Oii-tfong. 

TcHU-Hi  ajoute  à  THiftoiredes  foramaires 
ou  textes  fqus  le  titre  de  Kang*mou,  I. 
Préf.  4J.  Achève  ,  en  ii/x,  de  réunir  le 
Kang-mou  à  i'Hiftoire  de  Sfe-ma-kouang. 
Vllf.  600.  Son  origine,  il  eil  nommé  Man- 
darin, tlf.  Particularités  de  fa  vie.  601.  Mé- 
moire dans  lequel  il  fuggèie  des  moyens  fa- 
ciles de  foulager  les  peuples ,  &c.  606. 
Voy.  pag.  608.  ^11.  Sa  grande  réputation  à 
laCour  des  iC/n.  ^14  Jaloufiedes  Manda* 
fins  Chinois,  ib.  Il  eft  propofé  à  l'Empereur 
comme  le  plus  habile  homme  de  l'Empire. 
6ji.  Intrigues  pour  l'empêcher  de  venir  à 
la  Cour.  ^51.  Mémoire  au'il  adrefle  à 
l'Empereur.  tfj^.Ce  Prince ibllicité,  lâche 
un  ordre  contre  lui.  tf;4.  Démarches  de  fes 
amis  &  de  fes  difciples  pour  le  venger.  <S^y. 
Difputes  à  la  Cour  à  l'occafion  de  fa  Doc- 
trine, tfj/.  6j8.  Plufieurs  de  fes  difciples 
perdent  leurs  emplois ,  le  difluadent  d'en- 
vover  à  rÉmpereur  un  lonj  &  vigoureux 
mémoire  au'il  avoit  feit  pour  fa  défenfe. 
i&.  Demande  &  obtient  fa  démilfion.  659. 
Acciifé  de  plagiat ,  &  par  qui.  540.  Et  de 
magie,  iif.  Ses  ouvrages.  641  Sa  mort.  644. 
Anecdotes  de  fa  vie.  /^.Ses  ouvrages.  64$-. 

■  Ces  difciples  les  plus  célèbres,  iè.  Liu-tfou- 
tàï  qui  écrit  pour  juIliSer  ceux  de  fon 
école ,  eft  puni  de  l'exil.  647-649.  On  rend 

•  à  Tchu-hi  &  à  fes  difciples  leurs  degrés 
d'honneur.  iL  Jçttele  plus  grand  jour  fur  les 
King ,  &  Lirtfong,  Empereur  des  Song^ 
pour  lui  donner  des  marques  de  l'eflime 
dont  il  l'honoroit  ,  l'appelle  le  Précepteur 
de  l'Empereur  &  Comte  du  titre  de  5i«- 
kouéy-kong.  IX.  1 19. 110.  Participe  aux  hon*- 
neurs  rendus  à  Confiicius.  i^i. 

TcHU^Y  ,  un  des  Généraux  ciu  Prince  de 

Ou  ,  eft  puni  de  mort  pour  refiifer  d'aller 

faire  lever  le  fiége  de  ïchéou-tchun  où  il 

'  avoit  été  déjà  battu  deux  fois  par  lesOufi', 

IV.  124-  i^r* 

XcHU-YÉoUrYN  ,  Officier  du  Fondateur  des 

"  Héou'lang ,  garde  le  paflage  du  Hoang-ho, 
contre  le  Général  Ouang  yen-Tchanc;. 
VU.  196.  Se  laiflè  furprendre.  197.  Eft 
chargé  de  s'informer  contre  Li-»fsé-yuen  ; 
çonfçil  prudent  qu'il  donne  à  ce  dernier. 

XcHU.YEOU-Kl  I  fils  de  Hien-tfong ,  Empe- 
reur des  Mrng ,  eft  déclaré  Prince  héritier 
l'an  1471 ,  &  cependant  ne  fuccède  pas  à  ce 
Monarque.  X.  246.  Et  pourquoi.  248. 

TcHUrYEOu-KiEN,  frère  deMo-ti  /Empe- 
reur des  Hcou-Léang,  VII.  184.  Ne  peut 
obtenir  les  provifions  de  Gouverneur  de 
Tong  tchéou  pour  fon  fils ,  &  il  fe  donne 
9u  Prince  dç  Ifin.  iSj.  Sa  révolte  eft  caufe 


d'une  guerre  qui  feit  perdre  le  Ho  tchong  , 
à  l'Empereur,  ih. 

TcHU-YEou-KONG,  un  des  fils  de  Tchu- 
ouen ,  eft  facrifié  par  fon  père  qui  fe.  dé- 
charge fur  lui  de  l'aflaffinat  de  l'bmpereur 
Tchao-tfong.  VII.  102. 

TcH  u-YEou-KO  uÉ ,  fils  de  l'Empereur  Taî- 
tfong  des  Héou-Uang ,  eft  jaloux  de  Tchu- 
yéou-ouen,  fon  frère,  6c  pourquoi.  VII.  1 51. 

.  Fait  aflattlner  fon  père  &  ce  frère.  lyj.  Se 
fait  reconnoitre  Empereur.  154.  Forcé  dans 
fon  Palais  par  les  foidats ,  un  efclave  le  tue 
ainfi  que  fon  époufe.  Tchu-yéou-tchin ,  au- 
trement Mo-ti  eft  proclamé  à  fa  place.  1  f6, 

TcHU-YEOu-LUN  ,  fils  de  Tchu-ouen,  vient 
joindre  fon  oère  devant  Fong-fiang  avec  un 
renfort.  VIi.  72.  Tchu-ouen  le  laiflè  dans 
cette  Ville  avec  dix  mille  honr.mçs  de  gar- 
nifon ,  &  pourquoi.  84.  Meurt  avec  le 
foupçon  d'avoir  été  empoifonné  par  le  pre- 
mier Miniftre  Tfouï-yn.  ^j. 

TCHU-YEOU-NING,  neveu  de  Tchu-ouen  , 
eft  envoyé  au  fecours  de  Tçin-yang  afliége 
par  Li-fsé-tchao.  VII.  66.  Li-fsé-tchao  fuit 
&  il  le  pourfuit.  lùid.  Reprend  plufieurs 
Villes.  /^.  &  6j.  Affiége  Po-tchang  ,  fiége 
long  &  très-meurtrier.  Fait  pafler  les  aflié- 
gés  au  fil  de  l'épée.  8c.  Reçoit  un  renfort 
confidérable,  prend  pJuheurs  Villes,  mais 
il  livre  bataille  à  Ouang.mao-tchang,  Gé- 
néral de  Yang-hing-mi ,  qu'il  perd.  Tombe 
de  cheval  dans  fa  fuite ,  &  meurt.  86. 

TcHU-YEou,ouEN ,  fils  de  l'Empereur  Taï- 
tfou  des  Héou'Lêang  ,  qu'il  deftinoit  à  lui 
fuccéder  ,  eft  fait  mourir  par  fon  frère 
Tchu^éou-koué  qui  fait  auffi  aflaffiner  Taï* 
tfou.  Vil.  152.  lyj. 

TcHU-YÉou-soNG,Prince  de  Fcïtf,&def- 
cendant  de  Chin-tfong  ,  Empereur  des 
Min-^  »  fuccède  à  Hoaï-tfong,  l'an  1644, 
fous  le  titre  dç  Chi-tfourtchang-ti.  Voyez 
ce  titre. 

TcHU-YÉou^TANC  ,  fils  de  Hien-tfong  , 
Empereur  des  Min  g ,  lui  fuccède,  l'an  1487, 
fous  le  titre  de  Hiao-tfong.  X.  253.  Voyez 
Hiao-tfong. 

TcHUrYiou-TçiB  ,rejetton  de  l'aiigufte  fa- 
mille des  Mîng  ,  connu  d'abord  fous  Iç  titre 
de  Prince  de  jong*ming  ,  &  enfuitç  fous 
celui  de  Prince  de  Koutï  ^  eft  proclamé 
Empereur  dans  le  Kouang-U  l'an  16^6.  X. 
$61.  Taille  en  pièces  l'armée  de  Tchu-yué- 
ngao  qui  s'étoit  fait  proclamer  Empereur  à 
Canton  &  dont  il  avoit  à  fe  plaindre,  yda. 
Suit  le  confeil  pufillanime  de  l'Eunuque 
Ouang-koen,  fuit  de  Villes  en  Villes,  à 
ranorôche  des  far  tare  s.  ytf^.  Perd  une  ba- 
taille près  de  la  rivière  Sic-kiang,  5^4. 
Apprend  à  Ou-kang,  où  ii  s'étoit  retiré. 
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les  viâoires  de  Tes  Généraux  fur  les  Tar- 
tares  devant  Koueï*lin.  jtfj.  Ses  crainte» 
recommencent  à  l'arrivée  d'une  nouvelle 
armée  de  Mantckéous  devant  Ou-kang ,  6c 
il  fe  retire  à  Liéou-tchéou.  $66.  Une  fédi- 
tion  élevée  dans  cette  Ville  l'oblige  à  la 
quitter.  f6j.  Ses  Généraux  remportent  une 
viâoire  qui  lui  donne  la  confiance  de  retour- 
ner à  Kouei-lin.  {62.  Le  brave  Kiu-die-ffé  , 
fon  premier  Miniftre ,  remporte  une  nou- 
velle viax>ire ,  &  il  voit  foumettre ,  à  fon 
obéiflànce ,  les  plus  belles  Provinces  de 
l'Empire,  ytfp.  Li-fching-tong  .  Général 
Mantckéou^  le  range  fous  fes  étendards , 
pourquoi  &  comment.  £70.  571.  571.  La 
fortune  ceffe  de  le  favoriter ,  &  il  n'éprouve 
pins  que  des  revers.  573-57^.  Voyez  la  fuite 
au  titre  Koueï. 
TcHU.YONG,  un  des  Généraux  de  Yng- 
tfong ,  Empereur  des  Ming.  X.  io6. 108- 

ZIO. 

TcHU-YUi,  un  des  Royaumes  du  S/ya,  dont 
les  peuples  étoient  originaires  des  Tartares 
Touhiueï  occidentaux.  VI.  \x6.  ijZ.  Bra- 
voure de  ceux  qui  compofent  cette  Horde  , 
8c  d'où  vient  le  nom  de  Ckato  fous  lequel  ils 
fe  rendent  fameux,  ib.  Sont  accueillis  par 
Hien-tfong  .  Empereur  des  Tang  qui  donne 
à  leur  chef  la  charge  de  Général  de  la  ca- 
valerie. 379.  Se  rendent  formidables  aux 
neuf  Hordes  des  Tartares  qui  fe  foumettent 

•  à  leurs  loix.  ^$6.  Tchu-yé-Tché-y ,  leur 
chef,  obtient  le  Gouvernement  de  Vn-chan 
&  garantit  les  frontières  desinfultes  despeu- 

Îles  voifms.  ib^  &  417.  Voyez  les  titres 
^hato,  Li-ké-yong. 
TcHU-YUEN,un  des  Généraux  du  Prince 
de  Tang ,  fe  donne  à  Ctû-tfong ,  Empereur 
des  Héou'Tchéou,  &  abandonne  les  drapeaux 
du  Prince  de  Tang.  VIL  454. 4^;. 
TcHU-YUt-NGAO  ,frère  de  Tchu-tfin-king  , 
Prince  de  Tang  ,  eft  proclamé  Empereur 
à  Caniton ,  après  U  mort  de  ce  frère.  X* 

Î^o.  Fait  mourir  un  envoyé  du  Prince  de 
Loueïfon  compétiteur  à  l'Empire.  y5i.  Son 
armée  eft  taillée  en  pièces  à  Chan-foui. 
5^1.  Eft  pris  dans  Canton  par  les  Mantckéous 

fui  le  font  mourir  ainfi  que  quelques  autres 
rinces  qui  fe  trouvoient  dans  cette  Ville. 
tbid. 
TCHU-YUEN-TCH ANG,  de  fimple  Lama  par. 
vient  à  fonder  la  Dynaft.  des  Ming.  Ses  fuccès 
&  fa  modération  lui  gagnent  les  coeurs. 
IX.  61  j.  616610.  Refiife  la  foumiffion  du 
rebelle  Tchang-fsé-tching.  ibid.  Prife  de 
Oo-tchéou.  62B.  Recommande  à  fes  Offi« 
ciers  d'épargner  le  fang  &  le  bien  des  peu- 
ples, ià.  Reçoit  là  foumiffion  de  Fang-koué- 
tchin  ,  chef  de  rebelles.  6ip.  Tourne  fes 
armes  contre  Tchin-y  éou-léang  qu'il  force  à 
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prendre  la  fuite.  6^6.  Différentes  Villes  lui 
ouvrent  leurs  portes.  637.  Marche  contre  le 
meurtrier  de  Nganfong.  641.  Fameux  com- 
bat naval.  La  vidoire  fe  déclare  pour  lui, 
&  Tchin-yéou-léang  perd  la  vie.  ^41.  645. 
Le  Kiang-fî  &  le  Hou  kouang  fe  foumettent. 
644.  Nouvelles  conquêtes.  Défeite  &  rrife 
de  Tchang-fsétching.  6fi.  6ki.  Plufieur» 
Provinces  fe  foumettent  volontairement, 
6j$.  Tout  fe  fouuict  à  lui  dans  les  Pro- 
vmce<  du  Nord  6^6.  Se  rend  maitre  de 
la  Capitale.  6J7.  La  mort  de  l'Empereur 
Chunti  met  rni  à  la  Dynaftie  des  Mon-- 
gous.  ihid.  Origine  du  Fondateur  de   la 
I>ynaftie  des  Ming.  X.  i.  Se  fait  Bonze 
Mo'ckang  ,   &    quitte   cet    ordre    pour 
fervir  fous  les  drapeau??  de  Ko-tfé-ning 
qui  lui  donne  du  commandement.  2.  De- 
vient chef  de  parti ,  &  fe  rend  maître  de 
plufieurs  Villes  &  entr'autres  de  Kin-ling 
ou  Nan-king  où  il  établit  un  Tribunal.  ).  a. 
SeB  autres  conquêtes  dans  la  Province  de 
Kianff-lî.  Fait  lever  avec  100,000  hommes 
le  fiége  de  Long-hing  àTchin*yéou-léang. 
Retourne  à  Vou-tchang  où  il  fixe  fa  Cour. 
S'empare  du  pays  de  Hoaï-nan  y  fe  rend 
Sfé-tchéou  fa  patrie ,  où  il  vifite  les 
tombeaux  de  fes  ancêtres.  6.  DiiTipe  deux 
partis  dans  le  Tché-kiang  &  s'empare  de 
tout  leur  pays.  7.  Maitre  de  quatre  Pro- 
vinces ,  il  refofe  le  titre  d'Empereur ,  &  fe 
contente  du  ritre  de  Princede  Ou.  Son  projet 
de  conquérir  les  Provinces  du  Nord.  8.  &  9. 
Nomme  GénéraliflTime  de  fes  armées  Su-ta^ 
&  pour  Lieutenant  Tchanc-yu-tchun,  &  ce 
qu'il  leur  dit  avant  leur  départ  pour  la  con- 
quête des  pays  du  Nord.  10-11.  Eft  félicité 
lur  la  réduftion  des  Provinces  du  Fou-kien, 
du  Kouang-tong  &  du  Kouang-fi.  Son  dif- 
cours  à  ce  fujet.  i^  (f  14.  Part  poiir  la 
conquête  du  Nord ,  prend  plufieurs  Villes 
fur  fon  paflage  &  emporte ,  du  Trône  , 
Tong-tchéou.  ic.  Se  rend  devant  Yen- king 
qui  lui  ouvre  les  portes.  Prend  pofTefllon 
du  Palais  y  fe  fait^  reconnoitre  Empereur 
de  la  Chine  ,  &  donne  à  fa  Dynaftie  le 
nom  de  Ming  &  celui  de  Hong-vou  aux 
années  de  fon  règne.  i6.  Voyez  ftong-vou. 
TcHU-YUEN-TSONG  ,  pcrit-fils  de  Hien- 
tfong  ,    Empereur  des  Ming ,  fuccède  à 
Ou-tfong  Tan  1311 ,  &  prend  le  titre  de 
Chi-tfong.  X,  198.  Voyez  Chi-tfong. . 
TcHU-YUN  ,  Mandarin  de  l'Empereurtlan- 
tching-ti ,  parle  à  ce  Prince  avec  une  fer- 
meté qui  penfe  lui  coûter  la  vie.  IH.  20^. 
Le  Général  Sin-king.ki  obtient  fa  grace« 
204. 
TcHU-KAO-Hiu  ,  fils  de  l'Empereur  Yon-Io, 
&  qui  méritoit ,  par  fes  fervices ,  de  lui 
fuccéder ,  n'obtient  que  la  Principauté  de 
Rr 
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Han,  &  pourquoi.  X.  ifj.  iftf.  Méœn- 
tentement  de  ce  Prince  ambitieux.  L'Em- 
pereur inflxuit  de  fes  prétentions  &  de  fes 
projets  de  révolte  le  tait  arrêter.  176.  177. 
On  lui  accorde  fon  pardon  à  la  prière  des 
Seigneurs  de  la  Cour ,  &  on  l'exile  à  Lo- 
ngan.  178.  Sous  le  règne  de  Suen-tfong , 
fon  neveu ,  il  fait  confidence  de  fes  pro- 
jets à  Tchang-fou  qui  en  avertit  ce  Mo- 
narque. 187.  Comment  il  reçoit  les  avis 
que  le  Monarque  lui  donne.  Invefti  dans 
Lo-ngan  ,  il  fe  met  à  la  difcrétion  de  fon 
neveu.  188-ipo. 

TcHU-KAO-sour ,  fils  de  l'Empereur  Yong- 
lo,  eft  créé  Prince  de  Tckao.  X.  iKf.  ij^. 

TcHu-KAO-TCHi  autrement  Gin-tlong ,  fils 
de  l'Empereur  Yong-lo  lui  fuccède  Tan 
Î41J».  X.  184.  Ses  libéralités  :  fes  qualités 
dignes  du  Trône.  /^.  Réhabilite  la  mémoire 
de  ceux  que  fon  père  avoit  profcrits.  i8j'. 
Sa  mort ,  fon  fils  Suen-tfong  lui  fuccède. 
i85. 

TcHU-KÉ-YONG  eft  reconnu  pour  Général 
par  les  foldats  révoltés  dans  le  pays  de 
Loiulong.  VI.  43  c.  Ses  troupes  auj^mehtent 

Ï;ar  les  (oldats  réformés  qui  lui  ofïrent  leurs 
ervices.  43  tf.  Obtient  le  Gouvernement 
qu'il  defiroit,  met  Tchang-hong-tfinç  en 
liberté  &  rentre  en  grâce  avec  la  Cour. 

458-  439. 

TcHU-KENG,  Prince  de  Min  y  &  fils  de 
Hong-vou ,  eft  dégradé  de  fa  dignité  par 
l'Empereur  Kien-ouen-ti ,  fon  neveu  ,  & 
mis  au  rang  du  peuple^  &  pourquoi.  X. 
loy,  107.  108.     ^ 

TcHU-KiEN-TCHiN  ,filsde  Yng-tfong,  pri- 
fonnier  en  Tartarie  ,  eft  déclaré  Prince 
Théritier  à  l'âge  de  deux  ans,  fous  la  Régence 
de  Tching-ouang  ,  fon  oncle.  X.  iij. 
Tching-ouang  s'étant  fait  couronner  ,  & 
voulant  continuer  l'Empire  dans  fa  bran- 
che y  veut  nommer  à  (a  place  fon  propre 
fils.  130-232.  Yng-tfong,  rétablit  fur  le 
Trône ,  le  déclare  de  nouveau  Prince  héri- 
tier. 13^.  Succède  à  ce  Monarque  l'an  14^;  y 
fous  le  titre  de  Hien-tfong.  242.  Voyez 
ce  titre. 

TcHU-KiEN-TSi ,  fils  de  King-ti,  Empereur 
des  Ming.  X.  230-132* 

TcHU-KiN  &  Tchu-fiven  conduifent  des 
troupes  auxiliaires  à  Tchu-ouen  aflîégé  dans 
Pien-tchéou  par  le  redoutable  Tfin-tfong- 
kiuen.  VI.  $76.  Sont  renvoyés  par  Tchu- 
ouen  d'une  manière  peu  obligeante  &  s'ap- 
perçoivent  que  cet  ambitieux  en  vouloit 
aux  Villes  de  Yen  &  de  Yun  où  ils  com- 
mandoicnt.  578.  pp.  Perdent  une  bataille 
fenglante  contre  lui.  ib.  . 

TcHU-KiNG-YUN,  Officier  de  l'Empereur 
Fiti.  V.  ii8.  CommiflioD  dont  il  eft  chargé. 


TcHU-KONG ,  Prince  de  T/m,  IL  2J4.  Perd 
fes  Etats.  /^.  Se  réfugie  dans  ceux  cle  7}?  où 
il  meurt.  23^. 

TcHU-KOUANG-KiKG  •  homme  du  peuple, 
arbore  l'étendard  de  la  révoke.  IX.  $67. 
Nié-fiou-king ,  fe  joint  à  lui  :  ils  profcri- 
vent  le  nom  de  Yuea  donné  à  la  Dynaftie  des 
Mongous  &  lui  fubflituent  celui  de  Kin^ 
ibid* 

TcHU-KOU  É  ,  Prince  de  Taï  &  fils  de  Hong* 
vou,  eft  privé  de  fon  titre  de  Prince  par 
l'Empereur  Kien-ouenti ,  fon  neveu  ,  & 
pourquoi.  tX.  ioy-108. 

TcHU-KOUo-YÉou  ,  uu  des  Généraux  de 
Tçin-Mou-ti ,  perd  la  bataille  de  Tong-ou 
contre  Moujong-tfwn ,  Prince  de  Ten^  IV. 
408. 

TcHU-KOUO-Ko ,  grand  Général  &  premier 
Miniftre  du  Prince  de  Ou ,  affiége  Sin-tcbins 
défendue  par  Tchang-té,  Officier-Génér3 
des  Oueïy  &  fe  retire  trompé  par  un  ftrata- 

Sême  des  affiégés.  IV.  ii5-ii8.  Au  retour 
e  cette  campagne  Sun-léang  l'appelle  dans 
fon  Palais  &  le  fait  tuer.  ib.  &  1  zp. 
TcHU-KOUo-LÉANG .  Lettré  le  plus  habile 
de  fon  tems  dans  la  politique ,  appelle 
Dragon  endormi  y  &  pourquoi.  IV.  46, 
Liéou-pey  va  le  trouver  à  la  montagne  de 
Long-tchong ,  le  confulte  &  l'engage  à  le 
fuivre.  ib.  &  47. 48.  Sollicite  auprès  de  Sun- 
kiuen  des  fecours  pour  ce  Prince,  fi.  53. 
On  lui  confie  la  garde  de  King.tchéou.  61. 
A  du  commandement  au  fiége  de  Pa-kiun. 
6f.  Envoie  de  Y-tchéou  qu'il  gardoit ,  du 
renfort  à  Liéou-pey  qui  affiégeoit  Yang- 

J)ing.  70.  Liéou-pey ,  proclamé  Empereur 
bus  le  titre  de  Tchao-lié-ti ,  le  donne  pour 
confeil  à  fon  fils.  83.  Eft  déclaré,  conjointe- 
ment avec  Li-yen  ,  Régent  de  TEmpire  à 
la  mort  de  ce  Prince.  91  .Dernières  marques 
d'eftime  qu'il  en  reçoit,  ib.  Eft  créé  Princ© 
de  Ou-kiang ,  &  Gouverneur  de  Y-tchéouI 
92.  Fait  un  traité  d'alliance  avec  le  Bot 
de  Ou  contre  Tfao-pi.  93.  Appaife  la  ré- 
bellion de  Yong<aï ,  &  comment.  94.  Ses 
préparatifs  pour  abattre  la  puifTance  des 
Quel.  pj*.  Ses  nouvelles  conquêtes.   Une 
perte  confidérable  qu'il  fait  oar  l'impéritie 
du  Général  Mafou  rompt  les  mefures  & 
l'oblige  à  retourner  fur  fes  pas.  ib.  Echoue 
au  fiége  de  Tchin-tfang.  97.  Politique  avec 
Sun-kiuen  qui  fe  fait  proclamer  Empereur 
de  Ou.  98.  Supériorité  de  fes  armes  aans  la 
guerre  de  Tiao-joui  contre  le  Prince  de 
Chou.  çç.  La  difette  des  vivres  fait  avorter 
plufieurs  de  fes  entreprifes.  102.  Ne  peut 
engager  Sfé-ma-y  à  fe  battre.  Sa  mort. 
Combien  Sfe-^ma-y  le  redoutoit.  104. 
TcHU-KOUo-TAN  ,  Officier  de  ht  première 
diftinâion  j  mais  débauché  y  gagne  les 
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foldàts  par  fa  libéralité  &  fes  manières 
aâàblesy  &  fe  révolte  contre  Sfé-ma-tchao , 
Prince  de  Ouei  IV.  122.  Tue  le  Gouver- 
neur de  Yang-tchéou ,  renforce  fes  troupes 
décent  cinquante  mille  hommes  des  foldats 
de  ce  département  &  fe  renferme  dans 
Chéou-tchun  où  il  eft  affiégé  par  les  Oueu 
Il 3.  Craint  une  défeâion  généi^e^  & 
tente  inutilement  de  forcer  un  quartier  des 
affiégeans  124.  iiy.  Eft  pris  dans  un  aflaut 

fénéral  &  puni  de  mort  ainfi  que  ùl  Êimille 
la  troifième  génération.  i6. 
TcHu-KOUo-TCHANG-MiN  ,   Officier  du 
brave  Lieou-yu.  IV.  f^x.  S'empare  de 
Li-yang  dont  il  tue  le  Gouverneur.  /3iV. 
On  lui  confie  ^  à  lui  &  à  Mong*tchang  ,  la 

Sarde  de  l'Empereur  contre  les  pourfuites 
es  rebelles.  ;; 8.  Sa  préfomption  lui  per- 
fuade  qu'il  peut  s'élever  au-defliis  de 
Lieou-yu  &  le  perdre,  y/o.  Lieou-yu  ii^ruic 
de  fes  intrigues  y  entre  de  nuit  dans  Kien- 
kanç  y  le  fait  af&flîner ,  6c  fait  condamner 
fes  frères,  fju 

TcHU-Kouo-TSiN  ,  ftère  de  Tchu-kouo- 
léang ,  redemande ,  à  Lieou-pey ,  le  King- 
tchéou  de  la  part  de  Sun-kiuen.  IV.  66. 
Négocie  la  paix  entre  ces'  deux  Princes. 
^7-101. 

TcHU-Kouo-TSiNG ,  Général  du  Prince  de 
Ou ,  met  fa  vie  en  (ûreté  après  la  perte 
de  la  bataille  de  Panpiao.  Iv.  172.  17 j. 

TcHU-KU-Pou  ou  Tchu-ku.pan  ,  Royaume 
du  Si-yu,  Gtué  au  Nord  des  montagnes  de 
Tfong-ling.  VI.  78.  Appelle  Tfé-ho  fous 

les  Han.  ib. 

TcHU-LBANG-TSou  y  un  des  principaux 
Officiers  de  l'Empereur  Hong-vou ,  Fon- 
dateur des  Mine.  X.  $6^61. 

TcHU-LiNG-CHB ,  Général  des  troupes  de 
Tçin-Ngan-ti  •  eft  envoyé ,  par  Liéou-yu , 
contre  le  rebelle  Tfiao^iQng.  IV.  571.  Heu- 
reux fuccès  de  cette  expédition.  S7^. 
Il  s'empare  de  Tching-ton.  Métropole 
de  la  Province  de  Sfé-tchuen  fur  le 
rebelle  Tfiao-tfong  y  &  obtient  ^  après  ce 
coup-de-main  heureux  ^  le  commandement 
de  fix  départemens.  ibidem.  Comnunde 
dans  le  oays  de  Koan-tchong.  y 88.  Menacé 
dans  Tchang-ngan  par  le  Prince  de  Hia ,  il 
met  le  feu  au  Palais  &  fuit  vers  Tong- 
koan  y  mais  il  eft  atteint  ^  défait  &  tué. 
J89.  J90. 

TcH  u-LiNG-TÉ,  fils  de  Tchu^yéou-kten ,  & 
neveude  Mati^Empereur  dps  Héou-Léang. 
VII.  185. 

TcHUi>Lo-KHÂN  ou  l'Empereur  fournis , 
titre  de  Touhotcbin ,  Konan  des  Géougen. 
IV.  $64.  à  la  Note.  Guerres  qu*il  foutienc 
l'an  44P  contre  l'Empereur  lalt-ou-ti  ;  & 
l'an 458 conue  OuexKchingtL ib.  &  V.  ^ 
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61.  Eft  obligé  de  fe  retirer  avec  perte,  ib. 
TcHU-LO  fuccède  à  Ché-pé  ,  Kokan  des 
Toukiueï  du  Nord,  fon  frère,  l'an  6iy. 
VI.  3.  4.  Meurt  comme  il  fe  difpofoit  à 

rTter  la  guerre  dans  la  Chine.  12.  i).  fie 
la  Note.  ^ 

TcHU-LO  ,  Kokan  des  Tou^kiueï.  V.  56*. 

TcHULO-HÉou.  frère  du  Kohan  des  Tow- 
kiueï.  V.  471.  Générofité  avec  laquelle  il 
refufe  le  Trône,  ib. 

TcHU-MEï  met  tout  en  œuvre  pour  engager 
l'Empereur  à  faire  la  guerre  à  Li-ké-yong. 
VI.  $69.  Eft  battu  par  ce  dernier.  570. 
Veut  faire  périr  le  Miniftre  Tien-ling-tfé. 
S7%.  Propoie  de  détrôner  l'Empereur  8c 
d'en  élire  un  autre  en  fa  place,  ib.  Fait 
choifir  par  les  Grands  le  Pnnce  Li-yun  8c 
prend  la  charge  de  premier  Miniftre.  ^7%. 
Bft  mis  à  mort  par  les  (iens  dans  Tchang- 
ngan.  J7y- 

TcHU-Mi ,  Royaume  du  5/^»,  dont  les  ha- 
bitans  étoient  de  la  Nation  des  TouJtiueïm 
VI.  iz6. 

TcHU.MOU  eft  envoyé  dans  le  Ki-tchiou^ 
Se  pourquoi.  III.  44a.  Punit  les  Mandarins 
concuflionnaires  de  cette  Province.  44^. 
Fait  exhumer  l'un  d'eux^  8c  tirer  de  fon  tom- 
beau les  richefles  qui  y  étoient  enfermées» 
ib.  Âccufé  auprès  de  l'Empereur  8c  mis 
dans  les  fers.  444.  Eft  réclamé  par  le  peuple 
&  rétabli  dans  tous  les  emplois  445. 

TcHU-NENG,  un  des  principaux  Officiers 
du  Prince  de  Yen  ou  Yong-lo.  X.  1 14.  1 18« 
414-154. 

TcHU-NENG ,  Infpeâeur  dans  le  pays  de 
Yong  hing  •  fabrique  un  Livrç  qu'il  pré- 
tend être  defcendu  du  ciel  fur  la  monta- 
gne de  Kien  yeou.  VIII.  179. 

TcH UN-GIN  (les  )  exerçoient  des  charges 
de  Juges  criminels.  I.  jox. 

TcHUN-TS^ou ,  annales  du  Royaume  de 
Lou ,  leur  Auteur ,  ce  qu'elles  contiennent. 
L  Préf.  14.  Commentées  par  Tfo^kiéou- 
ming ,  qui  les  continue  lous  le  nom  de 
Koué-^.  ib.  &  ï^.  Eftime  qu'en  font  les 
Chinois]  ib.  Sont  fauvées  de  l'incendie^ /^.  i6é 
Ouvrage  de  Conflicius.  II.  fp-iii.  Matière 
dont  il  traite,  ib.  Commentaires  fur  ce 
livre  &fur  l'Y-king  par  le  fameux  Tching-y, 
VIII.  144.  Dégradées  du  rang  qu'elles  te- 
noient  parmi  les  King  par  Ouangrnffan-ché, 
Miniftre  de  l'Empereur  Chin-tlong  eu 
107).  VIII.  205.  RaiTemblent  tout  ce  qui, 
dans  l'ancienne  Hiftoire  de  la  Chine ,  pou- 
voir avoir  rapport  à  la  légiflation*  IX» 
4Pf.  à  la  Note. 

TcHUN-TSONG  dixième  Empereur  des  Tane 
monte  lur  le  Trône  l'an  8or  de  l'Ere  Chré- 
tienne. VI.  j6c.  Portrait  pc  ce  Prince,  ib. 
Perd  l'olage  de  U  parole.  167^  Nomme 
Rr  & 
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fon  fils  Prince  héritier  malgré  la  cabale  des 
Eunuques.  368.  Lui  remet  le  Trône.  169. 
TcHU-ouEN  ,  Grand-Général  du  rebelle 
Hoang-tfao  y  le  quitte  pour  prendre  les  in- 
térêts de  Hi-tfongy  Empereur  des  Tan^» 
VI.  sj<.  Bat  des  détachemens  de  l'armée 
des  rebelles  à  Lou-y  &  à  Tchong-méou, 
552.  Son  différend  avec  Li-ké-yong  qu'il 
veut  (aire  périr  en  trahifon.  f6i  •  bft  traduit 
par  Li-ké-yong  comme  un  fourbe  ambitieux 
dont  TEmpereur  devoit  fe  défier.  564.  Eft 
fputenu  par  Tchu-meï  &  Li-tchang-foa 
contre  Li-ké-yong  qui  fe  difpofe  à  l'attaquer 
dans  Pien-tchéou  dont  il  étoit  Gouverneur. 
568.  $6p.  Tue  dix  mille  hommes  à  Tfin- 
tfong-kiuen  &  pade  pour  un  efprit.  C76. 
Défait  entièrement  ce  rebelle  &  l'oblige 
à  fe  lauver.  fjy.  Son  deflein  de  s'emparer 
des  Villes  de  Yen  &  de  Yun.  578.  579. 
Nommé  Gouverneur  du  Hoaï-nan.  58^. 
&/àiv.  Cet  ennemi  de  Li-ké-yong:,  env(Me 
des  troupes  auxiliaires  pour  défendre  la 
Ville  de  Hoyang  contre  fes  Généraux.  VIL 
1.  Yang-hing-mi  fait  couper  la  tète  à  Tchao- 
hong ,  prifonnier  qu'il  réclame.  3.  Sollicite 
auprès  de  l'Empereur  la  permiffion  de  faire 
la  guerre  à  Li-ké  yong.  5.  Jette  du  feconrs 
dans  la  ville  de  Lou-tchéou  qui  s'étoit 
donné  à  lui  &  que  Li-ké-yong  aflfiégeoit. 
7*  Envoie  un  grand  détachement  faire  le 
fiége  de  Tçé-tcnéou.  8.  Apprend  la  défaite 
de  Ko-tfong-tchéou  &  de  Teng-kiyun  &  il 

Quitte  Hoyang*  9.  Propofe  à  Yang-hing-mi 
e  fe  liguer  avec  lui  contre  Sunju.  i  y.  Tente 
inutilement  de  brouiller  Ko-yu  avec  Li-ké- 
yong.  29.  Paflè  pour  un  des  plus  puiilans 
Gouverneurs  de  l'Empire.  34.  On  craint  que 
l'Empereur  ne  pafle  en  fon  pouvoir.  37.  Fait 
réparer  le  Palais  de  Loyang  pour  engager 
ce  Prince  à  s'y  rendre ,  &  l'avoir  en  la  dif- 
'  pofition.  41.  rofsède  ^  outre  le  Honan ,  le 

'  Chantong  en  entier,  ih.  Lève  trois  armées 
dans  le  deflèin  de  détruire  Yang-hing-mi , 
!  &  pourquoi,  ih.  Ses  troupes  font  fubmer- 
gées  &  battues  à  Tfing-kéou.  42.  43.  Ne 
veutpointde  réconciliation  avec  Li-ké-yong. 
îA.  Attaque  de  nouveau  Yang-hing-mi.  44. 
Ses  fuccès  augmentent  fa  puiflTance.  46.  Ko- 
tfoiig-tchéou  ,  fon  Général ,  fouffre  un 
échec  &  abandonne  le  Ho-tong.  47.  Envoie 

•  fecourir  Lou-tchéou  affiégé  par  les  troupes 
de  Li-ké-yong.  ih.  Son  Généfal  Ko-tfong- 
tchéou  marche  contre  Liedu-giii-kong.  /^. 
&  48.  Villes  du  Ho-tong  qu'il  lui  prend. 
jh.  Commande  en  perfonne  au  fiége  de 
Ting-tchécu  au'il  lève ,  &  pourquoi.  49. 
Bataille  gagnée  par  un  de  les  (Généraux 
fur  les  troupes  de  Lieou-gin-kong  qui  perd 
foixante  mille  hommes  &  le  Hopé.  ib.  Lui 
6t  Li-ké-yi)ng  rendent  h  liberté  à  l'Empe* 


reur  6c  le  conduifent  dans  fa  Capitale,  fom 
Recommandé  Tfouï-yn  à  l'Empereur  qui 
lui  rend  la  place  de  premier  Miniftre.  fi* 
Averti  par  ce  premier  Miniftre  que  l'Em- 
pereur venoit  d'être  détrôné  par  les  Eunu- 
ques ^  il  Quitte  le  ûége  de  'Ting^tchéou.: 
un  de  fes  Eunuques  lui  Btit  oifre  du  Trône 
qu'il  refîife  par  l'avis  d'un  de  fes  Officiers. 
J4*  f  y*57^  Sollicite  pour  obtenir  le  com- 
mandement général  fur  les  autres  Gouver- 
neurs. 60.  L'Empereur  lui  fait  dire  de  lui 
amener  fes  troupes  pour  le  conduire  à  la 
Cour  Orientale.  61 .  A  fon  arrivée  à  Tchang- 
ngan  il  smorend  que  les  Eunuques  avoient 
rarcé  ce  Prince  d'aller  à  Fong-fiang.  ôj. 
Il  fe  préfente  devant  Fong-fiang  :  ce  que 
lui  dit  Liméon-tchin  :  l'Empereur  lui  or- 
donne de  retourner  dans  fon  Gouvernement. 
df.  N'y  retourne  point  ^  &  un  corps  de  fes 
troupes  eft  défait  par  Li-isé«tchao  que 
Li-ké-yong  envoyoit  fecourir  l'Empereur. 
6$.  Avantages  réciproques.  64.  &  67.  Sa 

Eiiflance  abat  le  courage  de  Li*ké-yong. 
i-meou-tchin  anime  ce  dernier  Se  Yang- 
hing-mi  à  lui  faire  la  guerre,  iè»  Bat  Limeou- 
tchin  ^  &  fe  préfente  de  nouveau  devant 
Fong-fiang.  71.  Extrémité  af&eufe  à  la- 
quelle il  réduit  cette  Ville.  71-75.  En  en- 
voie faire  des  excufes  à  l'Empereur.  Lève 
le  fiége  &  reçoit  dans  fon  camp  ce  Prince 

Îû'il  fait  efcorter  à  Tchang-ngan.  77.  y%. 
iUi  &  ce  premier  Miniftre  profcriventtous 
les  Eunuques.  70.  80.  Afcendant  de  l'un 
&  de  l'autre  fur  leur  Maître.  82.  Nouvelles 
chaînes  qu'ils  forgent  à  ce  Prince.  8j.  Son 
Gouvernement  de  Léang  eft  érigé  en  Prin- 
cipauté. 84.  Y  retourne  &  laifle  un  de  fes  fils 
avec  dix  mille  hommes  auprès  de  l'Em- 
pereur, ib.  Nouvelle  expédition  contre  Li- 
ké-yong.  85.  85.  Marche  avec  deux  cents 
mille  hommes  pour  preflër  le  fiége  de 
Tfing-tchéou.  ibid.  Admire  le  Général 
Ouang-mao-tchang  qu'il  avoit  en  tète  & 
fe  retire,  87.  Regarde  comme  un  traître  &: 
un  ambitieux  qui  vifoit  au  Trône  y  mais  au- 
quel on  ne  pouvoir  faire  la  guerre  fans  qu'on 
parût  la  déclarer  à  l'Empereur  dont  en  ap- 
parence il  prenoit  les  intérêts.  88.  Cette 
raifon  empêche  Ma-yn  de  fe  joindre  à  Yang- 
hing-mi  contre  lui.  ih.  Etend  loumellement 
fes  conquêtes  &  tout  lui  obéit  à  la  Cour. 
94.  Demande  &  obtient  la  mort  du  pre- 
mier Miniftre  qui  mettoit  obftacle  à  fes 
dedeins.  pj.  Oblige  l'Empereur  d'aller  tenir 
fa  Cour  à  Loyang,  p5.  Refufe  une  coupe  de 
vin  préfentée  par  l'Impératrice.  S7'  Fait 
mourir  deux  cents  gardes  de  ce  Prince, 
leur  en  fubftitue  d'autres  &  l'entoure  d'ef- 
pions.  pp.  Le  (ait  mourir  dans  la  crainte 
-  des  autres  Gouverneurs  que  ce  Monarque 
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•  Infortuné  avolt  hit  appeller ,  &  il  fait  dé- 

•  clarer  à  ta  place  le  Prince  Hoeï  (  ou  Tfao- 
fiuenci).  loo.  loi.  Il  (ait  périr  toos  les 
fils  de  Tfao-tfong.  U.  Se  rend  à  Loyang, 
feint  la  plus  grande  douleur ,  &  facrifie 
fon  propre  fils.  loi.  Fait  périr  trente  Sei- 
gneurs capables  de  6siire  échouer  fes  pro- 
jets. 103.  Soumet  le  Gouvernement  de 
Siang-yang.  lo^.  Entreprend  contre  le 
Hoaï-nan  qui  dépendoit  de  Yang-hing-mi. 
loc.  Revient  (ans  avoir  rien  fait  &  on  lui 
enlève  tout  fon  bagage.  106.  Fait  mourir 
l'Impératrice.  107.  Lève  honteufement  le 
fiége  de  Tfang-tchéou.  108.  lop.  On  lui 
enlève  la  ville  de  Lou-tchéou  &  il  s'en 
retourne  précipitamment,  iio.  Pour  fe 
mettre  à  l'abn  des  revers  qu'il  craignoit 
il  oblige  le  îeune  Empereur  à  fe  démettre 
en  fa  laveur,  m.  113.  Cérémonie  de  fon 
couronnement.   114.   Reproches  fanglans 

Î[u'un  de  fes  frères  lui  fait.  ii|.  Envoie 
'Empereur  dépofé  dans  le  Chan-tong  où 
Cm  de  tems  après  il  le  fait  mourir.  11 5. 
chu^oueo  fonde  la  Dynaftie  des  Héou- 
Léang  9  &  efl  connu  dans  l'Hiftoire  fous  le 
titre  de  Taï  tfou.  Voyez  ce  titre. 
TcHU-oUEN  ,  petit-fils  de  Hong-vou^  Fon- 
dateur des  Mine^  lui  fuccède  Tan  13985 
fous  le  titre  de  Rieo-ouen-tL  X.  104.  V  oy. 
Kien-ouen-ti. 
Tchu-p6  f  Prince  de  Siang  8ç  fils  de  Hong* 
vou ,  Fondateur  des  Miag  y  eft  dégradé  par 
Kien-ouen^i.  X.  iof*io8.  Met  le  feu  àlbn 
Palais  &  périt  dans  les  flammes,  ib. 
TcHU-Po  ,  Prince  de  T/î ,  &  fils  de  Hong- 
.  vou ,  Fondateur  des  Ming ,  eft  dégradé  fous 
le  règne  de  Kien-ouen-ti ,  fon  neveu  ^  & 
pourquoi.  X.  105. 107.  io8. 
TcHU-siou-TCHi ,  Gouverneur  AtHoatau 
V.  33.  Réfiftance  opiniâtre  qu'il  fait  dans 
cette  place  contre  l'armée  des  Oueï.  ib.  Ne 
la  rend  qu'à  la  dernière  extrémité.  ^4.  Perd 
*  le  mérite  de  cette  belle  aâion  en  paflànt  au 
Ibrvice  des  ennemis,  ib; 
î  Te  H  u-siir,  Gouverneur  de  Siang-yang  pour 
les  Tftn  f  en  foutient  le  iiége  pendant  un  an 
&  ne  fe  rend  que  parce  au'il  eft  trahi.  IV. 
410.  441.  &  444.  Refufe  les  emplois  que  le 
Prince  de  Tjin  lui  offre;  ibid.  Pafle  fous  lès 

•  étendards  de  Fou-yong  &  rend  un  fervice 
important  à  fes  compatriotes.  4;  i .  4; 2.  Bat 
Mou-yong-yong.  485-. 

TcH u-si  u E N-y  u ,  frère  aine  de  Tchu-ouen , 
reproches  fanslans  qu'il  lui  fait  de  fon  in- 
gratitude à  l'égard  de  la  famille  des  Tang  à 
faquelle  il  venoit  d'enlever  l'Empire  par  des 
affaffinats.  VII.  iij.  Refufe  le  titre  de 
Prince  &  fe  retire  dans  fon  village  pour 
prouver  qu'il  n'avoitaucunejpart  aux  crimes 

.   delon  frère*  m.  Troisde  (es  fils  font  créés 


3 '7 


Ouang  OU  Princes  du  premier  Ordre.  122, 
TcHU-T  Aï ,  Prince  de  Yen ,  &  un  des  fils  de 
Hong.vou,  Fondateur  des  Ming,  remporte 
plufieurs  viâoires  fur  les  Mongous  dans  une 
expédition  en  Tartarie.  X.  102.  Hong-voa 
franpé  de  fes  grandes  qualités^  fe  repent  de 
ne  l'avoirpoint nommélon  fucceffeur.  ib.  Eft  - 
nommé  chef  des  Princes  &  envoyé  avec  une 
armée  d'obfervation  fur  les  frontières.  103. 
Se  rend  à  la  Cour  lors  de  la  mort  de  Hong- 
vou  &  du  couronnement  de  Kien-ouen-ti,  îba 
neveu.  105.  Reçoit ,  avant  fon  arrivée  à  la 
Cour ,  ordre  de  retourner  dans  fa  Princi- 
pauté ,  &  cet  affront  lui  fournit  le  prétexte 
d'exécuter  le  deffein,  déjà  formé,  d'enlever 
l'Empire  àfon  neveu.  106.  Fait  mourir  deux 
Officiers  chargés  de  furveiller  fes  aftions. 
107.  Publie  un  manifefte  contre  Tfi-taï  & 
Hoang-tfé-ting .  les  deux  Miniftres  Régens 
de  fon  neveu  dont  fes  frères  avoient  été 
viftimes.  108.  lop.  Ses  premiers  fuccès , 
&  fa  viâohre  à  Hoaï-laï.  no.  m.  Défaite 
de  Fan-tchong,  prife  deHionghien&de 
Tching-tchéou.  i  ii.  1 1  ;.  Gagne  la  bataille 
de  Toho.  114.  Fait  lever  le  fiége  de  Yong- 

Çing  &  s'empare  des  trois  départemens  de 
'a-ning.  iijr.  Défait  Li-king-lona  devant 
Péping  ,  fa  Capitale ,  que  ce  Général  affié- 

(reoit.  iitf.  Sollicite  1  Empereur  y  à  qui  on 
aifloit  ignorer  le  progrès  de  fes  armes ,  de 
faire  mourir  fes  deux  Miniftres ,  comme 

-  auteurs  de  tous  les  troubles.  117.  Arrache 
la  viâoire  à  ûx  cents  mille  Impériaux  de- 
vant Té-^chéou.  1 18.  1 19.  -Met  de  nouveau 
Li4dng-long  en  déroute  devant  Tii-nan.  1 20. 
Piège  que  le  Gouverneur  de  cette  Ville 
lui  tencl  pour  le  faire  périr  &  plaifant  ftra- 

.  tagème  pour  l'obliger  à  lever  le  fiége.  m. 
122.  Surprend  Tfiang-tchéou.  Perd  la  ba- 
taille de  Hoarkéouy  malgré  toute  fa  va- 
leur f  &  lailTe  fur  le  champ  de  bataille 
5 lus  de  30,000  hommes  &  fon  Général 
chang-yu.  ib.  &  114.  Prend  fa  revanche 
fur  les  bords  du  Hhi-toho  ,.  &  les  Villes 
du  Hopé  k  déclarent  pour  lui*  lif.  116. 
Ses  négociations  pour  parvenir  à  la  paix. 
ib.  &  127.  128.  Bnile  fur  le  Cha-ho  les 
barques  Impériales  chargées  de  grains  , 
d'armes  &c  de  munitions.  12p.  Viâ^res  de 
San-tchéou.  iji.  Orouetché,  fon  prifon- 
nier  ,  lui  fauve  la  vie  dans  une  aâion.  i a). 
Ses  Officiers  rebutés  par  la  perte  qu'il  hiit 
près  de  la  montagne  Tfi-meï-chan  deman- 
dent Iretourner  vers  le  Nord,  i  ^.  Grande 
viftoire  qui  lui  aflure  l'Empire.  155,  i^ô.  Se 
rend  par  fes  fuccès  non  interrompus  daihs 
le  voifinage  de  Nanrking  où  il  répand  la 
plus  grande  terreur.  157.  L'Empereur  lui 
fait  propofer  le  partage  de  l'Empire.  Ce 
.  qu'il  répond  à  £à  Cœur  ainée^  rintendante  de 
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rimp/ratrice  mère  ,  chargée  de  lai  iâîrç 
cette  propoficion.  x^S.  Obftacles  inatiles 
qu'on  lui  oppofe  pour  Tempècher  de  palier 
le  Kiang.  i^p.  Entre  fans  peine  dans  Nan- 
fcing  par  la  défèâion  de  plafienrs  Officiers 
Impériaax  y  &  fon  neveo ,  prend  l'habit 
de  nochang  pour  échapper  à  la  faveur  de 
ce  déguifement.  141- 14;.  Fait  mourir  les 
Miniftres  Hoang-tfé-ting ,  Tfi-tal ,  Ik  envi- 
ton  huit  cents  foixante-treîze  perfonnes.  Sa 
férocité  à  l'égard  du  Philoibphe  Fang- 
Iiiao-în  &  de  Tfié-hiuen.  146-149.  Fait 
mourir  les  femmes ,  les  filles  &  les  Eunu- 
ques du  Palais  qui  avoient  été  atuchés  à  fon 
neveu  &  veut  éteindre  jufqu'à  la  mémoire 
de  fon  règne.  150.  lyi.  Voyez  la  fuite  au 
titre  Yong-lo. 

TcHU-TAï-HÉoUy  fils  de  Chi-cfong  y  Empe- 
reur des  Mtng  y  lui  fuccède  Tan  i  ^67 ,  ions 
le  titre  de  Mou-tfong.  X.  3  j  i.  Voyez  Mou- 
tfong. 

TcHU-TAO ,  Officier  de  Té-tfong  ,  Empe- 
reur des  Tang  y  n*eft  pas  récompenfé  d'une 
viâoire  remportée  fur  les  rebelles .  &  fe 
.  |ette  dans  le  parti  de  Tien^yueîL  VI.  3i|. 
\i6.  Défait  les  troupes  de  Sou-fang.  ib. 
Refuie  le  titre  d'Empereur  que  veut  lui 
£aire  prendre  Ting-yueï  6c  le  contente  de 
celui  de  Prince  de  X/.  ib.  bw*  Se  voit  fur 
le  point  de  fuccomber  &  le  ibumet.  344. 

TcHU-TCHANG-LO  ,  fils  de  Chin-tfong  , 
Empereur  des  Ming  y  nommé  Prince  héri- 
tier l'an  \6oi.  X.  3pi.  Rifques  qu'il  court 
de  la  part  du  Prince  de  houyVXï  pumé. 
3^x.  404.  Clémence  dont  il  ufe  à  fon  égard 
&  à  l'égard  de  ceux  qui  tenoiem  Ion  parti. 
ih.  b  405.  Monte  furie  Trône  l'an  1 6xo  fous 
le  titre  de  Kouang-tfong.  414.  Voy.  ce  titre. 

TcHU-TCHABfG-siUHy  fiis  de  Chin-tfong  , 
Empereur  des  Ming  y  eft  créé  Prince  du 
premier  Ordre  fous  le  titre  de  Fou-ouang , 
ou  Prince  de  Fou.  X.  391.  Augmente  la 

girde  de  fon  Palais  &  eft  foupçonné  de  fe 
ire  un  parti  contreTchu-tchang^o  y  Prince 
héritier  y  fon  frère  ^  &  pourquoi,  ib.  Trou- 
bles à  la  Cour  occafionnés  par  un  libelle 
répandu  par  fes  partifans.  392-394.  Conn 
plot  de  la  Reine  Tching^hi  y  ùl  mère  y 

}>onr  foire  périr  le  Prince  héritier  6c  le  lui 
ubilituer.  404.  40$. 

TcHU-TCHi  •  ancien  Officier  de  Sun-kien. 
IV.  5.  Aflicge  Ou-luun.  6.  Gagne  une  ba- 
taille fiir  Hin-kong  y  Gouverneur  de  cette 
Ville  y  &  l'oblige  à  fe  fauver  dans  les 
niontagnes.  ib» 

TcHU-TSE  prend  le  titre  de  Général  des  fix 
bannières  ;  en  quelle  occafion.  VI.  332. 
Envoie  des  troupes  s'emparer  c)e  Fong. 
tien  ou  l'Empereur  s'étoit  retiré.  «  j.  Trai- 
tement ignvuninieuz  qu'il  reçoit  de  Touan* 


'  fiéou-ché.  334.  Fait  mourir  grand  nombre 
de  perfonnes  de  U  famille  des  Tang  ;  affiége 
Fong-tien.  ix^.  Retourne  a  Tchang-ngan» 
^35.  Siège  de  cette  Ville.  342.  Fuit  chez 
les  Toufan  &  eft  tué  en  route  par  on  de 
fes  Otiiciers.  343. 

TcHU-TSiN-KiENyPrince-dertf«/r  yferend 
à  Hang-tchéou  ^  auprès  du  Prince  de  Loo- 
ngan  qu'il  prelle  de  monter  fur  le  Trône 
de  la  Chine,  6c  par  quel  motif.  X.  531. 
Ses  prétentions  à  l'Empire  &  fa  puM&nce 
dans  le  Fou-kien,  ayant  le  fameux  Tching. 
tchi-longàlatètede.fonparti.  53^. Proclamé 
Empereur  ;  fes  noms  de  règne  &  d'an»^  ; 
fes  créations.  ^24.  Vues  fecrettes  &  am- 
bitieufes  de  Tcning-tchi-loog  en  fe  met- 
tant à  la  tète  de  fon  partL  540.  PIo* 
fieurs  Princes  de  la  famille  desAf/A^s'oppo- 
fent  à  fes  prétentions.  îb.  Une  armée  con- 
duire par  le  Doâeur  Hoang-tao-tchéou  Iba 
Miniflbre  y  &  qu'il  ^envoie  contre  les  Nlan^ 
tchéoiuy  dans  le  Kiang  fi ,  eft  battue.  541* 
N'ofe  répondre  à  la  témérité  de  Tchmg- 
tchi^ong  qui  le  prellè  d'adopter  ion  &. 
544.  Veut  mettre  en  campagne  deux  ar- 
mées, une  comre  le  Prince  de  Lo»  & 
l'autre  contre  les  M^ntckéoui;  maisTching- 
tchi*long  qui  avoit  d'autres  vues  fait  révo- 
ouer  fes  ordres*  f  45.  Fait  mourir  l'Envoyé 
du  Prince  de  Lou  qui  ne  le  reconnoit  pas 
pour  Empereur,  f^.  Appaife  le  refl^nti* 
ment  de  ce  Prince  en  chotiillant  fon  fils  pour 
ion  héritier  &  fon  fuccelleur  au  Trône 
Impérial.  547  Déchoit  de  fa  puillknce  8c 
eft  mal  fervi  depuis  qu'il  eft  abandonné  par 
Tching-tchi  long.  551.  Défeébion  de  fes 
Officiers  lors  de  l'invafion  des  Mantchéous  i 
fes  plaintes  amères  à  cet  égard.  $k%.  Son 
portrait  ;  fes  bonnes  6c  fes  mauvailes  qua- 
lités $$%.  Abandonne  fes  Etats  à  la  dilcré* 
tion  des  Tanarts  &  fuit  à  Kantchéou.  554* 
Eli  furpris  à  Tiog-tchéou  &  fe  iette  dans  • 
un  puits  :  ion  époufe  eft  arrêtée  &  conduite 
i  Fou-tchéou  où  on  lui  uanche  la  tète. 

Î;;.  Divifions  des  Princes  de  la  famille  des 
hng  par  rapport  à  la  fucceffion  au  Trône. 
Tchu-yué-ngao  y  ion  frère  y  eft  proclamé, 
ytfo 

TcHU.TSiUN  y  un  des  Généraux  envovÀ 
contre  les  Bonnets  jaunes.  Bat  un  détache- 
ment de  leur  armée .  commandé  par  Tfé- 
tfaï.  III.  ^11.  Tue  Tcnao-hong  y  un  de  leurs 
chefs  y  di(£pe  fon  armée  y  &  reprend  Ouan- 
tching.  CI 6.  517.  Perd  fa  charge  par  les  in- 
trigues &  l'aviaité  des  Eunuques.  518. 

Té-KOUANG  ,  fécond  fils  de  Yéliu-Apaoki, 
Roi  des  Khhans  ou  Leao  «  lui  fuçcède  l'ao 
Q^6  par  l'adrefle  de  la  PrincefTe  Çhouliu. 
Vu.  257.  Met  en  liberté  un  Envoyé  Chi- 
ix>id«  »j[8«  Vote  attfe€Oursde  Ché-Jubs-upg 
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g)!ir  l'aider  à  monter  fur  le  Trône  de  la 
hine,  &  à  quelles  conditions.  309.  Gagne 
la  bataille  de  Fen-kia,  &  inveftit  Tarmée 
Impériale  dans  Tçin-ngan.  3 1  o.  On  propofe , 
pour  faire  diverfion,  de  reconnoître  fon 
aîné ,  Roi  des  Kkitans.  511.  Donne  à  Ché- 
king-tang  des  patentes  d'Empereur  de  la 
Chine ,  &  le  fait  falqer  comme  tel  par  l'ar- 
mée. Ceflîons  que  ce  nouvel  Empereur  lui 
feit.  312.  iix.  Balance  beaucoup  en  faveur 
de  Tchao-te-4ciun ,  un  autre  concurrent  à 
l'Empire  qui  lui  fait  les  promefTes  les  plus 
avantageuîes ,  cependant  il  congédie  fon 
Envoyé.  314.  315.  hts  troupes  Impériales  , 
bloquées  dans  Tçin-ngan  y  fe  foumettent 
à  lui ,  fie  avec  leur  fecours  il  bat  Tchao- 
té-kiun  à  Touan^pé  y  il  le  fait  charger  de 
chaînes  ainfi  que  fon  fils  &  le  fait  conduire 
en  Tartarie.  315*  Retourne  en  Tartarie, 
317.  Révolte  des  Villes  qui  lui  avoient  été 
cédées.'  321.  32J.  Se  rend  maître  de  tout 
le  Leao-tong  ,  niit  fuivre  les  coutumes  de 
la  Chine  &  préfère  les  Chinois  pour  oc- 
cuper les  emplois.  328.  Avec  quelle  baflè 
foumiffion  l'Empereur  rampe  devant  lui. 
Fait  de  Yéou-tchéou  fa  Cour  du  raidi, 
^ip.  Démarches  inutiles  de  Ngan-tchong- 
jong  pour  animer  l'Empereur  à  fecouer  le 
joug  honteux  de   ce  Tartare.    335-338. 
L'Empereur  lui  envoie  la  tête  de  ce  Gou- 
verneur. 341.  Fait  des  reproches  durs  à 
ce  Monarque  de  ce  que  Lieou-tchi-yuen 
avoit  reçu  les   Toukoukoen  qui  l'avoient 
quitté.   341.  342,  Eft  choqué  de  ce  que 
Tfi-ouang  ,  nouvel  Empereur  de  là  Chine , 
ne  lui  marque  plus  les  mêmes  égards  que 
fon  prédéceffeur.  344.  Menace  de  la  guerre. 
345.  Y  eft  excite  J>ar  le  rebelle   Yang- 
kouang-yuen.  347.  Et  par  TchacHven-chéou 
à  qui  u  promet  le  Trône  de  la  Chine.  348. 
Prend  Péï-tchéou  par  trahifon.  349.  350. 
Eft  battu  à  Tfi-tching  &  à  Makia-kéou ,  & 
fe  venge  en  barbare  fur  les  prifodniers  qu'il 
avoit  faits.  353.  Son  ctonne,ment  en  voyant 
l'armée  Impériale  en  bon  ordre.  Bataille 
de  Tchen-tchéou.  3J4.  Se  retire  humilié 
&  furieux  de  fes  pertes.  %$$.  Revient  & 
campe  à  Yuen-chi.  357.  Ses  Tartares  font 
battus  à  Yu-lin-tien.  358.  Et  à  Yang-tching. 
3<So.  Coupe  les  vivres  aux  Chinois  &  les  met 
dans  la  neceflîté  de  combattre  ou  de  périr. 
z6i,  Eft  encore  battu  &  obligé  de  fiiir 
fur  un  chameau  pour  n'être  pas  pris.  3^2. 
A  quelles  conditions  il  confent  à  la  paix  : 
elle  n'a  point  lieu.  3^5.  Son  expédition 
de  Heng-tchéou.  166.  &c.  Les   Chinois , 
trahis  par  Tou-oueï  qui  fe  flatte  de  Tefpé- 
.  rance  de  monter  fur  le  Trône  ,  lui  font 
livrés.  3^9.   370.  Fait  habiller  de  rouge 
Tcbao-yen-cheou  6c  Touroueï  comme  s'il 


les  deftinoit  à  occuper  le  Trône.  371.  L'Em- 
pereur lui  envoie  fa  foumifllon.  373.  Son 
entrée  dans  Ta-léang.  374.  Comment  il  en 
"  agit  avec  l'Empereur  dépofé.  Lui  &  tous 
fes  Tartares  s'habillent  à  la  Chinoife.  37J. 
Veut  faire  noyer  tous  les  foldats  Chinois 
quis'étoient  foumis  à  lui.  375.  On  le  diffuade 
de  ce  deflèin  barbare ,  &  comment,  ib,  & 
J7';.  Son  caraftère.  3  78.  Laiife  une  gamifon  à 
Ta-léang  &  reprend  le  chemin  de  Tartarie 
avec  des  richefTes  immenfes.  Tombe  ma- 
lade en  route  &  meurt  à  Cha-hou-Iin.  38i, 
On  le  fale ,  &.  les  Chinois  l'appellent  Tipa  ^ 
l'Empereur  falé.  Son  neyeu  Ou-yu  lui  fuc- 
cè/de.  382. 

TéM  ANC  y  nom  Chinois  au  Mifllonnaire  Ro-* 
main  Hindérer.  XI.  31^. 

TÉMOUR ,  petit-fîls  de  l'Empereur  Houpilaï, 
eft  envoyé  en  Tartarie  contre  les  partifans 
de  Nayen.  IX.  438.  (  Voyez  à  la  Note  les^ 
détails  de  cette  expédition.)  Remplace 
Péyen  dans  le  Gouvernement  de  nolin. 
^6.  Succède  à  Houpilaï  fous  le  nom  de 

.  îimour-han  ou  de  Tchin-tfong.  ^61. 

TÉMOUR-Pou.HOA  perd  une  bataille  contre 

.  Tou-kien.  IX.  ^;i.  Devient  premier  Mi- 
niftre.  ^78.  Périt  au  fiége  de  Péking  qu'il 
défend  courageufement.  557. 

TÉM0UTAÏ3  un  des  Généraux  Mongous ,  oc- 
cuDé  au  fiége  de  Po-tchéou.  IX.  184. 
Eft  trompé  par  Poutcha-Koannou  ,  Offi- 
cier des  Kin  qui  met  fon  camp  en  dé- 
fordre.  i8p.  190.  Marche  avec  Tchang- 
iéou  dans  le  pays  de  Han.  213.  Pille  Kiang- 

fe^.'^"'^^^  H^^->^"S: ,  Té-ngan-fou.  zi6. 
•  Eft  battu  par  Meng-Jcong.  220. 

Témoutchin  fe  voit,  au  commencement 
de  fon  règne ,  abandonné  d'une  partie  dé 
fesfujets.  IX.  10.  Gagne  une  viéfcoire  contre 
la  Horde  de  Samoho»  11.  La  douceur  de 
fon  Gouvernement  lui  attire  différentes  au-^ 
très  Hordes.  12.  Fait  alliance  avéC  Podou. 

13.  Défunion  dans  fa  famille  ;  à  quel  fujet. 

14.  Défait  Mécou-tchin-fecoul ,  chef  des 
Tartares.  17.  Tire  vengeance  d'une  infulte 
à  lui  faite  dans  la  perfonne  de  fes  Envoyés. 
ib.  Eft  battu  par  les  Kie/ieï;  malheurs  qui 
fuivent  fa  défaite.  18.  Succès  contre  les 
Merkites.  20.  Se  joint  à  Ouang-han  pour 
faire  la  guerre  aux  Naymans.  21.  Nou- 
veaux fuccès  contre  différentes  Hordes. 
23.  &  fuîv.  Perfidie  d'Ouang-han  à  fon 
éçard.  28.  Met  fon  armée  en  déroute.  2p. 
Nouvelle  viftoire.  33.  Entreprend  de  faire 
la  guerre  à  Tayang-han,  Roi  des  Naymans. 
j(5.  Défeit  ce  Prince  &  foumet  fes  peuples* 
3p.  Change  fon  nom  en  celui  de  Tchin- 
kis-han.  41,  Voyez  Tchinkis-han. 

Tbmpiés  dédiés  à  l'efprit  tutélaire,  auOi 
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anciens  que  la  Monardiie.  Voyez  la  Note. 

II.  J4.  *-  /   / 

Temples  confacrés  aux  fcpt  générations. 
Ce  qu'on  entend  par  ces  générations.  L 
185. 

Temples  ,  étendue  immenfe  de  ceux  élevés 
à  Foi  par  la  Princeflè  Hou-chi ,  Impéra- 
trice des  Oueï.  V.  218. 

Teng-fou  ,  Officier  de  Han-Tché-ti ,  fait 
une  expédition  heareufe  cobtre  Mamien  & 
Hoa-mong  révoltés  qui  s'étoient  arrogés  le 
*  titre  d'Empereurs.  IIÏ.  436, 

Teng-kang  ,  frère  de  rimpératrice  Régente 
pendant  la  minorité  de  Han-Ngan-ti  le  re- 
tire de  la  Cour ,  piqué  de  ce  qu'elle  ne 
remet  point  les  rênes  du  Gouvernement  au 
jeune  Empereur.  III.  417.  N'entre  point 
dans  la  conjuration  de  fes  frères  contre 
l'Empereur  418.  ,    .^ 

Teng-kiang  ,  Général  du  Prince  de  Tfin , 
force  Yao-fiang  à  accepter  la  bataille.  IV. 
40}.  404.  Mène  des  troupes  auxiliaires  au 
Prince  de  Yen.  421. 412-431. 

Tbng-LI,  fils  de  Pikia,  Kokan  des  Toukiatï^ 
lui  fuccède  l'an  7^4  avec  la  confirmation 
de  la  Cour  Impériale  de  la  Chine  VI. 
lit.  2x5.  Eft  tué  par  un  de  fes  Oificiers. 
Troubles  dont  fa  mort  eft  fuivie.  228.  229. 
TeNG-LI  ,  fib  de  Pikiaï-kiué  .  KohanAt^  Tar^- 
tares  Hoeïhé ,  lui  fuccède  l'an  7 $9.  VI.  280. 
Fournit  fes  troupes  à  Taï-tfong  dt%lang  con- 
tre Sfé-tchao-y.  i88.  Pille  Loyang  &  y  met 
le  feu.  289.  Brigandage  de  fes  Hoeïké  à 
leur  retour  en  Tartarie.  290.  291.  Eft  tué 

S>ar  Tunmouho ,  un  de  fes  Généraux  qui 
e  fait  reconnoitre  Kohan  à  fa  place.  3 17» 
318. 

ITeng-mong  ,  une  des  Reines  de  Han- 
Houon-ti, fauve  les  jours  de  fa  mère  contre 
l'attentat  de  Léang-ki ,  fon  beau-père,  & 
comment.  III.  449-  fj*®- 

Teng-ngaï  ,  un  d  s  Généraux  du  Prince 
de  Ouei  fait  lever  le  fiége  de  Titao.  IV. 
m.  Eft  vainqueur  à  Toan-kou.  122.  Eft 
rappelle  avec  fes  troupes  .  &  pourquoi 
123.  Gagne  une  bataille  lur  les  troupes 
Impéiiaios ,  &  menace  la  ville  de  Tching- 
tou.  132.  133.  Han-Héou-tchu  .  dernier 
Empereur  des  Han  fe  met  à  la  cifcrétion. 
134.  Sollicite  l'ordre  de  foumettre  le  Prince 
de  Ou  13^.  Eft  calomnié  par  la  jaloufie  & 
arrêté  ainli  que  fon  fils  1 35.  Sont  tués  l'un 
&  l'autre  ,  &  comment.  137-14^. 

TeNg-ouan  ,  nommé  Gouverneur  de  Nan- 
haï  y  en  prend  pofledion  les  armes  à  la 
main.  V.  96.  Soulève  les  peuples  en  fa^ 
veur  de  Liéou-tfé-biun ,  confie  à  fes  foins 
&  que  le  barbare  Fiti ,  Empereur  des  ^ong^ 
fon  frère,  veut  faire  périr.  119.  Tente 
tous  les  moyens  de  faire  valoir  les  droits 


de  ce  Prince  au  Trône.  I2i.  Met  dans  (bn 
narti  plufieurs  grands  départemens.  123. 
Mauvais  fuccès  de  fon  entreprife.  127. 
Sa  mort.  ibid. 

Teng-tchi  .  oncle  de  l'Empereur  Han-* 
Ngan-ti ,  renife  le  titre  de  Prince ,  &  pour- 
quoi. III.  402.  Découvre  une  confpiration 
dont  le  but  étoit  de  détrôner  l'Empereur. 
403.  Fait  refleurir  les  fciences  en  accueil- 
lant les  Gens  de  lettres.  404.  Demande  à 
fortir  du  Miniftère.  410.  Voit  fa  famille 
dégradée  &  pourquoi.  418.  Fin  malheu- 
reufe  de  ce  Prince.  419. 

Teng-tchi  ,  mère  de  l'Empereur  Han- 
Ngan-ti  .  eft  déclarée  Régente.  III.  401. 
Voyez  Iian-Ngan-ti. 

Tbng-tsun  , frère  de  l'Impératrice  mère  eft 
envoyé  par  l'Empereur  codtre  le  rebelle 
Lang*moû.  Le  défait  entièrement  &  eft 
récompenfé  du  titre  de  Prince  du  fécond 
Ordre.  III.  414. 

Teou-chi  (  l'Impératrice  )  crue  mère  de 
l'Emoereur  Han-Ho-ti^  fes  crimes.  III.  39^. 
fon  châtiment.  /^. 

Tiou-CHi  y  Impératrice ,  nommée  Régente 
à  l'élévation  de  Han-Ling-ti  fur  le  Trône. 
III.  483.  Sa  mort  fubite  ^  attribuée  aux 
Eunuques  y  eft  caufe  de  la  mort  d'environ 
mille  Lettrés  497. 

Tèou.HiEN,frèrede  l'Impératrice  Régente, 
fait  afMIner  Liéou-tcbang ,  Prince  du  (ang 
Impérial ,  &  pourquoi.  IIL  390.  Eft  dé- 
couvert &  fa  peine  commuée  en  celle  d'aller 
fiùrc  la  guerre  aux  Tariares.  391.  En  fou- 
'  met  plus  de  deux  cents  mille,  ib.  Ses  fuccès 
l'enhardilTent  au(G  bien  que  fa  famille  à 
abufer  de  l'autorité  &  à  multiplier  les 
crimes.  392.  Seconde  expédition  contre  les 
Tartarti.  393.  Détruit  prefque  entièrement 
les  Hiong-nou  du  Nord.  3$^  L'Empereur 
lui  ordonne ,  ainfi  qu'à  fes  frères  de  le  faire 
mourir ,  &  pourquoi.  39; 

Tbou-yong  ,  fe  fait  chef  de  parti  après  la 
mort  de  Lieou-hiuen.  III.  283.  Sa  conduite 
dans  les  difbriâs  qu'il  gouvemoit.  1844  Re<- 
fîife  d'encrer  dans  le  uarti  de  Oueï-ngao  & 
fe  foumet  à  Liéou-Iiéou.  304.  30;.  Lui  & 
fes  Collègues  font  établis  Gouverneurs  de 
Léang-tchéou  &  du  Hofi.  305.  Règle  la 
fucceifion  à  la  Couronne  de  Sowkiu  y  & 
eft  chargé  de  gouverner  à  fon  gré  les 
Rois  tributaires  du  Si-^u^  307.  Conduit  du 
renfort  à  l'Empereur  contre  Oueï-ngao. 
ii\.  Infifte  fur  la  néceffité  de  réprimer 
les  courfes  de  Hiong-nou.  3^3. 

Tbou-kien-té,  Prince  de  Hîa  y  venge  le 
meurtre  de  l'Empereur  Soui-Yang-ti .  auoi- 

Su'il  eût  pris  les  armes  contre  lui.  V  t.  2« 
oumet  les  Villes  qui  tenoient  encore  pour 
les  60^;  3*  Déclare  la  guerre  à  l'Empcûreur 

des 
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àe$  Tang.  Ses  conquêtes,  ^ .  Défait  Li-chi- 
tli.  6.  Les  habitaos  de  Hoa-tchéou  lui  en- 
voient les  cief^  de  leur  Ville,  &  pourquoi. 
f^.Vient  aufecoursde  Ouang-chi-tchong,  & 
eft  (ait  prifonnier  dans  un  combat.  ly*  Orne 
le  triomphe  du  vainqueur.  Sa  mort.  i/. 
Tiou-KiENTÉ  ,  chef  de  rebelles.  V.  si7* 
échec  qu'il  reçoit,  ih.  Répare  fes  pertes.  /^. 
S'arroge  le  titre  de  Prince  de  Tchang-lo. 

Teou-kou,  fon  expédition  dans  le  Sî-yu, 
aidé  de  l'intrépide  Pan-tchao,  Commandant 
de  fa  cavalerie.  III.  3^î-J7J. 

Tbou-koub  ,  Officier  de  r£mpereur  Han- 
Ho-ti  eft  confervé  feul  dans  la  profcription 
de  la  famille ,  6c  pourquoi.  III.  191-196. 

TÉOULOFOU-POTÉOU-FU-KOHAN  ,     chef 

des  Géougen.  V.  xip.  Voyez  Fôu-pa. 

TiouLouN  ,  fils  de  Yu-tching  ,  Empereur 
des  Géougen  ,  lui  fuccède  l'an  485.  Perd 
wie  bataille  contre  un  de  fes  Généraux 
révolté  :  eft  fait  mourir  &  fa  Couronne 
paflfe  fur  la  tète  de  No-khaï.  IV.  5^5.  à  la 
Note. 

TÉOU-lUN  ,  Kohûn  des  Géougen.  V.  1^4. 
Défait  un  autre  chef  de  Horde  qui  s*étoit 
révolté,  iâ. 

TÉOUMB  •  homme  de  mérite  &  rempli  de 
capacité  que  Houpilaï  s'attache.  Ia.  182. 
.  Entretient  ce  Prince  fur  le  principal  de- 
voir des  Rois.  28).  Lui  parle  avec  eftime 
de  Oueï-tching  &  de  STé-tien-tché.  ipi. 
Houpilaï  Ce  loue  du  zèle  avec  lequel  il 
lui  œnne  de  bons  avis.  ^00.  S'intéreflè  à 
ia  gloire  du  Collège  Impérial.  334.  Cultive 
les  talens  deTchin-kin  ,  fils  de  Houpilaï 
qui  devint  un  modèle  de  vertus  &  de  bonnes 
moeurs.  4t4. 

Tbou-ou  ,  un  des  Grands  de  la  Cour  de 
Han«Houon*ti ,  eft  nommé ,  avec  Hou- 
kouang,  Gouverneur  de  l'Empire,  pen- 
dant la  minorité  de  Han-Ling-ti.  III.  482. 
483.  Veut  détruire  les  Eunuques  oui  abu- 
foient  de  leur  crédit  auprès  de  l'Impéra- 
trice Régente.  484.  48;.  Intrigues  de  ces 
fang.fues  pour  le  perdre.  485.  487. 488.  Se 
donne  la  mort  pour  ne  pas  tomber  entre 
leurs  mains.  489. 

TioU-PING  .  Kokan  des  Géougen^  V.  384. 
Réponfe  fière  qu'il  fait  au  chef  des  Tou- 
kiuei.  38;.  Bataille  qu'il  perd  contre  lui. 
3Pi.  Se  tue  de  défefpoir,  /3. 

Tiou-TAï ,  le  meilleur  des  Généraux  de 
Kâo-hoan  ,  Empereur  des  0«f{ orientaux, 
affiége  Tong-koan,  dont  les  Oi/^ifocciden- 
tznx  étoient  maitres.  V.  32r.  Eft  battu 
fi  complettement  qu'il  fc  tue  de  défefpoir. 
528. 

TEOU-TÂï-KoHAK^nom  de  règne  que  prend 
QiéloMD  ^  chef  de  la  Hojrde  des  Géougen  ; 
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étendue  de  fon  Empire.  IV.  J2j.  Parvenu 
à  la  Monarchie  univerfelle  de  la  Tartarie 
par  la  rapidité  de  fes  conquêtes ,  il  eft  tué 
!^  la  bataille  de  Niou-tchuen  contre  To- 
paflé  ,  Prince  de  Oueï.  IV.  5^$.  Houliu 
lui  fuccède.  îB. 

TÉ-TSONG ,  fils  de  Taï-tfong,  Empereur  des 
Tang  y'  monte  fur  le  Trône  l'an  779  de  l'Ere 
Chrétienne.  VJ.  314.  Réforme  les  abus. 
315.  Etablit  un  Tribunal  pour  les  placets. 
ib.  Guerre  contre  les  rebelles.  320.  &  fuiv. 
Nouvelle  révolte.  L'Empereur  eft  obligé 
de  fuir  de  Tchang-ngan.  332.  Affiégé  dans 
Fong-tien  où  il  trouve  à  peine  le  nécef- 
faire.  3  35.  Faitpublieruneamniftie  générale 
qui  fait  rentrer  les  rebelles  dans  le  devoir. 
3  39.  Revient  à  Tchang-ngan.  344.  Perfidie 
des  Toufan  à  l'occafion  de  la  paix  qu'il 
leur  accorde.  348.  Plaintes  d'un  payfan  qui 
ne  le  connoiflbit  pas.  3^0.  Trilles  effets 
des  ordres  qu'il  donne  pour  la  levée  des 
impôts.  3<54.  Mort  de  cet  Empereur.  3<^f. 

Tertrb  y  fon  ufage  ;  voyez  la  Note.  IL 

Teuke  y  pièce  de  monnoie  en  ulkge  chez 
les  Bouchares  équivalent  à  un  taêl  d'ar- 
gent. VI.  ^57. 

Texeira  ((îonfalve),  AmbaflTadeur  des  Por- 
tugais de  Macao  à  la  Cour  de  PékitM^  fait 
venir ,  dans  cette  Capitale  y  de  l'artUlerie 
^  &  400  Portugais  pour  fervir  les  Chinois 
contre  les  Manuhéous.  X.  408.  à  la  Note. 
Ces  fecours  font  renvoyés  à  l'inftigation 
des  négocians  Chinois  de  Canton^ i8c  pour- 
quoi, ib.  &  409.  à  la  Note. 

Thibet  ou  Tibet.  Les  Chinois  font  la 
conquête  de  ce  Royaume.  XI.  348. 

Tl .  Tartares  du  Nord  attaauent  &  tuent 
Y-kong ,  Prince  de  OueL  11.  113.  S'empa^ 
rent  crune  partie  de  fes  Etats,  ib. 

TiAOCHiN, cérémonie  religieufe  des  Tar^ 
tares,  XI.  470. 

Ti  AO-HiAï ,  un  des  Généraux  des  Tfin ,  fous 
le  règne  de  Tçin-Yuen-tL  IV.  313.  3iy^ 
318. 

TicHou ,  fils  &  fuccefleur  de  Chao-kang.  I. 
1  jTi.  Les  Infulaires  de  la  mer  orientale  vien- 
nent lui  rendre  hommage.  1^2.  Jtétablic 
l'Empire  dans  tout  fon  éclat,  ib. 

TicouNAï.  petit-fils  d'Âkouta,  Prince  co- 
lère y  ambitieux ,  fuperbe  &  plein  d'arti- 
fice ,  conjure  pour  enlever  le  Trône  à  Hola  , 
Roi  des  Kin.  VIII.  54^.  547.  L'aflTaflîne  & 
eft  reconnu  •  k  fa  place ,  Il  oi  des  Kin.  548. 
Jaloux  de  la  puiflance  des  fils  &  petits- 
fils  de  Oukimaï  y  il  les  fait  périr ^  tàv.$  motif 
^'équité  ,  au  nombre  de  foixante-dix.  54^. 
<<o.  Eteint  également  la  famille  du  fameux 
Kiyamoho.  io.  Fait  périr  Saliho  &  toute  fa 
iiuoille  9  ainfi  que  celle  de  Mouliyé^i  ibid. 
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Fait  venir  dans  Ton  Palais  les  femmes  des 
Trioces  qu'il  a? crt  bïz  moarir ,  donne  des 
titres  à  celles  qui  lai  agréaient  le  plos ,  & 
met  les  autres  an  ranç  de  fes  concubines. 

.  5f  I.  L'époufe  de  OuTou,  Prince  da  Ko  , 
qu'il  demande  à  fon  mari  ,  fc  poignarde 
pour  n'être  pas  déshonorée,  ih.  Siao*ya , 
ton  premier  Miniftre  &  fon  gendre,  au- 
teur du  maflâcre  de  unt  de  Princes ,  veut 
le  Aire  périr  &  remettre  la  Ck>nronne  k 
Yenhi  ,  defcendant  des  Rois  des  Leao  ; 
nais  la  confpiration  éclate  &  il  eft  exécuté. 
jTf  1.  Ses  débauches,  i^.  S'occupe  du  deflein 
de  renouvcllcr  la  guerre  avec  les  Chinois. 
$u.  Converfarion  qu'il  a  avec  un  de  ks 
Ottîciers  à  ce  fi^et.  .jy5.  Veut  joindre  à 
fon  Empire  celui  des  Sone ,  ainii  que  les 
Royaumes  de  Hia  &  de  Corée.  ss7*  Fait 
rebârir  le  Palais  de  Pien-Léang  que  le  feu 
avoit  confumé.  ff  8.  Fait  conftruire  un  grand 
nombre  de  vaifleaux  à  Tong-ichéou ,  lève 
des  troupes.  &  fait  fabriquer  des  armes. 
iè.  &  559.  Ce  qu'il  fait  dire  à  l'Empereur 
par  un  de  fes  Envoyés,  ih.  &  f  5o.  Envoie 
un  habile  deffinateur  lever  fecretcement 
le  plan  de  Lin-ngan-fou  &  du  lac  qui  eft  à 
l'oueft  de  cette  Ville.  $6i.  Tour  irriter 
l'Empereur  &  avoir  quelque  prétexte  plau- 
lible  de  lui  6iire  la  guerre  ,  il  lui  fait  faire 
des  plaintes  vagues ,  &  demander  les  pays 
de  noM  &  de  Hoaï.  ib.  Révolte  des  Khitans 
ou  Lêao  auxquels  il  fait  demander  des  mi- 
lices. 5^1.  s6i.  Se  venge  fur  tous  ceux  qui 
apnartenoient  à  la  Dynaflie  des  Leao  & 
même  à  celle  des  Sones.  5^4.  Ses  troupes 
montent  à  cinq  cents  loixante  mille  hom- 
mes, th.  Les  fourages  manquent  dans  le 
JUonan ,  il  ordonne  de  moiflbnner  tout  avant 
la  maturité  &  occafionne  le  plus  grand  dé- 
fordre,dans  cette  Province.  jr^j.Oueï-ching 
apprend  fes  srands  préparatifs ,  bat  le  Gou- 
verneur de  Haï-tchéou  &  fe  rend  maître 
de  cette  Ville  par  un  ftratagème.  s66.  Les 
avantages  de  ce  particulier  engagent  ceux 
du  Chantong  à  lecouer  le  joug  de  Ticou- 
naï.  $67.  Fait  étrangler  la  Reine  Touchan* 
chi  &  plufieurs  perlonnes  de  (à  maifon  oui 
s'oppolbient  à  Ion  expédition  contre  fes 
Chinois,  ib.  Après  un  nouveau  dénombre- 
ment de  fes  troupes  montant  à  600^000 
hommes  qu'il  diviie  en  douze  corps  d'ar- 

.  tnée^  il  pafle  le  Hoaï-ho.  $6^.  $6Z.  Avantage 
des  Chinois,  ib.  La  défertion  fe  met  dans 
fes  troupes.  ^69.  Tandis  qu'il  s'avance  vers 
le  midi  te  Prince  Oub ,  dans  le  nord,  fe  fait 
proclamer  Roi  des  Kin.  ib.  &  570.  Vifl^ire 
complette  des  Chinois  dans  un  combat  na- 
val. 571.  Se  rend  maître  des  rives  fepten^ 
trionales  du  Kiang ,  facrifîe  un  cheval  noir 
a«  Tien  y  &  jette  un  mouton  8c  ua  cocix)n 


dam  ce  fleuve.  (71.  Tente  le  inflâge  du 
Kiang  &  eft  b»tn.  57).  Apprend  la  révolte 
de  Oulo  ;  fon  indécifions'il  doit  tenter  de 
nouveau  le  paflâge.  ib.  &  574.  Second  com- 
bat naval  :  on  lui  prend  beaucoup  de  bar- 
ques &  on  lui  en  brûle  plus  de  joo.  ibîéf^ 
Ordres  rigoureux  qu'il  publie ,  &  fa  bar* 
barie  envers  fes  Orociers.  57^.  Eft  aflâflîné 
dans  fa  tente.  ^76.  On  -fe  (aifit  de  fes  fem- 
mes ,  on  fait  main4>afle  fur  fes  favoris,  & 
tous  les  1  art  ares  reprennent  la  route  du 
Kord.  ib.  b  fjj. 

TiÉ-CHÉ ,  Infpeaeur  général  de  TEmpire  & 
fîls  adoptif  de  Tiémoutier ,  Minifire  d'Etat 
des  Song,  IX.  5)1.  La  crainte  d'être  com- 
pliqué dans  les  malverfadons  &  les  crimes 
de  (on  père ,  lui  fbnt  prendre  le  deflfeinde 
tuer  TEmnereur  Choutépala  &  de  lui  fub- 
flîtuer  Yefun-Témour.  5^1.  En  donne  avis 
à  ce  dernier  Prince  en  Tartane  par  une 
lenre  fîgnée  de  feize  des  confurés  &  fans 
attendre  fa  réponfe ,  aflâûlne  Choutépala  ^ 
&  Peï-tchou  fon  Miniftre.  5^2.  j||.  Le 
nouvel  Empereur  fait  exécuter  Tié-ché  , 
fes  complices  &  toutes  leurs  familles  dont 
les  biens  font  confifqués.  534.  53;*. 

TiEïLicHÉ,  Kohan  des  7 ouèiif^i' occiden- 
taux ,  partage  fes  Etats  avec  un  antre 
Kohan.  VL  87.  88.  Sa  mort.  Son  fuccefleur. 
8p.  90. 

TiÉFOTi  ,  nom  que  prend  Lœoa-hou  ^ 
Tchen^u  des  Hiong-nou ,  en  montant  fur  le 
Trône.  IV.  %6o.  Se  foumet  an  Roi  de  Han^ 
Eft  taillé  en  pièces  ainft  que  les  Sienpi  &: 
les  Pitou  y  fes  confédérés ,  par  les  Impé- 
riaux, ib. 

TiÊLBouTiéïIé,  Tartares^  tirent  leur  ori- 
gine des  Hiong-nou.  V.z6^$o7'  LesHordes 
des  Poukou  j  des  Tong-ko  y  des  Kipi  &  des 
SiSyento  y  incorporées  dans  leurs  troupes  ^ 
augmentent  leur  puiflance.  ib.  Sékin ,  titre 
de  leur  chef.  Leurs  moeurs ,  leurs  cou- 
tumes ;  leur  diftérend  avec  Tchon-Io , 
Kohan  des  Toukiueï  •  êcc.  508.  Soumis 
Tan  tfip  par  .Touchehou-Kohan.  VI.  4. 
L'Empereur  Kao-tfong  des  Tang,  donne 
àTching-gin-taï,  le  titre  de  Grand-Géné- 
ral des  Tiélé.  VI.  139.  Sont  partagés  en 
neuf  Hordes  ;  leurs  noms.  ibid.  Ces  Tarta- 
res  difperfés  parle  Général  Tchinç-gin-taï^ 

{rais  raflèmblei  par  Kipiholi  qu'ils  etablifltnc 
eur  chef  &  auquel  ils  livrent  leur  ChéJiou 
ou  Commandans.  140.  iai. 
TiiLiANTAïy  Général  du  Prince  rebelle 
Hal-tou  eft  défait  entièrement  par  les 
troupes  de  l'Empereur  Timour-han.  IX* 

Tiémoutier^  un  des  Miniflres  d'Etat  de 

Gin-tfong  ou  Aiyuli-palîpata ,  Empereur 

.  de»  Mongous.  IX,  505.  Quarante  Cenfinurs 
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.  raccuTenc  de  coocnflion  &  demandent  fa 
mort.  520.  L'Empereur  ordonne  de  Tar- 
rêcer ,  &  comme  il  fe  faave  dans  un  afyle 
facré ,  chez  Tlmpératrice  mère ,  il  fe  con- 
tente de  lui  ôter  le  Miniftère.  ^21.  L'Empe- 
reur chagrin  de  ne  pouvoir  lui  ôter  la  place 

.  de  Gouverneur  du  rrince  héritier  en  tombe 
malade  &  meurt.  îb.  &  C2i.  L'Impératrice 
qui  le  protégoit  lui  rena  la  charge  de  Mi- 
niflre  d'Etat,  ^ij.  Se  venge  indignement 
de  fes  ennemis^  puis  change  tout-à-coup 
de  conduite,  &  pourquoi.  514.^25.  Moyen 
adroit  mais  inutile  ,  dont  il  (e  iert  pour 
ôter  au  nouvel  Empereur  (  Chouté-pala  ) 
laconnoifTance  des  mémoires  qu'on  pouvoit 
faire  contre  lui.  527.  J28.  Ses  projets  de 
vengeance  contre  le  Mmiftre  Péi-tchou  qui 
avoit  toute  la  confiance  du  Souverain.  529. 
Meurt  de  chagrin  de  voir  qu'on  lui  interdit 
l'entrée  du  Palais,  yjo.  L'Empereur  rend 
la  liberté  à  tous  ceux  que  ce  Mmiftre  vindi'- 
catif  tenoit  dans  les  fers.  U.  Eft  dégradé 
de  tous  fes  titres ,  après  fa  mort .  fon  tom- 
beau renverfé  &  fes  biens  confisqués,  yii. 
Tié-ché ,  fon  fils  adoptif .  craint  pour  lui- 
même  &  aflàffine  Chouté-pala.  U.  &  531. 

ÏIBN  ,  Royaume  qui  comprenoît  Yun-nan- 
fou  &  fes  dépendances.  IIL  66.  Ce 
petit  Royaume  fournis  par  Kou-tchang , 
Général  de  Han-Ou-ti ,  &  érigé  en  Pro- 
vince fous  le  nom  de  Tchéou-kiun.  i6. 

Tien  ou  Chang^ti^  qualifié  de  Tfong-ming, 
interprétation  de  ce  terme.  XL  302. 

TiEN-FEN  .  chefduConfeil  de  Han-Ou-ti, 
accorde  (a  protedion  aux  gens  de  lettres. 
IIL  7.  Eft  deftitué  de  fes  emplois  ,  &  par 
quel  motif.  2.  Han-Ou-ti  ne  veut  rien  dé- 
terminer faus  fon  avis.  lo.  Eft  rétabli  dans 
fes  emplois,  ii.  Fafte  &  magnificence  de 
ce  Seigneur,  ih,  Obtenoit  ce  qu'il  vouloit 
par  fon  éloquence  ;  bon  mot  du  Monarque  à 
ce  fujet.  I}.  Meurt  premier  Miniftre.  ly. 

TiEN-FoNG  &  Ouang-lsé-tching  quitenoient 
le  parti  des  rebelles  du  Chantong  .  s'étant 
foumis  aux  Mongous ,  mandent  à  Ivoukou- 
Témour  de  fe  rendre  dans  cette  Province , 
difpofée  à  rentrer  dans  Tobéiflance.  IX. 
61%.  L'un  &  l'autre  fe  rangent  fous  les 
étendards  de  ce  Général  Mdngou.&c  font 
accueillis  avec  amitié  par  Tchahan-Témour. 
ibid.  Abufent  de  l'amitié  de  Tchahan-Té- 
mour ,  l'attirent  dans  leur  camp  &  l'aflaT- 
finent.  tf  jp.  Sont  faits  prifonniers  au  fiége 
Y-tou  par  Koukou-Témour  qui  venge  leur 
trahifon  &  offre  leur  cœur  aux  mânes  de 
Tchahan-Témour  ,  fon  père  d'adoption. 
640. 

TiEN-HiNG  fuceède  malgré  loi  à  Tien-ki- 
ngan  dans  fon  Gouvernement.  ^YL  398. 


Appaife  les  troubles.  îh,  Dontie ,  par  fa 
*  conduite,  aux  autres  Gouverneurs,  l'exem- 
ple de  l'obéiflance.  401.  Avec  quel  foin  H 
avoit  été  élevé.  402.  L'Empereur  le  fait 
Gouverneur  de  Siang-tchéou.  i^. 

TiEN-HO  s'empare  de  la  Principauté  de  Tfi. 
II.  2f'7.  En  reçoit  l'inveftiture  de  la  part 
de  l'Empereur  rigan-ouanff.  2  y 8.  Prend  le 
titre  de  Roi.  16^.  Trait  d'équité  de  fa  part. 
264. 

TiEN-HONG  de  la  famille  des  Rois  de  TJt. 
II.  4B6.  Donne  fon  nom  à  une  Ifle  où  il  fe 
réfugie.  16.  Se  donne  lui-même  la  mort.  /3« 
Tous  les  babitans  de  fon  Ifle  fuivent  fon 
exemple.  i6. 

TiEN-HONG ,  un  des  Officiers  du  Général 
Sieï-hiuen  s'expofe  à  la  mort  pour  fervir  fa 
patrie.  IV.  444.  445. 

TiEN-YONG,  comment  il  devient  Roi  de 
Tfi.  IL  4J4. 

TiEN-YUEï,  Gouverneur  de  Province,  fe 
révolte  avec  pluGeurs  autres  de  fon  parti , 
&  pourquoi.  VI.  jio.  Tient  Lin-ming 
bloqué.  322.  Eft  complettement  battu.  52). 
fon  camp  eft  brûlé  &  fes  troupes  de  nou- 
veau taillées  en  pièces.  314.  EJeux  Géné- 
raux de  l'armée  Impériale  fe  rangent  dç 
fon  parti.  526.  Rentre  dans  le  devoir,  n^. 
Marche  contre  Li-hoaï-kouang.  54^ . 

TiEN-Ki-NGAN  veut  rendre  fon  Gouverne- 
ment héréditaire.  VI.  jSj.  584.  Se  ligue 
avec  Ouang-tching.tfong.  ^26.  Son  portrait  ; 
fon  fils  Tien-hoeï-kicn  lui  fuccèoe  ^  mais 
bientôt  le  Gouvernement  eft  déféré  àTien- 
•ïing.  JP7.  598. 

TiEN-Ki-ssÉ  oa  la  mer  Gafpienne.  IX.  xij. 
à  la  Note. 

TiEN-KiUN  ,  Officier  de  Yang.hîng-mî, 
feit  prifonnier  Sun-ju  &  obtient  le  Gou- 
vernement Siuen-tchéou.  VIL  i5.  Bat  le 
pirate  Fong-hong-to  oui  veut  prendre  cette 
Ville.  6B.  Affiége  Hang-tchéou ,  mais  il 
fait  la  paix  avec  Y  ang-hing-mi  &  fe  retire. 
69. 70,  Vifite  Yang-hmg-mi  à  Kouang-liag  , 
il  fe  brouille  avec  lui ,  &  pourquoi.  87. 
Gagne  plufieurs  de  fes  Officiers  &  cherche 
à  fe  fouftraire  à  fon  autorité,  ib-  La  ville 
de  Jun-tchéou  fe  révolte  en  fa  feveur  & 
Yang  hing-mi  fe  repent  de  ne  l'avoir  pas  fait 
mourir  comme  on  le  hii  avoit  confeillé.  90. 
Ses  liaifons  avec  le  beau-frère  de  Yang- 
hing-mi.  91.  Ce  qu'il  écrit  à  Li-chin-foa.  92. 
Ce  dernier  brûle  fa  flotte.  9?.  Eft  battu  & 
invefti  dans  Siuen-tchéou.  Il  veut  fe  fau- 
ver.  Il  eft  pris ,  &  on  porte  la  tète  à  Yang' 
hing-mi.  16.  « 

TiEN-Kou  ANG-MING ,  un  des  Généraux  de 

Han-Siuen-ti ,  envoyé  à  la  tète  de  cent  foi- 

xante  mille   chevaux   pour  fecourir  les 

Oufun  contre  les  Hiçng'nou ,  fe  coupe  la 

Sfi 
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gorse  à  fon  retour  ,  ainfi  que  cinq  de  fes 
Collègues ,  &  pourquoi.  IIi.  1 18.  iip. 

TiBN-LiNG-TSÉ.horamede  fortune,  devient 
chef  du  Confeil  privé  fous  le  règne  de  Hi- 
rfong,des  Tane.  VI.  y 51.  Quel  nom  ce 
Monaraue  lui  donnoit.  ib.  Son  avidité  eft 
caufe  des  troubles  qui  défolèrent  la  Chine 
pendant  plufieurs  fiècles.  ib.  Se  fauve  de 
Tcliang-ngan  avec  l'Empereur,  <48.  $49- 
yyi.  Fait  ôter  i^  Ouang-to  fa  charge  de 
Généraliffime.  $$9.  Li-ké-yong  demande 
fa  mort,  yvo.  Enlève  de  force  rEmpereur , 
&  pourquoi./^.  &  |'7i.  Abufe  deTaicendant 
qu'il  avoit  pris  fur  Fefprit  de  ce  Monarque. 
$71.  Eft  condamné  à  l'exil ,  &  obtient  de 
ne  point  s'y  rendre,  y/y. 

TIEN-Liu  ,  un  des  Officiers  du  Général  Pan- 
tchao.  III.  371.  Coup  hardi  qu'il  fait  en 
arrêtant  un  Roi  Tartare  au  milieu  de  fa 
Cour.  ib.  &  tyi. 

TiEN-MiNG ,  lignification  de  ce  mot.  Voyez 
la  Note  (i).  V.  563. 

TiEN-ouEN,  Miniftre  du  Prince  de  TJin.  II. 
510.  Danger  de  la  vie  qu'il  court,  ib,  Rufe 
d'un  de  fes  amis  qui  le  fauve.  311.  Devient 
Miniftre  du  Prince  de  Tfi.,  îb. 

TiEN-ouEN-KiNG  y  Vice-Roi  du  Honan. 
XI.  475.  Préfente  an  plan  à  Yong-tching 

Four  empêcher  qu'il  y  eut  des  voleurs  dans 
Empire.  Yong-tching  reçoit  fes  avis,  avec 
reconnoiifance.  47).  474. 

TiEN-PAO-Nou  ,  fils  de  Tokous-Téraour  , 
Empereur  des  Yuen  ou  Mongous,  X.  9). 

TiEN-TAN  .  d'abord  fimple  foldat ,  devient 
Commandant  d'une  place.  IL  520.  Stra- 
tagème fingulier  dont  il  fe  fert  pour  en 

.  faire  lever  le  fiége.  5.10.  Eft  fiiit  Cénéral. 
323.  Son  humanité.  325.  Prend  la  ville  de 
Leao-tching.  166.    ^ 

TiEN-TAN  de  la  famille  des  Princes  de  Tfi. 
II.  417.  Stratagème  dont  il  fe  fert  pour 
s'emparer  de  la  ville  de  Ti.  ib.  Rétablit 

.    cette  famille  fur  le  Trône.  418. 

TiEN-TCHONG-TSiN ,  un  des  Généraux  des 
Song  dans  la  guerre  contre  les  Leao.  VIII. 
98.  Bat  un  de  leurs  partis ,  &  enfuite  leur 
armée,  pp.  Prend  les  villes  de  Feï-hou  & 
de  Ling-kieou.  ib.  Prend  Oueï-tchéou.  100. 
Eft  fait  Général  de  la  cavalerie  &  de  l'in- 
fiinterie  de  l'Empire.  107. 

TiEN-TCHU-TANC  OU  le  Temprc  du  Maître 
du  Ciel.  Eglife  des  Jéfuites  François  dans 
le  Palais  de  l'Empereur.  XI.  513. 

TiHN-TSi  .  Dynaffie  établie  Tan  37P  avant 
TEre  Chrétienne  ^  dans  la  Principauté  de 

•  ce  nom  par  Tien-lio ,  fujet  des  Princes 
de  Tfi  y  auxquels  il  enlève  cette  Couronne. 
IL  i5i.  a<Ji.  Détruite  Tan  211  avant  la 
même  Ere  par  les  Tfitir  jp*.  Voyez  le  Ta- 


bleau Chronologique  placé  à  la  tête  da 
premier  Volume. 
TiEN-TSiEN-TSiou,  un  des  Grands  de  FEm- 

f)ire  fous  le  règne  de  Han-Ou-ti,  juftifie 
'innocence  du  Prince  héritier  que  des  in- 
trigues de  Cour  avoient  obligé  à  fe  donner 
la  mort.  III.  pi.  Eft  récompenfé  de  fon 
zèle.  pi.  Obtient  la  profcription  des  Tao- 
fsL  P3. 

Ti-FA,  fils  &  fucceffeur  de  Ti-kao,  règne 
ip  ans.  I.  If 3. 

Ti-FAN  ,  Livre  compofé  par  l'Empereur 
Tang-Taï-tfong  pour  inftruire  fon  his  qui 
devoir  lui  fuccéder.  VI.  120.  Sommaire 
de  fes  Chapitres,  ib.  Ce  que  le  Monarque 
dit  à  fon  fils  en  le  lui  remettant,  ib.  &  m. 

Ti-HOAï,  fils  &  fuccefleur  de  Ti-choq,  lui 

•  fuccède  l'an  2040  avant  l'Ere  Chrétienne 
&  règne  i6  ans.  C^eft  tout  ce  qtfon  (ait 
de  ce  Prince.  1^2. 

Ti-Y  ,  fils  de  Taï-ting ,  lui  fuccède  Tan  iipr* 
Révoltes  fous  fon  règne.  I.  230  133.  Com- 
ment Ouen-ouang ,  fon  Général ,  les  an- 

'  paife.  ib.  Bonnes  &  mauvaifes  qualités  oe 
ce  Monarque. 

Ti-KÀ o  y  fils  &  fucceflfeur  de  Kong-kia^  règne 
II  ans.  I.  If 3. 

Ti-Ki ,  fils  de  Yu ,  fuccède  à  fon  père  par  fa 
retraite  de  Pé-v.  À  cette  époque  la  Couronne 
ceffe  d'être  Eieâ:ive.  1. 123.  Honneurs  qu'il 
rend  à  Pe-y  après  fa  mort.  1 14.  Aflemble  les 
Grands ,  &  pourquoi,  ib.  Marche  contre 
le  rebelle  Yéou-hou-chi  dans  le  pays  de 
Kan.  Harangue  qu'il  fait  à  fon  armée.  iij&. 
Remporte  la  viÂoire  &  rétabKt  la  paix.  5a 
mort.  125.  Taï-kang  fon  fils  lui  luccède. 

Tl-Kix  ,  fuccède  à  Ti-kiungTan  ipoo  avant 
l'Ere  vulgaire.  I.  153. 

Ti-KIUNG,  frère  dePou-kiang.  enlève  TEra- 
pire  des  Hia  à  fon  neveu  Kong-kia,  l'an 
ipai  avant  l'Ere  vulgaire  &  règne  21  ans.^ 
I.  ij). 

Ti-KO ,  fa  nairtânce  ,  eft  élu  fuccefleur  da 
Tchuen-hîo.  I.  z6.  Ses  vertus  &  fes  belles 
qualités.  Aimé  de  fes  fujets.  ib.  Etablit  des 
Ecoles  publiques,  ib.  Marie  la  voix  aux 
inftrumens  de  mufique  qu'il  met  en  ufage 
cour  porter  le  peuple  à  la  vertu.  37.  Ses 
femmes.  Ses  fils.  Odes  du  Chi-king  pour 
célébrer  la  naiflancenrerveilleufede  Héou- 
tfié ,  l'un  de  fes  fils.  38-41. 

Ti-MANC? ,  fils  &  fuccefleur  de  Ti-hoaï ,  lui 
fuccède  l'an  2014  avant  l'Ere  Chrétienne 
&  règne  18  ans.  C'eft  tout  ce  que  l'Hic» 
toire  nous  en  apprend.  I.  ifi. 

TlMouR-HAN ,  deuxième  Empereur  de  la 
Dynaftie  des  Mongous ,  monte  fur  le  Trône 
l'an  iip4.  IX.  4^1.  (  Voyez  Témour  )  Rend 

•  contribuables  l'es  Tao^fié  &  l'es  Ho  chang 
pifqu'alors  exempts  de  tX)us  impôts;  470V 
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Expédition  malheureufe  dans  le  Royaume 
de  Papéfifou.  476.  Les  Princes  rebelles 
du  Nord  rentrent  dans  le  devoir.  482. 
Exempte,  de  toute  irapolition ^  les  peuples 
du  Tching-tchéou.  485.  Maladie  &  mort  de 
ce  Prince.  Son  éloge.  487. 

TiM0UR*TACHÉ ,  fils  du  Miniftre  Toto, 
travaille  avec  fon  père  &  d'autres  Colla- 
borateurs à  THiftoirc  des  Song ,  des  Leao 
&  des  Kin,  fous  le  règne  de  Chunti  des 
Mongous.  Ia.  581.  à  la  Note. 

TiNG  ,  urnes  aue  Yu  fit  fondre  au  nombre 
neuf.  A  quoi  étoient  deftinées.  I.  m. 

TiNG-KONG ,  Prince  de  Lou.  II.  209.  Moyen 
dont  on  fe  fert  pour  détruire  le  bien  que 
Confucius  avoit  fait  dans  fes  Etats,  i^. 

TiNG-KoNG  ,  manmie  de  fidéjité  à  Pa-ouang 
qui  Tavoit  épargne  au  fiége  de  Peng-tching  ; 
iSc  il  eft  puni  de  mort.  IV.  338. 

TiNO-LiNG  ,  Tartares  occidentaux.  V.  76. 

TiNG-NAN,  Horde  desMûAj/i.  Leur  Roi  Ou- 
hiuen-ming  accepte  de  fe  lier  avec  les  CkU 
noîs  contre  les  Leao.  VIII.  84.  Li-ki-pong 
qui  pofl'édoit  quatre  départemens  de  ce 
pays  vient  les  offrir  à  TEmpereur.  ih.  & 
91.  Li-ki-tfien  fon  frère  qu'il  y  avoit  laiflé 
pour  les  gouverner  en  fon  abfence  y  fe 
révolte,  ihid.  Eft  battu,  i^.  Sb  forme  un 
nouveau  parti  plus  formidable  que  le  pre- 
mier ,  &  il  ofe  affiéger  Yn-tcheou  dont  il 
fe  rend  maitre  par  une  perfidie.  p2.  Au* 
très  fuccès  qu'il  obtient.  9^  Eft  enfin  battu 
&  fe  réfugie  chez  les  Leao.  94.  95. 

TiNG-NGAN  ,  excellent  Officier,  redoutable 
au  Prince  de  Yen  ,  par  fa  bravoure  &  fon 
expérience.  X.  118-120.  Arrache  une  vic- 
toire à  ce  Prince.  123.  114.  Son  expédi- 
tion contre  Pé-ping.  128-130.  Sa  retraite 
à  TAflaire  du  Uo-ho.  131*  Bataille  de  Tfi- 
meï-chan.  lU.  Eft  fait  prifonnier.  135.  Et 
reçu  avec  diuinftion  du  Prince  de  Yen  qui 
le  fait  conduire  à  Péping.  ij^. 

Ti  N  G-o  u  AN  G,  vingt-unième  des  Tchéou.  i  jt. 
Souffre  que  les  Princes  manquent  à  la 
dignité  Impériale.  160  Reçoit  un  échec 
des  Tartares  de  Maou.  1^4.  Aifemblée  des 
Grands  Vaflaux.  ib.  Sa  mort.  ib. 

TlNG-OuEï,un  des  Minières  de  l'Empereur 
Tchin-tfong  ,  regardé  comme  un  flatteur. 
VUL  181.  bon  inimitié  Ôc  fes  intrigues  con- 
tre Kao-tchun.  ib.  &  182.  Parvient  à  le  faire 
exiler,  ib.  Efl  accufé  par  Li-tié.  i8j.  Eli 
caflé  du  Miniflère  &  rait  Gouverneur  de 
Honan-fou.  ib.  Manière  dont  il  fe  rétablit 
fans  un  ordre  exprès  de  l'Empereur.  184. 
Perd  Ouang-kin-]U ,  &  comment,  ib.  Veut 
altérer  les  dernières  volontés  de  l'Empe- 
reur. i8f.  Devient  le  canal  par  lequel 
paifenc  toutes  les  affaires  du  dehors*  18$. 


Eft  convaincu  de  fortiléges  &  exilé.  187. 
Sa  mauvaife  réputation.  i88« 

TiNG-ssÉ-LÉANG  y  un  des  meilleurs  Offi- 
ciers de  Ou-yuen-tfi  ,  efi  fait  prifonnier. 
VI.  413.  Sa  fermeté  héroïque.  414. 

TiNG-TAO  (  le  Prince  de)  frère  de  l'Empe- 
reur Han-Tching-ti  ,  eft  obligé  de  quitter 
la  Cour  par  la  jalouiie  de  Ouang-tbng  . 
premier  Miniftre.  IIL  189.  Son  fils  eft 
nommé  héritier  du  Trône.  Succède  à  fon 
oncle  fous  le  titre  de  Han-Ngaï-ti.  205. 
20^-209. 

TiNG-TCHONG,  un  des  premiers  Officiers 
de  Sun-hao ,  Prince  de  Ou  y  envoyé  à  l'Em- 
pereur Tçin-Ou-ti ,  le  prefle ,  à  fon  retour, 
de  lui  faire  ia  guerre.  IV.  140. 

TiNG-TA-TSiUEN  ,  Miniflre  de  Li-tfong, 
Empereur  des  S4>ng ,  trahit  fon  Maître  en 
faveur  des  Mongous  :  on  lui  fubfiitue  Kia- 
Isé-tao.  IX.  277. 

Ti-OUAN ,  Magicienne.  V.  147.  Moyen  donc 
elle  fe  fert  pour  fe  faire  mettre  au  nombre 
des  femmes  du  Kohan  des  Géougen.  ibid. 
Sa  fin.  248. 

TiPA  ou  Dcva  le  nom  du  Vice-Roi  qui 
gouverne  le  Tibet  pour  le  grand  Lama.  XL 
223.  Kanghilecréé  IjTottlrff/'tf,  ou  premier 
Miniflre  de  ce  Pontife.  /^.Trompe  ce  Mo- 
narque en  olifant  paroitre  à  fes  Ambaflà- 
deurs  un  Lama  revêtu  des  habits  du  Pontife 
mort  depuis  pludeurs  années.  22$.  Motifs 
de  cette  impofture.  ibid.  Reproches  que 
Kang-hi  lui  fait.  227.  &c.  Soumiffion  & 
réponfe  du  Tipa.  258-^^0.  Donne  à  ce 
Monarque  le  titre  de  fo-Mien-chu^ckwli ,  à 
qui  rien  ne  peut  être  caché.  2^9.  Refùfe 
de  lui  envoyer  la  fille  du  Kaldan^  fes  raifons. 
260.  Annonce  à  KangJii  la  mort  du  grand 
Lama  arrivée  depuis  feize  ans.  Il  lui  en  de- 
mande le  fecret ,  tandis  qu'il  publie  cette 
mort  ailleurs.  2^4.  à  la  Note.  Kang-hi  fu* 
rieux  lui  envoie  l'ordre  de  faire  partir  pour 

.  Péking  y  la  fille  du  Kaldan  &  le  Uoutouc 
tou  Pantchen.  ib.  Comment  il  fe  iuftifie 
4'avoir  fait  un  myflère  de  la  mort  du  grand 
Lama.  287.  Défend  tout  aâe  d'hofiilité 
à  Tféouang-rabdan  pendant  cette  année  à 
caufe  de  la  mort  du  grand  Lama.  1^7. 
Tipa  y  oncle  du  Kaldan.  27^. 

Ti-PAO-Nou,  fccondfilscluTokou^Témour  , 
Empereur  des  Yuen  ou  Mongous.  X.  9J. 
Efl  fait  prifonnier  par  Lan-yu,  Général  de» 
Ming.  ib. 

Ti-siANG.fîls  &  fucceiTeur  deTchong-kang. 
I.  1^5.  Ote  à  Yn-héou  la  charge  de  Ge- 
nêt al  des  troupes  ,  qu'il  donne  à  Ye.  ib^ 
Neuf  bandes  de  barbares  fe  révoltent  fur 
les  frontières.  ivS.  Yéou-bou-chi  à  la  tète 
de  ces  bandes  eft  battu  par  l'Empereur  en 
peifonne.  ii«  Et  fes  troupes  incorporées 
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.  dans  les  Ctx  Banmères.  iS.  Les  antres  bar- 
bares fe  foamettcnt.  137.  Ye  fe  rend  re- 

'    doucable  à  l'Empereur  qui  va  fe  mettre 

.  en  (ureté  chez  des  Princes  de  fa  famille. 
ih.  Revient  à  la  Cour  fur  les  proteftations 
de  Yé.  1 38.  Eft  déclaré  incapable  de  régner, 
&  Yé  uforpe  le  Trône,  h.  Han*tfou  auffi 
ambitieux  que  Yé  mais  plus  politique  ,  le 
fait  afiaffiner  à  la  chafle.  ih»  &  13p.  rait 
entendre  à  Kiao ,  fils  de  Yé ,  que  cet 
alTaf&nat  s'étoit  fait  par  des  ordres  (ecrets 
de  l'Empereur. /^.  Ces  deux  traîtres  fe  réu- 
nifient ,  font  périr  Ti-fiang  dans  une  bataille, 
140.  Et  fe  rendent  maîtres  de  la  Cour.  i^. 

Tl-si  i  ,  fils  &  fucceflèur  de  Ti-mang ,  monte 
fur  le  Trône  l'an  1995  avant  l'Ere  Chré. 
tienne  &  règne  j6  ans.  I.  ifj. 

Ti-*TCHi,fils  6c  fucceflèur  de  Ti-ko.  I.  41. 
Ses  mauvaifes  Qualités.  Son  incapacité.  Il 
eft  dépofé  y  &  le  jeune  Yao ,  fou  frère , 
élevé  à  fa  place.  43. 

To ,  fignificarion  de  ce  mot.  V.  iSf. 

ToAN-cHi,  nom  d'une  charge  chez  les  Mon- 
gous  :  à  quoi  elle  répond.  IX.  zfj^* 

ToAN-HOEï-TSONG,  commandant  Chinois 
fiir  les  frontières  du  Siyu  ,  fous  le  règne 
de  Han-Tching-ti.  111-182. 

ToAN-YNG  ,  un  des  plus  grands  Généraux 
de  l'Empire  ,  fait  un  horrible  boucherie 
des  Kiang  »  uni  s'étoient  révoltés.  111.459. 
Eft  rais  oans  les  fers  y  &  pourquoi.  461. 

ToAN-YNG  ,  Général  de  Moti,  Empereur 
àtsHéou^Léang ^  attaaue  OueMcheou dans 
le  Hopé.  VIL  ipo.  II  la  prend  par  efcala-^ 
de.  191.  Lui  &  Taï-fsé'-yucn  prennent  phh 
fieurs  autres  Villes,  ibid.  L'Empereur  le 
réprin»Bde  d'avoir  laifl'é  prendre  Yui> 
tcneou.  195*  Il  eft  nommé  Lieutenant  du 
brave  Ouang-ven-tchang.  19^.  Il  fupplante 
OuangTyen-tchang  &  obtient  le  cotnman- 
demetit  de  la  grande  Armée.  190.  J4'eft 
point  ain)é  des  Officiers  ni  des  Soldats,  ib. 
pans  çaipacité  &  fans  bravoure  il  ne  doit 
fon  élévation  qu'à  la  flatterie  &  à  fes  riçheft- 
jTes.  ibid.  &  iop-20f  ^  Se  foomet  lâchement 
k  l'Armée  des  Tang.  %o7.  Se  rend  le 
délateur  de  denx  Minières  de  Moti  ^  que 
le  fondateur  des  Héou-Tang  hxt  périr. 
»o8.  Propofé  pour  l'expédition  contre  le 
Prince *dc  Chou,  puis  enfuite  rejette,  & 
pourquoi.  224. 

ToAN-KBNG  y  commandant  du  Leao-tong 
pour  l'Empereur  Han-Houon-ti  ,  bat  les 
Sienpi.  IIL  448.  Infifte  fur  la  péçeflké  d'in- 
tercepter la  communlc^ion  entre  \t%Kiang 
&  les  Hicng'^ou  y  &  remporte  deux  vie-* 
toires  fur  les  Sîeniién.  48]>48a.  Nommé 
pireâeur  pour  la  recette  de  la  Finance  des 
charges  rendues  vénales  à  la  foUicica|ion 


ToAN.LE  AO  y  chef  des  Shnpi  ;  acciieîl  qu'il 
fait  à  Moiqong-han.  IV.  345.  Défait  Moiï- 
iong-hoang ,  qui  vouloit  ravoir  Mou-)ong- 
nan.  îbid.Lïg^c  entre  Ché-hou  &  Mou- 
jong-han  pour  s'emparer  de  fes  Etats,  if^. 
£(l  battu  par  Ché-nou.  )54.  Sa  perplexité 
entre  ces  deux  Princes,  auxquels  il  de**- 
mande  des  fecours.  ^^  8.  On  s'empare  de 
fes  troupes  &  on  le  fait  mourir.  359. 

TOAN-KOUB  ,  Tchea-yu  des  Sieupi.  IV. 
184. 

To  AN-PEN-T  ANG .  uom  d'une  Salle  deftinée 
à  l'éducation  du  nls  de  Chun-ti^  Empereur 
des  Mongous,  IX.  c88.  Ouvrages  compofés 
pour  l'inftruâion  de  ce  Prince,  ib.  &  ^89. 

ToAN-piTi .accablé de triftefle  de  la  déten- 
tion de  l'Empereur  Tçin-Min-ti  par  les 
Tartares ,  jure  avec  Lieou-koen  de  foutenhr 
les  Tfin ,  &  prefle  Sfé-ma  jouï  de  monter 
fur  le  Trône.  IV.  292.  306*3 10.  Ett  attaqué 
par  Chélé.  311.  Sa  fermeté  en  paroiflanc 
devant  Chéle.  312.  Meurt  de  chagrin.  315, 

ToAN-souï,  Officier  de  Mou^jong-tchong, 
Prince  de  Yen ,  eft  proclamé  à  la  place  de 
ce  Souverain  y  aflTauiné  par  les  Tartares 
Sien-pi  qui  étoient  à  fon  lervice.  IV»  475. 
Eft  tué  lui-même  &  remplacé  par  Mou- 
jong-y.  ib. 

TocHAN-oUTiEK,  Gouvemeur  de  Tong« 
koan  pour  les  Kin ,  condamne  injuflement 
Li-(îen  feng  à  mourir.  IX.  157.  Suites  fu- 
nefles  de  fon  entreprife  contre  IcsMongous. 
If  8. 

ToDO  ,  fîls du  Prince  des  Tuen  ou  Mongous^ 
intimide  le  Prince  de  Léang .  &  l'empêche 
de  fe  foumettre  aux  Ming.jC.  6p. 

ToHAN-KOHAN ,  autrement  Fou-tou  ,  fils 
&  fucceffeur  de  Kou-tché  y  Kohan  des 
Géaugen  ,  lui  fucçède  l'an  fo6.  V.  ^ij. 
Méprife  les  Tartares  Kao^tche,  &  efl  battu 
&  tué  dans  une  bataille  qu'il  leur  livre.  2nz8« 
129.  Son  fils  Tçhéounou  lui  fuccède.  rb. 

ToHOAN ,  Prince  de  Tchin-nan  &  fils  de 
l'Empereur  Houpilaï,  IX.  420.  Son  exptf* 
dition  çontf  e  les  Tcktntching  &  les  Ngan^ 
nan  fans  fuccès  marqué.  IX.  411*  422.  Eft 
plus  heureux  en  attaquant  pour  la  féconde 
fois  le  Ngdn-nan  y  dont  le  Roi  prend  la 
faite.  430.  Déroute  entière  de  fon  armée, 
43  jT*  436.  Eft  difgracté.  437. 

TpHOAN  ,  fils  de  Mahamou  ,  Prince  de 
Chun-ning ,  lui  fuccède  l'an  1418 ,  en  yertii 
d'un  diplôme  Impérial.  X.  178.  Défait  le 
Kohan  Haloutaï.  179.  180.  Tue  Haloutaï 
Çc  fait  recevoir^  Toto-Pouha  Prince  des 
Mongous.  1Z6.  Élève  TotQ-Tiémour  à  la 
dignité* de  Kohan.  ib.  Les  Halauhan  8ç 
autres  bordes  Tartans  fe  rangent  fous  fes 
drapeaux.  19^.  Lui  &  Sfé-gin,  fon  fils  y 
fej^dés.  çpinme  dçs  coneims  à  redouter 
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tiodr  \esOtiitots.  to).  204.  Meurt  &  Sfé-gîn 
ai  fuccède.  lot.  Les  Ouala  devenus  puif- 
fans  fous  fon  legne ,  s'étoient  empares  de 
Hami.  147. 

ToHOAN-TÉMOUR  y  fils  de  Hochila,  Em- 
pereur des  MongousjCfï  appelle  du  Kouang- 
fi,&  fuccède  à  l'Empereur  llintchépan, 
malgré  les  intrigues  du  Miniftre  Yen- 
Témour.  IX,  jjp.  Eft  relégué  en  Corée 
dans  (on  enfance  ^  &  fa  naiiTance  mife  en 
doute.  ;tf  o.  N  'eft  proclamé  qu'après  la  mort 
de  Yen-Témour,  &  pourquoi,  ytfï.  Monte 
fur  le  Trône  Tan  1 2  n  9  &  ^^  connu  fous 
le  nom  de  Chun-ti.  voyez  ce  titre. 

ToKl  •  fils  de  Kimin,  Kohên  des  TouMueï\ 
lui  fuccède  l'an  6qç  fous  le  titre  de  Chipi- 
kohan  ^  &  obtient  en  mariage  une  PrincdTe 
Chinoue.  V.  514.  l^'oy.  Chipi. 

ToKOUS-TÉMoUR ,  ou  Toukous-TémouT  , 
fils  de  Aïveott-chilitala  y  Empereur  des 
Yuen  ou  mongous ,  lui  luccède  Tan  1^78  , 
&  eft  félicité  par  Hong-vou.  X.  78,  Son 
Général  Nahatchu  fe  foumetaux  Chinois. 
88-91.  Deux  de  fes  Miniftres  fe  fauvent 
vers  Ho-iin.  9a.  Echec  confidérable  qu'il 
éprouve,  fon  fils  Tipaonou  &  plufieurs 
autres  Princes  &  Princeflës ,  ainfi  que  plus 
de  80.OC0  tant  Officiers  que  Soldats  font 
faits  prifonniers.  9?.  S'enfuit  chez  Yeflbu- 
tier^  Prince  de  fa  famille ,  qui  le  fiiit  maf- 
facrer  &  prend  le  titre  de  Prince  des  Yuen. 

ToLEï  ou  Touli-kban,  quatrième  fils  de 
Tchinkis-han,  accompagne  ce  conquérant 
dans  fon  expédition  contre  les  Royaumes 
du  Siyu.  IX.  çy.  Conduit  un  corps  de  fon 
armée ,  &  prend  plufieurs  Villes,  iùid.  Se 
rend  maître  de  Tous,  de  Nifchapour,  de 
Heri ,  du  pays  des  Moulai  ou  Agaffins  ,  & 
rejoint  fon  père  au  fiége  de  Talecan.  loo. 
ICI  «  &  aux  Notes.  Sacrifie  fes  intérêts,  à 
la  mort  de  fon  père  ;  eft  déclaré  Régent 
en  Fabfence  de  Ogotaï ,  qu'il  fait  proclamer 
lian  des  Mongous.  119.  i^i.  ip.  Offre  la 
paix  aux  Kin  avec  de  dures  conditions.  13^. 
Entre  dans  le  Chen-fi ,  &  enlève  plus  de 
foixante  places  aux  Kin.  1 34.  Moyen  qu'il 

.  donne  à  OgotaK  d'accélérer  la  ruine  des 
Kin,  141.  142.  Son  courroux  , contre  les 
Song  ^qui  lui  refufent  le  partage  fur  leurs 
terres,  &  font  mourir  fon  Envoyé  ;  fait 
couler  des  flots  de  fang  &  fe  fiaye  un  che- 
min dans  le  Ho-nan.  ilf,  &  143. 144.  Dirige 
fa  marche  vers  Caï-fbng-fou.  i^*  Eft  mal 
mené  par  lesJCm  au  pied  de  la  montagne 
de  Yu ,  &c  cependant  il  leur  enlève  leurs 
équipages.  148»  149.  Sa  viâoire  à  San- 
fong  eft  fuivie  de  la  prife  de  Kiun-tcbeou. 
ly^-ijy.  Réponfe  raodefte'  qu'il  fait  aâix 
louanges  que  lui  domie-OgotaL  15^.  Meurt 


l'an  la^x,  laiflè  huit  fils  héritiers  de  fa  va- 
leur ,  dont  deux  devinrent  dans  la  fiiite 
Empereurs.  17;.  Note  hiftorique  fur  ce 
Prince,  iif.  Reçoit  le  titre  de  Jouï-tibng 
dans  le  Taï-miao,  élevé  par  Houpilaï.  «01. 
Sa  mère,  Purta-Cougine.  fille  du  Cher  de 
la  borde  Hong-kiia.  426.  à  la  Note. 

ToLo ,  Kohan  des  Toukiueï  Occidentaux  , 
fait  des  ravages  dans  le  Royaume  de  itiy^ 
autrement  Kang^kiu  ;  eft  battu  à  fon  retour 
par  Oulou-ou  ,  &  chaflîé  de  fes  Etats  par 
les  propres  Sujets.  VI.  96.  çy.  Se  retire 
dans  le  Royaume  de  Touko/o.  ià. 

ToLo ,  nom  Chinois  du  Cardinal  de  Tour- 
non.  Voy.  ce  dernier. 

To MI, autrement Tacho,  fils  de Tchin-tchu , 
Kohan  des  Sitytnto  ,  lui  fuccède  l'an  645  y 
après  avoir  tué  Yémang  ,  fon  frère.  VI. 
1 12.  Eft  battu  par  les  troupes  du  diftriâ  de 
Hia-tchéou ,  où  il  étoit  allé  exercer  fes 
brigandages,  ib.  &  115.  Ses  propres  Tar- 
tares ,  révoltés  de  fa  barbarie ,  &  foutenus 
par  les  Hoeï  hé  &  par  la  Chine ,  fe  défont 
de  lui ,  &  nomment  à  fa  place  Tomitchi. 
114. 

ToNG-CHi ,  Impératrice  ,  femme  de  Han- 
Ling  ti ,  eft  dégradée,  &  pourquoi.  III.  522. 
Adopte  le  Prince  Lieou-hieï  ,  fils  de  la 
Reine  Ouang-meï.  jA.  Eft  renvoyée  dans 
fa  patrie ,  où  elle  périt  par  le  poifon ,  ôc 
pourquoi.  523-525.  529. 

ToNG-H  Aï ,  frère  de  l'Empereur  Kouangou- 
ti  ;  fa  tendrcfTe  pour  fa  mère.  III.  $48. 

ToNG-HiEN,  favori  de  l'Empereur  Han- 
Ngaï-ri ,  qui  épuife  les  tréfors  pour  s'enri- 
chir, &  occafionne  la  difgrace  de  plufieurs 
Officiers  de  la  Cour.  III.  xi4.  Eft  créé 
Prince  du  premier  Ordre.  21  tf.  Et  Grand- 
Général  de  rEmph'e.  219.  Sa  difgrace.  223. 
Se  donne  la  mort.  224.  Sesrichefles,  mon- 
tant à  plus  de  480  millions  de  taèls^  font 
confifquées  au  profit  de  l'Etat.  i^« 

ToNG-Ho  ,  Tartares.  V.  507. 

ToNG-HOEï-HO ,  communément  appelle  Ta* 
tongho  ou  le  grand  Canal  ;  cowruit  l'an 
1191  par  Houpilaï  ,HâA  àt%  Mongous.  \K. 
450.  &  à  la  Note. 

ToNG-Hou,  Prince  Tartare.  11.49^.  De- 
mandes fingulières  qu'il  fait  faire  à  Mété  ^ 
Tchenyu  des  Hiongnou.  497.  Eft  puni  de 
fes  bravades-  ib, 

ToNG-YEN-Pi  ,  Officier  de  Sunté-tchao  , 
rend  fervice  à  rEmpcreiir  Tcbao  -  tfbng 
contre  les  Eunuques  qui  le  détrônent, 
VII.  5^  Récompenfe  qu'il  reçoit  de  ce 
Monarque.  $7.  S'enorgueillit  de  fon  éléva- 
tion, ^i.  Se  joint  au  parti  des  Eunuques. 
tfi.  Met  le  feu  au  Palais.  ^3.  On  lui  coqpe 
la  tête.  75. 

ToNG-YUflï  ott  les  Tueï Orientaux ,  Prioci- 
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})auté  dans  le  Fou-kien ,  réunie  à  la  Chine 
bus  ce  nom  par  les  armes  de  Han-Ou-ti. 
III.  16.  Yu-chcn ,  que  ce  Monarque  y  avoit 
établi  en  qualité  de  Gouverneur ,  ayant  pris 
•  le  titre  d'Empereur .  eft  tué  par  fcs  pro- 
pres Sujets  qui  fe  Soumettent,  &  qu'on 
tranfporte  entre  le  Kiang  &  le  Hoaï-ho. 

ToNG-KiEM-KANG-MOU  ,  Hiftoire  de  la 
Chine  très-eftimée.  Préf.  4y.  4(5.  Kang-hi 
la  fait  traduire  en  Tartare.  id,  47,  Le  ?•  de 
Mailla  la  traduit  en  François,  id,  48, 

TONG-KING  ,  ou  Nean^nau  &  Kiao-tchi  - 
expédition  de  Ouleang  -  hotaï ,  Général 
Mongou  dans  ce  Royaume.  IX.  2^4  &fusv. 
Ce  Royaume  feifoit  partie  de  la  Cochin- 
chine,  X.  153.  Quand  érigé  en  Royaume, 
î^.  Tributaire  de  la  Chine,  i  J4.  Ce  Trône 
ufurpé  par  Likimao.  lyy.  Guerre  des  CA/* 
nois  contre  cet  ufurpateur.  ly^'itfj.  Les 
Chinois  le  foumettent  &  le  partagent  en 
17  Fou ,  $7  Tchéou  &  57  Hien.  1(^4.  Dé- 
nombrement de  fes  Habitans  en  1408  :  fes 
revenus.  i6j.  Rébellion  dans  \t  Ngannan  » 
^ui  donne  beaucoup  de  tablature  aux  CA/- 
nois.  166-1J4.  Elle  finit  par  laprife  des 
Chefs.  i7f .  Autre  guerre  lufcitée  dans  ce 
Royaume  y  Ôc  qui  coûte  encore  plus  de 
fangàrÈmpire.  1 90- ip5.  Nouvelles  brouil- 
Icries  pour  la  fucceffion  au  Trône,  ^oy-^i  3. 
Ses  Rois  prêtent  hommage  à  l'Empire.  J40. 
Voyez  le  Mémoire  Hiftorique  fur  le  Tong^ 
hing.  XI.  depuis  la  page  ip  jufqu'à  60, 

ToNG-KiNG-TCHiN  ,  né  de  parpns  obfcurs , 
refafe  la  couronne  Impériale  qui  lui  eft  of- 
ferte fur  le  déclin  des  5ouï,  &  pourquoi. 

ToNG-KOAN  (  l'Eunuque  )  moyens  dont  il 
fe  fert  pour  rétablir  le  Miniftre  Tfaï-king. 
VlIIf  555.  Eft  chargé  de  chercher  &  de 
feire  faire  pour  TEmpereur  Hoe'Mfong  des 
ouvrages  curieux.  356.  Tfaï-king  veut  lui 
procurer  un  Gouvernement  fur  les  limites* 
340.  Engage  une  partie  des  Kiang  à  fe 
donner  à  TEmpire.  549.  Eft  nomme  Am- 
baffadeur  auprès  du  Roi  des  Leao  ,  &  pour- 
quoi. 3J0.  Eft  placé  à  la  tête  du  Confeil- 
privé.  387.  Eft  nommé  Général  d'une  armée 
contre  les  Leao.  401,  Malgré  divers  échecs 
il  rentre  dans  le  pays  çle  Yen ,  &  comment. 
40J.  Eft  envoyé  à  la  Cour  des  Kin ,  par 
quel  motif.  41 5.  Les  Kin  inquiets  de  ce 
qu'il  exerçoit  fouvent  les  troupes  du  pays 
de  Yen,  413.  Eft  envoyé  pour  terminer  la 
paix  avec  les  Kin,  414.  Eft  furpris  des 
prétentions  de  ces  Tanares.  415.  Eft  élevé 
à  la  dignité  de  Prince  contre  les  Loix  de 
l'Empire.  416.  Retourne  à  la  Cour  malgré 
les  inftances  du  Gouverneur  de  Taï-yuen. 
ik,  I/Emppreur  K^o-t&ng  Texceptc  ainli 


que  Tfaï-king  du  pardon  général  qu'il  ac^ 
corde  à  l'Empire  y  &  pourquoi.  456. 

Ton g-k o a  n  ^^  pouvoir  àblblu que  l'Empereur 
donne  à  cet  Eunuque  fur  les  troupes.  VIII. 
J17. 

ToNG-KOUANG-YÉ ,  fils  de  Tong-tchang,  eft 
employé  à  la  Cour.  272.  Il  y  ménage  les 
intérêts  de  fon  père  qu'on  force  à  fe  révol- 
ter. 173.  Lui  &  toute  fa  iàmUle  deviennent 
la  vi&ime  de  l'autorité  du  Miniftre  de  Ming- 
tfong.  27^. 

ToNG-MA ,  chef  de  mécontens ,  fous  le 
rèff ne  de  Lieou-hiuen  ^  Empereur  des  Han. 

m.  t7i.  173. 

ToNG-ouEN-PiNG  ,  fàmeux  Capitaine 
Mongou  fait  paffer ,  à  la  vue  des  Canots  , 
le  Kiang  à  fes  troupes.  IX.  275. 

ToNG-Pou-siAO  y  un  des  Généraux  de 
Chun-ti  y  Empereur  des  Mongous ,  eft  en* 
voyé  dans  le  Tché-kiang ,  contre  l'ufurpa- 
teur  Siu-chéou-hoeï.  IX.  598.  Met  fes 
troupes  en  déroute  &  prend  la  Capitale. 
jTPP-  (  Voyez  la  Note.  )  Avec  beaucoup 
d'autres  places.  600,  Nouvelle  vidoire.  i^. 

ToNG-siUEN ,  chef  du  Tribunal  des  crimes , 
récompenlé  par  l'Empereur  Kouang-ou-ti, 
lors  même  que  la  fœur  de  ce  Prince  foUi- 
citoit  fa  perte.  III.  334. 

ToNG-ssÉ-siUEN  ,  par  quel  moyen  fimple 
il  diffipe  un  parti  confidérable  de  rebelles 
à  Kan-tchéou .  fous  le  règne  de  Timour-han  , 
&  récompenlé  qu'il  en  reçoit.  IX.  ^66^6Z. 

ToNG-TCHANG  ,  Gouvemeur  de  Yueï» 
tchéou  •  demande  le  titre  de  Prince.  VU. 
30.  On  le  refufe ,  &  quoi  qu'à  peine  maître 
de  fix  Tchêoa  dans  le  Tché-kiang ,  il  ufurpe 
le  titre  d'Empereur.  3 1.  Eft  déclaré  rebelle 
&  rEmpereur  accorde  fon  Gouvernement 
à  Tfien-liéou  qui  l'inveftit  dans  Yueï-tchéou. 
32.  Il  veut  fe  tirer  de  la  fàufle  démarche  où 
il  s'étoit  engagé ,  &  renoncer  au  titre  d'Era. 
pçreur ,  mais  on  lui  coupe  U  tftte,  /^iV. 
Kichefles  conildérables  qu'il  avoit  extor- 
quées à  fes  vaffaux.  33. 

ToNG-TCHANG  eft  Chargé  par  TEmperçur 
Moti  d'attaquer  Taï-yuen  ôcplufieurs  autres 
Villes.  VII.  zoo.  Eft  chargé  du  comman- 
dement des  troupes  à  la  place  de  Li-ling.té. 
238.  Se  joint  à  Gin-hoang ,  &  g^ne  une 
bataille  contre  le  rebelle  Li-cl\po-tchin. 
241. 141.  A  du  commandement  dans  l'expé- 
dition contre  Kao-ki-hing.  25i.  Eft  hiit 
Gouverneur  d'une  bonne  partie  du  pays 
de  Chou^  171.  Soupçonné  d'avoir  deflein  ae 
fe  révolter,  il  eft  obfervé  de  près.  272. 
Fait  alliance  avec  Mong-tchi-fiang ,  auffi 
Gouvemeur  d'une  partie  du  pays  de  Chou. 
Ce  qu'il  écrit  à  Tong-kouang-yé  fop  fijs, 
employé  à  la  Cour.  ib.  Ne  reçoit  pas  de 
iatisfi^p  Ôç  fe  révolte.  273.  Affile 

{«ang-tchéQu 
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Lang'-tchéoa  qu'il  emporte  d'allkac.  174. 
Reproches  durs  qae  lui  fait  un  Officier 
priionnier.  a/jr.  Barbarie.  i&.  Autres  Villes 
cu'il  prend,  ihid.  On  fait  mourir  toute  ùl 
ramille.  275.  Viâoirc  qu'il  remporte  fur 
les  Impériaux.  177.  On  punit  un  Miniftre 
qui  l'avoit  forcé  à  fe  révolter.  iBi.  Ne 
veut  Das  profiter  de  l'amniftie^  &  pourquoi. 
Cela  le  brouille  avec  Mong-tchi-iiang.  281- 
284.  Son  expédition  contre  Tching-tou  qui 
appartenoit  a  ce  Gouverneur,  i^.  Ses  bonnes 
&  mauvaifesqualités.  18;.  Eft  battu  au  pont 
deKi-tfong-kiaoparMong-tchifiaM;.  x8tf. 
Se  fauve  dans  Tfe-tchéou  où  un  de  les  Offi- 
ciers lui  fait  couper  la  tète.  187. 

ToNG-TCHiNG,  oncle  de  l'Empereur,  fe 
joint  à  Lieou-pey  pour  perdre  Tfao^fao  ; 
la  conjuration  eft  découverte;  il  perd  la  vie 
avec  toute  fa  famille.  IV.  17. 18. 

ToNG-TCHiNG  ,  fœur  de  l'Impératrice 
Tong.chi ,  partage  avec  Ho-t(in  le  comman- 
dement généraldes  troupes.  III.  f  24.  Se 
donne  la  mort ,  &  par  quel  motit  i^.  * 

ToNG-TCHiNG,  UR  des  principaux  Officiers 
de  Han-Hien.ti.  III.  fjg.  Lui  &  Yang.foa 
font  battus  à  ToQg-kien  y  &  fe  fauvent  à 
peine  avec  l'Empereur  &  l'Impératrice 

Î80.  Reçoit  du  renfort  &  prend  fa  revanche. 
Cependant  il  eft  inquiété  dans  là  marche. 
Î8i.  Se  joint  avec  Tfao-tfao ,  &  eft  élevé 
la  dignité  de  Prince.  ^87. 
ToNG-TCHo,fuccède  à  Lio-tchi  dans  le  com- 
mandement de  l'armée  deftinée  contre  les 
rebelles,  &  eft  battu  par Tchang-kio.  III. 
|i4.  Son  différend  avec  Hoang-fou-fong , 
ion  Collègue.  ^22.  Son  cara&ère ,  &  com- 
ment il  parvient  aux  dignités.  ^2^.  Ne  veut 
pas  quitter  le  Gouvernement  du  ChanG 
pour  un  emploi  à  la  Cour  ,  &  par  quel 
motif,  ilf.  Se  met  en  marche  à  la  tète  d'une 
armée  pour  punir  les  crimes  des  Eunuques. 

[^27.  Alarme  que  fon  approche  occafionne  à 
a  Cour.  528.  Xe  Monarque  troublé  par  la 
frayeur  ne  peut  lui  faire  aucune  réponfe, 
&  il  forme  le  deffein  de  lui  fubftituer  le 
jeune  Liéou-hieï.  y  51.  jjj.Oppofition  qu'il 
éprouve  de  la  part  Yuen-chao.  Fait  trem- 
bler tous  les  Grands  qu'il  contraint  de  pro- 
clamer Liéou-hieï.  j  34.  Prétexte  dont  il  fe 
fert  pour  empoifonner  l'Empereur  dépofé 
&  la  mère.  <^6.  557.  Prend  le  titre  de 
Gouverneur  de  l'Empire.  Sa  conduite  dans 
le  Palais.  f^St  Tranfporte  la  Cour  de 
Loyang  à  Tcbang-agan  &  commet  mille 
indignités  à  cette  occcafion.  ^40-^42.  Un 
détachement  de  fon  armée  bat  Tfao-tfao. 
«44.  Eft  battu  à  fon  tour  par  Sun.kien.  54;. 
Sa  fîireur  contre  Sun-kien  qui  remporte  fur 
lui  une  nouvelle  viâoire.  $46.  Défunion  des 
Généraux  confédérés  contre  lui  Fait  bâtir 
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la  ville  de  Meï-ou  ;  fon  luxe  ;  fa  cruauté 
inouïe,  sfz.  514.  Eft  afTaffiné  par  Liu-pou 
fon  fils  adoptif.  fff.  ff6.  Joie  du  peuple 
à  cette  occafion.  U.  &  ffç. 

ToNG-TCHONG  de  Kouang-tchuen.  IIi:  2. 
AdreflTe  un  Mémoireà  l'Empereur  Han-Ou-ti 
fur  les  qualités  propres  à  un  Souverain.  îB, 
ù  5-f.  Fait  changer  de  conduite  par  la 
fageiTe  de  fes  leçons  à  deux  frères  de  ce 
Monarque.  6.  7. 

ToNG-TOAN-siAO  ,  uu  dcs  Généraux  de 
Chunti ,  Empereur  des  Mungous ,  taille  en 
pièces  les  rebelles  du  Cban-tong,  &  eft 
tait  Généraliffime  des  troupes  de  cette  Pro« 
vince.  IX.  523.  Eft  deifervi  à  la  Cour  : 
périt  les  armes  à  la  main.  6i±. 

Topa  ,  puiflante  famille  parmi  lesTartares 
Soceou ,  qui  les  gouverna  dans  la  Tar- 
tane y  &  fe  rendit  formidable  à  la  Chine 
mème^  dont  elle  pofféda  quelques  Pro- 
vinces Septentrionales.  Voyez  aux  dtres 
Oueï,  Soteou^  &  le  Tableau  Ckronologiqat 
mis  à  la  tète  du  IV*  Volume. 

ToPA-cHAo  y  Pnnce  de  Tfing(Iio  •  &  fils  de 
Topa-koueï^  Prince  de  Ouei.  IV.  554.  Ses 
xnauvaifes  inclinations,  ibid.  Afrauîne  fon 
père  ,  &  eft  puni  par  Topaze  ,  fon  frère , 
&  Prince  héritier.  $<$. 

ToFA-cHiVKiEN ,  (uccède  à  Topa-yhoaï  . 
fon  frère^  dans  la  Principauté  de  Taï^  qu'il 
partage  avec  Topa-kou.  un  autre  de  fes 
frères.  IV.  j6o.  Copie  le  Gouvernement 
Chinois  y  &  étend  au  loin  les  limites  de 
fes  Etats.  3^1.  Son  humanité  &  fes  autres 
vertus.  4i5.  Eft  tué  parTopa-chékiun.  441. 

ToPA-CHBKlUN  ,  tue  Topa-chévkien  , 
Prince  de  Taïy  &  excite  des  troubles  dans 
cette  Principauté.  IV.  441. 

Top  A-GIN  ^  ae  la  famille  des  Rois  de  Oueï. 

•  V.  72.  Vjftoire  qu'il  remporte  fur  les  Im- 
périaux ,  &  qui  lui  coûte  cher,  74. 

ToPA-HÉNOu  .frère  de  Topa-honou,  lui 
fuccède  à  la  Principauté  de  Taï.  IV.  3  28* 
Efl  fupplanté  par  Topa-yhoaï  ,  &  com- 
ment. 117.  ^8. 

ToPA-HOANG  ,  fils  &  héritier  du  Roî  de 
Oueh  V.  48.  Eft  déclaré  par  fon  père  Chef 
&  Préfident  de  tous  les  Officiers  de  ce 
Royaume.  49.  Caufe  de  fa  mort.  8o. 

ToPA-HONG,  Empereur  des  Oi/«.  V.  114. 
130-1  H-  Ce  qu'il  dit  lorfque  fon  père  lui 
remit  la  couronne.  1 37.  Sa  vigilance  à  fur- 
veiller  fes  Officiers.  244.  Sa  trop  grande 
févérité  lui  coure  la  vie.  ib. 

ToPA-HONG  jfilsde  Topa-hong,  Empereur 
des  Oueï,  V.  1^4.  Donne  du  fecours  à  un 
Rebelle  contre  l'Empire,  itfj.  Echec  qu'il 
reçoit,  ib.  Demande  la  paix.  166.  Sonref- 

£ea  pour  rimpératrice-mère ,  dont  il  avoit 
fe  plaindre.  157-170.  Honneurs  qu'il  rend 
T  t 
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aux  anciens  Empereurs  de  la  Chine  &  à 
Confucius.  171.  Médite  de  foire  la  guerre 
à  l'Empereur  des  Tfi,  i7},Semet  lui-même 
à  la  tête  de  fon  armée,  174,  Contre-tems 
qui  lui  arrive ,  &  dont  il  profite  habilement 
pour  tranfporter  fa  Cour  à  Loyang.  ihid^ 
Recommence  la  guerre  contre  les  Tfi.  180. 
&  fuiv.  Mauvais  fuccès  qu'elle  eut.  185. 
Ordres  qu'il  donne  pour  l'éducation  des 
enfans.  184.  Change  le  nom  de  fa  famille. 
iSy.  Aae  de  bienfaifance  qu'il  fait,  ibid^ 
Chagrin  qu'il  reçoit  de  la  part  de  fon  fils. 
xjè6.  Commande  de  nouveau  en  perfonne 
les  armées.  187.  Sa  mort.  iptf. 
ToPA-HONou ,  fuccède  à  la  Principauté  de 
Taï  après  Topa-yuliu  ,  que  fa  mère  fait 
aflaflîner.  IV.  514.  A  pour  fucceflêur  Topa- 
hénou  fon  cadet.  328. 
Top  A-YEN  ,  Général  de  T Armée  de  Guet.  V. 

i8i.  Echec  qu'il  reçoit,  ib. 
ToPA-YENTCHAO  ,  chef  des  Peuples  Tang* 
àiung ,  fe  rend  redoutable.  VII.  351.  Il  eft 
retenu  par. le  Gouverneur  de  Sou-fang,  à 
qui  il  rend  vifite.  Ib. 
ToPA-YHOAï,  fils  de  Topa-yuliu ,  profite  de 
l'abfence  de  Topa-hénou ,  Prince  de  Taï  , 
&  fe  rend  maître  de  fes  Etats  IV.  337. 
LaiTe  cette  Principauté  à  Topa-chéykien, 
fon  puîné,  jtfo. 
Top A-YLou ,  neveu  de  Topa-lokoan ,  com- 
mande une  des  trois  hordes  des^of^ou.IV. 
20}.  Où  il  fixe  fa  demeure,  i^.  Se  lie  étroi- 
tement avec  Moujong-hoeï .  grand  TcAr«- 
^yu  des  Slenpi,  ic  j.  Héritier  oes  trois  hordes 
des  Soteou  ,  il   prend  le  titre  de  grand 
Tckenyu  des  SUnpi.  ly  j".  Héritier  des  trois 
hordes  des  Soteou ,  il  prend  le  titre  de  grand 
Tchenyu  des  fartares  ,  après  une  célèbre 
viiloire  fur  les  Pétou  &  les  Sîenpi.  itfo.  Se 
rend  maitre  du  département  de  Taï-kiun. 
a^i.  Vidoires  qu'il  remporte  furlesHtf», 
à  la  tête  de  xco,ooo  hommes.  271.  171. 
Troubles  dans  la  famille .  relativement  à 
la  fucceffion  au  Trône  ;  finit  par  être  tué 
par  un  de  fes  fils  287. 
ToPA-YNG,  Officier  Général  des  Oueï.Y. 
181.  Viftoire  qu'il  remporte  fur  les  Impé- 
riaux. 182.  Eft  battu  à  fon  tour.  /^.  Belle 
retraite  qu'il  Biit.  ib^  Répare  fon  honneio-. 
ibU. 
ToPA-YU ,  fuccède  à  Topa-tao  à  la  couronne 
des  Oueu  V.  81  •  Epuife  fes  tréfors  pour 
gagner  les  grands.  8i.  Eft  étranglé  par  fon 

Eremier  Miniftre  .  &  pourquoi.  85.  Topa- 
un  eft  proclame  après  lui.  tb^ 
ToPA-YULiu,  neveu  de  Topa-ylou.  lY. 
ido.  Hérite  des  Etats  de  Topa-poukoen  , 
fon  frère.  288.  Ses  conguêtes.  2pj.  Eft  af- 
ËilCné  &  par  quel  motif.  ^14. 
ToPA-KOUEï  ,  petit-fils  de  Topa.chéykien|, 


Prince  de  Taï^  eft  fouftrait  à  la  barbarie 
de  Topa-ché-kiun ,  &  il  fonde  une  nouvelle 
Monarchie  à  laquelle  il  donne  le  nom  de 
Oueï.  IV.  479.  Etablit  fa  tour  à  Tching-lo. 
ibid.  Son  reflcntiment  contre  Mouioog- 
tchouï  ,  Prince  de  Yen  ,  fon  allié.  482. 
Rompt  l'alliance  qu'il  avoit  avec  lui,  & 
pourquoi.  486.  Première  conquête  qui  met 
l'abondance  dans  fes  Etats  4^7.  488.  Trait 
de  générolité  à  l'égard  de  les  ennemis, 
auxquels  il  renvoyé  )ooo  prifonniers.  4p5« 
Met  en  déroute  l'Armée  de  Moi^ong-pao 
à  San-hopi:  ce  qu'il  fait  des  ifunois  ^  qui 

*  tombent  entre  fes  mains.  497.  Perd  la  ville 
de  Ping-tching.  498.  La  mort  de  Muujong* 
tchouï  lui  facilite  les  moyens  de  rétablir 
fes  affaires.  499.  Les  fuccès  paffent  fes  ef- 
pérances.  ;oi  Batailles  gagnées  &  per- 
dues :  eft  i-orcé  d'abandonnée  le  fiége  de 
Tchong-chan.  50  ^  Défaite  entière  de  Mou- 
jong-lin  ,  &  prife  de  Tchong-chan.  5*07. 
Tourne  fes  armes  contre  les  Turtares.  fog. 
S'occupe  de  l'intérieur  de  fon  Royaume , 
tandis  que  Topa-y  continue  fes  conquêtes 
dans  le  Nord.  jio.  Fait  la  guerre  aux  Tar- 

•  tares ,  au  fujet  de  Yao-hing ,  &  pourquoi, 
ra^.  Quels  en  font  les  évènemens.  526. 
Ref^fe  la  paix  à  Yao-hing.  527.  Sa  mort 
fonefte  ,  circonftances  qui  l'accompagnent, 
y  y  5  &  Jkiv. 

ToPA-LiouEï  .  Prince  des  Soteou,  envoie 
fon  fils  Chamonanà  la  Cour  de  Tçin-Ou-d^ 
&  pourquoi.  IV.  1^0.  Où  établi;  fa  puifTance; 
fon  règne,  ib^  à  la  Note.  Meurt  de  chagrin: 
fon  fucceflêur.  1^3. 
ToPA-LOKOAN  ,  Roi  des  Soteou ,  partage 
fa  Nation  en  trois  Hordes  dont  il  donne 
deux  à  gouverner  à  Topa-yto  &  àTopa-ylou 
fes  neveux.  IV.  205.  Sa  mort.  2f  y. 
ToPA-Lousiou  ,  fils  de  Topa-yloa,  eft 
battu  par  les  Han.  IV.  271.  Prend  fa  re- 
vanche, ib.  &  272.  Gagne  une  bataille  fiir 
fon  père ,  devient  parricide ,  &  pourquoi. 
287.  Comment  il  périt  lui-même.  ib. 
ToPA-LUN  ,  Général  des  Owi.  V.  185.  Eft 
obligé  de  lever  le  fiége  de  Tché-yang.  it^ 
Eft  batu.  rb.  V 

ToPA.POUKOEN,  filsdeTbpa-vloa,  Prince 
des  Soteou ,  venge  la  mort  de  Ion  père,  ttié 
par  Topa-loufiou ,  fon  frère ,  &  fe  fait  re- 
connoitre  Prince  de  Taï.  IV.  287.  Meurt  & 
laiffe  fes  Etats  à  Topa-yuliu.  288. 
TôPA-siiLou ,  fils  de  Topa-lioœï  ,  Roi 

des  Soteou  y  lui  fuccède  Tan  277.  IV.  itfj. 
ToPA-stUN  ,  Empereur  des  Oueu  V.  8?. 
Comment  il  eft  proclamé,  ib.  Interdit  le 
vin  à  fes  fujets.  107.  Edir  £f  vdre  qu'il  donne 
à  cette  occafion.  Déclare  la  guerre  aux 
Song.  128.  Conquêtes  qu'il  fait  fur  eux.  Il5^ 
Donne  dans  les  fuperftitionss  des  Tao-fiL 
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Uf.  Abdique  la  Couromie  pour  fe  faire 

liockang.  IVT* 

ToPA-ssî  ,  (ils  de  Topa-koueï ,  Prince  des 
Tartares  Oueï ,  fwk  de  la  Cour  après  la 
mort  de  fa  mère  que  Topa-koueï  avoit  fa- 
crifiée  à  une  fage ,  mais  très-barbare  po- 
litique. IV,  fSh  Venge  la  mort  de  Ion 
père  affaflîné  lui-même  par  Topa-chao ,  un 
autre  de  fes  fils,  fss*  Monte  fur  le  Trône 
de  Oueï.  jfô.  Remporte  une  grande  vic- 
toire à  Niou-tchuen ,  en  Tartarie ,  contre 
les  Géougen.  563.  Veut  garder  la  neutra- 
lité entre  les  Tfin  &  les  Héou^Tfin.  f8i. 
jr8i.  Entretient  la  paix  avec  le  Fondateur 
des  Sorte  qu'il  craignoit .  mais  il  fe  réfout 
à  faire  la  Ruerre  à  fon  lucceflTeur.  V.  6-9. 
Prife  de  Hoa-taï.  lo.  Fait  bâtir  une  mu- 
railfe  de  deux  mille  Ly  de  longueur  contre 
les  Gévugen.  11.  Fait  étrangler  Kong-fun- 

Siao ,  un  de  fes  Généraux ,  &  pourquoi.  14. 
f eurt  de  la  fatigue  &  des  inquiétudes  que 
lui  avoit  donnée  la  prife  de  Houlao  :  Topa- 
taolui  fuccède.  16. 

ToPA-T  Ao ,  fils  de  Topa-fsé ,  Prince  de  Oueï. 
V.  10.  Lui  fuccède  l'an  424.  Son  expédition 
dans  les  Etats  de  Hia.  xi^iô.  Et  contre  les 
Géougen ,  dont  trois  cents  mille  familles  fe 
donnent  à  lui.  ih.  &  17.  Punit  les  Kaokiu  ^ 
&  pourquoi,  ii.  Sa  réponfe  aux  Envoyés 
de  Ouen-ti  des  Song  qui  lui  redemanuoit 
le  Honan.  x^.  Les  Song  &  les  Hia  ligués 
contre  lui.  19.  Recommence  la  guerre 
contre  le  Roi  des  Uia»  jo.  Recouvre  la 
Province  de  Honan.  if-  Envoie  une  am- 
baflkde  à  Ouen-ti.  ib.  Fait  la  paix  avec 
lui.  16.  AmbajSkdes  qu'il  reçoit.  41.  Fait 
la  guerre  en  perfonne  aux  Géougen.  48. 
Editfévère  qu'il  donne  contre  diitérentes 
fedes.  yo.  &  fuiv.  Autre  Edit  concernant 
l'éducation  des  enfans  de  fes  fujets.  y 3. 
&  fiih.  Déclare  la  guerre  à  l'Empire.  6z. 
&  fuiv.  Efl  obligé  de  lever  le  fiége  de 
Hiuen-hou.  6$.  Et  celui  de  Hiu-y.  7p.  Sa 
fin  tragique.  8o. 

Topou  ou  Toupou ,  Kokan  des  Toukiuiï.  V. 
438.  Préfère  fon  neveu  à  fon  fils  pour  en 
taire  fon  fuccefleur.  4^8.  Troubles  que  cette 
difpolition  occafionne.  m. 

Torts I ,  titre  que  les  Tartans  donnent  à 
quelques-uns  oe  leurs  Princes.  XI.  4. 

ToTO  ou  Todou,  fils  de  Matchartaï,  indigné 
de  la  conduite  ambitieufedu  Miniftre  Péyen^ 
fon  oncle  y  en  avenit  Chunti  y  Empereur 
des  Mongous  qui  l'exile  dans  le  Honan ,  & 
donne  la  place  à  Matchartaï.  IX.  S7X'S':6. 
Remplace  ,  dans  le  Miniftère  ^  ce  dernier 
qui  çbtient  fa  retraite.  578.  Entreprend  de 
rouvrir  le  canal  de  communication  entre 
Tonff-tchéou  &  Kin-kéou.  pç.  à  la  Note. 
Eft  noDoré  de  la  dignité  de  Prince  &  fe 


fait  remplacer  dans  le  Miniftère  par  Alou- 
tou.  f  80.  A  part  à  l'Hifioire  des  ^one ,  des 
Leao  &  des  Kin.  j8i.  à  la  Note.  S'exile 
volontairement  pour  fuivre  fon  père  dif- 
gracié  par  les  intrigues  d*un  nouveau  Mi- 
niftre. 584.  Rentre  en  faveur  auprès  du  Mo 
narque  par  les  bons'otfices  du  Miniftre 
Taï-ping  qu'il  perfécute ,  &  pourquoi.  J87. 
fSB.  Eft  nommé  Surintendant  de  l'éduca- 
tion du  Prince  héritier.  îh.  Rend  fervice  à 
Yéfien-Témour ,  fon  frère ,  Général  d'ar- 
mée y  accufé  d'incapacité.  ^97.  Maiche  con- 
tre les  rebelles  du  Honan ,  les  bat  ôc  prend 
la  ville  de  Pé-fiu-tchéou  qu'il  feit  rafer. 
Ôoi.  603.  Engage  l'Empereur  Chund  à  fe 
défigner  un  fuccefleur.  605.  Fait  nommer 
Miniftre  d'Etat  Hama ,  qui  ufe  d'ingrati* 
*     tude  à  foQ  égard.  ^07.  Ruine  dans  une 
bataille  le  rebelle  Tchang-fee-tching ,  & 
fait  rentrer  pluCeurs  Villes  fous  l'obéiflance 
des  Mongous ,  tandis  que  Hama ,  le  deflert 
à  la  Cour  ainfi  que  Yéfien-Témour  qui 
font  exilés  l'un  &  l'autre.  609.  610.  Son 
exil  accélère  la  ruine  des  Mongous.  611. 
Périt  en  exil  car  les  baffes  manoeuvres  de 
Hama  qui  craignoit  fon  retour.  614,  Son 
portrait,  fes  bonnes  qualités.  61;. 
TOTO-POUHA  9   defcendant  des  Yuen  ,  eft 
proclamé  y  Fan  X43J ,  Prince  des  Mongous. 

A.  i9d-ix7.  Fait  ferment  de  ne  plus  faire 

d'incurfion  en  Chine.  120.  Ce  que  lui  écrit 

King-ti  ,  Empereur.des  Ming.  2x).  224.  Eft 

tué  par  Yéfien.  231. 
ToTO-TiÉMQVR  élevé  à  la  dignité  de  Kokan, 

par  Toboan  ^  Souverain  des  Ouala.   X. 

i8tf. 
Tov ,  ce  que  c'eft.  IL  i6u 
Tou-CHANG  bat  les  rebelles  de  NgaY-Iiien. 

IV.  46 f.  Ses  foldats  refufent  d'aller  à  l'en- 
-  nemi  •  Se  pourquoi.  466.  Rufe  ingénieufe 

pour  les  forcer.  îB.  6*  46^.  Pouflè  les  rebelles 

jufqu'aux  limites  du  Kiao'uhi.  4'xi^  FznSk 

démarche  qui  le  compromet  à  la  Cour. 

47»*  475- 
TouCHÉiSHOU  ,    frère    de  Chou-koueï  , 

Kokan  des  Toukiueï^  lui  fuCcède  l'an  619 

&  foumet  les  Tiéle\  Vl.  4.  Rend  hommage 

au  Fondateur  des  Tang.  ib. 
ToucHÉHou  ,  titre  que  les  Tartares  Toa- 

kiueï  donnent  à  leurs  Grands  du  premier 

Ordre,  VI.  4. 
Tou-CHI,  mère  de  Tchao-kouang-yn ,  en 

déclarée  Impératrice.  VIII.  8.   Elle  eft 

marque  peu  de  facisfaâion ,  &  pourquoi. 

ib  &  9.  Ses  dernières  volontés,  ij-16. 
Tou-CHI  ,  habile  Mathématicien^  donne  la 

Carte  du  Hoang-ho  IX.  404. 
Tou-CHI ,  femme  d'un  Gouverneur .  donne 

la  plus  grande  preuve  de  fidélité  à  fon 
Tt  2 
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Prince.  IX.  m.  Plufieurs fuivcnt  généreu- 
fement  fon  exemple.  /^. 
ToucHTou  ,  Han  ûQsKalkûs  de  la  gauche. 
XI.  pj.  Fait  rentrer  dans  leur  devoir  ded 
Prince^  Kalkas  qui  prennent  parti  pour 
le  Kaldan.  i\$.   Son  fils  Kaltan  attaqué 
par  le  Kaldan.  XL  ii6.  Sa  femme  &  fes 
enfans  fe  fauvent.  117.  Perd  fes  Etats,  11^. 
Se  fauve  à  Onhin.  ib.  Regardé   comme 
l'aggreiTeur  dans  la  guerre  contre  le  Kal* 
dan.  125. 
TouFA-cHUKiMENG  ,Roi  dcs  SUttpî ,  fiiit 
des  courfes  fur  les  frontières  de  la  Chine  ^ 
l'an  270  de  l'Ere  Chrétienne.  IV.  149.  Le 
Général  Houlieï  envoyé  contre  lui  par 
Tçin-Ou-tiyfc  bat  ,1  mais  il  perd  la  vie  dans 
l'aôion,  I  j:o.  Li-chi ,  envoyé  contre  ce  Tar- 
tare,  fept  ans  après,  oblige  phis  de  200,000 
Sienpi  k  fe  foumettre  aux  Chinois,  i6i. 
Emporte  d^aflàut  Léang-tchéou ,  le  Géné- 
ral Malong  marche  contre  lui.  164.  i5/. 
Détait  de  cette  expédition.  Le  Roi  Sienpi 
périt  <lans  le  combat.  i65.  167. 
TouFA-JOTAN,  Prince  de  Léang  ^  refufe 
fa  fille  à  Hélien-popo  qui  lui  déclare  la 
guerre  à  cette  occafion.  IV.  ^47.  Horrible 
maflacre  de  fes  foldats.  1*48.  Remporte  une 
viétoire  complette  fur  Yao-pî,  Général  de 
Yao-hing.  ^48. 
TouFAR  ou  Thibet  (  le  Roî  de  >  envoyé 
faire  à  TEmpereur  f  hommage  de  les  Etats  : 
quels  étoient  les  Peuples  de  ce  pays.  VI. 
71.  Eft  battu  par  les  troupes  de  TEmpire  : 

?3urquoi  cette  guerre.   85.  Epoufe  une 
wncefle  Chinoife.  87.  Fait  la  guerre  à 
celui  de  Toukouhoen.   142.   Redoute   les 
armes  de  l'Empire ,  &  demande  la  paix.  ih. 
Ses  conquêtes  ,  dai)s  le  Siyu  &  le  Xiutfê , 
déterminent  l'Empereur  à  envoyer  des  trou- 
pes contre  lui.  147.  S'empare  du  Royaume 
àt^  Toukouhotn  éc  de  puifieors  autres  da 
Siyu.  147.  Maltraite  les  troupes  Chinoiiès. 
148.  149.  Lt^Toufan  rendent  hommage  à 
la  Chine  :  coutumes  de  leur  pays.  ib.  Les 
Toukiuiï  Occidentaux  allarmés  de  leur  puif- 
fance.   1^0.    Les  fréquentes  courfes  des 
Toufan   obligent  TEmpereur  à   envoyer 
contre  eux  une  armée  de  480.000  hom- 
mes,   ifi..  La  mort  du  Roi  ae  Toufaa 
Élit  ceflcr  la  guerre  de  part  8c  d'autre. 
i$l.    Défont    les    Chinois,    i^i.    Vaftes 
limites  de  leur  Empire,  à  Tépoque  de  6%q. 
de    l'Ere   Chrétienne.    1^$.  Les  Toufatt 
font  battus  &  perdent  quatre*  Royaumes. 
r(î7.  Entrent  en  compofition  avec  la  Chine. 
171.  Evènemens  intercflans  à  la  Cour  du 
jeune  Roi  de  Toufan^  177.  Les  Méridio- 
naux fe  révoltent  &  font  vaincus.  181. 
S'emparent  du  Royaume  de  Pakanna.  204. 
Envoyent  à  la  Cour  pour  y  faire  un  Traité 


de  paix  avec  l'Empereur.  207.  Sont  battur 
par  Tchang-fsé-li.  211.  Devenus  pluspuif- 
fans,  ils  fecouent  entièrement  le  joug  delà 
Chine.  21J.  Sont  battue  par  les  troupes 
Impériales.  ii6.  Prennent  Koua-tchéou.  i^. 
Sont  défaits  à  leur  tour  ^  &  perdent  Ché- 
pou'tching.  118.  Traitent  de  la  paix*  219, 
La  Cour  Impériale  lui  envoie  une  Prin- 
ceflTe  &  les  Livres  qui  enfeignent  à  bien 
gouverner.  220.  Rompent  avec  la  Chine, 
&  pourquoi.  22^.  Remportent  de  grands 
avantages  fur  les  Impériaux.  2rd.  Comment 
ils  P^'-^ent  la  ville  de  Ngan-yong-tching. 
227.PUIS  celle  de  Ché-pou.tching.2}  j-Tirent 
parti  des  troubles  qui  agitaient  l'Empire. 
^6l.  Se  tendent  maitres  du  Ho-fi  &  du 
Long-yeou.  292.  S'emparent  de  toutes  les 
richefles  de  Tchang-ngan.  294.  La  crainte 
Its  force  à  fe  retirer.  29^.  Font  alliance  avec 
le  rebelle  Pou-kou-hoaï-nghen.  302.  Pren- 
nent la  fuite  dès  qu'ils  apprennent  le  Traité 
du  Général  Kouo-tfé-y  avec  les  Hoeï-hé^ 
jotf.  Perte  confidérable  qui   les  force  à 
retourner  dans  leur  pays.  308.  Inquiètent 
de  nouveau  les  frontières.  311,  Sont  vaincus 
par  Kouo-tfé-y.  312.  Viennent  payer  le  tri- 
but au  nouvel  Empereur.  3.17.  Recommen- 
cent leurs  courfes  ^  &.  font  battus  par  Li- 
ching.  345.  Demandent  la  paix*  ib.Vknt 
de  la  plus  noire  perfidie.  348.  Sont  très-mal 
menés  par  les  Hoeïho  &  par  les  Impériaux.. 
3f4.  Défaits  &  forcés  de  fiiir  au  fiége  de 
Yen-tchéou.  428.  Grande  révolution  à  la 
Cour  des  Toufan.  482.  Leur  eftime  pour 
le  Lettré  Chang-pipi.  485.  Guerre  inteftine. 
49  r.  Sont  battus  par  les  Impériaux.  49*', 
Perdent  une  partie  des  conquêtes  qu'ils 
avoient  faites  fur  la  Chine.  ^^'^^  Les  Minif- 
très  Lun-kong-gé  &  Chang.pipi  continuent 
d'être  en  guerre,  ibid.  Le  premier  fait  fa 
foumiffion  à  la  Chine,  yoo.  Soufsélo,  chef 
dès  Toufan ,  defcendant  d'un  de  leurs  Tfan^ 
pou  ou  Rois.  VIII.  171.  Son  premier  Mi- 
niftre  Lilitfun  ,  après  avoir  éprouvé  deux 
échecs,  a  la  hardiefle  de  demander  à  TEm- 

Sereur  Tchin-tfong ,  des  Lettres-Patecrtes 
e  Tfanpou.  i7i.  173.  L'Empereur  refufe 
les  offres  qu'il  lui  fait  de  Taider  de  fes  trou- 
pes pour  la  conquête  de  Hia-tcheou.  ibid. 
Soulsélo  eft  battu  par  Tfao-oueï,  Gou-^ 
verneur  de  Tfin-tcheou  pour  les  Chinois. 
174.  Il  bat  &  fait  prifonnier  Sounour,,  un 
des  Généraux  de  Tchao-yuen-hao ,  Roi  de 
Hia.  199,  Les  Hia  lui  enlèvent  plufieurs. 
Villes.  201.  La  horde  Panlotchi  &  grand 
nombre  de  Hoeïho  fe  donnent  à  Soufsélo... 
205.  Demeure  ordinaire  de  Soufsélo  ;  com- 
munique avec  les  Royaumes  de  Tfing-haï  & 
de  Kao'tchahg.  Les  Chinois  lè  ménagent^, 
&  pourquoi,  ib.  Mou-tching ,  Prince  Toit- 
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fàn  ,  &  petit-fils  de  Soufsélo  f  fe  fotKnet 
aux  Chinois  ,  &  leur  remet  la  ville  de  Ho- 
tcheou  :  comment  &  pourquoi,  ico-ijx. 
Soufsélo  meurt ,  &  laifle  pour  héritier 
Toutchen ,  fils  d'un  fécond  lit.  ih.  Nouveaux 
démêlés  des  Chinois  avec  ce  pays.  jij.Ha- 
licou ,  leur  Roi .  meurt ,  &  fon  hls  Hia- 
tching  hii  fiKcède.  i^.  Il  eft  détefté  & 
abandonné  de  fes  Sujets ,  de  manière  qu'il 
fe  donne  à  Ouang-chan ,  Gouverneur  Chi- 
nois. ^16.  Lou-tla,  fils  de  Mou-tching  ^ 
xeconnu  à  la  place  de  Hia-tching  ,  battu 
dans  plufieurs  rencontres ,  fe  foumet  de 
nouveau,  ih.  Ouleang-hotaï ,  un  des  Géné- 
raux de  Houpilaï  fous  le  règne  de  Mengko  y 
Man  des  Mongous  »  s'occupe  de  la  conquête 
de  ce  pays.  IX.  zyp.  Sa  fertilité  &  l'état  de 
fes  milices  à  cette  époque,  ^6o.  Amitié  de 
Uoupilaïlian  pour  Pafepa,  jeune  Lâmtf  du 
Toufan ,  qu'il  fait  chet  de  tous  les  Lama 
de  fon  Empire.  287. 
ToUHAN.PiTOUYÉ  ,  facilite  aux  Mongeus 
h  conquête  du  Royaume  de  Kolanfr,  Se 

!)ourquoi.  IX.  4fi.  Leur  donne  fa  foumif- 
ion  ,  puis  tourne  fes  armes  contre  eux.  ^f^. 

Tou-HOEï-Lou  ,  Général  &  Gouverneur 
pour  le  premier  Empereur  desSong.  V»i. 
Kefped  ôc  amour  que  les  Peuples  ont  pour 
lui.  3. 

TouYANG-NEHG,  Miniftre  de  l'Empereur 
Tchao-tlong  des  rfln^,s'oppofe  inutilement 
à  la  guerre  que  ce  Prince  veut  faire  à 
Limeoutchin.  VII.  18.  Il  s'occupe  des 
moyens  de  réulTir  dans  cette  expédition, 
mais  il  eft  trahi  par  un  de  fes  collègues, 
ip.  Limeoutchin  demande  fa  mort ,  &  il 
termine  fes  jours  par  le  poifon,  pour  rendre 
la  paix  à  fon  Maître,  lo.  21. 

Tou-YEN  ,  l'ainé  de  foixante  fik  de  Toukou- 
hoen,  lui  fuccède  l'an  317,  &  règne  13 
ans.  Y.  15. 

TouYHÉou  ,  fils  de  Chéyu  ,  Roi  desTcw- 
itouAo^/i ,  lui  fuccède  l'an  481.  V.  159.- 

Tou  Y  u  ,  Officier  de  l'Empereur  Tçin-Ou-ti , 
*    vient  à  bout  de  conftruire  un  pont  fur  le 

-  Hoang-ho ,  au^deflus  de  Mong-tfin ,  chofe 
regardée  jufques-là  comme  impoffible.  IV". 
ijp.  Faveur  qu'il  reçoit  du  Monarque,  i^^ 
&  160.  Obtient  les  emplois  de  Yaog-hou. 
164.  Eft  de  l'expédition  contre  le  Royaume 
éeOu.  158-171.  Eft  créé  Prince  du.troi- 
fième  rang.  1-82. 

ToUJU-HOEÏ  .  Lettré  habile  que  Lichimîn 
entretient  à  la  Cour  des  Tang.  VI.  19.  Eft 
récompenfé  comme  ayant  contribué  par  fes 

'  talens  à  la  réunion  de  l'Empire  fous  la  puif- 
fence  des  Tang.  4^.  47. 

lou-KAO ,  Gouverneur  de  Ngan-fbng^ force- 
les  Mongous  à  lever  le  fiége  de  cette  Ville. 
IX.  »^6•  Va  défendre  Uu?tcfaeou  y  dont 
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il  le»  force  encore  d'abandonner  le  fiége. 

ToUKÂRHA-RABDAN  y  allié  du  Kaldan , 
force  les  r^zlri-Kalkas  de  fe  foumettre  aux 
EUutts.  XL  117.  Brûle  les  Temples  de  Foi^ 
&  renverfe  fes  ftatoes.  ih. 

ToUKÉ  ,  Han  des  Hajfacs  (  ou  Cozaks  )  pfie 
Tféouang-rabdan  de  lui  faire  rendre  fon 
fils,  que  le  Kaldan  avoit  fait  prifonnier  Se 
envoyé  au  grand  Lama.  194.  Fait  maln- 
baflë  fur  joo  hommes  ,  dont  Tfé-ouang- 
rabdan  avoit  fait  efcorter  fon  fils.*'^.  fripy. 
Fait  périr  un  Taïki  de  fes  Sujets ,  &  enlève 
plufieurs  familles,  ib.  Enlève  fon  époufe  ^ 
&  pille  une  Caravane  de  Marchands  qui 
revenoit  de  Ruffie.  ib^ 

Tou-Ki  AO ,  Miniftre  de  Han-Houonti  fous  la 
régence  de  l'Impératrice  Leang-ki.  III. 
43P«  Réforme  qu'il  propofe  de  taire  dans 
l'Adminiftration  rejettée.  ib.  Périt  en  prifoa 
viâime  de  la  politique  barbare  de  Léang<- 
ki.  440. 

TouKicHi^  horde  de^  Toukîueï  Occiden- 
taux ;  c'ert  aufli  le  nom  d'une  petite  Dy- 
naftie  fiandée  par  Ou-tchilé  l'an  701 ,  & 
ttfurpée  fur  Hou-fsé-lo*  VI.  i^o.  (Je  kohan 
meurt  l'an  708 ,  &  eft  remplacé  par  Sou- 
kou,  fon  fils.  i5K>  6*  fuiv, 

Tou-KIEN  (  le  Prince)  fe  révolte  dans  un 
département  du  Yun-nan ,  qu'il  s'érige  eir 
Souveraineté.  IX.  jji,  TouTémour,  Em- 
pereur des  Mongous ,  envoie  des  troupes 
contre  lui.  ib.  Les  Lolo  ,  joints  à  ce  rebelle^ 
battent  les  troupes  Impériales,  ib^  6p  cj^. 
f  14.  Eft  fait  prifomyer  ,  ainfi  que  fes  fils  & 
fes  frères^j7, 

To  u  Kl  E N-TÉMO  aR,marche  contre  le  Prince 
Alou-hoeï-témour ,  &  eft  mis  en  déroute. 
IX.  6i  j.  Accufé  à  la  Cour  de  Chunti ,.  il 
prend  les  armes  ;  &  à  quel  deflTein.  tf+y.  6^6. 
Prend  Chang-tou^  &  remporte  une  vic- 
toire fur  le»  partifans  du  Prince  héritier. 
Eft  enveloppé  dans  la  difgrace  de  Polo- 
témour,  &  abandonné  de  fes  Officiers., 
650. 

TouKïUEï ,  Tartares.  V.  343  Reçoivent  une 
ambaflfade  du  Prince  des  Oi/^i' Occidentaux.. 
ib.  Origine  de  ces  Peuples.  Voyez  là  Note. 
ib,  bfuiv.  Irruption  qu'ils  font  lur  les  terres 
des  5otf/.  4<$2.  Motif  de  cette  guerre,  ib. 
Ceux  du  Nord  refùfcnt  de  reconnoître 
l'Emoereur  des  Tang.  VI.  5.  Sont  en  guerre 
avec  les  Toukiueï  Occidentaux.  4,  Au  nom- 
bre de  100,000 entrent  en  Chine  ,  &  avan- 
cent jufque  fous  les  murs  de  Tchang-rngan». 
41.  Demandent  les  premiers  la  paix  .  & 

Pourquoi;  44.  Envoycnt  de.  riches  prefen» 
l'Empereur.  45*.  Se  font  la  guerre  entre 
eux.  jp.  Détails  de  cette  révolution  &  de 
là  révolte  às&^iéyento  &c  des  autres  hordes*. 
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61  &fuiv.VEmpctefu  Taï-cfong  leur  donne 
un  nouveau  Kokan.  61.  Plufieurs  Royaumes 
voifins  viennent  rendre  hommage  à  TEm* 
pereur.  66.  Traitement  que  Taï-diHig  fait 
aux  Tokkiiuï  après  la  défeite  de  Kieïli- 
hohan.  6j.  Retournent  en  Tartarie  ,  & 
pourquoi.  89.  L'Empereur  donne  à  leur 
Aohan  une  Princeffe  en  mariage.  11  j.  Pren- 
nent les  intérêts  de  la  Clûne  contre  les 
Kican  .  maïs  à  quel  prix.  175.  Leur  Kohan 
rcfiife  l'alliance  que  l'Impératrice  On-heou 
envoie  lui  demander.  175.  Gagnent  une 
bataille  fur  les  Impériaux.  i8p.  Se  jettent 
deJà  fur  les  frontières  9  &  y  font  un  butin 
eonûdérable.  /^.  Leur  XoÂâ/t  envoie  fon  fils 
foire  le  fiéec  de  Pé-ting,  ville  de  la  Chine , 
6c  il  y  eft  tué.  loi.  Grandes  révolutions 
parmi  les  différentes  bordes  des  Toukiueï. 
lor.  Mort  de  leur  Kokan.  ib.  (  Voy.  Pikicï- 
konan  }.  &  fuiv.  Révolution  parmi  les  Tok- 
kiueï  Occidentaux.  126.  Se  font  une  guerre 
fanglante.  ii8.  Ceux  de  Tonç-lo  veulent 
profiter  des  troubles  qui  défoToient  TEm- 
pire ,  &  font  repouflés  par  Kouo-tfé-y.  %6u 
Les  Toukiueï  Orientaux  &  Occidentaux , 
l'an  941  •  veulent  fe  donner  à  la  Chine. 
VIL  }5<5. 

TouxoAN  y   titre   du    Grand-Maître  des 
Polies  chez  les  Bouckares.  XI.  $66. 

TouKOUHOEN  ,  Tartares  ,  leur  origine. 

V.  II.  Pourquoi  Toukouhoen  fe  fépare  de 
fon  frère,  ix.  Fonde  un  Royaume  fur  les 
bords  du  lac  Kokonor.  ibid.  Ces  Tartares 
fe  reconnoiflcnt  tributaires  des  Oiuï  Orien- 
taux. 3  57.  Affligés ,  Tan  $97 ,  d'une  euerre 
civile  qui  finit  par  la  mort  de  Chifbu  ^ 
leur  Souverain,  &par  l'élévationdeFou-yun 
qui  fait  hommage  à  Ouen  ti ,  Empereur 
des  Soui.  491.  JLe  Roi  ou  Tfanpou  des 
Toufan  s'empare  de  ce  Royaume  ,  &  le 
rena  par  les  ordres  de  TEmpereur  dtsTang. 

VI.  147.  Leur  Roi  accompagné  d'un  grand 
nombre  de  fes  fujets  fe  retire  au  fud  de 
Niog-hia  du  Chenfi ,  6c  abandonne  fon 
Royaume  à  la  merci  des  Toufan.  14p. 
Devenus  fujets  des  Khitans  par  le  traité 
fait  avec  ceux-ci ,  par  le  Fondateur  des 
HéoU'Tfin  ,  ils  folRcitent  pour  appaitenir  à 
la  Chine.  VU  jjf.  Les  Khitans  récla- 
ment contre  leur  émigration,  ihid.  Et 
on  les  renvoie.  116.  Pé-tching-fôu  leur 
chef  fe  range  fous  les  drapeaux  de  Liéou- 
tchi-yuen.  340- 577-  Sont  transférés  plus 
avant  dans  l'intérieur  de  la  Chine  pour 
être  à  couvert  des  entreprifes  des  (xao. 
VIII.  102. 

Tou-KOU-siN  .  Officier-Général  des  Outî. 

V.  517.  Expédition  dont  il  eft  chargé.  ))4. 

Succès  qu'elle  eut.  ib. 
Toula  tente  inutilement  de  perdre  Hala-r 


hafiin.  IX.  499.  Sa  conduite  envers  l'Eoqie^ 
reur  lui  mérite  la  mort.  |oo. 
Toux. AN  I  Kohan  des  Toukiueï.  Fait  mourir 
la  Cong^tcku  Taï-y  ,  dont  l'Empereur 
Ouen<ti  des  Soui  avoit  à  fe  plaindre.  V. 
485.  487.  Fait  des  courfes  fur  les  terres 
de  l'Empire,  ih.  Réponfe  fière  qu'il  ^t 
à  fAmbafladeur  des  Soui.  491.  Leur  re- 
fiife  le  trib«t  ib.  Recommence  fes  hofti-- 
lités.  ibid.  Ligue  qu  il  fait  avec  un  autre 
Kohan.  493.  Echecs  qu'il  reçoit  contre 
les  Impériaux.  494.  Eft  tué  par  fes  fumets. 

TouLi  KOHAN ,  autrement  Gin-kan  y  fils  de 
Tchulo-héou  •  Kohan  àt%  iox<ibiu<z  duNord^ 
Obtient  de  Ouen-ci,  Empereur  des  Soui, 
une  Princeflè  du  fang  en  mariage.  V.  ^6. 
487.  Perd  fon  Royaume  ,  l'Empereur  l'en 
dédommage.  49).  494. 

ToULi-xoHAN,  autrement  Fou-popî,  fils 
de  Chépi-kohan  ,  eft  créé  Kokan  des  pays 
Orientaux  par  fon  oncle  Kieili-Kohan.  VI. 
x6.  à  la  Note.  Lui  &  cet  oncle  unifient 
leurs  forces  pour  faire  des  ravages  dans  la 
Chine,  ib,  &  17.  Li-chi-min  trouve  le  moyen 
de  divifer  ces  deux  Kokan  en  leur  inipi* 
rant  de  fe  défier  l'un  de  l'autre,  &  leur 
£iit  reprendre  le  chemin  de  la  Tartarie 
après  avoir  battu  Kieïli-kohan.  ib.  &  zB. 
Lichifflin  devenu  Empereur  &  connu 
fous  le  titre  de  Tang-Taï-tfong  ,  fe  pré* 
fente  en  Héros  devant  les  deux  Kohan 
qui  menaçoient  Tchang-ngan  ,  fa  capi- 
ule  ;  les  indmide  &  les  oblige  à  renou- 
veller  la  paix  avec  l'Empire.  41-44  Touli- 
kohan  perd  une  grande  bataille  contre  les 
Siéyento  «  les  Hoeïhé  &  d'autres  Hordes 
Tartares.  61.  A  fon  retour  Kieïli-kofaan 
l'enchaine  &  le  fait  battre  à  coup  de  foueti 
ib.  Sollidte  •  pour  fe  venger ,  un  ordre  de 
l'Empereur  Tang-Taï-tfong ,  à  Vefet  d'aller 
rendre  hommage  à  ce  Monanjue.  6x.  On 
lui  afiigne  des  terres  dans  la  Chine  ,  ainfi 

Su'à  Kieïli-kohan ,  fon  oncle ,  dont  on  venoit 
e  renverfer  la  puiflance  en  Tartarie.  L'un 
&  l'autre  font  nommés  Grands-Généraux 
des  troupes  Chinoifes.  67.  6S. 

TouuANTiBR  ,  Seiffneur  Mongou ,  de  con- 
cert avec  le  Prince  zéiien-Témonr  y  fereod 
maitre  de  Tong-tchéou.  IX.  54^.  S'approche 
de  Péking  &  fon  armée  eft  taillée  en  pièces. 
ib.  Eft  exilé  fous  le  règne  de  Chunri  ,  &  on 
le  fiiit  périr  en  route.  60$. 

ToUMEN  .  chef  des  Toukiutï ,  rend  cette 
Nation  rormidabie  à  fes  voifins.  V.  )4f. 
Reçoit  une  ambaflàde  de  l'Empereur  des 
Oueï  occidentaux  ,'  donc  le  deflein  étoit 
d'arrêter  fes  hoftilités.  34^.  Bat  les  TiéU^ 
dont  cinquante  mille  fe  rangent  fous  fes 
drapeaux.  $84.  Enflé  decefuccèsil  dema^ide 
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en  mariage  une  Princefle  Giougen  qu'on  lai 
refiife  avec  mépris,  ih-  &  jSy.  Fait  mourir 
les  Députés  des  Géougen ,  &  obtient  en  m?f 
riage  une  Princeflè  des  Ouet  ih.  Remporte 
une  viétoire  complette  fur  Téouping ,  iCo- 
han  des  Toukiueï  qui  fe  tue  de  défefpoir. 
|pi.  Prend  le  titre  de  Yii-liohan  &  donne 
a  fon  époufe  celui  de  Khatoun»  ik  Sa  mort. 
Son  fuccefleur.  393.  Voyez  auffi.  IV.  S^^-  ^ 
la  Note. 
Tou-ouEï ,  un  des  Généraux  de  Tfi-ouang  , 
empereur  des  Héou-lfiruYlL  360.  Soumet 
pluueurs  places  &  bat  les  Tartares  Khitans. 
ih.  Pofe  mal  fon  camp  &  fe  laiflb  couper 
les  vivre»  5^1.  Remportefureuxune  grande 
vi&oire.  3^2.  Demande  la  permiliion  de 
reprendre  Yng-tchéou&  Mou-tchéou.  0j. 
N'eft  pas  regardé  comme  un  grand  Capi- 
taine. 166.  Perd  fon  tems  à  des  occupa- 
tions frivoles ,  &  fe  laiCTe  couper  les  vivres 
par  les  Tartares.  367.  Ne  fecoure  pas  fes 
Officiers.  jtfp^Se  donne  aux  Tanares  &  met 
les  armes  bas.  370. 371.  Le  Roi  des  Kkitans 
lui  envoie  un  habit  d'Empereur  comme  s'il 
le  dettinoit  à  remplir  le  Trône  de  la  Chine. 

Tou-OUENSIEOU ,  un  des  principaux  Offi- 
ciers de  Ning-hia  fe  joint  au  rebelle  Popaï 
contre  le  Vice-Hoi  de  cette  place.  X. 
^48.  34p.  Echoue  devant  Ping-lou  défendu 
par  la  femme  du  Gouverneur.  3^0. 35:1.  Sa 
tête  eft  envoyée  au  Général  chinois  qui 
iaifoit  le  fiége  de  Ning-hia.  353-355. 

Tou PISSÉ ,  Kohan des  i oukiueï,  voyez KieL 
li.kohan. 

ToUfOV,Kokan  des  Toukiueï.  VL  438-459. 

TouRAKlNAH  OU  Turkan-Khatoun  ,  ap- 
pellée  par  les  Chinois  Naï-ma-tchin-fsé. 
Voyez  ce  dernier  titre. 

TouRNON  (  Charles-Thomas  Maillard  de  ) 
Archevêque  titulaire  d'Antioche ,  Envoyé 
de  Clément  XI ,  arrive  à  Canton.  XI.  jopu 
Eft  mandé  à  Péking  &  traité  avec  de  grands 
honneurs.  3 10.  Eft  goûté  de  Kang-hiquilui 
accorde  d'abord  d'avoir  un  Réfident  de  la 

g  m  d«  Pape ,  ce  qu'il  luirefufc  enfuite.  i6. 
iége  qu'on  lui  tend  &  comment  il  s'en  tire^ 
«^.  Retourne  à  Canton,  ià.  On  lui  ^it  man^ 
quer  le  tems  propre  au  rembarquement 
&  pourquoi.  311.  Publie  le  décret  dont  il 
étoit  porteur  pour  parer  à  l'édit  de  1706  eu 
faveur  de  la  doârine  de  Confucius  &  des 
cultes  Chinois,  i^.  On  l'oblige  de  pafier  à 
Macao  &  d'y  refter  jufqu'au  retour  des 
PP.  Barros  &  Beauvolier  :  défagréipens 
qu'il  y  éprouve.  /^.  Sa  promotion  au  Car- 
dinalat. 3 IX.  Eft  emprifonné.  Sa  mort.  ît. 
Tours  (ingulières  ,  bâties  par  l'Empereur 
Héou-tchu  des  IMa.  Y.  46^»  Voyez  la 
Note»  ii» 
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ToVRTCHi ,  eft  nommé  premier  Miniftre. 
lA.  584  Envoie  vifiter  les  Provinces.  58  ï. 

TouRTCHiPAN  ,  Membre  du  Tribunal 
des  Miniftres  empêche  l'Empereur  Chuntî 
de  donner  à  un  Comédien  une  place 
importante.  j8t.  Marche  avec  avantage 
contre  le  rebelle  Fang-koué-tchin.  58^ 
Perd  une  bataille ,  avec  la  vie ,  contre  les 
troupes  de  Siu-cheou-hoeï.  614. 

Tou-TAG,  ramafle  une  foule  de  vagabonds  • 
fa  défaite.  IV.  277. 

Tou-TCHONG  ,  Gouverneur  de  Kien-kanir. 
VUI.  486.  Ses  foldats  fe  difperfent  à  la 
vue  de  l'armée  Tartare.  488.  Cède  (a 
Ville  à  Ou-tchou .  fur  la  promefle  que  ce 
Général  Kin  lui  fait  d'obtenir  pour  lui  le 
Gouvernement  de  la  Chine,  i6.  Eft  con- 
duit en  Tartarie  ,  &  préfenté  au  Roi  de» 
Kin  ,  qui  le  traite  avec  mépris.  £6. 

Tou-TCHONG.  Voyez  Li-yuu. 

TûU-TCHONG-HoEï ,  commande  un  corps 
de  cavalerie  à  Oueï-tcheou  pour  Kao- 
.tfou.  Empereur  de?  heouTfin,  contre  le 
rebelle  Fan-yen-kouang.  VIL  324.  Il  quitte 
ce  pofte,  vole  au  fecours  de  Fan  chouï^ 
&  taille  en  pièces  12,000  rebelles.  317. 

Tou-TÉ-MEï.  nom  Chinois  du  Millionnaire 
Jartoux«  XL  314. 

Toû-Tbmour,  fe  fett  proclamer  Empereur, 
comment  &  pourquoi.  IX.  543.  &  fuiv. 
Remet  le  fçeau  de  l'Empire  à  fon  frère 
Hochila  547.  Monte  une  féconde  ft)is  fur  le 
Trône, l'an  1319  de  l'Ere  Chrétienne,  s^o. 
Sa  vénération  pour  la  fede  de  Foé.  ihid. 
Changement  notable  dans  le  Miniflère.  551. 
.Demande  ,  mais  inutilement  ,  à  voir  leg 
Mémoires  de  fon  règne.  55'^.  Yuélou- 
témourconljpirexontre  lui.  $i%.  Sa  mort. 
ibii, 

TouTovHA  y  marche  en  Tartarie  contré  les 

etrtifans  de  Nayen  5  fes  fuccès.  IX.  438. 
élivre  des  mains  de  Haïtou- 1«  Prince 
Kanmala.  441. 
ToUTOU-TCHiNG-TSouï  ,  Eunuque  &  l'un 
des  Grands  de  la  Cour  de  Hien-tfong  de* 
Tang  t  fait  élever  un  Miao ,  &  promet  une 
ibmme  confidérable  pour  une  Infcription  à 
la  louange  de  l'Empereur.  VL  381.  Oa 
l'oblige  à  détruire  ce  monument ,  &  pour- 
-quoi.  381.  Eft  nommé  Général  dans  une 
expédition  contre  Ouang-tching-tfong  ;  dil^ 
iicultés  qu'on  fait  contre  cette  nomination.. 
585.  1^6.  Eft  battu.  387.  Son  retour  triom- 
phant à  la  Cour  indigne  tout  le  monde ,, 
&  l'Empereur  eft  obligé  de  le  priver  de 
fes  charges.  188.  Portrait  défavantageux 
que  Li-kiang  fait  de  lui.  38p. 
Tou-TSONG,  autrement  Tchao-ki,  fils  de 
Tchao-yu- ju  ,  Prince  de  Jong,  &  neveu  de 
Li-tfong ,  Empereur  des  5ong  ,  fuccède  à 
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ce  dernier  l'an  iitfj.  IX.  502.  Deflëins  de 
HoupilHï  han  fur  la  ville  de  Sianç-yane  qui 
lui  appartenoit.  joy.  506.  310,  Une  flotte 
qu'il  envoie  au  lecours  de  cette  Ville  cft 
diilipée  par  les  /*îongous.  3  ix.  Sa  foibleflc 
à  l'égard  du  Miniftre  Kia-feé-tao ,  qui  lui 
cache  ce  qui  fe  pafle  dans  fes  Etats.  318. 
6'  Juiv.  Imprudence  de  Kia-feé-tao  à  fon 
égard ,  à  la  nouvelle  que  Siang-yang  venoit 
décéder  aux efibrts  des  Mongous.  3 3 3. Ce 

{perfide  Miniftre  prend  un  Empire  abbla 
iir  fon  efprit ,  &  cet  afcendant  eft  une  des 
principales  caufes  de  la  ruine  des  Song.  th. 
Adonné  aux  femmes  &  au  vin  :  fa  mort. 
Tchao  bien .  fon  fécond  fils  >  âgé  feulement 
de  4  anè .  eft  placé  fur  le  Tronc  au  préju- 
dice de  rainé  y  par  le  perfide  Miniftre ,  âc 
pourquoi.  336.  voyez Kongtfong* 

Toux  UN ,  terme  de  la  langue  des  Toukiueï, 
qui  exprime  un  Lieutenant-Général.  VI.  4- 

TouTUNCHÉ,nomduChefdesy^pa.V.ji3. 
Hommage  qu'il  rend  à  l'Empereur,  ihid. 

Traits  d'amitié  fraternelle.  VI.  ipz-*^** 
J)e  dérintéreiTetpeot.  iiu  De  probité.  410. 
De  fermeté.4i5.Demodeftie.  45  f.  D'at- 
tachemcntu  494.  De  févérité.  ihs  De  bra- 
voure. (14.  v'amour  Slidi.jSô.  D'héroï&ne 
&  de  fierté  d'une  Princeflc.  VIIL  37. 

Tremblement  (  furieux  )  en  1037,  qui  fe 
fait  fentir  à  la  Cour  Se  dans  fes  départe^ 
mens.  VIII.  ICI. 

Tjiiemblement  i>e  terre  dans  le  pays 
de  Yeou-tcheou  •  qui  fait  nérir  plufieurs 
dixaines  de  1000  hommes.  VlII  &45. 

TKEMBI.EMENT  DE  TERRE  à  Péking  &  à 

Po*tcheou  en  157p.  Nombre  prodigieux 
des  perfonnes  qui  y  périfTent.  XL  88. 89. 

Ts  Aï  y  Principauté  tributaire  érigée  l'an  m» 
avant  l'Ere  Chrétienne  y  dans  le  Honan  » 
par  l'Empereur  OoKmans  en  faveur  de 
Choutou.  h  169.  X70.  Détruite  l'an  447, 
Rivant  la  même  Ere  .par  les  Tckou.  IL  141. 
Voyez  la  fuite  des  Princes  de  Tfaï  dans  le 
Tableau  Chronologique  mis  à  la  tète  du 

.  premier  Volume. 

TsAï-cHou,  oncle  paternel  de  l'Empereur 
Tchingouang  ;  bruits  féditieux  qu  il  fait 
courir  contre  la  fidélité  de  Tchéou-kong. 
I.  1B6.  Demande  pardon  à  l'Empereur. 
;l94.  Eft  condamné  à  une  prilbn  perpé- 
tuelle. 2pp.  On  donne  fa  Principauté  de 
Tfaï  à  fon  fils  Tfaï-tchong.  Sa  mort.'  3 17. 

T3AÏ-YONG  I  Préfidentdu  Tribunal  des  HiC- 
toriens  fous  le  règne  de  Han-Hien-ti^  pleure 
la  mort  de  Tong-tcho  le  plus  grand  ennemi 
des  Han  j  6c  eft  mis  en  priion.  III.  Sf7* 
N'obtient  pas  la  grâce  ou'u  demande  qu  on 

_  lui  laiflât  achever  rHiftoire  des  Han ,  & 
meurt  le  lendemain  de  fa  détention,  ih.  & 


TsAï-YONc ,  Général  Chinois  envoyé  contre 
les  Sfenpiy  les  défait.  III.  334.  Soumet  à  l'Em- 
pire les  :>ienpi  &  les  Oukoan ,  &  par  quel 
moyen.  341.  Marche  contré  les  Hiong  nou, 
355.  Eft  mis  dans  les  fers  &  pourquoi.  Sa 
mort.  ih. 

TsAï-YUEN  TING  eft  exilé  pour  avoir  fé- 
condé Tchuhi  dans  fes  opérations  magiques, 
VIIL  ^40.  Notice  hiftorique  de  fa  vie.  ^41. 
642. 

TSAÏ-KING  ,  partifan  du  Miniftre  Ouang^ 
Dfan-ché  ,  feit  fe  Cour  à  l'Empereur  Ho«- 
tfong  en  lui  envoyant  des  curioûtés.  VIII* 
3  3  f.  Eft  bien  fervi  à  la  Cour ,  &  d'abord 
nommé  Gouverneur,  ib.  Eft  mis  dans  le 
Tribunal  des  Dodeurs.  33^.  Créé  Mi- 
niftre d'Etat.  Il  rétablit  le  Gouvernement 
de  Chin-tfong.  337.  Se  brouille  avec  Tfaï- 

Jien ,  fon  frère,  j  3p.  340.  Eft  renvoyé  da 
tiniftère.  341.  Puis  rappelle.  34).  Manière 
barbare  dont  il  fe  venge  de  Liéou-koueL 
i^.  &  344.  Eft  accufé  de  porter  fes  vues 
fufques  au  Trône  y  Se  on  demande  fa  mort. 
34;.  Exile  Fang-tchin^  l'auteur  de  cette 
accufation.  i^.  Ëft  foupçonné  d'avoir  em- 
poifonné  Tchang-kang-koué  qu'il  avoit  pris 
en  inimitié.  347.  Eft  renvoyé  du  Miniftère, 
&  pourquoi.  16.  Qtiatorze  chefs  d'accufation 
contre  lui.  348.  Eft  exilé  à  Hang-tchéou. 
j4p.  Eft  rappelle  &  demeure  à  la  Cour, 
jji.  Magnifique  Palais  qu'il  fait  bâtir.  3;6« 
tc^.  Eft  excepté  du  pardon  Général  que 
l'Empereur  JCao-tfong  accorde  à  fes  fujets, 
.&  pourquoi.  4;^^  Entretient  l'Empereur 
Hoeï-tlbng  dans  les  fuperftitions  des  Tao^ 
fié.  f  17.  ' 

TsAiou-KiEOVy  homme  du  peuple  fe  (ait  un 
parti  dans  le  Kiang^û.  Ses  fuccès.  IX.  ;i3« 

TSAï-SANG-TOU-CHU  ,ouMéthodc  de  plan- 
ter &  de  cultiver  les  mûriers  y  ouvrage 
jdiftribué  dans  toute  la  Chine  par  l'ordre  de 
l'Empereur  Aïyuli-palipata.  IX.  f  18. 

TSAï-TAO-KONG  .un  des  Généraux  de  Léang- 
Ou-ti.  V.  21J.  Se  diftingue  par  fa  bravoure 
au  fiége  de  Y-yang.  iip. 

Tsaï-tch6ou  y  Ville  dans  laquelle  Nin* 
kiafsou^  dernier  Roi  des  Kin ,  affiégé  par 
les  Songs  6c  les  Mongous  réunis  y  fe  donne 
la  mort.  IX.  ip<-ip8.  xoo-io7. 

TSAîf-TCHONG  .  fils  de  Tfaï-chou ,  eft  créé 
Prince  de  Tfaï  à  la  place  de  fon  père ,  à 
quelle  condition.  I.  2pp. 

TSAï-TSi .  Général  de  l'Empire,  eft  envoyé 
contre  le  Prince  de  Nanukao.  VI.  ji». 
Eft.aflSégé  dans  Kiaotcht.  513.  Force  un 
quartier  des  aifiégeans ,  &  fe  jette  dans 
une  rivière  pour  ne  pas  tomber  au  pouvoir 
des  ennemis.  514. 

T$AN-HoUAN-cHBOU  ,  Général  Chinois  , 
pailîe  au  fervice  4es  Mongous  ,  après  avoir 

défendu 
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'  d^fenda  inntilement  le  pays  où  3  commath- 
doit.  X.  3yp. 

TsANG-KONG ,  Général  d'armée ,  fous  le 
règne  de  Kouanff-Oa*ti.  III.  319.  Sa  vic- 
toire fur  les  rebelles.  310.  Ville  qu'il  prend 
&  fuite  de  fes  fuccès.  jii.  3x3. 

TSANG-TCHI  ,  Général  des  Song.  V.  tfjf. 
Marche  au  (ecours  de  Hiuen-hou  ,  dont  il 
feit  lever  le  fiége.  lA.  Railleries  piquantes 
qu'il  dit  au  Roi  des  Oue'L  76.  &fuiv*  Vigou- 
reufe  défenfe  qu'il  fait  dans  la  Ville  de 
Hin-y.  '/^.  Echec  qu'il  reçoit  devant  Tong- 
koan*  Bz.  Service  qu'il  rend  à  l'Empereur 
Ou-ti.  p3.  Fait  prilonnier  fon  compétiteur 

.  à  l'Empire,  ib.  Perd  le  mérite  de  fes  fer- 
vices  par  fa  révolte.  97.  Sa  fin.  lox. 

TSANPOU-KILISOUTSAN  ,    fils    du     Tfan- 

pou  Kinouchilong  lui  fuccède  l'an  702 
de  l'Ere  Chrétienne ,  âgé  feulement  de 
feptans.  VI.  181  •  Fait  un  traité  de  paix  avec 
la  Chine.  207.  Fier  de  fa  puilTance  il  fe 
fouftrait  à  la  domination  de  la  Chine.  11  ;• 
Détail  de  fes  guerres  avec  les  Chinois,  21 5- 
2x8.  Demande  la  paix  &  fe  foumet  à  payer 
le  tribut,  iip.  Oi^  balance  à  la  Chine  fi 
on  doit  lui  remettre  le  Chi-hing  &  autres 
Livres  claffîques  qu'il  h\t  demander  par 
fes  Ambafiadeurs  ,  &  pourquoi.  120.  oes 
hoftilités  contre  le  Roi  de  Pouliu.  x%$. 
Rompt  de  nouveau  avec  la  Chine,  ib.  & 
%i6.  227.  Siège  meurtrier  de  Chépou- 
tching.  133.  Koloufbng,  Roi  de  Nantchaoy 
mécontent  des  Officiers  Chinois  fe  Ibumec 
à  lui^  23jf.  13^.  Meurt  &  fon  fi!s  Tfan- 
pou-Poufii  lui  fuccède.  24;. 

TSANPOU-KINOUCHILONG  ,  Roî  dc  Tou^ 

fan  ,  périt  dans  une  expédition  contre  fes 
Provinces  méridionales  révoltées.  VI.  181. 
Tfanpou-kilifoutfan  lui  fuccède.  ih. 
TSANPOU-Poussi  ,  fils  du  Tfanpou-kili- 
foutfan.  Roi  de  Toufan ,  lui  fuccède  l'an 
7<$  de  l'Ere  Chrétienne.  VI.  24 j.  Envahit 

{Jufieurs  départemens  de  la  Chine  l'an  763 
bus  le  règne  de  Tal-tfong ,  Empereur  des 
Tang.  293.  Son  armée  compofée  ae  300,000 
hommes  s'empare  de  Tchang-ngan^  prefque 
deferte  par  la  retraite  de  l'Empereur.  294. 
Cette  armée  eft  chaiTée  de  cette  Capitale 
&  de  Fong-fiang ,  dont  elle  avoit  entre- 
pris le  fiége.  29;.  295.  Demande  la  paix 
qu'on  lui  refufe  \  fe  ligue  avec  le  rebelle 
Pou-kou-hoaï-ngen  &  des  Hordes  Tartares 
ennemies  de  la  Chine.  303-30^.  Voyez 
Toufan. 
TsAO^  Principauté  tributaire ,  érigée  l'an 
1122  avant  TËre  Chrétienne^  dans  le  Chan- 
tongypàr  OuK)uangen  faveur  de  Cho-tchin 
ou  Chou-tchong.  I.  270.  L'an  484  avant 
]a  même  Ere ,  deftruftion  des  Souv.erains 
de  Tfao  par  le  Prince  de  Song.  H»  xi^. 


i'ii 


2i;c  Voyez  la  fuitfe  des  Princet  de  Tfk^ 
dans  le  Tableau  mis  à  la  tète  du  premier 
Volume. 

TsAO-CHÉ-Ki ,  chef  de  briaands.  V.  J3^.  Se 
révolte,  ib.  Viftoire  qu'il  remporte.  ^37. 
Prend  le  titre  d'Empereur.  îb, 

TsAo-CHUANG.  Tfao-ioui  le  déclare  Goih 
verneur  de  fes  Etats.  IV.  109.  Marche 
contre  Han-Héocr*tcfau  à  deflein  de  réunir 
r£mpire  fous  un  feul  maitre.  xio.  Succès 
de  cette  grande  entreprife.  m.  Son  am- 
bition qui  le  porte  à  ôter  la  Régence  à  la 
mère  de  Tfao*fàng  caufe  fa  perte  &  celle 
de  fa  famille.  1x3. 114. 

TsAO-FANG.  Tfao-joui ,  en  mourant  y  le 
déclare  fon  fuccefleur  an  Trône.  IV.  109* 
Grands  troubles  à  la  Cour  de  ce  Prince« 
119.  Eft  dénofé.  110.  Sa  mort.  i6o. 

TsAo-Fou  ,  l'homme  le  plus  habile  de  fon 
tems  à  conduire  un  char.  Préfent  de  che- 
vaux étrangers  qu'il  fait  à  Mon-ouang.  L 
34tf.  Conduit  ce  Prince  dans  toutes  fes 
courfes.  Eft  créé  Prince  de  Tchao.  348. 

Ts  Ao-GIN ,  Officier  deTfao-tlao,  bat  Liéoa- 
pey  &  fait  rentrer  fous  l'obéiflance  pltt- 
fieurs  Villes  qui  n'avoient  cédé  à  ce  re* 
belle  que  faute  de  vivres.  IV.  33.  Valeur 
avec  laauelle  il  défend  Kiang-ling  alfiégée 
par  Tcnéou-yu.  ytf.  57.  Eft  forcé  d'aban* 
donner  Fan-tching  &  tout  le  pays  de 
SiaDg-yang  à  la  difcrétion  de  Koan-yu* 
72.  73. 

TSAO-HOAN  ^  fils  de  Tfao-jn  »  &  petit-fils 
de  Tfao-foui ,  eft  déclaré  Prince  de  Oueïp 
l'an  z6o  de  l'Ere  Chrétienne.  IV.  129.  Et 
détrôné  l'an  x6$  par  Sfémayen ,  Fonda* 
teur  de  la  Dynaftie  Impériale  des  Tf//f. 
138.  Meurt  l'an  301  &  eft  le  dernier  des. 
Princes  de  Oiuï,  325. 

TsAO-HONG  y  un  des  Officiers  Généraux  du 
célèbre  Tfao-tfao.  IV.  34.  Enlève  lo^ooa 
chariotsà  Yuen-cbao.  i^.  Bataille  de  Yang-oa 
contre  Yuen-chao ,  où  ce  dernier  perd  plus 
de  140,000  hommes  tués  ou  faits  prilbn- 
niers.  31*. 

TsAOHOouco  y  belle  défenfe  qu'U  fiût  ao 
fiége  de  Ho-tchong.  IX.  141'. 

TSAO-T ,  Général  de  Lieou-yuen.  Roi  de 
Han.  IV.  2J9.  Ses  hoftilités  dans  la  Chine. 
ib.  Perd  une  bataille  contre  les  Impériaux. 
2^2.  Son  origine  illuftre.  S'empare  des  pays 
de  1}?  &  de  Lou  &  s'en  fait  une  Souve- 
raineté. i8tf. 

TSAO-TANG  aflîégée  pour  la  troifième  fois 
par  les  Kin  .  refte  aux  Chinois.  Détails  de 
.  ce  fiége.  Ia.  84. 

TsAO-TAo-TCHU^ComédienqueGin-tfong. 
Empereur  des  Moneous  vonloit  mettre  à. 
la  tète  du  Tribunal  des  Rnes.  IX.  508. 

TSAO-XSN  adreffe  un  Mémoire  à  l'&ape* 

y? 
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tint  Hoet-tfoogxontre  le  Minifire  Tcbang- 
tin.  VIII.  3)1.  Eft  avancé  en  grade.'  3^). 

TSAO-YEOU-ouEN  ,  Officier  des  Song  ,-iiiet 
deax  fois  les  Mougous  en  fuite.  IX.  xij. 
Défend  avec  la  plus  grande  valeur  la  Pro- 
vince de  Chou  .  &  périt  dans  une  aâion  où 
il  marque  le  plus  grand  courage.  xi8.  219. 

.TSAO-Joui,fuccède  à  fon  frère  Tfao-pi, 

.  Empereur  des  Oueh  IV.  9  C.  Envoie  i  yoj^ooo 
hommes  pour  s'oppofer  a  Tarmée  de  l'Em- 

..  pereur.  p5.  Viâoire  importante  due  à  l'inex- 
périence du  Général  ennemi.  96.  Guerre 

.  contre  le  Prince  de  Chou»  p8.  Sféma-y , 
affoiblit ,  en  tempori&nt ,  l'armée  de  Tchu- 

<  Icouo-léang.  ici.  Tfao-ioui  marche  contre 
Sun-kien  que  le  bruit  de  fon  arrivée  force 
à  fe  retirer,  103.  envoie  contre  Kong-fun- 

eien  une  armée  qui  eft  bientôt  battue.  loc. 
ne  féconde  part  fous  les  ordres  de  Sfe- 
may*  io5.  Si^e  &  prife  de  Siang-ping. 
108.  Défigne  Tfao-fang^  un  de  fes  petits- 
neveux  y  pour  fon  fuccefleur.  Sa  mort.  lop. 

.TSAO-KING-TSONG,  un  des  Généraux  de 
Siao-yen. Fondateur  des  L/ir/f^,batrarraée 

-  des  Ifi.  V.  10(5.  Défait  les  Oueï  au  fiége 
de  Tchong-li.  216-128. 

ÎTSAO-KI-TSIANG,  Eunuquc  ;  part  qu^il  a 
au  rétabliflement  de  Yng-tfong  fur  le  Trône. 
X.  233. 134.  Forme  un  complot  contre  ce 
Monarque  pour  mettre  à  fa  place  un  de  fes 
fils  d'adoption.  239.  140.  Eft  condamné  & 
exécuté  avec  fa  famille.  141. 

TSAO-MAO  fuccède  à  Tfao-rang.  IV.  120. 
Va  lui-même  à  la  tète  de  fes  gardes  acta- 
ouer  dans  fon  hôtel  Sféma-tchao  ;  à  quel 
lujet.  Tchang-tft  le  tue  d'un  coup  de  pique* 
118.  Eft  dépofé  &  la  mère  condamnée  à 
mort.  1 2p.  130. 

TsAO-PAO  comparé  à  un  renard ,  &  pour- 
quoi. IV.  341. 

ysAO-Pl .  fils  de  Tfao-tlao  lui  fuccède  dans 
le  Miniftère  ôc  dans  la  Principauté  de  Oueï. 
IV.  78.  Adrefle  qu'il  reçoit  des  Grands , 

.  par  laquelle  ils  l'exhortent  à  fe  déclarer 
Empereur.  7c.  Accepte  de  l'Empereur 
Han-Hientue  Sceau  &.  fa  renonciation  air 
Trône,  ib.  Met  fa  Cour  à  Loyang ,  & 

.  reçoit  •  au  nombre  de  £es  Reines  y  les  deux 
filles  oe  TËmnereur  détrôné  qu'il  nomme 
Prince  de  Cnan-yang.  ib.  Donne  à  Sun- 

;  kien.  qui  lui  envoie  uneambafladey  la  qualité 

\  de  Prince  de  Ou^  Envoie  des  Mandarins 
dans  les  Royaumes  de  Chen^chen  ,  Kiu  tfi 
&  de  Yu^ùtn^ZZ.  Sa  mort.  Tfao-joui,  foa 
frère  y  lui  fuccède.  jjc. 
TSAO-PIN ,  envoyé  de  Chi-tfong,  Empereur 
ijt%  HéoiuTchéou  y  auprès  du  Piince  de 
Ou-yueï.  VII.47j:.Sondéfintére{rement.  ib» 
Ts  Ao-PIN  ,  Lieutenant-Général  dans  l'éxpé- 

.  didon  contre  le  pays  de  Chou^  VUI*^  ^9» 


S'oppofe  au  pillage,  xx.  Bat  des.rebeflts; 
16.  Sert  au  (légc  de  Taï-yuen.  42.  Bat  le» 
troupes  du  Kiang-nan.  $6.  Somme  le  Prince 
de  Kiang-nan.  60.  Feint  d'être  malade  ,  & 
pourquoi,  ib.  Reçoit  le  Prince  de  Kiang- 
nan.  ib.  Sa  fermeté  &  fa  prudence,  tfi. 
Règle  tout  pour  la  confervation  du  Kiang- 
nan  dont  il  emmène  le  Prince  à  la  Cour, 
^i.  Marche  contre  les  Leao  à  la  tête  d'un 
.  corps  d'armée.  Li-ki-long  qu'il  détache  en 
avant  bat  un  parti  de  Leao  &  fe  rend  maître 
de  plufieurs  Villes.  98.  99.  On  intercepte 
fes  convois ,  &  il  efi  obligé  de  quitter  Tcho- 
tchéou  &  de  revenir  fur  fes  pas.  100.  RJe- 
.  joint  le  Général  Miûn,  &  retourne  avec 
lui   à  Tcho-tchéou.  10 1.   Sont  harcelé» 
.   dans  leur  marche ,  manquent  de  vivres* 
&  font  forcés  de  quitter  de  nouveau  Tcho- 
tchéou.  ib.  L'armée  Impériale  eft  battue  ^ 
lui  &  Mifm  s'enfiiyent  &  font  fm-prisfui*  le» 
bords  du  Chaho  ^  dans  lequel  il  périt  beau- 
coup  de  foldats.  102.  Sont  rappelles  par 
l'Empereur,  ib.  Et  punis  l'un  &  rautre.  107» 
Meurt  l'an  999  ;  il  nomme  à  l'Empereur 
fes  deux  fils  comme  capables  de  lui  lue* 
céder  dans  le  commandement  des  troupes. 
1 J3-  Portrait  de  ce  Général,  ib, 
TsAo-sr ,  Lieutenant  de  Ouang-ki-ngen  ^ 
bat  les  rebelles  du  Sfé-tchuen  à  Lao-ki. 
VIII.  122.  Les  bat  de  nouveau  fous  fes. 
.  murs  de  Tching-tou  y  fait  prifonnier  leur 

chef  &  s'empare  de  cette  Capitale,  ib. 
TSao-t A-cou  ,  femme  d'un  rare  mérite  > 
corrige  &  continue  les  travaux  hiftoriques. 
de  Pan-kou  ,  fon  frère ,  &  publie  THiftoire. 
des  Hfl/2  occidentaux.  1.  Pré£  28. 1^.  Con- 
tribue au  rappel  de  l'illuflre  Pan-tchao^ 
fon  frère  >  alors  occupé  de  fes  conquêtes 
vers  la  mer  Calpienne.  III.  i^Z.  399.  Fort 
eftiméè  à  la  Cour  de  Han-Ngan-ti..4io.. 
TsAO-TSAN ,  premier  Miniltre  du  deuxième 
Empereur  des  Han^  IL  51  j»  Précautiony 
au'iJ  prend  pour^ien  remplij:  fa  place,  iif» 
Jképonfe  qu'il  hiit  à  TErapereur.  ibîd.  Ltl  . 
fagefle  de  fonadminiftration  eftl'objet  des^ 
éloges  publics.  }i6.  Un  des  ancêtres  du 
célèbre  Tfao-tfao.  III.  5:1 2, 
TsAo-TSAO  couche  ,  à  l'aflàire  de  Tchang- 
chu ,  20,00a  bonnets  jaunes  fur  le  carreau*. 
III.  f 1 1.  Son  origine  ;(es  qualités,  ib.  &  yi  j^ 
Son  fentimenr  pour  abattre  la  puiflànce  dea 
Eunuques.  $7.6.  Efcorte  le  grand  Général 
Ho-tfm.  fi9*  Refiife  la  place  de  Génétal 
de  la  cavalerie  qui  lui  eft  offerte  par  Tong- 
cRo,  &  vend  fes  terres  pour  lever  des: 
troupes  contre  ce  Gouverneur  de  l'Empire. 
JJ9   Ses  couf?dérés.  3:40.  Ennuyé  de  leur 
madion  il  s'en  fépare  &  fe  fiiit  battre  à 
Yong-yang.  545.  5-44.  Met  à  la  raifon  Pé-}ao 
£c  fa  vidoire  lui  vaut  le  Gouveroemeqt  de 
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Tong-kîan*  f4Î.  J49.  Se  rend  maître  de 
Yen-tchéou  &  à  quelle  occ^fion.  5j[8.  Ufe 
de  ftratagème  contre  les  Bonntts  jaunes , 
beaucoup  plus  forts  que  lui  ;  les  bat  &  fe 
trouve  une  armée  forte  de  ijo,ooo  bon»- 
mes.  typ.  Venge  la  mort  de  Tfao-tfong , 
fon  père ,  qu'il  croyoit  avoir  été  aflaffine 
par  Tao-kien  ,  6c  s'empare  de  plufieurs 
Villes.  f6i,  k6^  La  déteâion  d'un  corps 
de  fon  armée  le  contraint  de  fufoendre 
cette  expédition,  ib.  &  jâf.  $66.  Eft  battu 
à  Pou-jrang  par  Liu-pou.  j68.  c ^p.  Sa  vic- 
toire (ur  Liu-pou.  Recouvre  i  en-tchéou  , 
Capitale  de  fes  Etats  •  &  prend  Pou-yang. 
S7^S7l'  Taille  en  pièces  l'armée  de  Liu- 
pou.  s'empare  de  Ting-tao  &  fe  voit  aflfez 
puiflant  pour  entreprendre  de  tirer  l'Em- 
pereur «de  la  fervitude  où  on  le  tenoît  ib. 
&  J74.  Eft  nommé  grand  Général  de 
l'Empire.  J84  -  j86.  Vole  au  fecours  de 
Han-Utenti  qui  le  crée  fon  premier  Mi- 
nîftre.  /^«  Rend  la  tranquillité  à  la  Cour. 

^88.Tranfportela  Cour  à  Hiu-tchang  dans 
!  Honan,  &  par  quel  motif.  IV.  8.  p. 
Sa  politique  pour  gagner  Yuen-cho.  xo. 
Donne  un  Gouvernement  à  Liéou-pey.  12. 
Déclare  Liu-j^ou  Lieutenant-Général  des 
armées  de  l'Empire.  t6.  Met  en  déroute 
l'armée  de  Yuen-cho  dont  les  débris  vien- 
nent fe  ranger  fous  fes  étendards.  18.  iç. 
Retourne  à  Uiu-tchang  menacée  par  Liéou- 
piao  y  &.  Tchang-fiou  qu'il  bat  à  Ngan- 
tchong.  ib.  Bat ,  en  différentes  rencontres  ^ 
Liu-pou  qui  s'étoit  retourné  du  côté  de 
Yuen-cho ,  le  force  dans  Hia-pey  &  l'en* 
voie  au  fuplice  en  verfant  des  pleurs,  ih. 
&  1I-Z4.  Gagne  Tchang-fiou  &  perd  Lieou- 
pey^  &  pourquoi  &  comment.  x6. 17.  B,em« 
porte  une  vidoire  fur  Liéou-pey ,  fuivie 
àt  la  phfe  de  Siao-pey.  28.  29.  Prend 
4i'emblee  Hia-pey;  bat  Yuen-chao  à  Pé-ma. 
30.  31.  Trait  de  politique  pour  faire  ren- 
trer plufieurs  Villes  fous  Pooéiffance.  Suite 
/de  fes  fuccès  contre  Yuen-^chao  &  Liéou- 

Ety  auxquels  il  brûle  deux  convois,  j  1^3  ^. 
cur  tue  plus  de  70^000  hommes  &  niit 
autant  de  prifonniers.  3;.  Diiripe- les  nouy . 
velles  reiTources  de  ces  deux  ennemis  ;  jk,  - 
Yuen-chao  étant  mort  de  chagriq- il  défait 
fes  deux,  fils  qui  JHà  difputotâit.fa:  Cou- 
ronne.>  &  rentre  en  pj^effion  dei  PisjiVf nces 
qu^Us  avoient  ufur]^ees.  ^%S.  Sa  pdlftique 
à  l'égard  de  Sun^kiiien  qui  poiTédoit^  au 
midi  du  Kiang ,  un  des'  piQ&paiflàiis'  Etats 
de  TEmpire.  40.  41.  Pénètre  dans  le  pays 
àcs  Tartares  Ouhoûn  ,  chez  I^quels  deux 
fils  de  Yuen-chao  s'étoient  réf|j;iés ,  &  les 
bat  à  Pélang'chau/  4i''é^f.,S')rTOgc  tonte 
.  l'autorité  eo  fe  prévalant  dêsVpndrcs  du 
Souverain  ^u'il  obtexioit  cosmieLiVvoviloiCf 


45.  47.  Soumet  le  King-tchéon.  48.  4p. 
Marcne  contre  Liéou-pey  qui  fuit  devant 
lui.  fo.  Et  contre  Sun-kîuen.  ^1*^4.  La 
contagion  fe  met  dans  fon  armée  ;  lavante 
retraite  qu'il  fait  après  l'alFaire  de  Tchi-pL 
jjf.  Rufe  de  Tchéou-yu  &  de  Liéou-pey, 
pour  brûler  fa  flotte.  f6.  Gagne  une  oa-. 
taille  importante  &  reprend  le  Tong-koan. 
60.  Nouvelle  campagne  contre  Sun.kiuen« 
62.  63.  La  faifon  des  pluies  le  force  de 
fe  retirer.  ^4.  Fait  ériger  (on  Gouverne- 
ment en  Principauté  du  troifième  Ordre 
fous  le  titre  de  OueL  ib.  Se  rend  maître 
de  Yang-pine  &  de  Han-tchong.  ^.  62. 
Fait  ériger  (on  Gouvernement  en  Princi- 
pauté du  premier  Ordre  &  ufurpe  le9 
marques  de  la  dignité. Impériale.  <Jp.  Ses 
troupes  font  battues  à  Ting-kiun-chan.  71. 
Se  ligue  avec  Sun-kiuen  contre  Koan-yu  8c< 
à  quelles  conditions.  71.  74.  Reçoit  une 
magnifique  ambaffade  de  éun-kiuen  &  fef 
courtifans  le  prefTent  de  monter  fur  le 
Trône  ;  ce  qu'il  leur  répond.  ';';.  Sa  mort. 
Son  portrait.  Son  fils  Tfao-pi  lui  fuccède^ 

TsAo-TSiE  ,  Eunuque  &  confident  de  liai- 
nératrice .  fous  le  règne  de  Han-Lingtî» 
in.  484.  Echappe  aux  pourfuites  de  Teou- 
ou  par  la  proteftion  de  cette  Princefle.  48f  • 
Eft  décrété  de  prife  de  corps.  48^.  Amuie 
l'Empereur  à  faire  l'exercice  du  fabre 
tandis  que  les  autres  Eunuques  conju*» 
rés  arrêtent  la  Régente  &  font  main-bafle 
fur  leurs  enneipis.  ^87.  488.  Fait  entendre 
à  l'Empereur  que  la  Régente  &  d'autres 
avoient  confpiré  de  le  détrôner.  489.  Kc^ 
cufé  de  la  mort  de  l'Impératrice.  497. 
Avertit  fes  Collêffues  des  placets  préfente» 
contr'eux,  &  cela  eft  caulè  de  nouveaux 
abus.  504.  ^  fuiv. 

TsAO-TSiUEN-TCHiNG  ,   Gouvemeur  da 


.  la  partie ,  &  pourquoi,  ib.  Veut  empêcher 
ce  rebelle  de  padèr  le  Hoaï-fao  9  &  en  eft 
battu.  jr47. 

TSAO-TSONG ,  Gouvemeur  de  Tun-hoang; 

III.  41;.  Le  plan  qu'il  donne  pour  rompre 

la  communication  des  Royaumes  du  6/-y« 

.  avec  les  Tartarts  du  nord  &  arrêter  leur» 

brigandages  dans  la  Chine ,  eft  détruit,  ib. 

I/avis  ouvert  par  Pan^png ,  fils  de  Pan* 

tchao  eft  fuivi  &  réufiit.  41^.  417. 

Ts â-YNç  •rdemîer  rejetton  des  Tfm.  II.  43^; 

\  •  .  Déma^-cne  homiliance  à  laquelle  il  eft  (oxzi. 

.t .  44i.«.  Périt  au  fac  xle  Hietbyang.  449^ 

-ïsi  ÎJloNo-ioNG ,  Prince  de  Tchou.  H.  70; 
*    Attaque  le  Prince  de  Soui  ^  YaiTal  de 

y  V  » 
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l'Empire*  ii;  La  bat  &  le  force  à  lu)  donner 

le  titre  de  Roi.  72. 
T^é-Y  f   ufurpateur  de  la  Principaoté  de 

Tching.  IL  py.  Sa  mort.  ih. 
Tsé- Y  U .  fils  de  Siang.kong ,  Pripce  de  Song  ; 

répoafe  qu'il  But  à  celui  de  Tchou.  II.  i  ^o. 
?si-YU  ,  fils  de  l'Empereur  Han.Tchiiig-ti* 

III,  x6f.  De  deux  impoQeiipi  qui  ufurpent 

fon  ooiB  ,  Tun  eft  fait  mourir  par  Ouang^ 
!  mang  ^  &  l'autre  eft  proclame  Empereur 

Kles  peuples  du  bas  Léao-tong.  ih.  tffuiv. 
dernier  eft  forcé  dans  Hantan  &  a  la 

tète  coupée.  2^9.  270. 
Ts£-YU£N^  de  la  Eunille  des  Princes  de 

Tchou.  Il  lof.  Son  amour  pour  Si-koué. 

ib.  Fait  d'inntiles  eiforts  pour  lui  rendre  la 

liberté.  H.  Sa  mort  tragique.  107. 
TsENKi,  fils  de  Patour.Talki,  &  frère  de 

Kaldan,  eft  déclaré  l'héritier  de  fon  père. 

3CL  7p,  Eft  tué  par  Kaldan  ,  &  pourquoi. 

8ot 
T^si'j^ï  y  du  Royaume  de  Tfi,  cité  comme 

un  homme  dont  le  mérite  avoit  devancé 
'  l'âge.  llL  428.  &  à  la  Note«; 
Tsi-oUANG*RABbAN, défait  le  KaldatuXL 

xu.  Motifs  de  cette  guerre,  in.  Plaintes 

S -il  fait  à  Kanghi  au  fu)et  du  Kaldan.  181. 
îçoit  de  Kanghi  des  préfens  confîdéra- 
blés,  avec  lapermiffiond'envoyer  à  la  Chine, 

E>ur  le  commerce,  julqu'à  300 perfonnes.  i^. 
e  Kaldan  enlève  la  Princefle  Hohaï ,  fille 
de  Tché'tchin ,  Han  des  Kalkas  ,  qui  lui 
étoit  promife  en  mariage.  224*  Son  frère 
Sounomou-rabdan  meurt  fubitement  ,  & 
il  fonpçonne  le  Kaldan  de  l'avoir  eropoi- 
fi)nné.  ihia.  Défait  le  Kaldan ,  enlève  fa 
femme  &  une  partie  de  fes  Sujets,  i^.}  Il 
^ufe  une  des  filles  de  Hayuki ,  Prmce 
et  TourgQut,  XI f.  Kanghi  lui  mande  de 
laire  des  perquifitions  du  Kaldan.  231. 
Envoie  un  détachement  de  1000  hommes.. 
S44^  Le  Tipa  lui  défend  toute  expédition 
snlmaire  à  çaufe  de  U  mort  du  grand  Lama^ 
ad^.  Il  étôit  dans  le  Tourgout  à  la  tète 
de  20,000  hommes,  qull  congédie.  îh.  Ses 
griefs  contre  le  Prince  de  Hamî,  dont  il  ar- 
vête  les  Envoyés.  268. 2^9.  Kanghi  le  preiTe 
de  tenir  la  barole  qu'il  lui  avoit  donnée 
d'arrêter  le  Kaldan ,  s'il  paroiflbit  fur  fes 
irontièses*  277.  Répond  d'une  manière 
vague*  283»  Ilefbs  motivé  ou'il  fait  à 
Kanghi  de  lui  envoyer  les  os  du  Kaldan  , 
.  Â^  ce  (mi  lui  avoit  appartenu.  292.  Et  il  re» 
.  9iet  aies  Envoya Tchéren-4anloup,fH6 de 
ce  malheureux.  Han^  ip).  Ses  grien  contre 
Touké ,  Hau  des  Hajfacs.  194. 295.  Kangfaî 
.  ^xige  de  hules  cendres  du  Kaldan ,  Tchén>* 
cfi-haïf  fille  de  ce  Han  ,  âc  de  faire  arrègter 
.  tous  fes  partifaiis^bus  p^ine,  en  cas  de  refus»,' 
;  dé  lui  mterdi^e  tous  coatnwc^  av.eCuU 


Chine.  29^.  Contente  ce  Monarqoe  fur  far* 
tide  du  Kaldanfeulement*  197.  Ètoit  origi*^ 
nairement  chef  d'une  petite  horde  foumife 
aux  EUutes.  538»  Se  ligue  avec  le  Han  de 
Latfane ,  enfuite  il  fe  brouille  avec  lui ,  le 
fait  périr  &  ufurpe  fes  Etats.  {41.  Bat  let 
che6  de  Horde  qui  l'attaquent  &  s'oppo* 
Cent  à  fon  ambition.  541^  Ceux-ci  obtiennent 
des  fecours  de  Yong-tchin^  /^. 

TsÉou-MA  (  les)  avoiem  foin  des  chevaux» 
I.  302. 

Ts6-TCHi ,  Miniffare  ambitieux  du  Prince  de 
Yen.  lu  292.  Exemple  qu'on  en  fait.  294. 

TsB-TCHi  TONG-KIEM  ,  titre  de  l'Hiftoire 
de  la  Chine  par  Sfé-ma*iLouang.  X.  483. 

TS£-TCHING-OUANG,   Pdnce  Mantckiou  ^ 

un  des  oncles  de  l'Empereur  Chun-tchi^ 
père  de  Kanghi.  X.  50$.  Eft  nommé  chef 
de  la  Régence,  ib.  Lettres  qu'il  écrit  à 
Sfé-kofa  ,  principal  Miniftre  de  la  Cour  de 
NanKing ,  pour  taire  reconnoitre  Chuo-tchi 
en  qualité  d'Empereur  de  la  Chine,  f  12* 
519.  Se  réfout  à  la  guerre  voyant  qu'il  ne 
pouvoit  rien  obtenir  par  la  voie  de  la  né-^ 
gociation.  ^20.  Marche  luL-mème  contre 
Kiang^aï, Gouverneur  de  Taï-tong,  pro- 
clame Prince  de  Hm»  lU/^afirateur  de  tEm» 
pire  j  &  de  plus  viâorieux  des  Mantcheoux. 
XI.  I).  Ses  (âges  difpofitions  devant  Taï* 
tong.  Ki^ng-tûûi  lui  livre  une  bataille  qu'il 

Ë:rd  avec  la  vie.  14-16.  Meurt  l'an  i6$i^ 
loge  de  ce  Prince  ,  à  qui  Chun  tchi ,  qui 
l'appelloic  Ama-ouang  ,  ou  Père^Prince , 
étoit  redevable  du  trône  de  la  Chine.  37. 

TsiTOUi  .filsnaturel  de  TEmpeceur  rcib^ii?^» 
ouang.  II.  99.  Chef  d'une  révolte*  i^.  Eft  tué 
à  la  priiê  de  Lo-yung.  loo. 

Tsi ,  extindion  de  cette  Principauté.  IL  39^ 

Tsi ,  un^  des  fbnmes  ou  Reines  de  TEmpe» 
reur  lCao4ioangti.  II.  J19.  Tentativejnu- 
tile  qu'elle  fait  pour  faire  déclarer  ion  fils 
Prince  héritier,  ibm  humiliation  où  elle  eft 
réduite  après  la  mort  de  l'Empereur.  p3. 
Traitemens  barbares  &  cruels  qu'on  lui 
fait.  ib. 

Tsi  ,  autrement  Yung-kieou ,  Principauté 

\  tributaire  éublie  l'an  11 22  avant  fEre 
Chrétienne,  dans  le  pays  de  Tfing-tchéou> 
fouduChantong,  par  l'Empereur  Ou-ouaug, 
en  fave.ur  de  Cnang-fi^u ,  im  de  fes  maîtres. 
1. 2«9.  Détruite  l'an  379  avant  l'Ere  Chré- 
tiehne ,  par  le  rebelle  Tien-ho ,  qui  établit 
celle  de  Tien-Tfi.  IL  2^1.  252.  Voyez  le 
tableau  mis  à  la  tête  du  pcemier  volume. 

Tsi  ,  neuvième  dynaftie  Impériale  y  fondée 
par  Siaortao-tchiog  ,  l'an  480  de  l'Ere 
Chrétienne  ,  n'eut  que  fept  Empereurs  , 
dont  deux  ne  font  pas  comptés  ;  finit  Tain 
502  ,  &  eft  remplacée  par  celle  des  Uang^ 

.  V*i|5T2sa. 
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TSTAMG-Hï^BN-KOBÏ ,  cfpion  que  Tchiu 
ooen  avoit  auprès  de  Tchao-tfong.  VIL  pp. 
Se  charge  de  &ire  mourir  cet  Empereur, 
loo.  Et  tous  Des  fili,  à  PexceptioD  du  neo- 
vième.  ioi«  Eft  acculîé  avec  d'autres  d'à. 
voir  fait  ferment  de  travailler  à  rétablir 

^    la  dynaftie  de$  Tifng,  &  le  fcélérat  Tchu- 

.    ouen  le  fait  mourir.  lo^. 

TsiANG-PiNG.  excite  une  révolte  dans  le 
Hou-kouaog.  Sa  dé&ite.  IX.  578. 

TsiANG-TCHUN  ,  Gouvemeur  de  SiJio- 
tcheoupour  les  Kin^  le  perd ,  &  cette  place 

,    avec  lui  y  par  trop  de  prefomption.  IX.  1 3p. 

Tsi  AO-OUEN-Y  ,  Tao-fié  ^  préfente  un  livre 
au  moyen  duquel  il  prétend  faire  venir  les 

.    efprits.  VIII.  180. 

TsiAO-TSONG  ,  OfiScier  rebelle  fous  le 
règne  de  Tj^in-Nganti ,  prend  le  ntre  de 

.  Prince  de  Icking^tou  dont  il  fe  rend  maître. 
IV.  541.  Affiégé  dans  cette  ville ,  & 
abandonné  par  les  ûens,  il  fe  pend  de  dé,- 
fefpoir.  y7»-î7J* 

TsiE-HiUEN  .  chargé  de  défendre  Tfinan 

.  contre  Yongio  ^  alors  feulement  Prince  de 
r</7^  emploie  divers itratagèmes,  &  l'oblige 
à  fe  retirer.  X.  i%u  112.  Bat  un  des  Lieu- 
tenans  de  ce  Prince ,  &  le  Prince  lui-même. 
133-13^*  Barbarie  inouïe  que  le  Prince  de 

.  Yen  exerce  fur  lui  9  parce  qu'étant  fon  pri« 
fonnier ,  il  ne  peut  l'obliger  à  manquer  de 
fidélité  à  fon  Souverain.  148. 14p. 

Tsi-CHÂ ,  beau  père  de  Sefsaké  ,  eft  enve- 
loppé dans  fa  difgrace.  XI.  4;7.  Eft 
exilé  à  Sining  en  Tartane ,  &  meurt  en 
route.  4^8.  On  déterre  fes  os  que  l'on 
réduit  en  cendre  &  jette  au  venL  th.  Ses 
biens  font  confifqués  &  fes  enËuis  empri- 
fonnés.  iêf. 

TsiEN-cHoiT.  VoyezOo-yueï. 

TsiEN*HONG-CHOU,  Prince  de  Otf-yii<i',fe 
foumet  à  Chi-tfong ,  Empereur  des  Heou- 
Tehéoa  qui  lui  donne  ordre  d'attaquer  le 
Prince  de  Tang.  VIL  451,  L'Empereur  lui 
envoie  des  armes  pour  fes  foldats;  475. 

TsiBN-Llou  (  ou  Tiien-lieou  )  envoie  des 
feconrs  d'hommes  &  de  vivres  à  Yang- 
hing-mi«  VIL  if.  S'oppofe  de  tout  fon  cré- 
dit à  ce  que  Tong-tchang  prenne  le  titre 
d'Empereur ,  quitte  fon  fervice  Se  donne 
avis  de  fa  révolte.  32.  L'Empereur  lui  ac- 
corde le  Gouvernement  de  YueHchéou 
que  poflfédoit  ce  rebelle  qu'il  fait  atta- 
quer par  Kou-t(iuen-ou  fon  Général.  i^« 
^  33*  )4*  Prend  Sou-tcbéoUy  Koen.chan; 
reproches  qu'il  fait  à  Tfin-peï  qui  avoit  dé- 
fendu cette  dernière  jufqu'à  l'extrémité*  44. 
Son  Général  Kou-tfiuen-ou  tombe  dans  une 
embufcade  &  eft  fait  prifonnier  an  fiége 
de  Hang-tchéou.  6$.  66^  L'Empereur  le 

'    crée  Prince  de  Ou-yjutL  67.  â.  Un  corps 


des  troupes  de  Sun*>ju  qui  fe  donne  à  lui  ^ 
complotte  de  le  faire  mourir.  6p*  Le  com- 

t^lot  éclate  ôc  il  fe  fauve.  70.  Yang-hing-mi 
ui  promet  du  fecours  6c  donne  fa  fille  en 
mariage  à  fon  fils.  ib.  Donne  fon  fécond 
fils  en  otage  à  Tien-kiun  aui  lève  le  fiége 
de  Hang-tchéou  &  le  debarrafTe  des  re- 
belles, ih.  Eft  créé  Prince  de  Oi:^ttei  par 
l'Eroipereur  qui  defiroit  le  gagner  par  fes 
bienraits.  m.  Le  Prince  de  Ii0â2'-;itffiafnége 
ÛL  ville  de  Sou-tchéou.  130.  Prend  à  ce 
Prince  Tong<'tchéou  pour  feire  diverfion  , 
tombe  enfuite  fur  les  troupes  qui  aflîé- 
ffeoientSou-tchéou,  les  bat  &les  met  en 
niite.  131.  131. 
TsiEN-TCHiN-suN  .  OflScier  des  Song  ,  fe 
donne  à  Péyen ,  Général  des  Mongous.  IX« 
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TsiEN-PiEN  y  ouvrage  niftorîque  de  Kin- 
lu.fîanff  y  placé  k  la  tète  du  Tfé-chi^tong* 
kien.  IX.  483.  484. 

TsiÉou-LONG ,  Roi  de  Kûn-tehao ,  fe  venge 
fur  la  Chine  de  l'injure  faite  à  fon  Envoyé 
par  un  Mandarin.  VI.  524.  524*.  Son  ca- 
raâère  guerrier.  Son  fils  nomme  Fa  lui  fuc* 
cède.  53  f* 

TsiiTiHÉou.  TcA^iï-ya  des  Tartares  Hiàng-' 
nou ,  foccède  à  Hioulihou  ,  fon  frère  , 
l'an  ICI  avant  l'Ere  Chrérienne.  UL  7;. 
Empêche  ^  par  fa  prudence ,  que  TEmpereur 
Han-Ou-ti  ne  lui  faife  la  guerre.  '^6.  Fait 
arrêter  Sou*ou ^  Envoyé  Chinois^  &  pour- 
quoi, ib.  &  97.  Bat  les  Chinois  Se  fe  retire 
charffé  de  bunn.  81.  Sa  mort.  Houlôu- 
kou  lui  fuccède.  82. 

TsiLUN.PARHASSUN  OU  Chilon-palhatou  , 
nom  de  lieu  hors  de  la  grande  muraille. 
XL  i8p. 

TsiN ,  Principauté  tributaire  ériffée  dans  le 
Chanfi,  l'an  8p7  avant  l'Ere  Chrétienne, 
t^r  l'Empereur  Hiao-ouang  en  faveur  de 
Feï-tfé,  &ipo«rquoi.  IL  14.  ly.  ^L'an 
24P ,  avant  la  même  Ere ,  les  Princes  de 
Ifin  prennent  le  ritre  d'Empereurs ,  &  fon- 
dent la  Dynaftie  Impériale  de  même  nom^ 
353.  L  an  20^,  ces  Princes  perdent  le  fcepi- 
tre  Impérial  qui  paiTe  entre  les  mains  de 
Liéou-pang .  autrement  Kao-ri ,  Fondateur 
de  la  Dynaftie  Impériale  des  Han.  443.^ 

TçiN  y  Principauté  tributaire  érigée  dans  Iç 
iJhanû ,  par  Tching-ouang ,  Empereur  des 
Tch/ou ,  en  faveur  de  Cho-yu ,  ion  fécond 
fils ,  eft  détruite  l'an  3  7^  avant  l'Ere  Chré- 
tienne par  trois  Princes ,  VafTaux  de  cette 
Couronne.  IL  261. 

TsiN  (Tfien  )  ou  les  premiers  7}fn ,  Royaume 
fondé  l'an  3  yo  yk  Shngan-fou>par  Fou-kien  , 
&  détruit  l'an  3P5  par  les  Sùtfin.  IV.  3P5- 
491* 

TsiH (Si)  00  le9  Tfia  ocddentaox j  petite 
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Dyinflk  CDOixiCée  de  croîs  Hordetde  Tar- 
tarcf  Skmpi  commeoce  Tan  $Z^  dans  le 
CbÛA  te  ÛBÔt  Tan  4|i.  £ft  detnike  par 
k»  BiM.  Voyez  le  TaUeao.  IV.  u 

TçiM  y  fepâène  DfoaAie  Iinpàiale  fiondée 
raox^ldeKExeCbrénentiepar  Sfifata^en 
aooreflictt  OoKi  IV.  i;f«  Fait  place  l'an 
410  à  la  Djoaibe  Impénâe  des  5«flf  après 
^  afoir<>caipé  le  Trône  Tenace  de  ceoc  cm* 

qu'iite  ans.  ^94* 

^ijf  (  HcoD  S  oa  (êcood  Tf»  ^  pedce  Din. 
Jaipénale  toodée  par  Cbé-kiog-oiig  raû 
^;d  de  l'Çre  Chrédenoe  •  ne  ooœpce  que 
deux  |:.ii)pere0rs  &  tme  «rée  de  ix  ans  : 
bsi  Uéot^Hati  leur  laccèdenc  VIL  }i^ 

IsinAM  y  Général  de  Yao4iing  ^  Prince  de 
7)(ii,  perd  one  bataille  contre  nclieopopo^ 
Prince  de  Bîa.  IV.  f^B  f^p. 

Tsïn^cuUHOAna^Tï  ,  compté  comme 
deuxième  Empereur  àct  Tçin.  II.  i&^  Fait 
conftrotre  one  partie  de  la  grande  moraille. 
17;.  Ses  conquête^  for  les  Vïmctt  de  Ha» 
te  de  Ouei.  274.  Bat  les  grands  vaflâiix 
I^Ctiés  contre  lai.  )7r.  Se  cr<Mt  fils  d'un 
Négociant.  ;8i.  Précautions  qu'il  prend 
9oor  fmpècher  ce  ibupcon  de  ^éclaircir. 
ii.  Daoger  de  la  vie  qull  court.  1^7.  Dé* 
croit  les  grandes  Principautés*  388.  &  fuiv^ 
Tvit€%  fàftoeux  qu'il  (e  donne,  ipf.  Veut 
qu'on  le  lêrve  pour  lui  lêul  d'exprcAons 
particulières.  394.  Rétablit  l'aAronomie./^» 
Couleur  zSeitée  à  (a  dynaftie.  /^.  Divife 
l'Empire  en  $6  Provinces  avec  des  Vice* 
Jlois  &  des  Gouverneurs*  m.  Règle  les 
iceaux  de  leurs  places.  /^.  Etendue  d'un 
nouveau  palais  qu'il  fait  conftruire.  39^. 
Donne  dans  les  rêveries  du  lêcret  de  l'im- 
fnoitalîté*  $97»  Nouveau  danger  qu'il  court» 
i^.  Fait  brûler  tous  les  Hvres.401 .  Supplices 
cruels  dont  il  ufe  envers  les  Lettrés.  402* 
Maflâcre  injuftr  qu'il  fait  faire  de  tons  les 
habitans  d'un  diitriâ  *  &  pour  quel  fnjet. 

,  ih.  Sa  mort.  404.  Lifte  des  livres  qui  écfaapr 
pèrent  à  l'incendiç.  L  Lettre  L  iiV-iiS. 

^SINC.  Titre  Chinois  que  les  Manukeoux 
donnent  i^  leur  dynaftie.  XI.  i«  Mémoires 
flui  ont  fcrvi  i  la  rédaftipn  de  leur  Hiftoire* 
Voy,  la  ^lotc.  ib^  if  fuiv.  Leur  Hiftoire  fait 
connoitre  plus  parfaitement  la  Tartarie.  | 

JsiNG^-H Aï .  ^r^nd  I^  de  Tarurie»  nomme 
encore  Si-hai  ou  mer  Occideotale.  Sa  pofif 
tion.  Produit  un  poiflou  moucheté  fans 
écailles.  VL  if}^ 

751NG-K1  ANC  (le  Prince  de ) 9  de  la  famille 
Impériale  des  Ming  y  prena  ^  l'an  i^4f  9  le 
titre  de  prpteâeur  de  l'Empire  dans  le 

{Cou^og-fi ,  &  s'wpofe  aux  prétentions  du 
'rince  de  Tang.  X,  540.  bfuiv. 
7siNG^u.ANG  9  titre  bue  )es  Mpngofis  doitr 
ncnt  à  leurs  Princes.  XL  ^. 


Tsi  ncSAMmov  ^  on  4 
le  conduit  avec  a 
fidélité  poor  ion  Pr 

TçiH-HlAO-OU-TI    , 

tfhaty-mingy  ticizîênie  Empercnr  de  b 
dynaibe  des  T/û,  monte  tôt  le  trooe  de 
la  Chine ,  n'étant  encore  âgé  que  de  10 
ans.  IV.  43).  Prend  le  bonKC  à  14.  4)8. 
Foo-kien  recommence  la  gocire.  441. 
Echecs  cooiidérables.  444-  &  445-  S>ei- 
hînen  dé£ût  emîèsement  fannée  dn  Prinœ 
de  Tfim.  44^.  Noaveile  gnerre  i  Iboicoir 
.  contre  ce  1  rince.  450.  Le  iîenl  Siei-ngan, 


qui  avcnt  pourvu  à  toot  ^  n'en  paioit  noînc 
aiiarmé.  451.  Bâtai. le  perdne.  480.  Après 
la  mort  du  Miniflre  Sîel-ogan  &  de  les  ûk  , 
ceûent  infiraijble  fur  fespcopres  ôxérèis, 
&  ne  (orge  qu'à fes  plaiiirs.  Lélbrdres  dans 
l'aiiD..:  iltration.  4B}.  &  494.  Soperfiitîonu 
4ff6.  Ce  Prince  meuit  étaaSé  par  «ne  de 
Ks  femmes.  Son  fils  lui  fuccède. 

TçiN4iOAi-Tf  ,  autrement  Sféma-tchi ,  III* 
Empereur  de  la  Dyn.  des  T/i «  •  fiiccède  à 
Tcin-Uoewi ,  &  fe  metila  tète  desa&îres. 
IV.  xyi.  Pour  prévenir  les  troubles,  il  le 
cboifitun  incceflêur.  lys.  AllarmesilaCoor 
-de  ce  Prince^  i  la  nouvelle  de  l'approche  de 
Lieoa.3men.  »yy-ay7-  Le  Géncial  Oiai^* 
luMung  eft  battu  par  les  Tartufes.  2y8« 
Défaite  de  l'armée  impériale  ;  48  Princes 
font  mis  à  mort,  atf^  Eft  fait  prifonnicr  de 
guerre  dans  Lo-yang  par  les  Tanares.  Ce 
qu'il  devient,  xtfy.  Trois  Gouverneurs  ie 
réunifient  pour  venger  l'Empereur  ;  leurs 
fuccès.  a^.  Lieurobng  le  condamne  k 
mort.  271-27^. 

Tsinhjoeï, premier  Mifriffare  de  Kao-tbag, 
Empereur  des  Sangs ,  diffipe  les  ibupçons 
de  fa  Cour  fur  la  lincérité  des  offres  avao- 
ta^eufes  que  fi^nt  les  Taitares.  VIII.  124» 
Règle  le  cérémornal  pour  la  réception  des 
Patentes  apportées  par  leur  Ambaflàdeur. 
|2y.  Ne  craint  pomt  de  déshonorer  fon 
maître ,  &  lui  fait  accepter  un  tndcé  hon- 
teux, yatf.  J27.  L'Empereur  reçoit  des  ro^ 
montrances  ton  vives  contre  l'auteur  de 
ce  traité  deshonorant,  yiy.  Expédie  un 
ordre  an  brave  Yo-feï  qui  venoit  de  re- 
conquérir le  Honan  ,  d'évacuer  cette  Pro- 
vince j  ibus  prétexte  que  fés  conquêtes 
retardoient  la  paix.  y^5.  Confent,  d'après 
la  condition  expreflè  didée  par  les  Tarta'^ 
tares  ^iihixt  mourir  Yo*feï.  yjy.  S'occupant 
^  chercher  des  prétextes  plaufibles  pour 
confommer  cet  aae  d  inic^uité  &  n'en  trou- 
vant pas ,  il  le  fait  périr  fecrettement  en 
J^riibn.  yi7-y4i.  Fait  recevoir  Tfin-hi^ 
on  fils ,  Préfidcnt  du  Tribunal  des  Hifto- 
riens  publics  y  pour  veiller  à  ce  qu'il  re  s*j 
bSk  rien  coptre  fa  réputation^  fie  il  leur 
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fait  défendre  d'écrire  ce  qui  avoit  rapport 
aux  pavs  étrangers.  544.  545.  Son  dernier 
trait  de  vengeance  contre  Yo-feï.  5J3. 
Tombe  malade  &  meurt ,  après  que  TÉm. 

Ïereur  l'eut  dépofé  ainii  que  fon  fils.  ibid. 
îaraâère  odieux  de  ce  Miniftre.  SSA^S79* 
TçlN-HoBi-Ti  ,  autrement  Sféma-tchong , 
deuxième  Empereur  de  la  Dynaftie  des 
Tfin  ,  fuccède  à  Tçin-Ou-ti.  IV.  ipi. 
Son  caraâère.  194.  Excès  auxquels  fe 
porte  fon  époufe.  ihid.  6  fuîv,  L'Em- 
pire jouit  ennn  de  la  paix.  lox.  L'arfenal  eft 
réduit  en  cendre,  ib.  Les  Tanares  fe  ré- 
voltent. 203.  Les  troupes  qu'on  envoie 
.  contre  eux  font  battues;'  207.  Mong-koen 
.  met  fin  à  cette  guerre.  208.  Les  troubles 
renaiflènt  à  la  Cour.  ib.  Mort  du  Prince 
.  héritier.  212.  De  l'Impératrice.  214.  Eft 
dépofé  par  Sféma-hin  ,  qui  le  relègue  à 
Kin-yong-tching.  218-2C1.  Remonte  fur  le 
trône  après  la  mort  de-f'ufurpateur  Sféma- 
hin.  122.  Révolte  des  exilés,  ^^y  Défaite 
de  l'armée  Impériale.  225.  Déclare  fon 
petit -fils  Prince  héritier.  226.  Envoie 
|o^ooo  hommes  contre  les  exilés.  128. 
Leur  défaite.  i;o.  Les  troubles  renaiflènt 
à  la  Cour  ;  Sicma-yng  6c  Sféma-yong 
lèvent  l'étendart  de  la  révolte.  152.  Eit 

Eris  &  conduit  au  rebelle  Sféma-yng.  237. 
iesTartares5/*/i/7/&IesOii^otf/2embrafl'erit 
fes  intérêts.  138.  Tchang-fting  le  ramèrt^î 
dans  fon  palais.  24;.  Les  troubles  domelii-^ 
ques  continuent.  247.  &  fuh.  Ce  Prince 
meurt ,  &  Sféma-yuei  eft  fbupçonné  de 
l'avoir  empoifonné.  2; i. 

TçiN-HoNG-Ti,  autrement  Sféma- 
tchinté^  dernier  Empereur  de  la  famille 
des  Tfin  ,  monte  iur  le  trône  par  le 
crime  de  Lieou^yu.  IV.  5pi.  Y"  renonce 
bientôt  après  en  faveur  de  ce  même 
Lieou-yu ,  &  pourquoi.  $^> 

TçiN-Y-Ti  y  autrement  SCéma-y^  onzième 
Empereur  de  îa  Dynaftie  des  Tçin  ,  monte 
fur  le  trône  fV.  i  r5.  Envoie  Hoan-ouen 
faire  la  guerre  au  Prince  de  Yen,  420.  Dé-' 
pofé  par  Hoan  ouen.  43  f . 

TçTK-YuEN-Ti  ^  autrement  Sféma-fouî  ^ 
cinquième  Empereur  de  la  E)ynattie  des 
Tfin  ,  fuccéde  à  l'Empereur  Tçin-Min-ti 
iV.  294.  Ouang-tun  ,  un  de  fes  Offi- 
ciers >  fe  révolte  31  r.  L'Empereur  tente 
de  le  ramener  par  fa  douceur.  318..  Le 
chagrin  que  lui  donnent  Tes  troubles  de 
*  l'Empire  caufent  fa  mort.  31p.  320. 

Tçtn-Kang-ti,  autrement  Sféma-yo,  hui- 
tième Empereur  de  laDyn.  des  r^//x,  monte 
fur  le  trône  de  la  Chine.  IV.  352.  x6$.  372. 

Ïçin-Kien-ouen^-ti  ,  autrement  S(ema-yu  , 
douzième  Empereur  de  laDynaiUedes  Tfin, 
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monte  fur  le  trône  avec  répugnance  &  en 
meurt  de  chagrin.  IV.  435. 
TçiN-KoNG-Ti,  autrement  Sféma-té-ouen, 
frère  de  l'Empereur  Tçin-Ngan-ti,  étranglé 

Far  les  oidres  de  Lieou-yu  ,  lui  fuccède 
an  41p.  IV.  jpo.  jpi.  Renonce  au  trôné 
en  faveur  de  cet  aflaflîn ,  &  en  lui  finit  la 
dynaftie  Impériale  des  Tfin  y  dont  la  durée 
ne  fut  que  de  cent  cinquante  ans.  «93.  ^^^       # 

TsiN-LEANG  ,  Gouvernante  de  Ché-tchu^ 
Exploits  de  cette  héroïne.  X.  420.  fryîaV. 

TçiN-MiN-Tl  ,  autrement  Sféma-yé,  qua- 
trième Empereur  de  la  Dynaftie  des  Tfin4 
IV.  27^.  Voyez  Sféma-yé. 

TçiN-MiNG-Ti^  autrement  Sféma-tchao  - 
fixième  Empereur  de  la  Dynaftie  des  Tçin  , 
vient  à  bout  de  pacifier  les  troubles  de  l'Em-' 
pire.  IV.  J23.  Belles  qualités  de  ce  Prince 
qui  ne  régna  que  trois  ans.  1.27^ 

TçiN-Mou-Ti ,  autrement  Sféma-ean -jieH-r 
viéme  Empereur  de  la  Dynaftie  des  rein  - 
proclamé  à  l'âge  de  2  ans*  IV.  373*  Meure 
àip.4i2r 

TçiN-N.GAï-Tr ,  autrement  Sféma-pi,  di- 
xième Empereur  de  la  Dynaftie  des  Tçin^ 
fort  entêtement  pour  la  Sede  des  Tao-fsé  , 
rend  inaâles  toutes  fes  bonnes  qualités  &c 
caufe  fa  SAort.  IV.  414. 

Tçin-Ngan-ti  ,  autrement  Sféina-té- 
tfong  y  quatorzième  Empereur  de  H 
Dynaftie  des  Tçin ,  monte  fur  le  trône  & 
ne  prend  aucun  foin  du  Gouvernement.  IV^ 
500.  Confufion  extrême  dans  les  a&ires^ 
513.  Brigandages  exercés  oar  les  troupff 
de  Sun-nghen.  ib.  Voyez  Sun-nghen*  Ké* 
volte  du  Gouverneur  Hoan-hiuen,  j2o, 
Pluûeurs  autres  fuivent  fon  exemple.  523^ 
Ce  Prince  a  la  foibleflè  de  lui  envoyer 
fa  renonciation*  pS.  Confédération  en  f» 
faveur.  ^51.  Le  brave  Fongrtfien  tue  l'ufur^ 
pateur  ,  &  Tçin-Ngan-ti  remonte  fur  le 
trône.  5jp.  D'autres  révoltes  s'élèvent 
encore ,  &  font  étouffées  par  les  Généraux^ 

.  Ho-ourki  &  Lieou-y.  J42.  Lieoa>ya  faic 
rentrer  le  Nan^hiang  fous  fa  domination.^ 
54 j.  Guerre  heureufe  contre  le  Prince 
de  Yen.  J^o.  Contre  Hou- fiun.  51-7.  Révol- 
tes heureuferaent  étouflFées.  «($8.  572-174, 
Guerre  contre  le  Prince  de  Tfin  y  qui  dan» 
les  tems  de  troubles  avoit  em^ahi  plufieur» 
Provinces  de  l'Empire.  57^.  Autre  moin» 
heureufe  contre  He4ien-.popo  Prince  de 
Oueï,  587.  Mort  funefte  de  ce  Prince,  cpo^ 

TsiNoNG-NoYENjtitre que  les Tarrkjw don- 
nent à  quelques-uns  de  leurs  Princes.  XI.  4. 

TçiN-Ou-Ti  autrement  Sféma.  yen,  premier 
Empereur  de  la  dynaftie  des  Tçin,  chan- 
gemens  confidérables  qu'il  feît  en  montant 
for  le  trône.  IV.  140.  Forme  le  projet  de 
s'emparer  des  Etats  de  Ou.  149,  Aécoxar 
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penfefi  accordées  à  propos.  14p.  Les  Peuples 
de  Léanç-tchéou  fe  révoltent,  i  yo.  Grands 
préparatift  de  gaerre  contre  le  Prince  des 
Ou.  ifA.  Un  pont  eft  conftruit  pour  la  pre- 
mière rois  fur  le  Hoang*ho,  chofe  jugée 
jufqu'alors  impoffible.  ijp.  Le  Prince  de 
Soteau  envoie  Ton  fils  lui  prêter  hommage, 
ï^o.  Ses.vift  regrets  à  la  tport  de  Hiang- 
hou.  itf4.Fameure  guerre  contre  les  Etats 
du  Prince  de  Ou.  167.  Cinq  armées  font 
miles  en  campagne.  r&.  Détail  intéreflant 
de  cette  grande  expédition.  168.  &•  fulv. 
Bon  nombre  de  Gouverneurs  fe  fouraettent, 
lyj.  Ses  Généraux  continuent  leurs  con- 

Suêtes,  175.  &fuiv.  Se  voit  enfin  maître 
a  Etats  de  Ou.  Sun-hao  lui  eft  amené. 
17B.  Quel  traitement  il  lui  fiait,  itid.  On 
conduit  à  la  Cour  toc  femmes  qui  avoient 
appartenues  à  Sun-nao.  Le  mal  qu'elles  y 
font.  i8j.  Licentie  la  plus  grande  partie  de 
fes  troupes.  185.  Remet  le  Gouvernement 
de  fes  Etats  à  Yang-fiun.  187.  Paflc-tems 
bien  peu  digne  d'un  Empereur,  ih.  Ce  qu'il 
fit  pendant  fa  maladie  :  fa  mort.  istb.  191. 

TçîN-TcHiNG-Ti  ,  autrement  Sféma  yen  , 
fcptième  Empereur  de  la  dynaftie  des  Tçin. 
Troubles  occafionnésau  commencement  de 
fon  règne  par  lajaloufiedes  Minières.  IV. 
t28.  bfuiv.  Guerre  maiheureufe  &  contre 
ravis  de  fon  Confeil.  jtfi.  Sa  mort.  Portrait 
de  ce  Prince.  16 <. 

TsiN-TCHONG  ,  Prince  de  Tfin  ,  Général 
Chinois  envoyé  contre  les  Tartares  Jông , 
s'acharne  à  leur  pourfuite.  IL  ji.  Eft  tué 
dans  cette  aâion.  ib.  Laiflfe  cinq  fils  qui 
s'engagent  à  venger  la  mort  de  leur  père. 
ai.  Tchoang-kong ,  Taîné ,  marche  contre 
les  Tartares ,  &  remporte  fur  eux  une 
viftoire  complette.  ih.  L'Empereur  Siuen- 
ouang  lui  donne  pour  récompenfe  les  pavs 
de  Talou  &  de  Kiuen-kieou ,  il  aggrandit 
cette  famille  qui ,  dans  la  fuite ,  enlève  à  la 
fienne  le  fceptre  Impérial.  53. 

TsiN-TSON  G-KIUEN ,  un  des  principaux  Of- 
ficiers de  l'Empereur  Hi-tfong  des  Tang  , 
prend  parti  parmi  les  rebelles  du  Honan* 
yi.  $60»  Maux  extrêmes  qu'il  caufe  par  fes 
ravages.  Prend  le  titre  d'Empereur.  $6f. 
Met  la  Cour  Orientale  à  fêa  6c  àfang.  <^7* 
Continue  feS  cruautés  dans  le  Honan  de  le 
Chantong.  (7^ .  Sa  défaite  au  fiége  de  Pien- 
tchéou.  577.  Se  remet  de  fes  pertes.  583.  Eft 
arrêté  par  un  de  fes  Gouverneurs  &  conduit 
à  la  Cour.  Vil.  2. 

TsioUANG  .autrement  Ché-tchong-koué , 
neveu  de  Kaotfou,  Empereur  des  Héou" 

S  in  »  lui  fuccède  l'an  942.  VIL  342. 
ande  autorité  qu'il  donne  à  King-yen- 
kouane  à  qui  il  devott  le  trône,  ib.  Se 
brouille  avec  les  Khitansi  dont  il  ne  vent 


pas  fe  dire  ftijet.  ^^yxiûS.  Yane-kouang* 
yuen  ,  Gonvemenr  de  Pingio ,  fe  révolte 
contre  lui  y  &  appelle  à  fon  fecours  les 
Khitans.  347-350.  Affcfté  de  la  prifc  de 
PeMcheou.  i*.  N'eft  point  obéi  de  fon 
Miniftre ,  devenu  intraitable  par  fon  orgueil. 
3fi.  Nej)eut  obtenir  la  paix  des  Khieans» 
ib.  Ces  Tartares  font  battus  à  Tfi-tching  & 
à  Makiakeou.  353.  Renvoie  King-yen- 
kouang  du  Miniftère^  &  foit  revenir  Sang* 
oueï.han.  355.  Réduit  Yang-kouang-yuen. 
jjô.  Grande  viftoire  qu'il  remporte  fur  les 
Tartares.  jtfi.  362.  Met  à  prix  la  tête  da 
Roi  des  Kkitans.  ^6$.  Son  Général  Toi** 
oueï  fe  donne  lâchement  aux  Tartares  avec 
toutes  fes  troupes,  3<Jp.  370.  Forcé  dans 
Taléang ,  il  oblige  fes  femmes  à  fe  préci- 
piter dans  les  flammes  ;  il  eft  fidt  prifonnier. 
^72.  Se  démet  de  fa  couronne ,  &  envoie 
le  fceau  de  l'Empire  au  Roi  des  Khitans 
par  fes  deux  fils.  573.  Eft  conduit  en  Tar- 
tarie.  37^.  Après  lui  vient  Lieou-tchi-yuen 
ou  Kao<fou ,  fondateur  de  la  dynaftie  des 
Héou'Han.  Voye2  ces  titres. 

Tsi-OUANG ,  frère  de  Kin-tfong ,  Empereur 
des  Sangs  •  eft  député  l'an  tii6  aux  Géné- 
raux des  Kin  »  &  pourquoi.  VIIL  448. 

Tsi-OUAN-NIEN^  chef  des  Kiang,  eft  pro- 
clamé Empereur  par  ces  barbares ,  révoltés 
contre  les  Chinois.  IV.  203.  204.  Redoute, 
l'habileté  duGénéral  Tchéoo-tchu^  envoyé 
contre  lui.  106.  Remporte  une  viâoire 
à  la  montagne  Léang-chan  fur  ce  Général , 
facrifié  par  fes  collègues.  207.  Eft  pourfuivi  ^ 
&  taille  en  pièces  par  Mong.koan  ib.  &  208. 

Tsiou-Kiu-Mou*Kl£N  ,   moyen  odieux 

Îu'il  emploie  pour  enlever  Tun-hoang  aa 
rince  de  Ouei.  V.  jp. 

Tsi-P£.  En  faveur  de  qui  ce  Royaume  eft 
fondé.  IL  4jr2. 

Tsi-TAï&HoANG-Tsi-TiNG»  Grands  de 
la  Cour  de  Hong-vou  •  poisèdent  la  confian- 
ce de  ce  Monarque  qui  leur  recommande  fon 
fucceffeur.  X.  103.  Deviennent  odieux  aux 
frères  de  Hong-vou  fous  le  rèj^ne  de  Kieth 
ouenti ,  dont  ils  étoient  le  Confeil,  io|- 
108.  Animofité  du  Prince  de  Yen  contre 
eux.  lop.  Demandent  à  s'éloigner  de  la 
Cour ,  pour  ôter  au  Prince  de  Yen  les  pré- 
textes dont  il  convroit  fon  ambition  ,  en 
demandant  leur  mort  117.  Sont  rappelles 
&  rétablis  après  une  viftoire  remportée  fur 
les  Yen.  124,  Kien-ouenti  ,  alrarmé  du 
progrès  des  Yen  y  exile  ces  deux  Miniftres^ 
&  confifque  leurs  biens  pour  donner  fatif- 
fadion  à  fon  oncle.  126.  Sont  de  nouveau 
rappelles  &  confultés,  fur  les  moyens  de 
garantir  la  capitale  menacée  par  les  Yenm 
135. 

T^IM EJH-xov ,Sou'auen  Qu  Roi  de  Corée, 

s'unit 
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#unît  avec  les  Pi^r/f ,  pour  ôter  la  comma- 

oicationdesS/if/o^  autremeot  Touio^léang, 

'  &  des  Tchuofien  avec  la  CA/n^.  VI.iox.L'Em- 

.    pereqr  Tang-Taï-tfong  refiife  fes  Ambafla- 

deurs ,  &  fe  prépare  à  lui  porter  la  guerre. 

103. 104.  Détail  de  cette  expédition.  Z05- 

TsiUN-Pou-Y ,  Préfident  du  Tribunal  des  cri- 
mes fous  l'Empereur  Han-Tchao-ti,  diffipe 
une  révolte  par  un  ftratagème  ingénieux. 
III.  pp.  Extrême  fenfibilité  de  fa  mère.  /^. 
Découvre  Timpofture'd'un  Avanturier  qui  fc 
difoit  le  Prince  héritier.  105. 

TsocHEN  ,  nom  qu'on  donne  aux  con- 
templations religieufes  des  Lamas,  XL261. 

Tso-Hi ANGy  excellent  Miniftre  fous  le  règne 
de  Han-Chun-ti.  III.  4x7.  Fait  porter  la  loi 

-  de  n'accorder  des  charges  importantes  qu'à 
ceux  qui  auroient  atteint  quarante  ans.  /^. 
&41S. 

Tso-Yo  ,  Fils  de  Tfo-ti  ,  Gouverneur  de 

Yong-kiéou ,  lui  fuccède  &  fc  laiffe  en- 

•    lever  par  Chélé ,  Prince  de  Tchao ,  les  con- 

Îuètes  que  fonjpère  avoit  fiiites.lV.  51p. 
lécontent  du  Miniftère,  il  joint  fes  troupes 
à  celles  de  Sou-tfiun.  130.  Entre  dans  le 
Miniftère.  551.  Se  fauve  chex  le  Prince 
de  Tchao ,  &  comment  il  y  eft  reçu.  jjj. 
Eft  condamné  à  mort  avec  toute  fa  tamille. 
S)p.  Tfo-tao-tchong  fon  fils  échappe  à  la 
Profcription ,  &  comment,  z^. 
Xso-iEANG-YU  y  Lieutenant-Général  ,  fe 
fauve  à  peine  &  couvert  de  blefiiires ,  en 
pourfuivant  avec  trop  de  chaleur  le  rebelle 
TchanÇ'bien-tchong.  X.  471 .  Bat  ce  rebelle 

-  en  pluiieurs  rencontres,  i/.  &  47x^74.  Set 
antres  exploits  contre  Li-tfé>tching.  47P- 
4PO.  EtcontïcltsTzrtàresMantcheoux.ft4» 

TsoNG-CHoUKB  ,  Mioiftre  de  Tchong- 
tfongy  Empereur  des  Jang  »  s^empare  du 
Gouvernement  3c  fe  laifle  féduire  par  des 

Sréfens.  VI.  ipo-ips.  Condefcendance 
a  Souverain  à  fon  éffard.  ipt.  Travaille  de 
concert  avec  rimp&atrice  Ouel-chi  à  lui 
enlever  le  fceptre.  îhid.  Fait  étrangler 
Yen-king-yong  ^  qui  éclaire  l'Empereur  fur 
fa  conduite  :  &  bientôt  lui  &  l'Impératrice 
font  périr  ce  Prince  par  le  poifon.  ip4.  Le 
Prince  Li-lohg-ki  venge  cette  mortifie 
punit  tous  ceux  qui  avoient  trempé  dans  ce 
complot  odieux,  iptf. 

7soNG-NGAly  Grand  de  la  Gourde  Oiuï; 
fon  cara&ère.  V.  79.  Auteur  des  injudicet 
oue  ce  Monarque  commet.  Zo.  Aflàfline  fon 
souverain,  i^.  Lui  £iit  élire  un  fucceflevr  à 
fon  gré.  81.  Eft  (ait  premier  Miniftre.  8z. 
Prévient  fa  difgrace.  8).  Ses  vues  ambi* 
tieufes.  ilf.  Fin  qu'elles  eurent.  84. 

TsoNG-Pé  y  premier  Préfident  du  Tribonal 
des  Riuf.  Son  dépanement*  L  )i j. 


TsoNG-TAï ,  commandant  de  TCinc-tchéou 

.  fous  le  règne  de  Tçin-Hoeï-ti,  périt  dans 
une  aâion  contre  les  exilés  de  Y-tchéou« 
IV.  218-150. 

TsoNG-TSÉ  ,  confeil  qu'il  donne  au  Prince 
Kang-ouang.  VIII.  450.  Il  a  la  garde  de 
Caï-fong  Fou.  4^0.  Ecrit  à  l'Empereur  pour 
le  détourner  de  mettre  fa  Cour  à  Yang- 
tcheou.  là.  Eloge  que  Tchang-kio  fait  de 
lui.  4^1  •  Ses  précautions  pour  arrêter  les 
Tartares  au  paflage  du  Hoang-ho.  4<^i. 
Joue  tranquillement  aux  échecs ,  tandis  que 
les  Tartares ,  arrivés  près  de  Caï-fbng-fou  ^ 
sèment  l'épouvante  dans  cette  Capitale. 
ibid.  Les  bât  tomber  dans  une  embufcade 
&  les  bat.  45).  Niyamaho  qui  l'eftimoit 
veut  l'engager  au  fervice  des  Ki/u  îh*  fr 

.  464.  Fait  couper  la  tête  à  deux  Officiers 
qui  lui  font  cette  propoflcion  de  la  part  de 
ce  Général,  ib.  Sa  bravoure  &  fon  zèle 
poui*  l'Eut.  455.  Son  a4idettr  pour  rétablir 
dans  les  Provinces  la  tranquillité  troublée 

'  par  .les  mécontens.  ib.  Hardiefle  avec  la- 
quelle il  va  trouver  ,  au  milieu  de  fon 
camp  y  l'un  d'eux,  qui  vouloir  furprendre 
Caï-fong.fou  avec  70,000  hommes  fie  10,000 
chars  de  guerre.  ^66.  Ecrit  inutilement 
à  l'Empereur  de  revenir  à  la  Cour.  îb.  fr 
467.  Ses  foinsmal  récompenfés.  ibid.  Tom- 
be malade  de  chagrin  :  ce  qu'il  dit  à  fes  0& 
ficiers  avant  fa  mort.  4^8. 

TsoNG-TE  •  fuccède  à  Pao-y ,  Kohan  des 
Tartares  Hoeïko  l'an  811 ,  &  eft  confirmé 

{»ar  Mou-tfong .  Empereur  des  Tang^  qui 
ui  donne  fa  i!œur  en  mariage.  VI.  434* 
Meurt  l'an  8a4,  &  Tchaoli  lui  fuccède.  ^5. 
Tsou-T  ,  fils  de  Hotan-kia,  lui  fuccède  l'an 

aiS  avant  l'Ere  Chrétienne ,  &  choifit  pour 
iniftreOuhien  ;  change  fa  Cour  deux  fois 
.  à  caufe  du  débordement  du  Hoang-ho: 
.   règne  ip  ans.  I.  ip}*.  iptf. 
TsoTi  ,  Gouverneur  de  Yong-kieou  pour 
l'Empereur  Tçin-Yuen-ti ,  fes  excellentes 

?ualités.  IV.  }op.  Bat  les  troupes  de  Chélé  p 
^rince  de  Tchao  ;   égards  fmguliers  de 
Chélé  pour  lui.  $10.  ixu  Meurt  de  cha« 

Îrm,  &  pourquoi.  51}.  }X4.  Tfo-yo ,  fon 
Is,  qm  lui  fuccède,  perd  les  conquêtes 
qu'u  lui  tranlmet.  )ip. 

Tscuï-cHi  ,  fameux  Lettré .  eft  appelle  à 
la  Cour  par  Han-Houon-ti.  IIL  442.  Keftife 
l'emploi  que  ce  Monarque  lui  offre ,  & 
pourquoi  ;  fon  Traité  intitulé  »  Tckinglun  p 
fur  la  bonne  adminiftration.  ib. 

TsouïKîHou.  IL  181.  Fait  mourir  l'Hifto-; 
rien  des  Etats  de  T)?.  ib.  Raifon  pourquoi 
il  traite  de  même  fon  fuccefleur.  ib. 

Tsoul-H  AO ,  Miniftre  du  Roi  des  Oueï ,  Tar* 
tares.  V.  7.  Confeils  figes  qu'il  donne  à 
fon  Souverain,  ii»  &  A^v«    . 
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Tsouï-HAO,  Lettré  du  Royaume  de  Oueî. 

V.  4S.  Réforme  le  Calendrier,  ihid.  Edit 
rigoureux  contre  les  Ho^kang.  57. 

Tsouï-HOEï-KiNG  ,  UH  des  Généraux  de 
Mingti,  Empereur  des  ry?.  V.  ipi.Affiége 
Chun-yang.  194.  Tourne  cafaque  à  Ion 
Souverain ,  &  marche  à  Kien-kang  pour 
le  dépofféder.  100.  Défedion  dans  fes  trou- 
pes ;  fés  propres  gens  lui  coupent  la  t&te. 

ICI. 

Tsouï-YE!ï-Pi ,  Officier  de  réputation  chez 
les  Oueï.  V.  ^6u  Difpofition  qu'il  fait  pour 
battre  les  Rebelles,  ih.  Adion  meurtrière 
qu'il  engage  fie  dont  il  fort  viâorieux.  261. 

Tsouï-YEN-TSBNG  ,  Commandant  d'une 
garnifon  Chinoife,  fur  les  limites  du  Royau- 
me de  Nan-tchao  .  périt  viftime  d'une  ré- 
volte ,  à  laquelle  ta  dureté  donne  nailTance. 

VI.  yiS-jii. 

Tso  uï-H o Eï-Ki N G ,  Général  des  TJt.  V.  aoo. 
Se  révolte  ainfi  que  l'armée  qu'il  comman- 
doit.  îlf.  Echec  qu'il  reçoit.  101.  Sa  fin.  i^. 

Tsouï-YN  ,  renvoyé  du  Miniftère  ,  con- 
tinue d'avoir  le  plus  grand  accès  auprès 
de  Tchao .  tfong  ,  qui  le  confulte  fur 
les  moyens  d'abattre  la  puiflance  des 
Eunuques.  VU.  j[o.  Donne  des  foupçons 
ft  ce  Monarque  lur  fon  premier  Miniftre 
Ouang-touan  qui  l'avoit  remplacé  ,  6c  il 
rentre  de  nouveau  dans  le  Miniftère.  ci. 
N  ofe  s'oppofer  à  la  révolution  qui  enlève 
le  Trône  à  Tchao-tfonç.  yi.  Ecrit  en 
fecret  à  Tchu-ouen  &  à  Han-kicn  ce  qui  fe 
jpaflbit  à  la  Cour.  jj.  A  la  tête  des  Grands 
il  tire  Tchao-tfong  de  fa  captivité  &  le 
rétablit  fur  fon  Trône.  y6.  Lui  ôc  Lou-y  , 
fon  collègue  y  deftiandent  qu'on  ôte  aux 
Eunuques  le  commandement  des  troupes. 
57.  Perfuade  à  Li-meou-stchin  de  laiffer 
une  partie  de  fes  foldats  à  Tchang-ûgan  , 
pour  empêcher  les  Eunuques  de  remuer  ; 
&  comme  il  en  obtient  l'infpedion^  il  de^ 
vient  l'ennemi  mortel  de  ces  tyrans  de 
l'Etat ,  qu'il  propofe  d'exterminer.  58.  Op- 

Îofitions  qu'il  éprouve  dans  ce  projet.  5:9.. 
«es  Eunuques  concertent  les  moyens  de  le 
perdre  ,  &  lui  font  ôter  Tinfpedion.  ^o." 
Ferplexicé  dans  laquelle  il  fe  trouve  rela^ 
tivement  à  la  haîne  aue  lui  portoient  les 
Eunuques^  &  à  Tambition  démefurée  de 
Li-meou-tchin  &  de  Tchu-ouen.  /^.  Appelle 
cependantces  deux  Gouverneurs  au  lecours 
de  l'Empereur.  61,  Refte  à  Tchang-ngan  , 
tandis  que  l'Empereur  eft  conduit  par  les 
Eunuques  à  Fong-fiang.  61.  Réception  qu'il 
fait  à  Tchu-ouen,  ôc  réfultat  de  leur  confé- 
rence. ^4-  Se  rend  dans  le  Ho-tchong  , 
&  preffe Tchu-ouen  d'aller  rendre  la  liberté 
à  l'Empereur.  70.  Va  trouver  l'Empereur 
à  Siang-yang  ^  &  conclud  un  arrang&'mecit. 


-  77.  Reçok  i  T' hang-ngan  ce  Monar(jue 
qui  le  rétablit  dans  les  places ,  &c  lui  hiit 
beaucoup  d'amitié.  78.  Appuyé  par  le  parti 
de  Tchu-ouen ,  il  reprend  le  deflein  d'ex- 
terminer les  Eunuques  :  Mémoire  qu'il  pré- 
fente  à  l'Empereur.  79.  Exécute  fon 
deffein.  80.  Sa  jalouiie  &  fon  ambition  :  fa 
conduite  artificieufe  inquiète  l'EmpereuF. 
81.  Le  Monarque  devient  l'efclave  de  fes 
volontés  &  de  celles  de  Tchu-ouen.  8x*84. 
Veut  fortifier  Tchang-ngan  &  pourvoir  à 
fa  fureté  contre  Tchu-ouen ,  dont  la  puif- 
lance redoutable  augmentoit  de  jour  en 
jour.  P4.  Tchu-ouen  inftruit  de  fes  inten- 
tions ,  &.  voulant  transférer  la  Cour  à 
Lo-yang  ,  craint  un  obftacle  dans  le 
premier  Miniftre,  &  fait  tenir  fecrète- 
ment  un  Mémoire  à  l'Empereur  pour  l'ac- 
cufer  &  demander  fa  mort.  95*. 

Tsouï-YU ,  Lieutenant  d'Ali-haïya.  IX.4ii« 
Cet  Officier  «  diftingué  par  fa  droiture^  hît 
connoitre  à  l'Empereur  Honpilaï  les  mal- 
verfations  du  Miniftre  Ahama.  ik  Le  per-» 
fide  Miniftre  lui  fait  couper  la  tête.  411. 

Tsouï  KAÏ  ,  Gouverneur  de  Yu-tchéou.  V. 
zjS*  Sacrifie  fon  bien  pour  le  fervice  de 
fon  Souverain,  i^.  Eft  forcé  dans  la  ville 
qu'il  défendoit.  th.  Préfère  la  mort  aux 
avantages  qu'on  lui  offre.  i6. 

Tsouï-KiEN-YÉou .  un  des  Généraux  du 
rebelle  Ngan-lo-chan.  VI.  243.  Répand  la 
terreur  dans  le  pays  de  Chen ,  &  pluiîeucs 
villes  fe  rendent  à  fon  arrivée,  ib.  &  244. 
Vidfcoire  qu'il  remporte  fur  un  corps  des 
troupes  Impériales .  à  l'oueft  d^  Ling-pao. 
2J2.  Prerra  le  fbrt  de  Tong-koan.  2^5.  Re- 
çoit an  renfort  confidérable ,  &  s'empare 
de  Tchang-ngan  fans  tirer  l'épée.  icy. 
Souf&e  im  échec  de  la  part  du  Général 
Kouo-tfé-y  y  &.  évacue  le  Ho^oag  qu'il 
avoit  en  fa  garde  166, 

Tsouï-KOUANG-CHAOyGénéral  de  la  cava- 
lerie des  Oueï.  V.  29}  Avis  qu'il  ouvre  & 
qui  eft  utile  au  parti  de  fon  Souverain.  294. 

Tsouï-Li ,  un  des  Généraux  Kin,  chargé  de 
défendre  CaX-fong  fou  ,  trahit  fon  Souve* 
rain  y  tue  les  deux  autres  Généraux  ,  &  fe 
foumet  aux  Mongous.  IX.  181.  Fait  périr 
plus  d'un  million  d'Habitans  de  Caï-tong- 
fou,  ôc  s'empare  de  leurs  richefTes.  i8<5. 
Envoie  à  Soupoutaï  les  Princes  &  Prin- 
certes  de  la  Famille  Royale,  ib.  Ses  trcfori 
font  pillés  par  les  Mongous.  187.  Reçoit 
dans  Caï-fongrfou  la.  récompenfe  de  fes 
crimes.  109* 

Tsouï-TCHAO.ouEï  ,  Miniftre  d'Etat  de 
Tchao-tfong ,  Empereur  des  Tang ,  trahit 
la  confiance  du  premier  Miniftre  y  &  in- 
forme les  Rebelles  de  l'expédition  qu'oa' 
préparoit  contre  eux..  VU.  ig. 
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Tsouï  TSO-CHB ,  Envoyé  du  Général  Oweï- 
kao  vers  Y-méou-fiun ,  Roi  de  Yunnan.  VI. 
jy  j.  Ton  d'autorité  qu'il  prend  avec  ce  Mo- 
narque, &  ce  qu'il  en  exige,  jytf.  3^7. 

Tsouï-TSONG  ,  Préfident  du  Tribunal  des 
ouvrages  publics ,  eft  envoyé  par  Kao-tfong 
Empereur  des  Song,  pour  traiter  de  la  paix 
avec  les  Tartares  de  Kin.  VIII.  484.  Il  fe 
plaint  de  leur  conduite ,  &  les  fomroe  de 
rendre  la  liberté  aux  deux  Eunuques  qu'ils 
détenoient.  485.  Les  Tartares  irrités  l'exi* 
lent  au  fond  de  leurs  déferts ,  où  il  meurt. 

Tsou-KAPA,  titre  du  premier  Miniftre  du 
grand  Lama.  XL  223* 

Tsou-KENG  ,  fuccède  à  Outing  l'an  iitff 
avant  l'Ere  Chrétienne.  L  222.  L'Empire 
décheoit  de  fa  fplendeur  ;  avis  que  donne 
à  ce  Pnnce  un  de  fes  Miniftres.  22). 

Tsou-KENG  &TSOU-TCHONG-TCHI,  Af- 

tronomes  fous  le  règne  de  Leang-Ou-ti.  V. 
231. 

Tso  u  Kl  A ,  frère  &  fuccefleur  de  Tfou*  keng , 
l'an  1258  avant  l'Ere  Chrétienne.  L  ii4« 
Se  déshonore  par  fes  excès  ;  règne  j)  ans* 
xi6.  Eloge  que  Tchéou-kong  en  fait.  329. 

Tsou-siN  ,  hère  de  Tfou-y  ,  lui  fuccède 
l'an  ijo5;  régne  16  ans.  L  ip7. 

Tsou-XA-CH£ou^  Grand-Général  des  itf/nft 


affiéffé  dans  Taling-ho parles  Mantckéoux  , 
eft  lollicité  vivement  par  Taï-tfong.  km- 
chef  ,  de  pafier  fous  leurs  étendards.  X. 
4CO.  4(1.  4j2,«  Se  laifTe  ébranler  par  des 
Officiers  Chinois ,  transfuges.  4; 3.  signale 
fa  défeftion  en  livrant  aux  Mantckéoux  la 
ville  de  Kin-tchéou.  4f4.  ^Jf. 

Tsou-TiNG  ,  fils  de  TÎbu-hn,  monte  fut 
le  Trône  Tan  146$  avant  TEre  vulgaire  ^ 
&  règne  32  ans.  I.  197. 

Tsu AN-TCH  V ,  Machinepropre  à  lancer  des 
boulets  f  en  uiage  à  la  Chine  l'an  1232.  IX« 
J64. 

TuN-MOUHo,  un  des  Généraux  de  Tengli , 
Kokan  des  Uoiikéy  s'empare  de  fa  couronne 
l'an  780  y  &  comment.  Vl.  318.  L'Empe- 
reur Té-tfong  lui  accorde  en  mariage  une 
Princefle.  Demande  que  fa  Nation  porte 
dorénavant  le  nom  de  Hoeïko ,  motif  de  ce 
changement.  351.  Eft  connu  encore  fous 
le  titre  de  Tien^tpa  ;  fa  mort.  353.  354. 

TuRFAN  ,  HiW^  Soudan  de  ce  Royaume  ^ 
fait  une  irruption  fur  les  terres  du  Prince 
de  Kami  y  qui  implore  le  fecours  des  CA/- 
nois.  247.  24)8*  Hahéma  ,  fon  fils ,  qui  lui 
fuccède  l'an  1478  ,  s'empare  de  Hami , 
qu'il  remet  entre  les  mains  des  Chinois^ 
249. 25*^.  z$6.  Nouvelles  brouilleries  entre 
ces^deux  Royaumes,  257-264. 285-288-302«. 


V. 


V  ASSAUX  (grands)  de  l'Empire,  obligés 
de  mettre  leurs  troupes  fur  pied ,  &  de  fe 
rendre  à  la  Cour  quand  on  leur  fait  les 
fignaux.  IL  49.  Dérifion  qui  les-pique  fous 
le  règne  de  Yéou-ouang,  j^.  LaifTent  ce 
Prince  dans  l'embarras.  50. 

Verbiest  (Ferdinand  ) ,  Jéfuite,  appelle 
en  Chinois  Nan-hoaï-gin .  eft  appelle  à  la 
Cour  par  Kanghi  ;  expérience  qu'il  fait 
devant  ce  Prince ,  pjour  démontrer  l'exac- 
titude de  l'adronomie  Européenne.  XL  62. 
Devient  Préfident  du  Tribunal  des  Mathé- 
matiques. ($3*  Faitréhabiliter  lamémoire  de 
Tang-jo-ouang  ,  &  rendre  la  liberté  aux 
Européens.  64.  Devient  le  maître  de  Kang* 
hi  en  Aftronomie  &  en  Géométrie,  ih. 

Vertu,  idée  qu'on  doit  s'en  former.  I.  108^. 
Comment  on  peut  reconnoitre  un  homme 
vertueux,  ih.  lop.  &c.  Chun ,  dans  l'établit 
fement  des  Collèges ,  veut  qu'on  ait  plus 
d'égard  à  la  vertu  qu'à  la  fcience.  118.  N'a 
point  de  modèle  particulier  qui  en  déter*^ 
mine  l'objet.  i8y. 

Vieillesse  fort  avancée,  gratifiée  par 
ïEœperem-  Aïyulipalipata.  IX.  so6.    . 


Vieux  fie)  de  îa  Montagne,  le  même  q«t 
rappella  ,  félon  quelques-uns  de  nos  Hiflo- 
riens .  les  aflaffins  qu'il  avoit  envoyé  pour 
ôter  la  vie  à  Louis  IX.  Digreffion  fiir  le 
nom  de  ce  Prince  &  fur  le  pays  où  il 
commandoit.  IX.  100.  &  ici.  à  la  Note, 

VuiDH ,  expofition  de  la  doârine  du  Vuide , 
enfeignée  par Laotfé.  IV.  zij. 

Vo  Kl  A,  frère  de  Tfou-fin,  lui  fuccède  l'an 
1490  avant  l'Ere  Chrétienne ,  règne  32  ans.. 
L  197. 

Voleurs,  moyen  fingulîer  de  les  diffipcr. 
III.  328.  Exemple  de  deux  frères,  dont  Je 
dévouement  généreux  rappelle  des  brigand» 
à  la  vertu.  452.  453.  Ne  font  point  à  crain- 
dre dans  une  famille  où  il  fe  trouve  cinq 
filles ,  &  pourquoi.  4f  8.  Moyens  que  Tchin- 
tien-hang  donne  à  l'Empereur  Timour-han 
ou  Tching-tfong ,  de  les  détruire.  IX.  466^ 

VoTiNG  ,  fiU  &  fucceffeur  de  Taï-kia ,  gou- 
verne avec  fagefle.  L  187.  Ne  permet  au 
Miniftre  Y-yn  de  fe  retirer  qu'en  lui  choifif- 
fant  quelqu'un  capable  de  le  remplacer, 
188.  Fait  choix  de  Kiéou-tan.  i6id,  Y-yr> 
meure,  Honneurs  extraordinaires  qu'on  m 
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fait.  Son  déCintirttkmenu  Son  extraftion. 
i8p.  Y-tché  .  fils  de  Y-yn  eft  nommé  Col* 
lègae  de  Kieou-tan.  fb.  Entretien  fecret  de 
Voting  avec  Taï-keng  fon  frère.  i8p.  ipo. 
VoVXCiii,  II.  84.  Devient  Prince  de  Tfi 


.    par  le  meurtre  de  Siang-kong  fon  frire: 
^^*  Eft  pani  <fe  fon  crime  par  la  mftme  mort. 

Usages  ^  comment  on  fe  préfentoit  ancien» 
nement  devant  Ion  Souverain.  !!•  tio. 


Fin  de  U  Table  des  Matières. 


al 


De  rimptimcrie  de  CLOUSIER,  rue  de  Sorbonne. 


THE  NEW  YORK  PUBLIC  LIBRARY 
RBFBRBNGB  DBPARTMBNT 

This  book  U  nnder  no  oiroumstuioes  to  be 
Uiken  Irom  the  Boildini 

i 





t 

— 

1 

-■      -"           ■           -    -- 

1 

--           -                   

■: 

- 

•        furm  41» 

€ 


